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DU  TROISIÈME  VOLUME 

v 


M E M O I R E 

SUR 

LES  PROGRÈS 
DE  L’HISTOIRE  NATURELLE, 

SPÉCIALEMENT 

DE  LA  BOTANIQUE, 

Et  sur  les  malheurs  qui  semblent  attachés  aux  tra- 
vaux des  Naturalistes  ; lu  dans  la  séance  publique 
de  V Académie  de  Lyon,  le  29  Août  1786; 

P a r M.  G I L I B E R T , Directeur. 

Messieurs, 

Je  ne  nierai  point  que  l’étude  de  la  Botanique,  de 
la  Zoologie  et  de  la  Minéralogie  procure  à ceux  qui 
s’y  livrent  avec  cette  espèce  de  passion  qui  seule  as- 
sure des  progrès  rapides,  des  momens  de  plaisir  com- 
parable à tout  ce  que  les  autres  passions  peuvent  faire 
éprouver  : j ai  senti  ces  plaisirs,  et  j’avoue  de  bonne 
foi  que , sans  eux , la  triste  et  lamentable  végétation , 
que  l’on  appelle  la  yie , m’auroit  été  insupportable  ^ 
Tome  HL  a 
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mais  les  Roses  présentées  par  la  charmante  Flor£: 
m’ont  si  souvent  fait  sentir  leurs  épines,  que  je  suis 
en  droit  de  traiter  l’étude  de  l’Histoire  Naturelle  tout 
aussi  durement  que  les  autres  objets  des  passions  hu- 
maines, et  de  la  regarder,  en  quelque  sorte , plutôt 
comme  un  malheur  attaché  à notre  existence,  que 
comme  une  consolation  dans  nos  misères. 

Pour  prouver  cette  assertion , je  n’entasserai  point, 
d’un  ton  de  Rhéteur,  des  figures  fantastiques  ni  des 
exclamations  exagérées  ; je  présenterai  simplement  des 
faits  qui  formeront , je  pense,  un  tableau  assez  frap- 
pant pour  éloigner  du  sanctuaire  de  la  Science,  tout 
homme  dont  l’ame  ne  sera  pas  d’une  trempe  à suppor- 
ter les  revers  qui  le  menacent. 

Nous  sommes  en  possession  des  découvertes  des 
Naturalistes;  mais  avons-nous  bien  évalué  leurs  ef- 
forts? Déjà  près  de  dix-huit  mille  espèces  de  plantes 
ont  été  dénommées,  caractérisées,  décrites  ou  rendues 
à jamais  durables  par  des  dessins  plus  ou  moins  exacts. 

Les  Naturalistes  nous  ont  déjà  présenté  plus  de 
douze  mille  espèces  d’insectes,  trois  cents  espèces  de 
quadrupèdes,  cinq  cents  de  poissons , plus  de  deux 
cents  d’amphibies,  plus  de  mille  espèces  de  vers  ou 
de  coquilles , plus  de  douze  cents  d’oiseaux  ; néan- 
moins, dans  le  siècle  passé,  on  connoissoit  à peine  dis- 
tinctement cinq  mille  plantes , trois  cents  insectes , 
cent  cinquante  quadrupèdes  , trois  cents  oiseaux , deux 
cents  poissons.  La  minéralogie  n’a  pas  fait  moins  de 
progrès  : non-seulement  les  espèces  ou  les  sortes  ont 
été  fixées , mais  encore  cette  Science  est  comme  sur- 
chargée par  le  nombre  des  variétés. 

Cette  multitude  effrayante  de  corps  doit  être  dé- 
nommée et  disposée.  La  nomenclature  olfre  une  foule 
de  termes  techniques  : la  Botanique  seule  en  présente 
plus  de  sept  cents  , dont  plusieurs  d’origine  Grecque 
sont  très-difficiles  à retenir  ; chaque  genre  doit  avoir 
nu  nom  propre;  chaque  espèce  est  désignée  par  un  nom 
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particulier,  que  l’on  nomme  Trivial , et  qui,  le  plus 
souvent,  est  un  adjectif  qui  rappelle  une  qualité  ou  un 
attribut  essentiel  de  l’espèce. 

Les  espèces  étant  prodigieusement  multipliées  dans 
les  trois  règnes  de  la  Nature,  les  Naturalistes  ont  dû 
s’occuper  de  la  disposition  de  tous  les  êtres  de  la  créa- 
tion ; ce  qui  a donné  lieu  aux  Méthodes:  il  a fallu  dis- 
poser avec  ordre  cette  multitude  étonnante  de  corps, 
de  manière  qu’en  rapprochant  les  semblables,  on  évi- 
tât la  confusion  qui  devient  d’autant  plus  grande,  que 
les  objets  sont  plus  variés  : ces  méthodes  sent  ou  na- 
turelles ou  artificielles  ; les  êtres  créés  sent  réunis 
suivant  le  plan  de  la  Nature , lorsqu’ils  se  ressemblent 
par  la  totalité  de  leurs  principaux  attributs  ; on  peut 
cependant  n’en  saisir  qu’un  seul,  et  ramener  sous,  une 
même  classe  toutes  les  substances  qui  le  présentent  ; 
alors  on  a un  système  artificiel. 

Dès  les  premiers  temps,  nous  trouvons  les  germes 
de  ces  deux  méthodes*,  les  Anciens  savoient,  tout 
comme  nous,  former  des  classes  naturelles  et  artifi- 
cielles ; mais  ayant  moins  observé  les  détails,  leur 
méthode  étoit  moins  rigoureusement  coordonnée  que 
celles  des  Modérnes. 

Si  les  premiers  Naturalistes  avoient  pu  établir  des 
principes  rationels,  soit  de  nomenclature,  soit  de  dis- 
position, la  Science  seroit  bien  plus  facile  à acquérir; 
mais  le  plus  souvent  ils  n’ont  offert  que  des  idées 
vagues. 

Des  noms  arbitraires , donnés  aux  objets , de  fré- 
quens  rapprochemens  des  substances  disparates  , ont 
obligé  leurs  successeurs  à reprendre  leur  travail , à 
changer  leur  nomenclature;  de  là  une  grande  confu- 
sion de  noms  pour  chaque  espèce  ; le  désordre  étoit  si 
grand  a la  fin  du  seizième  siècle , que , sans  les  tra- 
vaux réunis  des  Baubin  pour  la  Botanique,  tout  le  tra- 
vail de  leurs  prédécesseurs  devenait  un  chaos  impéné- 
trable, 1 ' 
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Depuis  cette  époque,  les  réformes  successives , oc- 
casiouées  par  les  différentes  méthodes  , ont  ramené 
une  nouvelle  confusion;  chaque  Botaniste  moderne  a 
eu  sa  manière  d’envisager  les  objets,  manière  qui  lui  a 
paru  préférable  à celle  de  ses  prédécesseurs;  de  là 
autant  de  systèmes  différens  qu’il  y a eu  de  célèbres 
Naturalistes,  autant  de  genres  proposés  avec  de  nou- 
veaux noms;  et  ce  désordre  a été  porté  si  loin,  que 
l’on  peut  assurer , avec  le  célèbre  de  Buffon  , qu’il  se- 
roit  plus  facile  de  reconnoître  toutes  les  productions 
de  la  Nature , que  de  retenir  une  partie  des  noms  bi- 
zarres et  divers  qu’il  a plu  aux  Naturalistes  de  leur 
imposer;  mais  ce  qui  a le  plus  hérissé  la  Science  de 
noms  inutiles  , c’est  la  fureur  des  premiers  Ecrivains  , 
qui,  pleins  de  vénération  pour  les  Anciens,  cher- 
choientà  deviner  les  substances  qu’ils  avoient  connues, 
et  à leur  donner  des  noms  Grecs  ou  Latins  ; mais 
comme  les  Anciens  n’ont  point  laissé  de  descriptions 
caractéristiques  des  objets  qu’ils  ont  énoncés,  il  est 
arrivé  que  chaque  Auteur  moderne  a dénommé,  à sa 
manière,  les  substances  des  trois  règnes;  de  là  le  meme 
animal,  la  meme  plante  ont  reçu  différens  noms  d’A- 
ristote, de  Théophraste  et  de  Dioscoride. 

Cette  méthode  de  dénommer  les  objets  naturels 
ayant  été  épuisée,  les  Naturalistes  s’accordèrent  enfin 
à abandonner  le  plan  des  Anciens  ; ils  se  contentèrent 
de  décrire  les  productions  de  la  Nature,  et  d’en  pré- 
senter des  dessins  exacts. 

Dans  le  seizième  siècle,  les  Gesner,  les  Rondelet, 
les  Aldrovande , les  Mouffet,  les  Agricola , les  l’Ecluse, 
les  Dodoëns,les  Lobel,  les  Dalechamp  suivirent  cette 
marche,  et  commencèrent  à jeter  les  foudemens  de  la 
Science  de  la  Nature  : dans  le  meme  temps,  Gesner  (*) 


(*)  Ex  . flore  et  fructu  potiùs  quàm  foliis  stirpium  Naturœ  et 
cognatioiies  apparent.  Gesn.  epist.  ad  Theod.  Zvingerum  , 
epist.  pag.  1 18. 
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et  Columna  aperçurent  les  vrais  fondemens  des  mé- 
tliodes  en  Botanique  ; ils  pensèrent  que  pour  coor- 
donner les  êtres  de  la  création,  il  falloit  ne  considérer 
les  plantes  que  du  côté  des  fleurs  et  du  fruit;  mais  ce 
beau  principe,  adopté  seulement  dans  la  pratique  par 
Césalpin  , leur  contemporain,  ne  fut  point  saisi  par  les 
Bauhin,  qui  seuls  auroient  pu  en  procurer  le  dévelop- 
pement ; ce  ne  fut  qu’en  1680  que  Morison,  homme 
vain,  mais  ardent,  fit  connoître  la  nécessité  d’une 
méthode  : quelque  temps  après,  le  modeste  et  judi- 
cieux Rai  en  fit  une  application  plus  heureuse  ; à cette 
époque,  le  goût  de  la  Botanique  se  répandit  dans  toute 
l’Europe.  Ri  vin,  en  Allemagne,  proposa  une  méthode 
artificielle,  plus  simple  que  celles  de  Morison  et  de 
Rai;  mais  on  n’avoit  encore  aucun  principe  fixe  pour 
l’établissement  des  genres. 

Il  était  réservé  à la  France  de  produire  un  homme 
extraordinaire , qui  doué  d’un  génie  étendu  et  entraîné 
par  une  passion  véhémente  , sût  apprécier  les  métho- 
des de  ses  prédécesseurs  , et  par  une  suite  d’observa- 
tions, presque  innombrables,  établir  les  genres  des 
plantes,  de  manière  à satisfaire  les  philosophes.  Cet 
homme  rare  fut  Pitton  de  Tournefort , né  en  Pro- 
vence : son  grand  Ouvrage  parut  à la  fin  du  dix- sep- 
tième siècle. 

On  admira,  avec  raison  , la  simplicité  de  sa  mar- 
che , le  choix  des  noms , les  caractères  essentiels  de 
chaque  genre  , portant  sur  la  structure  de  la  fleur  et 
du  fruit  ; l’art  avec  lequel  il  avait  ramené  plus  de 
12,000  espèces  ou  variétés  , sous  près  de  sept  cents 
genres  bien  caractérisés.  Ses  contemporains  ou  ses 
disciples,  ayant  adopté  son  plan,  on  vit  sa  méthode 


Foliorum  effigiem  in  conferendis  generibus  parvi  facimus  ; 
non  enim  ex  foliis  , sed  ex  flore  seminisque  conceptaculo  et  ipsa 
potiàs  semine  plantarum  potiiis  affinitatem  dijudicamus.  Colum» 
ecphr.  parte  altéra , cap.  27. 
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s’enrichir  de  nouveaux  genres  , par  les  efforts  réunis 
des  Plumier,  des  Pontedera  , des  Dillen,  desMicheli 
et  des  Ruppius.  Depuis  1700,  jusqu’en  1706,  tous  les 
Botanistes  sembloient  adopter  les  genres  et  les  prin- 
cipes de  Tournefort.  Le  grand  Boërhaave  , les  Jus- 
sieu et  Vaillant  perfectionnoient  ce  travail,  lorsqu’un 
homme,  sorti  des  régions  glacées  du  Nord,  osa,  à 
l’âge' de  trente  ans  , proposer  une  réforme  générale. 

Nouvelle  méthode  émanée  de  deux  parties  de  la 
fleur  négligées  par  Tournefort,  quoique  déjà  soupçon- 
nées comme  essentielles,  par  quelques-uns  de  ses  pré* 
décesseurs,  nouvel  examen  et  réforme  des  genres,  nou- 
velle manière  de  désigner  les  espèces,  grand  nombre 
de  termes  techniques  créés  pour  exprimer  des  objets 
nouveaux  ou  négligés  : cet  homme  prodigieux  fut  le 
chevalier  Von  Linné. 

Après  avoir  étudié  toutes  les  productions  naturelles 
de  la  Suède,  il  vient  s’établir  en  Hollande  ; là,  après 
avoir  examiné  avec  soin  les  herbiers  des  plus  savans 
Botanistes , après  avoir  vérifié  les  caractères  de  plus 
de  six  mille  espèces  dans  les  jardins  de  Leide  et  sur- 
tout dans  celui  de  Cliffort,  à Harlem  ; après  avoir  étu- 
dié les  collections  de  Sherard  , de  Plukenet,  de  Dillen 
en  Angleterre  ; après  avoir  vérifié  les  herbiers  de 
Tournefort , de  Vaillant  et  des  Jussieu,  en  France, 
il  publia  successivement,  depuis  1736,  jusqu’en  174°? 
les  principaux  Ouvrages  qui  annonçoierit  la  réforme 
qu’il  avoit  projetée. 

Mais  non  content  d’avoir  tout  revu  et  réformé  dans 
le  règne  végétal , ce  génie  ardent  et  ambitieux  voulut 
essayer  ses  principes  sur  les  objets  des  deux  autres  rè- 
gnes. Il  osa  le  premier  , fixer  les  caractères  des  genres 
des  quadrupèdes,  des  oiseaux,  des  insectes,  des  am- 
phibies et  des  vers.  Aidé  par  Artefii,  l’Ichtyologie  en- 
tra encoie  dans  son  plan;  le  premier,  il  proposa  une 
méthode  sur  les  Insectes  , en  détermina  les  genres  ; en- 
fin dès  1736,  il  publia  les  premiers  linéamens  du  Sys~ 
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ième  de  la  Nature , ouvrage  étonnant , dans  lequel  il 
soumet  à une  nomenclature  déterminée,  tous  les  êtres 
connus  ; dans  lequel  se  trouve  une  méthode,  portant 
sur  des  attributs  bien  définis  et  toutes  les  substances 
coordonnées  , caractérisées  par  classe  , ordre , genres 
et  espèces  , tous  caractères  déduits  d’attributs  méca- 
niques , invariables , savoir  de  la  figure  , du  nom- 
bre des  parties , de  leur  situation  et  de  leur  propor- 
tion. 

Depuis  cette  époque  jusqu’en  1775 , ce  Savant  infa- 
tigable n’a  cessé  de  perfectionner  son  plan  , de  rec- 
tifier ses  caractères  classiques,  génériques  et  spécifi- 
ques , d’augmenter  le  nombre  des  genres  et  des  especes. 
Par  ses  travaux  réunis  à ceux  de  ses  disciples  et  de 
ses  amis , l’Histoire  Naturelle  est  devenue  une  vraie 
Science  , qui  a sa  philosophie , ses  principes  et  sa  théo- 
rie ; et  si  on  la  compare  avec  l’Histoire  Naturelle  du 
siècle  précédent,  quelle  étonnante  différence  I On  voit 
l’ordre  succéder  à la  confusion,  des  principes  aux  rou- 
tines , la  richesse  à la  pauvreté  ; on  voit  les  rapports 
des  objets  se  multiplier , uue  foule  de  propriétés  dé- 
couvertes , l’Histoire  Naturelle  éclairant  l’Agriculture  et 
l’économie  de  la  Nature,  fournissant  la  base  de  la  théo- 
logie naturelle , ranimant  les  Arts  utiles , offrant  une 
foule  d’armes  pour  vaincre  les  maladies  et  la  mort. 
Voilà  ce  que  les  Naturalistes  nous  ont  procuré  3 mais 
combien  de  peines,  de  soucis,  de  travers,  d’accidens 
et  de  malheurs  , ont-ils  éprouvé  avant  d’être  parvenus  à 
élever  l’édifice  de  la  Science  à ce  degré  de  splendeur  qui 
excite  notre  admiration  ! 

Pour  mieux  sentir  ce  que  nous  leur  devons,  et  pour 
évaluer  leurs  travaux,  voyons  ce  qu’ils  ont  souffert.  Ils 
ont  tous  éprouvé  des  obstacles  difficiles  à surmonter  , 
suite  nécessaire  de  la  confusion  de  la  nomenclature  et 
du  trop  grand  nombre  d’objets  à considérer  et  à com- 
parer 3 d’ailleurs , la  Nature  ne  suit  aucun  plan  ; elle  fait 
naître  çà  et  là  ses  productions  5 quelques-unes  crois- 
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sent  dans  tous  les  climats  ; un  grand  nombre  s’étendent 
sur  plusieurs  contrées  ; mais  il  n’est  aucun  point  sur 
le  globe,  qui  ne  soit  spécialement  favorable  à quel- 
ques espèces.  Dans  les  cavernes  les  plus  profondes  , 
jusques  sur  les  crêtes  des  montagnes  les  plus  escar- 
pées, on  trouve  des  substances  naturelles,  qui  refusent 
de  se  fixer  par-tout  ailleurs. 

Dans  tous  les  pays , de  la  zone  torride  à la  zone 
glaciale , on  observe  sur  chaque  degré  quelques  espe- 
ces de  plantes , d’animaux  ou  de  minéraux , qu’on  cher- 
cheroit  vainement  ailleurs.  Dans  les  eaux  les  plus  pu- 
res , comme  dans  les  plus  marécageuses , se  trouvent 
.des  vers,  des  insectes,  des  coquilles  et  des  plantes  , 
qui  disparoissent  sur  un  sol  desséché. 

Les  Naturalistes,  entraînés  par  une  passion  irrésisti- 
ble , doivent  donc  abandonner  les  douceurs  d’une  vie 
paisible  pouç  se  livrer  aux  plus  grandes  fatigues;  ils 
doivent  braver  les  rigueurs  des  saisons  ; les  glaçons  de 
l’hiver  ne  doivent  pas  les  empêcher  de  parcourir  les 
forêts  pour  recueillir  une  foule  de  plantes  qui  ne  se 
développent  que  sous  l’empire  des  frimats  ; c’est  dans 
le  cœur  de  l’hiver  , que  la  plupart  des  Lichens  et  des 
Mousses  font  paroîlre  leurs  parties  essentielles.  Cha- 
que saison,  chaque  mois,  chaque  jour  même  offrent  à 
l’Amateur  des  productions  nouvelles.  S’il  veut  voir  les 
fleurs  épanouies,  et  saisir  plusieurs  phénomènes  de 
la  vitalité  des  plantes,  il  doit  traverser  les  campa- 
gnes , lorsque  le  soleil  darde  ses  rayons  les  plus  bru- 
lans  ; c’est  alors  seulement  qu’il  pourra  poursuivre  avec 
avantage  les  plus  belles  espèces  d’msectes. 

Souvent  il  doit  parcourir  les  marais  les  plus  infects, 
s’il  veut  se  procurer  les  genres  les  plus  curieux  ; mais 
combien  de  Naturalistes  ont  pompé  dans  ces  marais  le 
germe  de  ces  fièvres  délétères  , qui,  attaquant  le  prin- 
cipe de  la  vie,  débilitent  les  forces  vitales,  et  condui- 
sent souvent  au  tombeau!  C’est  en  traversant  les  marais 
du  Palatinat,  que  Pollich,  à qui  nous  devons  l’excel- 
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lente  Histoire  des  Plantes  de  cette  contrée , fut  attaqué 
d'une  fièvre  qui  termina  ses  jours  à Page  de  trente- 
huit  ans. 

Non-seulement  les  Naturalistes  établissent  le  théâ- 
tre de  leurs  recherches  dans  les  plaines , mais  ils  sa- 
vent que  c’est  sur  les  plus  hautes  montagnes  que  la 
nature  recèle  ses  grands  mystères  , et  produit  les  plus 
rares  espèces.  C’est  en  gravissant  des  rochers  escarpés, 
que  l’on  parvient  à ces  laboratoires  qui  étalent  avec  ma- 
gnificence les  minéraux  les  plus  rares  et  les  plus  belles 
espèces  de  plantes  ; ces  courses  pénibles  ont  souvent 
exposé  la  vie  des  Naturalistes  : Gmelin  fut  tué  par  les 
Tartares  en  parcourant  les  montagnes  de  Sibérie',  le 
mont  Altai  ; Fournefort  fut  attaqué  par  les  Miquelets 
sur  les  crêtes  des  Pyrénées  5 Scheuchzer  en  allant  vé- 
rifier un  tronc  d’arbre  pétrifié  sur  une  des  plus  hautes 
montagnes  de  Suisse , ce  même  Scheuchzer , qui  avoit 
déjà  si  souvent  escaladé  les  plus  hautes  crêtes  des  Al- 
pes , est  attaqué  d’un  crachement  de  sang  qui  l’em- 
porte à un  âge  de  vigueur , qui  pouvoit  lui  faire  espérer 
d’achever  les  grands  Ouvrages  qu’il  avoit  ébauchés. 
C’est  sur  les  montagnes  de  Silésie  que  le  comte  Ma- 
tuska , ce  Savant  respectable  , qui  nous  a fourni  de 
bonnes  descriptions  des  plantes  de  sa  patrie,  puisa, 
avant  l’âge  mûr,  les  germes  d’une  affection  de  poitrine, 
qui  le  ravit  à ses  amis  et  à la  république  des  lettres. 
Heureux  encore  si  les  Naturalistes,  dans  ces  voyages 
périlleux,  n’avoient  à lutter  que  contre  les  difficultés 
du  sol  5 la  superstition  s’est  souvent  armée  contre  eux. 
Dans  plusieurs  contrées  , dans  les  Cévennes , aux  Py- 
rénées et  sur  les  Alpes  de  l’Apennin,  les  bergers  re- 
gardent les  Botanistes  comme  des  sorciers  qui  ne  vien- 
nent sur  les  montagnes  que  pour  exciter  des  tempêtes. 
Pona,  dans  le  seizième  siècle  , faillit  à être  tué  par  des 
bergers  sur  le  mont  Baldo,  près  de  Vérone  ; le  savant 
et  respectable  Séguier,  qui  nous  a donné  la  Flore  de 
Véroqe  et  des  montagnes  voisines , n échappa  à la 
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mort  que  par  un  stratagème  ; des  bergers  avoient  ré- 
solu de  le  jeter  au  fond  des  précipices. 

Combien  d’autres  Naturalistes  célèbres , à la  suite 
d’une  fatigue  excessive  ou  d’une  étude  trop  opiniâtre , 
ont  été  victimes  de  leur  zèle  î L’Ecluse,  le  père  de  la 
saine  Botanique  dans  le  seizième  siècle,  en  traversant 
les  Pyrénées,  se  cassa  un  bras;  quelques  années  après 
il  a la  jambe  rompue  ; cependant  sans  se  dégoûter  de 
tant  d’accidens , il  entreprend  un  troisième  voyage  sur 
les  Alpes  du  Tirol,  dans  lequel,  s’étant  précipité  sur 
des  rochers,  il  se  casse  la  cuisse,  et  cet  accident  le 
rend  perclus  le  reste  de  la  vie. 

Mais  si  les  recherches,  en  Europe,  ont  causé  ou  la 
mort  ou  de  grandes  maladies  aux  plus  célèbres  Bota- 
nistes , il  est  aisé  de  juger  que  les  voyages  dans  les  au- 
tres parties  du  globe  , leur  ont  été  encore  pins  funestes  ; 
nous  osons  meme  dire  qu’il  n’y  a pas  un  genre  de 
plantes  nouvellement  découvertes , qui  ne  rappelle 
ou  la  mort  tragique  ou  les  malheurs  de  leurs  inven- 
teurs. 

Le  Père  Plumier  , après  avoir  parcouru  deux  fois 
l’Amérique  ; après  avoir  enrichi  la  Science  de  plusieurs 
genres  et  d’une  multitude  d’espèces,  succombe  des 
suites  d’une  inflammation  de  poitrine.  Joseph  Jussieu  , 
envoyé  au  Pérou  par  ordre  de  Louis  XV,  excite  la  ja- 
lousie de  quelques  Espagnols , qui,  après  avoir  attenté 
plusieurs  fois  à sa  vie,  le  font  succomber  sous  l’effet 
d’un  poison  terrible,  qui  lui  ôte  ses  facultés  intellec- 
tuelles ; nous  l’avons  vu  semblable  à un  être  végétant, 
n’ayant  pas  même  la  réminiscence  de  son  ^voyage.  De 
nos  jours , pour  ne  pas  perdre  de  vue  ces  funestes  con- 
trées, que  n’ont  pas  souffertdeux  de  nos  illustres  com- 
patriotes ! Je  veux  parler  des  célèbres  Comerson  et 
Dombei  ; le  premier  , dont  le  génie  ardent  lui  faisoit 
braver  tous  les  périls,  après  avoir  recueilli  les  produc- 
tions du  globe  entier  , va  périr  en  Asie , sans  avoir  la 
consolation  de  publier  ses  découvertes  ; Dombei,  dont 
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on  ne  sauroit  trop  admirer  l’aménité  réunie  avec  les 
plus  grands  talens,  revoit,  il  est  vrai,  sâ  patrie,  après 
avoir  découvert  plus  de  éoo  espèces  ; mais  trois  fois 
attaqué  par  l’envie , il  présentoit  en  arrivant  a ses 
amis  alarmés,  l’image  de  la  santé  la  plus  délabrée, 
Donati  , dont  les  premiers  pas  furent  marqués  par  des 
découvertes  précieuses  sur  les  plantes  marines,  est  en- 
voyé par  le  R.oi  de  Sardaigne  pour  faire  des  recherches 
sur  l’Histoire  Naturelle  de  la  Turquie  Européenne  ; mais 
bientôt  il  périt  assassiné  à la  fleur  de  son  âge.  Hassel- 
quist,  Elève  de  Linné,  excité  par  l’enthousiasme  que 
ce  grand  Maître  savoit  si  bien  inspirer,  se  décide  à 
parcourir  l’Egypte  et  la  Palestine  , pays  encore  pres- 
que inconnus  des  Naturalistes  ; dans  un  séjour  de  quel- 
ques années  , il  détermine  toutes  les  espèces  qui  four- 
nissent dans  ces  contrées  nos  plus  précieux  médica- 
mens  ; par  ses  soins  les  Flores  d’Egypte  et  de  Palestine 
sont  aussi  avancées  que  celles  d’Europe  ; rien  n’échappe 
à sa  sagacité  ; les  productions  utiles  dans  les  Arts 
sont  évaluées;  il  détermine  la  nature  du  climat,  les 
maladies  qui  en  sont  les  suites  ; mais , hélas  ! cet 
homme  si  précieux,  après  avoir  été  plusieurs  fois  at- 
taqué par  les  Barbares  , en  revenant  en  Europe  par  la 
Syrie  , est  en  proie  à la  maladie  la  plus  terrible,  vu 
qu’elle  laisse  au  malheureux  qu’elle  attaque  le  senti- 
ment de  ses  peines  jusqu’au  dernier  soupir.  Hassei- 
quist  mourut  phthisique  à 3y  ans;  et  sans  les  soins  de 
son  illustre  Maître  , le  chevalier  Linné  , ses  collec- 
tions et  ses  manuscrits  restoient  ensevelis  dans  un 
pays  barbare. 

Combien  d’autres  Naturalistes  ont  succombé  à la 
"trahison  ou  aux  suites  des  fatigues  de  leurs  voyages  ! 
De  trente  satans  Suédois  et  Danois,  trois  seulement 
ont  revu  leur  patrie , tous  les  autres  sont  morts  , en- 
core très-jeunes.  Nous  avons  vu  de  nos  jours  plusieurs 
voyages  ordonnés  par  des  souverains  ; nous  jouissons 
des  découvertes  de  ceux  qui  les  ont  entrepris  , saris 
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nous  inquiéter  des  peines  et  des  douleurs  qu’ils  ont 
éprouvées. 

Ces  exemples  suffisent  pour  faire  connoître  les  mal- 
heurs des  Naturalistes  5 je  n’ai  pas  entrepris  d’en  faire 
le  Martyrologe  ,•  mais  avant/d’abandonner  ce  sujet , 
qu’il  me  soit  permis  de  suivre  un  moment  un  de  nos 
plus  célèbres  Savans , dans  la  carrière  que  la  passion 
la  plus  véhémente  lui  a fait  parcourir  : sur  dix  que  je 
pourrois  choisir  et  qui  m’offriroient  un  triste  tableau  , 
je  vais  m’attacher  au  sort  de  l’immortel  Linné. 

Fils  d’un  Ministre  de  l’Evangile,  s’il  n’avoit  pas  été 
fasciné  par  une  passion  innée,  il  auroit  pu  , en  em- 
brassant l’état  de  son  père,  vivre  paisiblement  et  évi- 
ter cette  foule  de  peines  et  d’ennuis  qui  ont  si  souvent 
flétri  son  ame  sensible.  Pour  faire  quelques  progrès 
dans  la  Science  de  la  Nature , il  faut  être  riche  ; Linné 
étoit  pauvre  : arrivé  à Upsal,  n’ayant  pour  toute  res- 
source qu’une  forte  passion  pour  l’étude  , il  est  obligé 
de  sacrifier  des  heures  bien  précieuses  , à donner  des 
leçons  aux  Etudions,  pour  se  soutenir  dans  l’Universi- 
té ; il  dispute  une  des  places  fondées  pour  encourager 
les  talens  des  pauvres  Elèves  , elle  lui  est  refusée  ; sa 
pauvreté  est  si  extrême  , qu’il  peut  à peine  se  procu- 
rer les  choses  de  première  nécessité  ; cependant  à force 
de  soins  et  de  travail , il  parcourt  la  carrière  acadé- 
mique. Il  paroîtroit  naturel  qu’étant  suffisamment  ins- 
truit comme  Médecin  et  comme  Naturaliste  , il  se  reti- 
rât dans  sa  Province  , pour  se  ménager,  en  exerçant 
son  état,  ce  bien-être , que  la  fortune  lui  avoit  refusé. 
Non,  Messsieurs,  il  conçoit,  sans  capitaux  et  sans  re- 
venus, le  projet  de  plusieurs  voyages  capables  d’effrayer 
par  leurs  dépenses  les  Etudians  en  Médecine  les  plus' 
opulens.  D’Upsal  il  va  à Hambourg  ; là  il  trouve  des 
Savans  à consulter  et  des  objets  nouveaux  à observer; 
il  dépense  le  peu  d’argent  que  la  générosité  de  ses  pa- 
trons lui  avoit  procuré  ; prêt  à se  trouver  sans  res- 
source; on  croira  peut-être  qu’il  traversera  la  mer  Bal- 
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tique  pour  rentrer  dans  sa  patrie  ; il  passe  en  Hol- 
lande ; là  , après  quelque  séjour  à Amsterdam  , 
pendant  lequel  il  jouit  de  la  familiarité  du  riche 
Séba  , qui  avoit  rassemblé  une  étonnante  collection  de 
productions  naturelles  , il  se  rendit  à Leyde  , fut  pré- 
senté à Boerhaave , qui , ayant  pressenti  ses  talens  , 
l’encouragea,  et  lui  conseilla  de  s’attacher  à Cliffort  , 
Amateur  opulent,  qui  possédoit  la  plus  riche  bibliothè- 
que et  le  plus  beau  jardin. 

C’est  dans  cette  retraite  que  l’homme  de  génie  , 
stipendié  par  l’opulence,  se  développa  en  silence  ; 
c’est  là  qu’il  eut  occasion  de  connoître  en  détail  les 
productions  de  la  Nature,  et  d’en  saisir  les  grands  rap- 
ports ; c’est  là  , comme  je  l’ai  dit , qu’il  jeta  les  fon- 
demens  de  la  plus  grande  révolution  en  Botanique  ; 
c’est  là  que  Linné  , pauvre  , n’ayant  pour  toute  au- 
torité que  la  raison  dirigée  par  un  génie  ardent , s’érigea 
en  dictateur  ; c’est  de  là  qu’il  osa  donner  des  loix 
à toute  l’Europe  savante;  et  ce  qu’il  y a de  plus  singu- 
lier, ces  loix  dès  leur  origine  furent  adoptées  par  le 
plus  grand  nombre  des  Naturalistes.  Néanmoins  cette 
gloire  brillante  n’enrichit  pas  Linné  ; il  revint  dans 
sa  patrie  aussi  pauvre  qu’il  en  étoit  sorti , et  son  sort 
n’en  devint  que  plus  à plaindre. 

Dans  sa  jeunesse  , il  avoit  trouvé  à Upsal  des  amis 
. et  des  protecteurs  ; revenu  dans  un  âge  mûr  , avec 
une  réputation  faite,  il  n’y  trouva  que  des  envieux  et 
des  ennemis.  Il  voulut  ouvrir  des  leçons  d’Histoire 
Naturelle  ; un  jeune  Médecin , qui  avoit  cependant  de 
grands  talens,  Rozen,  lui  ht  défendre,  par  un  décret 
de  continuer  ses  leçons , sous  prétexte  que  les  seuls 
Docteurs  agrégés  pouvoient  enseigner.  Ce  coup  ter- 
rassa Liné  ; il  a depuis  avoué  à ses  amis  que  dans  le 
cours  entier  de  ses  adversités , rien  ne  l’avoit  tant 
affligé  que  ce  décret  de  la  Faculté  d’Upsal.  « Voilà 
donc,  disoit-il , le  fruit  de  tant  de  voyages  , de  tant  de 
lectures  , de  tant  d’observations , de  tant  de  nuits 
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passées  à méditer  ! » Sa  peine  fut  si  vive,  qu’il  résolut 
d'abandonner  pour  jamais  l’Histoire  Naturelle  ; il  se 
retira  à Stockholm,  et  s’y  livra  à la  pratique  delà  Mé- 
decine, dans  laquelle  ses  succès  lui  assurèrent  bientôt 
une  réputation  si  éclatante  , qu’il  fut  nommé  Médecin 
de  l’armée  navale.  Ce  fut  dans  les  hôpitaux  de  la  ma- 
rine, qu’il  vérifia  les  propriétés  d’une  foule  de  plantes, 
et  qu’il  en  tenta  de  nouvelles  ; heureusement  pour  la 
Science  de  la  Nature  , la  cour  de  Stockholm  présentoit 
plusieurs  Magnats  , qui  avoient  du  goût  pour  la  phy- 
sique et  l’Histoire  Naturelle;  de  Geer  aimoit  les  insec- 
tes ; Linné  avoit  acquis  sur  cette  partie  des  connois- 
sances  très-variées  ; Geer  aima  Linné,  le  ht  connoître 
au  célèbre  Tessin , Ministre  en  faveur  et  homme  d’é- 
tat, qui , sachant  évaluer  l’influence  du  génie  , ranima 
le  goût  de  Linné  pour  l’Histoire  Naturelle,  l’engagea  à 
solliciter  une  place  vacante  à Upsal  , et  ce  qu’il  faut 
remarquer,  c’étoit  la  chaire  d’Anâtomie,  et  de  Méde- 
cine-Pratique ; Linné  emporta  cette  chaire:  Rozen  occu- 
poit  celle  d’Histoire  Naturelle  et  de  matière  médicale. 

Ces  deux  hommes  célèbres  se  réconcilièrent , et 
eurent  le  courage  de  se  croire  l’un  et  l’autre  déplacés; 
Rozen  céda  sa  chaire  à Linné.  Dès  ce  moment,  tous  les 
grands  projets  du  Pline  du  Nord  se  développèrent  avec 
plus  d’énergie  qu’auparavant  ; sûr  de  la  protection  des 
Ministres  ; admis  à instruire  la  reine  de  Suède , sœur 
du  grand  Frédéric  de  Prusse,  dont  le  goût  pour  l’His- 
toire Naturelle  commençoit  à germer , il  obtint  des 
fonds  pour  rétablir  le  jardin  d’Upsal , pour  y former 
un  Musée , et , ce  qui  le  flatta  le  plus , pour  faire 
voyager  ses  meilleurs  Elèves. 

On  devroit  croire  que  le  bonheur  accompagneroit 
Linné  dans  cette  nouvelle  carrière  ; il  est  vrai  que  la 
fortune  commençoit  à lui  sourire  , il  étoit  au-dessus  du 
besoin  par  les  émoiumens  de  ses  places  ; mais  par 
cette  raison , il  se  vit  assaillir  de  toutes  parts  par  la 
critique  la  plus  amère.  Rozen  faisoit  éclater  de  temps 
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eu  temps  son  ancienne  jalousie;  Wallérius,  l’émule  de 
Linné  en  Minéralogie  ,1e  jugeoit  souvent  avec  rigueur  5 
011  lui  suscitoit  des  ennemis  dans  toutes  les  Universi- 
tés ; on  citait  des  propos,  des  censures  émanées  de  sa 
chaire.  Sigiesbeck , à Pétersbourg , examina  sa  doc- 
trine avec  plus  d’amertume  que  de  raison;  Heister  bon 
Anatomiste  , grand  Chirugien  et  Médecin  célèbre,  as- 
pi  roi  t à Jène , à la  gloire  de  Botaniste  consommé  ; il 
crut  obtenir  un  nouvel  éclat , en  censurant  avec  bel 
le  système  et  les  principes  de  Linné  ; Ludwig,  à LeL 
psick  ,ne  le  ménageoitpas  en  chaire,  quoiqu’il  le  louât 
avec  réticence  dans  ses  écrits  ; Haller,  irrité  par  de 
faux  rapports , menaçoît  le  Naturaliste  Suédois  de  sa 
redoutable  censure  ; il  fallut  que  ce  grand  homme  s’a- 
baissât à lui  demander  grâce  par  trois  Lettres  que 
Haller  a publiées  vingt  ans  après. 

Dans  les  écoles  du  Midi  de  la  France,  on  respectoit 
Linné  ; mais  à Paris,  on  lançoit  des  sarcasmes  sur  le 
système  sexuel.  L’éloquent  Historien  de  la  Nature  ne 
laissoit  échapper  aucune  occasion  de  jeter  le  vernis  du 
mépris  et  sur  Linné  et  sur  ses  principes  ; cependant , 
quoique  très-sensible  à la  censure  , Linné  eut  le  cou- 
rage de  proh  ter  toute  sa  vie  du  conseil  que  lui  donna 
le  grand  Boërhaave  , de  garder  un  profond  silence  sur 
toutes  les  critiques  de  ses  Ouvrages.  Mais  son  amour- 
propre  n’en  était  pas  moins  blessé , comme  on  peut 
s’en  convaincre  en  lisant  ses  différentes  Lettres  ; il  sup- 
portait sur-tout  avec  la  plus  vive  douleur  les  critiques 
amères  des  célèbres  Botanistes  de  son  siècle  ; Adanson 
lui  parut  n’avoir  composé  la  Préface  des  Familles  des 
Plantes , que  pour  déprimer  à chaque  page  ses  principes 
et  ses  travaux  ; il  fut  sur-tout  sensible  aux  coups  re- 
doublés (*)  que  lui  porta  Haller  les  dernières  années 
de  sa  vie  ; et  il  faut  l’avouer , il  est  honteux  pour  la 

(*)  Foyei  Supplémens  pour  i’Agrostographie  de 
Stlieuchzer. 
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Science  , que  des  hommes  supérieurs  , qui  dévoient 
s’estimer  réciproquement , se  jugeassent  d’une  manière 
aussi  partiale. 

Tous  ces  chagrins  anéantissoient  dans  le  cœur  de 
Linné  le  plaisir  qu’il  auroit  dû  goûter  , en  recevant 
successivement  plusieurs  marques  d’honneur  les  plus 
flatteuses.  Créé  chevalier  de  l’Etoile-Polaire , on  fit 
frapper  une  médaille  en  son  honneur.  Le  plus  grand 
nombre  des  Naturalistes,  formés  après  la  publication 
de  ses  Ouvrages  , adoptoient  ses  principes  et  sa  mé- 
thode , le  consultaient,  lui  envoyoient  des  productions 
naturelles  de  leurs  Provinces.  Il  eut  de  son  vivant  des 
sectateurs  zélés  dans  toutes  les  contrées  : Hudson  en 
Angleterre  , Sauvages , Comerson  , Gouan , d’Ali- 
bard,de  la  Tourette  en  France,  Jacquin  en  Autriche, 
Leyser  à Halle , Pollich  dans  le  Palatinat , Scopoli  en 
Carniole , adoptèrent  son  système  , ou  suivirent  ses 
principes.  Mais  des  éloges  et  des  sectateurs  pouvoient- 
ils  contrebalancer  les  peines  et  les  chagrins  qu’il  avoit 
éprouvés  ? Toujours  luttant  dans  sa  jeunesse  contre 
l’indigence , il  fut  contraint  d’exposer  cent  fois  sa  vie 
et  sa  santé  dans  des  voyages  pénibles  et  dangereux. 
Il  parcourut  à pied  une  grande  partie  de  la  Suède,  de 
la  Lapponie  , de  l’Allemagne  , de  la  France  et  de 
l’Angleterre.  Dans  son  seul  voyage  de  la  Lapponie, 
il  fut  vingt  fois  exposé  à perdre  la  vie.  Il  vit  périr 
sous  ses  yeux  son  illustre  et  fidelle  ami  Artedi  ; 
il  pleura  en  père  la  mort  des  deux  tiers  de  ses  dis- 
ciples , qui  furent  sacrifiés  dans  des  voyages  pleins  de 
hasards.  Il  ne  trouva  dans  ses  contemporains  que  des 
ennemis , qui  ne  cessèrent  de  le  vexer  par  leurs  sar- 
casmes et  des  critiques  pleines  de  fiel.  Enfin , victime 
d’un  travail  pénible  trop  long-temps  soutenu , il  se  vit 
privé  successivement  de  toutes  les  facultés  intellec- 
tuelles ; et  cette  dernière  infortune  lui  fut  commune 
avec  le  père  de  la  vraie  méthode,  le  célèbre Columna  ; 
l’un  et  l’autre  se  suryécûrent  à eux-mêmes.  Linné  . la 
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dernière  année  de  sa  vie , n’étoit  plus  qu’un  être  végé- 
tant. Sa  mémoire , qui  n’étoit , même  dans  la  vigueur 
de  l’âge  , que  très-médiocre,  s’étoit  tellement  affoiblie , 
quelques  aimées  avant  sa  mort , que  souvent  il  ne  se- 
rappeloit  pas  les  objets  les  plus  vulgaires. 

Voilà  , Messieurs  , les  peines  et  les  chagrins  qu’en.- 
traîne  nécessairement  l’étude  de  la  nature.  Puisse  ce 
tableau , qui  n’est  que  trop  vrai  , apprendre  aux  Sa- 
vans  à supporter  les  maux  qui  les  affligent,  puisqu’ils 
sont  inévitablement  les  suites  de  leurs  études.  Mais 
faut-il  pour  cela  abandonner  l’Histoire  Naturelle  ? On 
ne  sauroit  le  craindre  5 cette  passion  aura  toujours  des 
victimes  ; ceux  qui  en  sont  atteints,  ne  saurcient  y ré- 
sister ; elle  tient  à leur  constitution  physique.  Heureux 
si,  comme  les  Linné,  les  Haller  et  les  Bonnet,  iis  sa- 
vent s’élever  à l’Etre-Suprême  , trouver  dans  la  con- 
templation de  ses  œuvres , des  preuves  irréfragables 
de  ses  attributs , et  une  vraie  consolation  dans  leur 
misères  ! Heureux,  si,  dirigeant  cette  Science  vers  son 
véritable  but , ils  savent  en  faire  l’application  aux  be- 
soins réels  de  l’homme  ! Plus  heureux  encore  si , ayant 
reçu  de  la  Nature  une  ame  forte , ils  sont  assez  cou- 
rageux pour  voir  sans  s’émouvoir  la  jalousie  qui  semble 
les  poursuivre  sans  cesse,  leur  lancer  ses  traits  enve- 
nimes ; qu’ils  se  ressouviennent  que  les  sarcasmes , les 
propos  hasardes , les  calomnies  ont  été  de  tout  temps 
Punique  récompense  des  grands  hommes  dans  tous  les 
genres. 
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TABLEAU 


D E 

L’ÉCONOMIE  RURALE 
EN  LITHUANIE  (*). 

I 

On  ne  sauroît  croire  combien  l’Agriculture  Française 
retireroit  d’avantages , si  nous  possédions  des  tableaux 
bien  faits  de  l’économie  rurale  sous  les  différentes  la- 
titudes de  l’Europe.  L’homme,  excité  par  le  besoin, 
a,  sans  science  et  sans  principes,  fait  une  foule  de 
découvertes  précieuses  pour  la  société.  Chaque  Na- 


(*)  Ce  Mémoire  fut  lu  dans  une  séance  publique  de  la 
Société  d’Agricuiture  de  Lyon,  l’an  1787  ; il  fut  imprimé 
dans  les  actes  de  cette  Société.  Le  savant  Rédacteur  de  la  Feuille 
du  Cultivateur,  en  publiant  un  extrait  raisonné  de  cet  Opus- 
cule (**)  , le  jugea  si  favorablement , que  nous  avons  c#u  de- 
voir le  remettre  sous  les  yeux  du  Public , d’autant  plus  que  les 
comptes  rendus  des  Sociétés  savantes  étant  tirés  à un  petit 
nombre  d’exemplaires  , ces  Ouvrages  deviennent  bientôt  très- 
rares. 

(**)  Introduction  h la  Feuille  du  Cultivateur,  année  1788;  par 
M.  Dubois,  de  la  Société  d’Agriculture  de  Paris;  séance  de  la  Société 
d’ Agriculture  de  la  Généralité  de  Lyon  , tenue  le  5 Janvier  1 7S77 . 

Le  second  Mémoire  de  ce  Recueil  est  un  Tableau  de  l’Economie  ru- 
rale en  Lithuanie  , par  M.  Gilibert , Médecin  du  Roi  de  Pologne;  an- 
cien Professeur  de  Botanique  au  Jardin  de  Grodno.  Ce  Savant  , qui 
«voit  quitté  sa  patrie  pendant  plusieurs  années  , pour  aller  habiter  la 
Lithuanie , la  dédommage  ainsi  de  son  absence  , en  l’enrichissant  des 
connoissances  qu'une  étude  assidue  de  la  Botanique  et  des  productions 
de  la  Nature  lui  a acquises.  Le  Tableau  qu’il  offre  à ses  Lecteurs  est 
ïrès-curieux  et  très-intéressant. 
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tîoo,  chaque  Province  de  l’Europe  a produit  de  temps 
en  temps  des  hommes  extraordinaires,  qui,  guidés  par 
Pimpuision  d’un  génie  créateur,  ont  fait  des  recherches 
avantageuses.  Réunir  les  résultats  de  ces  faits  , sans 
s’embarrasser  des  théories  générales  qui  peuvent  les 
lier , seroit  une  entreprise  utile. 

Je  me  propose  de  crayonner  le  tableau  de  l’économie 
rurale  d’un  pays  peu  connu,  que  j’ai  étudié  pendant 
plusieurs  années.  Occupé  par  devoir  et  par  goût  des 
recherches  relatives  à l’Histoire  Naturelle  > j’ai  dû  ob- 
server l’emploi  que  les  Lithuaniens  faisoient  des  pro- 
ductions de  la  Nature.  Je  vais , en  élaguant  ce  qu’ils 
ont  de  commun  avec  nos  usages,  faire  c.onnoître  com- 
ment ce  peuple  s’est  élevé  aux  connoissances  utiles 
pour  se  loger , se  nourrir  et  se  mettre  à l’abri  des  in- 
jures de  l’air 5 je  dis  le  peuple  cultivateur,  sans  m’in- 
quiéter des  mœurs  et  des  coutumes  des  Magnats  opu- 
lens,  qui,  profitant  des  dons  de  l’homme  instruit,  sans 
connoître  ses  moyens,  jouissent,  comme  ailleurs,  de 
tout,  sans  savoir,  le  plus  souvent,  comment  le  Bled 
se  sème  et  se  développe. 

Nous  ne  nous  occuperons  donc  que  de  cette  classe 
infime  de  l’espèce  humaine,  qui, livrée  à son  instinct, 
sait  se  procurer  tout  ce  que  la  Nature  bien  coordonnée 
requiert  pour  le  bonheur,  et,  semblable  à l’animal  qui 
sillonne  son  champ , entretient  la  mollesse  de  celui  qui 
l’opprime , sans  s’apercevoir  que  lui  seul  peut  tout , 
soutient  tout,  et  constitue  véritablement  le  nerf  de 
l’état. 

Le  grand  duché  de  Lithuanie  est  une  vaste  plaine  , 
aussi  grande  que  la  moitié  de  la  France.  Jadis  c’étoit 
une  forêt  continue , qui  ne  nourrissoit  que  des  bêtes 
fauves  : aujourd’hui  même , les  deux  tiers  de  cette^ 
province  sont  çouverts  d’arbres  ; les  voyageurs  ins- 
truits, qui  parcourent  ces  vastes  forêts,  retrouvent, 
dans  le  centre  et  à la  circonférence , des  preuves  in- 
contestables que  ce  soi  a été  cultivé.  Les  fondations 
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et  les  caves,  les  traces  des  sillons  et  des  fossés  prou- 
vent, par-tout,  qu’alternativement  ce  pays  a été  plu- 
sieurs fois  défriché  et  réduit  eu  foret,  par  une  suite 
nécessaire  d’une  population  et  d’un  dépeuplement  pro- 
portionnés à la  bonne  ou  mauvaise  administration. 
Quoi  qu’il  en  soit  , voyons  comment  ce  tiers  de  Pro- 
vince cultivé  nourrit  ses  habitans  : pour  le  savoir , en- 
trons dans  un  village,  étudions  les  usages  de  ceux  qui 
l’habitent , voyons  comment  ils  construisent  leurs  do- 
miciles , comment  ils  s’habillent , se  nourrissent  et 
s’abreuvent  3 ces  quatre  objets  examinés  en  détail  nou* 
fourniront  le  Tableau  que  nous  avons  promis. 

ïl  seroit  ridicule  de  donner  aux  paysans  Lithua- 
niens une  structure  et  un  caractère  commun  ; le  mé- 
lange des  races , le  plus  ou  moins  d’aisance  et  de 
bien-être  dans  une  suite  de  générations , ont  dû  cau- 
ser des  variétés  dans  les  individus  : cependant  on  peut 
assurer  que  les  paysans  de  Lithuanie  sont  en  géné- 
ral d’une  taille  avantageuse  , d’une  figure  agréable  , 
et  qu’ils  offrent  des  traits  réguliers.  Presque  tous  sont 
blonds  ou  cendrés  ; on  en  trouve  peu  de  bruns.  Leur 
vie  dure  et  agreste  les  rend  très-robustes  ; leur  carac- 
tère est  tranquille  ; ils  font  lentement  tout  ce  qu’ils 
entreprennent  : mais  s’ils  sont  moins  actifs  que  nos 
Français,  ils  soutiennent  bien  plus  long-temps  le  tra- 
vail 3 ils  sont  sains , soumis  à un  petit  nombre  de  ma- 
ladies 3 on  trouve  parmi  eux , sur-tout  dans  les  districts 
riches,  un  plus  grand  nombre  de  vieillards  que  dans 
nos  meilleures  contrées  de  France. 

Ces  paysans  sont  serfs  ou  enfans  de  la  glèbe.  Ils 
appartiennent  tous  à des  maîtres  3 mais  leur  sort  en 
est-il  plus  malheureux?  A l’abri  du  besoin  réel , s’ils 
perdent  par  quelque  malheur  leur  maison,  leurs  bes- 
tiaux , si  les  récoltes  manquent , leur  maître  est  obligé 
de  leur  rebâtir  des  maisons  , de  remplacer  leurs  bes- 
tiaux, et  de  leur  fournir  des  grains.  Ce  paysan  a des 
terres  qu’il  transmet  à ses  enfans , et  que  le  Seigneur 
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ne  peut  lui  enlever.  Le  plus  pauvre  a deux  bœufs  3 
deux  vaches  , uu  cheval  et  des  cochons  5 il  possède 
au  moins  soixante  bicherées  de  fonds. 

Ces  faits  posés , développons  l’industrie  de  ces  hom- 
mes si  méprisables  en  apparence  et  si  mal  jugés  par 
nos  voyageurs  , qui  leur  ont  à peine  accordé  un  ins- 
tinct supérieur  à celui  des  animaux.  Un  paysan  Li- 
thuanien, jeté  par  la  tempête  dans  l’ile  de  Robinson 
Crusoé , auroit  été  peu  inquiet  de  son  sort.  Donnez-lui 
une  hache , il  sait  avec  ce  seul  instrument  se  cons- 
truire un  domicile  pour  lui  et  ses  bestiaux  ; il  n’a  be- 
soin ni  de  maçon,  ni  de  charpentier,  ni  de  serrurier  , 
ni  de  charron.  L’hiver , il  fabrique  un  traîneau  léger  , 
pour  retirer  des  forêts  les  pièces  de  bois  qui  lui  seront 
nécessaires  pendant  toute  l’année  ; l’été,  il  sait  faire  un. 
chariot  aussi  léger  et  très-solide  pour  transporter  ses 
récoltes.  Avec  sa  hache  il  équarrit  des  troncs  d’arbres; 
en  les  posant  les  uns  sur  les  autres,  il  en  fait  des  murs 
très-solides  ; il  place  entre  les  joints  une  espèce  de 
Mousse  et  de  Lichen  , et  par  ce  moyen  il  sait  rendre 
ces  murs  impénétrables  au  froid.  Ces  maisons  sont  en 
parrallélogramme  ; à un  angle  s’élève  un  grand  poêle , 
très-ingénieusement  inventé,  qui  entretient  dans  l’ha- 
bitation une  chaleur  perpétuelle  de  i5  degrés,  tandis 
que  quelquefois  en  dehors  le  froid  est  de  24.  La  porte 
et  la  cheminée  du  poêle  sont  en  dehors , et  il  en  ré- 
sulte qu’on  n’est  jamais  incommodé  de  la  fumée.  Ce 
paysan  sait  faire  cuire  la  terré  glaise  pour  former  ses 
briques  5 cette  maison  de  simple  structure  est  recou- 
verte par  un  toit  de  chaume.  Tout  près  sont  les 
écuries  qui  ne  sont  formées  que  par  des  branchages 
entrelacés , entre  lesquels  011  introduit  de  la  terre 
glaise  gâchée  avec  du  chaume  } cela  forme  des  mas- 
sifs impénétrables  au  froid  ; ces  écuries  ont  peu  d’é- 
lévation ; le  plancher  n’est  formé  que  par  des  troncs  de 
jeunes  Trembles,  sur  lesquels  reposent  la  paille  et  le 
loin  5 la  seule  pente  du  toit  de  chaume , très-indind 
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comme  celui  delà  maison,  fournit  assez  d’espace  pour 
approvisionner  de  paille  et  de  foin  les  bestiaux  pen- 
dant l’hiver. 

Notre  paysan  ainsi  logé , songe  à se  meubler.  Un 
cadre  de  tronc  de  jeunes  Chênes  porté  sur  quatre  pieds , 
et  sur  lequel  ou  pose  une  claie  chargée  de  Fougère  et 
de  Mousse,  forme  son  lit  ; les  plus  riches  le  couvrent 
de  deux  peaux  d’Ours.  Une  table  de  six  pieds , quelques 
tabourets  de  bois  , complètent  son  ameublement.  Les 
enfans  dorment  l’hiver  sur  des  bancs  près  du  poêle, 
l’été  sur  des  feuilles  ou  en  plein  air.  Quelques  pots  de 
terre  constituent  sa  vaisselle  3 une  pierre  de  jaspe  creu- 
sée an  marteau  , garnie  d’un  pilon  à dents  qui  roule 
dans  la  pierre , lui  sert  de  moulin  pour  former  son 
gruau  et  sa  farine;  un  tronc  de  Chêne  creusé  à la  hache, 
lui  donne  un  pétrin.  Son  four  est  près  du  poêle  3 il 
sait  très -bien  l’élever  et  le  garnir,  sans  appeler  un 
maçon. 

Son  vêtement  est,  l’hiver,  une  chemise  de  toile  de 
lin  , filée  et  fabriquée  dans  la  maison,  une  tunique  de 
peau  de  mouton  dont  le  poil  porte  sur  le  corps.  Un 
drap  brun,  trié  par  sa  femme  et  fabriqué  sur  le  même 
métier  que  la  toile,  lui  donne  une  autre  toge  longue  ; 
il  n’achète  guère  que  la  ceinture  de  laine  rouge.  Ces 
paysans  ne  se  rasant  jamais  , et  portant  une  longue 
barbe  comme  les  patriarches , ne  sont  point , comme 
les  nôtres  , tributaires  d’un  Barbier.  S’ils  sont  malades, 
ils  savent  supporter  leurs  maux,  l’expérience  leur 
ayant  appris  à connoître  les  maladies  que  la  Nature 
guérit , et  celles  dans  lesquelles  elle  succombe.  Dans 
le  premier  cas,  ils  boivent  des  acides  , et  restent  tran- 
quilles sur  leur  grabat , dans  le  second  , il  savent  atten- 
dre la  mort  sans  murmurer  ni  se  plaindre.  Un  d’eux 
étoit  hydropique  ; je  voulus  lui  persuader  dé  prendre 
des  remèdes , il  me  répondit  : « Notre  Palatin  est 
» mort  depuis  deux  mois  de  la  même  maladie  3 cepeu- 
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>>  dant  le  grand  Médecin  de  Varsovie  lui  a donné  bien 
» des  remèdes.  » 

Tel  est  le  serf  en  Lithuanie  : voyons  à présent  ce 
qu’il  fait  pour  pourvoir  à ses  besoins  et  à ceux  des 
Magnats  qui  l’enchaînent.  Je  l’ai  déjà  dit:  la  Lithuanie 
n’est  qu’une  plaine  dont  la  croûte  est  aréneuse  ; le  ter- 
rain en  est’ si  meuble,  que  les  vents  impétueux  le  bou- 
leversent sans  cesse,  excepté  quelques  langues  dont  la 
croûte  sablonneuse  a été  enlevée  par  les  eaux,  et  qui  pré- 
sente à nu  la  terre  forte  , argileuse,  et  quelques  au- 
tres dans  des  bas-fonds,  qui  ne  sont  autre  chose  que 
des  marais  desséchés  qui  offrent  une  tourbe  décomposée, 
une  vraie  terre  végétale  , l 'humus  des  Minéralogistes  : 
tout  le  reste  du  pays  est  sablonneux  , mais  ce  sable 
est  fortement  imprégné  de  terre  végétale  , résultat  de 
la  décomposition  des  arbres  et  des  feuilles  des  forêts  qui 
ont  alternativement  couvert  tout  le  pays.  Ces  terres 
défrichées  durent  des  siècles  en  bonne  végétation; 
lorsqu’elles  s’appauvrissent,  on  les  abandonne , et  elles 
ne  tardent  pas  à s’ensemencer  de  nouveau  pour  devenir 
encore  des  forêts,  qui  seules  peuvent, à la  longue,  leur 
rendre  leur  ancienne  fertilité. 

Autre  fait  utile  à saisir  : cette  terre  sablonneuse  a peu 
de  profondeur  ; on  trouve  constamment  au-dessous 
une  argile  jaune  ou  grise  , qui , comme  nous  le  verrons 
bientôt , en  conservant  l’humidité  et  en  fixant  l’extré- 
mité des  chevelus  des  Blés , assure  leur  existence  et 
leur  fécondité. 

# C’est  de  ce  sol  stérile  en  apparence , que  le  paysan 
Lithuanien  sait  retirer  d’abondantes  récoltes  ; l’expé- 
rience lui  a appris  que  le  labeur  doit  être  superficiel, 
quM  faut  de  cinq  en  cinq  sillons  laisser  un  égoût  pins 
profond.  Sa  charrue  est  plus  simple  que  les  nôtres; elle 
est  si  légère , qu’il  peut  l’emporter  avec  facilité  sur  le 
dos.  Un  seul  cheval  suffit  pour  ouvrir  les  sillons 
dans  une  terre  aussi  légère.  On  doit  croire  que  ce 
terrain  presque  homogène  et  sans  pierre  , n’a  pas  be- 
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soin  , pour  être  pulvérisé , de  plusieurs  labours  ; deux 
façons  suffisent:  à la  seconde  le  semeur  suit;  il  projette 
ie  grain  avec  art  , et  le  herseur  qui  l’accompagne , 
le  recouvre  avec  une  herse  aussi  légère  que  la 
charrue. 

Quelque  simple  que  soit  cette  culture , les  récoltes 
sont  étonnantes;  on  retire  communément,  dans  un 
terrain  si  maigre  en  apparence , dix , douze  , quatorze 
pour  un.  Sur  ce  terrain  si  léger  , on  ne  sème  que  du 
Seigle  qui  diffère  du  notre,  i°.  en  ce  que  son  chaume 
est  moins  élevé  ; à peine  acquiert-il  la  hauteur  de  28 
à 00  pouces.  20.  En  ce  qu’il  racine  plus  profondé- 
ment ; on  s’est  assuré  qu’il  traverse  par  ses  chevelus 
la  couche  sablonneuse,  et  va  s’empâter  sur  l’argile  , 
ce  qui  le  fixe  et  lui  fournit  assez  d’humidité  pour  sa 
végétation  pendant  les  chaleurs  ardentes  de  Juin  et  de 
Juillet.  On  sème  à la  fin  de  Septembre  ou  au  commen- 
cement d’Octobre  ; la  fane  est  brillante  en  Novembre  ; 
les  terres  à Bled  paraissent  alors  de  belles  prairies  , 
aussi  laisse-t-on  les  moutons  y paître  en  Novembre  s! 
les  toulles  sont  trop  fortes;  les  gelées  de  Décembre  et 
Janvier,  qui  sont  souvent  plusieurs  jours  de  25  degrés, 
et  qui  couvrent  la  terre  de  neige  glacée  jusqu’à  la  hau- 
teur de  trois  pieds,  brûlent  cette  verdure  ; mais  les 
racines  et  leurs  collets  n’en  souffrent  point.  Au  prin- 
temps , vers  la  fin  d’Avril  ou  le  commencement  de 
Mai , cinq  à six  jours  de  chaleur , avec  le  vent  du  Midi 
qui  fait  monter  tout  à coup  le  thermomètre  à 12  de- 
grés , suffisent  pour  métamorphoser  des  champs  im- 
menses qui  par.oissoient  stériles  , en  tapis  rians  de 
verdure.  Si  ces  chaleurs  se  soutiennent , on  est  surpris 
de  la  célérité  avec  laquelle  les  Blés  montent.  On  peut 
assurer  que  sous  ce  climat  la  végétation  est  beaucoup 
plus  accélérée  qu’en  France.  Pour  rendre  raison  de  ce 
phénomène  agronomique  , il  suffit  de  se  rappeler 
l’effet  des  terres  sablonneuses  pour  concentrer  la 
chaleur,  et  la  nappe  humide,  ou  couche  d’argile,  sur 
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laquelle  ces  terres  sont  assises.  Mais  pour  mieux  éva- 
luer la  fécondité  de  ces  terres  si  légères , il  faut  non- 
seulement  avoir -égard  au  produit  , mais  encore  à l’é- 
tonnante quantité  de  grains  dévorés  par  les  oiseaux  ; 
car , après  les  semailles , cette  terre  est  si  meuble , 
qu’il  leur  est  facile  de  mettre  le  grain  à découvert.  On 
moissonne  du  i5  au  25  Juillet,  et  le  vert  du  Seigle 
ne  commence  cependant  le  plus  souvent  a renaître  , 
que  du  12  au  i5  Mai  \ ce  qui  ne  donne  que  soixante 
jours  pour  faire  monter  les  Blés  > et  féconder  et 
mûrir  les  semences.  La  moisson  faite  , on  ferme  les 
Blés  en  paille  dans  les  granges  , et  le  paysan  ne  les 
dégraine  qu’à  mesure  de  son  besoin. 

Le  Seigle  est  le  fond  de  la  nourriture  , non-seulement 
des  paysans,  mais  encore  des  gentilshommes,  et  nous 
pouvons  assurer  que  ce  pain  de  Seigle  est  beaucoup 
plus  léger,  beaucoup  plus  savoureux  que  celui  qu’on 
fait  en  France  avec  le  meme  grain  ; au  reste  , ce 
pain  a une  propriété  bien  constatée  en  France  et  en 
Lithuanie , c’est  qu’il  se  digère  avec  facilité , et  ne 
constipe  point. 

On  ne  cultive  l’Orge  en  Lithuanie  , que  pour  faire 
de  la  bière,  et  dans  les  terrains  humides  et  argileux. 
Le  Froment  y est  rare  ; on  ne  le  sème  que  dans  les 
terrains  bas  , qui  ont  été,  comme  je  l’ai  dit,  des  étangs 
ou  marais  desséchés.  Mais  ces  terrains , qui  ne  sont 
composés  que  de  terre  végétale  , sont  fertiles  au  delà 
de  tout  ce  qu’on  peut  croire.  C’est  une  terre  noire 
très-légère,  aussi  facile  à labourer  que  les  sablonneu- 
ses. On  réserve  la  farine  de  Froment  pour  le  pain  de 
gala , pour  former  des  pâtes  de  gruaux  et  des  maca- 
roni , dont  on  consomme  une  très-grande  quantité  sur 
toutes  les  tables. 

Après  le  Seigle , le  Froment  et  l’Orge,  la  récolte  en 
menus  grains , la  plus  spécieuse  , est  celle  de  Bled- 
Sarrasin,  qui  s’est  si  bien  accommodé  de  ce  climat,  qu’on 
en  trouve  par-tout  de  spontanée.  On  en  cultive  deux 
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espèces  rleTartare , Folygomirn  Tartaricum,  et  le  vul- 
gaire. Mais  comme  les  terres  ne  sont  pas  rares , on  ie 
sème  an  printemps  sur  des  fonds  reposés , et  on  le  ré- 
colte grainé  en  Septembre.  Le  Tartare  est  plus  gros  , 
plus  farineux.  Ce  grain  sert , non-seulement  comme 
en  France , à nourrir  la  volaille  , mais  on  sait  encore 
en  retirer  une  belle  farine  qui , humectée  et  pressée 
sur  des  cribles , fournit  des  grains  ovales , qui  forment 
un  excellent  gruau  dont  on  fait  plusieurs  ragoûts  en 
pâtisseries.  Le  Seigle  dorme  donc  au  paysan  de  Li- 
thuanie son  pain  , l’Orge  sa  bière , qu’il  sait  prépa- 
rer et  qu’il  assaisonne  avec  de  l’Absynthe,  le  Froment 
et  le  Sarrasin  lui  fournissent  ses  pâtes  pour  faire  des 
gâteaux  et  des  gruaux  : voyons  maintenant  les  autres 
plantes  dont  il  sait  tirer  parti. 

Il  ne  cultive  guère  du  Chanvre  que  dans  les  terres 
argileuses  , voisines  de  sa  maison , qu’il  a su  domter 
de  temps  immémorial  avec  une  marne  très-commune  , 
purement  calcaire  et  coquillaire  : mais  il  sème  du  Lin 
sur  ces  terres  légères;  quoique  ce  Lin  soit  moins  haut 
que  celui  de  Flandre  , sa  filasse  est  plus  douce  , plus 
fine  : aussi  les  Hollandais  l’enlèvent-ils  presque  tout 
pour  leurs  fabriques  de  toîlevS.  Les  semences  servent, 
comme  ailleurs,  pour  en  retirer  une  huile  grasse,  et 
leur  marc  est  en  hiver  un  des  fonds  de  la  nourriture 
des  pourceaux;  mais  les  Lithuaniens  préfèrent,  pour 
leur  usage, comme  aliment  ou  assaisonnement,  l’huile 
de  graines  de  Choux  sauvages,  dont  ils  cultivent  trois 
espèces;  le  Chou  champêtre,  Brassica  campestris ; le 
Chou  Oriental,  brassica  Orientalis , et  le  Raphanistrum. 
Ces  espèces  grainent  en  abondance  et  donnent  une  huile 
vierge  qui  n’est  point  désagréable  ; la  plus  mauvaise 
sert  pour  la  lampe  , dont  on  n’use  que  pour  les  tra- 
vaux les  plus  lucratifs  ; car  pour  filer  et  pour  les  aut  res 
occupations  ordinaires  , on  ne  s’éclaire  qu’avec  des 
lames  de  Sapin  résineux. 

Ces  grands  objets  de  culture  ne  sont  pas  les  seuls 
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qui  fixent  l’attention  des  paysans  de  Lithuanie  : le  Hou- 
blon qui  sert  pour  modérer  la  fermentation  de  la  bière, 
est  un  produit  trop  intéressant  pour  être  négligé.  Cette 
plante  , si  elle  n’est  pas  Spontanée  en  Lithuanie  , s’y 
est  si  bien  naturalisée,  qu’elle  a gagné  les  forets  ; ou  la 
cultive  principalement  dans  les  bas-ionds  a terre  noire  , 
à deux  pieds  de  distance  ; ori  donne  à chaque  toulle  un 
tuteur  de  vingt  pieds  d’élévation;  lorsque  le  Houblon  a 
enveloppé  ces  tuteurs  , cela  produit  de  loin  un  massit 
de  verdure  très-agréable. 

Chaque  paysan  Lithuanien  a un  jardin  derrière  sa 
maison  ; l’enceinte  est  un  lacis  de  jeune  branches 
d’arbres  : ils  ignorent  absolument  l’art  des  haies  vives, 
quoiqu’ils  possèdent  dans  leurs  forêts  presque  tous  les 
arbustes  qui  constituent  nos  haies.  Dans  ces  jardins  et 
vergers,  ils  cultivent  quelques  espèces  de  Pommiers  et 
de  Poiriers  de  médiocre  qualité  ; leurs  Cerisiers  ne  pro- 
duisent pas  de  meilleur  fruit  ; cependant  ils  savent 
greffer  tout  aussi-bien  que  nos  Jardiniers.  Leur  méthode 
la  plus  générale  est  de  tronçonner  de  jeunes  sauvageons 
de  Pommiers,  d'enlever  une  portion  de  l’écorce  de  la 
largeur  de  l’ongle , et  de  couper  la  greffe  en  biseau  ou 
bec  de  flûte;  ils  en  assujettissent  quatre  sur  les  plaies, 
aux  quatre  faces  du  haut  du  troue  avec  des  Osiers  , et 
couvrent  le  tout  de  terre  glaise  enveloppée  d’un  linge 
graissé. 

Leurs  autres  arbres  à fruit  sont  les  Pruniers  , dont 
les  fruits  conservent  toujours  beaucoup  d’acidité.  S’ils 
entreprennent  d’élever  des  ceps  de  Vigne,  ils  sont  obli- 
gés de  les  ensevelir  en  terre  à un  pied  de  profondeur  , et 
de  les  recouvrir  de  fumier  ; les  neiges  couvrent  ce  fu- 
mier de  trois  pieds , en  sorte  que  le  cep  est  enfoui , en 
hiver , à la  profondeur  de  cinq  pieds.  Le  raisin  de  ces 
Vignes  noircit  très-bien;  il  est  même  agréable  au  goût 
en  Octobre  : mais  si  on  en  fait  du  raisiné  sans  y ajouter 
beaucoup  de  sucre,  il  est  très-aigre  , et  c’est  le  sort 
de  tous  les  fruits  du  Nord.  La  chaleur  seule  peutdéye- 
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lopper  le  corps  sucré.  Tous  les  arbres  fruitiers  sponta- 
nées dans  ces  régions  glacées  , n’offrent  que  des  baies 
très-acides,  les  Groseilliers , les  Mirtilles  , les  Ronces  en 
sont  la  preuve  ; les  Framboises  même,  si  douces  dans 
nos  climats  , sont  acides  en  Lithuanie.  La  Fraise  seule 
y est  aromatique , douce  , et  à peine  aigrelette.  Mais 
la  nature  n’a  pas  absolument  refusé  le  principe  doux 
aux  productions  de  la  Lithuanie  : les  abeilles  , qui  sont 
abondantes  et  naturelles  dans  ce  pays  , savent  le  trou- 
ver, et  le  recueillir  en  abondance.  Dans  les  vastes  fo- 
rêts du  Nord,  chaque  vieux  tronc  d’arbre  cache  un  es- 
saim qui  présente  un  miel  blanc,  bien  supérieur  à celui 
des  Pyrénées , que  l’on  appelle  miel  de  Narbonne.  Ce 
miel , mêlé  avec  une  suffisante  quantité  d’eau  , fermente 
comme  le  moût  de  raisin  ; mais  ce  vin  conserve  un 
goût  de  miel , qu’il  ne  perd  qu’après  une  dixaine  d’an- 
nées; lorsqu’il  est  gardé  vingt  ans,  il  acquiert  un  goût 
si  agréable  et  si  spiritueux , qu’on  ne  peut  le  distinguer 
des  meilleurs  vins  d’Espagne.  Plusieurs  familles  nobles 
en  conservent  depuis  un  siècle , mais  le  paysan  le  boit 
la  première  année  ; alors  cette  liqueur  est  lourde  , 
flatueuse,  et  exige, pour  la  digérer,  des  estomacs  aussi 
robustes. 

Ces  paysans  savent  faire  , par  d’autres  méthodes , des 
vins  de  Framboises,  de  baies  de  plusieurs  Ronces,  ( sur- 
tout de  Chamœmorus , ) duMirtille,  de  l’Oxicoccos  ou 
Canneberge.  Après  en  avoir  exprimé  le  suc,  ils  le  rap- 
prochent par  l’ébullition,  et  le  font  fermenter  seul  ou 
avec  un  peu  de  miel.  Ces  vins  sont  très-agréables,  mais 
peu  spiritueux.  Je  ne  parle  pas  du  cidre  ; les  paysans 
n’en. font  guère  usage  pour  eux,  quoique  leurs  Pommes 
soient  assez  bonnes  pour  en  faire  d’aussi  agréable  que 
celui  de  Picardie. 

Il  seroit  bien  à désirer  pour  ces  paysans,  que  leur 
industrie  se  fût  bornée  à imaginer  la  bière,  l’hydromel 
vineux,  et  tous  les  vins  dont  nous  venons  de  parler  : 
mais  ils  savent  encore  , pour  leur  malheur , retirer 
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des  esprits  ardens  , de  l’eau  de  vie  de  plusieurs  subs- 
tances muqueuses,  du  Froment,  du  Seigle,  de  l’Orge  , 
de  l’Avoine , des  noyaux  de  Cerises.  Ces  esprits  sont 
aussi  agréables  que  notre  eau  de  vie  : ils  les  aroma- 
tisent avec  des  semences  d’Anis  ou  de  Fenouil.  Plu- 
sieurs autres  plantes  écrasées  leur  fournissent  un  suc 
doux  et  muqueux , qu’ils  font  fermenter,  et  dont  ils 
retirent  un  esprit  ardent  et  très-vif.  Nous  ne  citerons 
que  la  Berce  ou  l*Heracleum  Sphondilium.  On  ne  sau- 
roit  imaginer  quelle  quantité  de  ces  eaux  de  vie  de 
grains  et  autres  peuvent  boire  impunément  ces  pay- 
sans : ils  ne  soupirent  qu’après  les  momens  où  ils 
pourront  , en  se  gorgeant  de  spiritueux  , rester  morts 
ivres.  L’habitude  leur  permet  de  boire  trois  ou  quatre 
pintes  de  ces  liqueurs , sans  en  être  sensiblement 
incommodés.  J’ai  connu  des  milliers  de  Lithuaniens 
plus  que  septuagénaires  , qui  avoient  commis  ces  ex- 
cès toute  leur  vie.  Les  Médecins  , qui , dans  leurs  ca- 
binets , décident  magistralement  que  les  spiritueux 
condensent  nécessairement  les  humeurs  , recorniesent. 
les  fibres , et  causent  des  obstructions,  ont-ils  prononcé 
d’après  un  nombre  bien  suffisant  d’observations?  Cer- 
tainement ils  ignorent  l’étendue  de  l’énergie  du  prin- 
cipe vital  pour  domter  les  causes  morbifiques. 

Nous  avons  vu  comment  notre  paysan  de  Lithuanie 
prépare  son  domicile,  son  vêtement,  sa  nourriture  et 
«a  boisson;  examinons  maintenant  comment  il  se  pro- 
cure quelques  superfluités. 

Son  jardin  lui  fournit  des  Betteraves,  plusieurs 
espèce  de  Choux,  des  Pommes  de  terre , des  Pois , des 
Oignons  , des  Aulx.  Un  usage  sagement  établi , est  celui 
de  faire  aigrir  des  Choux  hachés  et  des  Betteraves  ; 
l’Oseille , lesConcombressont  aussi  d’un  usage  fréquent. 
Dans  tous  les  jardins  on  cultive  l’Anis,  le  Coriandre  et 
le  Fenouil  : indépendamment  de  l’emploi  de  leurs  se- 
mences dans  l’eau  de  vie , on  en  met  une  grande  quan- 
tité dans  le  pain.  Ces  usages  sont  très-louables  mé- 
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dicinalement  parlant  ; mais  ce  qui  me  surprît  , c 'est 
de  trouver  par-tout  des  champs  immenses  remplis  de 
pavots  à grosses  têtes  , de  la  même  espèce  qui  fournit 
P Opium,  et  de  voir  qu’on  ne  les  cultivoit  que  pour 
les  semences  dont  on  faisoit  des  gruaux,  dont  chaque 
Lithuanien  mange  impunément  une  quantité  capable 
de  faire  trembler  nos  Médecins  théoriciens. 

Quoique  la  viande  et  le  gibier  soient  très-abondans 
en  Lithuanie  , les  paysans  en  mangent  peu  ; ils  ré- 
servent la  volaille,  le  beurre,  les  œufs  et  leur  gi- 
bier pour  payer  leurs  tributs  ; ils  se  contentent  de 
faire  fumer  du  lard  et  d’autres  parties  du  pourceau  , 
mais  sur-tout  de  faire  fumer  des  quartiers  d’oies  , dont 

iis  retirent  abondamment  une  huile  très-douce  et  très- 

» 

agréable. 

Voilà  le  tableau  hdelle  de  l’industrie  des  pay- 
saus  de  Lithuanie;  j’aurois  pu  y ajouter  des  observa- 
tions sur  plusieurs  objets  ; j’aurois  pu  faire  voir  com- 
ment, avec  des  écorces  d’arbres,  sur-tout  du  Tilleul  , 
ils  savent  faire  d’excellentes  cordes  et  toute  leur  chaus- 
sure ; comment  ils  savent  exploiter  leurs  mines  de  fer 
limoneuses,  et  en  forger  eux-mêmes  des  socs  de  char- 
rue ; comment  ils  savent  faire  leur  charbon,  retirer 
la  potasse , la  poix-résine , le  goudron  ; j’aurois  pu  les 
considérer  comme  chasseurs  à la  bête  fauve  , comme 
pêcheurs , car  ils  sont  tout  ce  qu’ils  veulent  être  : mais 
tous  ces  objets  exigeraient,  pour  les  développer,  un 
temps  considérable.  Je  me  contenterai  d’évaluer  ce 
qu’ils  consomment  en  les  comparant  avec  nos  paysans 
Français. 

Un  cheval,  en  Lithuanie,  conte 

au  paysan 1 5 liv.  s.  d. 

Une  vache 12. 

Une  paire  de  bœufs  ....  Go. 

Un  gros  cochon G. 

Une  brebis 1 1G. 

Une  oie 


. 10. 


tableau 
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liv.  s.  d. 


Un  poulet 

0. 

/■% 

Une  poule 

<0. 

La  livre  de  beurre  .... 

5. 

Un  douzaine  d’œufs 

5. 

La  livre  de  viande  .... 

2. 

La  livré  du  pain  de  Seigle  . 

• • * 

• 

Une  livre  de  farine  de  Froment 

2. 

Une  bouteille  de  bière. 

1. 

Une  bouteille  d’eau  de  vie  . 

4* 

Une  aune  de  toile  .... 

9- 

Une  chemise 

Un  habit  de  drap 

Un  habit, de  peaux  .... 

• 9- 
. 5. 

4* 

Ce  prix  modique  des  comestibles  et  des  vêtemens , 
en  Lithuanie , fait  qu’on  évalue  l’entretien  et  la  nour- 
riture de  rigueur  à 72  liv.  monnaie  de  France  5 d'où 
il  suit  que  chaque  paysan  laisse  près  de  la  moitié  de 
ce  qui  lui  est  dû,  à l’homme  vivant  dans  l’aisance,  en 
supposant  que  chaque  homme  sur  la  terre  eût  , si  le 
partage  étoit  égal , quarante  écus  de  rente.  Faisons 
maintenant  attention  au  petit  nombre  de  nobles  Lithua- 
niens en  comparaison  des  paysans  , et  nous  nous  as- 
surerons que  là  , plus  qu’ailieurs,  le  riche  ne  laisse  au 
pauvre,  en  profitant  de  tout  son  travail , que  précisé- 
ment ce  qu’il  lui  faut  pour  ne  pas  mourir  de  faim. 

N.  B . Tels  étoient  les  prix  en  1782  5 mais  j’ai  appris, 
par  mon  ami  Briotet,  Professeur  d’Anatomie  dans  l’U- 
niversité de  Viina,  qu’aujourd’hui  tout  y est  plus  cher 
d’un  tiers. 
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I AGE  7,  espèce  5168  bis.  L'Orchis  rouge,  Orchis  mbra  de  Jacquin 
n’est  pas  rare  autour  de  Lyon  ; il  a été  trouvé  en  ilcurs  , celte  année  i 806, 
le  28  Mai.  On  le  reconnoît  par  son  pétale  inférieur  ou  tablier  comme 
crénelé  , arrondi , large  , sans  lobes  marqués  , par  son  éperon  en  alêne  , 
terminé  par  deux  mamelons  , par  ses  pétales  étalés;  ses  bulbes  sont  ai- 
tondis  ; ses  fleurs  assez  grandes  , en  épi  lâche  , d’un  rouge-foncé. 

Voyez  Jacquin,  rar.  icon.  nj'\. 

Page  10,  espèce  21  n3.  La  troisième  variété  est  l’ Orchis  tephrosan - 
thos  de  Villars;  Y Orchis  militai  is  var.  antropophoi  a.  La  Tourr.  Chlor. 
26.  Voyez  la  figure  de  Columna  Ecphr.  020  Orchis  altéra  Or  codes  , 
cercopitecopliora  : c’est  une  des  variétés  les  plus  communes  autour  de 
Lyon. 

Page  10,  Orchis  papilionacea , espèce  217/p  Notre  infortuné  ami 
Parou  du  Soleil  trouva  le  premier  cette  belle  espèce  , qui , comparée 
avec  les  individus  cueillis  par  la  Tourrette  autour  de  Rome , offrent  le 
tablier  d’un  tiers  moins  grand. 

Page  16  , espèce  2180.  L’Oplirys  en  spirale,  Ophrys  spitalis , var. 
cesWa . Orchiastrum  œstivum , palustre , album  , odoratum.  Mich.  gen, 
tab.  26.  Trouvé  en  fleurs  en  Juillet,  dans  la  plaine  des  Broteaux.  Ses 
lleurs  sont  plus  blanches;  ses  feuilles  , trois  ou  quatre  sur  la  tige  , sont 
beaucoup  plus  étroites  , linaires  , persistantes;  son  odeur  est  douce  et 
agréable. 

*"  Obs.  Nous  devons  h Brunsfeld  la  première  figure  de  l’automnal  : c’est 
son  Satyriurn  odoriferum , herbar.  1 , pag.  io5  ffgura  exterior. 

Page  18,  espèce  2190.  Ophrys  my ouïes.  Le  tablier  imite  assez  bien 
le  corps  d’une  Mouche  ; les  deux  ailes  courtes,  d’un  noir-pourpre,  très- 
étroites  , peuvent  être  regardées  comme  ses  antennes  ; le  casque  formé 
par  trois  pétales  verdâtres  ; deux  cornes  (les  ailes)  pourpres  , noires  , fi- 
liformes , à côté  du  style  ; le  tablier  d’un  noir-pourpre , grisâtre  au  cen- 
tre ; il  est  divisé  en  trois  : deux  ailes  obtuses , plus  courtes;  le  segment 
intermédiaire  en  cœur  ; une  bulbe  arrondie;  trois  ou  quatre  fleurs  dis- 
tantes. 

Page  4^5,  article  Desfontaines.  Flora  A dantica , sire  Historia  Plan - 
tarum , cjuæ  in  yî  liante  , agio  Tuteta  no  et  Algérien  si  crescunt.  Paris, 
1798 ,2  vol.  in- 4.e  , fig.  203.  La  beauté  des  figures,  l’exactitude  du 
texte , plusieurs  espèces  neuves  , mettent  cet  Ouvrage  au  nombre  de  ceux 
qui  peuvent  contribuer  aux  progrès  de  la  Botanique. 
a ' HISTOIRE 


HISTOIRE  CRITIQUE 

DE$  PLANTES  LES  PLUS  CONtfruNES, 
LES  PLUS  UTILES  ET  LES  PLUS  CURIEUSES. 


CLASSE 

VINGTIÈME. 

G Y N 

A N D R I E. 

I.  D 

I A N D R I E. 

1094.  Orchis  , 

« 1 « 

Nectaire  prolongé  en  corne» 

Orchis. 

ÎO95.  Satyrion  , 

Nectaire  en  bourse. 

Satyri  üm . 

1096.  Ophrys  , 

Nectaire  le  plus  souvent  en  carène. 

ÜPHRYS . 

1097.  Helléborine  , 

Nectaire  ovale  , bossue  en  des- 

Serapias . 

sous. 

1100.  Sabot  , 

Nectaire  boursoufflé , ventru. 

Cypripèdium. 

11  or.  Vanille, 

Nectaire  en  toupie. 

Epidendrum . 

IL  TIUANDRIE. 

iio3.  Bermudiane,  Un  Pistil  ; Calice  nul  ; Corolle  à 
Sisyrinchium . six  pétales  planes  ; trois  Stig- 
mates ; Capsule  inférieure  , à 
trois  loges. 

Terne  111 T 


2 G Y N A N D a I E. 

1 104.  Ferrare  9 Un  Pistil  ; Calice  nul  ; Corolle  i 

Ferrari  A»  six  pétales  frisés  ; Stigmate  en 

capuchon  ; Capsule  inférieure  , à 
trois  loges. 

III.  P E N T A N D R I E. 

ÏI 10.  Grenadille,  Trois  Pistils;  Calice  h cinqseg- 

PassiflorA.  mens  profonds  ; Corolle  à cinq 

pétales  i Baie  supportée  par  un 
pédicule. 

I y.  H E X A N D R I E. 


î 1 1 1 . Aristoloche  , Six  Pistils  ; Calice  nul  ; Corolle 
Aristolochia . à un  seul  pétale  ; Capsule  à six 

loges. 

V.  DODÉCANDRIE. 

1 1 1§.  Hypocyste,  Un  Pistil;  Calice  a.  quatre  seg- 

C Y TI  N us.  mens  peu  profonds  ; Corolle 

nulle  Baie  à huit  loges. 

YI.  POLYANDRIE. 


1 120.  Draconte  , 

Dracontium. 


Spathe  ; Calice  nul  ; Corolle  à 
cinq  pétales  ; Baie  à plusieurs 
semences. 


1121.  Galle, 
Calla . 


Spathe  ; Calice  et  Corolle  nuis  5 
Etamines  mêlées  avec  les  pis- 
tils. 


I I 19.  Gouet  , 
Arum . 


Spathe  ; Calice  et  Corolle  nuis , 
Etamines  insérées  sur  le  pistil. 
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K ï 2 j»  Zostere  , Une  Feuille  ; Calice  et  Corolle 

Zostera . nuis  > Semences  alternes,  nues* 


OBSERVA  T lOIS  GENERALE . 

Les  Pétalûïdes  sans  calices  , polypétalcs  , irrégulières  , à deux 
étamines  posées  sur  le  pistil . 

[ Les  Gyuandres  Diandres  de  Linné.  ] 

Les  Orchidées. 

Ces  Plantes  constituent  une  véritable  famille  naturelle,  qui  , par 
ses  racines , ses  tiges , ses  feuilles , tient  à la  famille  des  Liliacées  ; 
mais  qui  , par  la  situation  de  son  germe  inférieur , qui  se  change  eu 
capsule  ne  renfermant  pour  graines  qu’une  espèce  de  poussière  ana- 
le gue  à la  râpure  de  bois  , par  la  singulière  structure  du  style  , et  par 
la  forme  plus  singulière  encore  des  corolles , s’éloignent  beaucoup  des 
Liliacées.  Dans  ces  Plantes , les  racines  succulentes  sont  à bulbes  di- 
dymes  , ou  à bulbes  palmées  , ou  à racines  ramassées  en  faisceaux  , ou 
aplaties  , ramifiées.  Les  feuilles  simples  , nerveuses  , très  - entières  ; 
les  bractées  florales  simples  ; le  fruit  à trois  coins  , à trois  valves  ; la 
corolle  irrégulière  formée  par  six  pétales  ; les  trois  supérieures  sem- 
blables ; savoir,  le  casque,  les  deux  latéraux  plus  étroits,  les  ailes  * 
le  sixième  , l’inférieur  ou  le  tablier  , de  différentes  formes  dans  les  dif- 
férentes espèces , produisant  postérieurement  un  éperon  qui  est  plus 
ou  moins  long,  ou  manque  absolument;  deux  étamines  nidulées  dans 
une  substance  fongueuse  , que  l’on  peut , k la  rigueur  , regarder  comme 
le  style  de  ces  fleurs.  Ces  plantes  , pour  la  plupart , exhalent  de  leurs 
racines  et  de  leurs  fleurs  une  odeur  spéciale,  qui,  dans  les  fleurs  de 
quelques-unes,  est  vraiment  suave.  Les  Anciens,  moins  délicats  que 
les  Modernes  sur  la  nomenclature , ont  donné  aux  Plantes  de  cette  fa- 
mille , qui  offrent  des  bulbes  didymes,  des  noms  bien  rebutaus  pour 
des  oreilles  chastes:  le  tablier,  dans  quelques  espèces,  exprime  des 
figures  singulières  ; dans  l’une , une  grosse  mouche  ; dans  d’autres  t 
«a  homme  nu,  un  sabot,  etc.  etc. 
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CLASSE  VINGTIEME. 

GYNANDRIE, 

Les  étamines  posées  sur  les  pistils» 
DIANDRIE, 

A deux  étamines. 

Polypétales  irrégulières . Tournefort. 

5163.  L’orchis  bifeuilîe  ou  blanc  , Orchis  bi folia  , L.  Genre  tch)4* 
Nectaire  en  forme  de  corne.  À tablier  de  la  corolle  très-entier,  linaire  ; 
la  corne  du  nectaire  est  menue,  très-longue;  les  pétales  extérieurs  ou- 
verts ; les  (leurs  blanches  , ou  un  peu  verdâtres  , d’une  odeur  agréable. 
Xa  tige  lisse  ; feuilles  radicales  deux  ou  trois  , fort  longues , larges  de 
deux  ou  trois  pouces  ; en  épi  lâche  , terminal.  Les  bulbes  arrondies. 
Dans  les  pâturages  secs  des  bois,  à Vassieux.  Fleurit  en  Juin  et  Juillet. 
Vivace. 

Orchis  alla  , bijolia , minor  ; calcare  oblongo.  C.  Bauh.  pin.  83. 
Orchis  alba  , calcari  longo.  J.  Bauh.  2.  pag.  771.  Orchis  Serapias  , 
primus.  Dod.  pempt.  <237.  Lob.  icon.  178.  ûg.  1.  Cam.  epit.  625.  Vaill. 
tab.  3o.  fig.  7.  Seg.  tab.  i5.  fig.  10.  Dodoè'ns  a pris  la  fleur  de  cette 
plante  pour  une  fleur  a trois  feuilles  : J.  Bauliin  a fort  bien  décrit  les 
six  feuilles  dont  elle  est  composée  : il  est  mal-aisé  de  savoir  si  Anguil- 
lara  a voulu  parler  de  cette  espèce  sous  le  nom  de  Satyrion  , vel  Tes - 
ticulus  Lupi;  car  voilà  tout  ce  qu’il  en  dit.  Cette  plante  ordinaire- 
ment n’a  que  deux  feuilles  assez  larges  , placées  au  bas  de  la  tige  : il 
s’y  en  trouve  quelquefois  trois,  et  alors  c’est  Y Orchis  trifolia  , major 
de  G.  Bauhin , qui  convient  que  c’est  la  même  plante  que  celle  dont 
nous  parlons;  cela  étant,  on  en  trouvera  cjuatre  figures  dansTabernæ- 
ïïiontanus  , icon.  667  , 669,  674  et  678  ; il  est  vrai  qu’il  y en  a deux 
qui  ont  trois  tubercules  pour  racine  ; mais  il  y a apparence  que  ce  ne 
sont  que  des  variétés.  11  y a trois  figures  de  cette  espèce  d’ Orchis  dans 
l’Histoire  des  Plantes  de  Lyon  , et  deux  dans  YHortus  Eystettensis. 

Tournefort.  t . _ 

I.  Obs.  Les  fleurs  sont  plus  aromatiques  la  nuit  que  le  jour.  La  tige 
liante  de  quatorze  pouces.  La  figure  d’Oeder  , l' lor.  Dan.  tab.  235,  est 
excellente  ; mais  les  bulbes  de  la  nôtre  sont  plus  alongées  , coniques  ; 
les  feuilles  plus  grandes;  les  fleurs  blanchâtres;  le  tablier  verdâtre  , 
étroit  , très-simple  , lingulé  ; les  ailes  étalées,  plus  longues  que  les  trois 
pétales  supérieurs.  Le  germe  de  couleur-paille.  Les  bractées  de  la  lon- 
gueur du  germe  ; l’épi  des  fleurs  lâche  ; les  fleurs  alternes.  Je  trouve 
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quelquefois  deux  petites  feuilles  alternes  vers  le  milieu  de  la  tige  ; les 
trois  feuilles  radicales  lancéolées  , larges. 

II.  Obs.  La  figure  de  Dcdoéns , copiée  par  Lobe! , suffit  pour 
signaler  cette  espèce  ; quoique  celle  de  Camérarius  soit  plus  élégante  , 
le  Satyrium  trifolium  de  Fuèhs  , pag.  710,  exprime  la  variété  à trois 
feuilles.  Lobel  a fait  graver  la  même  plus  petite  sous  le  nom  de  Calices 
minores  , triphyllœ  , icon.  179.  V^oy'.  la  table  ci-jointe  des  Orchidées  , 
fig.  10. 

*2163.  L’Orclîis  globuleux  , Orchis  globosa  , L*  La  lèvre  dit  nec- 
taire renversée  , divisée  en  trois  parties  , dont  1 intermediaire  est 
échancrée  ; k corne  courte;  h pétales  rétrécis  #n  alêne  au  sommet;  a 
bulbes  en  fuseau;  k épi  court , très-serré;  les  fleurs  renversées  , pour- 
prées; le  germe  plus  long  que  l'éperon.  Dans  la  plaine  du  Dauphine. 

Orchis  flore  glohoso.  G.  Bauh.  pin.  81.  Tourn.  fôv..  Orchis  rotun— 
dus.  Hist.  Lugd.  i556.  fig.  1.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  765.  fig.  3.  Hall. 
Helv.  n.°  12.  tab.  27. 

Obs.  Dalechamp  a publié  la  première  figure  de  celte  plante  , qui 
peut  donner  une  idée  de  l’ensemble;  mais,  pour  les  détails  de  la  fleur, 
il  faut  consulter  celle  de  Haller. 

2164.  L’Orchis  pyramidal,  Orchis  pyramidalis , L.  A fleurs  en 
épi  dense  , resserre  ; k corne  du  nectaire  très-alongée;  k pétales  ovales  , 
lancéolés  ; les  latéraux  repliés  ; le  tablier  k deux  cornes  , divisé  en  trois 
segmens  égaux  , très-entiers  ; k fleurs  pourpres  ; k bulbes  arrondies. 
Dans  les  pâturages  , près  deMontlucl.  Fleurit  en  Juin  et  Juillet.  Vivace. 

Orchis  militaris  , monta  na  , s pied  rubente  , co'nglomeratd.  G. 
Bauh.  pin.  81.  prodr.  28.  Orchis.  . . . Tourn.  432.  Cynosorchis  latï— 
folia  hyante  cuculo  altéra.  G.  Bauh.  pin.  81.  Orchis.  Tourn.  t\ào.. 
Cynosorchis  prior.  Dod.,  pempt.  2 34-  Cynosorchis  lati folia , spied 
compacta.  C.  Bauh.  pin.  81.  Tourn.  432.  Cynosorchis  tertius.  Dod. 
pempt.  235.  fig.  t.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  762.  fig.  1.  Seg.  Ver.  3* 
tab.  i5.  fig.  1.  Hall.  hist.  1286.  tab.  35.  tab.  orch.  fig.  11. 

I.  Obs.  Les  anthères  adhèrent  chacune  k un  filament  ; elles  sont 
comme  nichées  sons  le  capuchon  de  la  colonne.  En  irritant  avec  un 
stylet  les  parties  voisines  , les  filainens  s’alongent  et  sc  raccourcissetit. 

II.  Obs.  Cette  espèce  présente  plusieurs  variétés  exprimées  par  les 
figures  des  anciens;  mais,  pour  un  dignostic  sur  , il  faut  s’en  tenir  à 
celles  des  modernes  , parmi  lesquelles  il  faut  remarquer  celle  de  Rai  , 
Angl.  3.  pag.  077.  tab.  18,  sous  le  nom  d’ Orchis  pur pnrea  , spied 
congestd  , pyramidale.  Cetté  figure  présente  la  fleur  sous  lotîtes  les 
faces.  La  figure  de  Belleval , tab.  254  1 Déni.  Elcm.  exprime  la  même 
plante  , mais  d’une  manière  plus  obscure  pour  la  fleur  qui  est  gravée 
isolée. 

21 65.  L’Orchis  punais  , Orchis  coriophora  , L-  A fleurs  en  épi 
peu  serré  ; k corne  du  nectaire  courte  ; le  tablier  ponctué  , replié  , 
divisé  en  trois  parties  crénelées  ; k corolles  d’un  rouge-sale  , mêlé  de 
vert;  à bulbes  arrondies  ; les  fleurs  répandent  une  odeur  de  punaise; 
les  pétales  sont  rapprochés  en  casque.  Dans  les  pâturages  secs,  k Mo- 
rancé  et  dans  les  prairies  près  de  Roanne.  Fleurit  en  Juin  et  Juillet. 

Orch/ s adore  Hirci , minor.  C.  Bauh.  pin.  82.  Tragorchis  minor  f 
flore  fiiliginoso.  J.  Bauh.  2.  pag.  704.  Tragorchis  minor  et  verior  , 
sive  Conosmites  , vel  (coriophora  , flore  instar  cimienm.  Lob.  iemu 
177.  Hist.  Lugd.  1557.  fig.  2.  Viiill.  Par.  tab.  3i.  fig.  3o,  3i  et  32* 
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Hall,  liist.  n.°  1*2.  pag.  84.  tab.  34.  Flor.  Dan.  ■224»  Celte  plante  croît 
dans  les  prairies  qui  sont  entre  Saint-Clair , Bonnelles  et  Rochefort. 
Tournefort. 

I.  Obs.  La  glotte  dn  style  d’un  pourpre-foncé  ; sous  elle  deux  ap- 
pendices d’une  forme  singulière  ; entre  deux  s’élève  de  chaque  côté  un 
filament  gluant , qui  s’étend  et  se  resserre  , portant  au  sommet  mie  an- 
thère tuberculée  , en  massue  ; souvent  on  voit  l’étamine  alongée  ; un 
miel  fétide  suinte  de  la  colonne  du  style.  Cette  espèce  est  exprimée  par 
la  figure  60  de  Locsel.  La  figure  de  Jacquin  , Flor.  Austr.  tab.  12  , est 
excellente. 

II.  Obs.  La  figure  de  Lobel  , copiée  par  Dalechamp  , présente  sur 
le  côté  une  tb  nr  isolée  , qui  peut  seule  signaler  cette  espèce. 

21 66.  L’Orchis  bouffon  , Orcliis 
Morio  , L.  A corne  obtuse,  ascendante  ; 
à tablier  h troi  segmens  crénelés  ; l’in- 
termédiaire échancré  ; k pétales  rappro- 
chés en  casque  •,  un  petit  nombre  de 
fleurs  pourpres  forment  l’épi.  Dans  les 
prés  , commun  h Champ-Vert.  Fleurit 
en  Avril  et  Mai.  Vivace.  Fig.  65o. 

Orcliis  Morio  , Jœmina.  C.  Bauh. 
pin.  82.  Orchis  minor , purpurea  , et 
alinrum  colorum  , cum  alis  virentibus. 

J.  Bauh.  2.  pag.  761 . Tcsticulus  Ma- 
rio ni s y fœmina.  Dodon . pempt.  236. 

Matth.  635.  fig.  3.  Lob.  icon.  176. 
fig.  2.  Hist.  Lugd.  i552.  fig.  4*  Béllev. 
tab.  258.  fig.  A.  Vaill.  Par.  tab.  3i. 
fig.  t 3 et  1^.  Haller  , hist.  1282  , 
tab.  33.  L’histoire  des  espèces  d ’Orchis 
est  fort  obscure  dans  les  auteurs  , parce 
u’il  est  difficile  d’en  bien  décrire  les 
eurs,  et  encore  plus  de  les  dessiner  : 
les  Bauhiu  même  ne  conviennent  pas 
touchant  les  synonymes  de  l’espèce 
dont  nous  parlons  ; il  faut  s’en  tenir  à la  description  que  Rai  en  a faite. 
Tournefort. 

Obs.  C’est  le  Triorchis  Serapias  mas  de  Fuchs  , pag.  55q  , dont  la 
figure  , quoique  la  plus  ancienne  , rend  très  - bien  nos  individus. 
Voyez  tab.  orch.  fig.  7. 
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Fig. 


G5i, 


5167.  L’Orchis  mâle  , Orchis  mas- 
eula  , L.  A fleurs  nombreuses  , grandes  , 
pourpres  ; les  pétales  extérieurs  aigus  , 
renversés  ; la  corne  du  nectaire  mousse, 
un  peu  échancréc , de  la  longueur  du 
germe  ; le  tablier  crénelé  , à trois  seg- 
niens,  dont  l’intermédiaire  est  plus  long 
et  divisé  en  deux  pièces;  à bulbes  ar- 
rondies. Dans  les  prés  humides  , com- 
mun , à Gorge  - de- Loup.  Fleurit  en 
Avril  et  Mai.  Fig.  65 1. 

Orchis  mas  , foliis  non  maculatis. 

C.  Bauh.  pin.  81.  Tourn.  432.  leslï- 
cidus  Morionis  ,n.as.  Dod.  pempt.  20G. 

Fuclxs.  liist.  553.  Mattli.  635.  fig.  1. 

Lob.  icon.  176.  fig.  1 . IJist.  Lugd.  i55a. 
fig.  3.  J.  Bauh.  liist.  2.  pag.  ^63.  fig.  1. 

Vaill.  Bot.  tab.  3i.  il  g.  x 1 et  12.  tab. 
oreh.  fig.  5. 

/.  Obseiv.  Los  bulbes  arrondies  , 
grosses,  répandent  une  odeur  de  bouc  ; 
l’épi  lon£  de  trois  pouces  , 3 fleurs 
éparses  ; les  bractées  purpurines;  les  pé- 
tales pourpres  , barviolés  de  lignes  de  couleUr  plus  foncée  ; le  tablier 
tacheté  de  lignes  et  de  taches  pourpres  ; d’ailleurs  , très-ressemblant  au 
bouffon,  Morio  L. , mais  a feuilles  plus  larges  , k tige  plus  élevée. 

II.  Obs.  La  figure  de  Dodoè'ns  lait  bien  reconnoître  l’espèce  , ayant 
fait  graver  sur  le  côté  une  fleur  isolée  bieix  exprimée.  Celle  de  Fuchs 
e^t  aussi  exacte, 

2168.  Orchis  mascida  , Z,  Orchis  v Fi g.  G02. 

Mario  mas , foliis  non  ma  nia  lis.  C. 

Bauh.  pin.  81.  Sp.  r.  Tesliculus  Mo- 
rionis  mas  , foliis  maculatis.  C.  Bauh.  in 
Ajatlhiolo  , 689.  J es.tif  ulus  auatius 
Afatlh.  atin  Compendia  sub  primo  pu— 
s Jus.  Tesliculus  Alorionis  , mas.  Dod. 

Testicule  de  chien,  quatrième  de  Mat- 
thiole.  Cette  espèce  a les  feuilles  larges 
et  grasses  ; â tige  haute  d’un  pied  , gar- 
nie de  quantité  de  fleurs  rangées  en  épi , 
de  couleur  rouge-blafard  , semblables 
à un  casque  ouvert.  Ses  racines  ont  quel- 
ques fibres  menuet  et  deux  bulbes  , 
dont  l une  est  pleine  et  bien  nourrie  , 
l’autre  est  toute  ridée.  Il  croît  sur  les 
cpllines  et  dans  les  prés  , et  fleurit  en 
Mai  et  Juin.  Fig.  652. 

2169.  L’Orchis  h capuchon  , Orchis 

cuoidala  , L.  A casque  d’une  seule 
pièce , a trois  dents  , à tablier  â trois 
segmens.  La  bulbe  unique  , arrondie  , 
diaphane  lorsqu’on  a enlevé  les  tuniques 
noires  desséchées;  au-dessus  de  la  bulbe  A 4 
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quatre  tubercules  blancs  en  crochet  ; deux  feuilles  radicales,  inégales  , 
l’une  lancéolée  , l’autre  ovale  , une  autre  au-dessus  du  milieu  de  la 
tige  , linaire  , lancéolée , appliquée  contre  la  tige  , qui  est  haute 
d’une  palme  , anguleuse  ; les  fleurs  en  épi  , tournées  d’un  seul  côté  , 
de  sept  à onze;  les  bractées  linaires,  aiguës , de  la  longueur  du  germe  ; 
le  casque  de  la  fleur,  ou  la  lèvre  supérieure  à trois  dents,  formé  par 
trois  pétales  agglutinés , d’un  lilas  pur  ; le  tablier  divisé  en  trois  seg- 
mens  linaires  ; l’intermédiaire  plus  large  , plus  long,  d’un  lilas— pour- 
pre ; la  base  du  tablier  blanche  , tachetée  de  points  pourpres  ; la  corne 
du  miellier  de  la  longueur  du  germe  , menue  , courbée  , d’un  blanc- 
lilas.  Dans  les  bois  , près  de  Grodno.  Fleurit  à la  fin  de  Juin. 

Obs.  Nos  échantillons  ressembloient  parfaitement  à la  figure  de 
Gmelin.  La  figure  d’Eller  rend  mieux  les  parties  de  la  fructification  ; 
niais  celle  de  Gmelin  exprime  mieux  le  port  et  la  bulbe.  Dans  la  figure 
d’Eller  , Flor.  Siber.  tom,  I.  tab.  3.  fig.  2 , la  bulbe  ne  paroît  pas  , 
parce  que  le  dessinateur  a exprimé  les  tuniques  noires  qui  la  couvrent. 
En  écartant  les  pétales  , on  voit  un  tubercule  blanc  , chargé  de  miel  , 
ayant  sur  chaque  côté  une  dent  sur  la  face  antérieure  : j’aperçois  des 
points  d'un  janne-bruu. 

2170.  L’Orchis  blanc  , Orchis  incarnata  , L.  A fleurs  blanches; 
à tablier  divisé  en  trois  lobes.  Trouvé  près  de  Grodno  , dans  l’endroit 
appelé  Pognemogne.  En  fleurs  le  10  Juin. 

C’est  Y Orchis  1280  , de  Haller,  flist.  Helv.  Orchis  mirta  Retz  , FI. 
Scand.  Bellev.  tab.  25;.  Observé  en  Dauphiné  par  le  savant  et  ancien 
ami  Yillars  , sur  le  Mont-Vizile. 

Obs.  Les  bulbes  palmées  , à digitations  rousses  , alongées  ; les  ra- 
dicules au-dessus  des  bulbes  ; la  tige  haute  d’une  coudée  , fituîeuse  , 
de  la  grosseur  du  petit  doigt  d’un  enfant  ; des  gaines  rousses  à la 
base  , papyracées  , qui  sont  les  bases  des  feuilles  desséchées  ; les 
feuilles  engainantes  par  la  moitié  de  leur  longueur  , à gaines  papy- 
racées  ; la  feuille  , proprement  dite  , aplatie  , lancéolée  ; les  inférieures 
plus  larges  ; les  fleurs  en  épi  dense  , serré  , pyramidal  ; à base  du 
diamètre  d’un  pouce  et  demi  ; les  bractées  lancéolées,  jaunes  , vertes, 

Î)lus  longues  que  les  fleurs  ; les  cornes  des  mieilliers  presque  aussi 
ongues  que  les  germes , coniques  , recourbées  , blanches  ; les  deux 
ailes  blanches  , renversées  en  dehors  ; le  casque  formé  par  trois  pé- 
tales , distincts  , blancs  , écartés  à angles  ; le  tablier  à trois  lobes  , 
blancs;  les  latéraux  renversés  en  dehors  ; la  base  du  tablier  est  mar- 
quée d’une  teinte  jaune  ; les  lobes  sont  quelquefois  disséqués  ; les 
germes  blanchâtres  ; les  anthères  de  couleur  paille  , attachées  à des 
filamens  courts  , recouvertes  par  la  glotte  du  style. 

2171.  IfOrchis  à odeur  de  Sureau,  Orchis  sambucina  , L.  A ta- 
blier ovale  , peu  divisé  , en  trois  lobes  courts  ; â fleurs  jaunâtres. 
Trouvé  près  de  Yilna.  En  fleurs  en  Juillet.  En  Dauphiné  , près  de 
Die.  Trouvé  l’année  i8o5  en  fleurs  â Pilât,  en  Juin. 

Orchis  palmala  , Sambuci  odore.  C.  Bauh.  pin.  86.  Tourn.  4^4* 
Orchis  Pannonica  , octciva.  Glus,  liist.  t.  pag.  269. 

J.  Observ.  Très-ressemblant  au  précédent  ; les  fleurs  en  épi  peu 
garni  , d’un  jaune  plus  ou  moins  foncé  ; les  pétales  latéraux  renversés  ; 
Je  tablier  à lobes  latéraux  renversés  en-dehors  , dentelés  ; à lobe  in- 
termédiaire , échancré  , ponctué  de  pourpre  ; l'éperon  assez  court  } 
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ïn  peu  échancré  au  bout.  Je  crois  que  de  Haller  a eu  raison  de  ne  la 
regarder  que  comme  une  variété  de  l 'incarnate  , L. 

II.  Obs.  Nous  devons  à l’Ecluse  la  découverte  de  cette  espèce  ; sa 
figure  exprime  très-bien  les  individus  que  nous  avons  sous  les  yeux  ; 
nous  convenons  cependant  qu’elle  peut  aussi  se  rapporter  k Vincar- 
nala  , d’autant  plus  que  l’auteur  indique  la  corolle  blanche. 

21 72.  I/Orchis  ponctué,  Orchis  ustulata  , L.  A tablier  divisé  en 
quatre  segmens  , blanchâtres  et  parsemés  de  poils  rouges , rudes  ; la 
corne  du  nectaire  trcs-courte  , mousse  ; les  fleurs  blanches  , purpu- 
rines, a pétales  rapprochés  quoique  distincts.  Bulbes  arrondies.  Dans 
les  prés  , les  pâturages  , k Chazey.  Fleurit  en  Mai  et  Juin.  Vivace. 

Orchis  militaris , pratensis  , humilier.  Vaill.  par.  tab.  3i.  fig.  35 
et  36.  Ség.  Ver.  tab.  T 5.  fig.  l\.  Tourn.  4^*2.  Cy/iosorchis  milita- 
risa pratensis , humilior.  C.  Bauh.  pin.  81.  Orchis  Pannonica , quart  a . 
Clus.  hist.  1.  pag.  268.  J.  Bauh.  liist.  2.  pag.  j65.  fig.  2.  Bellev. 
tab.  255.  Hall.  hist.  n.°  1273.  tab.  28.  Fl.  Dan.  io3. 

I.  Obs.  Le  tablier  blanc  offre  plusieurs  points  pourpres , élevés  , 
roides.  Loës.  Flor.  Pruss.  tab.  60.  pag.  1 83. 

II.  Obs.  La  seule  bonne  figure  parmi  les  anciennes  est  celle  de 
l’inventeur  l’Ecluse  ; on  voit  sur  le  côté  une  fleur  isolée  qui  suggère 
une  idée  exacte  sur  sa  structurel  V^oy.  Tab.  orch.  fig.  4* 

2173.  L’Orchis  militaire  , Orchis  militaris  , L.  A tablier  chargé 
de  points  rudes  , divisé  en  trois  pièces  ; l’intermédiaire  plus  alongée 
et  sous-divisée  en  deux  branches  plus  larges,  une  petite  intermédiaire  ; 
les  fleurs  en  épi  pyramidal  , pourpres,  blanches;  la  corne  obtuse  , 
courte  ; bulbes  arrondies.  Dans  les  pâturages  secs  , sur  les  coteaux  du 
Rhône  , k la  Carrette.  Fleurit  en  Mai  et  Juin.  Vivace. 

Orchis  militaris  , rninor.  Instit  rei  herbar.  Cynosorc/iis  militaris  , 
minor.  C.  Bauh.  pin.  81.  Orchis  strateumatica , minor.  J.  Bauh.  2. 
pag.  708.  l esticuliis  straleumaticus  , minor  10.  Tabern.  icon.  664. 
Vaill.  bot.  tab.  3i.  fig.  22,  28  et  24*  Cynosorchis  militaris , major. 
C.  Bauh.  pin.  81.  Lob.  icon.  184.  fig.  1 et  2.  Clus.  hist.  t.  pag. 
967.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  1 449*  fig*  3.  Vaill.  bot.  tab.  3i.  fig.  21, 
27  et  28.  Tab.  orch.  fig.  2 , 3 , 9 et  i5.  On  trouve  cette  plante  k 
Meudon  , dans  le  pré  qui  est  entre  la  grande  pièce  d’eau  et  l’étang  de 
la  Garenne. 

I.  Obs.  Cette  espèce  présente  plusieurs  variétés  bien  exprimées 
dans  les  figures  eitées  de  l’Ecluse  , de  Lobel  , et  sur-tout  de  Vail- 
lant. 

II.  Obs.  Le  tablier  prolongé  , divisé  en  deux  bras  pendans  , en 
corps  et  en  deux  jambes  , les  points  saillans  , pourpres,  sont  formés 
par  des  pinceaux  de  poils  très-courts  ; la  corne  du  mieillier  obtuse  ; 
les  pétales  du  casque  réunis  , extérieurement  cendrés-lilas  , intérieu- 
rement parcourus  de  lignes  violettes  ; les  bras  du  tablier  étroits  ; le 
corps  tacheté  ; les  cuisses  courtes  , larges  , d’un  pourpre-violet  ; entre 
les  cuisses  un  appendice  court  , très-étroit  ; les  anthères  cendrées- 
bleues;  les  bractées  bleues-blan châtres  , beaucoup  plus  courtes  que  les 
germes  ; l’épi  k peu  de  fleurs  écartées  : je  distingue  , k la  lentille 
sur  la  face  interne  des  pétales  , des  points  formés  par  des  poils  très- 
courts  ; les  pétales  du  casque  réunis  par  leurs  corps,  ont  leurs  sommets 
distincts,  renversés  en  dehors;  la  tige  haute  d’une  coudée  ; les  feuilles 
d’eu  bas  longues  de  demi-pied  , larges  de  trois  k quatre  pouces. 
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Celte  espece  présente  quelques  variétés  remarquables  par  des  attributs 
distincts.  i.°  L’Orchis  militaire  , petit,  Orchis  millions  vnr.  mincir. 
la  *s  racines  , xleux  bulbes  arrondies  ; les  feuilles  radicales  nombreuses, 
lancéolées , larges  d’un  demi-pouce  ; la  tige  haute  de  neuf  pouces  ; 
l’épi  court , arrondi  , long  d’un  pouce  , à fleurs  serrées  ; les  bractées 
colorées  , plus  longues  que  les  germes  ; les  trois  pétales  extérieurs  du 
casque  sont  comme  réunis  , extérieurement  purpurins  , traversés  par 
une  ligne  d’un  pourpre  plus  foncé  ; le  tablier  divisé  en  quatre  parties 
ponctuées  , avec  une  appendice  dans  la  bifurcation  des  cuisses;  il  est 
bl  » tic  , peint  de  lignes  pourpres.  Assez  commun  dans  les  pâturages  , 
près  de  Grorino , et  autour  de  Lyon.  2.0  L’Orchis  militaire , var. 
cendrée  , Orchis  militons  , var.  cinerea  , L.  Ressemblant  au  précé- 
dent , mais  sa  tige  est  plus  menue  , plus  courte  ; les  feuilles  plus  pe- 
tites , plus  pointues  ; l’épi  resserré  , conique  ; les  pétales  plus  aigus  , 
d’un  bleu— cendré , à lignes  purpurines  : le  tablier  a bras  et  h cuisses  , 
à poitrine  plus  étroite  , blanc  ; à points  pourpres  ; les  cuisses  plus 
courtes  , plus  étroites , un  peu  dentelées  ; l’appendice  entre  les  cuisses 
plus  long.  Les  individus  h casque  blanc  ou  rose  , ne  sont  pas  rares. 
C’est  l’Orchis  1277  de  Haller , hist.  Helv.  3.°  Dans  une  autre  variété, 
qui  est  la  plus  commune  , on  n’apercoit  aucun  point  sur  la  face  supé- 
rieure du  tablier  , qui  est  divisée  en  cinq  parties  , c’est-à-dire  , en 
bras  , en  poitrine  et  en  cuisse  , ayant  dans  leur  commissure  mie  ap- 
pendice. Le  tablier  blanc  , quelquefois  blanc-de-chair , peint  de  lignes 
roses  ; les  bractées  courtes  ; la  corne  du  miellier  plus  courte  que  le 
germe  ; la  tige  haute  de  demi-pied  ; deux  feuilles  sur  la  tige  , s’engai- 
nant  par  leurs  pétioles  ; l’épi  formé  par  un  petit  nombre  de  fleurs;  les 
bulbes  arrondies  , répandent  une  odeur  forte  de  sperme.  Il  fleurissoit 
K*  premier  de  Juin  , près  de  Grodno  , dans  un  bois  au-dessus  du 
INiémcn. 

217/j.  L’Orchis  papilionacé  , Orchis  papilionacea  , L.  A tablier 
entier  , crénelé  , éehancré  , plus  large  que  long  , très-grand  ; à corne 
en  alêne  ; à pétales  rapprochés  ; à fleurs  pourpres  ; bulbes  arrondies. 
Sur  le  coteau  du  Rhône  , à Vassieux.  Fleurit  en  Juin.  Vivace, 
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2175. 


Fig.  653. 


L’Orchis  conopse  , Orchis  co- 
nonsca , L-  A corne  du  nectaire  tres- 
menue  , sétacée  , plus^  longue  que  le 
germe  ; à tablier  divise  en  trois  seg- 
mens  courts  , crénelés  , 1 intermediaire 
très-entier  ; à pétales  extérieurs  très-ou- 
verts; â feuilles  étroites*,  à fleurs  purpu- 
rines , non  panachées  , odorantes  , dis- 
posées en  épi  long  de  trois  pouces  ; les 
bulbes  palmées.  Dans  les  prairies  , a la 
Guillotière,  û Vassicux.  Fleurit  en  Juin. 

Vivace.  Fig.  653. 

Orchis  palmata  , an  gusti folia  , ma- 
jor. C.  Buuh.  pin.  85.  Palmata  rubella  , 
cum  longis  calcaribus  rubelhs . T.  Bauh. 

2.  pag.  778.  Satyrium  Basilicum  mas. 

Fuehs’.  hist.  712.  Les  fleurs  de  cette 
plante  sont  très-mal  gravées  dans  la 
figure  que  Matthiole  en  a donnée  .‘  celle 
de  Taberuæmoutanus  a le  meme  défaut. 

Orchis  palmata  , minor  , calcaribus 
o bb>n gis.  C.  Bauh.  pin.  85.  Palmata 
rubella  , cum  longis  calcaribus  rubellis. 

J.  Bauh.  2.  pag'  778.  P aima  Cluisti 
minor , mas.  Tabern.  icon.  680.  Sera- 
pias  rubello.  , nitente  flore  , nullis  aàspersa  maculis.  Lob.  icon.  189. 
Cette  plante  vient  dans  les  prairies  de  Bonelles.  Tourncfort. 

I.  Obs.  Nous  rapportons  encore  â cette  espèce  le  Cynosorchis  ma- 
crocaulos.  Lob.  icon.  192.  c'"  ' u 

variété. 


fig.  1 , qui  paroît  exprimer  la  première 


II.  Obs.  Les  individus  cueillis  en  fleurs  le  3 Juin  1782,  près  de 
Vdna  , étoient  bien  exprimés  par  la  figure  d’Oéder  , tah.  224-  Les 
feuilles  inférieures  nulles  , on  ne  voit  que  des  stipules  en  gaine; 
celles  de  la  tige  graminées  , longues  de  six  pouces  , larges  de  trois 
lignes  ; elles  forment  un  demi-canal  en  se  repliant , quatre  sont  très- 
rapprochées  , comme  opposées  par  leur  base  ; les  deux  supérieures 
plus  courtes  , plus  étroites  , toutes  engainantes  par  leurs  pétioles  ; la 
partie  supérieure  de  la  tige  rougeâtre  ; l’épi  des  fleurs  lâche  ; les 
bractées  plus  longues  que  les  germes  , qui  sont  d’un  rouge-vineux  ; 
la  corne  des  mielliers  très-menue  , plus  longue  que  le  gerrge,  courbée  y 
rouge  ; le  tablier  divisé  en  trois  segmens  presque  égaux  ; l’intermé- 
diaire entier  , les  latéraux  un  peu  crénelés  , tous  trois  larges  , d’un 
blanc-lilas  ; les  deux  pétales  inférieurs  étalés  comme  deux  ailes  linaires  , 
d’un  blanc-lilas;  les  trois  supérieurs  rabattus  , l’intermédiaire  cepen- 
dant étalé  , ou  renversé  en  dehors  ; les  latéraux  formant  sur  le  style 
une  voûte  ; la  colonne  û étamines  courte  , produisant  quatre  tuber- 
cules , dont  deux  plus  courts  , couverts  de  poils  très-courts  , noirs  , 
les  deux  plus  longs  , plus  élevés  , reçoivent  les  anthères  ; cette  co- 
lonne est  teinte  de  différentes  couleurs  , elle  est  chargée  de  glandes 
diaphanes  ; la  gorge  du  tablier  laisse  suinter  un  ,miel  noirâtre,  assez 
abondant. 


2176.  L’Orchis  à larges  feuilles,  Orchis  latifolia , L.  A tige  fis- 
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tuïeuse  ; a fleurs  en  épi  , les  pétales  latéraux  renversés  ; les  tabliers 
h trois  lobes  dentelés  , les  deux  latéraux  renversés  ; l’éperon  conique  ; 
les  bractées  plus  longues  que  la  fleur  -,  les  bulbes  palmées  , a digita- 
tions droites.  Dans  les  prairies  humides  , commun  à Saint-Cyr.  Fleurit 
en  Mai  et  Juin.  Vivace. 

Orchis  palmata  , palustris  , latifolia.  C.  Bauh.  pin.  86.  Palmata  , 
sive  Serapias  palustris  , latifolia  ; Jlore  albo  subpur purascente.  J. 
Bauh.  2.  pag.  775.  Satyrium  Basilicum  , foliosum.  Dod.  pempt.  241. 
Lob.  icon.  19.  fig.  1.  Orchis  palmata , palustris  , maculata.  C.  Bauh. 
piu.  86.  Palmata  palustris , nephelodcs.  J.  Bauh.  2.  pag-  777-  Cyno- 
sorckis  palustris  , altéra  lophodes  , vel  nephelodes  C . Gemmas . Lob. 
icon.  194.  Hist.  Lugd.  1 4^4 • fig»  6.  Cette  plante  et  la  suivante  vien- 
nent à Versailles  et  k Palaiseau,  Orchis  palmata . palustris  , tertia  , 
flore  suaverubente  cum  lituris  purpureis.  Instit.  rei  herbar.  Cette  plante 
vient  dans  les  marais  de  Montmorency.  Tournefort. 

T.  Obse/oat.  Les  anciens  , sur-tout  Lobel  , offrent  plusieurs  figures 
pour  ces  variétés  : nous  n’avons  proposé  que  les  plus  certaines. 

II.  Obs.  Dans  cette  espèce,  la  tige  est  fis  tule  lise  , mais  je  crois 
ce  caractère  peu  sur  •,  la  variété  suivante  en  est  la  preuve  : Orchis  la- 
bia trilobo  , maculalo , lobo  intermedio  lincari , L.  Les  racines  a bulbes 
divisées  en  main  k trois  doigts  , blancs  ; la  tige  menue  , pleine  ; les 
feuilles  lancéolées  , étroites  -,  la  page  extérieure  glauque  ; les  fleurs  en 
épi  alongé , assez  écartées  -,  les  bractées  de  la  longueur  des  fleurs  ; la 
corne  du  miellier  cylindrique  , droite  , lilas  , de  la  longueur  du 
germe  ; les  ailes  renversées  extérieurement  derrière  le  casque  , qui  est 
formé  par  trois  pétales  inégaux  , droits  , un  peu  plus  courts  que  les 
ailes  ; le  tablier  large  , k trois  lobes  , l’intermédiaire  plus  long  , li- 
nairc  , lancéolé  ; les  latéraux  larges  , formant  un  demi-cercle  , cré- 
nelé ; tons  les  pétales  lilas  ; le  tablier  chargé  de  points  d’un  lilas  plus 
foncé  , ou  d’un  pourpre-violet.  O11  observe  sur  la  face  du  style  deux 
épiglottes  en  cuillers  , renfermant  chacune  une  anthère  noire.  Trouvé 
eu  fleurs  le  10  Juillet,  près  de  Grodno  , dans  les  charmaus  vallons  de 
Pogncmogne.  Cette  variété  me  paroît  intermédiaire  entre  le  latifolia. 
et  le  ma  ci  data  , L, 

2177.  L’Orehis  tacheté,  Orchis  maculata  > L.  A tige  pleine;  a 
tablier  divisé  en  trois  sègmcns  dentelés  , l’intermédiaire  aigu1;  à corne 
du  nectaire  plus  courte  que  le  germe  ; les  trois  pétales  extérieurs 
droits  , les  deux  intérieurs  comme  réunis;  k fleurs  panachées  de  bleu 
et  de  pourpre  ; les  feuilles  étroites  , presque  toujours  marquées  de 
taches  noires  , pourpres  ; k bulbes  palmées  ; k digitations  divergentes. 
Dans  les  prairies  humides,  commun  , k Gorge-de-Loup.  Eîeurit  en 
Avril.  Vivace. 

Orchis  palmata  , pratenSis , maculata.  C.  Bauh.  pin.  85.  Palmata 
speciosiore  thyrso  , folio  maculalo.  J.  Bauh.  2.  pag.  774-  Satyrium 
Basilicum,  fœ mina.  Dod.  pempt.  240.  Hist.  Lugd.  1.  599.  fig.  1.  Cette 
plante  croît  k Bellevifle  , k Palaiseau  et  k Saint-Clair.  Orchis  pal- 
mata , montana  , maculata.  C.  Bauh.  pin.  86.  Palmata  alba.  J. 
Bauh.  2.  pag.  775.  Serapias  ccnidido  flore  , montana  ; maculalis 
Jb/iis.  Lob.  icon.  189.  Hist.  Lugd.  1 562.  fig.  1.  Cette  plante  se  trouve 
k Versailles,  a Ruel,  k Montmorency  et  k Fontainebleau.  Tourne f. 

/.  Obs.  Le  segment  intermédiaire  du  tablier  est  pointu,  sa  base 
est  barriolée  de  points  et  de  taches  pourpres.  Je  ramène  a cette  es- 
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pèce  la  plante  suivante  , qui  fleurissoit  le  6 Juillet  , dans  les  prés  , 
en  178*2.  Les  bulbes  palmées  ; la  tige  certainement  fistulgusc  ; les 
feuilles  engainant  la  tige  par  leurs  pétioles,  lancéolées,  larges  d’un 
pouce  , longues  de  demi-pied  , tachetées  de  taches  assez  nombreu- 
ses , comme  carrées  , d’un  noir-bleuâtre  ; les  bractées  d’un  vert-rou- 
geâtre , plus  longues  que  les  fleurs  ; l’épi  dense  , mulli flore* , comme 
comprimé  au  sommet  ; les  cornes  des  mielliers  plus  courtes  que  les 
germes  , coniques  , violettes  *,  le  tablier  convexe  h.  trois  segmens  , les 
latéraux  renversés  en  dehors , plus  larges  , crénelés  , l’intermédiaire 
plus  court  , plus  étroit  , entier  ou  dentelé  ; le  fond  du  tablier  d’un 
blanc-violet  , peints  de  points  et  de  lignes  pourpres  , formant  au 
milieu  un  ovale  qui  renferme  trois  lignes  parallèles , formées  par  des 
pointe-s  -,  les  lobes  du  tablier  tachetés  de  points  clair-semés  ; les  pé- 
tales lilas  ; les  deux  extérieurs  renversés  , les  trois  intérieurs  réunis 
en  voûte  sur  la  colonne  des  étamines  , qui  est  pourpre  ; elle  ren- 
ferme dans  ses  gaines  latérales  , ou  fossettes , des  anthères  portées  par 
des  filamens  ; à la  loupe  les  anthères  paroissent  de  petites  grappes 
formées  par  une  réunion  de  grains  distincts  , verts  , lisses. 

II.  Obs.  Comme  il  est  difficile  de  déterminer  avec  certitude  les 
figures  des  anciens,  qui  peuvent  exprimer  le  macula  ta  , vu  que  la 
quatrième  variété  du  maculata  a aussi  sés  feuilles  tachetées  , nous 
avons  cru  ne  devoir  citer  que  celles  qui  rendoient  fidellemcnt  nos 
échantillons.  Voy.  Tab.  orch.  fîg.  16. 

2178.  L’Orchis  avorté,  Orchis  abortiva  , L.  A tige  sans  feuilles, 
garnie  d’écaiîles  courtes  , engainantes  , violettes  -,  a fleurs  violettes  , 
en  épi  lâche  , grandes  ; à éperon  presque  aussi  long  que  le  germe  ; 
à tablier  ovale  , un  peu  concave  , pointu  ; à bulbes  ramassées  en 
faisceaux  , longues  , grêles.  Dans  la  plaine  du  Dauphiné  , à Saint- 
Laurent.  Fleurit  en  Juin.  Aivace. 

Limodorum  Austriacurn.  Clus.  Pann.  s/j1*  Orchis  abortiva,  vio- 
lac.ea.  C.  Bauh.  pin.  86.  Orobanche  et  JSido  avis  affine  pseudo-Limo- 
dorum  Austriacurn,  violaceum.  J.  Bauh.  2.  pag.  782.  Cette  plante  se 
trouve  dans  la  forêt  de  Fontainebleau  , en  allant  des  Basses-Loges  à 
la  Magdelaine.  J’en  ai  fait  graver  la  fleur  et  le  fruit , Elem.  de  Botan. 
plançh.  25o  , car  ces  parties  ne  sont  pas  bien  décrites  dans  l’Ecluse. 
Tournefort. 

Obs.  La  figure  de  l’Ecluse  doit  se  rapporter  au  JVicIus  avis.  Voyez 
Hall.  Helv.  1288.  tab.  86.  Jean  Bauhin  n’a  fait  que  copier  la  figure 
et  la  description  de  l’Ecluse. 

2179.  Le  Satyrion  bouquin,  Satyrium  hircinum  , L.  Genre  ioq5. 
Le  nectaire  en  bourse.  A tablier  tacheté  de  pourpre  à sa  base  , divisé 
en  trois  parties  ; les  latérales  courtes , en  alêne , l’intermédiaire  en 
longue  lanière  , obliquement  mordue  -,  les  cinq  pétales  supérieurs  ra- 
massés en  casque  -,  h fleurs  en  long  épi , blanchâtres  , répandant  une 
odeur  de  bouc  très-désagréable  -,  à tige  très-haute  ; h bulbes  arrondies. 
Dans  les  pâtnrages  secs  , très-commun  , à la  Carrette.  Fleurit  en  Mai 
et  Juin.  Aivace. 

Orchis  barbota  , fætida.  J.  Bauh.  2.  pag.  755.  Tragorchis  , Tes - 
ticulus  hirci.  Dod.  pempt.  207.  Lob.  icon.  177.  fig.  t.  J.  Bauh.  2. 
pag.  700.  fig.  1.  Hall.  n.°  1268.  tab.  25.  Jean  Bauhin  a raison  de  ne 
faire  qu’une  espèce  de  l’ Orchis  barbota , odore  hirci , b revio re  latio— 
reque  folio.  C.  bauh.  pin.  et  de  X Orchis  odore  hirci  fongiore  , a/j— 
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gustiorcque  folio , du  même  auteur;  car  on  la  trouve  à feuilles  plu# 
ou  moins  étroites.  Tournefort. 

Obs.  La  figure  de  Dodoèns  , copiée  par  Lobel  , suffit  pour  recon- 
noître  cette  espèce  ; elle  offre  séparée  une  fleur  bien  dessinée.  Voyez 
Tab.  oreli.  fig.  i. 

2180.  Le  Satyrion  noir,  Satyriurn  nigrum  , P.  A fleurs  renver- 
sées , noirâtres  , à tablier  ovale  , lancéolé.  Assez  commun  près  de 
Grodno  , n’a  été  trouvé  autour  Lyon  , que  sur  les  Alpes  Delphi— 
nales. 

Orchis pabnata  , an giisti folia  , Alpina  ; nigro  flore.  C.  Rauh.  pin. 
86.  Tourn.  /;36.  Pabnata  minor  , odoratissima  , pur  pur  ea  , sioe  nigra . 
J.  Bauh.  2.  pag.  778.  Mattli.  886.  Ilist.  Lugd.  i56g.  fig.  2.  Beller. 
tab.  25g.  Seg.  Véron.  2.  pag.  1 33.  tab.  i5.  fig.  17.  Hall,  lrist.  1271. 
tab.  27. 

I.  Obs.  Les  bulbes  palmées  , â trois  digitations;  la  tige  haute  d'un 
demi-pied  , feuillée  ; les  feuilles  linaires  ; l’épi  ovale  , conique  ; à 
fleurs  serrées  ; les  bractées  plus  longues  que  les  germes  , terminées 
par  une  arête  ; la  fleur  d’un  pourpre-foncé  , noirâtre  ; les  pétales  du 
casque  , inférieur  , très-étalés  , lancéolés  ; le  tablier  entier  , ovale  , 
lancéolé  ; l’éperon  â peine  étendu  d’une  demi-ligne. 

II.  Obs.  Les  fleurs  répandent  une  odeur  agréable  de  girofle  : elles 
sont  tellement  disposées  , que  les  pétales  du  casque  sont  inférieurs  ; le 
tablier  et  l’éperon  supérieurs. 

III.  Obs.  Nous  devons  â Belleval  deux  bonnes  figures  de  cette 
plante  ; la  première  à droite,  sous  le  nom  à'  Orchis  parva  , Alpina  , 
benè  olens  ; la  seconde  à gauche  , sous  le  nom  d’ Orchis  major , be/iè 
olens.  Ces  figures  valent  mieux  que  celle  de  Camérarius  , copiée  par 
Bauhin  , qui  rend  bien  cependant  le  port  de  notre  espèce.  Voyez 
Tab.  orch.  fig.  17. 

2181.  Le  Satyrion  verdâtre,  Satyriurn  viride , L.  A fleurs  d’un 
vert-pâle  , ou  un  peu  jaunâtre  ; les  pétales  supérieurs  rapprochés  en 
casque  ; le  tablier  â trois  segmens  linaires,  l’intermédiaire  plus  court; 
à tige  courte  ; à feuilles  oblongues,  obtuses;  à bulbes  palmées.  Dans 
]es  bois  , à Fran cheville.  Fleurit  en  Juin  et  Juillet.  Vivace. 

Orchis  palmata  , batrachites . C.  Bauh.  pin.  86.  Serapias  bâtra- 
chites  , vel  myodes.  Lob.  icon  ig3.  Pabnata  et  Serapias  batrachites. 
J.  Bauh.  2.  pag.  776.  Pabnata  cujusdam.  Icon.  J.  Bauh.  2.  pag.  771. 
Orchis  pabnata  , pore  viridi.  C.  Bauh.  pin.  86.  Bellev.  tab.  256  et 
257.  Seg.  Veron.  2.  tab.  i5.  fig.  18.  Hall,  liist.  12g.  tab.  26.  Oichis 
pabnata  , flore  galericulato  , dilaté  viridi.  Loés.  Pruss.  182.  icon.  5g. 
Vaill.  Par.  tab.  3i.  fig.  6,7  et  8.  Cette  plante  se  trouve  dans  les 
haies  , autour  de  Moulignon  , venant  de  Saint  Prix.  Tournefort. 

Obs.  La  figure  de  Loësel  est  une  des  meilleures  ; nous  l’avons  fait 
regraver  dans  nos  Démonstrations  Elémentaires , tab.  256.  I oyez. 
Tab.  orch.  tab.  18. 

2182.  Le  Satyrion  blanc,  Satyriurn  albidum  , L.  A fleurs  blanches  ; 
à tablier  à trois  segmens  aigus.  Commun  près  de  Grodno.  Ne  se  trouve 
que  sur  nos  hautes  montagnes  , à 1 ierre-Surhaute  et  à Pilât.  Fleurit 
eu  Juillet. 

P seudo- Orchis  Alpina  , flore  herbaceo.  Mich.  gen.  3o.  tab.  26, 
Hall.  hist.  1270.  tab.  26.  Flor.  Dan.  Ii5. 

J . Obs.  Les  bulbes  cylindriques , huit  ou  neuf  réunies  en  faisceau  5 
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aigus  ; l’intermédiaire  vert,  plus  long  , obtus.  C’est  Y Orchis  palmata  , 
palmis  invertis  , flore  albo.  Loè's.  Flor.  Pruss.  182.  Lirnodoruul  ruon- 
tanujn , flore  albo , virescente , rie  Chomel  , Act.  Par.  1705.  pag.  017. 

//.  O As.  Chomel  publia  la  description  de  cette  espèce  comme  nou- 
velle ; mais  il  a voit  été  devancé  par  Loèsel  , qui  lui- merue  ne  doit 
pas  être  regardé  comme  inventeur  , car  Belleval  l’avoit  décrit,  dans 
le  manuscrit  que  nous  possédons  , sous  le  nom  d Orchis  montana  , 
multiplia  radice ; et  en  avoit  laissé  une  bonne  ligure  sous  le  nom 
d’ Orchis  polyrrhiza  , que  nous  avons  publié  dans  nos  Démonstrations 
Elémentaires  , i/2-4.0  pag»  94*  tab*  ^58. 

21 83.  Le  Salyriou  rampant  , Satyrium  revens  , L.  A tablier  en 
timbale.  Trouvé  en  petit  nombre  , en  fleurs  le  vingt  Juin  , dans  un 
bois,  près  de  Grodno , sur  le  Niémen.  Il  n’a  été  découvert  autour 
de  Lyon  , qu’en  Dauphiné  , près  de  Grenoble. 

I.  Obs.  Racine  cylindrique,  ramifiée  , à anneaux;  la  tige  haute 
de  huit  pouces  , garnie  de  stipules  en  languette  , velues  en  dessus  ; 
les  feuilles  inférieures  comme  pétiolées , ovales,  lancéolées  ; les  fleurs 
en  épi  , latérales  , ou  comme  tournées  d’un  seul  côté  ; à épi  long  d’un 
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un  soc  en  carène  , les  germes  ovales  , velus. 

II.  Obs.  Cette  Orchidée  n’a  que  quatre  pétales  , en  comptant  h; 
tablier.  C’est  la  Py  rola  angustifolia  , Polyanlhos  , radice  genicu/atd. 
Loës.  Flor.  Pruss.  pag.  210.  tab.  G8  , dont  nous  avons  fait  regraver 
la  figure  dans  nos  Démonstrations  Elémentaires  de  Botanique  , volume 
in-^.°  seconde  Série.  C’est  le  pseudo-  Orchis.  C.  Bauh.  pin  84*  Cam. 
hort.  35.  Hall.  hist.  1296.  tab.  22. 

III.  Obs.  Camérarius  a publié  la  première  et  une  des  irfeilleures 
figures  , hort.  , sous  le  nom  à' Orcliis  minor  , flosculis  a/bis  , pag.  ni. 
ieon.  35,  et  sous  le  nom  d' Orchis  radice  repente.  Cette  figure, 
vraiment  caractéristique  , offre  séparées  deux  fleurs  , l’une  en  face  , 
l’autre  vue  de  côté.  C’est  Y Orchioide  de  Trev.  Comm.  lit.  i^3i. 
sp.  8,  pag.  60,  et  1736.  tab.  60.  Cette  figure  est  très-correcte. 

2184.  L’Ophrys-Nid-d’Oiseau  , Ophrys  ISidus  Avis,  Genre  ioqfi. 
Une  espèce  de  carène  tient  lieu  du  prolongement  du  nectaire.  A racine 
formée  par  un  amas  de  fibres  charnues  , adossées  en  faisceaux;  à tige 
sans  vraies  feuilles  , garnie  d’écailles  roussâtres  , comme  desséchées  ; 
les  cinq  pétales  supérieurs  courts , rapprochés  en  casque  ; le  tablier 
fendu  en  deux  segmens  divergens  ; fleurs  en  épi  cylindrique  , jau- 
nâtres , roussâtres.  Dans  les  bois  , h.  Fraucheville.  Fleurit  en  Mai  et 
Juin.  Vivace. 

JMidus  Avis.  Histor.  Lugdun.  1073.  Orchis  aborûva  , fusca . 
C.  Bauh.  pin.  86.  Orobanche  ajjinïs , JSidus  Avis.  J.  Bauh.  2.  pag. 
782.  Dod.  pempt.  553.  fig.  2.  Lob.  1.  icon.  iq5.  fig.  i.tom.  2.  pag. 
271,  fig.  1.  Iiist.  Lugd.  1073.  fig.  1.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  782. 
fig.  3.  L lor.  Dan.  181.  Hall.  hist.  1290.  tab.  37.  Tragus,  785,  qui 
a appelé  celle  plante  Satyrium  nonum  ? s’est  trompé  , lorsqu’il  a 
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cru  qu’elle  n’avoit  ni  feuilles  ni  fleurs  , et  que  c’étoit  plutôt  une  pro- 
duction de  la  pourriture  qu’une  véritable  plante.  J’en  ai  fait  graver 
les  fleurs  et  les  fruits  assez  proprement  dans  mes  Elémens  de  Bota- 
nique , planch.  a5o  ; et  je  suis  très-persuadé  qu’elle  vient  de  graine 
comme  les  autres  plantes;  elle  naît  dans  le  parc  de  Saint-Maur. 
Tournefort. 

I.  Obs.  Les  fleurs  exhalent  une  odeur  forte  ; dans  l’épi  des  fleurs 
inférieures  éloignées  entre  elles  ; dans  plusieurs  à peine  les  lobes  du 
tablier  sont-ils  marqués  ; dans  les  fleurs  inférieures  le  tablier  est  plus 
long  , k segmens  courbés.  La  figure  de  Haller  , Hist.  Helv.  n.°  1290, 
tab.  87  , est  excellente.  Les  racines  de  nos  Lithuaniennes  forrnoient 
un  faisceau  plus  gros  , comme  des  cordelettes  assez  grosses produisant 
des  ramifications  courtes  ; le  plus  souvent  deux  tiges  sur  un  faisceau 
de  racines  ; les  fleurs  sont  d’un  blanc-sale  ; les  écailles  de  la  tige  , 
d’abord  d’un  blanc-paille  , deviennent  rousses. 

II.  Obs.  La  figure  de  l’Ecluse  , qui  accompagne  la  description  de 
Y O refus  abortwa  , est  assez  bonne  ; elle  a été  copiée  par  J.  Bauhin  , 
et  deux  fois  par  Lobel.  P oyez  tab.  orch.  fig.  12. 

21 85.  L’Ophrys  en  spirale,  Ophiys  spiralis  , L.  A bulbe  formée 
par  deux  ou  trois  cylindres  réunis  ; a feuilles  de  la  tige  courtes  et 
étroites  ; à fleurs  petites  , blanchâtres  , tournées  d’un  seul  côté  , dé- 
veloppées en  épi  spiral  ; a tablier  d’une  seule  pièce  crénelée , ciliée  ; 
les  feuilles  radicales  , ovales  , ou  lancéolées.  Sur  les  coteaux  de  Saône  , 
à Eontanières , maison  Périsse.  Fleurit  en  Août  et  Septembre.  Vivace. 

Orchis  spiralis , alba , odorata.  J.  Bauh.  2.  pag.  769.  Triorchis 
alba  , odorata  , miner . C.  Bauh.  pin.  84.  Testiculus  o dora  tu  s , sive. 
Orchis  spiralis  , minor.  Lob.  icon.  186,  Docl.  pempt.  289.  fig.  2. 
Hist.  Lugd.  1 555.  fig.  3.  Scg.  Ver.  3.  tab.  8.  fig.  9.  Hall.  hist.  1294. 
tab.  38.  Élor.  Dan.  887.  INous  n’avons  point  d’ancienne  bonne  figure 
de  cette  plante  ; elle  se  trouve  à Fontainebleau  , dans  les  petits  bois  k 
la  droite  du  canal.  Tournefort. 

I.  Obs.  Cette  espèce  offre  quelques  variétés  relativement  k la  lar- 
geur des  feuilles  et  aux  teintes  des  pétales.  Les  fleurs  exhalent , sur- 
tout le  soir  , une  odeur  douce  très-agréable. 

IL  Obs.  Voici  encore  une  espèce  qui  présente  dans  Lobel  plu« 
sieurs  figures , savoir  , icon.  186  , fig.  2 et  3 , la  figure  intérieure. 

2186.  L’Ophrys  en  cœur,  Ophiys  cordata  , L.  A tablier  denté, 
divisé  en  deux  segmens.  La  racine  fibreuse  ; la  tige  à deux  feuilles  de 
demi-pied  , menue  ; deuV  feuilles  opposées  , en  cœur  , petites  ; fleurs 
en  épi  , rares  , k peine  douze  ; les  pétales  verdâtres  ; les  trois  extérieurs 
ovales  , lancéolés  ; les  deux  intérieurs  plus  petits  , plus  étroits  ; le  tablier 
vert,  bifurqué  ; a lobes  courbés  , quelquefois  purpurins;  une  dent  k la 
base  du  tablier  de  chaque  côté  ; les  bractées  très-petites  ; les  pédun- 
cules  plus  courts  que  le  germe  , qui  est  court  , ovale  , sillonné.  Trouvé 
en  Lithuanie  , auprès  de  la  ville  de  Meresch.  E11  fleurs  au  commence- 
ment de  Juillet , dans  un  pré.  N'a  été  observé , autour  de  Lyon  , que 
sur  les  hautes  montagnes  , k Pilât. 

Qphrrs  minima.  C.  Bauh.  pin.  87.  J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2« 
pag.  534.  fig.  2.  Hall.  hist.  1292.  tab.  22.  fig.  4* 

Obs.  On  trouve  une  gaine  papyracée  k la  base  de  la  tige.  Cette  es- 
pèce peut  être  regardée  comme  le  singe  de  Y Ophiys  orata  , L*  ; mais 
toutes  ses  parties  sont  plus  petites  ; le  plus  souvent  les  feuilles  peuvent 
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h,  peine  être  nommées  en  cœur  ; car  la  lame  se  prolonge  sur  le  pétiole  , 
étoiles  ne  sont  point  échaucrées  k la  base.  J’ai  trouve  des  nu  lv*< 
beaucoup  plus  petits,  dont  tous  les  pétales  étaient  rouges  au  sommet  ; 
c'est  la  variété  de  Menttel.  Pug.  tab.  9.  fig.  2.  Ophrys  munma  > 
fioribus  purpureis  , croceis. 

■2187.  L’Oplirys  k doubles  feuilles,  Tig.  004* 

Ophrys  ovata  , L.  A tige  pubescente 
ou  un  peu  velue,  élevee,  garnie  infé- 
rieurement de  deux  grandes  feuilles 
ovales  , nerveuses  , opposées  ; k fleurs 
en  épi  lâche  , grêle  , assez  long  , d un 
vert-pâle  ; les  pétales  supérieurs  courts 
et  k demi-ouverts;  l’intérieur  ou  le  ta- 
blier pendant,  étroit,  fendu  k moitié; 
à bulbes  ramifiées.  Dans  les  bois  k 
Vassieux , dans  l’ile  du  Rhône  , vis-k- 
vis  Vassieux.  Fleurit  en  Mai  et  Juin. 

Vivace.  Fig.  654» 

Ophrys  bij'olia  , L . C.  Bauh.  pin. 

87.  B [folium  majus  , seu  Ophrys  ma- 
jor quibusdam.  J.  Bauh.  3.  pag.  533. 

' P seudo-Orchis  bifolium.  Dod.  pempt. 

242.  Fuchs.  hist.  566.  Matth.  846. 

Fig.  2.  Lob.  icon.  1.  pag.‘3o2.  Fig.  2, 
pag.  262.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  1261. 
iig.  1.  Cam.  epit.  943.  Flor.  Dan.  tab. 

1S7.  Hall.  hist.  1291.  tab.  37. 

/.  Obs.  La  tige  s’élève  justpi’k  deux 
pieds  ; la  racine  n’est  pas  une  véritable 
bulbe;  du  collet  naissent  une  foule  de  radicules  contournées  ; la  base 
de  la  lige  a une  gaine  papyracée  , fauve  ; au-dessous  du  milieu  de  la 
tige  les  deu\  feuilles  presque  opposées  , longues  de  quatre  pouces  , 
larges  de  trois  , k douze  nervures  assez  écartées  , dont  trois  plus  grosses  ; 
les  feuilles  engaineut  la  tige  par  leurs  pétioles;  les  lleiirs  en  épi,  éloi- 
gnées , vertes  ; les  bractées  lancéolées,  linaires  , plus  courtes  que  les 
péduncules  ; les  germes  ovales  , sillonnés  ; trois  pétales  forment  le 
casque  : les  deux  latéraux  plus  larges  , un  peu  plus  longs  ; la  ileur 
jaune-verte  ; le  tablier  jaunâtre  , long  de  huit  lignes  , strié,  fendu  en 
deux  jusqu’k  la  base  ; k lobes  larges  , obtus  , un  peu  divergens.  Au- 
dessous  des  feuilles  le  diamètre  de  la  tige  de  deux  lignes,  vu  l’épaisseur 
des  pétioles  ; elle  est  beaucoup  plus  menue  au-dessus.  Les  racines  exha- 
lent une  odeur  désagréable  : celle  des  fleurs  est  spéciale;  je  11e  la  trouve 
pas  désagréable. 

II.  Obs.  C’est  la  Perfoliata  fasmina  de  Brunsfeld , qui  le  premier 
a figuré  cette  plante.  La  figure  de  Camérarius  présente  deux  indi- 
vidus, l’un  k feuilles  ovales,  l’autre  k feuilles  ovales  , lancéolées.  On 
trouve  entre  ces  deux  figures  les  fleurs  aussi-bien  exprimées  que  leur 
petitesse  peut  le  permettre  , la  capsule  et  les  semences.  Ainsi  , cette 
figure  préalablement  exécutée  sous  la  direction  de  Gesner  , est  la  pre- 
mière caractéristique.  F oyez  tab.  orch.  fig.  19. 

2188.  L’Ophrys  k une  bulbe  , Ophrys  monorchis ’,  L.  A bulbe  soli-» 
foire,  ronde;  k tige  petite,  nue;  k fleurs  petites , d’un  vert- jaunâtre  , 
Tome  III « B 
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odorantes  \ à tablier  divisé  en  trois  segmens  , qui , par  leur  écarte- 
ment , forment  une  croix.  Dans  les  prairies  à Saint-Cyr.  Fleurit  en 
Juin.  Vivace. 

Orchis  odorata  , moschala , sera  monorchis.  C.  Bauh.  pin.  84.  Loés. 
Pruss.  tab.  fii.Seg.  Ver.  2.  pag.  23i.  tab.  16.  fig.  18.  Mich.  gen.  tab. 
26.  Hall.  Helv.  1262.  tab.  22.  Flor.  Dan.  102. 

I.  Obs.  La  tige  nue  , haute  de  quatre  à cinq  pouces  ; deux  ou 
trois  feuilles  radicales  , ovales  , lancéolées;  quelquefois  une  feuille  [i— 
naire  sur  la  tige  ; l’épi  épais  , alongé  ; les  bractées  ovales  , lancéolées  , 
plus  courtes  que  les  germes  , qui  sont  ovales  , assis  ; la  fleur  d’un 
jaune  de  miel.  C’est  l 'Orchis  coleo  iiaico  , seu  monorchis  , floscidis 
pal/idè  viridibus.  Loés  Flor.  Pruss.  i85.  tab.  61.  Nous  ramenons  aussi 
à cette  espèce  le  monorchis  bifolia , J Loïc  pallidè  virente  , Prussica. 
Mcntz,  2.  Pug.  tab.  5.  fig.  5. 

II.  Obs.  Loè'sel  a publié  la  première  figure  de  cette  espèce  ; car 
nous  ne  croyons  pas  que  la  mauvaise  figure  de  Jean  Bauhin  , hist.  2 , 
pag.  788  , puisse  lui  être  rapportée.  Voyez  celte  planche , Déni. 
Elém.  tab.  263. 

2189.  L’Qphrys  homme  , Ophrys  antropophora  , L.  A tige  feuil- 
lée  , assez  haute  ; les  feuilles  radicales  longues  , lancéolées  ; celles  de 
la  tige  sont  petites  et  peu  nombreuses  ; à fleurs  en  épi  assez  long  : elles 
représentent  assez  bien  un  homme  pendu  par  la  tête  : cette  partie  est 
formée  par  les  pétales  supérieurs  , d’un  blanc-jaunâtre  ; le  tablier  forme 
le  corps  et  les  quatre  membres  ; il  est  divisé  en  trois  parties  ; l’inter- 
médiaire alongée  et  fendue  jusqu’au  milieu  en  deux  pièces.  Sa  couleur 
tire  sur.  le  soufre-doré  ; celle  des  membres,  d’un  rouge-ferrugineux. 
Dans  les  bois  sur  Saône,  entre  l’isle-Barbe  et  Fontaine.  Fleurit  eu 
Mai  et  Juin.  Vivace. 

Orchis  flore  nudi  liominis  effîgiem  repræsentans  , mas.  C.  Bauh. 
pin.  82.  Orchis  antropophora  , O rendes , altéra.  Col.  part.  2.  pag.  g. 
Vaill.  Bot.  tab.  3i.  fig.  19  et  20.  Hall.  hist.  1264.  tab.  28.  Cette  plante 
est  bien  décrite  et  bien  gravée  dans  Columna  ; il  y a apparence  que 
Dodoèns  en  a parlé  sous  le  nom  de  Cynosorchis  alter , ou  au  moins  il 
a désigné  Y Orchis  flore  nudi  hominis  ejfigiem  repræsenlaris  , fient  ina  , 
pin.  ; ainsi  , je  11e  voudrois  pas  séparer  la  Cynosorchis  lat  f olia , /liante 
cucullo , minor , C.  Bauh.  pin.,  des  espèces  d 'Orchis  antropophora. 
Lobel  en  a donné  une  méchante  figure  , et  celle  de  Tabernæmontanus 
est  encore  pire.  Celte  plante  naît  dans  le  parc  de  Saint  - Maur. 
Tournefort. 

Obs.  Toutes  les  figures  citées  sont  assez  exactes.  Voyez  Tab.  orch. 

%•  8. 

2190.  L’Oplirys  portant  insecte  , Ophrys  insectifera  , L.  A feuilles 
sur  la  tige  ; k tablier  comme  découpé  en  cinq  lobes. 

I.ete  variété.  L’Opbrys  insecte-mouche,  Ophrys  insectifera , myodes  y 
X.  A pétale  inférieur,  ou  tablier  un  peu  rétréci  dans  sa  partie 
moyenne  , et  terminé  par  une  échancrure  nue  ; il  est  chargé  d’un© 
tache  bleue.  Dans  les  pâturages  secs  , commun , à la  Carrette.  Fleurit 
en  Mai  et  Juin.  Vivace. 

Orchis  muscœ  corpus  referais  , i.°  minçr.  Lob.  icon.  181.  fig.  1» 
Hist.  Lugd,  i558.  fig.  1.  Vaill.  Bot.  tab.  3i.  fig.  17  et  18.  2.0  Major. 
Lob.  icon.  1 8 1 . fig.  2.  3.°  Araneam  referais.  Lob.  icon.  1 85.  fig.  1. 

Fucum  referais. 


Obs.  L< 
deux  ailes  grêles , 


GYNANDRIE  D IANDRIE.  19 

■s  pétales  tlu  casque  écartés,  ovales,  lancéolés,  verts;  les 
o-rêles  . d’un  nourpre-noiràtre  ; le  tablier  ventru  en  dessus  , 


U tache  bleue  , à cinq  lobes  courts  , en  alêne , d un  pourprc-ionce. 
Cette  plante  , rare  dans  le  Nord  , est  très-commune  autour  de  Lyon. 
II. e variété.  L’Ophrys  insecte-araignée  , Ophrys  insectijera  arac  i- 


Jaunatres 
Juin.  Vivace. 
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Orchis  fucitm  referais  ; colore  rubiginoso . C.  Bauli.  pin.  5.  C/cc  is  , 
y ’ y ^ — i T>„..rs  ~ ^ag.  707.  l'esti- 

179.  "Vaill.  Bot, 


Fig.  655. 


seu  1 esticulus  sphœgodes  , hirsuto  flore.  J.  Bauh.  2.  pag. 
culas  vulpinus , secundus  t sphægodes.  Lob.  icon. 
t^b.  3x . fig.  1 5 et  16. 

0191.  Ophrys  insectijera  , L.  i%ar. 

Orchis  fucu/n  référé  ns  , major',  foliolis 
superioribüs  candidis  et  purpui  ascen- 
tibus.  C.  Bauh.  pin.  83.  sp.  7.  Orchis 
apem  refei'ens.  C.  Bauh.  in  Mattli.  607. 
sp.  2.  lesliculi  species.  Matth.  556. 

Tout  porte  ii  croire  que  cette  fi- 
gure de  Matthiole  représente  la  va- 
riété exprimée  par  les  Synonymes. 

La  figure  employée  par  G.  Bauhin  dans 
son  Matthiole  , exprime  assez  bien  les 
fleurs  qui  sont  très-obscures  dans  celles 
de  Matthiole.  En  général,  on  peut  dire 
que  les  Orchidées  de  Matthiole  sont 
mal  dessinées.  L’auteur  ou  son  dessina- 
teur , frappé  de  la  singulière  figure  des 
fleurs  de  ces  plantes,  a encore  renchéri 
sur  les  structures  adoptées  par  la  nature; 
aussi , nos  meilleurs  auteurs , comme 
Haller  et  autres  , ont -ils  désespéré  de 
pouvoir  ramener  aux  espèces  caractéri- 
sées par  les  modernes  , non  - seulement 
plusieurs  figures  des  Orchidées  de  Mat- 
thiole , mais  encore  plusieurs  autres  de  la  même  famille  , proposées  par 
Lobel  , Tabernæmontanus  , Jean  Bauhin  , etc.  Fig.  655. 

Obs.  Les  anciens  Botanistes  avoient  beaucoup  multiplié  cette  es- 
pèce : la  moindre  teinte  dans  le  tablier  , et  la  moindre  différence  dans 
sa  forme  , sçs  échancrures  , leur  suffisoient  pour  constituer  autant  d’es- 
pèces. Linné  les  a toutes  ramenées  à une  seule , en  indiquant  cepen- 
dant les  principales  différences.  F oyez  Tab.  orch.  fig.  i3. 

2192.  L'Ophrys  à racine  de  corail,  Ophrys  cora/lorhiza  , L.  A 
tablier  à trois  segmens.  Commun  dans  les  forêts  de  Pins  , près  de 
Grodno.  Ne  se  trouve  , autour  de  Lyon  , que  sur  les  hautes  montagnes 
du  Dauphiné.  Fleurit  à la  fin  de  Mai. 

Orobanche  indice  coralldide.  C.  Bauh.  pin.  88.  Orobanche  radiée 
coralldidc , ruberrimd.  Mentz.  pug.  tab.  9.  fig.  1.  Clus.  hisl.  1.  p.  120. 
fig.  2.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  783.  fig.  1.  Pluk.  tab.  an.  fig-  1 et 


2.0 


G Y N A ND  R I E DÎANDRIE. 


/.  Obs.  Les  racines  blanches,  aplaties,  ramifiées,  succulentes, 
«Hin  goût  singulier;  la  tige  de  demi-pied,  droite,  sans  feuilles,  orne* 
tf écailles  peu  nombreuses,  obtuses;  la  lige,  les  écailles  et  les  bractées 
qui  sont  très-petites  , de  couleur  marron  ; le  lobe  intermédiaire  du 
tablier,  blanchâtre;  les  cinq  pétales  d’un  jaune-verdâtre,  quelquefois 
des  taches  purpurines  sur  le  tablier  , les  pédoncules  longs  de  deux 
lignes;  les  fleurs  petites,  pendantes;  quatre  étamines,  deux  daus 
chaque  fossette  du  style. 

IJ.  Obs.  L’Eclose  a le  premier  figuré  et  décrit  cette  singulière  es- 
pèce dans  son  Pahnonica  , pag.  449 , icon.  pag.  45o  , sous  le  nom 
de  De  nia  ria  aphyllos  ténia  , sioe  Coralloïdes.  C’est  la  Dentana 
aphyllos  minor  % Tabçtn.  848;  Y Orobanche  spuria  , s eu  Corallorhiza 
Pupp.  len.  2.4  2 , cum  icône.  Nous  devons  y Oéder  , Flor.  Dan.  , une 
belle  ligure  de  cette  espèce. 

2193.  L’Ophrys  à une  feuille,  Ophiys  monophyllos  , L.  A tablier 
entier  ; à tige  à une  seule  feuille  ovale.  Dans  les  prés  marécageux 
près  de  Grodno.  Observé  sur  les  Alpes  du  Dauphiné.  Fleurit  en  Juin. 

C’est  l’ Ophiys  monophyllos  , bulbosa  , Loèsel , Flor.  Pruss.  1 80. 

7 iis  ophyoglossoides.  Mentz.  Pug.  tab.  5.  fig.  12. 


I.  Obs.  La  racine  est  une  bulbe  ronde  , enveloppée  par  des  feuilles 
sèches,  déchirées  ; la  hampe  nue  , haute  d’une  coudée  , offrant  une 
seule  feuille  ovale  , lancéolée  , large  d’un  pouce  , longue  de  trois  ; les 
bractées  très-petites  ; l’épi  de  demi-pied,  bien  garni  de  fleurs,  quoi- 
que lâche;  les  péduncules  droits  , plus  longs  que  les  germes;  les  fleurs 
très-petites  ; les  germes  ovales*  courts;  le  pétale  supérieur  ovale;  les 
autres  quatre  lancéolés  ; le  tablier  entier  , plus  large  , lingulé  ; tous 
les  pétales  verts. 

II.  Obs.  Nous  avons  publié  la  figure  de  Loèsel  dans  n*)s  Démons- 
trations Elémentaires  de  Botanique  , in- 4.0  , tab.  262. 

2194*  L’Ophrys  de  Loèsel  , Ophiys  Loëselii,  L.  A hampe  à trois 
pans;  h tablier  ovale.  Trouvé  en  fleurs  le  6 Juillet  17S2  , près  de 
Vilna  , et  près  de  Grodno  , déjà  fleuri  , le  25  Juillet  1778. 

/.  Obs.  La  racine,  une  bulbe  arrondie,  enveloppée  par  une  gaine 
sèche  ; la  hampe  nue  , haute  d’une  palme  , trigone  ou  à trois  an- 
gles ; deux  feuilles  radicales,  inégales  , ovales  , lancéolées  ; fleurs  en 
épi  lâche;  pétales  verdâtres  ; le  tablier  ovale.  C’est  l’ Ophiys  diphyllos , 
bulbosa  Loëselii , Flor.  Pruss.  pag.  180,  tab.  58.  La  figure  de  Loèsel 
a été  regravée  par  nos  soins  , Démonstrations  Elémentaires  , in- 4“, 
tab.  261. 

II.  Obs.  Plante  de  six  pouces  ; racine  , une  bulbe  un  peu  aplatie , 
enveloppée  dans  une  membrane  sèche  : en  écartant  cette  membrane  , 
je  trouve  une  substance  semblable  à une  baie  de  Groseillier  , de  la  gros- 
seur d’une  Aveline  , ronde  , ovale  , aplatie  , extérieurement  d’un  vert-, 
blanchâtre  , traversée  par  plusieurs  lignes  parallèles , écartées  comme 
dans  les  melons  ; en  examinant  l’écorce  de  cette  bulbe  avec  une  forta 
lentille  , je  vois  une  multitude  de  glandes  blanches  , disposées  en 
réseau  ; en  coupant  transversalement  cette  bulbe  , qui  est  succulente  , 
ferme , charnue  , je  trouve  une  pulpe  verte  , qui  , pressée  entre  les 
doigts  , laisse  suinter  un  suc  insipide.  De  la  base  de  la  bulbe  naît 
une  racine  noueuse  , jetant  une  multitude  de  radicules  rousses  ; du 
ornai  et  de  cette  racine  s’élève  la  hampe,  courbée  à la  base;  entre 
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rettc  courbure  se  trouve  la  bulbe  , savoir , entre  le  sommet  de  la  ra« 
cine  cl  l’origine  de  la  hampe.  La  base  de  la  hampe  est  enveloppée 
par  des  stipules  papyracées  ; mais  en  outre  , on  voit  deux  autres  sti- 
pules , au-dessus  desquelles  s’élèvent  deux  feuilles  dont  les  pétioles 
sont  embrassés  par  ces  deux  stipules  ; ces  feuilles  sont  de  la  grandeur 
de  celles  qu’exprime  la  figure  de  Loè'sel  , savoir  , de  la  longueur  de 
deux  pouces  et  demi  , de  la  largeur  d’un  pouce  ; elles  ne  sont  pas  apla- 
ties , comme  les  représente  Loè'sel , mais  pliées  comme  deux  feuillets 
d’un  livre  : d’où  je  conclus  que  Loè'sel  a fait  dessiner  sa  plante  des- 
séchée en  herbier  ; ce  qui  est  encore  prouvé  par  les  fleurs  de  sa  fi- 
gure , que  le  Dessinateur  n’a  pu  rendre  que  comme  elles  paroissent 
desséchées.  La  hampe  présente  trois  ailes  saillantes  et  trois  côtes  con- 
vexes ; l’épi  des  fleurs  est  lâche  ; Jes  germes  pédunculés  ; une  bractée 
très-petite  , très-courte  , à l’origine  de  chaque  péduncuie  ; les  germes 
coniques  , à côtes  ; les  fleurs  d'un  jaune-paille  ou  d’un  jaune-ver— 
Wàtre.  Je  distingue  six  pétales  ; savoir  , un  opposé  au  tablier  , trian- 
gulaire , à pointe  prolongée  et  renversée;  deux  autres  plus  étroits  y 
un  de  chaque  côté  ; le  tablier  est  très-entier  ; il  imite  une  feuille  de 
Myrte  pliée  ; on  distingue  sur  une  ligne  verte  , a la  plicature  , une 
foule  de  glandes  transparentes  -,  h la  base  du  tablier  , on  voit  en  dehors 
deux  tubercules  marqués  de  points  noirs  ; la  colonne  qui  porte  les 
étamines  est  aplatie  au  sommet  , divisée  en  trois  segmens  , l’inter- 
médiaire plus  large  et  échancré  ; un  peu  au-dessous  j’aperçois  deux 
proéminences  ; sur  leurs  côtés  , deux  fossettes  qui  reçoivent  chacune- 
nue  étamine  , à anthères  jaunâtres  , (lidyme  y le  germe  forme  un! 
angle  presque  droit  avec  le  péduncuie;  l’épi  ou  plutôt  la  grappe  est 
formée  par  douze  fleurs.  Rigoureusement  parlant  , on  trouve  trois 
pétales  supérieurs , l'intermédiaire  pins  large  au  sommet , voûté  , et 
trois  pétales  inférieurs  , dont  l’intermédiaire  , très-large  , est  le  tablier- 
Souvent  on  trouve  des  individus  nains  , de  trois  ou  quatre  pouces  p 
dont  l’épi  ne  présente  que  cinq  à six  fleurs. 

2195.  L’Helléborine  à feuilles  larges,  Serepias  ta ti folia  , L.  Genre 
1097.  Le  nectaire  ovale  , bossu  é ; le  tablier  ovale  , lancéolé;  h feuilles 
ovales  , embrassantes  ; à fleurs  pendantes  ; à tablier  lancéolé  ; l’épi  est 
long  , les  fleurs  rougeâtres  et  les  capsules  en  pendeloques  , on  ne 
voit  point  de  ligne  sur  le  nectaire  ; les  pétioles  longs.  Dans  les  bois  y 
sur  Saône  et  à la  Carrette.  Fleurit  en  Juillet.  Vivace. 

Helleborine  latifolia , montana.  C.  Bauh.  pin.  186.  Elleborine  Do- 
doncei.  J.  Bauh.  3.  png.  5i6.  Helleborine.  Dod.  pempt.  38/p  Lob- 
iron.  3 t 2.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  i3i2.  fig.  2.  Hall.  hist.  1297.  tab. 

Il  ne  faut  pas  rapporter  â cette  plante  celle  qui  est  gravée  dans  Ca- 
mérarius  , epit.  869  , sous  le  nom  d' Epipactis  , sive  Elleborine  p 
comme  l’a  fait  Gaspard  Bauhin,  La  comparaison  que  fait  Césaipin» 
des  Heurs  de  1 Heliéborine  avec  celles  du  Glayeul  y ne  paroît  pas  trop» 
juste.  Tournefort. 


Ob&c'J c ramène  à cette  espèce  comme  variété  la  suivante  , a tige 
de  trois  pieds  ; â fleurs  en  épi  lâche  , long  d’un  pied  ; â fleurs  rares  , 
tfès-éloignées  ; h pétales  d’un  rouge-foncé  ; à tablier  velu  ; â bractées 
colorées  ; à feuilles  ovales  , très-grandes.  Près  de  Grodno  , en  fleurs- 
en  Juillet.  ’ 


2196.  L’Hclléborine  des  marais  , Serapias  tongifolia  , L*  A feuilles, 
en  lame  dépee  ? sans  pétioles  ; à fleurs  très-grandes  7 pendantes  . peu» 
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nombreuses  , en  épi  lâche  , d’un  vert-blanchâtre  , un  peu  mêlé  de 
pourpre  ; k tablier  obtus.  Dans  les  prairies  humides  , à Vilieurbane. 
Fleurit  en  Juin  et  Juillet.  Vivace. 

Helleborine  angustifolia  , palus  tris.  C.  Bauh.  pin.  187.  Bellev.  tab. 
a64-  Hall.  hist.  1-296.  tab.  3q.  Flor.  Dan.  *267. 

Obs.  La  tige  haute  d’un  pied  ; les  premières  feuilles  ovales  , lam* 
céolées  , non  embrassantes  , les  supérieures  lancéolées  ; l’épi  k fleurs 
peu  nombreuses  , de  cinq  k sept  ; les  bractées  vertes  , plus  longues 
que  les  fleurs  ; les  péduucules  très-courts  ; les  fleurs  non  inclinées  ; 
les  trois  pétales  extérieurs  verts  , les  trois  extérieurs  plus  courts  , vert- 
rosé  , tous  cinq  lancéolés  •,  le  tablier  ou  le  pétale  intermédiaire  infé- 
rieur , lancéolé  , non  velu  ou  lisse. 

2197.  L’Helléborine  à grandes  fleurs,  Serapias  grand jiora  , L. 
A feuilles  en  lame  d’épée  -,  h fleurs  redressées  ; â tablier  obtus  , plus 
court  que  les  pétales  ; fleurs  grandes  , blanches  ; lignes  saillantes  sur 
le  tablier.  Dans  les  bois  montagneux  , à Dardiily  et  près  de  Mont— 
luel.  Fleurit  en  Mai  et  Juin.  Vivace. 

Helleborine  flore  albo  , vel  Damasonium , montanum  , lalifolium. 
C.  Bauh.  pin.  187.  J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2.  pag.  5i6.  fig.  2.  Hall, 
hist.  1296.  tab.  39.  Flor.  Dan.  267.  J’ai  trouvé  cette  plante  dans  le 

Ijarc  de  l’abbaye  de  Charonne.  Helleborine  palustris  , nostras.  Rai  t 
rist.  123i.  Cette  plante  n’est  pas  mal  représentée  par  la  figure  que 
Camérarius  , epit.  889  , a donnée  de  V Epipactis  , s/Ve  Helleborine  : elle 
se  trouve  dans  les  marais  de  Saint-Clair  et  de  Palaiseau.  Helleborine 
montana , angustijolia , purpurascens.  C.  Bauh.  pin.  287.  Darnaso- 
niwn  pnrpureum  , dilution  , sire  Helleborine  sexta  Clusii.  J.  Bauh.  3. 
pag.  5 16.  Helleborine  receniiorum  , sexta.  Clus.  hist.  27a.  Hist.  Lugd. 
lo58.  fig.  2.  Hall.  hist.  1299.  tal>*  42*  Flor.  Dan.  345.  Tourn. 

Obs.  Je  rapporte  â cette  espèce  Y Helleborine  angustifolia  , Jlore 
carneo  , barba  luted.  La  feuille  radicale  sèche  , brune  , engainante  ; 
la  seconde  semblable  , verte  , h gaine  blanche  , a lame  comme  appli- 
quée sur  la  tige , creusée  en  cuiller  ; la  troisième  engainante  par  son 
pétiole  , k lame  embrassant  la  tige  par  sa  base  , large  de  six  lignes  , 
longue  de  quatre  pouces  et  demi  ; ses  feuilles  en  lames  d’épée  , ner- 
veuses , pliées  en  feuillets  de  livre  , la  tige  d un  pied  ; les  feuilles 
supérieures  plus  étroites  ; les  fleurs  grandes  , de  cinq  k sept  formant 
l'épi  ; les  bractées  linaires  , très -courtes  ; les  trois  pétales  extérieurs 
blancs  plus  longs  , parcourus  par  trois  lignes  ; les  pétales  intérieurs 
plus  courts  , le  sixième  ou  le  tablier  comme  campanule*  k sa  base  ; 
la  cloche  fendue  vers  le  haut  pour  recevoir  le  style  , la  pointe  du 
tablier  en  bec  d’aiguière  antique  , teint  sur  un  fond  blanc  par  une 
tache  couleur  de  safran  -,  le  fond  de  la  campanule  ou  du  scrotum  aussi 
couleur  de  safran  ; la  lame  supérieure  du  tablier  parcourue  par  cinq 
stries  ; la  colonne  qui  porte  les  étamines  est  une  pyramide  anguleuse  , 
offrant  intérieurement  un  pl<?n  incliné;  postérieurement \ la  racine 
de  ce  plan  , un  cou  long  d’une  ligne  soutient  une  tète  excavée  sur  le 
devant  ; dans  cette  fossette  sont  nidulées  deux  anthères  grises  , sillon- 
nées et  feuilletées.  Tournefort. 

2198.  L’Helléborine  toute  blanche  , Serapias  tota  alba  , 2V.  dont 
toutes  les  parties  sont  blanches.  Trouvée  près  de  Grodno  , en  fleurs  k 
la  fin  de  Juin.  Dans  les  prés. 

1.  Obs.  Racine  fibreuse  ; les  feuilles  alternes  , l’inférieure  courte  , 
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engainante  ; les  autres  longues  d’un  ou  deux  pouces  , larges  d’un  pouce  , 
nerveuses,  blanches,  diaphanes;  la  tige  violette  à la  base  , blanche 
sur  tout  le  reste  de  sa  hauteur  qui  est  d’un  pied  , un  peu  coudée  ça 
et  là  ; les  fleurs  en  petit  nombre  de  quatre  à six  ; les  bractées  plus  lon- 
gues que  les  fleurs  , toutes  blanches  ; les  germes  blancs  ; cinq  pétales, 
trois  supérieurs  , deux  latéraux  , tous  très-blancs  ; le  sixième  ou  le 
tablier  blanc  formé  en  bec  aigu,  à côtes  plissées , ondulées;  les  fleurs 
droites  , grandes  ; les  pétales  , avant  leur  épanouissement  , roulés  en 
toupie  au-dessus  du  germe  -,  le  mieliier  sans  corne  ; la  colonne  des 
étamines  est  un  corps  épais  à deux  lobes  , recélant  dans  deux  fossettes 
deux  étamines. 

II.  Obs.  Cette  plante  , très-singulière  par  sa  couleur  blanche  , qui 
s’étend  sur  toutes  les  parties  , peut-elle  être  rapportée  à YHelleborine 
lalijblia  , montana  , flore  atbo  ? Loès.  Flor.  Pruss. 

III.  Obs.  Les  Serapias  se  ressemblent  tellement  par  le  plus  grand 
nombre  d’attributs  , que  Linné  regardoit , dans  ses  premiers  ouvrages  - 
presque  toutes  nos  espèces  Européennes  , comme  des  simples  variétés. 

A mieliier  cave  , ventru  , très -gros. 

•2199.  Le  Sabot  de  Vénus  , Cypripedium  calceolus  , L.  A tablier  en 
sabot.  Très-commun  dans  les  bois  , près  de  Grodno  , dans  les  pâtu- 
rages humides.  Fleurit  à la  fin  de  Mai  ; ne  se  trouve  autour  de  Lyon, 
que  sur  les  Alpes  Delpbinaîes. 

Calceolus  Marianus.  Dod.  pempt.  180.  Tourn.  Helleborine 

flore  rotundo  , seu  calce  lus.  C.  Bauh.  pin.  187.  Dod.  pempt.  1 f o. 
fig.  1.  Lob.  icon.  3i?.  fig.  2.  Clus.  List.  1.  pag.  272.  fig.  1.  Hist. 
Lugd.  1146.  fig.  1.  J.  Bauh.  hist.  3.  part.  ?..  pag.  5i8.  fig.  1.  Barr^ 
icon.  260. 

/.  Obs.  Les  racines  fibreuses  rampantes  ; la  tige  haute  d’un  pied 
et  plus,  tortueuse  , fettillée  ; les  feuilles  ovales,  lancéolées  , velues  , k 
nervures  sensibles  , larges  de  deux  pouces  , embrassantes  , ondulées  > 
une  ou  deux  fleurs  ; à leur  base  une  grande  bractée  comme  unè- 
feuille  ; les  germes  velus,  courbés;  quatre  pétales,  deux  supérieurs 
extérieurs  , lancéolés  , ondulés  , purpurins  , tachetés  ; deux  intérieurs 
semblables  , mais  plus  étroits  , velus  a la  base,  purpurins  ; le  tabliez’ 
ou  la  lèvre  du  mieliier  très-ample  , semblable  à un  sabot  ovale  , creuse 
comme  une  nacelle  , k parois  rapprochée^  xérs  Je  haut  , traversé  par 
des  lignes  nombreuses  ; il  est  jaunâtre  , barriolé  en  dedans  de  lignes 
ou  points  rouges  : le  pistil  offre  une  structure  singulière  ; il  est  formé 
par  quatre  parties  , dont  deux  latérales  courtes  , comme  des  ailes  r 
cachent  et  recouvrent  les  anthères,  qui  sont  grandes  , lenticulaires; 
deux  autres  longues  , charnues  , imitant  la  figure  de  la  luette  , se  tou- 
chant par  leur  face  convexe  ; la  partie  supérieure  de  cette  luette  est 
aplatie  comme  un  pétale  , peinte  de  taches  d’un  rouge-noirâtre. 

II.  Obs.  Souvent  d'une  seule  racine  s’élèvent  deux  tiges  tortueuses  « 
les  feuilles  inférieures  plus  courtes  , ondulées  sur  les  bords  ; le  germ? 
vc  u , heri  sé  ; les  pétales  ondulés  sont  quelquefois  fendus  au  sommet; 
ils  sont  dans  plusieurs  de  nos  individus  d’un  l’ouge-noiràtre  ; les  raci- 
nes sont  amères  aromatiques;  leur  saveur  analogue  k celle  qu’excitent 
tes  amandes  arnères.  J’ai  trouvé  près  de  Grodno  , en  fleurs  , le  6 Juin, 
J779  3 des  individus  uniflores  , à tiges  plus  courtes  de  huit  k dis. 
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pouces  , h feuilles  plus  petites  , plus  courtes  ; à corftlles  et  tablier 
deux  fois  plus  petits.  Dans  les  individus  ordinaires  le  sabot  seul  a un 

Îiouce  de  longueur  *T  dans  ceux-ci  il  offroit  à peine  un  demi-pouce  ; 
es  deux  pétale'  supérieurs  sont  souvent  roulés  eu  spirales  alongées. 

111.  Obs.  Les  figures  de  Dodoéns  , de  l’Ecluse  et  de  Lobel  sont 
semblables  -,  elles  expriment , avec  vérité  , les  raciues  , les  fleurs  et 
le  fruit.  Celle  de  Barrelier  présente  une  variété  du  Canada  atbo 
sandalio  et  breviore.  Voyez  tab.  oreh.  fig.  i/j.. 

Observ.  génér.  On  voit  par  cette  énumération  des  Orchidées  obser- 
vées dans  les  plaines  de  Lithuanie  , que  si  la  nature  a été  avare 
dans  le  développement  des  véritables  Liliacées  , elle  a été  assez  pro- 
digue dans  celui  de  ces  plantes  singulières  par  la  structure  de  leurs 
racines  et  de  leurs  fleurs.  Plusieurs  d’entre  elles  , très-communes  en 
Lithuanie  dans  les  plaines  , ne  se  trouvent  en  France  que  sur  les 
montagnes  Alpines  ; quelques-unes  paroissent  particulières  au  Nord  , 
mais  quelques  autres  , communes  dans  nos  Provinces  méridionales  , 
ne  s’y  trouvent  pas  , comme  1 ' Ophrys  anh'opophora  ; car  l’Orchidée 
qu’Oéder  a ainsi  dénommée  dans  sa  Flore  Danoise  , est  Y Orchis  ustu - 
lata  de  Linné  , dont  la  variété  à tablier  plus  court  , à lobes  plus  larges 
est  exprimée  dans  Loè'sel , Flor.  Pruss.  , par  une  bonne  figure  , sous 
le  nom  d' Orchis  muscœ  corpus  referens  maculosa.  Nous  avons  publié 
cette  figure  dans  nos  Démonstrations  Elémentaires  de  Botanique , 
2 vol.  m-4.°  , sér.  2 , tab.  255. 

2200.  La  Vanille  odorante,  Epidendrum  Vanilla  , L.  Genre  itoi. 
Cinq  pétales  très-longs  , étalés  ; nectaire  en  toupie  , à orifice  oblique  ; 
à deux  lèvres  ; la  supérieure  très- courte  , à trois  segmens  ; l’inférieure 
prolongée  , en  pointe  ; fruits  , silique  très-longue  , arrondie  ; plante 
parasite  sur  les  arbres  ; 1»  tiges  grimpantes  ; à vrilles  roulées  en  spi-- 
raie  ; il  feuilles  de  la  tige  assises  , ovales  , oblongues  , nerveuses  , 
brillantes  ; h fleurs  vertes  et  blanches.  Dans  les  deux  Indes. 

Lobus  ob/ongus  , aromaticus.  Clus.  exot.  72.  C.  Bauh.  pin.  4°4* 
.n.°  17.  Pluk.  alm.  tab.  320.  fig.  l\.  Plum.  gen.  25.  icon.  28.  Lam. 
tableau  encyclopédique  tab.  370.  icon.  plant,  med.  tab.  288. 

Obs.  Les  sihques  qui  exhalent  une  odeur  très-pénétrante  et  très— 
süave  , sont  très-usitées  pour  aromatiser  les  liqueurs  , les  crèmes  et  le 
chocolat.  Comme  médicament  , Finfusion  et  la  poudre  sont  indiquées 
comme  tonique  dans  les  débilités  séniles  , dans  les  suppressions  des 
menstrues  par  atonie.  La  liqueur  suivante  est  devenue  célèbre  à Lyon 
contre  la  stérilité  a torpore  organorum  : quelques  femmes  lui  ont  du 
leur  fécondité  après  dix  et  vingt  ans  de  mariage  sans  fruit.  Prenez  une 
once  d<-  Vanille  en  poudre  , trois  onces  de  Truffes  noires  râpées  , 
un*  demi-once  de  Macis  ; faites  macérer  pendant  huit  jours  dans 
une  pinte  d’eau  de  vie  , passez  , coulez  ; ajoutez  pour  édulcorer  suf- 
fisante quantité  de  sirop.  Cette  liqueur  se  boit  par  cuillerées  , une 
le  matin  , l’autre  le  soir.  Quoique  cette  agréable  liqueur  ait  été  effi- 
cace plusieurs  fois  , comme  nous  pouvons  le  prouver  par  quelques 
observations  , il  ne  faut  cependant  pas  croire  qu’elle  puisse  toujours 
réussir  ; les  Médecins  instruits  savent  que  la  stérilité  reconnoît  le  plus 
souvent  pour  cause  des  vices  irrémédiables  de  conformation. 
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gynandrie  triandrie. 


triandrie, 

A trois  Etamines. 

2*201.  La  Sisyrincliie-Bermudiane  , Sisyrinchium  Bermudiana , L. 
Genre  no3.  Monogvne  à spathe  de  deux  feuillets;  a six  peta  e* 
planes  ; fruit  , capsule  inférieure  , k trois  loges  ; à tige  adec  ; 
feuilles  en  lame  d’épée  , sans  nervures  ; spathe  renfermant  le  plus 
souvent  sept  fleurs  ; corolle  couleur  d’azur,  jaune  intérieurement  vers 
la  hase.  Originaire  de  Virginie,  cultivée  dans  nos  jardins,  .fleurit 

en  Mai.  1/ . . . 

Sisy  rinchium  cœmleum  , paivum  , gladiato  caule  , y irgimanum . 

Pluk.  alm.  tab.  61.  fïg.  i.  Bermudiana  graminea  , flore  minore  , cœ- 
ruleo.  Dill.  elth.  tab.  4i.  fig.  4 9.  V ar.  Bermudiana  Iridis  folio  , 
radice  ûbrosd  , Dill.  eltli.  tab.  fig.  4^'  Pltik.  alm.  tab.  61.  fig.  2. 

Obs.  Nous  devons  à Plukenet  les  deux  premières  figures  de  cette 
espèce  ; mais  elles  peuvent  h peine  donner  une  idée  des  parties  de  la 
fructification  ; aussi  doit-on  préférer  celles  de  Dillen  qui  seroient 
parfaites , s’il  avoit  présenté  isolées  les  différentes  parties  de  la  fleur 
pour  caractériser  le  genre. 

2202.  La  Ferrare  tigrée  , Ferrana  paaonia , L.  Genre  1104.  Mo- 
nogyne  a spatlie  ; corolle  comme  diverse  , à six  pétales  ; stigmate  di- 
visé ; fruit  , capsule  il  trois  loges  , inférieure;  racine  bulbeuse;  tige 
coudée  , de  huit  pouces  ; triflore  ou  uniflore  ; feuilles  engainantes  ; 
les  inférieures  plus  longues  ; corolle  campaniforme  ; les  trois  pétales 
extérieurs  plus  grands  , ovales  , un  peu  tronqués  au  sommet , termi- 
nés par  une  pointe  ; les  trois  intérieurs  tachetés  , tigrés  ; capsule  li- 
naire  ; Mutis  Amer.  vol.  1.  tab.  i5.  Originaire  du  Mexique  , culti- 
vée dans  nos  jardins.  Fleurit  en  Septembre.  Vivace. 

Fbos  Tigridis.  C.  Bauh.  piu.  48.  Dod.  pempt.  6c>3.  Lob.  icon.  ut. 
J.  Bauh.  2.  pag.  684.  Ferraria  pavonia.  Linn.  supplem.  Cavan.  diss. 
6.  n.°  5o4»  tab.  189.  fig.  1. 

Obs.  Nous  devons  la  découverte  de  cette  belle  plante  h Joseph  de 
Jussieu  : son  illustre  neveu  , monsieur  Antoine-Laurent  de  Jussieu  , 
communiqua  h Cavanille  un  individu  desséché  en  herbier  , et  les 
deux  figures  dessinées  au  Pérou  par  son  oncle  , dont  une  coloriée  ; 
le  spathe  formé  par  deux  feuillets  ovales  , lancéolés  , s’embrassant  ; la 
corolle  monopétale  divisée  profondément  en  six  lames  , ce  qui  la 
rend  comme  hexapétale  ; les  trois  extérieures  trois  fois  plus  grandes  , 
comme  creusées  en  cuciller  à la  base  , qui  est  teinte  d’un  pourpre- 
foncé  , le  reste  de  la  lame  renversé  comme  ovale  , pourpre  , traversée 
sur  sa  longueur  par  une  ligne  jaune  ; les  trois  lames  intérieures  sont 
taillées  en  fer  de  hallebarde  , tachetées  sur  la  partie  inférieure  ; la 
partie  saillante  de  la  lame  est  ovale  , marquetée  de  taches  pourpres  sur 
un  fond  couleur  de  safran  ; les  filamens  presque  aussi  longs  que  la 
corolle  sont  unis  en  gaine  , traverses  par  ie  style  comme  dans  les  Me- 
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nadelphes  , la  partie  supérieure  des  filamens  qui  est  libre  , est  très- 
courte  ; les  anthères  triangulaires  , purpurines  , sont  chargées  d’une 
poussière  jaune-verdâtre  ; le  style  écarlate  ; à trois  stigmates^ bifides  ; 
à segmens  linaires  , renversés.  Le  plus  souvent  le  spathe  renferme 
deux  ou  trois  fleurs  *,  les  pétales  avant  leur  épanouissement  sont  jau- 
nes ; ils  n’acquièrent  leur  teinte  qu’après  leur  développement  qui  est 
très-rapide  ; cette  superbe  fleur  se  flétrit  promptement  ; elle  devient 
après  trente-six  heures  d’éclat  molle  , muqueuse  ; son  diamètre  est  de 
deux  pouces.  La  figure  citée  de  Lobel  offre  une  hampe  ou  tige  sans 
feuille  terminée  par  une  seule  fleur.  La  figure  de  Cavanilie  est  très- 
bonne  et  caractéristique. 

2t>o3.  La  Ferrare  ondulée,  F errarici  undulata , L.  A feuilles  ner 
veuses  , en  lame  d’épée  , engainant  la  tige  ; à pétales  frangés.  Origi- 
naire d’Afrique  , cultivée  dans  nos  jardins.  Fleurit  en  Mai.  Vivace. 

Iris  stellaia  , Cyclaminis  radice  , pulLo  jiore.  Barrel.  icon.  1216. 
Cavan.  diss.  6.  tab.  190.  fîg.  T.  , 

Obs.  Les  feuilles  alternes  , striées  ; les  inférieures  plus  longues  ; la 
corolle  jaunâtre  , fétide  , ponctuée  , et  tachetée  de  noir. 

II.  Obs.  Nous  devons  h Barrclier  une  bonne  figure  de  cette  es- 
pèce ; il  a dessiné  isolées  les  parties  de  la  fructification.  Celle  de  Ca- 
vanille  est  aussi  caractéristique  et  encore  plus  élégante.  Rudbeck  a le 
premier  fait  connoîtrc  celte  espèce  dans  son  trop  rare  ouvrage , Camp. 
Eiys.  2.  pag.  49.  fîg-  9 , sous  le  nom  de  J\ arcissus  Indiens  ; Jiore 
saturatè  purpureo.  Morison  après  lui  l’a  décrite  et  figurée  dans  son 
Historia , tom.  2.  pag.  344-  sec.  4*  tab.  4-  fîg-  7-  Ferrari,  h peu  près 
dans  le  meme  temps  , en  a aussi  publié  la  figure  dans  sou  ouvrage 
intitulé:  Hdrti  cullura , 168.  tab.  171  , sous  le  nom  de  F los  Indicus 
' violaceo—fuscus  è radice  tuberosâ.  Jacquin  dans  son  Hortus  Vendeb  , 
qui  en  a fait  dessiner  une  nouvelle  figure  coloriée  d’après  nature  r 
observe  avec  raison  , que  les  trois  filamens  étant  réunis , on  devroit 
transporter  ce  genre  dans  la  Monadelphie , et  en  constituer  un  ordre 
à trois  étamines  ou  triandrés.  C’est  la  F errar'ui  Joliis  nervosis  , ensi — 
Jnrmibus  , vaginantibus  ; petalis  Junbriatis . Burm.  in  nov*  act.  nat. 
cur.  1761.  pag.  109.  tab.  3.  fîg-  1. 
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PENTANDRIE, 

A cinq  Etamines. 

5204.  T ja  Grenadille  bleue,  Passiflora  ccprulea  , L.  Genre  1110. 
Calice  à cinq  feuillets;  nectaire  ; une  couronne  formée  par  des  filets;  baie 
portée  sur  un  pédicule  ; à feuilles  palmées  ; à cinq  lobes  très-entiers. 
Originaire  du  Brésil  , cultivée  dans  nos  jardins.  Arbrisseau. 

Granadilla  polyphyllos  , fructu  ouato.  Tourn.  Linn.  amæn. 

acad.  1.  pag.  a3i.  tab.  10.  fîg.  20.  Granadilla  pentaphyllos  , flore 
ctvndeo  , magno.  Boërrh.  Lugd.  Batav.  2.  pag.  81.  Dubam.  arb.  1. 
pag.  272.  tab.  107. 

Obs.  Duhamel  , dans  sa  vignette  , pag.  271  , a copié  les  figures  de 
Tournefort , tab.  128  et  124,  qui  sont  excellentes  pour  faire  connoître 
les  parties  de  la  fructification.  Sa  figure  sur  bois  , pag.  274  , exprime 
bien  les  feuilles  , la  fleur  et  les  vrillé^.  Cette  plante , remarquable  par 
la  beauté  de  sa  fleur  , supporte  la  pleine  terre  dans  nos  jardins  , pour 
peu  qu’elle  soit  abritée.  Nous  avons  cultivé  dans  celui  de  Lyon  quel- 
ques autres  espèces  aussi  singulières. 

i .°  La  Grenadille  cuivreuse  , Passiflora  cuprea  , L.  A feuilles  très- 
entières  ou  sans  division  , ovales  ; k pétioles  égaux. 

Granadilla  flore  cupreo , fructu  oliuæformi.  Dill.  elth.  Lob.  i38. 
fig.  i65.  Linn.  amæn.  acad.  1.  pag.  219.  fîg.  3. 

2.  La  Grenadille  chauve-souris  , Passiflora  vespertilio  y L.  A. 
feuilles  k deux  lobes  , glanduleuse  k leur  base  ; k lobes. aigus,  écar- 
tés en  aile,  ponctués  en  dessous.  Dill.  eltli.  tab.  137.  fig.  164.  Ar- 
brisseau de  l’Amérique  méridionale. 

3. °  La  Grenadille  fétide  , Passiflora  fœtida  , L.  A feuilles  k trois 
lobes  , en  cœur  , velues.  Hcrm.  parad.  tab.  173.  La  collerette 'sem- 
blable à celle  du  JSigeüa  Damascena.  Originaire  de  Saint-Do- 
mingue. 

Ôbseru.  gêner.  Nous  avons  cultivé  dans  le  Jardin  Impérial  de 
Lyon  , une  jolie  petite  plante  de  cet  ordre  , Y Ayenia  pusilla  , L. 
Genre  1108.  Monogyne  k calice  de  cinq  feuillets  ; k pétales  réunis 
par  leurs  longs  onglets  en  étoile  : les  cinq  anthères  placées  sous 
ietoile;  e fruit,  une  capsule  a cinq  loges.  A feuilles  en  cœur  alongé, 
isses  , dentelées  sur  les  bords;  à fleurs  pourpres  aux  aisselles  des 

feuilles.  Voyez  Miller,  Dict.  tab.  118.  Originaire  du  Pérou.  An- 
nuelle. 

(Jbs.  Comme  cette  plante  ne  nous  donna  pas  des  semences  assez 
mures  , nous  n avous  pu  la  conserver  que  desséchée  en  herbier. 
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HEXANDRIE, 

A six  Etamines. 

22o5-  X-i’ aristoloche  - Clématite  , 

Aristolochia  Clematitis , F.  Genre  iiii. 

La  fleur  sans  calice  est  h corolle  d’une 
seule  pièce  entière,  taillée  en  languette  , 
renfermant  six  styles  ; le  fruit  est  une 
capsule  inférieure  , a six  loges.  A tige 
très-simple  , droite  , cannelée  ; à feuil- 
les pétiolées  , grandes  , en  cœur  ; les 
fleurs  d’un  blanc-jaunâtre  , axillaires  , 
rassemblées  plusieurs  ensemble.  A la 
Quarantaine,  à Sainte-Foy,  auprès  de 
Ta  tour  de  la  Belle- Allemande  , dans 
les-  vignes.  Fleurit  en  Juin  et  Juillet. 

Vivace.  Fig.  650. 

Aristolochia  Clematitis gecta.  C.Bauh. 
pin.  307.  Tourn.  162.  Aristolochia 
Clematitis  , vulgaris.  J.  Bauh.  3.  pag. 

56o.  Aristolochia  Saracenica.  F)od. 
pempt.  326.  Aristolochia  rotunda. 

Fuchs.  90.  Aristolochia  longa.  Trag. 

178.  Mattli.  648.  Hist.  Lugd.  977.- 
Aristolochia  Clematitis  vulgaris.  Clus. 

List.  2.  pag.  71.  Aristolochia  Sarace- 
nica. Hist.  Lugd.  979.  Aristolochia  longa  , vulgaris.  Gain.  epit.  4°i. 
Fuchs  et  Doduéns  conviennent  que  l’on  peut  se  servir  de  cette  espèce 
d Aristoloche  â la  place  des  autres , puisqu’elle  ne  manque  ni  d’amer- 
tume , ni  d’acrimonie.  Anguillara  même  a remarqué  que  la  racine 
de  celte  espèce  étoit  plus  aromatique  ; et  Jean  Banian  ne  doute  pas 
que  ce  ne  soit  celle  qu’Andromaclius  et  Galien  employoient  dans  la 
Thériaque  sous  le  nom  d 'Aristolochia  tenuis.  Quoi  qu’il  en  soit  , les 
feuilles  de  l’espèce  dont  nous  parlons  sont  très-amères  , et  ne  rougis- 
sent pas  le  papier  bleu  : la  i\acine  le  rougit  un  peu  ; elle  est  aroma- 
tique , très-amère,  apériti’ve  , sudorifique  , détersive  et  vulnéraire; 
sa  grande  amertume  empêche  qu’on  ne  l’employe  dans  les  potions  : 
on  en  donne  la  poudre  depuis  un  scrupule  jusques  â un  gros  , et  l’ex- 
trait depuis  demi-gros  jusques  â quatre  scrupules  ; l’usage  en  est  ex- 
cellent pour  la  passion  histérique  , pour  les  pâles  couleurs  , pour 
i asthme  , et  pour  les  fièvres  intermittentes  ; tout  le  monde  sait  que 
î’ou  se  sert  de  la  racine  de  cette  plante  dans  les  lotions  et  dans  les  tein- 
tures vulnéraires.  L’Aristoloche  dont  nous  parlons  se  trouve  dans  les 
fossés  auprès  de  l’Abbaye  de  Lonchamp.  Tournefort. 
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5^06.  L’Aristoloche-Pistoloche  , Aristolochia  Pistolochia  , L-  A. 
tige  foible  , ramifiée  ; h feuifles  péliolées  , en  cœur  , crenelees;  * ro- 
seau en  dessous  ; à fleurs  solitaires , redressées.  Lu  Languedoc  , en 
Suisse.  Vivace. 

Aristolochia  Pistolochia  dicta.  C.  Bauh.  pin.  3o7.  Pistolochia. 
Çlus.  List.  2.  pag.  71.  Dod.  pempt.  325.  iig.  i-Ma^th.  4j>».  «g-  «■ 
Lob.  icon.  607.  fig.  i.  Hist.  Lugd.  980.  fig.  2 et  3.  J.  Bauh.  Inst.  o. 

part.  2.  pag.  56i . fig.  2. 

(Jbs.  Les  bracte'es  en  coeur  , petites  , 
eule  ; la  lèvre  de  la  corolle  courbee. 

2207.  L’Aristoloche  ronde  , Aristo- 
lochia rotunda  , L.  A tiges  foibles , 
anguleuses,  striées,  tortueuses  , presque 
rampantes  ; à fleurs  sans  calices , mo— 
nopétales  , irrégulières  , globuleuses  â 
la  base  , tubule'es  au-dessus  , terminées 
par  une  langue  recourbée  ; six  étami- 
nes sans  filamens  posées  sur  le  style  ; 
ces  fleurs  d’un  pourpre-foncé  , solitai- 
res , droites  -,  à feuilles  presque  assises  , 
en  coeur  , obtuses  ; il  racine  grosse  , 
arrondie  , tubéreuse  , jetant  plusieurs 
radicules.  Sa  saveur  âcre  , amère  , son 
odeur  pénétrante.  En  Languedoc  , en 
Dauphiné.  Vivace.  Fig-  657. 

Aristolochia  rotunda  , flore  ex  pur- 
puro-nigro.  C.  Bauh.  pin.  3o7.Tourn. 

162.  Aristolochia  rotunda  , , prima. 

Clus.  hist.  2.  pag.  70.  Malth.  4^2. 
fig.  1.  Dod.  peuipt.  324-  fig.  2.  Lob. 
icon.  606.  fig.  2.  Hist.  Lugd.  977. 
fig.  1.  pag.  978.  fig.  1.  J.  Bauh.  hist. 

3.  part.  2.  pag.  559.  fig.  1 et  2. 

Obs.  L’odeur  de  la  racine  est  péné- 
trante , sa  saveur  vive  , amère  ; elle  offre  un  remède  énergique  in- 
diqué dans  la  leugophlegmatie  , l’ascite  , la  suppression  des  règles  par 
atonie  , les  empâtemens  récens  des  viscères  : extérieurement  en  décoc- 
tion elle  est  précieuse  pour  ramener  les  ulcères  à l’état  de  plaie 
fraîche. 


L’Aristoloche  longue  , A ristolocliia  longa  , L.  A tige  foible  ; à 
feuilles  très-entières , en  cœur  , obtuses  , à fleurs  solitaires.  En  Lan- 
guedoc. Vivace. 

Aristolochia  longa  , vera.  C.  Bauh.  pin.  3o7.  Clus.  hist.  2.  pag.  70. 
fig.  2.  Malth.  482.  fig.  2.  Dod.  pempt.  325.  fig.  1.  Lob.  icon.  606. 
fig.  1.  Hist.  Lugd.  979.  fig.  1 et  2.  Catn.  epit.  420.  J.  Bauh.  hist.  3. 
part.  3.  pag.  56o.  fig.  1. 

2208.  L’Aristoloche  d’Espagne  , Aristolochia  Bœtica  , L.  A tio-e 
se  roulant  ; à feuilles  eu  cœur  } aigues  *,  le  plus  souvent  trois  pédun- 


r 
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fcules  plus  longs  que  le  pétiole  ; les  stipules  comme  ovales , termine'es 
par  une  pointe.  Originaire  d’Espagne. 

Aristolochia  Clematïtis  , serpens.  C.  Bauh.  pin.  307.  Clus.  liist.  2. 
pag.  71.  fig.  2.  Beuè.  Dod.  pempt.  82,4.  fig.  3.  Lob.  icon.  608.  fig.  1. 
Hist.  Lugd.  980.  fig.  ï.  J.  Bauh.  List.  3.  part.  2.  pag.  56i.  fig.  1. 

2209.  L’Ârisioloclie-Siphon  ? Aristolochia  Sipho  , L.  A tige  li- 
gneuse , se  roulant  ; à feuilles  en  cœur  ; à corolles  en  forme  de  si- 
phon ; à trois  segmens.  Originaire  de  l’Amérique  Septentrionale  , 
cultivée  dans  nos  jardins.  Fleurit  eu  Juillet. 

Ohs.  Cet  arbrisseau  s’élève  à Luit  et  neuf  pieds  ; sa  racine  exhale 
une  odeur  de  Camphre  ; ses  tiges  sont  grises  , odorantes  ; ses  ra- 
meaux alternes  , sarmenteux  ; les  cicatrices  des  feuilles  s’élèvent  en 
lancette  renversée  ; elles  sont  soyeuses  , blanches  ; les  feuilles  assez 
éloignées  , alternes  , pétiolées  , étalées  , arrondies  , sinuées  , en  cœur  ; 
pointues  , entières  , duvetées , plus  pâles  en  dessous , très-grandes. 
jroyez  r Héritier  S lirpes  noua  fascic.  1.  tab.  7.  Monsieur  Rast  de 
Maupas  a le  premier  cultivé  cette  singulière  espèce  dans  ses  riches 
pépinières  d’Ecully  ; il  nous  l’a  cédée  généreusement  comme  tant 
d’autres  plantes  rares. 

Ohseru.  gêner.  Ce  genre  nous  offre  un  grand  nombre  d’espèces 
toutes  intéressantes  , ou  par  leur  saveur  , ou  par  leur  odeur  , ou  par  la 
forme  singulière  de  leurs  corolles  , quelques-unes  par  leurs  propriétés. 
Parmi  ces  dernières  exotiques  on  remarque  la  Serpentaria  ou  Serpen- 
taire de  Virginie;  à tige  noueuse;  à racine  très-aromatique  , très- 
pénétraute  ; Y Anguicida  , Tue-Serpent  ; à lige  ligneuse  ; à feuilles 
en  cœur  , pointues  ; a péduncules  solitaires  ; à stipules  en  cœur. 
frayez  Jacq.  Amer.  tab.  i44*  S°n  suc  introduit  dans  la  bouche  du 
serpent  Yti , lui  ôte  pendant  quelques  heures  sa  férocité. 
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DODÉCANDRIE, 


A douze  Etamines. 

3210.  I_j’HYPocisTE-Cytenet , Cytinus  Fig.  658. 

Hypocistis  , L.  Genre  1 1 1 5.  Calice  sans 
corolle  , divisé  en  quatre  segmens  supé- 
rieurs , à seize  anthères  sans  fila  mens 
posés  sur  le  pistil  ; fruit  : baie  h huit 
loges  , renfermant  plusieurs  semences  ; 
à tige  très-courte  , succulente  , rougeâ- 
tre ou  jaunâtre  , couverte  de  petites 
feuilles  ou  écailles  charnues,  placées  en 
recpuvremeut  ; à fleurs  terminales. 

Plante  parasite.  On  la  trouve  près  de 
M ontpellier  sur  le  Ciste-Ladanier.  Hig. 

658. 

Asarwn  Hypocistis.  Species  planta- 
rrnn  cdit.  i.  Hypocistis.  C.  Bauhin  , 
pinax  4^5.  Hypocistis  omnino  lu- 
tca  , seu  ochrœ  colore.  Clus.  hist.  i. 
pag.  72.  Touru.  cor.  46.  Matth.  i58. 
hg.  4-  Dod.  pempt.  191.  fig.  3.  Lob. 
icon.  m.  fig.  2.  Hist.  Lugdun.  223. 

6g.  4,  225.  fig.  2.  Cam.  epit.  96  et  97. 

J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  10.  iig.  2. 

I.  Obs.  La  meilleure  figure  est  celle 
de  Camérarius , tab.  96  ; elle  présente 
isolées  deux  fleurs  : et  pour  1rs  détails  de  la  fleur  et  du  fruit , vovex 
celle  de  la  Marct  illustr.  tab.  737.  Nous  devons  à Matthiole  la  nre- 
m.ere  figure  ici  réduite  de  cette  plante  ; elle  a servi  de  modèle  i 
ses  successeurs.  On  rettre  des  baies  de  l’Hypociste  un  suc  qne  bon 
trouve  épaissi  dans  nos  pharmacies  : ce  suc  a une  saveur  acerbe 
acide  ; .1  est  astringent , et  comme  tel  , indiqué  dans  les  diarrhées 
avec  otomie  et  dans  les  fleurs  blanches.  Cette  plante  parasite  est 
rouge  sur  le  Ciste  d Espagne  jaune  sur  le  Ciste  à feuilles  d’Haîime 
I-Ialmu  fol, o , c de  couleur  bigarrée  jaunâtre,  verdâtre  , barriolée  1’ 
lignes  purpurines  sur  le  Ciste  Ledum.  L’écluse  qui  à observé ces 
vanetes  , “ nomme  la  dermere  Crnomoron.  Si  on  examine  avec  soin 
les  fleurs  de  1 Hypocisle  , ou  s’assurera  que  plusieurs  d’entre  In 

L Par  P'”- 
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POLYANDRIE, 

A nombreuses  Etamines. 

Y t E s piaules  suivantes  dans  la  Gynandrie  , constituent  une 
famille  naturelle  ; savoir  , les  Aroûles  , Aroïdece  , qui  sont  monocoty- 
lédoues  , ou  h une  seule  feuille  séminale  ; les  étamines  hypogynes  ou 
sous  le  pistil  ; le  support  des  parties  de  la  fructification  Spadix  est 
entouré  d’un  spatlie  de  différentes  formes  , ovale  , aplati  , replié  en 
oreille  de  lièvre  ou  en  capuchon.  Tournefort  prenant  ce  spathe  pour 
une  corolle  , avoit  placé  ces  plantes  parmi  les  monopétales  anomales. 
Les  racines  sont  charnues  , farineuses  , mais  saturées  , comme  les 
feuilles,  d’un  principe  très-âcre;  les  fleurs,  dans  quelques-unes,  exha- 
lent une  odeur  abominable  ; dans  d’autres  , elles  'sont  aromatiques  et 
agréables. 

-il  ii.  Le  Gouet  - pied  -de  - Veau  , 

Arum  maculatum  , L.  Genre  nig.  Le 
spathe  ou  calice  en  capuchon  , d'une 
seule  pièce  ; le  réceptacle  des  fleurs  très- 
alongé  , nu  au  sommet  , entouré  de 
fleurs  femelles  vers  sa  base  , de  fleurs 
mâles  , ou  à étamines  autour  de  sa  par- 
tie moyenne  ; à racine  tubéreuse  , à 
suc  laiteux  , âcre  ; à hampe  radicale  , 
portant  une  seule  fleur  ; a feuilles  pé- 
tiolées  , radicales  , triangulaires  , en  fer 
de  fléché  , grandes  , souvent  veinées  de 
blanc  , ou  tachetées  ; le  spathe  contour- 
né en  oreille  de  lièvre  ,•  blanc.  La  par- 
tie supérieure  du  chaton  qui  porte  tes 
étamines  et  les  pistils  , terminée  en  mas- 
sue cylindrique  , d’abord  d’un  jaune- 
paille  , ensuite  rouge  ; fruit  : baies  rou- 
ges , en  épi  serré  ; à une  ou  deux  se- 
mences dures.  Très-commun  , dans  les 
bois  , les  haies  , k Ecuily  , à la  Croix- 
Rousse  et  aux  Broteaux.  Fleurit  en  Mai 
et  Juin.  Vivace.  Fig.  65g. 

Arum.  J.  Bauli.  -i.  pag.  ^83.  Arum 
maculatwn  , maculis  nigris.  C.  Bauh. 
pin  195.  Arum  Ofjîcinarum.  Lob.  icon.  597.  Fuchs.  hist.  69.  Matth. 
448.  fig.  1.  Dod.  pempt.  3'i8.  fîg.  1.  Hist.  Lugd.  1597.  Camer  epit. 
365  et  36p.  La  racine  du  Pied-de-Veau  est  si  acre  et  si  brûlante  y 
qu’  près  en  avoir  mâché  quelque  peu  , on  en  sent  1 impression  pen- 
dant deux  ou  trois  jours  ; elle  est  d’ailleurs  fort  gluante  , et  comme 
farineuse.  En  goûtant  cette  plante  , on  sent  comme  des  coups  de  lan- 
cette qui  de  temps  en  temps  percent  la  langue  avec  beaucoup  de 

vivacité  ; 


Fig.  65g. 
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Vivacité  : un  gros  tle  racine  de  Pied-de-Veau  desséchée  et  mise  en 
poudre  ,•  dissout  cette  lymphe  épaissie  et  glaireuse  , qui  dans  l’asthme 
et  dans  la  vieille  toux  enduit  ordinairement  les  vésicules  dü  pou- 
mon •,  et  qui  dans  la  cakexie  , dans  le  scorbut  et  dans  les  fièvres  in- 
termittentes corrompt  le  levain  des  premières  voies  , et  farcit  les  vis- 

• An  rnnit  J . . 1 i 


racine  traicne  , et  pilec  ^ est  un  des  meilleurs  remèdes  pour  la  peste  : 
eu  ce  cas  , il  faut  la  partager  en  petits  bolus  couverts  de  poudre  de 
Réglisse , et  enveloppez-Ia  dans  du  pain  k chanter  : quelques-uns  la 
font  bouillir  . et  la  mêlent  ensuite  n vpp  /lu  irtinl  IV nnKAr» vi n T m. 

reinber; 


^ . > ti  s en  servoit  comme  a un  des  meilleurs  purgatifs  que  l’on 
puisse  employer  dans  les  maladies  chroniques  et  opiniâtres  : il  est 
vrai  que  cet  auteur  y ajoutait  tant  d’autres  purgatifs , qu’il  est  mai-aisé 
de  juger  si  la  racine  d 'Arum  est  véritablement  purgative.  Pliilagrius 
chez  le  meme  auteur  , faisoit  faire  des  gâteaux  de  la  racine  fraîche  * 
pilec  et  mêlée  avec  autant  de  farine  de  froment  : il  les  faisoit  cuire 
au  four  et  en  donnoit  à manger  k ceux  qui  étaient  sujets  aux  hé- 
morroïdes. Antoine  Constantin,  fameux  Médecin  d’Aix  en  Provence 
auteur  de  la  Pharmacie  Provençale,  putgeoit  les  cakecliques  avec  trois 
gros  ou  demi -once  de  pulpe  de  racine  de  Picd-de-Veau  passée  par 
e tamis  , melee  avec  trois  gros  de  Menthe  et  un  gros  d’Absynthc  en 
poudre  : on  faisoit  un  opiat  de  toutes  ces  choses  malaxées,  avec 
la  quantité  suffisante  de  miel  et  de  suc  de  Coins  , mêlée  en  pareille 
quantité  : les  feuilles  de  cette  plante  pilées  et  appliquées  sur  les  ul- 
ceies  des  hommes  et  des  chevaux  , les  mondifient  en  peu  de  temps  - 
1 eau  distillée  est  detersive  , et  nettoie  le  visage.  Césalpin  , 226  ‘die 
en  Italie  ou  se  sert  des  racines  de  celte  plante  pour  effacer  les  ta- 
ches de  la  peau  , et  qu  on  en  prépare  un  blanc  semblable  k la  Céruse  - 
Parant  quoc/uè  ex  ea  contusd  et  diligenter  oblulà  succum  Cerusce 
smnlcm;  c est  une  espece  de  Fécule  , que  Matthiole  estime  beaucoup 
pour  embellir  le  ton.  La  fécule  ordinaire  à' Arum  , qui  n’est  au tm 
chose  que  la  résidence  du  suc  de  la  racine  pilée  , soulage  fort  les 

comi'm<IUeS  : CftC  f<;CUl(:  °lltre  les  Parties  terrestres  et  absorbantes 

contient  encore  des  principes  actifs  ; car  elle  cause  sur  la  langue  une’ 
ni  pression  de  feu  , assez  considérable.  Dans  tout  le  Bas-Poitou  les 

de-yeaudeelîesCcmPagne  blanchissent  leUr  linSe  avec  la  pâte  de  Pied- 
de  Veau  . elles  coupent  en  morceaux  la  tige  de  cette  plante 

?eau  6 ou’elle^ci^  ’ ^ f°nt  ™ace'rer  pendant  trois  semaines  dans  de 
leau  , qu  elles  changent  tous  les  jours  , et  font  sécher  le  marc  anrè  • 
lavoir  réduit  en  pâte.  Tourncfort.  marc  api e» 

duhe  ^enT^arlUS  3 ptTfecdo'?ne'  la  C§ure  fa'  Matthiole  , ici  ré- 
Si ?o£;rQtânt>  *■*  306  ’ la  **  son  spathe;  et  une 


e 
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2212.  Le  Gouet  courbe  , Arum  aii- 
samm  , L.  A.  feuilles  radicales  , eu 
cœur  , obiorlgu'es  ; à spathe  et  chaton 
courbes  , le  spathe  se  rabat  en  avant  , 
terminé  en  pointe  coin  me  un  ca  pue  lion; 
son  ouverture  en  dessous  est  ovale  ; sa 
hase  est  un  tube  large  ; sa  tige  nue  , ou 
hampe  s’élève  au  plus  de  deux  ou  trois 
pouces.  En  Provence.  Cultivée  dans  nos 
jardins.  Vivace,  Fig.  660. 

A ris  arum  le  ti folium , mains.  C.Bauh. 
pin.  i(ig.  Arisaiüm  latijbïium  altehmi. 
C.  Bauii.  pin.  19S.  Matth.  !\5o.  flg,  1. 
T3od.  penipt.  332.  fig.  1.  Lob.  icon.  r. 
pag.  5g8.  fîg.  1 et  2.  Clus.  hist.  2. 
pag.  n3.  hg.  j.  Hist.  Lugd.  1599.  fig.  t . 
Gainer,  epit.  36g.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.# 
58(1.  fîg.  2.  Barr.  icon.  5^3  et  ii3o. 

Ohs.  Nous  devons  à Mâttbioïé  la  pre- 
mière figure  , ici  réduite  , de  celte  es- 
pèce ; elle  est  assez  exacte  , pour  faire 
connoître  son  caractère  essentiel. 


Fig.  66 r. 


221 3.  Le  Gouct-Serpentaire  , Arum 
Dracünculus  , L.  A lige  grande  , liiar 
hrée  , imitant  la  peau  de  serpent  ; à 
feuilles  palmées  , à sept  ou  huit  segmens 
ovales  , lancéolés  , luisons  ; A corolle  ou 
le  spathe  plus  long  que  le  chaton  , d’un 
pourpi  e-noiriUre  • le  chaton  pointu  , et 
rougeâtre  vers  le  haut.  Lorsque  la  fleur 
est  épanouie  , elle  répand  une  odeur 
trcs-désagréable  ; la  racine  presque  sphé- 
rique , bulbeuse  , chargée  de  libres  ou 
fadicules  , est  Acre.  En  Languedoc. 

Cultivé  dans  nos  jardins.  Vivace.  Fig. 

601 . 

Dracimculus  polyphyllos.  C.  Biuh. 
pin.  ig5.Toufn.  160.  Dracontinm.  Dod. 
pempt.  329.  Eucbs.  liist.  235.  Matth. 

445.  îig.  2.  Lob.  icon.  600.  fig.  1 . Hist. 

Lugd.  1602.  6g.  1 et  2.  Gain.  epit.  36o 
et  36 1 . J.  Bauh.  hist.  2.  pag'.  789. 
fîg.  1 . 

Obs.iLe s deux  figures  citées  de  Camé- 
rarius  , dessinées  sous  les  yeux  de 
Gesner  , comme  le  plus  grand  nombre 

de  celles  de  l’Epitome  et  de  i’Hortus  , sont  très-précieuses  , exprimant 
avec  vérité  la  fleur  , le  fruit  , les  semences  , la  racine  , et  ce  qui  est 
peu  observé  par  les  modernes,  les  premières  feuilles  radicales  très- 
différentes  de  celles  de  la  lige  , étant  ou  simples  ou  à trois  lobes. 
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Le  Gouct  â feuilles  étroites  , 
jirwn  tenui folium  , L.  Sans  tige  , ou  à 
hampe  ; à feuilles  lancéolées  , brillantes, 
radicales  ; à spathe  long  , courbé  , étroit , 
enveloppant  un  chaton  vermiforine  , 
purpurin  ; le  fruit  , blanc  , en  grappe 
serrée  , repose  presque  sur  la  terre  ; a 
racine  bulbeuse.  En  Espagne.  Cultivé 
dans  les  jardins.  Vivace.  Fig.  662. 

Arisarum  angustijolium.  C.  Bauli. 
pin.  196.  sp.é,.  Arisarum  altemm  Mat- 
thioli.  Dod.  pempt.  332.  fig.  2.  Lob. 
icon.  599.  fig.  1 et  2.  Clus.  hist.  2. 

fis.  i.  Hist.  Lugdun.  1599. 


Fig.  662. 


pag.  74. 

fig.  2.  Cam.  epit.  3^0.  J.  Bauh.  lxist.  2, 
pag.  787.  fig.  1. 

I.  Obs.  Ces  trois  espèces  sont  re- 
cherchées des  Amateurs  , par  la  singu- 
larité de  leur  structure.  Dans  toutes  le 
principe  âcre  domine. 

IL  Obs.  C'est  Y Arisarum  alterum 
de  Camérarius  , dont  la  figure  ressem- 
ble à celles  de  l’Ecluse  , de  Lobel  et 
de  Dodoëns  , qui  sont  semblables.  La 
seconde  figure  de  Lobel , ne  diffère  pas 

de  celle  qui  est  ici  placée  , et  qui  n’offre  que  les  feuilles. 

22i 5.  Le  Gouet  d’Egypte,  Arum 
Colocasia  , L.  Arum  maximum  , 

Ægyptiacwn , quocl  vu/go  Colocasia . 

C.  Bauh.  pin.  197.  sp.  6.  Arum 
Ægyptiacum.  Matth.  33g FJNec frac- 
tura nec  florem  ferre  Bellonius  asseril  ; 
al  Lugduni  ex  Myconc  cum  jlore  pin- 
git , qui  imaginarius  , potiüs  ut  rectè 
cloclor  Columna  : horti  Pisaniolim prœ- 
fectus  Casaubonus  florem  observavit , 
qui  odoratissimus  Juit  , cùm  aliorum 
Arorum  specïenun  flores  fœteant. 

C.  Bauh.  pin.  296.  Arum  Ægyplia- 
cum.  Col.  ccphr.  2.  part.  1.  tab.  1. 

Colocasia.  Clus.  hist.  2.  pag.  75. 

Dod.  pempt.  828.  fig.  2.  Lob.  icon. 

597.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  i5q8.  fig.  1. 

Camer.  epit.  209.  J.  Bauh.  hist.  2. 
î?ag.  790.  fig.  ï.  Fig.  663. 

Obs.  Le  dessin  de  cette  plante  a 
été  fan  d’après  un  individu  qui  n’a- 
voit  encore  poussé  que  ses  feuilles. 

Casaubon  assure  que  la  fleur  répand 
une  odeur  très-agréable  ; ce  qui  con- 
traste singulièrement  avec  l’odeur  abo- 


Fisr.  663. 
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minable  de  la  Serpentaire  , qui  est  cependant  du  meme  genre.  Cette 
figure  de  Matthioic  s'éloigne  peu  de  colle  que  l’Ecluse  a fait  graver 
d'après  des  individus  qu’il  observa  et  décrivit  dans  un  jardin  , près 
de  Lisbone  , chez  des  Moines  , qui  lui  assurèrent  qu’elle  ne  fleuris- 
soit  jamais  sous  ce  climat. 

25? G.  Le  Galle  des  marais  , Calla  palustris  , L.  A feuilles  ovales; 
îi  spalhe  aplati.  Très -commun  dans  les  marais,  près  de  Grodno. 
Fleurit  a la  fin  de  Mai. 

jDracunculus  palustris , siue  ammUnaced  indice.  C.  Bauh,  pin.  iq5. 
Lob.  icon.  Goo.  fig.  2.  Fuclis.  hist.  8q4*  Mattli.  YjG.  fig.  ».  Hist. 
Lugd.  iGo3.  fig.  9.  Gainer,  epit.  069.  J.  Bauli.  liist.  9.  pag.  789. 
fig.  9.  Flor.  Dan.  /j.99. 

Obs.  Bacine  très-longue  , traçante  , blanche  , en  cordelette  , jetant 
h chaque  nœud  des  radicules  ; les  feuilles  radicales  à longs  pétioles 
frstulcux  ; elles  sont  en  cœur  , ovales  , aigues  , très-entières  , ner- 
veuses , à nervures  très-menues  , longues  de  deux  pouces  ; des  sti- 
pules longues  à la  base  des  pétioles  et  de  la  hampe  , qu’elles  envelop- 
pent avant  leur  épanouissement  ; la  hampe  plus  courte  que  les  feuilles  ; 
le  calice  un  spatlie  aplati  , h page  intérieure  blanche  , l’extérieure 
verdâtre  , terminée  par  une  pointe  verte  ; les  fleurs  en  épi  serré  ; les 
étamines  nombreuses  , posées  sur  un  germe  vert  , en  toupie  ; anthères 
simples  , blanches  , â tilamens  très-courts  ; style  très-court  ; stigmate 
noirâtre  ; germe  de  la  grosseur  d’un  pois;  le  fruit,  une  baie  arron- 
die , à quatre  coins  , pulpeuse  , à une  loge  ; semences  nombreuses  , 
cylindriques  ; les  racines  et  les  feuilles  sont  âcres.  C’est  X Amin  pa- 
lustre , anuidinacect  indice.  Hort.  Lugd.  Batav.  Dracunculas  aquatilis . 
Dod.  pempt.  33 1 , dont  la  figure  représente  très-bien  les  individus 
les  plus  ordinaires  ; Dracunculus  palustris  , Polonicus  , Comini.  Barr. 
rar.  1 7G  , icon.  5^4  > dont  la  figure  rend  tout  aussi-bien  une  variété 
qui  n’est  pas  rare  en  Lithuanie  ; à feuilles  plus  épaisses  , arrondies 
au  sommet , et  creusées  en  cuiller  ; à spatlie  crénelé  , un  peu  frange. 
Nous  rapportons  encore  â cette  espèce  celle  que  Barrelier  a nommée 
Otibegne  Polonorum  , Comini , icon.  1171.  C’est  la  même  plante  , à. 
feuilles  diverses  ; l’intermédiaire  en  cœur  presque  réniforme  , les  la- 
térales tres-échan crées  h la  base  , à oreillettes  prolongées  , presque 
pointues.  Nous  avons  trouvé  quelques  jets  du  Colla  palustris  , qui 
nous  ont  offert  cette  variété. 

9217.  Le  Calle  d’Ethiopie,  Calla  Æthiopica , L.  A feuilles  radi- 
cales , droites  , â pétioies  longs  ; elles  sont  grandes  , en  fer  de  flèche  x 
lisses  ; h hampe  cylindrique  de  deux  à trois  pieds  , terminée  par  uu 
grand  spalhe  blanc  , en  forme  de  cornet , qui  environne  un  chaton 
cylindrique  , couvert  de  fleurs.  Originaire  d’Afrique.  Cultivé  dans 
nos  jardins.  Fleurit  en  Avril.  Vivace. 

Arum  Æthiopicum  ; flore  albo  , odorato  , moschum  olente.  Comm. 
Fort.  1.  pag.  q5.  tab.  do.  Arum  Auiericanum  , Arivulgaris  facie  ; 
Joliis  carnosis.  Mich.  Flor.  9.  tab.  2. 

Obs.  Cette  espèce  est  remarquable  par  la  structure  singulière  de  sa 
fleur  , par  la  grartdeur  et  la  blancheur  éclatante  de  son  spalhe  , et 
p ir  son  odeur  suave  ; aussi  est -elle  généralement  cultivée  daus  les 
jirdins  des  curieux. 
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*><>.,  8.  La  Zostèrc  marine,  Zostera  marina  , L.  Le  support  de  la  fruc- 
tification linaire  , couvert  d’un  seul  côté  de  Heurs  sans  calice  , sans 
corolle-,  à étamines  alternes;  semences  solitaires,  alternes  ; à tiges 
en  faisceaux  , menues  , foiblcs  , flexibles  , nageantes  \ a feuilles  al- 
ternes , engainantes  , linaires  , lisses  , d’un  vert— fonce  ; les  supports 
ou  spadiccs  , longs  d’un  demi-pouce  , larges  d’une  ligne  , présentant 
huit  étamines  sur  un  côté  ; et  sur  l’autre  , les  germes  qui  se  changent 
en  capsules  assises  , renfermant  une  seule  semence.  Cette  plante  nage 
par  faisceaux  dans  les  eaux  de  la  mer  et  sur  ses  bords  , en  Brovcncc. 
Vivace. 

yllga  angustifolici  , V ilrlaviorum.  C.  Bauh.  pin.  364*  Mattli.  79G. 
fjg.  i.  Dod.  pempt.  478.  fig.  x.  Lob.  icon.  24^  fig*  2.  Hist.  Lugd. 
x3n3.  fig.  et  2.  J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2.  pag.  794.  fig*  1.  Flor, 
Dan.  tab.  i5. 

( Jbs . Dalecliamp  a publié  deux  figures  de  cette  planre  : Tune,  fi- 
gure première , originale  , adoptée  par  Gaspard  Bauhin,dans  son  Mat- 
thiole  ; l’autre  , copiée  sur  celle  de  Lobel  , qui  a le  premier  fait  con— 
noîtrê  cette  espèce.  Jean  Bauhin  a aussi  adopté  la  première  figure  de 
Dalecliamp  : mais  pour  en  connoîti-e  les  parties  de  la  fructification  , il 
faut  consulter  la  figure  citée  d’Oéder  ; et  pour  plus  de  détails , celle 
de  la  Marck  , illustr.  tab.  737.  Jean  Bauhin  nous  apprend  que  ceux 
qui  couchent  sur  des  matelas  garnis  des  feuilles  de  celte  sllga  , sont: 
exempts  d’étre  incommodés  par  les  puces  et  les  punaises  ; que  les 
litières  îles  animaux  , faites  avec  cette  plante  , procurent  un  excellent: 
engrais. 

O b sera,  gêner.  Cette  Classe  présente  encore  une  plante  h fleurs 
tétrandres , bien  singulière  ; c’est  le  Népenlhc  admirable  , IŸepcnthes\ 
dïstillatoria , L.  A calice  sans  corolle  , d’une, seule  pièce,  divisé  en 
quatre  segmens;  ’a  capsule  a quatre  loges.  A tige  fongueuse  ; a feuilles» 
alternes  , assises  , ovales  , lancéolées  , dont  la  nervure  longitudinale 
se  prolonge  à l’extrémité,  se  contourne  et  est  terminée  par  un  fol- 
licule gros  et  long  comme  le  doigt  , membraneux  , lisse  , cylindri- 
que dans  sa  plus  grande  longueur  , quoique  conique  vers  son  pédi- 
cule , ouvert  au  bout  qui  est  taillé  obliquement  en  bec  de  flûte , 
pouvant  cependant  se  fermer  par  son  appendice  de  meme  forme  et 
grandeur  que  son  ouverture  ; les  fleurs  sont  disposées  en  grappe  ter- 
minant les  rameaux.  Burmann  qui  nous  présente  , Flor.  Zeil.  pag.  42. 
tab.  17,  une  bonne  figure  de  cotte  plante,  prétend  que  comme 
aquatique,  et  ayant  une  tige  fongueuse  ou  garnie  de  moelle,  la  sève*' 
surabondante  s’écoule  par  la  nervure  des  feuilles  ,.  monte  par  le  pédi- 
cule dans  la  follicule  r et  s’y  accumulant  peu  à peu  , le  remplit , le  dis- 
tend assez  pour  soulever  la  bascule  qui  le  ferme  , et  laisser  tomber 
goutte  à goutte  cette  liqueur.  Linné  , qui  l’a  aussi  décrite  dans  son 
HorU.s  Clijforiianus  , pag.  1 34  , ajoute  : Pendet  lue  folliculus  aquat 
referlus  , singularî  artificip ,.  ut  mérita  inter  maxime  mirabiles  orbis 
ji/antas  locum  habeat.  Quis  Botanicorum  longissimo  itinere  profectus  y 
si  rtiirabilem  liane * plantain  reperiret , non  admiratione  raperelur  , 
totus  aitoniius  , prateritorum  malorum  oblilus  , mirifieam  Creatoris 
maniait  t dam  obstupescens  adspieerct  ? 
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CLASSE  V I N G T-U  N I È M E. 

MONOÉCIE. 

\ 

I.  MONANDRIE. 

*> 


1127.  Charagne , 
Ch  ARA. 

Mâle.  Calice  et  Corolle  nuis. 
Femelle.  Calice  à quatre  feuillets  ÿ 
Corolle  nulle  ; Stigmate  divisé 
peu  profondément  en  trois  par- 
ties ; une  Semence , 

1124*  Zannichellie  , 

Zannichellia. 

M.  Calice  et  Corolle  nuis. 

F.  Calice  d’un  seul  feuillet  ; Co- 
rolle nulle  ; quatre  Pistils  ; qua- 
tre Semences. 

1 1 26.  Cynomore  , 

Cynomorium. 

M.  Calice  à chatons;  Corolle  nulle, 
F.  Calice  à chatons;  Corolle  nulle; 
un  Style  ; une  Semence  arrondie. 

-j-  Callitriche  verna. 

II.  D I A N D R I E. 


1129.  Angurie  , 

An  G U RI  A. 

M.  Calice  à cinqsegmens  peu  pro- 
fonds ; Corolle  à cinq  pétales. 

F.  Calice  à cinq  segmens  peu  pro- 
fonds ; Corolle  à cinq  pétales  ; 
Pomme  à deux  loges , à plusieurs 
semences. 

ii5o.  Letwne, 
Lemna » 

M.  Calice  d’un  seul  feuillet  ; Co- 
rolle nulle. 

M.  Calice  d’un  seul  feuillet  ; Co- 
rolle “nulle  ; un  Style  ; Capsule  à 
une  loge. 

M O N O É C I E. 

III.  T R I A N D R I E. 


1 1 55.  Mais  , 
Zea . 


il 5/|.  Tr.iPSAQyE  , 

Tripsacum . 


1 1 55.  Lap.mh.le  , 
Coix. 


1137.  ClREX, 

Carex. 


I 132.  Ri  tbanier  , 

Sparganium . 


H3i.  Massette, 
Typha . 


Mâle.  Bâlecalicinale  à deux  fleurs; 

Corolle  Bâle  à deux  valves. 
Femelle.  Bâle  calicinale  à une 
fleur  ; Corolle  Bâle  à deux  val- 
ves ; un  Style  ; une  Semence 
nue  , arrondie. 

M.  Bâle  calicinale  à quatre  fleurs; 

Corolle  Bâle  à deux  valves. 

F.  Bâle  calicinale  divisée  profon- 
dément en  deux  ou  quatre  par- 
ties ; Corolle  Bâle  à deux  val- 
ves ; deux  Styles  ; une  Semence 
renfermée  dans  la  baie  du  calice  , 
à sinuosités  perforées. 

M.  Bâle  calicinale  à deux  fleurs  ; 

Corolle  Bâle  à deux  valves. 

F.  Bâle  calicinale  à deux  fleurs  ; 
Corolle  Bâle  à deux  valves  ; Style 
divisé  peu  profondément  en  deux 
parties  ; une  Semence  couverte 
par  une  noix. 

M.  Calice  à chatons,  â une  fleur; 
Corolle  nulle. 

F.  Calice  à chatons,  à une  fleur  ; 
Corolle  nulle  ; un  Style  ; une 
Semence  enveloppée. 

M.  Calice  à trois  feuillets  ; Corolle 
nulle. 

F . Calice  à trois  feuillets  ; Corolle 
nulle  ; deux  Stigmates  ; Drupe 
à deux  semences. 

M.  Calice  à trois  feuillets;.  Corolle 
nulle. 

F.  Calice  capillaire;  Corolle  nulle  ; 
un  Style  ; une  Semence  à ai- 
grette. 

c 4 


M O N O É C I E. 


I V. 


+ Amaranthi  varii. 

TÉTRANDRIE. 


* 


ï 149.  Ortie  , 

U RT  IC  A. 


i i5o.  Mûrier  , 
Morus. 


ï 148.  Buis  , 

j Buxus, 


1147.  Bouleau, 
Betula . 


ii45.  Littorelle  , 

Littorella. 


Mâle.  Calice  à quatre  feuillets  ; 
Corolle  nulle  ; Nectaire  en  go- 
belet. 

Femelle.  Calice  à deux  valves  ; 
Corolle  nulle  ; Stigmate  velu  5 
une  Semence  ovale. 

v 

M.  Calice  à quatre  segmens  pro- 
fon  s ; Corolle  nulle. 

F.  Calice  à quatre  feuillets  ; Co- 
rolle nulle  y deux  Styles  ; une 
Semence  nidulée  dans  une  baie. 

M.  Calice  à trois  feuillets  ; Co- 
rolle à deux  pétales. 

F.  Calice  à quatre  feuillets  ; Co- 
rolle à trois  pétales  ; trois  Stig- 
mates ; Capsule  à trois  loges. 

M.  Calice  à chatons  à trois  fleurs 5 
Corolle  à quatre  divisions  pro- 
fondes. 

F.  Calice  à chatons  à deux  fleurs; 
Corolle  nulle  ; deux  Styles  ; une 
Semence  ovale. 

M.  Calice  à quatre  feuillets  ; Co- 
rolle à quatre  divisions  peu  pro- 
fondes ; Etamines  très-longues. 

F.  Calice  nul  ; Corolle  à quatre 
divisions  peu  profondes  ; Style 
très-long  ; Noix  à une  loge. 


. Y.  PENTANDRIE. 

11 52,  Glouteron  , M.  Calice  commun  à plusieurs 

Xanthium . feuillets  ; Corolle  à cinq  divisions 

peu  profondes  ; Filamens  réunis. 
F.  Calice  et  Corolle  nuis  ; deux 
Styles  ; Drupe  à deux  loges. 


» 


M O 

n 55.  Ambrosie  , 
Ambrosia. 


n5y.  Amaranthe  , 

Amaranthus . 


N O É C I E.  4* 

Mâle.  Calice  commun  dun  seul 
feuillet  ; Corolle  à cinq  divisions 
peu  profondes. 

F.  Calice  d’un  seul  feuillet , à une 
fleur  ; Corolle  nulle  ; un  Style  ; 
Noix  à cinq  dents. 

M.  Calice  propre  à cinq  feuillets  ; 
Corolle  nulle  ; trois  ou  cinq  Eta- 


mines. 

F.  Calice  propre  A cinq  feuillets; 
Corolle  nulle  ; trois  Styles;  Cap- 
sule s’ouvrant  horizontalement. 


VI.  H E X A N D R I E. 


-J-  Rumex  spinosus  , Alpinus. 


VU.  POLYANDRIE.  ( Plus  de  sept  Etamines.  ) 


1164.  Sagittaire  , 

Sagittaria . 


11 65.  Myriophyll^, 
Myriofhyll  um. 


1162.  Cératophylle , 
Cera  tophyll  um. 


1 166.  Théligone  , 
Theligonuai. 


M.  Calice  à trois  feuillets;  Corolle 
à trois  pétales  ; environ  vingt- 
quatre  Etamines. 

F.  Calice  à trois  feuillets  ; Corolle 
à trois  pétales  ; cent  Pistils  ; 
Semences  nombreuses. 

M.  Calice  à quatre  feuillets  ; Co- 
rolle nulle  ; huit  Etamines. 

F.  Calice  à quatre  feuillets  ; Co- 
rolle nulle  ; quatre  Pistils  ; qua- 
tre Semences. 

M.  Calice  le  plus  souvent  à sept 
segmens  profonds;  Corolle  nulle  ; 
environ  dix-huit  Etamines. 

F.  Calice  le  plus  souvent  à sept 
segmens  profonds;  Corolle  nulle; 
un  Pistil;  une  Semence. 

M.  Calice  à deux  segmens  peu 
profonds  ; Corolle  nulle  ; environ 
douze  Etamines. 

F.  Calice  à deux  segmens  peu 
profonds  ; Corolle  nulle  ; un 
Pistil  ; une  Semence  à écorce  qui 
peut  se  détacher. 


1 IOJ. 


1170. 


1 168. 


M O N O É C I E. 


Poterie  , 

P OTE  RI  U M . 


Hêtre 

F jg  us. 


Chene  , 
Quercus. 


Mâle.  Colice  à trois  feuillets  ; Co~ 
rolle  à quatre  divisions  profondes; 
environ  trente-deux  Etamines. 

F.  Calice  à trois  feuillets  ; Corolle 
à cinq  divisions  profondes  ; deux 
Pistils  ; deux  Semences  enve- 
loppées. 

M.  Calice  à cinq  segmens  peu 
profonds;  Corolle  nulle;  environ 
douze  Etamines. 

F.  Calice  à quatre  segmens  peu 
profonds  ; Corolle  nulle  ; trois 
Styles;  Capsules,  deux  semences. 

M'.  Calice  à cinq  segmens  peu 
profonds  ; Corolle  nulle  ; environ 
dix  Etamines. 

F.  Calice  entier  ; Corolle  nulle  ; 
cinq  Styles  ; Noix  sèche  comme 
du  cuir. 


1169.  Noyer, 

Juglans. 


1 172.  Noisetier  , 
CORYLUS. 


1173.  Platane, 

Plat  an  us. 


M.  Calice  à chatons  , à écailles 
placées  en  recouvrement  les  unes 
sur  les  autres  ; Corolle  à six  di- 
visions profondes  ; environ  dix- 
huit  Etamines. 

F.  Calice  à, «quatre  segmens  peu 
profonds  ; Corolle  à quatre  péta- 
les ; deux  Styles  ; Noix  enve- 
loppée d’une  broue  sèche. 

M.  Calice  à chatons  à écailles  pla- 
cées en  recouvrement  les  unes 
sur  les  autres  ; Corolle  nulle  ; 
huit  Etamines. 

F.  Calices  deux  feuillets  ; Corolle 
nulle  ; deux  Styles  ; Noix  nue 
ou  sans  broue. 

M.  Calice  à chatons  arrondi  ; Co- 
rolle à peine  sehsible  ; Anthères 
entourant  les  hlamens. 

F1.  Calice  à chatons  arrondi;  Corolle 
à cinq  pétales  ; un  Style  ; une 
Semence  à aigrette. 


M O N O É C I E.  ! 4r> 

1 1 y4«  Liquidambar  , IVlâle.  Calice  à quatre  feuillets  j 
Liquidambar.  Corolle  nulle  ; plusieurs  Etc - 

mines. 

Femelle.  Ca/nre  à quatre  feuillets; 
Corolle  nulle;  fieux  Styles  ; Cap- 
sule à plusieurs  semences. 


VIII.  MONADELPHIE. 


i iy5.  Pin  , 

P IN  US. 


1177.  Cyprès  , 

C U PRESS  US. 


1176.  Thuya, 
Thuya. 


11 81.  Croton  , 
Crotqn. 


1 184.  Ricin  , 

Ricin  us. 


M.  Calice  à quatre  feuillets  ; Co- 
rolle nulle  ; plusieurs  Etamines. 

F.  Calice  en  cône  ; Corolle  nulle  ; 
deux  Pistils  ; Noix  ailée. 

M.  Calice  à chatons;  Corolle  nulle; 
quatre  Anthères  assises. 

F.  Calice  en  cône;  Corolle  nulle  ; 
deux  Stigmates  ; Noix  angu- 
leuse. 

M.  Calice  à chatons;  Corolle  nulle; 
quatre  Anthères. 

F.  Calice  en  cône;  Corolle  nulle; 
deux  Pistils  ; Noix  ailée. 

M.  Cali  ce  à cinq  feuillets  ; Co- 
rolle à cinq  pétales  ; quinze  Eta- 
mines. 

F.  Calice  à cinq  feuillets  ; Corolle 
nulle  ; trois  Styles  ; Capsule  à 
trois  coques. 

M.  Calice  à cinq  segmens  pro- 
fonds ; Corolle  nulle  ; Etamines 
nombreuses. 

F.  Calice  à trois  segmens  pro- 
fonds ; Corolle  nulle  ; trois  Sty- 
les ; Capsule  à trois  coques. 
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M O N O É C I E. 

IX.  S Y N G É N É S I E. 


1191.  MoMORDIQUE  , 

Momordica. 


1 1 95.  Concombre  , 
C U CU  MIS. 


1192.  Courge, 

CüCURBlTA . 


1195.  SlCYOS  , 
SlCYOS. 


1194.  Bryone, 

Bryonia. 


M.  Calice  à cinq  segmens  peu 
profonds  ; Corolle  à cinq  divi- 
sions peu  profondes  ; trois  Fila- 
mens. 

F.  Calice  à cinq  segmens  peu  pro- 
fonds ; Corolle  à cinq  divisions 
peu  profondes  ; Pomme  élastique. 

M.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle  à 
cinq  divisions  peu  profondes  ; 
trois  Filamens. 

F.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle  à 
cinq  divisions  peu  profondes  > 
Style  divisé  peu  profondément  en 
trois  parties  ; Pomme  à semences 
aiguës. 

M.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle 
à cinq  divisions  peu  profondes  ÿ 
trois  Filamens. 

F.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle  à 
cinq  divisions  peu  profondes  ; 
Style  divisé  peu  profondément 
en  trois  parties  ; Pommje  à se- 
mences à bordure. 

M.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle  à 
cinq  divisions  peu  profondes  ; 
trois  Filamens. 

F.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle  à 
cinq  divisions  peu  profondes  ; 
Style  divisé  peu  profondément 
en  trois  parties  ; Drupe  à une 
semence. 

M.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle 
à cinq  divisions  profondes  ; trois 
Filamens. 

F.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle  à 
cinq  divisions  profondes  ; Style 
divisé  peu  profondément  en  trois 
parties  ; Baie  arrondie. 


v 


M O N O É C I E, 


/,5 


X.  GYNANDRIE. 

1196.  Andraciiinée  , JVIâle.  Calice  à cinq  feuillets;  Co- 
ÀNDRACHNE » rolle  à cinq  pétales  ; cinq  Eta- 
mines. • 

Femelle.  Calice  à cinq  feuillets  ; 
Corolle  nulle;  trois  Styles  ; Cap- 
sule à trois  loges  , à deux  se- 
mences. 


OBSERVATION  GÉNÉRALE . 

Cette  Classe  présenté  les  fleurs  seulement  androgynes  sans 
hermaphrodites  ; c’est-à-dire  males  et  femelles  distinctes,  mais 
produites  par  la  même  racine  ; la  fleur  male  a des  étamines 
sans  pistil  ; la  fleur  femelle  a un  pistil  sans  étamines  ; la  plante 
androgyne  produit  donc  des  fleurs  mâles  et  femelles  sur  le  mémo 
individu  -,  si  le  calice  commun  renferme  des  fleurons  de  sexe  dif- 
férent , la  plante  n’est  pas  monoïque  ; ainsi  plusieurs  genres  des  Om— 
bellifères  et  des  Composées  sont  exclus  de  cette  classe  ; qui  devroit 
aussi  offrir  quelques  espèces  qui  appartiennent  à des  genres  herma- 
phrodites , comme  le  Callitriehe  printanier,  la  Mercuriale  ambiguë, 
et  autres.  La  Monoécie  offre  les  fragmens  de  quelques  familles  na- 
turelles des  Conifères  , des  Amentaeées  , et  les  Cucurbitacées  ; mais 
on  est  forcé  par  le  système  sexuel  d’y  ramener  plusieurs  genres  qui 
appartiennent  à des  familles  , comme  plusieurs  analogues  aux  Gra- 
minées. 
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CLASSE  V I N G T - U N I È M E. 
MONOÉCIE, 

Les  fleurs  à étamines  séparées  sur  le  même 

à pistils. 

M O N A N D R I E , 

A une  étamine. 

22ïg.  La  Zannichellic  des  marais  , Zannichellia  palustn's , L.  Genre 
1124.  La  fleur  mâle  sans  corolle  et  sans  calice,  n’offre  qu’une  éta- 
mine; la  fleur  femelle  sans  corolle,  û calice  d’une  seule  pièce;  environ 
quatre  germes  qui  se  changent  en  autant  de  semences  ; à tiges  submer- 
gées , loi  blés  , très-menues  , articulées  , très-ramifiées  ; à feuilles  li- 
naires  ; les  inférieures  alternes  , les  intermédiaires  opposées  ; les  su- 
périeures ramassées  en  faisceau  ; les  semences  de  quatre  a six  , bcs- 
suées  d’un  côté  , terminées  en  pointe  , placées  aux  aisselles  des  feuil- 
les , ou  sur  les  bifurcations  de  la  tige  ; gaine  membraneuse  a la  base 
des  feuilles.  Dans  les  ruisseaux  de  la  plaine  de  Saint-Fonds  , à Gorge- 
de-Loup.  Fleurit  en  Juillet  et  Août.  Annuelle. 

Püîamogelon  capiüaceum , capilulis  ad  alas  trifidis.  C.  Bauh.  pin. 
ig3.  prodr.  toi.  Pluk.  tab.  102.  fig.  7.  Midi.  geu.  tab.  34-  fîg.  1 
et  2.  Fl.  Dan.  67.  Algdidcs  vulgaris.  Vuiil.  act.  Far.  1719.  pag.  i5. 
tab.  1 . fig.  t . 

I.  Obs.  La  tige  menue  ; les  feuilles  capillaires  , la  fructification 
axillaire  ; les  males  séparés  des  femelles  , mais  sur  le  même  individu  ; 
j’aperçois  distinctement  une  seule  étamine  ; la  femelle  auprès  du  male 
dans  la  même  aisselle  ; je  compte  quatre  styles  ; les  germes  réunis 
imitent  une  capsule  longue  de  deux  ligues.  On  la  prendroit  pour  la 
larve  d’un  insecte  aquatique  , collée  sur  l’aisselle.  Fies  radicules  nom- 
breuses naissent  des  aisselles  des  feuilles  intérieures  ; les  feuilles  en 
faisceaux  â chaque  nœud  , très-lisses,  d’un  vert-gai. 

II.  Obs.  La  petite  figure  de  Flukenet , sous  le  nom  de  Polamo- 
getoni  similis  , graminifolia  , ramosa  et  ad  gcnicula  polyanthos  , 
exprime  bien  nos  individus  tels  que  nous  les  avons  sous  les  yeux 
desséchés  en  herbier  ; mais  elle  ne  vaut  pas , pour  les  détails  de  la 
fructification , la  figure  d’Oéder  grossie,  ni  même  celle  de  Miclteli. 
Gaspard  Bauhin  a le  premier  signalé  cette  plante  par  une  courte 
description  sans  figui’c  , mais  qui  suffit  pour  la  faire  reconuoitre. 

2220.  Le  Cynomore  écarlate  , Cynomorium  coccme.urn  , h.  Genre 
1 1 afi.  Les  fleurs  mâles  en  chaton  , ramassées  en  recouvrement  ; co~ 
rollts  nulles  ; les  fleurs  femelles  ramassées  sur  le  meme  chaton 
avec  les  mâles  ; corolle  nulle  ; un  seul  style  ; une  seule  semence  ar- 
rondie ; à tige  droite  , couverte  d’écailles  ovales  , aiguës  , placées  en 
recouvrement.  Farasite  sur  les  racines  du  Leudsque , du  Myrte. 
Spontanée  en  Sicile  et  à Naples. 

Payez  Aman.  acad.  tom.  4*  P3"-  35  r.  tr,E  2.  Cynomorium 

purpureutn  ojjicinar.um,  Midi.  gcn.  tab.  12.  Ti  11.  Pis.  tab.  2^* 


pied  des  fleurs 


M O N O É C I E MONANDRIE.  ^ 

Ois.  La  plante  entière  ne  paroît  être  qu’un  chaton  ; aussi  Linné 
f a-t-il  placée  dans  sa  famille  naturelle  des  Amentacées.  Il  faut  consul- 
ter son  excellente  Monographie  , qui  ne  laisse  rien  à désirer  pour 
l’histoire  critique  de  cette  singulière  plante. 

22*21.  La  Charaigne  commune.  Chai  a vulgaris  , L.  Genre  1127. 
XS  i calice  , ni  corolle  dans  la  fleur  mâle  ; une  anthère  sans  filament  , 
placée  antérieurement  sous  le  germe  ; la  «fleur  femelle  sans  corolle  ; à 
calice  de  quatre  feuillets;  stigmate  divisé  en  cinq  ; fruit , une  semence  ; 
à tiges  lisses  , roides  , fragiles  , non  diaphanes  , chargées  d’une  croûte 
sablonneuse  , très-r  ami  fiées  ; a feuilles  deftlées  d’un  côté  ; ses  fruits 
sont  des  haies  oblongues  , plusieurs  semences.  Dans  les  eaux  dor- 
mantes , commune  dans  les  fossés  des  Broteaux. 

■Equisetwn  Jœtidum  sub  aquâ  repens.C.  Bauh.  pin.  1 5.  Prodr.  25. 
n.°  5.  fig.  1.  J.  Bauh.  liist.  3.  part.  2.  pag.  781 . fig.  2.  Vaill.  act. 
Par.  1719.  tab.  3.  fig.  1.  Cette  plante  se  trouve  dans  le  bassin  des 
Tuileries  , à Versailles  et  h Meucîon.  Tourn. 

/.  Obs.  La  plante  très-fétide  devient  giise  en  séchant.  La  phrase 
de  Gaspard  Bauhin  exprime  bien  ses  attributs  et  ses  rapports.  Je  ne 
trouve  qu’une  graine  dans  les  globules  axillaires  mûres,  qui  sont 
alors  rouges.  J’ai  en  vain  cherché  dans  les  autres  anneaux  les  fleurs 
mâles  , je  n’ai  jamais  pu  y rencontrer  une  étamine. 

il.  (Jbs.  Gaspard  Bauhin  a le  premier  décrit  cette  espèce  de  ma- 
nière à la  reconnoître  : sa  figure  est  bonne  pour  le  temps  ; nuis  il  ne 
faut  pas  la  comparer  avec  celle  de  Vaillant. 

2222.  La  Charaigne  velue  , Chara  lomentosa  , L.  A tiges  fragiles 
comme  duvetées,  chargées  de  points  ovales.  Dans  les  eaux  stagnantes 
des  recoudes  du  Rhône  , près  du  pont  de  la  Guillotière. 

Hippuris  quœ  Chara , major , caulibus  spinosis.  Vaill.  Paris.  io5. 
Equiselum , scu  Hippuris  lacuslris  ; foliés  inansu  arenosis.  Pluk.  aima. 
i35.  tab.  29.  fig.  4. 

Obs.  La  figure  de  Plukenet  est  élégante  et  exacte  : Morison  a le 
premier  fait  connoUre  cette  espèce  sous  le  nom  d’Equisetlim  fragile 
mujus  , suhcincreum  aquis  immersum.  liist.  3.  pag.  62T.  Sec.  t ô! 

tab.  2.  fig.  9.  Sa  figure  rend  mieux  nos  individus  que  celle  de  Pin 
kenet. 


2223.  La  Charaigne  flexible  , Chara  flexilis  , L.  A tiges  lisses  , 
diaphanes  , grêles  , flexibles  , sans  croûte  sablonneuse  , point  fétides  • 
a feuilles  liuaires  , un  peu  aplaties.  Dans  les  étangs  de  Bresse  , au  delà 
de  Montluel. 


% 


Chara  translucens  , major  et  minor,  flexilis.  Vaill.  Paris.  18.  tab.  3 
8 et  9. 

Cas.  \ aillant  est  l’inventeur:  sa  figure  , comme  celles  des  autres  es- 
peces de  ce  genre  qu’il  a publiées  , est  excellente. 

, La  Charaigne  hérissée  , Chara  hispida  , L.  A tiges  fragiles 

épineuses  , a piquans  capillaires  , rapprochés.  Dans  les  marais  dé 

V ftUX* 

Cham  major,  miJibus spinosis.  Vaill.  act.  ,,,9.  pag.  l8.  ,ab.  3. 

j,.  a.  Equiselum  , sive  H/ppuns  muscosus  sub  aqua  repens  Pluk 
alnta.  ,35.  tal»  ,33.  fi..  6.  Fier.  Dan.  ,54.  1 P ‘ 

Jbs.  La  figure  de  l’lukcnet  peut  seule  faire  reconnoître  celte  plante* 

tlT  la  doit  à Shérard  , tt«i  la  découvrit  le  premièr  e « 
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D I A N D R I E, 

A «leux  étamines. 

2222.  T (a  Lenticule  rameuse  , Lemna  trisulca , L Genre  ti3o.  Le 
calice  sans  corolle  , d’une  seule  pièce  dans  les  fleurs  mâles  et  fe- 
melles-, un  style  dans  la  fleur  femelle;  le  germe  se  change  en  une 
capsule  ci  une  loge  ; à plusieurs  semences  ; à tige  filiforme  ; à feuilles 
pétiolées  , elliptiques  , lancéolées  , vivipares.  Dans  les  eaux,  dormantes, 
dans  les  fossés  des  Broteaux. 

Lenticula  aqualica  , trisulca.  C.  Bauh..  pin.  362.  T.  Bauh.  3.  pag. 
986.  Hedemla  palustris.  Tabern.  icon.  889.  Lob.  icon.  2.  pag.  36. 
fig.  1.  Mich.  gen.  tab.  ir.  fig.  5. 

()bs.  La  figure  de  Lobel  ne  peut  que  fournir  une  idée  du  port  de 
la  plante  ; il  faut  avoir  recours  à celle  de  Micheli  pour  la  bien 
connoître. 

222G.  La  Lentille  vulgaire  , Lemna 
minor , L.  A feuilles  sans  pétioles  , 
aplaties  sur  les  deux  faces  , ovales  ; a 
racine  solitaire.  Dans  les  fossés  des 
Broteaux  , très-commune.  Fig.  664. 

Lenticula  palustris  , vu/garis.  C. 

Buuli.  pin.  362-  Lens  palustris.  J.  Bauh. 

3.  pag.  784.  Lens  lacustris.  Dod.  pempt. 

58^.  Matth.  ^83.  fig.  1.  Lob.  icon.  2. 
pag.  249-  Hist.  Lugd.  1014.  fig.  2. 

Tragus  , Matthiole  et  Dalechamp  ont 
cru  avoir  observé  que  la  Lentille  d'eau 
ou  Lentille  de  marais , prenant  racine 
en  terre,  devenoit  semblable  à quelque 
espèce  de  Cresson  d’eau  ; mais  il  y a 
apparence  qu’ils  se  sont  trompés  : il 
est  à peu  près  de  cette  histoire  comme 
de  celles  des  coquilles  que  l’on  a cru 
produire  des  Macreuses.  La  Lentille 
d’eau  passe  pour  une  plaute  fort  rafraî- 
chissante et  fort  adoucissante  : quelques- 
uns  la  font  appliquer  en  cataplasme 
pour  appaiser  la  goutte  et  l’inflamma- 
tion des  parties  ; mais  la  répercussion 
des  humeurs  est  h craindre  dans  ces  sortes  de  remèdes  : voilh  pour- 
uoi  , pour  appaiser  la  douleur  des  hémorrhoïdes  , on  saupoudre 
eux  poignées  de  Lentilles  de  marais  avec  demi-once  de"  Myrrhe  ; 
on  met  le  tout  dans  un  sac  de  toile  , et  l’on  bassine  lçs  hémorroïdes 
avec  l’eau  qui  distile  par  ce  sac.  Tournefort. 

Obs.  Voyez , pour  bien  connoître  cette  plante  > Vaill,  bot.  tab.  20, 
fig.  3.  Mich.  gen.  tab.  1.  fig.  3. 


Fig.  664. 
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?.T2j.  La  Lenticule  bossuée , Lerrma  gibba  , L.  A feuilles  sans  pé- 
tiole , hémisphériques  , ou  concaves  en  dessous  •,  k racines  solitaires. 
Dans  les  fossés  des  Broteaux. 

Lenticula  palustris  , major  , infernè  magis  convexa  ; fvuetu  polys - 
permo.  Midi.  geu.  ?..  tab.  iU  fig.  2. 

Obs.  Micheli  doit  être  regardé  comme  l’inventeur  *,  il  en  a pu- 
blié la  première  figure , et  indiqué  le  fruit. 

2228.  La  Lentille  a plusieurs  racines  , Lemna  polyrrhiza  , L.  A 
feuilles  sans  pétiole  , ovales  , aplaties , d’un  noir-rougeâtre  en  dessous, 
assez  grandes  ; k racines  nombreuses,  ramassées  par  paquets.  Dans  les 
étangs,  de  Bresse  , dans  les  marais  des  Broteaux. 

Lenticularia  major , polyrrhiza  , infernè  atro-purpurea.  IVlich.  gen. 
16.  tab.  11.  fig.  1.  Lenticula  palustris , major.  Vaill.  Paris.  114.  tab. 
20.  fig.  3. 

Obsera.  Miclieli  et  Vaillant  ont  publié  h peu  près  dans  le  même 
temps  la  figure  de  cette  espèce  ; celle  de  Vaillant  est  très-élégante. 
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A trois  Etamines. 

2229.  T.  J a grande  Massette  , Typha 
laüfolia  , L.  Genre  n3i.  Les  fleurs 
ramassées  en  chaton  cylinorir|ue  , com- 
pacte -,  ie  calice  sans  corolle  dans  la 
fleur  mâle  -,  il  est  formé  par  un  amas 
de  poils  dans  la  femelle  ; le  fruit,  une 
semence  induire  dans  1rs  poils  ; à Lige 
nue  , très-élevée  , moellcus  ■ , terminée 
par  un  épi  , sans  séparation  sensible 
entre  le  eliaton  du  male  et  de  la  femelle  ; 
chaton  cylindrique  , gros  comme  le 
pouce  , long  de  près  de  demi-pied;  à 
feuilles  comme  en  lame  d’épée  , droi- 
tes , très-longues  , larges  d’un  pouce. 

Aux  Broteaux  , dans  les  fossés  pro- 
fonds , et  sur  les  bords  du  Rhône. 

Fleurit  en  Juin  et  Juillet.  Vivace. 

.Fig.  (165. 

Typlia  palustris  , major.  C.  Bauh. 
pin.  ao.  J.  Bauh.  2.  pag.  527.  Ty— 
ph  a.  Lob.  icon.  81.  Fuchs  liist.  823. 

Matth.  626.  fig.  2.  Dod.  pempt.  60^. 
fig.  1.  Clus.  liist.  2.  pag.  21 5.  fig.  1. 

Hist.  Lugd.  994-  fig-  1 • Cam.  epit.  607. 

Tabernæmontanus  a donné  une  fort  méchante  figure  de  la  Massette. 

Obseru.  Les  figures  citées  fournissent  toutes  une  idée  exacte  du 
port  de  cette  plante  ; mais  pour  connoître  les  détails  de  la  fructifica- 
tion , il  faut  consulter  la  figure  de  Tournefort , planche  3oi.  Fuchs 
a le  premier  publié  la  figure  de  cette  espece  ; Tragus  l’a  signalée  par 
une  courte  description  : il  dit  qu’on  peut  faire  des  coussinets  avec  la 
bourre  de  l’épi  en  maturité.  Sa  figure  au  trait, sous  le  nom  de  Typha 
acjualicci  , est  originale. 

2200.  La  petite  Massette  , Typha  angustifolia  , L.  A tige  plus 
courte  ; à feuilles  plus  étroites  , plus  dures  , demi-cylindriques  ; les 
chatons  maies  et  femelles  grêles  , plus  menus  , remarquables  par 
l’intervalle  qui  les  sépare.  Dans  les  Marais  de  Viileurbane.  Fleurit  en 
Juillet  et  Août.  Vivace. 

Typha  palustris  , cluvd  gracili.  C.  Bauh.  pin.  20.  Tourn.  53o. 
Typha  palustris , media.  Moris.  hist.  3.  pag.  246.  sec.  8.  tab.  i3. 
fig.  2.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  54o.  Typha  palustris  , minoi.  C.  Bauh. 
pin.  20.  Lob.  icon.  81  . fig.  2.  Hist.  Lugd.  pag.  9q5.  fig.  1.  J.  Bauh. 
hist.  2.  pag.  54o.  fig.  1. 

I.  (Jbs.  La  grande  , très-commune  dans  nos  marais  de  la  plaine 
dus  Broteaux  , s’élève  très-haute  ; son  épi  formé  par  une  multitude 


Fig.  665. 


MONOÉCIE  TRUNDRIE,  5t 

innombrable  de  fleurs  , est  gros  comme  le  doigt  • la  petite  i»  cl'aui.*e 
menu  , s’élève  à peine  h deux  pieds  ; 1 epi  male  bien  séparé  du  ie- 
melle.  Elle  a été  trouvée  près  de  Lyon  , aux  Broteaux. 

IL  Obs.  La  figure  de  Tournefort  , planche  3oi  , offre  l’épi  d* 
cette  espèce.  Lobel  en  a le  premier  publié  une  petite  figure. 

0*23 1.  Le  Rubanier  redressé  , S par- 
ganium  ereetwn  , f.  Genre  1232.  Les  ’ 

fleurs  màies  ramassées  en  chaton  ar- 
rondi, a un  calice  de  trois  feuillets  sans 
corolle  -,  les  fleurs  femelles  aussi  en 
chaton  arrondi  , k un  calice  h trois 
feuillets  , sans  corolle  -,  à stigmate  di- 
visé en  deux  ; le  fruit  , une  broue  sè- 
che renfermant  une  semence  ; à tige 
haute  , simple  ou  ramifiée  ; h feuilles 
radicales  presque  aussi  longues  que  la 
tige  , redressées  , h trois  pans  ; les 
fleurs  mâles  forment  des  pelottes  supé- 
rieures et  hérissées  par  beaucoup  d é— 
taurines  assez  longues  , les  femelles  for- 
ment des  sphères  plus  grosses  , et  tou- 
jours placées  au  - dessous  des  mâles. 

Dans  les  fossés  pleins  d’eau  aux  Bro- 
teaux. Fleurit  en  Juin  et  Juillet.  Vi- 
vace. Fig.  666. 

Sparganiutn  rarnoswn.  C.  Bauh.  pin. 
ï5.  Sparganium  quibusdam.  J.  Bauh. 

2.  pag.  54i.  Platanaria  , swe  Buto- 
mon.  Dod.  pempt.  601 . Matth.  702. 
fig.  i . Lob.  icon  80.  fig.  1 . Hist. 

Lugd.  11 17.  fig.  r.  Cam.  epit.  732.  Tragus,  677  ,a  fort  mal  décrit 
cette  plante  : la  figure  qu’il  en  a donnée  convient  mieux  à l’espèce 
suivante  qu’k  celle-ci  qui  est  branchue.  il  semble  que  cet  auteur  ait 
confondu  les  fleurs  du  Spargnnium  avec  ses  fruits:  il  est  certain 
qu’ils  naissent  sur  le  même  pied  , mais  dans  des  endroits  différées  : 
dans  la  figure  de  Tragus  , on  a gravé  ces  parties  sur  des  tiges  diffé- 
rentes , et  l’on  y a représenté  les  fleurs  du  G-ramen  Cyperoules  , an 
lieu  de  celles  du  Sparganium.  L’auteur  de  l’Histoire  des  Plantes  de 
Lyon  a donné  une  copie  de  la  ligure  de  Tragus , sous  le  nom  de  Cu- 
lamagrostis  secundus.  Tournefort. 


I.  Obs.  Quoique  la  figure  de  Dodoèns  soit  bonne  , il  faut  lui  pré- 
férer celle  de  Camérarius , qui  exprime  isolés  les  fleurs  et  le  fruit 
rassemblés  en  tête  et  séparés. 

II.  Obs.  Les  anthères  rousses  , les  chatons  sphériques  des  mâles  , 
plus  petits  , aromatiques  ; le  nombre  des  étamines  n’est  pas  cons- 
tant ; on  en  trouve  deux,  trois  et  quatre  dans  différons  calices  ; un 
spathe  concave  à l’origine  de  chaque  rameau  ; les  chatons  femelles 
forment  des  têtes  liérissonnées  ; lk  vient  la  variété  à chaume  à peine 
élevé  d’un  pied  , ramifié  ; k feuilles  plus  courtes  , toutes  aplaties. 
Trouvée  près  de  Groduo.  En  fleurs  k ïa  fin  de  Mai.  Flor.  Dan, 
tab.  260. 
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2232.  Le  Rubanier  flottant,  Sparganium  nalans  , X.  A tige  plus 
courte  , menue  , garnie  de  feuilles  dans  toute  sa  hauteur  , plu* 
étroites  , aplaties  , ou  légèrement  concaves  -,  tête  des  fleurs  plus  pe- 
tite : d’ailleurs  très-ressemblante  h la  précédente.  Sur  les  bords  du 
RI  îone  , h la  Guillotière.  Fleurit  en  Juin  et  Juillet.  Vivace. 

Sparganium  non  ramosum , minus.  Dill.  Giss.  i3o.  sp.  58.  Spar- 
ganium  minimum.  Raii  hist.  1910. 

Obseru.  La  variété  indiquée  ci-dessus  ^ aroît  lier  ces  deux  espèce® 
qui  se  ressemblent  trop  , pour  être  distinguées  comme  primitives. 

*2233.  Le  Maïs  Bié  de  Turquie  , 

Zea  May  s , L-  Genre  11 33.  Grami-  Fig-  6 67. 

liée  à fleurs  mâles  et  femelles  sur  le 
même  pied  -,  les  fleurs  mâles  en  épis 
lâches  terminant  le  chaume  ; à calice 
formé  par  une  bàle  émoussée  , ren- 
fermant deux  fleurs  ; la  corolle  offre 
aussi  une  baie  émoussée  ; dans  les 
fleurs  femelles  , le  calice  est  une  bàle 
à deux  valves  , émoussée  ; le  style  fili- 
forme ; les  semences  solitaires  noyées 
dans  un  réceptacle  cylindrique  , long  , 
d’abord  succulent  ; à chaume  très- 
haut  , très-gros  , articulé  , plein  ; les 
feuilles  grandes  , pointues  ; les  fleurs 
mâles  en  épis  lâches  , inclinés  ; les 
femelles  en  épis  cylindriques  ; gros  , 
roides  , enveloppés  par  une  feuille  ; 
semences  très-nombreuses  sur  chaque 
épi  , arrondies  , un  peu  anguleuses  , 
d’un  beau  jaune-doré  ou  blanches. 

Originaire  d’Amérique  , cultivé  dans 
ïios  champs.  Annuel.  Fig.  667. 

May  s graîùs  aureis.  Tourn.  53 1 , et 
'varietates.  Frumentum  Inclicwn , May  s 
dictum.  C.  Bauli.  pin.  25.  Dod.  pempt.  609.  Fmmcnlum  Turcicum . 
Dod.  pempt.  509.  Fuchs.  825.  Matth.  319.  fig.  1 et  2.  Lob.  icon. 
09.  fig.  1 et  2.  Hist.  Lugd.  382.  fig.  t et  2.  Cam.  epit.  18G.  J. 
Bauh.  2.  pag.  453.  fig.  1.  pag.  fig.  1. 

I.  Obs.  Nous  avons  quelquefois  observé  des  scmeuces  mûres  , soli- 
taires vers  la  base  des  épis  mâles. 

II.  Obs.  Toutes  les  figures  citées  suffisent  pour  signaler  cette  Gra- 
minée ; mais  la  plus  précieuse  , comme  caractéristique  , est  celle  de 
Comérarius.  Ija  grosseur  des  semences  , leur  nombre  , les  rendent 
très-précieuses  pour  l’économie  domestique  ; la  farine  légèrement  tor- 
rifiée  présente  un  aliment  facile  à digérer.  On  cultive  en  grand  celte 
Graminée  dans  nos  Provinces,  sur-tcut  en  Bresse. 

2234-  La  Larmille  de  Job,  Coix  Lacryma  , L.  Genre  1 1 34 . Les 
fleurs  mâles  en  épis  écartés  ; le  calice  , bàle  à deux  fleurs  , sans  arête  ; 
îa  corolle  sans  arête  ; les  fleurs  femelles  : calice , bàle  à deux  fleurs  ; 
la  corole  baie  sans  arête  ; slvlc  divisé  .en  deux;  semence  recouverte 
par  le  calice  qui  se  durcit  ; elle  est  ovale.  A feuilles  simples  , entière® , 
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pointues,  embrassant  la  tige  par  leur  base.  Originaire  des  Indes  Orien- 
tales , cultivée  dans  nos  jardins.  Vivace. 

Lithospermum  arundinaceum.  C.  Banh,  pin.  208.  Lacryma  Jobu 
C!us.  liist.  2.  pag.  -216.  Tourn.  53a.  Dod.  pempt,  5o6.  fig.  2.  Lob. 
icon.  44.  fig.  a.  liist.  Lugd.  1178.  fig.  1.  J-  Bauh.  List.  2.  pag.  4d9' 

tig.  2 et  3.  . . . 

Obs.  Les  semences  dures  , luisantes  , comme  pierreuses  , grisâtres  , 
renferment  une  farine  nutritive  ; leur  enveloppe  qui  fait  effervescence 
avec  les  acides,  est  regardée  comme  un  bon  absorbant  , prescrite  en 
poudre.  La  meilleure  des  figures  citées  est  celle  de  1 Ecluse  copiée 
par  Dodoéns. 

Les  Graminées  à fleurs  monoïques.  Les  Carexs  de  Linné.  Les 
Cypéroïdes  de  Tournefort. 

Ce  genre  très -nombreux  forme  lui  seul  une  famille  qui  appartient 
par  plusieurs  attributs  aux  Graminées  , mais  qui  en  diffère  sur— tout 
parce  que  dans  la ‘plupart  des  espèces,  les  fleurs  femelles  sont  séparées 
des  fleurs  mâles  sur  le  même  epi  ou  sur  des  épis  distincts.  Ces  pi  a n tes  , 
au  moins  le  plus  grand  nombre  , habitent  les  marais  on  les  terrains 
aquatiques. 

2235.  Le  Carex  dioïque  , Carex  dioïca  , JL.  Genre  1137.  Les  fleurs 
en  épis  , formés  comme  des  cliatons  ; chaque  fleur  male  a un  calica 
d’une  seule  pièce  , sans  corolle  -,  la  fleur  femelle  à calice  d’une 
seule  pièce  , sans  corolle  , renfermant  un  nectaire  enflé  , à deux 
dents  ; le  strie  à trois  stigmates  ; la  semence  à trois  faces,  enveloppée 
par  le  nectaire  ; à épi  simple  , dioïque  ; à chaume  de  trois  à quatre 
pouces  , capillaire  ; h épi  menu  , long  de  six  lignes  , tout  composé  , 
ou  de  fleurs  mâles  , ou  de  fleurs  femelles;  feuilles  radicales  , en  fais- 
ceaux , très-menues  , triangulaires.  Dans  les  prés  humides  , à Saint- 
Cyr.  Vivace. 

Cyperoides  paru  uni  , caulibus  et  foins  tenuissimis  , triangularibus  ; 
spied  longiore  : capsulis  oblongis.  Mich.  gen.  56.  tab.  02.  fig.  1. 
fig.  9.  Mas.  fig.  2.  fœmina.  Lior.  Dan.  tab.  369.  Schk.  Car.  tab. 
A a , W. 

2206.  Le  Carex  pucier  , Carex  puticaris  , L.  A épi  simple  , an- 
drogyne  ; les  fleurs  mâles  au  sommet,  les  femelles  à la  base  ; h capsules 
oblongues , amincies  aux  deux  bouts , écartées  et  recourbées  en  bas. 
Les  semences  imitent  par  leur  couleur  des  puces  ; à tiges  filiformes  , 
petites  ; â feuilles  très-menues.  Sur  les  montagnes  du  Forez. 

Carex  minirua  ; caulibus  et  foliis  , capillaceis  ; capilido  singulari  , 
tenuiori  ; capsulis  oblongis  , utrinquè  acuniinatis  et  deorsùm  flexis. 
Micb.  gen.  66.  tab.  33.  fig.  1.  Pluk.  tab.  34»  fig.  10.  Sclicu.  tab,. 
31.  fig.  9 et  10.  Leers.  tab.  i4*  fig.  1.  Schk.  Carie,  tab.  A.  n.°  3. 

2237.  Le  Carex  des  sables  , Carex  arenaria  , L.  A chaume  à trois 
pans  ; à épi  composé;  à épi  Mets  androgynes  : les  inférieurs  plus  éloi- 
gnés , accompagnés  d'une  foliole  plus  longue  ; h capsules  courtes  , 
pointues,  blanches  â leur  base  , vîntes  à leur  sommet  ; les  styles  rou- 
geâtres et  velus  font  paroi tre  ses  épiliets  ferrugineux  ; a chaume  trian- 
gulaire assez  haut,  â Mont-Ceindrc. 

Crânien  nemorosum  , spied  molli  y rufescente.  C.  Bauh.  pin,  7. 
Ci  amen  syluaticum.vcl  neinorosuin  , ptimum.  Tabern.  icon.  226.  Cria— 

D 3 


54  M O N O É C I E T U I A N D P,  I E. 

ynen  sy  loaticum  , paivum  , tenuifolium  , rigidiusculum.  J.  Bauh.  7, 
p g.  5 09.  Carex  maritima  , humilis  ; i ndice  repente  ; caule  triquetro  ; 
s pied  spadicea.  Midi.  gen.  67.  tab.  33.  fig.  4-  Loè's.  Pruss.  tab.  3x. 
Leers.  tab.  14.  fig.  2.  Schk.  Carie,  tab.  B.  0 d,n.°  6. 

2238.  Le  Carex  des  marais,  Carex  uliginosa  , L.  A épi  composé; 
à épillets  androgynes;  les  inférieurs  plus  éloignés,  soutenus  par  une 
feuille  plus  longue  ; à chaume  cylindrique.  Dans  la  saulée  d’Oul- 
lins. 

‘273g.  Le  Carex  des  lièvres  , Carex  leporina  , L.  A épi  composé  ; 
h épillets  androgynes  , ovales  , sans  péduncule  , rapprochés  , alternes, 
nus  , ou  sans  foliole  florale  ; à chaume  de  deux  pieds  , menu  , à trois 
pans  ; feuilles  longues  , très-étroites  ; â épillets  doux  au  toucher.  Dans 
les  prés  marécageux  , a Gorge-de-Loup.  Fleurit  en  Juin.  Vivace. 

Gramen  Cyperoides  , spied  pluribus  spicis  mollibus  composite t, 
Seheuehz.  gram.  4^6.  tab.  10.  fig.  i5.  Gramen  Cyperoides , palustre  , 
majus ; spied  diversd.  C.  Bauh.  pin  6.  Lob.  icon.  19.bg.  2.  J.  Bauh.  2. 
pag.  497*  bg.  2.  Sega.  Ver.  1.  tab.  1.  bg.  3.  Leers.  tab.  14.  bg.  G. 

2240.  Le  Carex  des  renards  , Carex  vulpina  , L.  A épi  surcom- 
posé , inférieurement  lâche  ; à épillets  androgyncs  , entassés  , dont  la 
partie  supérieure  est  à étamines  ; à tige  d’un  pied  et  demi  , triangu- 
laire , très-accrochante  sur  ses  angles  en  passant  le  doigt  de  haut  en 
•bas  ; l’épi  commun  très-compact  , jaunâtre  et  hérissé  de  pointes  di- 
vergentes. Dans  les  marais  , à Villeurbanc.  Fleurit  en  Mai  et  Juin. 
iVivace. 

Gramen  Cyperoides  , palustre  , majus  ; spied  compacta.  C.  Bauh. 
pin.  6.  Gramen  Cyperoides  , palustre  , triquetrum  ; spied  integra. 
•T,  Bauh.  2.  pag.  497-  Gramen  palustre  , Cyperoides.  Lob.  icon.  19. 
Midi.  tab.  33.  bg.  i3  et  14.  Barr.  icon.  19.  Flor.  Dan.  tab.  3o8. 
Leers.  tab.  14-  bg-  G.  Schk.  Car.  tab.  C.  n.°  10.  Cette  plante  est  d’un 
genre  particulier  : les  caractères  de  Gramen  , de  Cyperoides  , de  Cy- 
perus  et  de  Scirpus , ne  lui  conviennent  pas  ; elle  se  trouve  dans  les 
prairies  marécageuses  autour  de  Paris.  Tournefort. 

2241.  Le  Carex  hérissonne  , Carex  muricata  , L.  A épillets  comme 
ovales,  assez  éloignés  , androgynes  ; à capsules  pointues  , divergentes  , 
épineuses  ; à chaume  de  six  pouces  , triangulaire  -,  quatre  à six  épil- 
lets arrondis  , fort  petits  , et  hérissés  par  leurs  capsules  , dures  , cour- 
tes , piquantes  et  jaunâtres.  A Mont-Pilat. 

Carex  nemorosa  , Jibrosd  radice  , angustifolia  , minima  ; caule  ex- 
quisité triangnlari  ; spied  brevi , inter ruptâ.  Mich.  gen.  69.  tab.  33. 
fig.  it.  Gramen  nemorosum  ; spicis  parois  , asperis.  C.  Bauh.  pin. 
7.  Moris.  hist.  3.  pag.  ^44-  sect*  8.  tab.  12.  bg.  27.  Barr.  icon.  tab. 
20.  bg.  2.  Sclieu.  tab.  11.  bg.  5.  Leers.  tab.  14.  bg.  b.  Flor.  Dan. 
tab.  284*  Schk.  Car.  tab.  E,  D d,  n.°  22. 

2242.  Le  Carex  écarté  , Carex  remota  , L.  A épis  ovales  , presque 
assis  , éloignés , androgynes  ; à bractées  de  la  longueur  du  chaume. 
Les  épis  supérieurs  sans  bractées  ; chaumes  foibles  , très-grèles  , longs 
d’un  pied  et  demi  ; â feuilles  très-étroites.  Dans  les  lieux  humides  , 
aux  Broteaux.  Fleurit  en  Juin.  Vivace. 

Cyperoides  angustifolium  ; spicis  sessilibus  in  foliorum  alis.  Tourn. 
53o.  Carex  angustifolia  , caule  triquetro  ; capitulis  pulche/lis  , strign~ 
snribus.  Mich.  gen.  pag.  70.  n.°  3.  tab.  33.  bg.  1G.  Pluk.  tab. 
fig.  3.  Flor.  Dan.  tab.  370.  Leers.  tab.  ï5.  fig.  1. 
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•n.j3.  Le  Carex  alougé  , Carex  ebngata  , L.  A cpilleu  alongés  , 
cylindriques  , assex  éloignes  , androgynes  ; h capsules  ovales  , aiguës  j 
à'  chaume  d’un  pied  et  demi  , triangulaire.  Sur  le  JVlont-Pilat. 

Cyperoïdes  polystachyon  , spicis  lerelibus  , erectis.  Inst,  rei  herbar. 
Gramen  Cy  pemïdes  , polystachyon  , spicis  leretibus  , erectis.  liai. 
Cal.  Angl.  Gramen  Cyperoïdes  , angustijblium  ; spicis  longis  , erec- 
tis. C.  Bauh.  pin.  6.  Lob.  icon.  n.  lig.  2.  Selieu.  tab.  11.  fig.  4* 
Lccrs.  tab.  i4*  fig.  rj-  Schk.  Car.  tab.  E,  n.°  25. 

2244*  Le  Carex  blanchâtre  , Carex  canescens  , L.  A epiilets  ar- 
rondis , éloignés  , ovales  , assis  , obtus , androgynes  , d un  vert-blan- 
châtre ; à capsules  ovales  , un  peu  obtuses  ; à chaumes  d’un  pied  et 
demi , triangulaires  , nus  , très-grêle.  Dans  les  prairies  humides  des 
Broleaux. 

Gramen  Cyperoïdes  ; spicis  curtis , divulsis.  Loës.  Pruss.  1 17.  tab. 
82.  Bellev.  tab.  267.  Llor.  Dan.  tab.  285.  Leers.  tab.  i/p  fig.  3. 

2245,  Le  Carex  panicule , Carex  paniculata  , L.  A panicule  ra- 
meux  ; les  epiilets  androgynes  , ovales  , obiongs  ; â chaume  haut  do 
deux  ou  trois  pieds  , triangulaire  , â angles  rudes  ; à panicule  long 
de  trois  ou  quatre  pouces  ; à épillets  imbriqués  d écailles  brunes  , lui- 
santes , blanchâtres  en  leurs  bords  ; h feuilles  larges  d’une  ligne  et 
demie  , et  un  peu  rudes.  Dans  les  marais  de  Villeurbane,  et  dans  les 
prairies  de  la  Verpillière. 

Cyperus  Ion  gus  , inodorus  , sylvaticus.  C.  Bauh.  pin.  1 4 • Theatr. 
221.  Mich.  tab.  33.  fig.  7.  Selieu.  tab.  8.  Leers.  tab.  lf\.  fig.  4* 
Schk.  Car.  tab.  D , n.°  20. 

224b.  Le  Carex  jaune,  Carex  flava  , L.  A épis  de  différons  sexes  ; 
les  épis  à pistils  sans  péduncule  ; à épis  femelles  arrondis  , entassés  ; 
â pédoncules  très-courts  ; l’épi  mâle  linaire  ; les  épis  femelles  très- 
hérissés  , piquans  ; à capsules  aiguës  , recourbées  ; à chaume  triangu- 
laire , feuille  , â peine  haut  d’un  pied  ; les  feuilles  larges  de  deux 
lignes  , aussi  longues  que  la  tige  ; de  longues  bractées  sous  les  épil- 
lets inférieurs.  Dans  les  prairies  humides  des  Broteaux.  Fleurit  en 
Juin  et  Juillet.  Vivace. 

Cyperoïdes  palustre  , aculeaturn  ; capitula  breuiore.  Instit,  rei  her- 
bar. Gramen  palustre  , aculeaturn,  Germanicuin  , vel  minus.  C.  Bauh. 
pin.  7.  Gramen  palustre  , echinaUmi.  Lob.  icon.  i5.  J.  Bauli.  2. 
pag.  497.  Hist.  Lugd.  ioo3.  fig.  1.  J.  Bauh.  2.  pag.  497  et  498.  fig.  r. 
Leers.  tab.  1 5.  fig.  6.  Schk.  Car.  tab.  F , H , n.°  26  et  36. 

2247.  Le  Carex  à pied , Carex  pedata  , L.  A épis  femelles  , rares  , 
obiongs  , assis  , l’inférieur  axillaire  ; à feuilles  comme  filiformes  ; le 
chaume  lisse  , solide  , arrondi  d'un  côté  , plus  long  que  les  feuilles 
qui  ont  un  pied  , sont  très-étroites  , roides  , inférieurement  lisses  ; 
trois  épis  assis,  le  mâle  terminal,  ohlong  , ferrugineux-,  les  capsules 
un  peu  duvetées.  Dans  les  prairies  du  Bugey. 

Gramen  cary ophy Ua tum  , nemorosum  ; spicà  'multipliai.  C.  Bauh. 
pin.  4.  Theatr.  47-  Prodr.  22.  Mich.  gen.  tab.  32.  fig.  i4-  Schk.  Car. 
tab.  II  , n.°  37. 

2248.  Le  Carex  digilé  , C arex  drgitata  , L.  A éprs  linaires  , re- 
dresses ; l’epi  mâle  plus  court  et  placé  plus  bas  ; â capsules  éloignées  r 
écartées-,  le  chaume  à trpis  angles  , haut  d’un  demi -pied;  trois  ou 
quatre  epiilets  presque  réunis  â leur  naissance,  roussâtres.  Dans  les 
bois  , à Pilât. 
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Cyperoïdes  montanum  , nernorosum  ; caule  triquetro  , compresse)  ; 
spicis  ferrugineis  , tenuioribus  , inter  se  distantibus.  Mich.  gen.  65. 
tab.  82.  fig.  9.  Gramen  caryophyllatum  , montanum  ; spicd  varia. 
C.  Bauh.  pin.  \.  Prodr.  9.  fîg.  2.  Scheu.  tab.  10.  fîg.  i/p  Loës.  Pruss. 
tab.  27.  Leers.  tab.  16.  fîg.  4>  Schk.  Car.  tab.  H,  n.°  38. 

2249.  Le  Carex  des  montagnes,  Carex  montana  y L.  A épis  fe- 
melles assis  , comme  isolés , ovales  , rapprochés  du  mâle  ; â chaumes 
nus  ; à capsules  un  peu  velues  -,  les  écailles  des  épillets  noirâtres  ; deux 
ou  trois  épillets;  les  feuilles  très  - étroites  , jaunâtres,  molles  ; l’épi 
femelle  devient  noir  en  mûrissant.  A Pierre-Surhaute. 

Cyperoïdes  montanum  , foliis  angustis  , parais  ; spicd  spadiced , di- 
visa. Scheuch.  gram.  419.  tab.  10.  fîg.  8 et  9.  Cyperoïdes  sïlpinum, 
saxatde  ; capillaceo  folio  ; caule  rotundo  , triquetro  ; spicd  fœminali 
nigricante  , pleriimque  unicd.  Mich.  gen.  64.  tab.  32.  fîg.  3.  Leers. 
tab.  16.  fîg.  6.  Schk.  Car.  tab.  F,  n.°  29. 

2260.  Le  Carex  globuleux  , Carex  globularis  , L.  A épi  mâle  , 
oblong  ; la  femelle  sans  pédunculc  et  ovale  , rapprochée  d’une  brac- 
tée , ou  feuille  florale  plus  courte.  A Saint-Didier. 

Schk.  Car.  tab.  G.  n.°  93. 

325 1.  Le  Carex  pilulifère  , Carex  pilulifera  , h.  A épis  terminaux  , 
entassés  , arrondis  ; le  mâle  alongé  ; les  épis  presque  ronds , très-pe- 
tits , forment  au  sommet  comme  un  amas  de  pilules  ; bractées  , très- 
courtes  sous  les  épillets  inférieurs  ; chaumes  d’un  demi-pied,  foibles  , 
très-menus  ; épillets  à écailles  brunes  , partagées  par  une  raie  verte  ; 
l’épillct  mâle  roussâtre  , linaire  ; les  feuilles  courtes  et  étroites.  Dans 
les  prairies  marécageuses  des  Broteaux. 

Gramen  Cyperoïdes  , tenuifolium spicis  ad  summitatem  caulis  ses- 
silibus  , globulorum  cemulis.  Pluk.  alm.  178.  tab.  91.  fîg.  8. 

2252.  Le  Carex  capillaire  , Carex  capillaris  , L.  A épis  de  sexes 
différens  ; les  femelles  à péduncules  , â épis  pendans  ; l’épi  mâle 
droit  ; les  épis  femelles  oblongs  , distiques  ; à capsules  ovales  , nues, 
aiguës.  Dans  les  prés  humides  de  Saint-Didier. 

Cyperoïdes  -Alpinum  , spicis  seminiferis , pendulis  , binis  in  sumrno 
coule.  Segu.  Veron.  3.  pag.  83.  tab.  3.  fîg.  1.  Flor.  Dan.  168.  Leers. 
tab.  1 5.  fig.  2.  Schk.  Car.  tab.  O , n.°  56. 

2253.  Le  Carex  pâle  , Carex  pallescens  , L.  A épis  pendans  , le  mâle 
droit  ; les  épis  femelles  ovales  , imbriqués  ; à capsules  entassées , ova- 
les , obtuses;  les  feuilles  un  peu  velues  ; les  épis  d’un  jaune-pâle.  Dans 
les  prairies  de  Saint-Didier. 

Cyperoïdes  polystachyon  , flaaicans  ; spicis  brevibus  , propè  supimi- 
talern  caulis.  Tourn.  53o.  Cyperoïdes  polystachyon  , Jlaaicans  ; spicis 
brevibus  , propè  summitatem  caulis.  Pluk.  alm.  178.  tab.  34-  6g.  5. 
Mich.  gen.  61.  tab.  82.  fig.  i3.  Leers.  tab.  i5.  fig.  4*  Schk.  tab.  Car. 
K k , n.°  99. 

2254.  Le  Carex-Panisct  , Carex  Panicea  , L.  A épis  pédoncules 
droits  , écartés  , les  femelles  linaires  ; a capsules  enflées  , assez  mous- 
ses ; quatre  épis  , le  supérieur  mâle  , roussâtre  , long  de  deux  pouces , 
les  trois  autres* femelles  ; â écailles  très-brunes  ; â capsules  verdâtres  et 
renflées  ; chaume  triangulaire  , rude  sur  les  angles  , haut  d un  pied 
et  demi.  Dans  les  prairies  des  Broteaux.  Fleurit  en  Mai  et  Juin. 
.Vivace. 

Cyperoïdes  spicis  parvis  , longé  distantibus.  Instit.  rei  lierbar.  Gra~ 
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'men  Cyperoides  , spicis  parvis , longissimè  distantibus.  Rai.  hist.  1295. 
PJuk.  tab.  91.  fig.  ’j.  Mich.  tab.  82.  fig.  11.  Flor.  Dan.  tab.  261. 
Schk.  Car.  tab.  L 1,  n.°  100.  Cyperoides  vesicarium  , humile  , locus- 
iis  rarioribus.  Instit.  rci  herbar.  Les  racines  de  cette  plante  sont  dé- 
liées , fibreuses , brunes  ; les  tiges  n’ont  qu’environ  un  pied  de  hau- 
teur ; elles  sont  triangulaires  , lisses  , vertes  , accompagnées  ii  leur 
naissance  de  quelques  feuilles  longues  seulement  de  sept  ou  huit  pou- 
ces , pointues,  pliées  en  gouttière,  larges  de  deux  lignes  : ces  tiges 
n’ont  point  de  feuilles  jusques  vers  la  cime  , où  ordinairement  il  y 
a un  nœud  et  une  feuille  assez  courte  , de  l’aisselle  de  laquelle  sor- 
tent le  plus  souvent  deux  épis  , dont  le  plus  haut  est  couvert  de  pe- 
tites écailles,  parmi  lesquelles  sont  des  étamines  fort  déliées  , garnies 
de  sommets  jaunâtres  : l’autre  épi  est  composé  de  plusieurs  petites  ves- 
sies assez  clair-semées  , entremêlées  de  petites  feuilles  longues  de  deux 
lignes  , pointues  , rousses  , blanchâtres  sur  le  dos  et  sur  les  hords  : ces 
vessies  sont  lisses  , longues  aussi  de  deux  lignes  , percées  par  le  bout  ; 
de  leur  fond  s’élève  un  pistil  à trois  coins  , dont  le  filet  qui  est  ù. 
trois  brins  , s’échappe  au  travers  de  chaque  vessie  : ce  pistil  devient 
dans  la  suite  une  graine  triangulaire  , rousse  , luisante  , longue  d’une 
ligne  , pointue  par  les  deux  bouts.  Les  graines  de  cette  plante  mûrissent 
en  Juillet.  Tournefort. 

2255.  Le  Carex  faux-Souchet , Carex  pseudo- Cy pems  , L.  A épis 
pendans  ; à pédunculcs  deux  à deux  ; cinq  épis  tous  pédunculés  ; les 
femelles  plus  écartées  les  unes  des  autres  , et  paraissant  s’insérer  au 
meme  point  ; les  écailles  et  les  capsules  terminées  par  des  soies  ; ce 
qui  lait  paraître  les  épis  tout  hérissés,;  chaume  triangulaire,  fouillé, 
haut  de  deux  pieds  , â angles  très-âpres.  Dans  les  fossés  des  Broteaux. 
Fleurit  en  Juin  et  Juillet.  Vivace. 

Cyperoides  spied  pendilla  , breviore.  Instit.  rei  herbar.  Gramen 
Cyperoides  , spied  penduld  , breviore.  C.  Bauh.  pin.  6.  Graminis  Cy  ■ 
peroïdis  genus  , pseudo  - Cypenis  Lobelio  , spicis  vel  paniculis  peu — 
denlibus  ex  longis  pediculis.  J.  Bauh.  2.  pag.  /jqfi.  Pseudo- Cypenis. 
Dod.  pempt.  389.  Lob.  icon.  ^6.  fig.  2.  J.  Bauh.  2.  pag.  496.  fig-  3. 
Schk.  Car.  tab.  M m , n.°  102.  Thalius  a parlé  de  cette  plante  sous  le  nom 
de  pseudo- Cyperus  olicarpos  , major.  Rai  a remarqué  que  les  épis 
de  cette  plante  ne  sortoient  pas  tous  du  même  endroit  de  la  tige  , 
connue  les  figures  des  auteurs  les  représentent.  Tournefort. 

2256.  Le  Cârex  altier,  Carex  maxima  , Scop.  A épis  femelles  plus 
longs  que  leurs  péduncules  , pendans  ; à chaume  haut  de  quatre  pieds  , 
Jegerement  triangulaire  , point  rude  sur  ses  angles.  Cinq  h six  épis 
fort  longs  et  très-ecartés  ; le  mâle  grêle  , roussâtre  , terminal  , long  de 
trais  pouces  ; les  épis  femelles  quatre  h cinq  , long  de  quatre  ù cinq 
pouces  , cylindriques  , verdâtres  ; les  deux  inférieurs  portés  par  de 
courts  péduncules  , les  trois  autres  presque  assis.  Dans  les  fossés  des 
Broteaux.  Fleurit  en  Juillet.  Vivace. 

225^,  Le  Carex  écarté  , Carex  distans  , L.  A épis  très— éloignés  , 
comme  assis  dass  une  bractée  vaginale  ou  en  gaine  ; a capsules  an- 
guleuses , aigues , à chaume  haut  d’un  pied,  nu  , a trois  angles  ; deux 
ou  trois  épis  très-courts  , ramassés  ; les  femelles  ovales  , aigus.  Dans 
les  prairies  de  Saint-Cyr.  Fleurit  en  Juin.  Vivace. 

.Cyperoides  spicis  parfis  , longé  distantibus.  Inst,  rei  herbar.  Gia- 
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men  Cyperoïdes  , spicis  parvis  , longissimè  distantibus.  Rai.  hist.  1 205. 
Schk.  Car.  tal).  Y y , n.°  68. 

•2^58.  Le  Carex  aigu  , Carex  acuta  , L.  A plusieurs  épis  mâles  ; 
les  épis  femelles  comme  assis  ; a capsules  obtuses  -,  le.*-  épillets  mâles 
roux  ou  noirâtres  , plus  denses  , plus  gros  , moins  longs  que  les  épis 
femelles  , dont  les  inférieurs  sont  pédunculés  ; chaume  de  trois  pieds  r 
triangulaire  , rude  sur  leur  bord  et  sur  leur  nervure.  Commun  dans 
les  prairies  des  Brotcaux  et  â Gorge  - de-  Loup.  Fleurit  en  Avril  et 
Mai. 

Cyperoïdes  latifolium  , spied  mfd  , sive  caule  triangulo.  Instit.  rei 
Iierbar.  G r amen  Cyperoïdes  , latijblium  ; spied  ruj'd , sive  caule  trian- 
gulo. C.  Bauli.  pin.  6.  Gramen  Cyperoïdes  , cwn  paniculis  nigris.  J. 
Fauîi.  a.  pag.  4î)4'  Gramen  Cyperoïdes.  Lob.  icon.  n.  Hist.  Lugd. 
433.  fig.  3,  et  ioo/p  fig.  3.  Mich.  tab.  3s.  fig.  12.  Leers.  tab.  16. 
fig.  1.  Schk.  Car.  tab.  E e,  F f , n.°  93;  a , b.  Gaspard  Banhin 
prétend  qu’il  y a trois  figures  de  cette  plante  dans  FHistoire  des  Plantes 
de  Lyon  ; mais  je  ne  crois  pas  que  la  figure  et  la  description  que  l’on 
y donne  du  Carex  Tragi , conviennent  à la  plante  dont  nous  parlons. 
Tournefort. 

Obs.  On  le  trouve  mêlé  avec  la  variété  Acuta  nigra  , L.  dont  les 
épis  mâles  sont  ovales  , les  femelles  grêles  , droits  ; les  capsules  coni- 
ques à trois  pans. 

îisSq.  Le  Carex  filiforme  , Carex  fdifonnis  , L.  A épi  mâle  , alongé ; 
à épi  femelle  assis  , ou  sans  péduncule  , dont  l’inférieur  est  plus  court 
que  la  feuille  florale  ou  bractée.  Spontané  autour  de  Lyon. 
A ivace. 

Cyperoïdes  minus  , spicis  densioribus.  Instit.  rei  berbar.  Gramen 
caiyophyllccum.  Tabern.  icon.  210.  Gramen  Caryophyllatœ  foliis  ; 
spied  divulsd . C.  Baub.  pin.  3.  Scheu.  tab.  10.  fig.  it.  Leers.  tab. 
iG.  fig.  5.  La  description  que  Thalius  a faite  de  la  Graminis  Lolia- 
cei  oclavi  quarta  specics  , répond  bien  â cette  plante  ; car  cet  auteur 
assure  qu’elle  a les  épis  presque  disposés  en  évantail  ; mais  il  ne  faut 
pas  la  confondre  avec  Je  Gramen  nigrum  Lugduni  , dont  les  épis  nais- 
sent dans  les  aisselles  des  feuilles. 

22G0.  Le  Carex  cotonneux  , Carex  lomentosa  , L.  A épis  femelles, 
portés  sur  des  pédunculés  très- courts  ; à capsules  arrondies  , coton- 
neuses. En  France  , autour  de  Paris. 

Gramen  spicalum  , angustijoliwn  , montanum,  C.  Baub.  pin.  4* 
Prodr.  8.  Leers.  tab.  i5.  fig.  7.  Sclrk.  Car.  tab.  F , n.°  28.  Cette  es- 
pèce de  Carex  croît  sur  les  collines  autour  de  Montmorency.  Tour- 
nefort. 

2261.  Le  Carex  en  gazon  , Carex  cœspilosa  , L.  A épis  ternés , 
cylindriques  , droits.  Observé  en  Dauphiné.  Commun  dans  les  prés 
de  Grodno.  Fleurit  en  Juin. 

Cyperoïdes  sylvalicum  , an gu$ti folium  ; spicis  parvis  , tenuibus  , 
sgadicco-viridibus.  Scheuch.  grain.  425.  tab.  10.  fig.  11.  Schk.  Car. 
tab.  A a , B b,  n.°  85  , a , e. 

Obs.  Le  chaume  â trois  angles  , ferme  , haut  d’un  pied  ; les  feuilles 
larges  de  deux  lignes  , carénées  , fermes  , rudes  au  rebours  ; l’épi  mâle 
cylindrique  , plus  court  que  le  pouce  ; trois  ou  quatre  épis  femelles  , 
y courts  pédunculés,  droits  , l’inférieur  nidulé  dans  une  feuille  longue 
de  trois  pouces  ; la  seconde  sort  du  sein  d’une  feuille  d’un  pouce  ; la 
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trnisiimc  , du  scia  d’une  gaine  qui  l’embrasse  : toutes  longues , à 


aretes. 


2062.  Le  Carex  brisoïde  , Carex  biyzoïdes  , L.  A chaume  trian- 
gulaire. Dans  les  prés  humides  , près  de  Grodno.  En  Dauphine.  Fleurit 
en  Août. 


feuilles  longues , larges  d’une  ligne  , rudes  ; les  épis  composes  termi- 
nant le  chaume  , au  nombre  de  neuf , aplatis  , arrondis  , oblongs  , 
contigus  ; la  baie  inférieure  grande  , d'un  blanc-verdâtre. 

2263.  Le  Carex  printanier , Carex  verna  , Villars.  A tiges  très— 
courtes  ; à feuilles  dures  , iinaires  , courtes  ; k épis  peu  nombreux  ; 
à péduncules  droits  ; les  capsules  ovales  , à trois  pans  , un  peu  velues. 
Très-commun  dans  nos  bois , dans  les  pâturages  secs  , a la  Carrette. 

Fleurit  en  Mars.  * 

C’est  le  Carex  prcecox  de  Jacquin  , Flor.  Austr.  tab.  4-|t>  > le  Carex 
Caiyophyllea  de  la  Tourrette  ; le  Cyp  croules  minimum  , vernum  de 
Rai,  hist.  1294. 

Obs . Les  tiges  hautes  de  trois  â quatre  pouces  , peu  nombreuses  , 
terminées  par  trois  épis  rapproches  , dont  le  supérieur  est  male  ; les 
épis  femelles  sortent  d’une  gaine  longue  de  six  lignes. 

2264.  Le  Carex  .à  Vessies  , Carex  vesicaria  , L.  A plusieurs  épis 
mâles  ; les  femelles  droits  ; à péduncules  courts  ; les  feuilles  et  les  cap- 
sules hérissées  , ou  les  capsules  vésiculaires  ou  enflées  , velues  , termi- 
nées par  deux  pointes;  la  gaine  des  feuilles  blanche,  velue;  â épis 
mâles  , jaunâtres  , plus  menus  que  les  femelles  ; chaume  triangulaire  , 
de  trois  pieds.  Dans  les  lieux  marécageux  aux  Broteaux  - Mognat. 
Fleurit  en  Juin.  Vivace. 

Cypero'ides  vesicarium , glabrum  , spïcâ  pencluîd  , longiore.  Instit. 
rei  hcrfcar.  Carex  vesicaria , L.  var.  Les  racines  de  celle  plante  sont 
fibreuses  , blanches,  chevelues  : sa  tige  est  haute  de  deux  pieds  , trian- 
gulaire , accompagnée  à sa  naissance  de  feuilles  pliées  en  gouttière  , 
longues  d’un  pied,  et  quelquefois  davantage  , larges  d’environ  deux 
lignes.,  Celles  qui  naissent  dans  le  reste  de  la  tige  sont  plus  étroites  : 
de  leurs  aisselles , et  presque  dès  le  bas  de  la  tige  , sortent  des  épis 
longs  de  deux  pouces  , penchés  et  attachés  h un  pédicule  fort  délié  , 
long  de  deux  ou  trois  pouces.  Ces  épis  sont  formés  par  plusieurs  petites 
vessies  assez  gonflées,  longues  de  deux  lignes  , verdâtres  , lisses  , pyra- 
midales. Du  fond  de  chaque  vessie  s’élève  un  pistil  triangulaire  , ter- 
miné par  un  filet  à trois  brins  qui  s’échappent  par  un  petit  trou  qui  est 
au  bout  de  chaque  vessie  : ce  pistil  devient  dans  la  suite  une  semence 
de  même  figure,  roussâtre , longue  d’une’ ligne  et  un  quart,  pointue 
par  les  deux  bouts.  Dans  le  temps  qu'elle  mûrit,  les  vessies  deviennent 
brunes.  Les  derniers  épis  sont  beaucoup  plus  déliés  que  les  autres  , et 
ne  sont  composés  que  de  quelques  écailles  rousses,  posées  les  unes  sur 
les  autres  , parmi  lesquelles  sortent  quelques  étamines  chargées  de 
sommets  jaunâtres.  Cette  plante  fleurit  en  Mai.  Sa  graine  est  mûre  en 
Juin  et  Juillet.  Elle  naît  dans  les  lieux  marécageux  des  prairies  de 
Cachan  et  de  Berny.  Tournefort.  Voyez  Leers  , tab.  16.  lig.  2.  Flor. 
Dan.  tab.  647.  Schk.  car.  tab.  S s , n.°  106. 

22GJ.  Le  Carex  hérissé  , Carex  flirta  , L,  À épis  éloignés , plu- 
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sieurs  mâles,  les  femelles  droits;  à péduncules  courts;  la  tige,  les 
feuilles  et  les  capsules  hérissées;  à chaume  d’un  pied,  menu,  foible  ; 
épis  mâles  , très-grêles,  peu  écartés,  pâles  ou  rou-sâtres  ; les  épis  fe- 
melles , deux  ou  trois  , très-écartés  , placés  dans  les  aisselles  des  feuil- 
les florales  , à peine  pédunculés , composés  de  capsules  blanchâtres  , 
velues , renflées  , coniques.  Dans  les  prairies  sablonneuses  aux  Bro— 
teaux.  Fleurit  en  Mai  et  Juin.  Vivace. 

Cyperdides  polystachyon , lanuginoswn.  Instit.  rei  herbar.  Qm- 
men  Cyperdides  , polystachyon  , lanuginoswn.  Rai.  Gat.  Angl.  Les 
racines  de  cette  plante  tracent;  elles  sont  fibreuses  , blanchâtres,  en- 
trecoupées de  plusieurs  nœuds.  Les  tiges  sont  assez  grêles  , hautes  d’un 
pied  et  demi  , triangulaires  , garnies  de  quelques  feuilles  pliées  en 
gouttière  , longues  de  neuf  ou  dix  pouces  , larges  de  deux  lignes  : 
celles  qui  naissent  vers  le  haut  sont  plus  courtes  : les  fleurs  et  les  fruits 
sortent  de  leurs  aisselles;  mais  les  premiers  épis  ne  sont  chargés  que 
de  graines , et  les  derniers  ne  portent  que  des  fleurs.  Ceux  - ci  sont 
plus  minces  que  les  autres  , composés  de  plusieurs  écailles  , parmi 
lesquelles  sortent  des  étamines  et  des  sommets  jaunâtres.  Les  épis  qui 
portent  les  graines  ont  un  pouce  de  long  , soutenus  chacun  par  un  pé- 
dicule délié , long  d’un  pouce  et  demi.  Chaque  épi  est  chargé  de  plu- 
sieurs vésicules  velues,  blanchâtres,  presque  pyramidales,  longues 
d’environ  trois  lignes  , percées  à la  pointe  , et  comme  fourchues  : du 
fond  de  ces  vésicules , s’élève  un  pistil  â trois  coins  , pointu  par  les 
deux  bouts  , terminé  par  un  filet  à trois  brins  qui  s’échappent  de  la 
vésicule.  Ce  pistil  devient  ensuite  une  graine  rousse  , polie  , luisante  , 
triangulaire,  langue  d’une  ligne , plus  pointue  par  le  bout  d’en  haut, 
que  par  celui  d’en  bas  : lorsque  cette  graine  est  mûre , les  vésicules 
deviennent  brunes.  Cette  plante  se  trouve  dans  les  prairies  d^Arcueil  ; 
elle  aime  les  lieux  fort  humides  : sa  fleur  pavoît  dans  le  mois  de  Mai  , 
et  sa  graine  mûrit  en  Juin  et  Juillet.  Tournefort.  Voyez  Pluk.  tab.  34» 
fig.  6.  Lecrs  , tab.  16.  fïg.  3.  Schlc.  Car.  tab.  U u , n.°  108. 

9.366.  Le  Carex  à larges  feuilles  , Carex  lalifolia  , L.  A feuilles 
radicales  , lancéolées  , à trois  nervures  larges  de  huit  lignes  , longues 
de  six  pouces  , celles  de  la  tige  ou  les  bractées  embrassant  les  pédun* 
cules  des  épis  femelles  , qui  sont  au  nombre  de  deux  ou  trois , quel- 
quefois quatre  ; l’épi  mâle  terminant  la  tige.  Trouvé  par  M.  de  Moi- 
dière  , dans  la  plaine  du  Dauphiné  , dans  un  marais. 

Voyez  Sclikuhr  , tab.  V,  n.°  70. 

Ohs.  ge'11.  Le  genre  des  Carexs  est  très-nombreux  : nous  n’avons  signalé 
que  ceux  que  nous  avions  sous  les  yeux , soit  les  espèces  que  nous 
avons  nous-mêmes  cueillies,  ou  celles  que  nos  amis  nous  ont  remises 
fraîches  : nous  ne  doutons  pas  que  nos  successeurs  n’en  découvrent 
quelques  autres.  Les  endroits  qui  les  recèlent  sont  principalement  les 
marais  : parce  qu’ils  se  ressemblent  beaucoup  , souvent  on  ne  les  cueille 
pas  , croyant  les  avoir  déjà  déterminés.  Comme  les  espèces  de  Carexs 
sont  assez  difficiles  à déterminer,  nous  conseillons  aux  Elèves  de  s’as- 
surer de  la  diagnostique  des  premiers  qu’ils  rencontreront,  en  les  con- 
frontant avec  les  excellentes  figures  de  Lécrs  , que  nous  avons  fait  co- 
pier avec  beaucoup  de  soin , et  que  nous  avons  publiées  dans  nos  Dé- 
monstrations Elémentaires  de  Botanique  , vol.  3 , in— 4»°  Avec  ce 
secours , on  se  familiarise  promptement  aveû  ce  que  les  amateurs  ap- 
pellent le  port  de  la  plante. 
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A quatre  Etamines. 

^267.  î 1 a Littorelle  des  lacs  , Littorella  lacuslris  , L.  Genre  1 1 4 • * * 
Voyez  , Tétrandrie  Monogynie  , Plantcigo  unijlora , vol.  1 , Pag*  12g. 
spec.  a85. 

2268.  Le  Buis  toujours  vert,  ifo-  ■* 

rrns  semper  virens  , L.  Genre  1 1 48. 

Calice  de  la  lleur  mâle  à trois  feuil- 
lets , renfermant  le  rudiment  d’un 
germe  , celui  de  la  (leur  femelle  à 
quatre  feuillets  ; deux  pétales  sur  la 
fleur  mâle  , trois  dans  la  fleur  fe- 
melle , et  trois  styles  ; fruit  : capsule 
à trois  loges  , à trois  becs  , à deux 
semences.  Grand  arbrisseau  à rameaux 
carrés  ; à écorce  blanchâtre  , rude  ; à 
bois  jaune,  dur;  les  fleurs  jaunâtres  , 
entassées  aux  sommités  des  rameaux 
ou  aux  aisselles  des  feuilles,  qui  sont 
sans  pétiole  , ovales  , luisantes , fer- 
mes , très -entières  ; les  capsules  res- 
semblent à une  marmite  renversée. 

Sur  les  coteaux  du  Rhône  , â la  Car- 
rette.  Fleurit  en  Mars  et  Avril. 

Fig.  C68. 

Buxus  arborescens . C.  Bauh.  pin. 

471.  Buxus . J.  Bauh.  1.  pag.  49^* 
ï)od.  pempt.  782.  Fuchs.  liist.  642. 

Matth.  169.  fîg.  1.  Lob.  icon.  2.  pag 
fig.  1.  Cam.  epit.  101.  Tragus  a pris  l’embryon  du  fruit  du  Bouis  ou 
Buis  , pour  sa  fleUr.  Césalpin  , J.  Bauhin  et  Rai  ont  cru  que  le  fruit 
succédoit  â 1 1 fleur  : cependant  il  est  certain  que  ces  parties  naissent  dans 
des  endroits  séparés  , quoique  sur  le  meme  pied  : je  les  ai  fait  graver 
exactement.  Les  feuilles  de  Buis  sont  amères  , sentent  mauvais.  Quercetan 
estime  fort  l’huile  qu’on  en  retire  pas  la  distillation, pour  l’épilepsie, pour 
les  vapeurs  , et  pour  le  mal  aux  dents  : rectifiée  et  circulée  ensuite  avec 
un  tiers  de  bon  esprit  de  vin  , elle  est  fort  adoucissante  et  fort  apéri- 
tive  ; on  en  fait  prendre  quinze  ou  vingt  gouttes  mêlées  avec  du  sucre 
ou  de  la  poudre  de  Réglisse  : on  mêle  celte  huile  non  rectifiée  , avec 
du  beurre  fondu  pour  en  graisser  le  cancer;  on  en  fait  un  Uniment 
avec  l’huile  de  Millepertuis  pour  le  rhumatisme  et  pour  la  goutte. 
Etmuller  et  plusieurs  autres  auteurs  soutiennent  que  l’on  peut  substi- 
tuer le  Buis  au  Gayac , le  bois  de  Genièvre  au  Sassafras  , et  les  ra- 
cines de  Bardane  et  de  Benoîte , h la  Squine  et  à la  Salsepareille.  Le 
Buis  se  trouve  dans  les  bois  qui  sont  entre  Roussi gny  et  Chantecoq  , 
au  delà  de  Saint-Clair  y sur  le  chemin  de  Marcoussy  : il  y en  a aussi  du 
côté  de  Chevieuse  auprès  de  Châtçaufort  sur  la  butte  aux  Buis.  Tournef 
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()ys.  Iqichs  a !c  premier  publié  une  assez  mauvaise  figure  de  cet 
arbrisseau  sans  fleur  et  sans  fruit.  Les  autres  figures  citées  sont  assez 
bennes  ; la  meilleure  est  celle  de  Camérarius  , qui  offre  isolés  le  fruit 
et  la  fleur.  ^ 

0*69.  Le  Bouleau  blanc  , Belida 
alla,  L.  Genre  1 1 4 7 • Amentacée. 

Le  calice  des  fleurs  mâles  d’une  seule 
pièce,  divisé  en  trois  segme  ns  , renfer- 
mant trois  fleurs.  Corolle  divisée  en 
quatre  parties  -,  le  calice  des  fleurs  fe- 
melles d’une  seule  pièce,  à peine  di- 
visé en  trois  segmens  , renfermant 
deux  fleurs  ; semences  garnies  des  d<  ux 
côtés  d’une  membrane  en  forme  d’aile. 

Arbre  médiocre  ; à Lois  tendre,  blanc; 
à écorce  blanche  , lustrée;  à feuilles 
ovales  , pointues  , finement  dentées  , 
d'uu  vert-blanchâtre  en  dessous.  Dans 
les  bois  , à Fontanières.  Fleurit  en 
Mai.  Big.  6O9. 

Betula . Dod.  pempt.  83g.  J.  Bauh. 

1.  pag.  t /|8.  Betula.  C.  Bauh.  pin. 

4^7.  Trag.  1 ii3.  Matth.  i32.  fig.  2. 
flist.  liUgd.  92.  fig.  1.  Cam.  epit.  69. 

Maithiole  et  Camérarius  nient  que  le 
Bouleau  porte  du  fruit  : Tragus  et  Do- 
doèns  ont  confondu  cette  partie  avec 
les  chatons.  Rai  doute  s’ils  sont  diffé- 
rais. Voici  la  description  des  uns  et  des  autres,  Elém.  de  Botanique  , 
plancli.  36o.  Les  chatons  ont  la  figure  de  vermisseau  ; ils  poussent 
dans  le  mois  d' Avril , longs  d’un  pouce  et  demi , épais  d’environ  deux 
lignes  , composés  de  plusieurs  feuilles  rougeâtres , coupées  en  fer  de 
pique,  longues  de  deux  lignes,  attachées  autour  d’un  pivot  qui  est  au 
milieu  du  chaton  , et  posées  par  écailles  couchées  les  unes  sur  les  au- 
tres , avant  qu’il  soit  épanoui  : ces  feuilles,  dans  la  suite  , sont  un  peu 
écartées  par  une  touffe  de  quatre  ou  cinq  sommets  qui  naissent  au- 
dessous  de  chaque  feuille  , autour  de  la  partie  par  laquelle  elle  tient  au 
pivot  : ces  sommets  sont  grêles,  longs  d’une  ligne,  jaunâtres,  quel- 
quefois purpurins  : ils  s'ouvrent  par  le  milieu  comme  une  porte  brisée  , 
et  répandent  une  poussière  jaunâtre  , très-fine  ; ils  sont  attachés  par 
des  liens  si  courts  , qu’on  11e  sauroit  les  appeler  des  étamines.  11  y a 
encore  quelques  petites  feuilles  très-délicates  qui  naissent  parmi  les 
sommets.  Les  jeunes  fruits  poussent  en  même  temps  que  les  chatons  , 
et  sur  les  mêmes  branches , mais  dans  des  endroits  séparés.  Chaque 
fruit  ressemble  aussi  à un  petit  vermisseau  , long  de  demi-pouce  , épais 
d’une  ligne , composé  de  petites  écailles  vertes , dont  la  pointe  est  ra- 
battue vers  le  pédicule,  et  dont  l’autre  bout  est  attaché  à un  pivot  qui 
est  au  milieu  du  fruit.  On  trouve  sous  chaque  écaille  l’embryon  de  la 
graine  , avec  quatre  ou  cinq  petites  plumes  purpurines,  très-déliées  : 
ces  jeunes  fruits  prennent  ensuite  la  forme  d’un  cylindre,  long  d’un 
pouce  , épais  de  trois  ou  quatre  lignes , obtus  par  les  deux  bouts  , et 
dont  les  écailles , qui  sont  brimes  quand  la  graine  est  mure  , ont  plus 
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tic  deux  lignes  de  long  , et  sont  coupées  en  trèfle  : les  semences  qui 
sont  sous  ces  écailles  sont  plates  , brimes  , longues  d’une  ligne  , 
presque  ovales , bordées  de  chaque  côté  de  deux  ailes  , beaucoup  plus 
grandes  que  la  semence,  plus  pâles  , arrondies,  assez  semblables  à 
celles  d’un  petit  papillon.  Cette  graine  est  nuire  en  automne  ; et 
meme  on  la  trouve  encore  sur  l’arbre  pendant  l’hiver,  et  dans  le  prin- 
temps suivant.  L’écorce  de  Bouleau  est  très-fine.  Tragus  dit  qu’il  a vu 
dans  une  bibliothèque  de  Coire  en  Suisse  , des  vers  écrits  sur  celte 
écorce;  on  s’en  sert  aujourd’hui  pour  faire  des  cordes  à puits  : on 
assure  que  l’eau  qui  sort  du  tronc  de  cet  arbre  , après  l’avoir  percé 
avec  une  tarière  dans  le  printemps,  est  fort  apéritive  , détersive  , et 
propre  h embellir  le  teint  : on  attribue  les  mêmes  vertus  à son  suc 
dépuré  et  à son  eau  distillée.  Tourncfort. 

Obs.  Tragus  a le  premier  décrit  et  figuré  cet  arbre.  Sa  figure  est 
assez  mauvaise  ; mais  sa  description  suffit  pour  le  recormoître.  La 
meilleure  des  anciennes  est  celle  de  Camérarius  , offrant  isolés  les 
chatons  en  fleurs. 

5270.  Le  Bouleau-Aulne  , Betula 
silnus  , L.  A péduncules  ramifiés  ; 
arbre  médiocre  , à écorce  d’un  gris- 
brun  ; à feuilles  alternes  , pétiolées  , 
ovales  , dentées  à dents  de  scie  , d’un 
vert-foncé  , gluantes  , relevées  en  des- 
sous par  des  nervures  saillantes , of- 
frant de  petites  éponges  à leurs  divi- 
sions ; fruit  , petit  chaton  écailleux, 
qui  renferme  îles  semences  solitaires  , 
anguleuses  , comprimées.  Dans  les  ma- 
rais , aux  Broteaux-Mognat.  Fleurit 
en  Mars.  Fig.  670. 

si  Inus  rotunaijblia  , glutinosa  , vi- 
ricb.s.  C.  Bauh.  pin.  4^8.  sflnus  vul- 
garis.  J.  Bauh.  1.  pag.  i5i.  si  Inus. 
jJod.  pempt.  889.  Matth.  1 3 1 . fig.  1. 

Clus.  hist.  1 . pag.  la.  fig.  1 . Hist.  Lugd. 

97-  fig-  1.  Gain.  epit.  68.  Pour  repré- 
senter i Aulne  , Lobel  s’est  servi  de  la 
figure  de  Vsi Inus  altéra  Clusii , la- 
quelle pourtant  est  différente  de  celle- 
ci  : Tragus  , Gesner  , Gaspard  Bauhin 
sur  Matthiole , Dodoè’ns  , Stapol  , ont 
confondu  les  chatons  de  cet  arbre  avec  ses  fruits.  Jean  Bauhin  les  a 
bien  distingués  : cet  auteur  soupçonne  que  ces  petits  filets  qui  sont  au 
bout  du  jeune  fruit,  sont  les  fleurs  de  l’Aulne  ; mais  ce  n’est  qu’une 
question  de  nom  : je  crois  qu'il  est  mieux  de  prendre  les  chatons 
pour  les  fleurs.  Toutes  ces  parties  sont  gravées  correctement  dans  les 
Elemens  de  Botanique  , planch.  359.  Les  Teinturiers  et  les  Chapeliers 
font  un  assez  beau  noir  avec  l’infusion  du  fer  et  de  l’écorce  d’ Aulne  : 

J auteur  de  1 Histoire  des  Plantes  de  Lyon  rapporte  que  l’on  fait  de 
i encre  avec  le  vitriol  et  l’infusion  des  fruits  de  cet  arbre.  Trapus  et 
Dodoëns  se  servoicnt  des  feuilles  de  cet  arbre  appliquées  en  cata- 
plasme , pour  adoucir  et  pour  résoudre  les  tumeurs.  Dans  les  Alpes  , 


Fig.  670. 
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on  guérit  les  paralytiques  avec,  des  feuilles  d’ Aulne  ; sur-tout  quand  la 
paralysie  vient  d’une  cause  extérieure  ^ comme  il  arrive  à ceux  qui 
couchent  à la  campagne  , ou  dans  des  maisons  qui  sont  trop  humides: 
on  remplit  quelques  sacs  de  feuilles  de  cet  arbre  ; on  les  fait  échauffer 
au  soleil  , ou  auprès  d’un  four  -,  on  les  étend  dans  un  lit  , et  l’on  y 
fait  coucher  le  malade  , après  quoi  on  le  couvre  encore  des  mêmes 
feuilles  échauffées  , et  d'une  couverture  un  peu  forte  ; quelque 
temps  après  le  malade  sue  abondamment:  ce  remède  est  bon  pour  les 
rhumatismes  , pour  la  sciatique  , et  pour  semblables  maladies  : les 
véroles  ne  s’en  trouvent  pas  bien.  Tournefort. 

Obs.  La  meilleure  des  figures  citées  est  celle  de  Camérarius,  qui 
exprime  isolés  le  cliaton  a fleurs  et  le  fruit. 

i.e  variété.  Le  Bouleau-Aulne  cotonneux,  Betula  Alnus  tomentosa  , 
h.  A feuilles  plus  alongées  , blanches  , cotonneuses  en  dessous  , non 
gluantes  et  sans  petites  éponges  sur  les  nervures  des  feuilles. 

‘i*  variété.  Le  Bouleau  duveté  , Alnus  lanuginosa  , JS.  A feuilles 
ftlanclies  , duvetées  : assez  semblable  au  précédent  , mais  il  en  diffère 
assez  par  ses  feuilles  plus  pointues*,  non  visqueuses,  dentées  à dents 
de  scie  , aiguës  , blanches  en  dessus , couvertes  en  dessous  d’un  duvet 
très-blanc  ; en  outre  , elles  n’offrent  point  de  glandes  spongieuses  sur 
la  division  de  leurs  nervures.  C’est  Y Alnus  i63i  de  Haller,  hist. 
Helv.  Alnus  folio  incano.  C.  Bauh.  pin.  Linné  ne  La  regardé  que 
comme  une  variété  du  précédent. 

3.e  variété.  Le  Bouleau  petit  Aulne  , Betula  Alnusminor , L.  Arbris- 
seau h peine  haut  de  trois  pieds  -f  à feuilles  lisses  , dentées  à dents 
de  scie  , gluantes  au  printemps  , ovales  , aiguës  , sans  éponges  sur 
les  nervures.  Sur  les  montagnes  du  Bugey. 

2^71.  Le  Bouleau  nain  , Betula  nana  , L.  A feuilles  orbiculaires. 
Arbrisseau  de  trois  pieds  ; li  écorce  d’un  pourpre-noir , velue  ; à 
feuilles  lisses  , arrondies  , crénelée  ; les  chatons  males  et  femelles 
épais  , ovales  , axillaires  , droits  ; les  styles  pourpres , recourbés  ; les 
semences  aplaties  , presque  ' rondes.  Assez  commun  près  de  Grodno, 
dans  les  bois  marécageux.  Fleurit  en  Mai. 

Obs.  Voyez  son  histoire,  Amæn.  Acad.  1.  pag.  l\.  tom.  1 . C’est 
le  Betula  purnila  , foliis  subrotundis.  Amm.  act.^g.'pag.  3 1 4-  tab.  i/j* 
La  figure  d’Oéder  , Flor.  Dan.  tab.  91  , est  excellente.  Cet  arbre 
D,aitt  j n’a  été  observé  dans  le  voisinage  de  Lyon  , qiLen  Suisse. 
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<5272.  L’Ortie  dioïque  , Urtica  dioîca , 

L.  Genre  11/^7.  Amenlacée.  Calice  de  t ig.  671. 

la  fleur  mâle  à quatre  feuillets  , sans 
corolle  ; à nectaire  central  en  godet  ; 
calice  de  la  fleur  femelle  de  deux  feuil- 
lets , sans  corolle  , renfermant  une  se- 
mence brillante  ; à tiges  grandes  , car- 
rées , roides  , hérissées  , ramifiées  ; â 
feuilles  opposées  , pétiolées  , en  coeur  , 
alongées  , hérissées  ; à dents  de  scie  *, 
à fleurs  en  grappes  cylindriques,  axil- 
laires , par  paires.  Toute  la  plante  cou- 
verte de  poils  piquans  causant  l’inflam- 
mation de  la  peau.  Dans  cette  espèce 
les  fleurs  mâles  et  femelles  sur  des  pieds 
différeus.  Dans  les  jardins  , dans  les 
dt:combrcs  , très-commun  , aux  Bro- 
teaux.  Fleurit  en  Juillet  et  Août.  Vi- 
vace. Fig.  G71. 

Urtica ure ns , maxinia.  C.  Bauh.  pin. 

•iii.  Urtica  vulgaris , major.  J.  Bauh. 

3.  pag.  445.  Urtica  major , sive  sylaes- 
tris , asperior.  Taberu.  icou.  534-  Fuehs. 

List.  107.  Matth.  789.  fig.  2.  Lob.  icon. 

5a  1.  fig.  2.  Dod.  pernpt.  i5i.  fig.  1. 

Hist.  Lugd.  1243.  fig.  2.  Cam.  epit, 
grande  Ortie. 

Observ.  La  figure  de  Brunsfeld  , i5i 
meilleures  , aussi-bien  que  celle  de  son  successeur  Fuchs 
Camérarius  est  élégante  , mais  non  caractéristique. 
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22^3.  L’Ortie  brûlante  ou  monoïque, 

JJ r (ica  u rens  , L.  A tiges  basses  - à 
f.mi'les  opposées  , ovales  , lancéolées  , à 
dents  de  scie  -,  à fleurs  en  grappes  cy- 
lindriques , androgynes  , ou  males  et 
femelles  sur  le  meme  pied  -,  les  feuilles 
plus  ou  moins  arrondies  ali  sommet , 
dentées  û dentelures  doubles.  Dans  ces 
deux  espèces  le  calice  de  la  fleur  fe- 
melle est  réellement  de  quatre  feuillets 
dont  deux  ovales , en  cœur  , deux  au- 
tres ovales  , quatre  fois  plus  petits.  Le 
long  des  haies  des  chemins,  très-com- 
mun , aux  Broteaux.  Fleurit  en  Juillet. 

Vivace.  Fig.  (>72. 

Urtica  urens , minor.  C.  Bauh.  pin. 

232.  Urtica  minor , aiintia.  J.  Bauh.  5. 
pag.  446.  Urtica  urens  , minima.  Dod. 
pempt.  j52.  Fuehs.  hist.  108.  Matth. 

790e  fxg.  1.  Lob.  icon.  522.  fig.  2. 

Hist:  Lugd.  1244-  fig-  1 • Gain.  epit. 

5363.  Ortie  griesebe.  Les  feuilles  des 
espèces  d’Ortie  dont  on  vient  de  par- 
ler , ont  un  goût  fade  , gluant , et  ne 
rougiseut  pas  le  papier  bleu  : les  raci- 
ales le  rougissent  tant  soit  peu  ; elles  sont  fades  aussi  , mais  un  peu 
stiptiques.  Le  suc  d’Ortie  dépuré  ou  par  lui— même  , ou  par  une 
légère  ébullition  , arrête  le  crachement  de  sang  et  le  flux  dos  hémor- 
roïdes ; il  est  fort  bon  aussi  pour  la  dyssenterie  et  pour  les  fleurs 
blanches.  Le  cataplasme  d’Orlie  est  émollient  et  résolutif , propre  par 
conséquent  pour  fondre  les  tumeurs  accompagnées  d inflammation  ; 
il  soulage  les  goutteux  , et  dissipe  quelquefois  les  loupes  et  les  tu- 
meurs froides.  Pour  le  calcul  et  pour  la  gravelle  , on  se  sert  des 
feuilles  d’Ortie  à la  manière  du  Thé  ; on  fait  boire  le  vin  où  elles  ont 
infusé.  Les  racines  d’Ortie  confites  au  sucre,  procurent  l’expectora- 
tion dans  la  vielle  toux,  dans  l’asthme  , dans  la  pleurésie  ; sur-tout  si 
l’on  applique  les  feuilles  en  cataplasme  sur  le  côté  où  les  malades  sen- 
tent de  grandes  douleurs  : quelques-uns  font  boire  le  suc  de  cette 
plante  dans  les  mêmes  maladies.  Les  tendrons  d’Orties  cuits  dans  les  bouil- 
lons purifient  le  sang  : la  conserve  des  grappes  d’Ortie  , et  l’extrait  de 
toute  la  plante  ont  les  mêmes  vertus.  La  tisane  d’Ortie  est  fort 
bonne  dans  la  fièvre  maligne  , dans  la  petite-vérole  , dans  la  rou- 
geole : on  peut  faire  des  émulsions  avec  l’eau  , et  les  semences  de  cette 
plante.  Tournefort. 

Obs.  Les  deux  plus  anciennes  figures  sont  celles  de  Brunsfcld , 
pag.  1 54  , et  de  Fuchs  : elles  ont  servi  de  modèle  li  leurs  succes- 
seurs : celle  de  Camérarius  offre  sur  le  côté  les  fleurs  et  les  se- 


mences. 
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<227$.  L’Ortie  Romaine  , U rlica  pi- 
iulijera  , L.  A tige  assez  élevée  , foi-» 

Lie  ; à feuilles  opposées  * ovales  , à dents 
de  scie  ; les  fleurs  en  petites  grappes  , 
deux  h deux  , aux  aisselles  5 les  semen- 
ces ramassées  en  chatons  arrondis  „ 
hérissés  , portées  par  de  longs  pédun- 
cules  ; h calices  sans  corolle  , à une 
semence.  Toute  la  plante  couverte  de 
poils  piqua  ns.  Dans  les  Provinces  Mé- 
ridionales de  France  , observée  près 
de  Lyon  , par  Goiffon.  Cultivée  dans 
nos  jardins.  Annuelle.  Fig.  6ÿ3. 

Urtica  urens , pilulas  ferais , prima  , 

Dioscoridis  ; semine  Liai.  C.Bauli.  pin. 

^3-2.  U rlica  Montana  , sive  mas , cum 
jglobulis.  J.  Bauh.  3.  pag.  44  5*  Urtica 
urens , prior.  Dod.  pempt.  i5i.  Fuchs. 
hist.  106.  Matth.  789.  fig.  1.  Lob. 
icon.  522.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  i2/j3. 
lig.  1.  Cam.  epit.  861.  Ortie  Romaine. 

Anguillara  dit  que  les  espèces  d’Ortie 
sont  si  connues  en  Italie  , qu'il  n’est 
pas  nécessaire  d’en  parler  ; ainsi  l’on 
tic  doit  pas  citer  cet  auteur  sur  cette  espèce  plutôt  que  sur  une  autre  ^ 
comme  l’a  fait  Gaspard  Bauhin.  Tournefort. 

I.  Qbsetv.  Je  cite  avec  d’autant  plus  de  confiance  Goiffon  , Bot. 
Lugd.  manuscr.  , que  je  me  rappelle  positivement  l’avoir  trouvée  k 
Fourvières  , il  y a k peu  près  25  ans  , suivant  la  note  que  j’en  pris 
dans  ce  temps.  Je  l’ai  cherchée  depuis  plusieurs  fois  , sans  avoir  eu 
le  bonheur  de  la  rencontrer.  Il  est  probable  qu’elle  avoit  été  cul- 
tivée dans  quelque  jardin  voisin. 

II.  Obs.  Fuchs  a publié  la  première  et  une  des  meilleures  figures 
de  cette  espèce  : celle  de  Camérarius  , plus  élégante  , offre  séparées 
une  tète  de  fruit  avec  les  semences  isolées. 

Observât,  gêner.  Nous  cultivons  depuis  plusieurs  années  , en  pleine 
terre,  une  espèce  Chinoise,  F Urtica  nivea  , caractérisée  par  ses 
feuilles  alternes  , ovales  dentelées  , soyeuses  , et  blanches  en  dessous  ; 
elle  s’élève  jusques  à huit  pieds  ; elle  a supporté  les  plus  grands 
froids.  F oy . Jacq.  hort.  Vend.  tab.  166. 


Fig.  6j3. 


68  M O N O E G I E TETRANDRIE. 

22^5.  Le  Min  ier  Liane  , Monts  alba  , 

L.  Genre  1 1 5o.  Amentacée.  Les  calices  Fig.  G 

des  fleurs  males  , d’une  seule  pièce  , 
divisés  en  quatre  segmens , sans  corolle; 

Jes  calices  des  fleurs  femelles  formés 
par  quatre  feuillets  sans  corolle  , à deux 
styles; il  devient  succulent,  et  renferme 
une  seule  semence.  Grand  arbre  à bois 
jaune  ; il  feuilles  en  cœur  , entières , le 
plus  souvent  divisées  en  deux  ou  trois 
lobes  , lisses  , ou  un  peu  velues  ; à fleurs 
ramassées  en  chaton  arrondi , axillaires  ; 
les  fruits  blancs , rouges  ou  noirs  : ce 


:!• 


sont  des  grains  suceulens  réunis  en  tète. 

Cultivé.  Commun  aux  Broteaux.  Fleurit 
eu  Mai.  Fig.  67/p 

Morus  fnictu  albo.  C.  Bauh.  pin. 

4^9.  Tourn.  5 89.  Moins  candida.  Dod. 
jpempt.  810.  Matth.  23o.  fig.  2.  Lob. 
icon.  2.  pag.  196.  fig.  2.  Hist.  Lugd. 

326.  fig.  2.  Camer.  epit.  179.  Moms 
alla.  J.  Bauli.  liist.  1.  pag.  119. 

/.  Obs.  La  figure  de  Lobel  est  la  meme 
que  celle  de  Dodoèns  , et  une  des  meil- 
leures ; Camérarius  a fait  graver  le  fruit  séparé.  Sa  figure  est  élé- 
gante. 

II.  Obs.  Cet  arbre  est  très -précieux  ; sa  feuille  nourrit  les  vers  à 
soie  ; on  peut  préparer  d’assez  bonnes  cordes  avec  son  écorce  ; son 
bois  teint  eu  jaune  ; l’écorce  des  racines  , qui  est  âcre  et  amère  , est 
indiquée  dans  le.  empâtemens  des  viscères.  Nous  conservons  dans  notre 
Musée  une  racine  très-chevelue  , qui,  ayant  pénétré  dans  un  des  tuyaux 
du  Jardin  de  Botanique  , l’avoit  engorgé  à trente  pieds  de  longueur  . 
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6 . Le  Marier  noir  , Monts  niera , 

L.  A feuilles  en  coeur  , rudes  , den- 
tées , souvent  découpées  en  cinq  lobes  , 
d’un  vert-luisant.  Cette  espèce  est  sou- 
vent dioïque  ; les  (leurs  mâles  séparées 
des  femelles  sur  des  pieds  differens. 

Cultivé  dans  nos  jardins.  Fleurit  en 

Mai.  Fig.  G 7 5. 

31orus  Jructu  nigro.  C.  Bauli.  pin. 

459.  Tourn.  5 89.  Morus.  Dod.penipt. 

8to.  Fuchs.  liist.  5^2.  Mattli.  73o. 
fig.  1.  Lob.  icon.  7.  pag.  196.  fig.  r. 

Ilist.  Lugdun.  076.  fig.  1.  J.  Bauli. 
liist.  1.  part.  1.  pag.  iiS.  fig.  1. 

/.  Obs.  Les  Mûriers  sont , avec  le 
Chêne  , les  derniers  arbres  qui  déve- 
loppent leurs  feuilles  , heureusement 
pour  nos  manufactures  ; car  les  moin- 
dres gelées  endommagent  les  jeunes 
boutons. 

H.  Obs.  Les  figures  citées  pour  cette 
espèce  , quoique  élégantes  , ne  peuvent 
exprimer  les  attributs  distinctifs. 

îll.  Ota.  Nous  cultivons  dans  nos  jar- 
dins le  Mûrier  a papier , Monts  papy- 

ri  fera  , L.  h feuilles  palmées  , h (ruits  hérissés.  Il  supporte  bien  notre 
climat  , même  en  pleine  terre.  M.  Rast-de— Maupas , qui  l’a  le  pre- 
mier cultivé  autour  de  Lyon  , nous  lut , en  1797  , un  excellent  Mé- 
moire , à la  Société  d’Agriculture  , dans  lequel  il  prouva  que  par  la 
structure  du  fruit , il  devoit  constituer  un  nouveau  genre.  C’est  au- 
jourd’hui la  Broussonétie  consacrée  au  savant  Broussonet.  On  n’a  long- 
temps possédé  en  France  que  des  individus  males  ; car  cet  arbre  est 
dioïque.  Nous  devons  les  premiers  individus  femelles  a M.  Broussonet  9 
qui  les  ayant  reconnus  dans  un  jardin  en  Ecosse  r en  envoya  quelques 
boutures  aux  Directeurs  du  Jardin  impérial  de  Paris;  je  ne  sais  pour- 
quoi on  a changé  le  nom  générique  de  cet  arbre.  Le  savant  Ventenat 
l’avnit  consacré  à la  mémoire  de  son  ami  Broussonet  , qui  a si  bien 
mérité  , par  scs  observations  nombreuses  de  Botanique  , de  voir  son 
nom  attaché  3 une  nouvelle  plante.  Le  Mûrier  papier  est  gravé  dans 
les  Illustrationes  de  la  Marck  , sous  le  nom  de  Papyrius  Japonica  y 
tab.  767  , figure  caractéristique  , offrant  isolées  toutes  les  parties  de  la 
fructification  des  fleurs  males  et  femelles.  Quoique  les  parties  de  sa 
fructification  et  même  son  port  et  ses  feuilles  le  rapprochent  des  Mû- 
riers , il  en  diffère  comme  dioïque  , et  encore  plus  par  la  structure 
singulière  du  fruit  des  individus  femelles.  Les  chatons  femelles  , avant 
l’entier  développement  de  leurs  fleurs  , n’offrent  qu’une  masse  globu- 
bnleuse , hérissée  de  styles  nombreux  , qui  se  flétrissent  bientôt;  c’est 
alors  qu’on  voit  sortir  du  fond  du  calice  les  réceptacles  particuliers  r 
qui  ne  présentent  d'abord,  qne  leur  extrémité  en  massue  , s’alongent 
insensiblement  et  dépassent  les  calices.  Ces  réceptacles  sont  très-sin- 
guliers ; ils  sont  mous  , rouges  , épais  , succulens  ; ils  s’élèvent  ci* 
forme  de  colonne  épaisse  , terminée  en  massue  éehancrée  à son  ex' — 

E 3 
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trémité  : l’ovaire  se  trouve  renfermé  dans  cette  éeliartcrure  ; il  se  change 
en  une  petite  semence  ovale  : cette  colonne  charnue  peut  être  consi- 
dérée comme  un  Placenta , dans  lequel  se  filtre  l’humeur  nutritive  de 
la  semence.  Le  Mûrier  papier  est  un  arbre  très-précieux  par  son  écorce  , 
qui  fournit  an  Japon  la  bourre  arec  laquelle  on  prépare  les  papiers 
depuis  le  plus  fin  , très-blanc  et  très-lisse  , jusqu’au  plus  grcssier. 

( Ployez  l’excellent  article  du  Papyrier , rédigé  par  le  savant  Poire’  , 
tom.  5 , Encyclop.  Méthod.  ) Nous  devons  les  premières  notions  , 
sur  ce  végétal , à Koempfer , qui , dans  ses  ytmcen  exoticæ , l’a  décrit  et 
figuré  , sous  le  nom  de  Kaadsis  Papy  rus  ; fructu  Mori  celsæ  , siue 
JrJorus  sativa  , joliis  Urticce  mortuce  , cortice  papy  vif erâ  , fig.  4 72. 
Cet  auteur  n’a  connu  que  les  individus  femelles  ; car  il  a ajouté  , 
après  sa  description  , an  julos  Jructuûm  prodromos  haheat  , non 
-vieil.  Ceux  qui  désirent  un  extrait  bien  fait  de  tout  ce  que  Koempfer 
a rédigé  sur  le  Mûrier-Papier  , doivent  consulter  l’article  Rroussonétie 
du  nouveau  Dictionnaire  d’Histoire  Naturelle , rédigé  par  M.  Dutour.  * 
Ce  savant  a ajouté  , à une  description  exacte  , des  détails  très-curieux, 
sur  les  manipulations  qu’exige  l’écorce  de  cet  arbre  , pour  en  obtenir 
les  différons  papiers  ; ( V oyez  la  figure  qui  accompagne  cet  article  , 
tom.  3 , pag.  49^5  A , 27  , fig.  2.  ) un  brin  avec  les  feuilles  et  les 
chatons  mâles  , et  un  chaton  femelie  mûr. 
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PENTANDRIE, 

0 

A cinq  Etamines. 

2277.  T.JE  Glouteron  aux  écrouelles, 

Xanthium  strumarium , L.  Genre  1 1 53. 

La  Heur  mâle  composée  , llosculeuse  , 
dont  les  feuillets  clu  calice  commun  sont 
en  recouvrement  ; les  ficurons  en  enton- 
noir , à limbe  divisé  en  cinq  segmens  , 
à filamens  réunis  ; le  réceptacle  garni 
de  paillettes.  La  ilenr  femelle  a pour 
calice  une  collerette  formée  par  deux 
feuillets  sans  corolle  , renfermant  deux 
germes  couverts  d’épines  recourbées  ; 
fruit  : noix  ovale , hérissée  de  pointes 
dures  , recourbées  , avec  deux  crochets 
à leur  sommet , biloeulaire  ou  à deux 
loges  ; à tige  ramifiée , assez  élevée  j à 
feuilles  alternes  , pétiolées , simples  , ou 
à trois  lobes , dentées  ; à {leurs  aux  ais- 
selles , assises  , de  deux  à quatre  , réu- 
nies. Sur  les  bords  des  chemins  , aux 
Broteaux , a la  Quarantaine  et  à la  Croix- 
Bousse.  Fleurit  en  Juillet  et  Août.  An- 
nuelle. Fig.  f» 76. 

Xanthium.  Fuchs.  579.  Pod.  pempt 
3g.  Tourn.  4 3g.  Lappa  minor , s eu 
Xanthium  ] J iu  s eu  riais.  C.  Bauh.  pin  198.  Xanthium  , siue  Lappa 
minor.  J.  Bauh.  3.  pag.  572.  frappa  minor.  Brunsf.  3.  pag.  55.  Xar,-~ 
thium.  Fuchs.  55g.  Gainer,  epit.  936.  Dqd,  pempt.  3g.  Hist.  Lugd, 
io5G.  Matth.  1*204.  Benè.  Les  feuilles  du  Glouteron  sont  amères  ; on 
assure  que  leur  usage  guérît  les  écrouelles  , les  dartres  ; on  applique 
ses  feuilles  pilées  s-nr  les  tumeurs  scrophuleuses.  Tournefort. 

(Jhseiv.  Brunsfeld  en  a donné  La  première  figure  sous  le  nom  de 
Lappa  minor.  Une  des  meilleures  figures  est  celle  de  Mattliiole.  Ca— 
merarius  a.  fait  dessiner  , au-dessus  d’une  très-petite  figure  , un  brin 
avec  la  feuille  et  le  fruit. 

2278.  Le  Glouteron  épineux  , Xanthium  spinosum  , L.  A feuilles 
cunéiformes  , à trois  lobes  *,  des  épines  jaunâtres  , ternées  h leur  base, 
adhérentes  à la  tige.  Nous  douions  si  cette  plante  méridionale  s« 
propagera  dans  notre  province.  Nous  l’avons  trouvée  dans  les  décom- 
bres de  Lyon  , à Ainay  ; elle  est  aussi  entre  Vienne  et  le  Péage.  Je 
Ke  l aj  VL*c  nulle  part  plus  commune  qu’autour  de  Béziers.  Tous  les 
chemins  en  sont  remplis. 

Xanthium  Lusitanicum  , spinosum.  Plukenef  , aîm^tah.  289.  fig.  ? 
XaniJuw/t  Lusiianh  ma  , laciuiatum  , vedidissimis  acides  muni  tour» 

^ 4- 
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Tourn.  43g-  Herm.  parad.  tab.  246.  Magn.  hort.  tab.  20.  Volk.  Nor- 
tab.  25. 

Obs.  Toutes  les  figures  citées  sont  bonnes  ; mais  la  meilleure  est 
celle  de  Volkamer. 

2279.  L’Ambrosie  maritime  , Ambrosia  moritima  , L.  Genre  1 1 53. 
Les  Heurs  males  , à calices  communs  d’une  seule  pièce  ; les  corolles 
inonopétalcs  en  entonnoir  , h cinq  segmens  -,  le  réceptacle  rïb  ; les 
fleurs  femelles  ; le  calice  d’une  seule  pièce  entier  , à cinq  dents  , ne 
portant  qu’une  fleur  ; corolle  nulle  ; le  fruit  : une  noix  h une  se- 
mence , qui  n’est  que  le  calice  durci  ; à feuilles  deux  fois  pinnati— 
fides  on  découpées  en  ailes  , très-molles  , duvetées  ; a fleurs  en  épis 
solitaires  ; à péduncules  très— courts.  Sur  les  bords  de  la  mer  Méditer- 
ranée. Cultivée  dans  110s  jardins.  Fleurit  en  Juillet.  Annuelle. 

Ambrosia  maritima . C.  Bauh.  pin.  ï38.  Dod.  pempt.  35.  fig.  1. 
Lob.  icon.  766.  fig.  2.  Hist.  Lugdun.  g5i.  fig.  1 , et  1148.  fig.  3. 
J.  Bauli.  hist.  3.  part.  1.  pag.  190.  fig.  1.  Barr.  icon.  1 1 44* 

Obs.  Les  figures  de  Dodoèns  et  de  Lobei  sont  semblables  et  exactes, 
et  valent  mieux  que  celle  de  Barrelier. 

2280.  L’Amarantbe  verte  , Amaranthus  viridis , Z,.  Genre  nSy. 
Le  calice  esta  trois  ou  h cinq  feuillets;  trois  ou  cinq  étamines  dans 
les  fleurs  males;  dans  les  fleurs  femelles,  les  germes  k trois  styles  se 
changent  en  une  capsule  s’ouvrant  horizontalement  , et  renfermant 
uuc  seule  semence.  A tige  droite  , rouge  , striée  , ramifiée  ; k fleurs 
ramassées  en  tète  ; k calice  des  fleurs  mâles  de  trois  feuillets  ; k trois 
étamines  ; k feuilles  ovales  , k bordure  membraneuse  , ondulée  , rou- 
geâtre ; k nervures  en  dessous  ; les  fleurs  terminant  les  rameaux  en 
épis  denses  , blancs  , ou  un  peu  verdâtres.  Dans  les  terrains  aban- 
donnés , aux  Brotcaux.  Fleurit  en  Juillet  et  Août.  Annuelle. 

Blitum  sylvestre  , spicatum.  Instit.  rei  herbar.  Blitum  mbrum  , 
minus.  Cam.  epit.  235.  Camérarius  est  le  seul  qui  ait  donné  une 
bonne  figure  de  cette  plante  ; elle  est  si  semblable  k l’Amaranthe  sau- 
vage dont  nous  avons  parlé  , qu’il  n’est  guère  possible  de  les  dis- 
tinguer que  par  les  fruits  : le  Blitum  sylvestre , spicatum  en  est 
tout  chargé-,  mais  ils  ne  se  trouvent  pas  seulement  dans  les  aisselles 
des  feuilles;  ils  forment  un  épi  fort  considérable  au  haut  des  tiges; 
et  d’ailleurs  chaque  fruit  est  une  espèce  de  vessie  , membraneuse  , 
grisâtre  , tirant  sur  le  roux  , ovale-pointue,  plate,  longue  d’une  ligne  : 
cette  vessie  ne  s’ouvre  point  en  travers  , comme  celle  de  l’Amaranthe 
sauvage  ; mais  elle  se  crève  comme  une  vessie  que  Bon  presse  , et  laisse 
échapper  une  graine  fort  menue  , de  la  forme  d’une  Lentille  , noire  , 
polie  , luisante.  Il  y a apparence  que  J.  Bauliin  a connu  cette  plante 
sous  le  nom  de  Blitum  album  , minus.  J.  Bauh.  2.  pag.  967.  Cet  au” 
leur  a eu  raison  de  dire  que  les  fruits  en  étoient  disposés  en  épis  : il 
semble  que  Lobei  l’ait  voulu  faire  graver  dans  la  figure  de  celle  qiFil 
a appelée  Blitum  rubriim  f supinum  , Lob.  icon.  a5o  ; car  on  voit 
quelques  tiges  de  cette  figure  qui  sont  terminées  par  dos  épis  , et 
d’autres  qui  n’en  ont  point  du  tout , et  qui  représentent  bien  Y Ama- 
ranthus  sylveslris  et  Vu! paris.  Instit.  rei  herbar.  Tournefort. 

2281.  L’Amaranthe-Blette  , Amaranthus  Blitum , L.  A tige  rami- 
fiée , très-étalée  , peu  élevée  , souvent  k rameaux  presque  couchés  ; 
k feuilles  ovales  , obtuses  , d'un  vert-blanchâtre  , avec  quelques  ncr— 
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vnros  en  dessous  -,  les  fleurs  ramassées  aux  aisselles  des  feuilles  , en  têtes 
latérales  ; à calices  de  trois  feuillets  , â trois  étamines.  Dans  les  terrains 
nég  ligés , aux  Broteaux.  Fleurit  en  Août.  Annuelle. 

Amarantlius  sylvestris  et  vulgaris.  Instit.  rci  herbar.  Blilum  ru- 
bnan , minus.  C.  Bauh.  pin.  11S.  J.  Bauli.  2.  pag.  967.  Bhtum  ru - 
bruni , supinum.  Lob.  icon.  25o.  J.  Bauhin  et  Lobcl  ont  donne  de 
bonnes  figures  de  cette  plante  : celle  du  Blitum  mbruni , minus  , Cara. 
epit.  235  , répond  beaucoup  mieux  h la  plante  que  G.  Bauhin  a nom- 
mée Blitum  album , minus , pin.  , comme  nous  le  verrons.  La  ra- 
cine de  l’Amaranthe  dont  nous  parlons  , est  blanchâtre  , quelquefois 
purpurine  , longue  d'environ  demi-pied  , grosse  au  collet  de  quatre 
eu  cinq  lignes,  divisée  en  fibres  chevelues  : les  tiges  sont  couchées  sur 
terre  , hranchues  , longues  d’environ  un  pied,  cannelées  , épaisses  de 
deux  ou  trois  lignes  , rougeâtres  , pleines  de  suc  , garnies  de  feuilles 
alternés,  semblables  h celles  de  la  Pariétaire  , longues  d’environ  deux 
pouces  , si  l’on  y comprend  la  queue  Qui  est  fort  déliée  , et  presque 
aussi  longue  que  le  reste  de  la  feuille:  Cette  feuille  est  d’un  vert-gai , avec 
les  bords  quelquefois  purpurins  , large  de  sept  ou  huit  lignes  , divisée 
en  deux  parties  égales  , par  une  côte  , qui  s’étendant  d’un  bout  à. 
l'autre  , fournit  de  petits  nerfs  courbes , qui  vont  sc  perdre  sur  les 
bords.  Des  aisselles  de  chaque  feuille  , il  en  sort  quelquefois  d’autres 
beaucoup  plus  petites;  mais  ces  aisselles  sont  remplies  de  plusieurs 
fleurs  entassées  en  grappe  les  unes  sur  les  autres , arrondies  de  trois  ou 
quatre  lignes  de  diamètre.  Chaque  fleur  est  ordinairement  â trois  feuilles 
fort  étroites  , très-pointues  , pliées  presque  en  gouttière  , longues  d’une 
ligne  , blanchâtres,  avec  le  dos  verdâtre  : du  milieu  de  la  fleur  s’élève 
un  pistil  o\ale  , pointu  , entouré  de  trois  étamines  très-déliées  , qui 
ont  à peine  une  ligne  de  long,  et  qui  soutiennent  chacune  un  sommet 
jaunâtre  ; ce  pistil  devient  dans  la  suite  une  capsule  longue  d’une  ligne  , 
ovale,  plate,  membraneuse  , roussâtre  , terminée  par  un  petit  fi  h t ; 
elle  est  composée  de  deux  pièces  qui  portent  l’une  sur  l’autre,  et  s’ou- 
vrent en  travers  comme  celles  des  boîtes  à savonnettes  : on  trouve 
dans  chaque  cgpsule  une  semence  presque  ronde  , noire  , luisante  , 
polie  , et  qui  a la  forme  d’une  petite  Lentille  ; cette  plante  se  trouve  , 
pendant  1 été  et  l’automne,  presque  dans  tous  les  jardins,  dans  les 
cours  des  maisons  , sur  les  remparts  et  sur  les  quais  de  la  ville  ; il  ne 
faut  pas  la  confondre  avec  celle  que  nous  décrirons  sous  le  nom  de 
Blilum  sylvestre , spicalum.  Tournefort. 
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2789t.  L’Amaranthe  en  queue  , 

Amaranthus  caudatus  , L.  A fleurs 
en  grappes  décomposées  , cylindri- 
ques , pendantes  , très-longues  ; à tige 
très-élevée,  ramifiée  -,  h feuilles  pétio- 
lécs  , ovales,  lancéolées  , très-entières  ; 
lisses  ; les  calices  rouges.  Cultivée 
dans  nos  jardins  , originaire  des 
Indes.  Fleurit  en  Juillet  et  Août. 

Annuelle.  Fig.  677. 

Amaranthus  ni  apc  in  ms  , C.  Banh. 
pin.  120.  Tourn,  234.  Blitum  nta- 
jus  , Peruvianum.  Clus.  liist.  2.  p.  81. 

Matth.  357.  Dod.  pempt.  1 85.  fig.  2. 
pag.  618.  fig.  2.  Lob.  icon.  d5i . fig.  2. 

Hist.  Lugd.  539.  fig.  1.  Carn.  epit. 

284.  J.  Biiuh.  hist.  2.  pag.  968. 
fig.  1.  Barr.  icon,  663  et  664. 

2283.  L’Am  trantlie  hypocondria- 
que, Amaranthus  hy pocondriacus  , 

L>.  A feuilles  ovales  , très-aiguës  ; à 
fleurs  en  grappes  composées  , entas- 
sées , droites  ; la  tige  est  verte  ; les 
feuilles  rougeâtres  en  dessous  ; les  fleurs  très-pourpres.  Originaire  de 
Virginie;  cultivée  dans  les  jardins.  Annuelle.  Fleurit  en  Août. 

À marantHus  syluestris  , maxnmis  , DJoace  A agi i es  ; spicis  pvrpu- 
reis.  ToTirn.  255. 

2284.  L’Amaranthe  sanguine  , Amaranthus  cruenfus  , L.  A tige 
lisse  , toute  couleur  de  sang;  h feuilles  lancéolées  , ovales;  les  cote» 
et  les  nervures  du  pétiole;  purpurines  en  dessous;  les  épis  étalés  , un 
peu  recourbés  , rouges  ; les  fleurs  h cinq  étamines  ; les  anthères 
jaunes.  Originaire  de  la  Chine  ; cultivée  dans  nos  jardins. 

Amaranthus  Sinensis , foliis  variis.  Martin,  cent.  6.  tab.  6. 

22.85.  LAinaranthe  à trois  couleurs,  Amaranthus  tricolor , L.  A 
feuilles  ovales  , lancéolées  , chinées  en  rouge  au-dessus  , sur  un  fond 
vert  ; à fleurs  ramassées  en  tête  aux  aisselles  des  feuilles.  Spontanée  en 
Russie  ; cultivée  dans  nos  jardins.  Annuelle. 

Aniarànlhus  folio  varïegaio.  C.  Bauh.  pin.  121.  Amaranthus  tri — 
color.  Lob.  icon.  252.  Symphoria  Dalechampïy  54 o.  J.  Banh.  hist.  3. 
pag.  970.  Blitum  maculosum.  Dod.  pempt.  617. 

Qhs.  Les  figures  de  Dodoéns  et  de  Lobel  sont  semblables  et  exactes  ; 
elles  diffèrent  peu  de  celle  de  Dalechamp  , qui  le  premier  a figuré  et 
signalé  cette  espèce. 


M 0 N O É C I E POLYANDRIE.  ?5 


POLYANDRIE, 

A plus  de  sept  Etamines. 

2286.  Xj  e Cornifle  rude  , Ceratophyllum  dcmersum  , L.  Genre  1162. 
Les  fleurs  mâles  et  femelles,  â calice  sans  corolles,  etdivise'es  en^ plu- 
sieurs segmens  , en  sept;  de  seize  à vingt  étamines  dans  les  mâles  j 
un  pistil  sans  style  ; une  semence  nue  dans  les  femelles.  A tige  rami- 
fiée ; à feuilles  rudes  , en  anneaux  , divisées  en  quatre  folioles  séta- 
cées  ; à fruit  à trois  épines.  Dans  les  fossés  des  Broleaux-Mognat. 

Hydroceratophyllum  folio  aspero  , quatuor  corn  Unis  arniato.  Vaill. 
act.  1719.  pag.  21.  tab.  3.  fig.  ï.  Mulefolium  aquaticum  , cor  nutum. 
J.  Bauh.  3.  pag.  784.  Equisetum  sub  aqud  repens  , foliis  bifurcis. 
Loès.  Pruss.  67.  tab.  12.  Millefolium  aquaticum , cor  nutum.  C.  Bauh. 
prodr.  70.  Pin.  ^\ï. 

1.  Obs.  Cette  plante  se  trouve  en  abondance  dans  les  eaux  crou- 
pissantes des  prairies  d’Arcueil  et  de  Coclian.  Je  n’ai  point  encore  su 
découvrir  sa  fleur  ni  son  fruit;  si  le  fruit  est  à quatre  semences,  comme 
Jean  Bauhiu  le  dit,  il  faut  la  rapporter  au  genre  des  Potamogelon  ; 
mais  , si  ce  fruit  est  composé  de  cinq  ou  six  graines,  comme  Gaspard 
Bauhiu  l’assure  , il  faut  peut-être  la  ranger  sous  les  espèces  des  Renon- 
cules. Tournefort. 

JL  Obs.  La  description  de  Jean  Bauliin  appartient  à cette  espèce  ; 
mais  sa  figure  et  celle  de  Gaspard  expriment  une  variété  du  Ranun - 
cul  us  aquatilis  , brevioribus  foliis.  Il  faut  s’en  tenir  à celle  de  Loèsel  , 
qui  est  exacte  et  la  première  ; celle  de  Vaillant  doit  être  regardée 
comme  parfaite. 

2287.  Le  Cornifle  doux,  Ceratophyllum  suhmersum , L.  A feuilles 
molles  , en  anneaux  , divisées  eri  huit  folioles  sétacées  ; h fruit  sans 
épines  , ou  sans  cornes  ; à peine  distingué  du  précédent.  Dans  les  eaux 
croupissantes  des  recoudes  du  Rhône. 

Hydroceratophyllum  folio  lœvi , octo  cornibus  urmato.  Vaill.  act. 
17:9.  pag.  21.  tab.  2.  fig.  2. 

Obs.  Vaillant  a le  premier  décrit  et  figuré  cette  espèce.  Oéder  , 
ïlor.  Dan.  tab.  5io,  en  a aussi  publié  une  excellente  figure. 

2288.  Le  Volant  d’eau  en  épi  , Myriopliyllum  spicatum  , L.  Genre 
1163.  Le  calice  sans  corolle,  â quatre  feuillets;  huit  étamines  dans 
la  fleur  mâle;  quatre  pistils  sans  styles  dans  la  fleur  femelle,  et  quatre 
semences  nues.  A tiges  ramifiées , foibles  , flottantes  ; h cinq  feuilles 
en  anneaux  à chaque  noeud , pinnées  ; h folioles  capillaires,  courtes; 
a fleurs  en  épi  interrompu  ,'  tout  à fait  nu  ou  sans  feuilles  florales.  Dans 
les  fossés  pleins  d’eau  aux  Broteaux.  Fleurit  en  Juillet.  Vivace. 

Potamogelon  foliis  pennatis.  Instit.  rei  herbar.  Millefolium  aqua- 
ticum , pcnnalnm  , spicatum.  C.  Bauh.  prodr.  78.  Millefolium  peu- 
nutum  , spicatum,  J,  Bauh,  3.  pag.  783. 
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I.  Obs.  Gaspard  Bauhin  a le  premier  publié  une  bonne  figure  de 
cette  espèce  dans  son  Tabernæmontanus  , pag.  i88,et  dans  son  Mat- 
thiole  , pag.  8 1 3 . Il  l a répétée  dans  son  prodrome.  Son  frère  a copié 
sa  figure  réduite. 

II.  Obs.  Le  Volant  en  épi,  observé  en  fleurs  le  i/j.Mai  dans  les 
marais  de  Perrache  , ci-devant  Rroteaux-Mognat  ; les  fleurs  eu  an- 
neaux formant  un  épi  ; les  anneaux  formés  par  quatre  fleurs  ; une 
bractée  en  écaille  creusée  en  cuiller  sous  chaque  germe;  dans  un  in- 
dividu , les  anneaux  inférieurs  formés  par  les  seules  fleurs  femelles  • je 
distingue  quatre  germes;  dans  les  anneaux  supérieurs  je  vois  quatre 
feuillets  du  calice  d’un  rouge-vineux,  huit  étamines  a fiiamens  .très- 
courts , à anthères  assez  grosses,  sillonnées,  de  couleur  paille.  Les 
feuillets  du  calice  sont  caduques  ; dans  les  fleurs  femelles,  les  germes 
héri  'Sonnés  au  sommet.  J’ai  sous  les  yeux  un  individu  h fleurs  en 
anneaux  soutenus  par  des  feuilles  florales  , semblables  à celles  du  ver- 
ticillatum  , dont  les  feuilles  inférieures  sont  à folioles  plus  longues  que 
celles  du  spicatum  verticiüatvm.  Seroit*ce  une  espece  hybride  ? 

2289.  Le  Volant  d’eau  verticillé  , ]\Iy  riophj  Uwn  verlicUlatum , L. 
À fleurs  en  anneaux  aux  aisselles  des  feuilles  ; d’ailleurs,  très-ressem- 
blant au  précédent.  Dans  les  fossés  des  Broteaux.  Fleurit  en  Août, 
Vivace. 

P otamogeton  Jlosculis  ad  foliorum  nodos.  Instit.  rei  herbar.  J. 
Baub.  liist.  3.  pag.  "83.  fig.  2.  Millefolium  aqualicum  , floscidis  ad 
folionim  nodos  C.  Bauh.  pin.  . Myrioplvyllum  aqualicum  , minus* 
Clns.  bist.  2.  pag.  2^2.  Tournefort. 

/.  Obs.  L’Ecluse  a Je  premier  publié  la  figure  et  rédigé  la  des- 
cription de  cette  plante.  J.  Bauhin  l’a  copiée  pour  la  description  et  la 
figure. 

II.  Obs.  Trouvé  en  fleurs  le  20  Juillet  dans  les  fossés  des  Bro- 
teaux. J’aperçois  des  fleurs  hcrmaphrodi:es  dans  les  auneaux  intermé- 
diaires ; mais  , ce  qui  m'a  paru  singulier  , les  étamines  au  nombre  Je 
sept  à huit  naissent  de  la  circonférence  du  germe  ; leurs  fiiamens  sont 
menus;  leurs  anthères  grandes,  jaunes,  striées.  J’observe  seulement 
dans  les  anneaux  supérieurs  des  fleurs  mâles  ou  sans  germe  ; certai- 
nement le  fruit  est  une  capsule  verte  à quatre  valves  ; elle  est  assez 
grande  ; on  trouve  avant  l’épanouissement  de  la  fleuf  quatre  pé- 
tales blancs,  lancéolés,  très  - caduques  ; les  styles  des  fleurs  femelles 
nuis  ; quatre  stigmates  mammelonnés  sur  le  germe.  Les  fiiamens  des 
fleurs  hermaphrodites  sont  très-courts  ; dans  cette  espèce  , les  seg- 
mens  des  feuilles  parallèles  sont  très-courts  eu  comparaison  de  ceux, 
du  spicatum.  Le  fruit  est  ovale  , terminé  par  quatre  tubercules» 
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Fig.  678. 


11Ç)0.  La  Sagittaire  aquatique  , Sa- 
giltaria  sagittifolia  , L.  Genre  1164. 

Calice  à trois  feuillets  ; corolle  à trois 
pétales  , environ  vingt-quatre  étami- 
nes à la  fleur  mâle  ; environ  cent  pis- 
tils à la  fleur  femelle;  semences  nues, 
nombreuses  , ramassées  en  tête;  à tige 
nue  , droite  , a fleurs  en  annaux  de 
trois  péduncuies  ornés  d’une  bractée  ; 
les  fleurs  supérieures  mâles  ; les  in- 
férieures femelles  ; feuilles  radicales  , 
à longs  pétioles,  lisses,  nerveiises  , 
en  fer  de  flèche  ; les  pétales  grands  , 
arrondis  , blancs  ; à onglets  pourpres- 
violets.  Commune  près  du  pont  de  la 
Guillotière , sur  les  rives  du  Rhône, 
fleurit  en  Juillet.  Vivace.  F/g.  678. 

Itnnunculus  palustris  , folio  sagil- 
lato  , rninort.  Instit.  rei  ïierbar.  Sa- 
gitta  aquatica  , m'uior  , latifolia.  C. 

Bauh.  pin.  194.  Sagitta.  J.  Bauh.  3. 
pag.  789.  Sagitta  minor.  Dod.  pempt. 

588.  Matth.  797.  fig.  a.  Lob.  icon. 

3o2.  fig.  i.  Hist.  Lugd.  1016.  fig.  3f  - — - 

Cam.  epit.  874.  Far.  major.  Cam.  epit.  875  .Far.  foliis  variis.  Loes. 

luss.  pag.  72J4.  rcon.  74.  Rai  , hist.  619  , a iemarqué  que  cette 
p an  e varioit  selon  les  lieux.  On  la  trouve  à feuilles  plus  ou  moins 
grandes  dans  les  marais.  1 

I.  Obseï y.  Les  pétales  grands  , a lames  blanches  , h onglets  d’un 
pourpre-violet  ; une  foule  d’étamines  réunies  en  tête  , sans  pistils  ; à 
hlamtns  très  courts  ; a anthères  pourpres-violettes  ; les  fleurs  en  an- 
neaux;  trois  ped un cules  a chaque  anneau  : dans  les  fleurs  de  l’anneau 
inferieur  qui  est  le  plus  souvent  tout  formé  par  des  fleurs  femelles 
ou  a pistils  , en  séparant  avec  soin  les  pétales  non  encore  épanouis, 
, ai  trouve  entre  les  pétales  et  les  pistils  des  étamines  en  petit  nom- 
bre , il  est  vrai  ; d ou  je  conclus  que  cette  plante  devient  monoïque 

; ,cs  f;!a,mens  ces  étamines  très-foibles  tombent  im- 
médiatement apres  1 épanouissement  de  la  corolle. 

La  Var1^  » aPPeJe'e  Par  Gaspard  Bauhin  G r amen  lulbo- 
s m a quaticurn  , prodr.  pag.  4 , avec  figure  , est  assez  commune  près 
de  Grodno  , trouvée  dans  les  eaux  du  ruisseau  qui  coule  au-dessous 
de  la  ville  , dans  le  lieu  appelé  Horodnicza.  Plusieurs  radicules  fila- 
menteuses ; de  leur  milieu  part  un  péduncule  long  de  demi-pied 

Z'tsrjp  uz  §avr  > ]^ue  de  deHx  ? ai.-L.ui 

oblon-  teim  de  lP-dUnCu\ Produit  un  corps  solide  , bulbeux  , 

vert  Vette  bult  ^ J3UneS  > oblo^ues  , su’r  un  fond 

la  presse  nnrhT  e,ri.eUrement  .succuknte  , lâchant  , lorsqu’on 
fon^ur r?  la,ter  ? ^ abondante  ; sa 

dlvldJs  cédiflïrràétcmp?’  'Jus1  uoubt  b V“e  UnC  mullUud,:  d’h>- 

lunps  , sans  pouvoir  eu  rencontrer  un  seul  eu 


Fig.  G79. 
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fleurs.  Te  suis  ici  Linné  , en  rapportant  cette  plante  à la  Sagittaire  : 
j’ignore  s’il  a été  assez  heureux  pour  en  trouver  des  individus  qui 
présentassent  les  attributs  du  genre. 

III.  Qbs.  Comme  la  Sagittaire  offre  «les  parties  assez  grandes  pour 
être  bien  saisies  par  la  gravure  , toutes  les  figures  citées  sont  assez 
exactes.  Dodoëns  et  Lobel  en  ont  publié  deux,  l’une  pour  la  major  f 
l’autre  pour  la  minor. 

2-291.  La  Sagittaire  à feuilles  en* 
flèche,  var.  , Sagilta  sagittifolia  , var. 

L.  Sagilta  aq uat ica  , minor , latifolia. 

C.  Bauli.  pin.  194.  Sp.  2.  Sagitta 
minor  Mauhioli  , L.  Genre  1164. 

D ans  cette  variéié  les  feuilles  les  plus 
petites  sont  plus  aiguës  au  sommet  -, 
es  oreillettes  postérieures  de  la  feuille 
manquent  quelquefois  presque  entiè- 
rement , quelquefois  les  feuilles  sont 
linaires  , en  rubans  : en  creusant  pro- 
fondément dans  la  vase  , on  trouve 
adhérente  aux  radicules  une  bulbe 
grosse  comme  une  olive  , à chair 
ferme  , verdâtre.  Quelquefois  les 
feuilles  sont  si  nuées  au  - dessus  des 
oreillettes  postérieures.  La  Sagiltaria 
foliis  cordatis  Moris.  hist.  3.  8p.  i5. 
tab.  4-  Gg.  G , n’est  certainement  en- 
core qu’une  variété.  Voyez  encore  la 
Sagilta  aquatica  foliis  variis.  Loës. 

Flor.  Pruss.  284.  Gg.  4-  fl110  nous 
avons  fait  graver  dans  nos  Dém.  Elein. 
de  Botan.  , strie  seconde  , l’ayant 
trouvée  eu  Lithuanie.  Fig.  679. 

Obs.  Les  «leux  figures  de  lVlatthiole  ici  réduites  sont  exactes. 

2292.  Le  Théligone  Choux  marin,  l'heligonum  Cynocrambe  , L. 
Genre.  1166.  Les  fleurs  mâles  à calice  k deux  segmens  courts  , sans 
corolle  ; environ  douze  étamines  ; les  fleurs  femelles  k calice  de  deux 
segmens  courts  , sans  corolle  ; un  pistil  ; fruit , capsule  coriace  a une 
loge  , renfermant  une  semence  ; k feuilles  ovales  , assez  obtuses  , 
lisses  , nerveuses.  Spontané  en  Languedoc.  Fleurit  en  Mai.  Annuel. 

Cy  nocrambe  Dioscoridis.  C.  Bauh.  pin  122.  prodr.  5g.  fig.  1.  Co- 
lumn.  phytob.  120.  tab.  36.  J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2.  pag.  365.  fig. 
3.  Barr.  icon.  335. 

Obsero.  Nous  possédons  trois  figures  originales  de  cette  plante  ; la 
première  est  celle  de  Columna  , copiée  réduite  par  Jean  Bauhin  ; la 
seconde  celle  de  Gaspard  Bauhin  , qui  l’a  insérée  dans  son  Matthiole 
et  dans  son  Prodrome  : ces  figures  sont  exactes  ; mais  celle  qui  est 
caractéristique  , offrant  les  détails  de  la  fleur  et  du  fruit , a été  des- 
sinée par  Barrelier. 

2293.  La  Potérie-Pimprenelle  , Poterium  Sanguisorba , L.  Genre 
1167.  Le  calice  k quatre  feuillets  •,  la  corolle  k quatre  segmens.  Dans 
la  fleur  mâle  3o  k 5o  étamines  ; dans  les  femelles  deux  styles  ; le  fruit 
«st  une  baie  formée  par  le  tuyau  de  la  corolle  qui  s’enfle  et  se  durcit  t 
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doux  semences.  Los  fleurs  femelles  dans  le  même  e'pi , au-dessus  des 
nudes  ; a tige  un  peu  anguleuse  , plus  ou  moins  velue,  peu  ramifiée; 
.1  feuilles  pmnees  ; à folioles  petites  , presque  toutes  égales,  ovales,  à 
grandes  dentelures  ; a fleurs  terminales  en  têtes  ovales  ; les  supérieures 
timcllcs  a deux  styles  plumeux  , en  pinceaux  rougeâtres  ; d’autres  in- 
ferieures males  , a longues  étamines.  La  baie  de  la  fleur  femelle  se 
change , en  mûrissant  , en  une  capsule  sèche,  qui  renferme  deux  se- 
mences. Commune,  sur  les  côteaux  du  Rhône,  à la  Carrctte.  Fleurit 
en  Juin.  \ ivace. 

PimpineUa  Sanguisorba , minor,  hirsuta.  C.  Bauh.  pin.  t6o.  San- 
foZ  ITT  J-fBaUhr-  3.-.  Part’.  * m-»3.  PimpineUa  Sangui - 

Cau  ZT  tl°c’  HlSt*  L,,ed-  Io86-  PimpineUa  IsanguisoL. 
^am.  epit.  777.  La  figure  que  Columna  a donnée  de  la  Pimprenelie 
r iUO“‘dC  ‘Sideritis  secunda  Dioscondis , est  excellent^  ^ 

flL//?rr  enC,°re  ,UleUX  cette  esPèce  <ïlie  Magnol  a appelée  Pim- 
pindlu  Sanguisorba  , minor , seniine  majore  , et  crassiore,  Césalpii,  a 

mieux  connu  la  structure  du  fruit  de  cette  plante  que  les  autre^au- 
eurs  ; car  il  a observé  qu’il  renferme  les  semences.  La  Pirnprenclle  a 
un  put  d herbe  sale  et  rougit  fort  peu  le  papier  bleu  ; elle  e-t  de- 

\VU  Tkp6  T dlaf°re^Ue  ’ diurétique , propre  à purifier  le 
S et  a rétablir  le  ressort  des  parties  : on  la  mange  communément 
en  salade  ; on  1 emploie  dans  les  infusions  et  dans  les  décoctions  ané- 
r ives  et  diurétiques;  elle  arrête  les  hémorragies  tant  extérieures 
qu  intérieures  : on  la  trouve  dans  les  champs.  Tournefort. 

]e  cèdent  fcl  r ïi  ’ * * iUallhio,e  •»»»  tonnes,  mais  elles 
le  fruit:  La  de  dfpuîhf 

celle  de  Da  «-champ  est  prise  dans  Mallliiole  ; racine  longue  brune’ 

glomeiulets  ; chaque  fleur  fendue  en  rruatre  f nîll  i-  • 5 

&!'Ss œteis  4 fül‘o,L, p--  ' 

cm  dessous  , exhalant  une  odeur  de  Melon  glaU<ïUes 

désagréable.  Jean  Bauhin  , dans  cette  descrinti  ’ 3pr<7  non 

jure  du  fruit  que  Colutnna’  a mieux  ZSZXfàtoSZ  ^ 
lui  succédé  une  semence  oblongue  rude  rlnr*»  . ’ ^ 

angles  et  par  quatre  faces  ponctuées  ; à flottes 

b,6  “r^Tnt-  dbrcr  pl,,s  longs 

moindre  sent;  ces  altères  “ntt, oudîL"  “ 

luTTelj  ‘Z1"™  “P'6  v“’offrant  à ^on 'sommet 
toutes  radias  ; * 

«94.  La  Potérie  hybride  , Poterium  hybridum  L • 

a tige  sans  angles  cvlindricrues  • à fiu  7 ’ L“  bans  piqnans; 

tn  Languedoc.  VivVce.  ’ “ surPassa»>  a peine  la  fleur. 

Pünpi,Ma  agrùnonouUs.  Mer.  hist.  3.  psg.  a64.  sert.  8.  r,b.  ,8. 
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fîg.  g.  Bocc.  Sic.  57.  tab.  29.  PimpineUa  agrimonoïdes , odorata.  Barr. 
icon.  63?.,  Tourn.  instit.  15t. 

Obs.  La  figure  de  Barre her  , quoique  réduite  , suffit  pour  faire 
distinguer  cette  espèce  , offrant  isolée  une  feuille  de  grandeur  natu- 
relle. 

22g5.  La  Potérie  ( piueuse  , Poteriurn  spinosum , L.  A épines  ra- 
mifiées. Ln  Grèce.  Vivace, 

Poterio  affmis  foliis  Pimpinellœ  , spinosa.  C.  Bauh.  pin.  388. 
Poteriurn.  Lob.  icon.  2.  pug.  20.  fîg.  2.  Hist.  Lugd.  ï 4^8.  fîg.  2. 
J.  Baub.  hist.  1.  parti  2.  pag.  409. 

I.  Obs.  Tige  d’un  pied  ; feuilles  pinnées  ; à folioles  en  coin  , 
crénelées  , cendrées  , blanches  en  dessous  -,  fleurs  terminant  les  tiges 
rouges  ; fruit  , haie  globuleuse  ; à semences  alongées. 

II.  Obs.  L'Ecluse  a fait  mention  de  cette  espèce  sous  le  noms  de 
Clwlcëion  Anguillarce  , de  PimpineUa  spinosa  , Poterium  Dalechampii , 
hist.  1.  pag.  108.  fîg.  2,  et  de  Stœbe  légitima  Dioscoridis  , epistula 
secunda  Belli  ad  Clusinm  , hist.  2.  pag.  009.  Les  figures  citées  de 
l'Ecluse  , Lobel  et  Dalechamp  , sont  semblables.  La  Sanguisorba 
spinosa  de  Dalechamp  , app.  84.  fi  g.  2 , peut  se  rapporter  à cette 
espèce.  La  meilleure  figure  est  celle  de  Barrelier,  sous  le  nom  de 
PimpineUa  spinosa,  icon.  63i.  Jean  Bauhin  n’a  pas  publié  la  figure 
de  cette  plante  ; mais  nous  lui  devons  une  savante  compilation  des 
descriptions  de  ses  contemporains. 

Les  Amentacées. 

2296.  Les  Amentacées  , Amenlaccœ  , h.  Les  fleurs  en  minet  ju- 
liferce  , sont  des  arbres  ou  arbrisseaux  k feuilles  caduques  , planes,  le 
plus  souvent  alternes  : leurs  fleurs  sont  monoïques  ou  dioïques  ; les 
mâles  disposées  en  chaton  , composées  d’écailles  qui  couvrent  les  éta- 
mines -,  les  femelles  sont  solitaires  , ou  en  faisceaux  ou  en  chaton  ; 
leurs  fruits  sont  osseux  ou  membraneux  , à une  ou  plusieurs  loges  ; 
à une  ou  plusieurs  semences. 

Les  Amentacées  monoïques  sont  le  Bouleau  , Betula  ; l’Aulue , 
Al  nus  ; le  Charme,  Carpinus  ; le  Hêtre,  Fagns  ; le  Châtaignier, 
Castanea  ; le  Noisetier  , Corj'lus  ; le  Chêne  , Quercus  ; le  Platane  , 
Platanus. 

Les  Amentacées  dioïques  sont  le  Saule  , Salix  ; le  Peuplier  , JPo- 
pulus  ; le  JSlyiica. 

Les  Amentacées  k fleurs  hermaphrodites  sont  le  Micacoulier  t 
ÇeUis  i l’Orme  } U b nus. 
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îîfti.  Le  Chêne  vert  , Quercus  l/ex, 

L.  Genre  1168.  Amentace'e.  Le  calice  Fig.  680. 

des  fleurs  mâles  sans  corolle  , se  divise 
en  plusieurs  segmens  de  cinq  h neuf; 
on  compte  de  six  à sept  étamines  ; le 
calice  des  fleurs  femelles  sans  corolle  , 
est  d’une  seule  pièce  sans  segnjens  , ra- 
boteux en  dehors  ; style  de  deux  à cinq  ; 
semence  une,  ovale  , appelée  gland , re- 
couverte d’une  croûte  coriacée  , d’une 
seule  pièce  lisse  , nichée  en  partie  dans 
un  calice  en  forme  de  cupule.  Arbre 
médiocre  ; à écorce  lisse  ; a bois  lourd  , 
dur  ; feuilles  alternes  , toujours  vertes , 
ovales  , oblongues  , dentées  en  manière 
de  scie  , plus  ou  moins  piquantes  , fer- 
mes , velues , blanchâtres  en  dessous. 

On  l’appelle  encore  Yeuse.  Au  Bois- 
d’Ars  , dans  le  parc  de  Neuville.  Fig, 

680. 

llex  oblongo  , serrato  folio,  C.  Bauh. 
pin.  ^24.  Tourn.  583.  llex  arborea.  J. 

Bauh.  i.  part.  2.  pag.  95.  llex  foliû 
augusto , non  serralo.  C.  Bauh.  pin. 

Var . Smilax  Dalechampii.  J.  Bauh.  r.  pag.  101.  Matlh.  180.  fig,  3. 
Hist.  Lugd.  20.  fig.  1 , et  25.  fig.  2.  Cam.  epit.  1 1 3 et  1 1 4- 

Obs.  La  figure  95  , de  Jean  Bauhin  , est  bonne  , offrant  une  bran- 
che â fleurs,  et  une  autre  à fruit.  Celle  de  Camérarius  , 1 1 3 , est 
aussi  bonne  , présentant  isolé  un  chaton  à fleurs. 

2298.  Le  Chêne  vert , Quercus  llex , 

L-  Far.  Phellodrys  candicans  , folio 
serralo.  C.  Bauh.  pin.  428.  sp.  2 , et 
Matlh.  181.  species  14.  Phellodrys 
Matthioli , Phellodrys  , id  est , Suber 
Quercus  , llex  fœniina  ylrcadibus  , 

2 heophrasto  monente  , Phellodrys. 

C’est  uu  arbre  qui  porte  du  gland , 
et  a la  feuille  comme  le  Liège  ; c’est 
pour  cela  que  les  Grecs  l’ont  ap- 
pelé Phellodrys  , qui  signifie  Liège- 
Chêne.  Il  a l1  écorce  et  le  bois  comme 
le  Hêtre  ; ce  qui  fait  que  les  Toscans 
l’appellent  Corte-Fugaro , c’est-à-dire , 

IIêtre-Liége.  11  croît  dans  les  monta- 
gnes de  Sienne.  Histoire  des  Plantes 


Fig.  68 r. 


d’Europ 
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e , tom.  2 , pag.  745.  Fig. 
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-2*299.  Le  Chêne  lanugineux  , Quercus  Cerris , L.  A feuilles  oblon- 
gues  , lyrées  , pinnatilides  , h pinnules  transverses  , aiguës  , plus  ou 
moins  cotonneuses  en  dessous  ; à capsules  hérissées  ; à glands  petits  ; 
plusieurs  stipules  linaires  aux  aisselles  des  feuilles.  Dans  nos  monta- 
gnes , a Pilât. 

Ouercus  calice  hispido  , glande  minore.  C.  Bauh.  pin.  /|20.  Tourn. 
583.  Ægy  lops  minore  glande.  Dod.  pempt.  83 1 . Lob.  icon.  2.  pag. 
i5G.  lig.  2.  Clus.  hist.  1.  pag.  20.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  7.  fîg.  2. 

(Jbs.  Toutes  ces  ligures  sont  bonnes.  Celles  de  Dodoëns  et  de  Lobei 
-Sont  semblables.  La  ligure  de  l’Ecluse  diffère  peu.  Celle  de  Dalechamp 
est  un  peu  différente. 

23oo.  Le  Clxéne  vulgaire,  Quercus 
Robur  , L.  Grand  arbre  , très-ramifié  ; 
à écorce  rude  , raboteuse  sur  le  tronc , 
lisse  , d’un  gris-verdâtre  sur  les  jeunes 
tiges  ; les  fleurs  aux  aisselles  des  feuilles , 
les  mâles  en  long  chaton  menu  , les 


bois  , commun  , a vassieux  et  a Ja 
Carrette.  Fleurit  en  Mai.  Fig.  682. 

Quercus  la  à folia  , mas  , quœ  brevi 
pediculo  est.  C.  Bauh.  pin.  4 1 9*  Quer- 
cus vulgaris  , brevibus  pediculis.  J. 

Bauh.  1.  pag.  70.  Plalyphyllos  mas  , 

Lugdunensis , secunda.  Chêne.  Il  est 
difficile  de  pouvoir  vérifier  dans  ce 
genre  si  les  différences  qu’on  en  trouve 
sont  des  variétés  qui  naissent  du  meme 
fruit.  Pour  décider  là-dessus  , il  fau- 
droit  qu’on  prît  soin  de  choisir  les 
fruits  de  ces  arbres  , de  les  semer  à part 
en  différens  pays  , et  d’observer,  après 
plusieurs  années  , s’ils  ont  produit  constamment  les  mêmes  espèces  , 
ou  s’il  en  est  venu  de  dilfêrentes  5 ainsi  je  ne  vois  pas  qu’on  puisse 
traiter  de  variété  les  quatre  premières  espèces  dont  parle  Gaspard  Bau— 
hin  , sur-tout  le  Quercus  latifolia  , perpétua  virens  , et  le  Quercus 
cum  longo  pediculo  : la  première  de  ces  espèces  est  si  belle  pendant 
l’hiver  , dans  les  forêts  qui  sont  entre  Cadix  et  Gibraltar  , qu’il  n’y 
a personne  qui  ne  la  distingue  du  Chêne  commun  , lequel  est  aussi 
très- fréquent  par  toute  l’Espagne.  Tragus  et  Jean  Bauhin  ont  pris 
pour  la  fleur  du  Chêne  les  blets  rougeâtres  qui  sont  sur  les  jeunes 
glands  ; je  crois  qu’il  est  mieux  de  donner  le  nom  de  fleur  au  chaton 
de  cet  arbre.  L’humeur  douce  et  mielleuse  dont  ses  feuilles  sont  très- 
souvent  couvertes  , et  que  les  abeilles  ramassent  avec  soin  , ne  tombe 
pas  du  ciel , comme  on  se  l’imagine;  c’est  un  suc  extravasé  qui  s'é- 
panche sur  ces  parties  , non-seulement  dans  le  Chêne  , mais  encore 
dans  l’Erable  , où  il  fait  une  espèce  de  sucre  , dans  le  Fresne  et  dans 
le  Melèze  où  il  produit  la  Manne  : il  y a des  saisons  où  les  feuilles 
nies  Tilleuls  de  la  grande  allée  du  Jardin  du  Roi  en  sont  si  couvertes. 


femelles  assises  ; les  feuilles  alternes  , 
caduques  , pétiolées  , oblongues  , si- 
nuées  , plus  larges  vers  le  haut  ; à sinuo- 
sités aiguës  , à angles  obtus.  Dans  les 


Fig.  G82. 
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qu'il  semble  qu’pu  ait  passé  un  vernis  par-dessus  : les  lavures  de  ces 
feuilles  sont  douceâtres  et  lâchent  le  ventre.  Tourn.  Quercus  cum  longo 
ptJiculo.  C.  Bauh.  p.  420.  Çnercus  vulgaris  , longis  pediculis.  J.  Bauh. 
j.  pag.  70.  Quercus.  Tabern.  icon.  962.  Fuchs.  hist,  229.  Mattli.  179. 
fig.  3.  Dod.  pempt.  823.  fig.  i.  Lob.  icon.  2.  pag.  1 54*  fig.  2.  Hist. 
Lugd.  f\.  fig.  r.  Loè's.  Pruss.  21 1.  tab.  69.  Les  feuilles  de  ces  deux 
sortes  de  Chêne  sont  fort  stiptiques  , un  peu  amères  , gluantes  , et 
rougissent  considérablement  le  papier  bleu  : le  gland  le  rougit  très- 
fort  , et  il  est  d’une  saveur  austère  •,  Dioscoride  et  Galien  ont  reconnu 
qu’il  étoit  astringent , mais  sur-tout  l’aubier  qui  se  trouve  dans  le  tronc 
du  Chêne  entre  l’écorce  et  le  bois  : ils  ont  aussi  remarqué  la  même 
qualité  dans  la  peau  qui  est  sous  l’écorce  du  gland  ; ils  en  ordon— 
noient  la  décoction  pour  la  dyssenterie  , pour  le  crachement  «le  sang 
et  pour  les  lleurs  blanches  : ils/lonnoient  h boire  h ceux  qui  avoient  ' 
pris  du  poison  le  lait  de  vache  , où  avoit  bouilli  l’écorce  «lu  gland  y 
et  faisoient  manger  ce  fruit  à ceux  qui  avoient  été  piqués  par  des 
bêtes  venimeuses,  ou  qui  étoient  sujets  au  calcul  : ils  se  servoient  aussi 
du  gland  pilé  pour  résoudre  les  tumeurs  rebelles  et  pour  dessécher 
les  ulcères  ; Galien  n’ayant  pas  d’autre  remède  sous  sa  main  , guérit 
avec  les  feuilles  de  Chêne  une  blessure  faite  par  un  coup  de  hache  r 
il  employoit  aussi  le  gland  pilé  pour  dissiper  les  flcgmons  naissans. 
Tragus  propose  l’eau  distillée  dos  tendrons  de  Chêne  et  des  glands 
encore  verts  , comme  un  bon  remède  pour  arrêter  toute  sorte  de  flux  t 
il  assure  même  qu’il  a vu  donner  avec  beaucoup  de  succès  les  glands 
pilés  a des  personnes  qui  pissoicut  le  sang  pour  avoir  pris  des  can- 
tharides. Pour  le  cours  de  ventre  et  pour  la  dyssenterie  , on  se  sert  en 
Languedoc  et  en  Provence  des  glands  torréfiés  , ou  de  leur  calotte 
torréfiée.  Pour  les  maux  de  gorge  , Tragus  recommande  aussi  le  gar- 
garisme de  la  décoction  des  tendrons  de  Chêne  , faite  avec  du  vin  : 
on  trouve  souvent  dans  le  bois  de  Boulogne  , sur  ce  Chêne  , et  sur 
le  précédent,  ces  gros  boutons  écailleux  que  Jean  Bauhin  a nommés 
Quercuum  capitula  squarnata  , hist.  pag.  86  et  87.  Tournefort. 

/.  Obs.  Les  jeunes  feuilles  sont  molles  et  velues  ; elles  perdent  leur 
duvet , et  deviennent  fermes  , sèches  , lisses  , par  l’effet  des  chaleurs. 

II.  Obs.  L’amande  du  Chêne  vulgaire  est  amère  et  âpre  : elle  recèle 
cependant  une  grande  quantité  de  farine  nutritive.  Les  glands  des 
Pyrénées  sont  assez  doux  ; les  hommes  peuvent  les  manger  avec  plai- 
sir. Le  Chêne  vulgaire  est  un  des  arbres  de  ce  pays  qui  développe  le 
plus  tard  ses  feuilles  ; elles  persistent  même  sur  l’arbre  , quoique  des- 
séchées , pendant  l’hiver.  Les  jeunes  feuilles  sont  tendres  , velues  : clics 
perdent  leurs  poils,  et  deviennent  coriaces  en  Juin  et  Juillet.  Le  bois 
de  Chêne  est  pesant  , dur  et  compacte.  Cet  arbre  nourrit  une  foule 
d’insectes. 

III.  Obs.  Toutes  les  figures  citées  expriment  bien  les  feuilles  et 
le  fruit  ; mois  Gaspard  Bauhin  a le  premier  fait  dessiner  sa  fleur 
dans  son  P/iylopiriax  , tab.  8.  Cette  figure  est  assez  bonne.  Mais 
pour  avoir  une  idée  distincte  des  parties  de  la  fructification  . il  faut 
consulter  la  planche  349  de  Tournefort. 
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s3oi . Le  Chêne  vulgaire,  Yar.  Quercus  Fig . 683. 

Jtobur  , L.  V ar.  Quercus  gallam  exi— 
guœ  nucis  magnitudine  ferens.  C.  Bauh. 
pin.  42°*  sp-  2.  ( * alla  Matihïoli.  C. 

Bauh.  pin.  184.  Il  y a deux  sortes  de 
noix  de  galle  : la  première  appelée  Om- 
phacite  , c’est-à-dire,  un  peu  aigre  , est 
petite  , rogncusc  , ridée  comme  le  dessus 
des  jointures  des  doigts  de  la  main  -,  elle 
est  solide  et  rarement  trouée  •,  l’autre  est 
plus  grande  , légère  , polie  , percée  et 
grosse  comme  une  noix  ; elle  est  mûre 
au  commencement  de  Septembre  : toutes 
les  deux  viennent  sur  les  Chênes  outre 
les  glands.  Elles  sont  âpres  et  astrin- 
gentes. Histoire  des  Plantes  d’Europe  , 
tom.  2 , pag.  7^4.  Les  tubercules  ap- 
pelés uoix  de  galle  , sont  causés  par  la 
piqûre  d’un  genre  d’insectes  appelés 
cvnips  ou  ichneumons  , qui  fait  extra- 
vascr  la  sève  autour  des  œufs  qu’ils  y 
déposent.  Fig.  683. 

•i3o2.  Le  Chêne  hérissé  , Quercus  Ægylops  , L.  A feuilles  ovales, 
alongécs  , lisses  , dentées  , à dents  de  scie  •,  à calice  hérissé  , à glands 
très-grands.  Grand  arbre  , originaire  d’Espagne. 

Quercus  calice  echinato  , glande  majore.  C.  Bauh.  pin.  420.  Dod. 
pempt.  83i.  Lob.  icon.  2.  pag.  i56.  fig.  1.  Hist.  Lugdun.  6.  fig.  x. 
pag.  7.  fig.  1.  J.  Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag.  77.  fig.  2. 

(Jbs.  Les  figures  exactes  de  Dodoè'ns  et  de  Lobel  sont  semblables. 


2.3o3.  Le  Chêne-Cochenilier , Quer- 
cus coccifera  , L.  Arbrisseau  ramifié  ; 
û feuilles  ovales  , dentées  , épineuses  , 
lisses  sur  les  deux  faces  ; à chaton  très- 
nombreux  ; à cupules  et  glands  assez 
gros  relativement  à sa  grandeur.  On 
trouve,  au  printemps  sur  les  feuilles,  des 
grains  rouges  , ovales  ou  oblongs  , gros 
connue  des  pois  , d’un  goût  aigrelet  , 
agréable  , au  centre  desquels  se  déve- 
loppe un  vermisseau  qui  se  métamor- 
phose en  une  espèce  de  cynips.  En 
Languedoc  , près  de  Montpellier.  Fig. 
684-" 

ïlex  aculeata  , Cocci  glandij'era.  C. 
Bauh.  pin.  ^1.0.  Tourn.  583.  Coccus 
injectoria.  Lob.  icon.  2.  pag.  1 53.  Matth. 
727.  fig.  t.  Dod.  pempt.  827.  fig.  1. 
(dus.  hist.  1.  pag.  24.  fig.  1.  Hist. 
Lugdun.  28.  fig.  1.  Cam.  epit.  773  et 
774.  J.  Bauh.  1.  part.  2.  pag.  106. 

Obscru.  Les  figures  de  l’Ecluse  , de 
Dodoëns  et  de  Lobel  sont  semblables  et 
exactes.  Celle  de  Carnérarius , calquée 


Fig.  684. 


Fig.  685. 
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*nr  celle  de  Matthiole  , ici  réduite  , offre  sur  les  côtés  un  rameau  en 
fleurs  , et  les  glands  de  grandeur  naturelle. 

0. 00\.  Le  Chêne-Liège  , Quercus 
Suber , L.  Grand  arbre,  à écorce  épaisse, 
légère  , fongueuse  ; à feuilles  persistan- 
t.  - , h dents  de  scie  , ovales,  oblongues , 
d’u»  vert-foncé  en  dessus  , duvetées  en 
dessou  ; à capsules  grandes  , velues  ; 
h glands  gros  , longs  , obtus.  Elle  four- 
nit le  liège  ordinaire  , qui  est  souple  , à 
pores  très-étroits.  L’écorce  est  très-légère 
et  crevassée.  Aux  Pyrénées.  Fig.  685. 

Suber  lalifoliiim , perpetuo  virens.  C. 

Bauh.  pin.  424*  Tournef.  584-  Suber 
latifolia.  Lob.  icon.  1 5g.  l)od.  pempt. 

83o.  fig.  i.  Glus.  List.  1 . pag.  22.  flg.  i • 

J.  Bauh.  hist.  i.  part.  3.  pag.  io3. 
fig.  i.  Suber.  Caïn.  epit.  1 1 5. 

1.  Obs.  Cette  espèce  présente  quel- 
ques variétés  , relativement  h la  gran- 
deur des  feuilles  et  du  fruit. 

II.  Obs.  Camérarius  a exprimé  , 
dans  sa  figure  , le  tronc  en  partie  dé- 
pouillé de  son  écorce.  Il  a fait  graver 
isolés  une  feuille  et  les  fruits  , dont  un 
est  coupé  transversalement  , pour  faire 

voir  l’amande.  La  figure  de  Jean  Bauhiu  est  copiée  réduite  sur  celle 
de  l’Ecluse.  Celles  de  Dodoëns  et  de  Lobel  sont  semblables  , présen- 
tant les  deux  variétés  , à feuilles  larges  et  a feuilles  étroites. 


23o5.  Le  Chêne-Liège,  Yar.  Quercus 
Suber,  L.  Var.  Suber  angusti  folium , 
non  serraturn.  C.  Bauh.  pin.  424.  sp.  3. 
Suber  secundum  , angusti  folium,  Fig. 
686. 

Obs.  Cette  espèce  ne  diffère  de  la 
principale  du  Liège,  que  par  ses  feuilles 
étroites  et  pointues.il  est  commun  dans 
le  territoire  de  Pisc.  Histoire  des  Plantes 
d’Europe  , tom.  2 , pag.  44^- 


Fig.  687. 
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•2306.  Le  Noyer  royal , Juglans  ré- 
gla , L.  Genre  1169.  Anientacée.  Les 
calices  de  la  fleur  màlc  d’une  seule 
pièce  en  écailles  ; corolle  divisée  en 
cinq  scgmens  ; dix. -huit  étamines  ; le 
calice  de  la  fleur  femelle  supérieur  au 
germe  , d’une  seule  pièce  , divisée  en 
quatre  dents  ; corolle  divisée  en  quatre 
segmens;  deux  styles  ; fruit , une  broue 
enveloppant  un  noyau  sillonné  ; grand 
arbre  , à écorce  épaisse  , cendrée  , 
gercée  dans  les  vieux  sujets  , lisses  sur 
les  jeunes  brandies  ; les  chatons  axil- 
laires , cylindriques  , alongés  ; les 
fleurs  femelles  axillaires  , assises  , deux 
ou  (rois  ensemble  ; à feuilles  alternes  , 
ailées  , avec  une  impaire  ; les  folioles 
ovales  , lisses  , dentées  , presque  éga- 
les ; noyau  ligneux  , grand , ovale  , à 
une  loge  , renfermant  une  amande  sé- 
parée par  des  cloisons  sèches  , eu  qua- 
tre lobes  sinueux.  Dans  les  terres,  com- 
mun h la  Carrette.  Fleurit  en  Avril  et 
Mai.  Fig.  687. 

Nu. x Jugions  , s eu  regia  , vulgaris.  C. 

Bauk.  pin.  4*7*  Tourn.  58i.  Nux  Juglans.  Dod.  pempt.  816.  Fuchs. 
hist.  379.  Matlh.  223.  fig.  i.  Lob.  icon.  2.  pag.  108.  fig.  1.  Hist. 
Lugd.  32t.  fig.  1.  Cam.  epit.  172.  J.  Bauh.  i.  part.  1.  pag.  24 1 • 

I.  Qbserv.  Fuclis  et  Tragus  ont  fait  dessiner  l’arbre  entier  ; leurs 
figures  semblables  sont  assez  mauvaises.  Les  figures  de  Matthiole , de 
Dodoè'ns  et  de  Lobel  , semblables  , sont  meilleures  j elles  présentent 
sur  le  même  pied  les  chatons  et  le  fruit.  Camérûrius  a ajouté  une 
noix  divisée  par  la  moit'é.  Jean  Banhin  a fait  graver  au-dessous  de 
la  figure  d’un  arbre  entier  le  chaton,  la  noix  enveloppée  de  sa  broue 
et  le  noyau  divisé  en  deux  sens  , l’un  transversal,  l’autre  longitudinal. 
J1  n’a  presque  omis  dans  sa  description  aucun  des  attributs  qui  signa- 
lent cet  arbre  ; ii  dit  que  comme  son  bois  est  très-dur  et  panaché 
brun  , on  l’emploie  beaucoup  à Lyon  pour  faire  des  meubles.  Dail— 
leurs,  il  faut  lire  sa  savante  Monographie  , qui  offre  tout  ce  que  les 
anciens  et  ses  contemporains  ont  proposé  sur  ce  sujet. 

II.  Q!>s.  La  broue  de  la  noix  recèle  un  principe  colorant  ; les  Me- 
nuisiers s’en  servent  pour  teindre  en  brun  les  bois  blancs.  L’amande 
de  la  noix  fournit  une  grande  quantité  d’huile  grasse  , interposée  < nLre 
iei  particules  de  la  substance  farineuse.  Les  feuilles  du  Noyer  exhalent 
une  odeur  pénétrante  , spéciale.  Le  bois  du  Noyer  est  pesant , com- 
pacte , coloré  en  brun-fauve.  Cet  arbre  , originaire  des  pays  chauds  , 
supporte  avec  pmne  nos  hivers  rigoureux  : les  deux  derniers  , sur- 


tout celui 
Noyers, 


de  1794  , ont  fait 


périr 


au  moins  les  deux  tiers  de 


nos 
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‘>307.  Le  Hêtre*-Chataignier  , t agus 
Cas  tança  ,‘L.  Genre  1170.  Arnenta- 
cée.  Le  calice  Je  la  fleur  mâle  campa- 
nule ; à cinq  segmens , sans  corolle  ; 
douze  étamines  environ  •,  le  calice  de 
la  fleur  femelle  à quatre  dents  , sans 
corolle  , trois  styles  : la  capsule  ( sa- 
voir le  calice  ) garnie  d’épines  , de 
pointes  , à quatre  valves  ; à deux  se- 
mences. Grand  arbre  a écorce  lisse  , 
noirâtre  , tachetée  -,  les  fleurs  aux  ais- 
selles , assises  ; les  chatons  des  fleurs 
mâles  alongés  et  cylindriques;  la  co- 
que très-épineuse  y ou  hérissonuée  ; les 
amandes  recouvertes  d’une  peau  co- 
riace , brune  ; feuilles  péliolées  , al- 
ternes , lancéolées  r luisantes  , dentées 
en  manière  de  scie.  Dans  les  bois,  à 
Mvobs  , à Neuville.  Fleurit  en  Juin 
et  Juillet.  Fig*  688. 

Castanea  sylvestris  , qvœ  peculia — 
ri  ter  Castanea.  C.  Bauli.  pin.  4?9* 

Castanea.  Dod.  pempt.  81  \ . Fucbs. 
liisi.  877.  Matth.  1 83.  fig.  1.  Lob. 
icon.  2.  pag.  160.  fig.  2.  Hist.  Lugd,  3r.  fig.  1.  Châtaignier.  Les 
Châtaignes  engraissent  et  sont  d’assez  bonne  nourriture  ; mais  elles 
resserrent  aussi  , et  produisent  quelquefois  des  vents  : la  farine  des 
Châtaignes  mêlée  avec  le  miel  , ou  les  Châtaignes  rôties  et  ma- 
laxées avec  le  miel  et  les  fleurs  de  Soufre  , font  un  élcctuaire  propre 
pour  ceux  qui  crachent  le  sang,  ou  qui  toussent  beaucoup  : h dé- 
coction des  Châtaignes  , ou  leur  écorce  torréfiée  , soulagent  ceux 
qui  ont  le  cours  de  ventre  : la  petite  peau  qui  est  sous  l’écorce  a la 
même  vertu  : une  émulsion  faite  avec  les  Châtaignes  , la  .semence  de 
Pavot , et  l’eau  d’Orge  , adoucit  l’ardeur  d’urine.  Tourncfort. 

Observât.  Les  figures  de  Dodoè'ns  et  de  Lobel  sont  semblables  et» 
exactes  ; mais  elles  ne  valent  pas  pour  les  détails  des  fleurs  cl  du  fruit 
celle  de  Camérarius.  Jean  Bauhin  , hist.  2.  part.  2.  pag.  121  , a 
ajouté  h une  figure  d’un  arbre  entier  le  chaton  et  le  fruit  avec  sa 
/coque  épineuse  , copiés  d’après  Camérarius.  Sa  description  présente 
non-seulement  presque  tous  les  attributs  énoncés  ci-dcssus  ; mais  en- 
core d’autres  intéressans  à connoître  , comme  la  nature  du  bois  qui 
est  dur  , presque  incorruptible  ; la  couleur  jaune  des  anthèifcs  ; la  ci- 
catrice grise  de  la  semence  ; la  pellicule  qui  enveloppe  la  farine,  sa- 
saveur  acerbe.  Il  réduit  les  variétés  aux  sauvages  très-petites  ; aux 
marrons  cultivés  r et  aux  grosses  ou  marrons. 
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23o8.  Le  Hêtre  (les  forêts  , JF 'a gus 
sylvatica  , L.  Grand  arbre  , à tige 
haute  et  très-dr°ite  '■>  à écorce  unie  et 
blanchâtre  ; les  chatons  des  fleurs  mâles 
arrondis  , pendans  ; à l#ngs  péduncu- 
les  axillaires  , ainsi  que  les  fleurs  fe- 
melles ; les  fruits  â coques  ovales,  cou- 
vertes d’épines  , renfermant  quatre  se- 
mences triangulaires  , ou  espèce  d’a- 
mandes appelées  faines  ; â feuilles  pé- 
tiolées  , ovales  , lancéolées  , avec 
quelques  dentelures  ou  ondes  sur  les 
bords  ; les  calices  â quatre  , cinq  ou  six 
segmens.  Dais  les  bois,  à Saint-Bon- 
net-le-Froid.  Fleurit  en  Mai.  Fig.  689. 

F'agus.  Dod.  pempt.  832.  Fogus 
Latinorum  , Oxya  Grcecorum.  J.  Bauh. 

1.  pag.  11 7.  Fogus.  C.  Bauh.  pin. 

4 19.  Mattli.  180.  fig.  1.  Lob.  icon.  2. 
pag.  160.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  34-  fig. 

1 et  2.  Cam.  epit.  112.  Jean  Bauh  in 
la  est  pas  du  sentiment  de  Tragus  et 
de  Schwenckfeltius  qui  ont  pris  le 
chaton  pour  la  fleur  du  Hêtre  ou  Fou- 
teau : le  premier  de  ces  auteurs  veut 
qu’on  appelle  les  fleurs  du  Hctre  , ces  petits  filets  qui  sont  attaches 
au  jeune  fruit  ; mais  je  ne  crois  pas  qu’il  faille  le  suivre  en  cette  ren- 
contre. J'ai  fait  graver  ces  parties  dans  les  élémens  de  Botanique, 
planche  35 1 : la  figure  A représente  les  fleurs  dont  les  chatons  D 
sont  composés  ; et  l’on  voit  en  E un  jeune  fruit  garni  de  ses  filets. 
Tragus  assure  qu’il  a guéri  la  gale  , la  gratelle  , les  dartres  et  les 
démangeaisons  de  la  peau  avec  l’eau  qui  se  trouve  dans  les  creux 
des  vieux  Hêtres.  Tournefort. 

( Jbs . Les  figures  de  Dodoèns  et  de  Lobel  sont  semblables  ; mais 
celle  de  Dodoèns  offre  une  coque  ouverte , omise  par  Lobel.  Ces 
deux  figures  sont  bonnes  , mais  ne  valent  pas  pour  les  détails  des 
parties  de  la  fructification  celle  de  Camérarius  copiée  par  J.  Bauhin. 
La  Monographie  de  ce  dernier  , très-savante  , présente  tout  ce  que 
les  anciens  ont  écrit  sur  cet  arbre  , et  des  détails  intéressans  sur  sa 
station  , sa  culture  et  ses  usages. 
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53op.  Le  Charme  vulgaire , Carpi- 
nus Betulus  , L.  Genre  117».  Arnen- 
taeée.  Le  calice  des  fleurs  mâles  et  fe- 
melles sans  corolle  , est  d’une  seule 
pièce  , h écaille  ciliée  ; celui  du  mâle 
couvre  dix  étamines  ; celui  de  la  fe- 
melle couvre  deux  germes  , qui  por- 
tent chacun  deux  styles  ; le  fruit  est 
une  noix  ovale  , aplatie  , striée  ; à 
écailles  des  fruits  aplaties  ; arbre  mé- 
diocre ; â écorce  blanche;  abois  dur, 
blanc  ; h feuilles  ovales  , lancéolées  , 
nerveuses  , â dents  de  scie  , plissées. 

Dans  les  bois  , â Roche-Cardon  , à 
la  Carrelle.  Fleurit  en  Avril  et  Mai. 

Fig.  (tgo. 

Carpinus.  Dod.  pempt.  841. 1 otirn. 

582.  slustria  U lino  similis  ; fructu  in 
umbilicis  foliaceis.  C.  Bauh.  pin.  /] 2 7 . 

Matth.  1 35.  fig.  2.  Lob.  icon.  2.  pag. 
igo.  fig.  1.  Clus.  hist.  1.  pag.  55. 
fig.  2.  Hist.  Lugd.  81.  fig.  1.  Cam. 
epit.  71.  J.  Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag. 

148.  fig.  1 . 

I.  Obs.  Les  figures  de  Dodoè'ns  , Lobel  et  l’Ecluse  sont  semblables  y 
et  suffisent  pour  faire  reconnoitre  cet  arbre  ; mais  ne  valent  pas  , pour 
les  détails  des  fleurs  et  du  fruit  , celle  de  Camérarius  , copiée  par  Jean 
Bauhin. 

II.  Obseru . Cet  arbre  entre  dans  le  plan  des  jardins  d’agrément 
pour  les  allées  et  les  palissades  qui  couvrent  les  murs  : son  bois  est 
recherché  par  nos  ouvriers  , pour  les  manches  des  outils  , pour  faire 
des  masses  , des  maillets  ; et  dans  le  charronage  pour  les  moyeux 
des  roues  : c’est  d’ailleurs  un  des  meilleurs  bois  de  chauffage. 

III.  Obs.  Les  étamines  à filamens  velus  varient  de  dix  â vingt. 

2810.  Le  Charme-Ostrie  , Carpinus  O stria  , L.  À écailles  des 

chatons  enflées.  Spontané  en  Italie  et  en  Dauphiné. 

Oslria  Ulmo  similis  ; fructu  racemoso  , Lupulo  similis.  C.  Bauh. 
pin.  427.  Mich.  gen.  22.3.  tab.  104.  fig.  1 et  2. 

I.  Obseiv.  La  phrase  comparative  de  Gaspard  Bauhin  montre  la 
ressemblance  des  feuilles  avec  celles  de  l’Orme  , et  des  fruits  avec 
ceux  du  Houblon  ; mais  ils  diffèrent  de  ceux-ci,  parce  que  leurs 
écailles  enflées  sont  closes  , velues  â la  base  , et  en  ce  qu’elles  renfer- 
ment une  semence  â deux  loges. 

II.  Obseiv.  La  figure  de  Micheli  est  parfaite,  offrant  séparés  la 
grappe  de  fruit  , les  semences  et  le  chaton. 


50  M ON  O Ê CIE  POLYANDRIE. 

13m.  î^e  Noisetier  vulgaire  , Co- 
rj'llus  Av ellanajj.  Genre  1 1 71.  Ameu- 
tacée.  Les  calices  des  fleurs  mâles  d’une 
seule  pièce  en  écailles  , divisée  en  trois  , 
uni  flores  , sans  corolle  j k huit  étami- 
nes ; les  calices  des  fleurs  femelles  de 
deux  feuillets  déchirés  , sans  corolle  ,k 
deux  styles  ; le  fruit,  une  noix  ovale  , 
sans  broue.  Grand  arbrisseau  , à ra- 
meaux très-longs  , droits  -,  à écorce  ta- 
chetée ; les  chatons  des  fleurs  mâles 
axiilaires , menus  , cylindriques  , très-*- 
alongés  ; les  fieux-s  femelles  assises  ; 
finit  , amande  renfermée  dans  une 
noix  presque  ovale  , aiguë  par  le  bout, 
qui  repose  sur  le  fond  du  calice  dont 
la  substance  est  épaisse  ; à stipules  ova- 
les , obstuses  ; à feuilles  pétiolées  , ova- 
les , pointues  , k dentelures  divisées  , 
légèrement  duvetées.  L)ans  les  taillis  , 
commun  , â la  Carrette.  Fleurit  en  Fé- 
vrier et  Mars.  Fig.  691. 

C^rylus  sylveslns.  C.  Bauh.  pin. 

4iB.  Corylus  sylvestris.  Lob.  ieon. 

J 92.  Fuchs.  hist.  3g8.  Hist.  Lugdun. 

101.  fig,  1.  Far.  saliva.  C.  Bauh.  pin.  4l7'  n'°  T*  Fuchs.  hist.  3gg* 
Matta.  229.  fig.  1.  Dod.  pempt.  816.  fig.  2.  Lob.  icon.  2.  pag.  190. 
fig.  1.  Clus.  hist.  1.  pag.  11.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  319.  fig.  1.  .Cam. 
«pit.  1 77.  J.  Bauh.  hist.  1.  pag.  266.  La  crème  du  fruit  du  Noisetier 
sauvage  , que  l’on  appelle  Noisettes  ou  Avelines  de  bois , est  bonne  dans 
le  calcul  et  dans  Fardcur  d’urine.  On  en  peut  faire  aussi,  des  émul- 
sions. Quercetan  donnoit  dans  la  pleurésie  un  gros  de  poudre  de 
coques  de  Noisettes  , mêlé  avec  autant  de  Corail  préparé  qu’il  faisoit 
dissoudre  dans  un  verre  d’eau  de  Chardon  bénit  , ou  de  Coquelicot. 
Tous  les  bois  d’autour  de  Paris  sont  remplis  de  Noisetiers.  Tourn. 

Obs.  Les  figures  de  Lobel  et  ,de  Dodoëns  sont  semblables  ; elles 
expriment  fideliement  le  fruit.  Celle  de  Camérarius  est  encore  meil- 
leure pour  les  détails.  Jean  Bauhin  , qui  a employé  une  mauvaise 
figure  réduite  de  Fuchs  , mérite  cependant  d’ètre  consulté  pour  sa 
description  et  ses  recherches  savantes  , qui  offrent  tout  ce  que  les 
anciens  et  ses  contemporains  ont  publié  sur  cet  arbrisseau. 
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Fig.  692. 


r <2312.  Le  Platane  d’Orient,  P/ata- 
nus  Orientait  s , L.  Genre  11 78.  Amen- 
taeee.  Les  fleurs  mâles  en  chatons  ar- 
rondis ; à anthères  développées  autour 
des  filamens  ; corolles  obscures  -,  plu- 
sieurs étamines  dans  une  gaine  fran- 
gée ; les  fleurs  femelles  en  chatons 
arrondis  -,  à corolles  poly  pétales  ; à 
style  dont  le  stigmate  est  recourbé  -, 
semences  arrondies  , terminées  par  une 
pointe  , aigreltées  vers  leur  base.  Grand 
arbre  à écorce  d’un  blanc-grisàtre  , se 
détachant  par  grandes  plaques  *,  a bois 
blanc  assez  compacte  ; h feuilles  alter- 
nes , pétiolées  , grandes  , palmées  , 
tendres  , d’un  vert-gai  , luisantes  par- 
dessus , un  peu  duvetées , et  très-ner- 
veuses au-dessous.  Cultivé  pour  les  al- 
lées. Fleurit  en  Mai.  Fig . 692. 

Platanus  Oriental/ s , verus.  Tourn. 

5qo.  Platanus.  C.  Bauh.  pin.  . 

Clus.  hist.  1.  pag.  9.  Matth.  127.  fig, 

2.  Dod.  pempt.  842.  fig.  t.  Lob.  icori. 

2.  pag,  198.  fig.  2.  Ilist.  Lugd.  q3. 
fig.  t.  Cam.  epit.  62.  T.  Bauh.  hist. 

1.  part.  2.  pag.  170.  fig.  1. 

I.  Obs.  Cet  arbre  , originaire  d’Orient , supporte  très-bien  les  ri- 
gueurs de  nos  hivers  : il  est  aujourd’hui  généralement  cultivé.  Comme 
son  accroissement  est  assez  rapide  , on  jouit  promptement  de  son 
ombre.  Un  salon  de  Platane  peut , a la  sixième  année  de  plantation  , 
mettre  une  grande  compagnie  à l’abri  des  rayons  du  soleil. 

II.  Obs.  La  figure  de  l’Ecluse  r qui  a été  adoptée  par  Lobel  , est 
une  des  meilleures  ; elle  présente  un  tronc  pour  indiquer  que  l’écorce 
extérieure  se  détache  ; mais  quelque  élégante  qu’elle  soit  , elle  ne  vaut 
pas  celle  de  Camérarius  , qui  offre  isolées  toutes  les  parties  de  la 
fructification  ; et  ce  qui  prouve  que  cette  précieuse  figure  a été  ima- 
ginée comme  presque  toutes  les  antres  par  Gc  .ncr  , c’est  que  Camé- 
rarius 11e  donne  aucune  explication  des  numéros  qui  indiquent  les 
parties  : le  n.°  2 une  feuille  séparée , le  n.°  3 la  boulette  des  semen- 
ces ; le  n.°  4 la  fleur  et  la  semence  isolées.  Observez  sur-tout  la  qua- 
trième petite  figure  de  gauche  h droite  , qui  rend  bien  la  houpe  in- 
férieure , et  la  pointe  qui  termine  la  graine.  Jean  Bauhin  , qui  a 
copié  la  figure  de  Camérarius  pour  le  fruit  et  la  fleur,  après  avoir 
décrit  cet  arbre  à sa  manière  , ajoute  une  description  plus  détaillée, 
rédigée  par  Cordus.  On  peut  L regarder  comme  un  modèle.  Il  in- 
dique le  singulier  phénomène  que  nous  avons  énoncé  en  parlant  de 
la  figure  de  l’Ecluse  : i^ortine  tegiiur  lœvi  , corio  simili  , subindè  sin— 
gulis  mensibus  exteriorcs  et  scabriores  tutrices  entente.  Cet  arbre  aime 
les  terrains  forts  et  humides  ; il  croît  lentement  dans  les  terres  sèches. 
Les  fleurs  femelles  en  boulettes  purpurines , plus  grandes  que  les  bou- 
lettes des  fleurs  mâles , qui  sont  d’un  vert-jaunâtre. 
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A étamines  réunies  en  un  seul  corps  par  les  filamens. 

Les  Conifères. 

* 

Iues  Conifères  , Conifères  , sont  des  arbres  ou  arbrisseaux  , à écorce 
résineuse  ; a feuilles  linaires  , sèches  , fermes  , lisses.  Les  fleurs  sonï 
monoïques  ou  dioïques  ; les  mâles  en  chaton  , â étamines  distinctes 
ou  réunies  par  les  filamens  recour  verts  par  une  écaille  ; les  fleurs 
femelles  solitaires  on  ramassées  en  tète  , ou  formant  par  leur  réunion 
un  cône  : elles  sont  recouvertes  par  des  écailles  sèches  ; le  fruit  est 
membraneux  ou  osseux  ; les  écailles  dans  les  Pins  deviennent  li- 
gneuses : dans  les  Genévriers  , elles  sont  succulentes  et  comme  sou- 
dées entre  elles. 

Cette  famille  naturelle  offre  i .°  les  Monoïques,  le  Pin  , Pinus  ; 
le  Sapin  , jlbies  ; le  Mélèze  , Larix  ; le  Cèdre  , Cedrus.  2.0  Les 
Dioïques  , le  Genévrier  , Juniperus  ; l’If  , Tuxus  , et  V£~ 
phedra. 

23i3.  Le  Pin  sauvage,  Pinus  syl- 
vestris  , L.  Genre  1175.  Amentacée.  Fig.  6 93. 

Le  calice  de  la  fleur  mâle  sans  corolle  , 
de  quatre  feuillets;  il  renferme  plusieurs 
étamines  à anthères  nues  ; dans  la  fleur 
femelle  , des  écailles  caliciuales  en  cône; 
chaque  écaille  couvre  deux  germes  à 
un  pistil  ; le  fruit  ou  la  noix  , est  noyé 
dans  une  membrane  qui  forme  deux 
ailes  ; h feuilles  éparses  , naissant  deux 
à deux  ; les  primordiales  solitaires  , lis- 
ses , très-étroites  , convexes  eu  dehors  , 
un  peu  concaves  en  dedans  , dures  , 
pointues  , presque  piquantes  , envelop- 
pées â leur  base  par  une  petite  gaine  ; 
les  fleurs  mâles  blanchâtres  , disposées 
en  plusieurs  petites  grappes  , ou  for- 
mant des  chatons  alongés  , ramifiés  , â 
l’extrémité  des  branches  ; les  fleurs  fe- 
melles autour  des  branches  se  changent 
en  cônes  ou  pignons  coniques,  poin- 
tus , formés  par  des  écailles  en  recou- 
vrement , oblongues  , obtuses.  Dans  la 
plaine  du  Dauphiné  , à Poleytnieux. 

Fig.  693.  _ . 

Pinus  sy' le  es  tris.  C.  Bauh.  pin.  491  • Matth.  97.  fig.  t.  hist.  Lu  gu. 
44.  fig.  2.  Dod.  pempt.  8ôo.  Lob.  icon.  2.  pag.  226.  Cam.  epit.  4°' 
J.  Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag.  2b2.  Barr,  icon.  79. 
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I.  Obs.  Cette  espèce  présente  plusieurs  variétés.  Quelques-unes  four- 
nissent une  très -grande  quantité  d’un  suc  balsamique  résineux,  soit 
dans  l’écorce  , soit  dans  les  épis  des  fleurs.  Le  suc  est  quelquefois  si 
abondant  , qu’il  découle  de  l’écorce  sans  incision  : il  constitue , étant 
épaissi,  la  poix-résine  et  le  goudron. 

II.  Obsciv.  Il  constitue  en  grande  partie  les  vastes  forets  de  Li- 
thuanie. 

III.  Obs.  Cet  arbre  s’élève  beaucoup  dans  les  terres  légères.  Il  sc 
rapétisse  dans  les  terres  limoneuses.  On  trouve  fréquemment  dans 
ces  forets  une  multitude  de  ces  arbres  noircis  par  le  feu.  Les  paysans  , 
pour  en  obtenir  la  résine  , entaillent  à coup  de  hache  l’écorce  du 
pied  , forment  un  bassin  autour  avec  une  terre  argilleuse  , entourent 
l’arbre  de  branchages  de  ce  Pin,  et  y mettent  le  feu  ; la  chaleur  fait 
couler  toute  la  résine  dans  le  bassin. 

If^.  Obs.  Je  ramène  à cette  espèce  principale  une  variété  remar- 
quable , assez  commune  près  de  Grodno  , que  j’ai  trouvée  en  fleurs  à 
la  fin  de  Mai.  Arbre  élevé  de  quinze  pieds,  nès-ramifié  , presque  de 
la  base  du  tronc  gros  comme  la  cuisse  , à rameaux  tortueux  ; les 
lcuilles  sortent  deux  h deux  d’une  gainé  ; elles  sont  persistantes  , plus 
courtes  que  celles  du  précédent  ; les  péduncules  des  femelles  recour- 
bés , ou  à cônes  renversés  ; les  mâles  au-dessus  des  femelles  sur  d’au- 
tres rameaux  , formant  de  gros  chatons  ; plusieurs  étamines  unies  par 
les  filamens  dans  chaque  calice  partiel  qui  est  à quatre  segmens  ; ces 
chatons  laissent  suinter  une  résine  abondante  et  balsamique  ; si  on  en- 
tame l’écorce  , il  s’écoule  de  la  plaie  une  étonnante  quantité  de  ré- 
sine , dont  l’écoulement  est  visible  et  rapide.  Ceux  qui  prétendent 
expliquer  , par  les  seules  loix  mécaniques  , toutes  les  fonctions  des 
végétaux , conçoivent-ils  bien  , suivant  ces  loix  , comment  une  liqueur 
très-gluante  coule  si  rapidement  des  tuyaux  capillaires  ? Pour  moi 
je  rcconnois  dans  ce  phénomène  une  irritabilité  des  vaisseaux  sembla- 
ble à celles  des  animaux. 

V . Obs.  La  figure  de  Dodoè'ns  , qui  offre  un  arbre  entier  , a été 
copiée  par  Lobel  ; elle  est  obscure  , et  ne  peut  fournir  une  idée  nette 
de  cet  arbre.  Celle  de  Matthiole , ici  réduite  , est  meilleure  ; mais  il 
faut  préférer  , pour  les  détails  , la  figure  de  Camérarius , qui  présente 
isolés  la  feuille  , le  cône  ouvert  et  fermé  , les  semences  ou  pignons. 
Jean  Bauhin  a adopté  , au-dessous  de  sa  figure  , les  détails  relatifs  aux 
fruits , puisés  dans  Camérarius  ; la  description  et  l’histoire  critique  de 
cet  auteur  ont  fourni  aux  modernes  une  grande  partie  de  ce  qu’ils 
ont  avancé  sur  cet  arbre  intéressant.  La  figure  citée  de  Barrelicr  reud 
bien  notre  variété  de  Lithuanie. 
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F *8-  69Î- 


•>.3i4-  Le  Pin  sauvage,  yar.  Pinus  syl- 
vestris  , L.  Far.  Pinus  marilima  , al- 
téra. C.  Bauh.  pin.  49*3-  *p.  6.  Matth. 
Cette  seconde  espèce  de  Pin  maritime  , 
a les  pommes  (le  même  figure  que  celles 
du  précédent , mais  plus  grosses  et  plus 
rudes  , ayant  l'écaille  plus  élevée  ; ses 
feuilles  sont  aussi  plus  épaisses  et  plus 
longues.  Histoire  des  Plantes  d’Europe  , 


tom.  2 , pag.  857- 


Fig. 


694. 


ÏIchc  species  ab  Austriaeo  majore  , 

( Pinus  sylvestris  , L.  ) J'ortè  tuulàm 
ratiohe  soli  distat , Clusio  rnonente,  C. 

Bauh.  pin. 

( Jbs . Le  Pin  sauvage  et  toutes  ses 
Variétés  fournissent  les  différentes  es- 
pèces de  poix,  qui  11e  diffèrent  que  par 
la  manière  de  les  extraire  et  la  manipu-  ^ 
tatiou  ; savoir  , la  poix  sèche  ou  brai 
scc  , la  poix-résine  ou  résine  de  Pin  , 
la  poix  grasse  , et  la  poix  liquide  ou 
goudron.  Ces  différentes  résines  , con- 
sidérées comme  medicamens  , produi- 
sent des  effets  salutaires  , sur  - tout  la 

térébenthine  , combinée  avec  le  sucre-,  dans  les  fluxions  catarrhes , 
et  les  anciens  rhumes  On  ne  doit  pas  mépriser  , comme  topique  , l’ em- 
plâtre de  poix , dans  les  rhumatismes  chroniques. 


o3i5.  Le  Pin  sauvage  , Pinus  syl- 
veslrvs , L.  Far.  Pinus  marilima , ma- 
jor. C.  Bauh.  pin.  fai.  sp.  5.  Pinus 
marilima  , longioribus  setis  , C.  Bauh. 
in  Matthiolo,  \o\.  Pinus  maritima, pri- 
ma , Malthioli. 

J.  Observât.  Cette  espèce  n’a  rien  de 
particulier  , si  ce  n’est  qu’elle  croît  au- 
près de  la  mer  , et  qu’elle  a ses  pommes 
assez  petites  , faites  en  pyramide  ; ses 
feuilles  sont  un  peu  moins  touffues  que 
celles  des  autres  , et  moins  longues.  His- 
toire des  Plantes  d’Europe  , tom.  2 , 
pag.  856.  Fig.  695. 

U.  Obs.  Je  ne  connois  pas  assez  cette 
espèce  , pous  assurer  que  ce  u’est  qu’une 
variété  du  sylvestris , L. 


Fig.  695. 
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23 1 6.  Le  Piu  sauvage, var.  P inus  sy  Ves- 
tris  , L.  Var.  P inus  sjlvestiis , montaria , 
altéra.  C.  Bauh.  pin.  491-  sp.  3.  P inus 
sylvestris , Mugo , Matthioli.  Pinussyl- 
vestris , huniilis , repens  , C.  Bauh.  in 
jyiatthiolo  , 1 o/j  ; quia  sine  caudice  rami 
in  te  1 ram  sparsi surit , Genre  1 1^5.  Cette 
espèce  n’a  aucun  tronc  , mais  jette  ses 
rameaux  a Heur  de  terre  , à dix  ou 
quinze  coudées  tout  autour  •,  son  fruit  est 
semblable  à celui  du  Pin  sauvage  , mais 
il  est  plus  résineux  et  de  bonne  odeur. 
Histoire  des  Plantes  d’Europe  , tom.  2 , 
pag.  582.  Fig.  696. 

Obseiv.  Sa  tige  tortueuse  et  courte  ; 
l’écorce  des  raméaux  se  crevasse  souvent 
par  l’effort  du  suc  résineux  , qui  est 
trop  abondant  dans  les  vaisseaux  ; les 
étamines  lancent  une  étonnante  quantité 
de  poudre  séminale  , jaune. 


Fig.  696. 


2317.  Le  Pin-Sapin  , P inus  Abies , 
L.  A feuilles  permanentes  solitaires  , en 
alêne  , pointues  , pectinées,  lisses.  Très- 
grand  arbre  résineux  ; les  feuilles  épar- 
ses tout  autour  d’un  filet  commun  , 
rangées  en  forme  de  cylindres  •,  le  tronc 
est  nu  , terminé  par  une  belle  tête  py- 
ramidale , formée  par  scs  rameaux  très- 
ouverts  et  menus  , un  peu  pendans.  Sur 
nos  hautes  montagnes  , à Pilât.'  Fig. 

697- 

Abies  tenuiore  folio  , fructii  dearsùm 
inflexo.  Tournef.  585.  Abies.  Dod. 
pempt.  860.  Matth.  102.  fig.  2.  Dod. 
pernpt.  863.  6g.  1.  Lob.  icon.  2.  pag. 
a5t.  fig.  2.  Hist.  Lugdun.  54.  fig.  1. 
Cam.  epit.  47 .Picea  Lalinomm.  J.Bauh. 
hist.  1.  part.  2.  pag.  208.  Picea  major , 
prima , seu  Abies  nibra.  C.  Bauh.  pin. 

493. 

Observ.  La  figure  de  Matthiole  , ici 
réduite  ‘ J' 


Fig.  697. 


, est  regardée  comme  rendant 
bien  le  port  et  l’ensemble  ; mais 
les  détails  , il 


pour 

Lut  consulter  celle  de 


Gesner  , publiée  par  Camérarius  , dans  son  Efutome.  Cette  excellente 
ligure  a ete  copiée  par  Jean  Bauhin  , qui  l’a  accompagnée  d’une 
bonne  description  et  d’une  savante  discussion  des  synonymes.  La 
ligure  de  Tournefort , tab.  354  > exprime  bien  un  rameau. 


changent 
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23 ! 8.  Le  Pin  pectine  , Pians  Picea , Fig.  C 98. 

L.  Très -grand  arbre  , ressemblant  au 
précèdent  ; mais  ses  feuilles  solitaires, 
échancrées  à leur  sommet  , sont  dispo- 
sées sur  un  même  plan  des  deux  côtés 
des  petites  branches  , comme  les  dents 
d'un  peigne.  La  pointe  des  cônes  est 
tournée  en  haut.  Sur  les  montagnes  de 
Pilât.  Fig.  698. 

Abies  Taxi  folio  , Jrnctii  sursiim  spec- 
tante.  Tourn.  585.  Abies  conis  sursùm 
spectantibus  , siue  mas.  G.  13auh.  pin. 

5o5.  Abies.  Clus.  hist.  1 . pag.  33.  Cam. 
epit.  48  et  49.  Dod.  pempt.  866.  fîg.  2. 

Abies  fœmina.  J.  Bauh.  lrist.  1 . part»  2. 
pag.  23t. 

I.  Obs.  Ces  deux  espèces  de  Sapins 
fournissent  aussi  beaucoup  de  suc  rési- 
neux : leur  bois  est  léger,  peu  dense  : 
leur  accroissement  est  assez  rapide.  Les 
Pins  et  les  Sapins  doivent  être  regardés 
comme  les  grands  fertilisateurs  des  plai- 
nes sablonneuses  du  Nord  : leur  détri- 
ment et  celui  des  arbustes  qui  croissent  sous  leur  ombre 
assez  promptement  ces  couches  sablonneuses  en  terre  végétale. 

II.  Obs.  La  figure  de  l’Ecluse  est  exacte  -,  mais  elle  11c  présente 
que  les  chatons  des  fleurs.  Celle  de  Camérarius  est  caractéristique  , 
offrant  séparés  les  fleurs  , le  fruit  , et  une  feuille  de  grandeur  natu- 
relle : elle  a été  réduite  par  Jean  Bauhin. 

2819.  Le  Pin-Cimbre  , P inus  Tim- 
bra , L.  Grand  arbre  amentacé , à 
feuilles  cinq  l\  cinq  , lisses  , liuaires  y 
roides  , à trois  pans  ; à cônes  ovales  , 
droits  , formés  par  des  écailles  ovales., 
concaves  ; à noix  en  forme  de  coin  , 
sans  aile  membraneuse.  Le  tronc  de  ce 
Pin  est  assez  tortueux  , son  bois  est  lé- 
ger , son  écorce  gercée  ; il  fournit  une 
grande  quantité  de  térébenthine  ; son 
fruit  est  farineux  et  huileux.  Sur  les 
montagnes  du  Dauphiné.  Cultivé  dans 
nos  jardins.  Fig.  699. 

Pinus  sylvestris  , montana  , tertia.  C. 

Bauh.  pin.  491*  Tourn.  586.  Matth. 

98.  fîg.  3.  Dod.  pempt.  860.  fîg.  2. 

Lob.  icon.  2.  pag.  227.  fîg.  2.  Hist. 

Lugd.  47-  fîg-  2.  Pinus  qui  ossicula 
fragili putamine , s'we  Cembra.  J.  Bauh. 
hist.  l.  part.  2.  pag.  25  t.  Pinus  syl- 
vestris , Cè/n^ru.Tabern.  icon. 989.  Cam. 
epit.  42. 

■ Obs . Les  figures  de  Dodoëns  et  de 

Lobe! 


699- 


Fig.  700. 
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Lohel , qui  sont  semblables,  n’apprennent  rien,  présentant  confusément 
l’arbre  entier  : celle  de  Matthiole  est  meilleure  ; mais  il  faut  préférer 
la  figure  de  Camératius , copiée  par  Jean  Bauliin  , qui  , dans  sa  des- 
cri[  don  , a bien  décrit  le  fruit  : Osse  triquetro  , turbinato  , mbente  , 
te  nui  et  fragili  , adeo  ut  digitortim  jnes.su  non  ita  violenta  dessiliat , 
imcleo  crassiore  , breviore  , sapore  et  substantiel  cum  pityidibus  do - 
mesticis  eddem. 

2320.  Le  Pin  cultivé  , Pinus  pinea  , 

L.  Grand  arbre  amentacée,  résineux  ,it 
feuilles  linaires  , naissant  deux  à deux, 
les  primordiales  solitaires  , ciliées  ; a 
cônes  pyramidaux, formés  par  des  écail- 
les lisses  , brillantes  , renfermant  ou 
recouvrant  des  noix  , sans  ailes , mem- 
braneuses , ovales  , comprimées  , lon- 
gues d’un  pouce  , couvertes  d’une  pel- 
licule , d’une  saveur  douce  , agréable  , 
contenant  une  huile  grasse  , mêlée  avec 
une  farine  abondante.  En  Languedoc 
et  en  Dauphiné.  Fig.  700. 

Pinus  saliva.  C.  Bauh.  pin.  foi. 

Pinus.  Dod.  pempt.  85g.  Matth.  97. 
fîg.  2.  Lob.  iconï  2.  pag.  226.  fîg.  1. 

Hist.  Lugd.  44-  fig»  1 • d.  Bauh.  hist. 

1.  part.  2.  pag.  248.  fig.  1.  Camer. 
epit.  39. 

Obs.  La  figure  de  Dodoëns  , copiée 
par  Lobel , est  obscure  ; elle  offre  l’ar- 
bre dessiné  entier.  Celle  de  Mattliioîe 
ici  réduite  est  meilleure  -,  elle  a servi 
de  modèle  à celle  de  Camérarius  , qui 

est  intéressante  par  les  détails  sur  le  fruit  exprimé  au  - dessous. 
Jean  Bauhin  a copié  la  figure  de  Camérarius  , et  il  l’a  accompagnée 
d'une  bonne  description  et  d’une  savante  discussion  sur  les  synonimes  _ 
les  usages  , et  la  culture.  C’est  son  Pinus  ossiculis  duris  ; Joliis  lonçis 
singulares  squammœ  è capile  résinant  albam  ndt  ratant  fundentes 
sinu  suo  complectentes  unam  aut  alteram  pityidem  oblongam  , fera 
uncialem  , torosam  , pulvisculo  atro-purpureo  respersam  ; osse  crasso  , 
duro  ; nucleo  candido  , pingui , dulci  ; pelliculd  rutila  obvoluto. 
Cet  arbre  réussit  mieux  sur  les  bords  de  la  mer  ; ses  pignons  sont 
farineux  et  nutritifs  : on  le  distingue  facilement  par  la  longueur  ex- 
Craordinaire  de  ses  feuilles. 


Tome  111. 


G 


^0  y» 


g.  701. 
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2331 . Le  Pin-Mélèze , Pinus  Larix, 

Orand  arbre  , h branches  inclinées  ; à F 

feuilles  caduques  , mousses  , petites  , 
molles  , rassemblées  en  faisceaux  ; les 
cottes  assez  petits  , d’un  rouge-violet  , 
assis  , distribués  le  long  des  branches. 

Sur  les  montagnes  du  Dauphiné  et  du 
Eugey  , cultiv  é dans  nos  jardins  : le  bois 
est  tendre  et  résineux.  On  trouve  sur 
les  jeunes  Mélèzes  du  Dauphiné  de 
petits  grains  mous,  qui  ont  le  goût  de  la 


manne. 


Fig. 


TOI  . 


Larix  folio  deciduo  , conifera.  J. 

Bauh.  1.  pag.  265.  Tourn.  586.  La- 
rix. C.  Bauh.  pin.  /jg3.  Dod.  pernpt. 

868.  Cam.  epit.  45  et  4^-  Lob.  icon. 
a3g  lig.  1 et  2.  Fuchs.  hist.  4g6.  Matth. 
iot.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  55.  fig.  1. 

Barr.  icon.  5oo. 

Obseiv.  Les  figures  de  Lobel  et  de 
Dodoëns  sont  semblables  ; l’une,  ex- 
prime l’arbre  entier  , dont  le  tronc  est 
charge  (i’Agaric  ; elle  est  imitée  d’a- 
près celle  de  Fuchs  ; la  seconde , peu 
différente  de  celle  Matthiole  ici  ré- 
duite , présente  un  rameau  avec  ses  cônes.  Carnérarius  a aussi  imité  la 
figure  de  Fuchs  , tab.  45;  niais  il  ajoute  au-dessous  les  fleurs,  le 
fruit  et  les  semences  de  grandeur  naturelle  : dans  sa  table  46  , on 
trouve  un  rameau  simple  , qui  i-end  très-bien  les  feuilles  et  les  cqnes. 
Jean  Bauh  in  , dans  sa  figure,  offre  un  tronc  chargé  d’Agarics  , ne 

Îjvésentant  que  deux  branches  h feuilles  ; mais  au-dessous  il  a copié 
es  fruits  et  les  semences  d’après  Carnérarius.  Cet  auteur  a bien  décrit 
le  tronc  , les  rameaux  inclinés  , les  feuilles  caduques  , mais  ne  se  dé- 
tachant que  par  la  pousse  des  nouvelles  ; les  pignons  à écorce  cen- 
drée , à chair  blanche  , l’odeur  du  bois  et  des  feuilles  : D'gr.a  Larix 
qrbor  quant  longœvam  dicas  , robustam  , impenetrabile  lignurn  , incor — 
niptam  carient  nescicnteni  , pondus  validé  suslinenteni.  Mous  avons 
vu  des  Mélèzes  d’upc  grandeur  extraordinaire  en  Lithuaftie  , auprès 
de  Kovogrodec.  Un  savant  moderne  a annoncé  que  le  feu  attairuoit 
plus  difficilement  le  bois  de  Mélèze  que  tout  autre.  Qn  pe  sera  donc 
pas  fâché  de  trouver  la  preuve  de  cette  assertion  dans  nos  anciens  : 
Minimum  in  ejus  ( Laricis  ) Icniperamento , Fucftsio  autliore  , ignis  et 
aëris  , humoris  autein  terreni  fila  ri  mi  un  : bine  cimn  non  habeat  spatia 
foram'unmi  , quà  possit  ignis  penetrare  , fit  ut  ejus  vint  rejiciat , nee 
patiatur  adeb  cita  lædi. 

2322.  Le  Pin-Cèdre , Pinus  Cedrus  , L.  A feuilles  «n  faisceaux  , 
aiguës  , persistantes,  roides  ; h cônes  droits,  obtus,  très-gros.  Eu 
Syrie  ; cultivé  dans  nos  jardins. 

Cédais  conifera  , foliis  Laricis.  C.  Bauh.  pin.  49°*  Cam.  epit. 
5^.  Cédais  Libani.  J.  Bauh.  hist.  i.  part.  2.  pag.  277.  Barr.  icon  4f)9* 
La,  ix  Orienta  lis  , j'ructu  rotundiore  , obtuso.  Tourn.  inst.  586. 

/.  Obsërv.  La  figure  de  Lobel , icon.  2.  pag.  225.  fig.  2 , a*sez  sem- 
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lilaMe  h celle  de  Dodoè'ns  , rend  mal  les  pinceaux  des  feuilles  et  les 
cônes.  Celle  de  Matthiole  , copiée  par  Dalechamp,,  exprime  bien  les 
cônes  obtus,  mais  inclinés  et  plus  mal  les  feuilles,  sous  le  nom  de 
Cedrus  Phcenicea  Matthioli , pag.  36.  lig.  2.  La  figure  première 
rend  aussi  mal  les  feuilles , mais  mieux  la  situation  droite  des  cônes. 
Jean  Bauliin  , qui  a bien  décrit  les  cônes,  a copié  la  figure  de  Camé- 
rarius , qui  marque  les  feuilles  en  faisceau  , les  cônes  arrondis  , mais 
inclinés  : celle  de  Barrelier  est  la  meilleure. 

II.  Obs.  Le  Cèdre  planté  , il  y a environ  60  ans  , au  Jardin  Na- 
tional , par  Bernard  de  Jussieu  , est  aujourd’hui  aussi  grand  cpie  nos 
Lins  : on  en  trouve  de  plus  grands  en  Angleterre  ; son  bois  est  dur , 
incorruptible  -,  il  recèle  sous  les  écailles  du  cône  une  résine  aroma- 
tique •,  son  écorce  incisée  laisse  suinter  une  liqueur  aussi  résineuse  et 
odorante.  Cet  arbre  supporte  bien  nos  hivers  ; mais  dans  nos  jardins 
son  accroissement  est  très-lent. 

23-23.  Le  Thuja  d’Occident,  Thuja  Occidentalis  , L.  Genre  1176. 
Fleurs  mâles  ; chatons  ovales  , à six  écailles  sur  trois  rangs  , opposées  , 
obtuses  ; à quatre  étamines  à leur  base  ; à anthères  presque  pédicu- 
ïéés  ; fleurs  femelles  ; cône  presque  ovale  , â longues  écailles  , épais- 
sies à leur  sommet;  sous  clmcune  deux  ovaires  très-petits;  à style 
très-court  ; fruit  , capsule  â une  semence  ailée.  Arbre  de  3o  à (\ o 
pieds  , ramifié  ; les  rameaux  étalés  ; à feuilles  opposées  , en  recou- 
vrement , petites  , très-serrées  , lisses  ; â cônes  lisses  ; à écailles  obtuses. 
En  Sibérie  et  en  Canada  ; cultivé  dans  nos  jardins.  Fleurit  en  Mai. 

Thuja  rl heophrasti.  C.  Bauli.  pin.  488.  Atbor  vitœ.  Clus.  t.  pag. 
36.  Dod.  pempt.  858.  Lob.  icon.  2.  pag.  224.  fig.  1 • Hist.  Lugd.  60* 
fig.  1.  J.  Baub.  hist.  1.  part.  2.  pag.  286.  fig.  1. 

Observai.  Dodoèns  , Lobel  et  Jean  Bauhin  ont  copié  la  figure  de 
l’Ecluse.  Celle  de  Dalechamp  est  différente  : ces  deux  figures  sont 
assez  exactes  pour  faire  reconnoîlre  cet  arbre.  Jean  Bauliin  a peu 
ajouté  à la  description  de  l’Ecluse  : elle  seroil  complète  s’ils  avoient 
mieux  connu  la  structure  de  la  fleur.  Us  ont  énoncé  l’odeur  singu- 
lière et  pénétrante  des  feuilles , lorsqu’on  les  froisse  entre  les  doigts  , 
meme  desséchées  depuis  long-temps  ; odeur  qui  annonce  plus  d’éner- 
gie que  celle  des  autres  Conifères  , mais  qui  n’a  pas  encore  été  éprou- 
vée pour  le  traitement  des  maladies.  L’Ecluse  dit  avoir  -observé  cet 
arbre  à Fontainebleau  pendant  le  règne  de  François  I." , d’où  il 
l’envoya  en  Hollande  : il  supporte  très-bien  les  rigueurs  de  nos  hivers  , 
de  meme  que  celui  qui  est  originaire  de  la  Chine , qu’011  appelle 
I huja  Orienlaiis  , dont  les  rameaux  redressés  forment  une  pyra- 
mide , et  qui  diffère  par  ses  cônes  raboteux  , par  ses  écailles  aigues , 
à pointes  recourbées.  Cette  espèce  est  aujourd’hui  la  plus  généralement 
«ulfivée. 


ioo  monoécie;  monadelpïiie. 

Le  Cyprès  toujours  vert , Cu- 
pressus s cw per  virens  , L.  Genre  1177. 

Les  fleurs  mâles  en  chatons;  k écailles 
couvrant  chacune  quatre  étamines  ; k 
anthères  assises  , sans  filament  ; les 
fleurs  femelles  en  cône  ; à écailles  uni- 
flores  ; le  cônes  en  maturité  offrant  des 
gerçures  , dans  lesquelles  sont  nidulées 
des  semences  anguleuses.  Grand  arbre 
qui  forme  vers  le  haut  une  pyramide  , 
par  ses  branches  redressées  et  resserrées  «. . * 
les  unes  contre  les  autres.  Les  fleurs 
mâles  et  femelles  sur  le  même  pied  , 
assises  et  solitaires  ; les  feuilles  sont 
formées  par  des  écailles  verdâtres  , poin- 
tues , rangées  en  manière  de  tuiles  sur 
des  rameaux  quadrangulaires.  C’est  ce- 
lui que  les  anciens  ont  appelé  femelle  ; 
le  prétendu  mâle  offre  ses  rameaux 
étalés  horizontalement.  Originaire  de 
Crète.  Cultivé  dans  nos  jardins.  Le 
bois  est  odoriférant.  Fig.  702. 

Cupressus  meta  in  fastigium  cemvo- 
luta.  Toarti.  587.  Cupressus.  C.Bauh. 

pin.  488.  Dod.  pempt.  856.  Cam.  epit.  52.  Cupressus  Matthioli  itg. 
Lob.  icon.  2.  pag.  222.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  58.  fîg.  \.  J.  Bauh.  hist. 
1.  part.  2.  pag.  280.  fig.  1.  P ar.  Cupressus  ramos  extra  spargens  , 
seu  mus.  Tourn.  587. 

/.  Obs.  Les  C\près  cultivés  dans  nos  jardins,  depuis  quinze  h 
vingt  ans,  avoient  résisté  k nos  liïvers  ordinaires  ; mais  les  froids  très- 
rigoureux  que  nous  avons  éprouvés  , sur-tout  celui  de  1794  , ont  fait 
périr  tous  les  Cyprès  : ils  ont  été  si  terribles,  que  la  plupart  de  nos 
vieux  Noyers  , qui  avoient  bravé  tous  les  hivers  , depuis  1707  , ont 
été  gelés  jusques  k la  racine.  Plusieurs  , il  est  vrai  , ont  repoussé  vi- 
goureusement les  années  suivantes  ; niais  ce  qui  m’a  surpris  , ceux 
de  mon  domaine  , qui  étoient  bien  abrités  dans  un  bas-fond  , ont  été 
très-endonnnagés  , tandis  que  ceux  des  hauteurs  , battus  par  tous  les 
vents  , n’ont  pas  souffert. 

11.  Obs.  Dalechamp  a employé  la  figure  de  Matthiole  ici  ré- 
duite , qui  est  une  des  meilleures  et  la  première.  Podoè'ns  ert  pro- 
pose deux  ; l’une  , arbre  entier  en  pyramide  ; l’autre  , k rameaux 
épars  , meilleure  pour  l’expression  des  cônes.  Lobel  a employé  cette 
dernière.  Je  ne  sais  d’où  Jean  Bauhin  a tiré  la  mauvaise  figure  qu’il 
a laissée  : les  cônes  seulement  sont  assez  bien  exprimés  isolés.  La 
'meilleure  pour  les  détails  relatifs  au  fruit  et  aux  semences  , est  celle 
de  Cauiérarius.  Jean  Bauliin  , qui  a tracé  une  description  très-dé- 
taillée de  cet  arbre  , sur-tout  de  scs  cônes  et  de  scs  semences  , n’a 
pas  connu  sa  fleur.  11  paroît  que  son  frère  l’avoit  observée  , puisqu’il 
dit  dans  scs  slriunadwersiones  in  Hist.  Lugd.  : Flores  Cupressi  pu- 
sillos  , flavescentes  non  descripsit.  Les  cônes  des  Cyprès  sont  astrin- 
gens  ; son  bois  est  dur  , panaché  , non  sujet  k la  carie  , odorant  ^ 
résineux.  Ces  arbres  , qui  s’élèvent  beaucoup  , forment  dans  nos  Pro- 
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vin ccs  méridionales  de  belles  allées.  La  variété  à rameaux  étalés  ré- 
siste mieux  au  froid  dans  nos  Provinces  méditerranées. 

Polypétales. 

K,  \ 

, 2325.  Le  Tournesol  des  Teinturiers, 

Croton  Tinctorium  , L.  Genre  1181.  -Fig-  7o3. 

Dans  la  fleur  mâle  , le  calice  cylindri- 
que , à cinq  dents  -,  la  corolle  de  cinq 
pétales  ; dans  la  fleur  femelle  le  calice 
de  plusieurs  feuillets  , sans  corolle  , ren- 
ferme trois  styles  fendus  en  deux  -,  le 
fruit , une  capsule  h trois  loges  ; h fleurs 
mâles  réunies  en  grappe  terminale  ; les 
femelles  axillaires  et  pédunculées  ; les 
capsules  pendantes  ; à feuilles  pétiolées  , 
alternes  , molles  , blanchâtres  , ovales  , 
rhomboïdalcs.  Dans  cette  espèce  la  tige 
herbacée,  le  calice  à cinq  feuillets; 
cinq  pétales  lancéolés  , huit  étamines 
réunies  en  un  seul  corps  par  les  fila— 
mens.  Il  fournit  une  couleur  bleue.  En 
Languedoc.  Fleurit  en  Juin.  AnnueL 
Fig.  703. 

Hdiotropiwn  tricoccum.  C.  Bauh. 
pin.  253.  llicïnoidcs . INissole , net.  Paris. 

J7T2.  pag.  337.  tab.  17.  Toiirn.  app. 

655.  lleliotropium  patvum  , Dioscori- 
dis.  Lob.  icon.  261.  Matth.  893.  fig.  4. 

Dod.  pempt.  71.  fig.  t.  Glus.  List.  2. 

j7 • 2-  Hist.  Lugd  i352.  fig.  2.  Cam.  epit.  icur.  J.  Fâuïu 

ûist.  J.  part.  2.  png.  600.  fig.  2. 

06s.  Les  figures  de  l’Ecluse  , de  Dodoëns  , de  Eobeî  et  de  Da- 
ecbamp  sont  semblables  et  bonnes.  Celle  Je  Jean  Bauhin  , savoir  - 
la  seconde,  difièrc  peu.  La  figure  de  Camérarius  exprime  bien  les 
feuilles  la  fleur  et  le  fruit  séparés.  Matthiole  a le  premier  publié  la 
figure,  de  cette  plante.  Jean  Bauhin  , après  l’avoir  décrite  à sa  ma— 
mere  , ajoute  les  observations  de  l’Ecluse  , qui  laissent  peu  à'  désirer 
Celui-ci  a bien  reconnu  que  plusieurs  fleurs  étoient  stériles  et  que 
u:s  germes  se  développent  séparés  de  ces  fleurs.  Jean  Bauhin  nous 
apprend  qu  il  lavait  cultivée  dans  son  jardin  de  Lyon.  II  blâme  avec 

Tv/aZ  SaJrCn7rC  disant  figura  nostra  ex  Fuchùonis  non- 

y lacet  quare  bonam  ex  Clusto  para  ri  curauimus.  Il  avoit  acheté  ui 
v,rand  nombre  de  petites  figures  , qui  avoient  été  préparées  pour  un 
édition  augmentée,  in- 12  , de  l’ouvrage  de  Fuchs. 
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Fig.  704. 


2326.  Le  Ricin  commun  , Ricinus 
comrnunis  , L»  Genre  1184.  La  fleur 
mâle  à calice  sans  corolle  , d’une  seule 
pièce  , divisée  eu  cinq  segmens  , ren- 
fermant une  foule  d’étamines  ; le  calice 
de  la  fleur  femelle  est  divisé  en  trois 
segmens  , renfermant  trois  styles  , divi- 
sés chacun  en  doux  ; le  fruit , une  cap- 
sule a trois  loges  , renfermant  chacune 
une  seule  semence  ovale  , luisante  , 
hrunc  , mouchetée  de  noir  ; à tige  très- 
élevée  , fistulense  , ramifiée  ; les  fleurs 
en  grappe  terminale  ; a feuilles  alternes 

Îiétiolées , en  bouclier  , palmées  , à lo- 
)es  dentés  à dents  de  scie  ; capsules  ver- 
dâtres , hérissonnées  , molles  , h trois 
sillons  , a trois  valves  : les  semences  très- 
âcres  fournissent  cependant  une  huile 
grasse  très-douce.  Originaire  des  Indes  , 
cultivé  dans  nos  jardins.  Fleurit  en  Juin 
Annuel.  Fig.  704. 

Ricinus  vulgaris.  C.  Rauh.  pin.  432. 

J.  Bauh.  3.  pag.  O42.  Tournef.  532. 

Fuchs.  3^0.  Dod.  pempt.  867.  Matth. 

862.  fig.  1 . Loh.  icon.  688.  fig.  1 . Hist. 

Lugd.  i63o.  fig.  1.  Cam.  epit.  909.  J.  Raidi,  hist.  3.  pag-  64'?-* 

(Jbs.  Fuchs  a publié  la  première  et  une  des  meilleures  figures  de 
celte  plante.  Camérarius  n’a  ajouté  , k la  figure  de  Matthiolc  , ici 
réduite  , qu’un  fruit  et  une  semence  séparés..  Celles  de  Dodoëns  et 
de  Lobel  sont  semblables  , différant  peu  de  la  figure  de  Matthiole  ; 
et  comme  cette  plante  a plusieurs  caractères  saillans  , toutes  les  figures 
citées  suffisent  pour  la  faire  distinguer.  Jean  Bauliin  , qui  a publié 
réduite  la  figure  de  Fuchs  , en  a rédigé  une  description  très-détaillée  , 
qui  est  exacte  pour  la  tige  , le  fruit  et  les  semences  , mais  qui  est  un 
peu  embrouillée  pour  les  fleurs  , quoiqu’il  en  ait  bien  distingué  les 
stériles  qui  terminent  la  grappe  , et  celles  qui  se  changent  en  fruit 
et  qui  sont  inférieures.  Le  Ricin  s’accommode  ‘i  bien  de  notre  climat , 
que  nous  l’avons  trouvé  plusieurs  fois  spontané  autour  de  Lyon  : le 
fruit  est  mur  k la  fin  d’Octobre  ; ses  capsules  s’ouvrent  avec  élasti- 
cité , et  lancent  au  loin  les  semences  , qui  sont  lisses  , joliment  bar- 
riolées  ; leur  écorce  est  très  — âcre  , et  leur  pulpe  très-douce.  Jean 
Bauliin  a eu  raison  de  les  déclarer  dangereuses  , d’après  Matthiole. 
Nous  avons  vu  une  Dame  horriblement  tourmentée  de  coliques  avec 
vomissement , pour  en  avoir  mangé  cinq  à six  grains  , non  dépouillés 
de  leur  écorce.  L’huile  de  Ricin  est  devenue  célèbre  comme  vermi- 
fuge ; mais  elle  occasione  souvent  de  violentes  coliques  lorsqu’elle 
n’est  pas  extraite  suivant  les  règles  de  l’art. 
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A étamines  réunies  par  les  anthères. 
La  famille  des  Cucurhitacées . 


Fig.  705. 


JLj  es  Cucurhitacées  sont  des  herbes  h racines  le  plus  souvent  char- 
nues , à tiges  sarn lentéûses  , grimpantes  ou  rampantes  , souvent  hé- 
rissées ; leurs  feuilles  sont  alternes,  le  plus  souvent  découpées  en  lobes 
à vrilles  axillaires  ; les  fleurs  aux  aisselles  des  feuilles  solitaires  ou  en 
grappe  ; les  fleurs  le  plus  souvent  monoïques  ; le  calice  supérieur  ; la 
corolle  monopétale  h cinq  segmens  : trois  ou  cinq  étamines  dans  les 
fleurs  mâles  , à anthères  réunies  ; un  style  dans  les  fleurs  femelles  à 
plusieurs  stigmates  : le  germe  se  change  en  une  baie  ou  en  gros  fruit 
charnu  , à écorce  ferme  , renfermant  plusieurs  semences  h enveloppe 
comme  cartilagineuse.  Cette  famille  , très-naturelle  , dément  le  fameux 
axiome  de  Linné  , que  les  plantes  de  la  même  famille  possèdent  les 
mêmes  propriétés.  Les  Courges  , les  Pastèques  , les  Melons  , etc.  sont 
nutritifs  ; la  Coloquinte  , Y Elalcr'iinn , la  Bri  ne  sont  purgatives.  L’Eu- 
rope possède  peu  de  Cucurhitacées  ; mais  plusieurs  , d’origine  étran- 
gèies,  y sont  naturalisées. 

9^27.  La  Momordique- Balsamine  , 

JMomovdica  Balsamina  L.  Genre  1 1 qi . 

Fl  eurs  males  et  femelles  , séparées  sur  le 
même  pied  ; dans  l'une  et  l’antre  , le 
calice  d’une  seule  pièce  est  h cinq  seg- 
mens ; la  corolle  monopétalc  r divisée 
en  cinq  parties  ; trois  filamens  dans  la 
fleur  mâle  ; un  style  divisé  en  trois  dans 
ia  fleur  femelle  ; le  fruit  , une  pomme 
s’ouvrant  par  ressort , les  panneaux  étant 
élastiques  ; â feuilles  lisses  , palmées  , 
sortant  à angle  droit  de  la  lige  ; à pom- 
me anguleuse  , tuberculée  tige  peu 
élevee  , anguleuse  , sarmeiïteuse  ; les 
fieurs  axillaires  ; la  pomme  , d’abord 
verte  , devient  jaunâtre  , succulente  , 
puis  sèche,  anguleuse  avec  des  tuber- 
cules ; feuilles  légèrement  amères  et 
âcres.  C’est  la  Pomme-dc-Merveille  des 
Jardiniers.  Originaire  des  Indes.  Culti- 
vée dans  nos  jardins.  Annuelle.  Fier. 

705.  ô 

Momordica  vvflgarh.  Tour  nef.  io3. 

Balsa  mina  rotundrfolia y repens , sert  mas. 

C.  Bauh.  pin.  3o(j.  Charantia.  Dod.  pctnpt.  C70.  Balsamina  Cucu- 

G4 
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meraria.  J.  Bauh.  2.  pag.  25i.  Fuchs.  liist.  189.  Matth.  884 • fig>  ï* 
Lüb.  icôn.  648.  fig.  1.  liist.  Lugd.  63o.  fig.  r.  Cam.  epit.  989. 

Obs.  La  figure  de  Fuchs  rend  bien  l’ensemble  des  parties  de  cette 
singulière  plante.  Mais  pour  les  détails  des  parties  du  fruit  et  pour 
la  fleur  , il  faut  consulter  la  figure  de  Camérarius. 

2828.  La  Momordique  purgative  , Fig.  706. 

ou  Concombre  sauvage  , Momordica 
Elaterium , L.  A feuilles  en  coeur  , en- 
tières , plissées  , dentées  •,  à tige  sans 
vrille  , rude  , rampante  ; à pommes 
ovales  , petites  , hérissées  de  poils , ru- 
des , contenant  un  suc  fétide  , très-acre; 
à semences  aplaties  , luisantes  , noirâ- 
tres ; les  corolles  petites  , jaunâtres  , vei- 
nées de  vert.  Nous  l’avons  observée  aux 
Brosses.  Originaire  du  Languedoc.  Cul- 
tivée dans  nos  jardins  d’oii  elle  s’é- 
chappe quelquefois.  Annuelle.  Fig. 

706. 

Cucumis  sylueslris  , ^4  s ininus  dictus. 

C.  Bauh.  pin.  3 1 4 • Tourn.  10/j.  Cucu- 
mis  syluestris.  Dod.  pempt.  663.  Cu- 
cumis sylvestris , siwe  J4  s ininus.  J.  Bauh. 

2.  pag.  248.  Fuchs.  hist.  705.  Matth. 

449.  fig.  ï.  Lob.  icon.  646.  fig.  1.  Ilist. 

Lugd.  1672.  fig.  1. 

Obs.  Toutes  les  figures  citées  sont 

t C 

suffisantes  pour  distinguer  cette  plante. 

Mais  la  meilleure  est  celle  de  Caméra- 
rius , qui  exprime  bien  la  fleur  mâle  et  femelle  , de  meme  que  le  fruit 
lançant  ses  semences  ; le  suc  du  fruit  , épaissi  k un  feu  lent  , est  un 
purgatif  très-actif,  dont  les  anciens  sè  servoient  avec  succès  dans  les 
maladies  chroniques  les  plus  rebelles  , comme  engorgemens  récens  des 
viscères  du  bas-ventre  , leucophlegmatie  anasarque  , etc. 

II.  Obs.  Il  faut  toucher  le  fruit  mûr  avec  précaution  ; car  si  on 
n’y  fait  pas  attention  , ses  valves  en  se  débandant  avec  ressort , peu- 
vent lancer  dans  les  yeux  leur  suc  très-âcre  , qui  occasloneroit  cer- 
tainement une  ophtalmie  grave. 
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•j32Q.  La  Courge-Pastèque, Cucurbita 
'Citrullus , L.Gen.i  192. Semences  mar- 
ges renflées; à feuilles  très-profondément 
découpées  , sinuées , d’un  vert-foncé  , 
rudes,  corolles  moins  grandes  que  celles 
de  la  Courge  vulgaire  , moins  jaunes  ; 
pomme  presque  ronde  , h chair  blanche 
ou  rouge  , douce , sucrée  ; h semences 
noires  ; les  tiges  rampantes  ; les  fleurs 
axillaires.  Originaire  de  Calabre,  culti- 
vée dans  nos  jardins.  Fig.  70 7. 

Anguria  Citrullus  dicta.  C.  Bauli. 
pin.  3ï2.  Tourn.  106.  Anguria  Cucu- 
7 nis  Citrullus.  Dod.  pempt.  664.  Citrul- 
lus  folio  Colocy tilhidis  secto  , semine 
nigro , cpnhusdani  Anguria.  J.  Bauh.  2. 
pag.  235.  Puchs.  hist.  700.  Mattli.  397. 
fig.  1.  Lob.  icon.  640.  fig.  2.  HistQr. 

Lugd.  62.5.  fig.  1 Camcr.  epit.  297. 

/.  Obs.  La  Pastèque  mûrit  difficile- 
ment sous  notre  climat:  celle  de  Pro- 
vence est  sucrée  , aqueuse,  un  peu  aci- 
dulée. C’est  un  fruit  délicieux. 

II.  Obs.  Camérarius  et  Dalechamp  ont  copié  la  figure  de  Matthiole 
ici  réduite  -,  Jean  Bauhin  celle  de  Fuçhs  , la  première  , et  une  tics 
meilleures.  Camérarius  a adopté  la  figure  de  Matthiole  sons  y rien 
ajouter.  La  Pastèque  est  un  aliment  rafraîchissant,  très-agréable,  vérita- 
blement précieux  pour  les  habitons  des  pays  chauds. 

233o.  La  Courge-Citrouille  , Cucur- 
hiia  Pepo  , L.  Les  tiges  rudes,  can- 
nelées , rampantes  ; les  fleurs  très-gran- 
des , jaunes  , axillaires  , ainsi  que  les 
vrilles  ; les  feuilles  très-grandes  , rudes  , 
hérissées  , divisées  en  lobes  ; a pommes 
très-grosses  , lisses;  à écorce  verte  , blan- 
che ou  jaune;  a chair  blanche  ou  jaune  , 
aqueuse  , fade.  Cultivée  dans  nos 
champs.  Annuelle.  Fig.  708. 

Pcpo  vulgaris.  Tourn.  io5.  Cucur- 
bita major , rotunda  ; flore  luteo  , folio 
aspero.  C.  Bauh.  pin.  pag.  21 3.  Cu- 
curbita foliis  asperis  , siue  Zuchas , 
flore  luteo.  J.  Bauh.  2.  pag.  218.  Pcpo 
major,  oblongus.  Dod,  pempt.  665.  Par. 

Matth.  3g3.  fig.  3.  Hist.  Lugd.  616. 

%.  1. 

Obs.  Les  Courges-Citrouilles  acquiè- 
rent , dans  les  bons  terrains,  un  volume 
si  extra  -rdinaire  , qu’un  homme  a de 
la  peine  a les  porter.  Elles  offrent  plu- 
sieurs variétés  , relativement  à la  teinte 
de  leur  écorce  , jaune  , blanche  , verte  , 
arrondie  ou  aiongée. 


rougeâtre  , 


etc.  ; leur  forme 


fig-  7°9* 
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233 1.  La  Courge-Bonnet-d’Elccteur  , Cucurbita  Melopepo , L.  A 
feuilles  (leçon pees  en  lobe  ; h tige  droite  ; h pomme  aplatie,  er.oée  de 
nodosités  saillantes.  Cultivée  dans  nos  jardins.  Annuelle. 

Melopepo  clypeifonnis.  C.  Bai; h.  pin.  3 1 2.  Cucurbita  clypeiformis r 
seu  Siciliana.  J.  Bauh.  List.  2.  pag.  224  et  225.  fîg.  1 et  2. 

Obs.  Celte  espèce  présente  quelques  variétés  relatives  à la  forme  du 
fruit  plus  ou  moins  aplati  ou  plus  ou  moins  bombé. 

2.332.  La  Courge  - Calebasse  ou 
Gourde  , Cucurbita  lagenaria  , L.  A 
tiges  sarmenteuses  , traînantes  ; h feuil- 
les cotonneuses  , dont  les  angles  sont 
peu  marqués  , qui  offrent  deux  glan- 
des au-dessous  de  leur  base  ; à fleurs 
grandes  , blanches  , monopétales  ; à 
fruit  , dont  l’écorce  ligneuse  couvre  un 
parenchime  blanc  ; ses  semences  cen- 
drées , ridées  , ont  deux  sillons.  Origi- 
naire d’Amérique.  Cultivée  dans  nos 
jardins.  Annuelle.  Fig.  y 09. 

Cucurbita  longa  , folio  molli  , flore 
aîbo.  J.  Bauh.  2.  pag.  21 4>  Tourn.  107. 

Cucurbita  oblonga.  , flore  albo  , folio 
molli.  C.  Bauh.  pin.  3 1 3.  Fuchs.  hist. 

870.  Matth.  392.  fîg.  3.  Lob.  icon.644* 
fïg.  2.  Hist.  Lugd.  6)5.  fig.  r.  i.re  var. 

Cucurbita  lagenaria.  J.  Bauh.  hist.  2. 
pag.  216.  2.®  var.  Cucurbita  lutior. 

Dod.  pempt.  660.  3.evar.  Cucurbita  lon- 
gior.  T)od.  pempt.  669. 

Obs.  Cette  ligure  , et  la  première 
citée  de  Jean  Bauhin  , pag.  214  y ex- 
priment la  troisième  variété  longue  , à pulpe  nutritive.  La  seconde 
variété  est  gravée  par  Jean  Bauhin  page  2)5  : c’est  la  grosse  gourde 
des  pèlerins.  La  figure  de  Jean  Bauhin,  216,  rend  la  première  va- 
riété. Lorsque  ces  deux  dernières  sont  sèches  , leur  écorce  est  dure  , 
comme  ligneuse  , ce  qui  les  rend  propres  à faire  le  service  des  bou- 
teilles. 

2333.  La  Courge-OEuf , Cucurbita  ovifera  , L.  A feuilles  taillées 
en  lobes  ; à pommes  petites,  en  ovale  renversé  ; îi  vrilles  à sept  digita- 
tions. Originaire  d’Astracan.  Cultivée  dans  nos  jardins. 

2334.  La  Courge  verruqueuse  , Cucurbita  verrucosa , L.  A feuilles 
découpées  en  lobes  ; à pomme  chargée  de  tubercules  verruqueuses. 

Cucurbita  verrucosa.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  222.  Hist.  Lugd.  61  j. 
fig.  2.  ISielopepo  verrucosus.  Tourn.  inst.  ic6 

Obs.  Dalcchamp  a publié  la  première  figure  de  cette  espèce  ; elle 
a été  copiée  par  Jean  Bauhin. 
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ï'<s- 


710. 


‘6-  710- 
Melo  vulgaris 

Tourn.  icq. 


b335.  Le  Concombre-Melon,  Cucu- 
Tftts  Melo  , L.  Genre  1 iq3*  Le  bruit  est 
une  pomme  qui  renferme  plusieurs 
semences  plates  , aiguës.  A angles  des 
feuilles  arrondis  ; à pommes  dont  l’é- 
ccrce  est  divisée  en  côtes  , souvent 
chargées  de  petites  proéminences  en  ré- 
seau. Originaire  du  pays  des  Calmoucs. 

Cultivé  dans  nos  jardins.  Annuel. 

FU,  . 

C.  Bauli.  pin.  3io. 

Melo  , sioe  IMelopepo 
vulgo.  Dod.  pempt.  663.  Melones.  J. 

Baun.  2.  pag.  2/j2.  Fuchs.  List.  701. 

Matth.  3q6.  6g.  1.  Lob.  icon.  609. 
fig.  2.  Hist.  Lngd.  623.  6g.  t et  2 , et 
244-  %•  1 et  2-  Cam.  epit.  296. 

I.  Ois.  Les  variétés  du  Melon  très- 
nombreuses  : elles  sont  principalement 
relatives  au  fruit  plus  ou  moins  gros;  h 
écorce  lisse  eu  tuberculeuse  , h réseau 
ou  sans  réseau  , blanclic  , verte  , ou 
jaune  ; à côtes  plus  ou  moins  saillan- 
tes ; à chair  blanche  , verdâtre  , jaune, 
plus  ou  moins  aqueuse  , plus  ou  moins  sucrée. 

II.  Ois.  Brunsfeld  et  Fuclis  ont  publié  les  premières  figures  du 
Melon.  Jean  Bauhin  a copié  celle  de  Fuclis  réduite.  Les  figures 
de  Dodocns  et  de  Lobel  sont  semblables  et  bonnes  ; mais  nous  pré- 
férons celles  de  Camérarius.,  comme  caractéristique  , offrant  la  fleur 
mâle  et  la  fleur  femelle  isolées  , et  le  fruit  en  partie  ouvert.  D’ail- 
leurs , la  figure  principale  est  celle  de  Matthiole  ici  réduite  , qui  est 
aussi  bonne  que  celle  de  Dodoè'ns.  Le  Melon  bien  mûr  et  de  bonne 
qualité  , est  un  aliment  léger  , salubre  , pourvu  qu’on  n’en  mange  pas 
avec  excès.  Sur-tout  il  ne  faut  pas  imiter  ces  gourmands  qui  mangent 
les  Melons  frappés  de  glaces  ; nous  eu  avons  vu  périr  à la  suite 
d’une  inflammation  des  intestins  causée  par  ces  Melons  glacés.  Si 
on  veut  obtenir  de  bonnes  semences  de  Melon  , il  faut  que  le  fruit 
soit  très-mûr  ; ces  semences  retiennent  leur  vertu  reproductive  plu- 
sieurs années,  pourvu  qu’on  les  conserve  dans  un  endroit  sec  ; comme 
l’été  de  l’an  tSo5  a été  humide  et  froid,  tous  nos  Melons  furent 
mauvais. 
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233G.  Le  Concombre  cultive  vul- 
gaire , Cucumis  satiuus  , L.  A angles 
des  feuilles  droits  ; à pommes  aîongées  , 
rudes  , souvent  parsemées  de  verrues  , 
droites  , ou  courbes  ; à écorce  jaune  ou 
blanche;  h fleurs  jaunes  , médiocres;  k 
tiges  rudes,  rampantes  ; à vrilles.  Cul- 
tivé dans  les  jardins.  Annuel.  Fig.  71 1. 

Cucumis  satïi'us  , vulgaris  , matura  ; 
fructu  subluteo.  Cucumis  vulgaris.  Dorî. 
pempt.  6%.  Cucumis  vulgaris.  J.  Bauh. 

2.  pag.  î»45.  Fuchs.  hist.  697.  Matth. 

%•  1 • Lob.  icon.  G38.  fig.  2.  Hist. 

Lugd.  620.  fig.  1.  Caïn.  epit.  29^. 

I.  Obs.  Dans  le  Concombre  et  les 
Courges , le  calice  d’une  seule  pièce 
divisée  en  cinq  segmens;  la  corolle  mo- 
nopétale divisée  en  cinq  parties  ; dans 
la  fieu  r mâle  trois  filamens  portant  cinq 
anthères  , dans  la  fleur  femelle  le  pistil 
di  visé  en  trois. 

II.  Obs.  La  figure  de  Fuchs,  une 
des  meilleures  , a servi  de  modèle  à 
ses  successeurs  ; celle  de  MaUliiole  , 
copiée  par  Camérarius,  qui  a seulement 
ajouté  un  fruit  isolé  , est  aussi  bonne.  Jean  Bauhin  a copié  , page 

, la  fi  gure  de  Fuchs  réduite. 

III.  Obseiv.  Les  jeunes  Concombres  préparés  au  vinaigre  , nous 
paroissent  plus  nuisibles  qu’utiles  ; il  faut  faut  faire  passer  à l’eau 
bouillante  les  Concombres  plus  avancés  pour  leur  enlever  leur  amer- 
tume avant  de  les  apprêter.  C’est  un  assez  mauvais  aliment. 

2337.  Le  Concombre-Serpent , Cucumis  sfnguinus  , L.  A feuilles 
découpées  en  lobes;  à pomme  cylindrique,  très-longue,  lisse,  con- 
tournée. Originaire  des  Indes  Orientales  ; cultivé  dans  nos  jardins. 

2338.  Le  Concombre  recourbé  , Cucumis  flcxuosus , L.  A feuilles 
anguleuses , presque  découpées  en  lobes  ; à pomme  cylindrique  , 
sillonnée , courbée.  Cultivé  dans  nos  jardins. 

Cucumis  flexuosus.  C.  Bauh.  pin.  3 10.  Matth.  3q5.  fig.  2.  Dod. 

{icmpt.  662.  fig.  2.  Lob.  icou.  G39.  fig,  1.  Cam.  epit.  2o5.  J.  Bauh. 
îist.  2.  pag.  2'j8.  fig.  1. 

Obs.  Les  figures  de  Dodoëns  et  de  Lobel  sont  semblables  et  bonnes  , 
mais  ne  valent  pas  celles  de  Camérarius  et  de  J Bauhin  , qui  sont 
caractéristiques.  Cette  espèce  présente  plusieurs  variétés  relatives  a la 
longueur  du  fruit  et  aux  courbures  qu’il  affecte. 


Fig.  711. 
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^339.  Le  Concombre  - Coloquinte  , 

(- uc um: s Colocynlliis  , L.  A tiges  m- 
des,  rampantes;  les  vrilles  et  les  fleurs 
axillaires  ; h corolles  monopétales  ; k 
fruit  gros  comme  une  pomme,  sphé- 
rique,, lisse  , renfermant  une  moelle 
blanche  , fongueuse  ; a feuilles  rudes  , 
très  - découpées  , blanchâtres  , velues. 

Le  fruit  est  très -amer.  Originaire  de 
Syrie.  Cultivé  dans  nos  jardins.  An- 
nuel. Fig.  7 1*2. 

Colocynthis  fructu  rotundo  , major. 

C.  Bauli.  pin.  3i3.  Tourn.  107.  Colo— 
cynlhis.  Dod.  pempt.  663.  Matth. 

877.  fig.  1.  Lob.  icon.  645.  6g.  r. 

Hist.  Lugd.  1676.  6g.  1.  J.  Bauh. 
hist.  2.  pag.  282.  6g.  1 . 

I.  (Jbs.  Le  fruit,  d’abord  vert  , 
se  panache  en  jaune.  Nous  l’avons  se- 
mé , cette  année  1797  , dans  le  jardin 
de  l’Ecole  Centrale  dn  Département 
du  Rhône , dans  une  bonne  exposi- 
tion au  Midi  , abritée  par  un  rocher 

assez  élevé.  Cette  plante  nous  a donné  des  fruits  très-murs. 

II.  Obs,  Camérarius  a ajouté  à la  6gure  de  Mattliiole  , qui  est 
une  des  meilleures , le  fruit  isolé  et  les  semences.  On  voit  aussi  en 
dessous  , à droite  , le  fruit  du  Colocynlliis  pyriformis  Les  6gnres  de 
Dodoëns  et  de  Lobel , semblables  , ne  diffèrent  pas  de  celle  de  Mat- 
thiole.  La  Coloquinte  est  célèbre  comme  purgatif  énergique  ou  dras- 
tique. C’est  un  moyen  précieux  entre  les  mains  d’un  Médecin  exercé 
pour  le  traitement  des  maladies  chroniques,  comme  des  engorgemeus 
du  mésentère  , des  glandes,  empâtemens  des  viscères  abdominaux. 

q34o.  Le  Concombre  des  Prophètes,  Cucumis  P rophetarwn , L, 
A feuilles  en  coeur  *,  h cinq  lobes  , obtus  , dentelés  ; h fruits  très- 
petits  , ronds  , hérissés  , barriolés  par  douze  stries  alternativement 
jaunes  et  vertes.  Voyez  Jacq.  Hort.  tab.  9.  Blakw.  tab.  589,  Ori- 
ginaire d’Arabie  , cultivé  dans  nos  jardins. 


Fig.  712. 
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?.34i-  La  Brione  blanche , Bryonia 
ai  bu. , B-  Genre  1 1 94  • Calices  des  Fig-  71 3. 

ileurs  mâles  et  femelles  d’une  seule 
pièce  , à cinq  dents  ; lu  corolle  mono- 
petale  divisée  en  cinq  segmens;  trois 
îilaniens  très  - courts  dans  les  fleurs 
mâles;  cinq  anthères,  dont  deux  réu- 
nies sur  un  seul  filament,  le  troisième 
n’en  portant  qu’une  ; dans  les  fleurs 
femelles  , un  style  fendu  en  trois  ; le 
germe  inférieur  ; le  fruit  est  une  baie 
arrondie  , renfermant  plusieurs  se- 
mences. A racine  très  - grosse  , fari- 
neuse , blanche  ; à tiges  grêles  lon- 
gues , grimpantes  , légèrement  velues; 
à vrilles  spirales  à l’origine  despétioles; 
à feuilles  alternes  , anguleuses  , pal- 
mées , calleuses  , rudes  au  toucher  ; 
à fleurs  axillaires  , plusieurs  ensemble  • 
les  mâles  plus  grandes  que  les  femelles  ; 
la  corolle  d’un  b!anc-sale , h veines 
vertes  ou  roussâlres  ; baies  grosses 
comme  un  pois  , lisses , ovales , ronges  , 
ou  noires.  Dans  les  haies  , commune , 
à la  Carrette.  Fleurit  en  Juin  qt  Juillet.  Vivace.  Fig.  71  3. 

Bry  onia  aspera  , sive  alla  , baccis  rubris.  C.  Buuh.  pin.  997.  V itis 
alba  , sive  Bryonia.  J.  Bauh.  2,  pag.  i43.  Bryonia  alba.  Dodon. 
pempt.  4°°'  Fuclis.  hist.  94.  Matth.  882.  fig.  1.  Lob.  icon.  624* 
iig.  2.  Hist.  Lugd.  *410.  fig.  1.  Carri.  epit.  987.  Coulcuvrée  , Vigne 
blanche.  Les  feuilles  de  cette  plante  sont  fades  , gluantes  ; la  racine 
est  amère  , et  sent  fort  mauvais.  La  racine , les  tendrons  et  les  se- 
mences de  Coulcuvrée  purgent  puissamment , et  emportent  les  obstruc- 
tions et  les  levains  les  plus  opiniâtres  ; voilà  pourquoi  l’usage  de  cette 
plante  est  avantageux  dans  î’hydropisie , dans  la  goutte  , dans  l’épi- 
lepsie , dans  l’asthme  , dans  les  vapeurs,  dans  la  paralysie,  dans  le 
vertige  , et  dans  les  plus  longues  maladies  : on  donne  la  racine  en 
poudre  depuis  un  scrupule  jusqu’à  deux;  on  en  fait  boire  le  suc  de- 
puis deux  gros  jusqu’à  demi-once , et  la  décoction  depuis  demi-once 
jusqu’à  une  once  et  une  once  et  demie;  mais,  de  quelque  manière  que 
l’on  se  serve  de  cette  racine  , il  est  bon  de  la  corriger  avec  la  crème  de 
tartre  , ou  le  sel  végétal.  Arnaud  de  Villeneuve  dit  qu’il  a guéri  un 
épileptique  avec  le  suc  de  la  racine  de  Couleuvrée  , qu’il  lui  fit  boira 
pendant  trois  semaines  ; et  Mattliiole  assure  qu’il  a vu  guérir  des  va- 
peurs une  Dame  qui  avoil  inutilement  tenté  plusieurs  remèdes  ; un 
Herboriste  lui  conseilla  de  boire  pendant  un  an  , tous  les  huit  jours  , 
du  vin  blanc  , dans  lequel  on  faisoit  bouillir  une  once  de  cette  racine. 
Pour  l’hydropisie  , quelques-uns  en  fout  boire  le  suc  que  l’on  amasse 
de  la  manière  suivante  : O11  découvre  la  racine  dans  le  printemps  , 
on  en  coupe  le  haut  en  travers  ; après  quoi  l’on  creuse  le  reste  : on  la 
recouvre  avec  la  pièce  que  l’on  a coupée;  on  remet  la  terre  sur  toute  la 
racine , et  le  lendemain  on  prend  soin  de  ramasser  avec  une  cuiller 
le  sue  qui  se  trouve  dans  le  creux  : une  cuillerée  de  ce  suc  purge  asse* 
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bien  , et  emporte  les  obstructions  du  foie  , du  pancréas  , et  des  autres 
parties  du  bas  ventre  : on  prépare  aussi  l’extrait  et  la  fécule  de  la  racine 
de  Cbuleuvrée.  Pour  l’extrait , on  n’a  qu’à  la  couper  menu,  la  faire 
infuser  dans  du  vin  , et  faire  épaissir  sur  le  feu  l’infusion  passée  par  un 
linge  : la  fécule  n’est  autre  chose  que  la  résidence  du  suc  de  la  même 
racine  , lequel , en  se  dépurant , laisse  tomber  ses  parties  terrestres  et 
farineuses , qui  s’attachent  aux  côtés  et  au  fond  de  la  terrine.  La  racine 
de  Couleuvrée  , appliquée  extérieurement , est  fort  résolutive  ; elle  fond 
les  tumeurs  scrofuleuses  et  ks  loupes.  Tournefort. 

I.  Obs.  On  peut  extraire  de  l’énorme  racine  de  la  Brione  une  fé- 
cule farineuse  , qui  est  imprégnée  d'uu  principe  âcre , purgatif , que 
l’on  peut  facilement  enlever  par  des  lavages  réitérés.  Une  longue  des- 
sication détruit  peu  à peu  ce  principe  âcre  : aussi  observons-nous  que 
les  vieilles  racines  de  Brione  ne  sont  plus  purgatives. 

IL  Obs.  Les  mâles  et  les  femelles  se  trouvent  en  Lithuanie  sur  le 
même  pied.  Les  baies  deviennent  noires;  la  corolle  petite  , d’un  blanc- 
verdâtre  , est  comme  collée  au  calice. 

III,  Obs.  La  figure  de  Fuchs  est  une  des  meilleures  ; celle  de 
Dodoëns  , copiée  par  Lobel  , est  aussi  bonne.  J.  Bauhin  a copié 
celle  de  Fuchs.  réduite. 
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A étamines  posées  sur  les  pistils. 

o34*2.  T i ’ an  DR  ach  N É-TÉl  Èphe  , Andrachne  Telephiouîes , L. 
Genre  1196.  Dans  les  fleurs  mâles,  le  calice  de  cinq  feuillets;  la  co- 
rolle de  cinq  pétales  ; cinq  étamines  insérées  sur  le  rudiment  dustyie  ; 
dans  les  fleurs  femelles,  calice  de  cinq  feuillets  sans  corolle;  trois 
styles;  fruit  : capsule  à trois  loges  renfermant  chacune  deux  semences  j 
à liges  couchées  , herbacées  ; à feuilles  alternes  , petites  , ovales  , 
dentées  , pointues , glauques.  Spontanée  en  Italie.  Fleurit  en  Juin. 
Annuelle. 

1 elephioide.s  Grœcum  , humifusum  ; flore  albo.  Tourn.  corr.  5o. 
Dill.  elth.  tab.  282.  fig.  36/p  Glaux  procumbens  , Myrti  Tarentini 
Jolio.  Bocc.  Mus.  2.  pag.  168.  tab-  1 1 9. 

Obs.  La  figure  de  Dillen  est  parfaite  ; elle  présente  par  seize  petits 
dessins  toutes  les  parties  de  la  fructification  de  grandeur  naturelle,  oq 
grossies  à la  loupe.  Je  trouve  dans  quelque*  fleurs  six  feuillets  au  calice 
et  six  étamines. 
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CLASSE  VINGT-DEUXIÈME. 

D I O É C I E. 

I.  MONANDRIE. 

ï 198.  Naïade  , Mâle.  Calice  à deux  segmens  peu 

Najas . profonds  ; Corolle  à quatre  divi- 

sions ; Etamines  sans  fiiamens. 
Femelle.  Calice  et  Corolle  nùls  ; 
trois  Pistils  ; Capsule  à une  loge. 

-f*  Salix  purpurea. 


IL  D 1 A N D Pi  I E. 


M.  Spathe  à plusieurs  fleurs  ; 
Corolle  à trois  divisions  * pro- 
fondes. 

F.  Spathe  à une  fleur  ; Calice  à 
trois  segmens  profonds  ; Corolle 
à trois  pétales  ; un  Pistil  ; Cap- 
sule à une  loge. 

M.  Calice  ; Chatons  à écailles  ; 
Corolle  nulle  ; deux  Etamines  , 
rarement  cinq. 

F.  Calice  ; Chatons  à écailles  ; 
Corolle  nulle  ; deux  Stigmates  ; 
Capsule  à deux  battans  i Se- 
mences à aigrette. 

III.  T R I A N D R I E. 

1302.  Camarigne,  m.  Calice  à trois  segmens  pro- 

EmPETRUM • fonds  ; Corolle  a trois  petales. 

F.  Calice  à trois  segmens  pro- 
fonds ; Corolle  à trois  pétales  ; 
neuf  Stigmates  ; Baie  à neuf 
semences. 

120^. 


H99-  v ALLISNERIE  , 

Vjllisneria. 


1201.  Saule, 
Salix . 
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X2o5,  R ou  VET  , Mâle.  Calice  k trois  segmens  peu 

Osyris . ' profonds  ; Corolle  nulle. 

Femelle.  Calice  à trois  ' segmens 
peu  profonds  ; Corolle  nulle  ; un 
Style  ; Baie  à une  semence. 

•J*  Valeriana  dioïca.  -J-  Carex  dioica.  *f*  Salix  triandra* 
IV.  TÉTRANDRIE. 


X2  t o.  Argousier  , 

HyFFOPHAE' 


1209.  Gui , 

VlSCÜM . 


1 2 ï 1 . Gale  , 

Myrica . 


M.  Calice  à deux  segmens  pro- 
fonds ; Corolle  nulle. 

F.  Calice  à deux  segmens  peu 
profonds  j Corolle  nulle  ; un  Pis- 
til ; Baie  à une  semence  ; à 
arille  tronqué. 

M.  Calice  à quatre  segmens  pro- 
fonds j Corolle  nulle. 

F.  Calice  à quatre  feuillets  ; Co- 
rolle nulle  ; Stigmate  obtus  i 
Ba  ie  inférieure,  à une  semence. 

M.  Calice  ; Chatons  à écailles  $ 
Corolle  nulle. 

F.  Calice  ; Chatons  à écailles;  Co- 

. rolle  nulle  ; deux  Styles  ; Baie 
à une  semence. 


Urticæ  varice . 


+ Morus  nigra.  *f*  Rhamni  species  aliquot • 


V.  PENTANDRIE. 


£ 220.  Chanvre, 

Cannabis . 


1221.  Houblon  , 

Hum  u lus, 

'Tome  JH , 


M.  Calice  à cinq  segmens  pro- 
fonds ; Corolle  nulle. 

F.  Calice  d’un  seul  feuillet  ; Co- 
rolle nulle  ; deux  Styles  ; Noix 
à deux  battans. 

M.  Calice  à cinq  feuillets  ; Corolle 
nulle. 

F.  Calice  d’un  seul  feuillet  ; Co- 
rolle nulle  ; deux  Styles  ; Se- 
mence recouverte  par  le  calice* 

H 
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i2ï2.  Pistachier  , 
Pista  ci  A. 


121$.  Épinard, 

SriNAClA» 


Mâle.  Calice  à cinq  segmens  peu 
profonds  ; Corolle  nulle. 

Femelle.  Calice  à trois  segmens 
peu  profonds  ; Corolle  nulle  ; 
trois  Styles  ; Drupe  sèche. 

M.  Calice  à cinq  segmens  pro- 
fonds ; Corolle  nulle. 

F.  Calice  à quatre  segmens  peu 
profonds  ; Corolle  nulle  ; quatre 
Styles  ; une  Semence  coiffée  par 
le  calice. 


Rhamnus  Alaternus . -J*  Salix  pentandra. 

-j-  Rhus  Vernix  , radicans  , Toxicodendron . 

YI.  HEXANDRIE. 

M.  Calice  à six  feuillets  > Corolle 
nulle. 

F.  Calice  à six  feuillets  ; Corolle 
nulle  ; trois  Styles  ; Baie  supé- 
rieure , à trois  loges. 

M.  Calice  à six  feuillets  ; Corolle 
nulle. 

F.  Calice  à six  feuillets  ; Corolle 
nulle  ; Style  divisé  peu  profon- 
dément en  trois  parties  ; Baie 
inférieure  , à trois  loges. 

Rumex  Acetosa , aceto’sella,  aculeatus* 

-j-  Loranthus  Europœus. 

VII.  OGTANDRIE. 

1228.  Peuplier,  M.  Calice  ; Chatons  a écailles  dé- 

PûPULUS . chirées-;  Corolle  nulle  ; Nectaire 

ovale  ; de  huit  à seize  Etamines . 
F.  Calice;  Chatons  à écailles  dé- 
chirées ; Corolle  nulle  ; Stigmate 
divisé  peu  profondément  en  qua- 
tre parties  ; Capsule  à deux  bat- 
tans  i Semences  à aigrette. 


ï 225.  SMIGUET  , 

Smilax . 


1224.  Tame, 

T AMU  S . 
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1259.  Rhodiole,  ÎVlâle.  Calice  à quatre  segmens 

Rhodiola . profonds  ; Corolle  à quatre  pé- 

tales. 

F.  Calice  à quatre  segmens  pro- 
fonds ; Corolle  à quatre  pétales  ; 
quatre  Pistils  ; quatre  Capsules 
à plusieurs  semences. 

*J-  Laurus  nobilis . -J-  Acer  rubrum. 


V I I ï.  E N N É A N D U I E. 


raoo.  Mercuriale, 

Mercurialis. 


ï23i.  Morène  , 

Hydrocharis . 


M.  Calice  à trois  feuillets  ; Corolle 
nulle;  de  neuf  à douze  Etamines. 

F.  Calice  à trois  feuillets  ; Corolle 
nulle  ; deux  Styles  ; Capsule  à 
deux  coaues. 

x 

M.  Calice  à trois  feuillets  ; Corolle 
à trois  pétales. 

F.  Calice  à trois  feuillets  ; Corolle 
à trois  pétales  ; six  Styles  ; Cap -> 
suie  inférieure , à six  loges. 


-J-  Laurus  , an  omnis  ! 


IX.  DÉCANDRIE. 


E252.  CARICA, 

C A RICA. 


Ï2Ô5.  Redoul  , 

CO  RI  A RI  A . 


M.  Calice  à peine  visible;  Corolle 
à cinq  divisions  peu  profondes. 

F.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle  à 
cinq  pétales  ; huit  Stigmates  ; 
Baie  à plusieurs  semences. 

M.  Calice  à cinq  feuillets;  Corolle 
à cinq  pétales. 

F.  Calice  à cinq  feuillets  ; Corolle 
à cinq  pétales  ; cinq  Styles  ; Baie 
à cinq  semences , formée  par 
cinq  pétales  charnus. 

H a 
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1234.  Molle  , M.  Calice  à cinq  segmens  peu  pro* 

S CH  IN  us.  fonds  ; Corolle  à cinq  pétales. 

F.  Calice  à cinq  segmens  peu  pro- 
fonds ; Corolle  à cinq  pétales  ; 
Baie  à trois  coques. 

•J*  Lychnis  dioïca.  *J*  Cucubalus  Otites. 

4"  Phytolacca  dioïca.  4"  Gypsophila  paniculata. 

X.  DODÉCANDRIE. 

1258.  Ménisperme,  M.  Calice  à deux  feuillets;  Co- 
Ménispermum.  rolle  à douze  pétales. 

F.  Calice  à six  feuillets  ; Corolle  à 
six  pétales;  Baie  à trois  coques. 

123 7.  Cannabiwe  , M.  Calice  à cinq  feuillets  ; Corolle 

DATISCA . nulle;  quinze  Ant hères  assises. 

F.  Calice  supérieur  , à deux 
dents  ; Corolle  nulle  ; Capsule  à 
une  loge , à plusieurs  semences. 

XI.  ICOSANDRIE. 

4*  Spirœa  Aruncas.  4*  Myrtus  dioïca.  4"  Rnbus  Chamœmorus » 

XII.  POLYANDRIE. 

4*  Thalictrum  dioïcum.  4*  Laurus  nobilis. 

XIII.  MONADELPHIE. 


1240.  Genevrier  , 
JuNIPERUS. 


If  , 

Taxus  , 


M.  Calice;  Chatons  à écailles;  Co- 
rolle nulle  ; trois  Etamines. 

F.  Calice  à trois  segmens  profonds; 
Corolle  à trois  pétales  ; trois  Sty- 
les ; Baie  inférieure,  formée  par 
les  trois  segmens  succulens  du 
calice. 

M.  Calice  à quatre  feuillets  ; Co- 
rolle nulle. 

F.  Calice  à quatre  feuillets;  Co- 
rolle nulle  ; un  Stigmate  ; Baie 
à une  semence  , comme  cernée 
vers  le  haut. 


D I 

1242.  Ephèdre  , 

Ephedra. 
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Mâle.  Calice  ; Chatons  à écailles 
divisées  peu  profondément  en 
deux  parties  ; Corolle  nulle  ; 
sept  Etamines. 

F.  Calice  ; cinq  Périanihes  placés 
les  uns  sur  les  autres  en  recou- 
vrement ; Corolle  nulle  ; deux 
Pistils  ; Baie  à deux  semences  , 
enveloppée  par  le  calice. 


1246.  Fragon  , 
Ruse  us. 


XI  Y.  SYNGÉNÉSIE. 

M.  Calice  à six  feuillets  ; Corolle 
nulle  ; cinq  Etamines . 

F.  Calice  à six  feuillets  ; Corolle, 
nulle  j un  Pistil  ; Baie  à trois, 
loges  , à deux  semences. 


-j*  Gnaphalium 


dioïeum.  + Bryonia  dioïca » 


OBSERVA  T lOlS  GÉNÉRALE. 

1 

Les  caractères  des  Plantes  de  cette  Classe  consistent  dans  la  sépa- 
ration  des  fleurs  males  et  femelles  sur  deux  individus  distincts.  Toütes 
les  Plantes  de  cette  Classe  sont  mâles  ou  femelles.  Dans  toutes  les  es- 
pèces de  cette  Classe  il  y a ün  mâle  et  une  femelle , mais  jamais  un 
hermaphrodite  ou  un  androgyne.  La  différence  du  sexe  est  indivi- 
duelle comme  dans  les  animaux.  Les  mâles  , dans  cette  Classe  , pro- 
viennent de  semences.  Les  femelles  seules,  et  séparées  du  mâle  , ne 
peuvent  propager  leur  espèce  , comme  le  prouve  l’exemple  des  Plantes 
exotiques  , cultivées  dans  les  jardins.  Si  , dans  une  meme  espèce  , il 
existe  une  plante  mâle  ou  femelle  , et  dans  une  autre  une  hermaphro- 
dite , elle  appartient  à la  Polygamie.  Il  existe  dans  plusieurs  genres 
quelques  espèces  mâles  et  femelles  , qui  ne  sauroient  appartenir  à cett« 
Classe  , parce  que  toutes  les  espèces  de  ces  genres  ne  sont  point  de  sexe 
différent.  Tels  sont  : Moms  y Urtica,  Ruine x , Silene  , Salix , Acer , 
Spïrœa  , Rubus  , Gypsophîla , Clematis , Thalictrum  , Gnaphalium  , 
Carex , V aleriana , Rhamnus  y Lychnis.  Il  est  singulier  qu’on  n’ait 
encore  découvert  aucune  plante  de  sexe  différent  dans  les  Borraginees  t 
dans  les  Didy liâmes  et  dans  les  Téiïudynumes . La  structure  des  fleurs 
en  démontre  la  raison. 

II  3 
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CLASSE  VINGT-DEUXIÈME. 

D I O É C I E, 

A fleurs  mâles  séparées  des  femelles  sur  des  pieds 

différens. 

ÎVIONANDRIE, 

A une  étamine. 

Plante  aquatique . 

2343.  T 1 \ Naïade  aquatique,  JSàias  marina  , L . Genre  1198.  Là 
fleur  mâle  â calice  cylindrique  , fendu  en  deux  segmens  repliés  ; k 
corolle  monopétalc  divisée  en  quatre  parties  , une  étamine  sans  fila- 
ment ; la  fleur  femelle  sans  calice  , sans  corolle  ; â un  pistil  -,  à trois 
styles  filiformes  ; le  fruit  : une  capside  ovale  , à une  loge.  A tige 
trcs-ramifiée  , plate,  parsemée  d’épines  triangulaires  ; à feuilles  fermes  , 
étroites  , luisantes  , munies  sur  les  marges  d’épines  triangulaires  ; k 
fleurs^solitaires  aux  aisselles  des  feuilles;  les  mâles  pendantes,  à court 
pédoncule  ; les  femelles  assises,  droites;  à fruit  monosperme  , ou  h 
une  seule  semence.  Commune  dans  la  Saône  , à Lyon. 

Fluvial! s Pisana  , fa  Lis  Jenticulatis.  J.  Bauh.  3.  pag.  779.  Fucus 
Jluviatilis  , aculeatus  , undufalus . Tourn.  569.  Flui’ialis , vulgaris  y 
lalifnlia.  Vaill.  act.  1719.  pag.  17.  tab.  1.  fig.  2.  Mieh.  gen.  tab.  8. 
fig.  1 et  2.  Cette  plante  nait  élans  la  Seine,  entre  Surcne  et  Scve; 
Je  n’ai  encore  su  découvrir  â quel  genre  il  faut  la  rapporter.  Tournef. 

OLs.  La  figure  de  Jean  Baubin  , mal  gravée,  peut  cependant  signa- 
ler cette  plante  , sur-tout  étant  soutenue  par  sa  description  ; il  doit 
être  regardé  comme  inventeur  , quoiqu’il  avoue  l’avoir  reçue  d’un 
Médecin  de  Strasbourg  , nommé  Âgéritis.  Il  étoit  réservé  h Vaillant 
et  â Michéli  de  faire  connoître  les  parties  de  la  fructification,  assez 
en  détails  pour  constituer  le  genre  , que  Tourne 'fort  avoue  n’avoir  pu 
examiner  avec  assez  d’attention  pour  en  savoir  les  caractères  essentiels. 
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DIANDRIE, 

A deux  étamines. 

Plante  aquatique . 

3344 • T_j  a Vallisnerie  spirale  , V allisnerici  spiralis  , L.  Genre  nqqv 
Le  spatlie  clans  la  fleur  mâle  divisé  en  deux  pièces,  enveloppe  un  sup- 
port couvert  de  fleurons  à corolles  divisées  en  trois  segmens  ; le  spathe 
de  la  fleur  femelle  divisé  en  deux  pièces  , ne  contient  qu’une  fleur  9 
h calice  au*dessus  du  germe  , divisé  en  trois  segmens  ; â corolle  h trois 
pétales  linaires  , à trois  styles  ; le  fruit:  capsule  cylindrique,  à une 
loge  , à plusieurs  semences.  A feuilles  longues,  linaires,  finement  den- 
telées au  sommet;  h fleur  pourpre  ou  blanche.  La  plante  mâle  a hampe 
très-courte , laisse  ouvrir  son  épi  de  fleurs  sous  l’eau  ; alors  les  fleurons 
se  séparent  de  la  plante , nagent , s’ouvrent  , flottent  et  s’éloignent  : la 
plante  femelle  a une  hampe  contournée  en  spirale  ; elle  cache  sa  fructi- 
fication sous  l’eau  ; en  détendant  sa  volute , la  fleur  monte  à la  surface 
de  l’eau.  Dans  les  étangs  de  Bresse. 

V ail is ne ria  palustre , Alga  folio  , Italien  ; foliis  in  summitate  den— 
ticulaiis  ; flore  purpuras cente.  Mieh.  gen.  13.  tab.  10.  fig.  1.  V^allis- 
nanoides  palustre  Algæ  folio  , Italicum  ; foliis  in  summitate  tenuis- 
simè  denticulatis  ;Jloribus  albis  yvix  conspicuis.  Mich.  gen.  i3.  tab.  10» 

fig.  2. 

Plantes  ligneuses  , Arbres  , Arbrisseaux 

2343.  Le  Saule  triandre , Salix  triandra  , L.  Genre  1201.  Ameit- 
tacée.  Les  fleurs  mâles  en  chatons  sans  corolle  , formés  par  des  écailles 
qui  couvrent  les  étamines  , et  une  glande  miellière  à la  base  de  l’écaille  ; 
les  fleurs  femelles  en  chatons  , sans  corolle , formés  par  des  écailles  qui- 
couvrent  un  germe  ; â style  divisé  en  deux  ; le  fruit  : une  capsule  â 
une  loge  , â deux  valves  , renfermant  des  semences  aigrettées.  Arbre 
médiocre  ; à feuilles  elliptiques  , lancéolées  , lisses  , dentées  en  ma- 
nière de  scie  ; â fleurs  mâles  à trois  étamines;  â stipules  petites,  den- 
tées ; à chatons  grêles. 

Salix  folio  auriculato , splendente  %flexilis.  Rai,  hist.  1 . Hoffrn. 

Sal.  fasc.  3.  tab.  9 et  10.  fig.  1,2,  3 et4«  Gmel.  1.  pag.  1 55.  tab.  34. 
fig.  3. 

2346.  Le  Saule-Osier , Salix  V itellina  , L.  Arbrisseau , à ra- 
meaux grêles , droits  , très-plians  ; â écorce  jaune  tirant  sur  le  rouge  ; 
â feuilles  lisses,  un  peu  pâles  en  dessous,  linaires,  lancéolées,  ovales  , 
aiguës , h dents  de  scie  , cartilagineuses  ; â pétioles  munis  de  points  * 
calleux.  Dans  les  terrains  humides.  Fleurit  en  Avril. 

Salix  saliva  , lutea  ; folio  crenato.  C.  Bauh.  pin.  473.  Salix  lutea  t 
tenuior,  salira  , viminea.  J.  Bauh.  1.  pag.  2 1 4 • Salix  angustifolia  > 
sy  1res  tris  i Tabern.  icon.  1087.  Fuchs.  hist.  335.  Hoff.  Sal.  fasc.  3„ 
tab.  i î et  12.  fig.  1 , 2 et  3.  Frane  O/der. 

fi  4 
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9,347.  Le  Saule-Amandier  , Salix  amygdalina  , L.  Arbre  mé- 
diocre à rameaux  couverts  d’une  écorce  noire  ou  purpurine  -,  les  sti- 
pules dentées , trapéziformes  , embrassant  les  rameaux  ; à feuilles  pe- 
tiolécs  lancéolées , lisses  , à dents  de  scie.  Sur  les  bords  des  rivières  , 
aux  Broteânx-Mognat.  Fleurit  en  Avril. 

Salix  folio  amygdalino  , utrinquè  virente  , aurito.  C.  Batih.  pm. 
/r-3.  Salix  sponlanea  , fragilis  ; amygdalino  folio  , auriculata  , et 
■non  auriculata.  J.  Bauh.  1.  pag.  -214.  Salix  purpurea , nigra  virm- 
nalis.  Hist.  Lugd.  *276.  L’auteur  de  l’Histoire  des  Plantes  de  Lyon  a 
donné  Une  assez  bonne  figure  de  cette  plante.  Tournefort. 

•2348.  Le  Saule  fragile  , Salix  fragilis  , L.  Arbre  assez  élevé  , k 
écorce  °risc  ; h rameaux  très-cassans  ; à pédnncoles  des  chatons  munis 
de  deux’ou  trois  folioles  caduques  -,  à feuilles  ovales  , lancéolées,  lisses  , 
à dents  de  scie;  à pétioles  dentés,  glanduleux;  les  jeunes  pousses  se 
détachent  très-facilement  pour  peu  qu’on  les  ébranle.  Dans  les  terrains 
marécageux  des  îles  du  Rhône.  Fleurit  en  Avril  et  Mai.  # 

Salix  fragilis.  G.  Bauh.  pin.  474.  prodr.  i5q.  Tourn.  53i.  Flor. 

Lap.  tab.  8.  fig.  B.  , . , , . , 

234o.  Le  Saule-Marceau , Salix  caprea , L.  Arbre  a branches 

flexibles  ; à feuilles  en  réseau  , ovales  , ridées  , cotonneuses  en  dessous  , 
ondulées’,  dentelées  vers  la  pointe;  à chatons  ovales;  k stipules  em- 
brassantes , dentées , à dents  de  scie.  Les  boutons  inférieurs  contien- 
nent les  feuilles  ; les  supérieurs , les  chatons  sans  feuilles.  Dans  les  bois  , 
à Mnrsilly.  Fleurit  en  Avril  et  Mai.  Flor.  Dan.  245. 

Salix  lati folia  , infernè  hirsuta.  J.  Bauh.  2.  pag.  21b.  Salix  lati- 
folia  , rotunda.  C.  Bauh.  pin.  4 4 - . Le  Saule  - Marceau  varie  , comme 
Jean  Bauhin  l’a  remarqué.  Ses  variétés  sont  représentées  dans  Taber- 
næniontanus  sous  les  noms  de  Salix  caprea  , rotundijolia , e t de  oahx 
caprea  laiifolia;  mais  il  n’cn  faut  pas  faire  deux  espèces  differentes  : 
ainsi  nous  rapporterons  à celle-ci  le  Salix  folio  ex  rotunditate  acu- 
Tninato , C.  Bauh.  pin.  ; il  y en  a deux  figures  dans  1 Histoire  des 
Plantes  de  Lyon,  pag.  276;  et  l’auteur  assure  que  le  charbon  de  cette 
plante  est  excellent  pour  faire  la  poudre  à canon,  parce  qu  il  prend  ieu 
fort  aisément  : il  dit  aussi  que  les  Peintres  le  brûlent  pour  fane  du 
crayon.  Le  Salix  aquatica  , Lob.  icon.  1 37  , paroit  une  variété  de  la 
plante  dont  nous  parlons;  mais  les  feuilles  en  sont  si  longues  , qu  H 
est  surprenant  que  G.  Bauhin  l’ait  rangée  sous  l’espèce  qu  il  appelle 
Salix  folio  ex  rotunditate  acuminato  , C.  Bauh.  pm.;  il  iailoit  au 
moins  l’en  distinguer  comme  une  variété  considérable.  Tournefort.  ^ 
235o.  Le  Saule  des  Vaniers  , Salix  viminalis , L.  Arbrisseau  mé- 
diocre, h rameaux  longs  , droits  , mais  un  peu  cassans  ; a ecorce  ver- 
dâtre ; â feuilles  linaircs,  pointues  , très-longues  , lisses  , vertes  en  des- 
sus » légèrement  duvetées  , blanches  en  dessous  , à dentelures  imper- 
ceptibles; à chatons  entre  les  feuilles,  nombreux  grcles  cylindri- 
ques , jaunâtres.  Sur  les  bords  du  Rhône  , dans  les  îles.  F reunt  en 

^ Salix  folio  longissimo  , angust'issimo  , utrinquè  albido.  C.  Bauh. 
pin  4-74.  Elæagnus  Dalechampii , et  Salicis  sexti  genus.  Hist.  Lugd. 
Lg.  Cette  espèce  de  Saule  se  trouve  k la  pointe  de  File  de  Charenton. 
Tournefort.  Voyez  Hoff.  Sal.  fasc.  1 . tab.  2.  fig.  t et  2.  tab.  5.  fig.  2. 

235t.  Le  Saule  purpurin,  Salix  purpurea,  L.  Arbrisseau  a ra 
meaux  longs  , droits  , très  - flexibles  ; à écorce  purpurine  - noirâtre; 
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les  fleurs  h une  seule  étamine  ; à feuilles  lancéolées,  lisses  , h dents  de 
scie  ; les  inférieures  opposées.  Sur  les  rives  du  llhône.  Fleurit  en  Avril 
et  Mai. 

Salix  vulgaris , nigiicans  ; folio  non  serrato.  C.  Bauh.  pin.  /j7^* 
Tourn.  5go.  Salix  rubra  , minima  , fragilis  ; folio  longo  , angusto. 
J.  Bauh.  1.  pag.  ai  5.  Hist.  Lugd.  277.  fîg.  1.  Iloff.  Sal.  fasc.  1. 
tab.  1.  fig.  t et  a.  tab.  5.  fig.  1. 

2352.  Le  Saule-Hélice,  Salix  Hélix, L.  Arbrisseau,  à rameaux  angu- 
leux ; à feuilles  lancéolées,  linaircs  , lisses,  h dents  de  scie;  les  supé 
rieures  opposées,  obliques;  & chatons  cotonneux;  h fleurs  mâles  ; à une 
étamine.  Dans  les  terrains  humides,  les  îles  du  Rhône.  Fleurit  en 
Avril. 

ôalix  tenuior  , folio  minore  , ut  nuque  glabro  , fragilis.  J.  Bauh. 
1.  pag.  21 3.  fig.  2.  Salix  Helice  2’heophraÿli.  Hist.  Lugd.  277. 

2353.  Le  Saule  à oreilles  , Salix  aurita  , L.  A feuilles  à oreillettes. 
Commun  près  de  Grodno  , sur  les  bords  des  rivières.  Observé,  en  Dau- 
phiné. Fleurit  en  Mai. 

Salix  folio  rotundo , minore.  Rai,  Angl.  3.  pag,  /fôo.  Flor.  Lapp. 
tab.  8.  fig.  Y.  Iloff.  Sal.  fig.  x.  tab.  4 , et  %•  1 et  2.  tab.  5.  fig.  3. 
ViJI.  Delph.  tom.  3.  tab.  5o , n.°  20. 

Obs.  Petit  arbre  h rameaux  très-flexibles  ; à feuilles  velues  sur  les 
deux  faces  , ovales  , entières  , froncées  , à réseau  , offrant  souvent  des 
appendices  en  oreillettes  à leur  base  ; à chatons  ovales. 

2354.  Le  Saule  cendré  , Salix  einerea  , L.  A feuilles  ovales  f lan- 
céolées , duvetées  en  dessous  ; â stipules  en  demi-coeur,  glanduleuses, 
à dents  de  scie  ; les  feuilles  qui  accompagnent  les  chatons  qui  sont 
les  unes  très  - entières  , les  autres  dentées  à dents  de  scie.  Près  de 
Grodno,  sur  les  bords  du  Niémen.  Trouvé  au  Mont -Pilât.  Fleurit 
en  Mai. 

2355.  Le  Saule  laineux  , Salix  lanata  , L.  A feuilles  arrondies  et 
aigues  , laineuses  sur  les  deux  faces.  Près  de  Grodno  , dans  les  marais. 
Fleurit  en  Mai.  Trouvé  en  Suisse. 

Salix  humilis , latifolia  , erecta.  C.  Bauh.  pin.  474*  Prodr.  17g.  Flor. 
Lapp.  tab.  8.  fig.  X,  tab.  7.  fig.  1. 

Obseiv.  Grand  arbrisseau  haut  de  six  pieds  ; â feuilles  pétiolées  , 
ovales  , très-entières  , velues  sur  les  deux  faces  ; l’inférieure  duvetée  ; 
les  chatons  couverts  d’une  laine  épaisse  , très-gros. 

2356.  Le  Saule-Myrlin  , Salix  Myrtilldides  , L.  A feuilles  ovales, 
aiguës  , pétiolées , les  unes  plus  grandes  , d’autres  plus  petites  , blan- 
châtres en  dessous , vertes  en  dessus.  Trouvé  près  de  Grodno  , dans 
les  marais.  Ne  s’observe  autour  de  L}  on  , que  sur  le  Mont-Pilat  et 
sur  les  Alpes  Delphinales. 

J.  Bauh.  hist.  1 . pag.  21  7.  fig.  2.  Flor.  Lapp.  tab.  8.  fig.  I,  K , tab.  7. 
fig.  1 et  2.  Vill.  Delph.  tom.  3.  tab.  5o.  fig.  i3. 

2357.  Le  Saule-Romarin  , Salix  rosmannifolia  , L.  A feuilles  li- 
naires  , lancéolées  , resserrées.  Commun  près  de  Grodno  dans  les 
marais.  Fleurit  en  Mai.  Observé  en  Suisse. 

Salix  humilis , angusli folia.  C.  Bauh.  pin.  474.  Tourn.  5gi . Salix 
humilis , regens , angusiifolia.  Lob.  icon.  2.  pag.  iZ’j.  J.  Bauh.  hist.  1. 
pag.  212. 

Obs.  Arbrisseau  d’un  pied  , couché;  h rameaux  anguleux  , noirâ- 
tre ; les  feuilies  intérieures  arrondies  ; les  supérieures  hnaircs  ; toutes 
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lisses  evi  dessus  , duvetées  en  dessous  , brillantes  , blanches  , h bords 
finement  denteles  , mais  cachant  les  dentelures  en  se  repliant  ; les  cha- 
tons épars  sur  les  rameaux  , assis,  ovales  , h écailles  brunes  , velues; 
les  capsules  des  femelles  en  petit  nombre , pointues , lisses  et  brunes. 

2.368.  Le  Saule ~ Pentandre  , Salix  Penlandra  , L.  A cinq  éta- 
mines. Observé  en  Bourgogne  par  Durande.  Flor.  de  Bourgogne,  par 
Haller  en  Suisse.  Commun  près  de  Grodno.  Fleurit  en  Mai. 

Salix  montana  , major  ; foliis  launuis . Touru.  591.  Salix  vulga- 
ris  , rubens.  C.  Bauh.  pin.  Flor.  Lapp.  tab.  8.  fig.  2.  Salix  sport - 
tanea  , folio  amygdalino  , fragi/is  , non  aariculata.  J.  Bauh.  hist.  t. 
pag.  214. 

I.  Obs.  Arbre  droit,  h rameaux  de  couleur  jaune -sanguin  ; à 
feuilles  dures,  lisses,  brillantes,  ovales  , lancéolées,  dentées  à dents 
de  scie,  cartilagineuses  ; â pétioles  larges,  parsemés  de  glandes;  les 
écailles  des  chatons  brunes  , velues  ; le  plus  souvent  cinq  étamines  , 
quelquefois  six  ou  sept. 

IJ.  Obs.  Les  dentelures  laissent  suinter  un  suc  jaune. 

2869.  Le  Saule  des  sables,  Salix  atenaria  , L.  A feuilles  ovales  r 
lancéolées  , soyeuses  , blanches  en  dessous.  Commun  près  de  Grodno. 
Ne  se  trouve  autour  de  Lyon  que  sur  les  Alpes  Delphinales.  Fleurit 
en  Avril. 

Salix  pnniila  , foliis  utrinquè  candicantibus  et  lanuginosis.  C.  Bauh. 
pin.  474*  Flor.  Lapp.  tab.  8.  fig.  O , Q.  Flor.  Dan.  197.  Gmel.  Sib.  1» 
tab.  36.  fig.  1.  Hall.  enum.  1 55.  tab.  5.  fig.  2. 

jObs.  Arbrisseau  de  deux  pieds  , à rameaux  épars  , anguleux  , d’uiv 
pourpre-foncé  , ou  couleur  d’orange  ; à feuilles  très -entières  , rai’e- 
ment  dentées  ; les  capsules  des  chatons  , femelles  , soyeuses  , bril- 
lances ; les  chatons  males  ovales.  On  trouve  sous  les  écailles  des  cha- 
tons mâles  deux  étamines  à anthères  jaunes. 

o.ù'jo.  Le  Saule  blanc  , Salix  alba  > 

Ij.  Arbre  â écorce  grisâtre  , rude  ; celle 
des  rameaux  lisse  , verdâtre  ; â feuilles 
lancéolées  , aiguës  , vertes  en  dessus  , 
blanchâtres  et  so^  euses  en  dessous , den- 
tées à dents  de  sqie  , à dentelures  infé- 
rieures , glanduleuses  ; â chatons  grêles 
et  cylindriques.  Aux  Broteaux.  Très- 
commun.  Fleurit  en  Mars  et  Avril. 

Fig.  7.4. 

Salix  vulgaris  , alba  , aiborescens. 

C.  Bauh.  pin.  47^*  Salix  maxirna  , 
fragills , alba  , hirsuta.  J.  Bauh.  1. 
pag.  212.  Salix  Diosporidis.  Lob.  ieon. 

1 36.  Dod.  pempt.  8j3.  fig.  1.  Hist. 

Lugd.  276.  fig.  1.  Camer.  epit.  107. 

Saulx  ou  Saule.  Dodoëns  et  J.  Bauhin 
ont  cru  que  les  fleurs  «le  cet  arbre  de- 
venoient  des  graines  aigrettées  ; mais 
Césalpin  , T25  , a fort  bien  remarqué 
que  les  pieds  du  Saule  qui  fleurissent 
ne  portent  point  de  graines  , et  que 
ceux  qui  grainent  ne  fleurissent  pas. 

La  décoction  des  feuilles  du  Saule  est 
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bonne  rour  le  crachement  «le  sang  ; on  la  donne  en  lavement  dans 

la  dyssenlerie.  Tournefort  , 

Obs.  Quelques  observations  des  Praticiens  modernes  attribuent  a 
l’écorce  des  branches  de  Saule  la  vertu  fébrifuge  , sur-tout  pour  le 
traitement  des  fièvres  tierces,  quartes,  automnales;  quelques  Ira- 
ticiens  ont  meme  prétendu  que  ce  remède  très-commun  peut  faire 
oublier  le  Quinquina.  Ces  assertions  méritent  d être  limitées  : il  est 
certain  , d’après  nos  nombreuses  observations,  que  1 ecorce  de  notie 
Saule  a guéri  plusieurs  fièvres  intermittentes  ; mais  il  est  toujotus 
prudent  de  laisser  filer  quelques  accès,  au  moins  quatre , parce  que 
le  principe  amer  de  ce  remède  étant  combiné  avec  un  principe  très- 
astringent,  on  s’exposeroit , en  arrêtant  trop  tôt  ces  fièvres,  a causer 
des  obstructions  ou  des  empàtemens  des  viscères,  sur-tout  de  la  rate, 
très-difficiles  à détruire. 

2371.  Le  Saule-Pleureur  ,.  Salix  Babylonica  , L.  Ses  rameaux  sont 
lisses,  flexibles,  purpurins,  pendans  ; ses  feuilles  linaircs  , lancéo- 
lées , lisses  , finement  dentelées  , d’un  vert-de-mer.  Cet  arbre  produit 
un  bel  effet  par  ses  rameaux  très -nombreux  , renversés  perpendiculai- 
rement. Cultivé  dans  nos  jardins.  Fleurit  en  Mars.  C’est  le  Garb 
siiabum.  Dalccli.  Hist.  Lugd.  app.  3o. 

Obs . gêner.  Nous  devons  encore  énoncer  quelques  espèces  que 
nous  n’avons  observées  ni  autour  de  Grodno  , ni  aux  environs  de 
Lyon  : i.°  Le  Saule  liasté  , Salix  hast  ata , L.  A feuilles  lisses  , 
ovales  , dentées  , h stipules  très-larges.  Flor.  Lappon.  tab.  8 , fig.  6. 
Autour  de  Paris  et  de  Grenoble.  2.0  Le  Saule-Myrsiuite  , Salix  My r- 
sinites  , L.  A feuilles  lisses  , ovales  , veinées,  à dents  de  scie.  Autour 
de  Grenoble.  Yill.  Delpli.  tom.  3,  tab.  5o  , fig.  12  A et  B.  Flor. 
Lappon.  tab.  7,  fig.  7.  3.°  Le  Saule  herbacé  , Salix  herbacea  , L. 
Rampant  , très-pe.it  ; a feuilles  lisses,  orbieulaires.  Flor.  - Lappon. 
tab.  8,  fig.  H.  tab.  7,  fig.  3 et  4-  Flor.  Dan.  tab.  117.  4-°  Le  Saule 
à réseau  , Salix  reticulaia  , L.  A feuilles  lisses  , très-entières  , ovales  , 
obtuses  , à nervures  , à réseau  en  dessous.  Sur  les  Alpes  du  Dau- 
phiné. Flor.  Lappon.  tab.  8 , fig.  L.  tab.  7 , fig.  1 et  2.  Flor.  Dan. 
tab.  2 1 2.  5.°  Le  Saule  niehenr  , Salix  incubacea  , L.  Très-petit;  à 
rameaux  inclinés  ; à feuilles  lancéolées , très-entières , glauqnes  en 
dessous.  Autour  de  Paris.  6.°  Le  Saule  rampant,  Salix  repens , L. 
A tige  rampante  ; h feuilles  très-entières  , lancéolées  , psesque  lisses 
sur  les  deux  pages.  Autour  de  Paris.  Salix  pumila , latijolia , prima. 
Cl  us.  hist.  1.  pag.  85.  J.  Bauh.  List.  1 , part.  2,  pag.  216,  fig.  2. 
Yill.  Delph.  tom.  3 , tab.  5o  , fig.  2.  7.0  Le  Saule  brunâtre  , Salix 
Fnsea  , L.  A feuilles  très-entières  . ovales  , soyeuses  et  brillantes  en 
dessous.  En  Auvergne.  Salix  pumila  , folio  utrinquè  glabro.  J.  Bauh. 
hist.  1 , pag.  217.  Les  Saules  arenaria  , incubacea  , repens  , fusca  , 
sont  à peine  distingués  par  des  attributs  assez  saillans  pour  constituer 
des  espèces  distinctes  : Spccies  Injus  generis  difficillimè  extricantur. 
Solum  palustre  , arenosuni , alpestre  , calidum  mulanit  mira  metarnor - 
ph  si  species , ut  de  iisdem  hœsilaient  sajpiius  Botanici,  Liun.  spçc. 
plant. 
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T R I A N D R I E, 

A trois  Etamines. 

Plantes  ligneuses. 

5372. "L  a.  Camarigne  noire  , Empe-  Fig.  71 5. 

trum  nigrum  , L.  Genre  1207.  Calice  à 
trois  scgmens  ; corolle  à trois  pétales  ; 
trois  longues  étamines  dans  la  fleur 
mâle;  neuf  styles  dans  la  fleur  femelle  ; 
fruit,  baie  à neuf  semences;  a tiges 
ligneuses,  très-ra  mi  fiées  , grêles,  cou- 
chées; à feuilles  nombreuses,  petites  , 
ovales  , lancéolées , obtuses  ; à fleurs 
assises  aux  aisselles  des  feuilles  , pe- 
tites , verdâtres  ; baies  noires.  Petit 
arbrisseau.  En  Dauphiné  , en  Langue- 
doc , dans  les  terrains  humides.  Fig. 

7i5. 

Empetrum  montanum  , fructu  nigro. 

Tomn.  579.  Erica  baccifera  , procum- 
bens  , nigra.  C.  Bauh.  piu^.  486.  Erica 
baccifera.  J.  Bauh.  hist.  1.  pag.  526. 

Erica  Lauri folio,  undecima.  C\us.  hist. 

45.  Matth.  142.  fîg.  2.  Hist.  Lugdun. 

188.  fig.  i.  Cam.  epit.  77. 

Obs.  Matthiole  a le  premier  publié 
la  figure  de  cet  arbrisseau  ; elle  est  assez 
bonne , mais  ne  présente  que  le  fruit  : 

Dalechamp  l’a  copiée  ; celle  de  l'Ecluse  , quoique  originale  , n’offre 
rien  de  plus.  Camérarius  a fait  dessiner  deux  rameaux  : l’un  â fleurs 
mâles  d’une  manière  très-obscure  ; l’autre  avec  la  baie  , et  un  fruit 
isolé  avec  ses  semences  éparses  en  dessous.  Cette  figure  caractéristique 
a été  adoptée  par  Jean  Bauhin  : mais  pour  se  former  une  idée  exacte 
des  parties  de  la  fructification  , il  faut  avoir  recours  à la  planche  421 
des  Instituts  de  Tournefort.  L’Ecluse  a seul  donné  une  bonne  des- 
cription de  cette  plante. 

2373.  Le  Rouvet  blanc  , Osyris  alla  , L.  Genre  i2o3.  Les  fleurs 
mâles  à calices  à trois  segmens  courts  sans  corolle  ; les  fleurs  fe- 
melles ; calices  à trois  segmens  courts , sans  corolle  ; un  style  terminé 
par  un  stigmate  arrondi  ; fruit  : baie  â une  loge  ; à tige  striée  , très- 
ramifiée  ; à feuilles  sans  pétiole  , étroites  ; à fleurs  pédunculées  , ra- 
massées aux  extrémités  des  rameaux.  Arbrisseau.  En  Languedoc.  Cul- 
tivé dans  nos  jardins.  Fleurit  en  Mai. 

Casia.  Tourn.  inst.  664.  tab.  488-  Osyris  frulescens  , baccifera. 
C.  Bauh.  pin.  212.  Lob.  icon.  433.  fig.  T.  Clus.  hist..  t.  pag.  91.  fig.  I. 
Hist.  Lugd.  i3§5.  fig.  2.  Cam,  epit.  26.  Bcllev.  tab.  268. 
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Obs.  Lobcl  a le  premier  fail  conuoître  cet  arbrisseau.  Sa  figure* 
est  peu  intéressante.  Celle  de  l’Ecluse  est  meilleure  , mais  n’offre  que 
le  fruit.  Dalcchainp  nous  en  a laissé  une  figure  originale  , qui  est 
bonne.  Jean  Baubin  n’a  publié  aucune  figure  de  cet  arbrisseau.  Ce- 
pendant il  faut  consulter  sa  Monographie  , qui  est  intéressante  pour 
la  synonymie.  Il  soupçonne  avec  raison  que  le  Polyganwn  manniuv  , 
sccunditrn  , Dalech.  î 386  , fîg.  3 , doit  être  rapporté  â notre  Osytis. 
La*  meilleure  figure  est  celle  de  Camérarius,  vraiment  caractéristique  , 
offrant  un  rameau  à fleurs  males  , et  un  autre  â fruit. 


TÉTRANDRIE, 

A quatre  Etamines. 

Apétale  , plante  ligneuse . 

9.3 rj\.  Ïjf.  Gui  blanc  , Viscum  album  , Fig.  716. 

L.  Genre  1-209.  Calice  dans  la  fleur 
mâle  à quatre  segmens  , sans  corolle  ; 
à étamines  sans  filarucns  ; les  anthères 
insérées  sur  le  calice  -,  le  calice  de  la 
fleur  femelle  sans  corolle  est  a quatre 
feuillets  supérieurs  , le  pistil  sans  style  ; 
le  fruit , une  haie  h une  semence  en 
<?œur  ; à tige  très-ramifiée  , présentant 
avec  ses  feuilles  la  figure  d’un  elobe:  à 
feuilles  opposées  ; solides  , lancéolées  , 
obtuses  , jaunâtres  ; les  rameaux  divisés 
en  bras  ouverts  , ou  dichotomes  ; à 
fleurs  entassées  dans  les  bifurcations 
des  rameaux  ; les  baies  blanches,  pres- 
que diaphanes  , remplies  d’une  humeur 
glutineuse.  Très-commun  , sur  les  ar- 
bres , à la  Carretle.  Fleurit  en  Avril. 

Fig.  7 1 6. 

Viscum  baccis  albis.  C.  Bauh.  pin. 

493.  V iscum.  Dod.  pèmpt.  8-26.  Fuchs. 

Hist.  3a9-  Matth.  589.  fîg.  1.  Lob.  icon. 

636.  fig.  2.  Hist.  Lugd.  17.  fîg,  1, 

Cam.  epit.  555  et  556.  Le  Gui  ne  se 
trouve  jamais  sur  la  terre  , il  naît  sur  le  Chêne  , sur  le  Pommier 
sur  le  Prunier  , sur  le  Poirier  , sur  Y Acacia  d’Amérique  , et  sur 
plusieurs  autres  arbres.  Celui  qui  se  trouve  dans  le  bois  de  Vincen- 
nes , occupe  les  branches  les  plus  saines  de  l’Epine  blanche  , et  l’on  ne 
trouve  sur  ces  branches  ni  terre  , ni  aucune  matière  qui  paroisse  pro-^ 
pre  à faire  pousser  la  semence  de  cette  plante  ; l’on  découvre  seulement 
une  tumeur  dans  les  endroits  où  les  pieds  de  Gui  sont  attachés  : ses 
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fleurs  naissent  trois  â trois  , disposées  en  trèfle  dans  la  division  , et 
à f extrémité  des  brandies  : chaque  fleur  est  un  bassin  jaunâtre  d’en- 
viron trois  lignes  de  diamètre  , épais  comme  du  marroquin  , et  re- 
coupé en  quatre  pièces  , arrondies  en  tiers-point  et  opposées  en  croix  ; 
de  telle  sorte  que  celles  qui  se  répondent  vis-â-vis  sont  égales  entre 
elles  ; mais  inégales  par  rapport  aux  autres  : chaque  pièce  est  relevée 
d’une  petite  bosse  plus  pâle  que  le  reste  , et  divisée  en  compartimeus 
creusés  de  fossettes  ovales  , remplies  d’une  poussière  semblable  â la 
fleur  de  soufre  , ainsi  qu’on  en  voit  dans  les  sommets  des  autres  fleurs. 
Celles  du  Gui  ne  produisent  rien  ; les  fruits  de  cette  plante  naissent 
sur  des  branches  différentes  de  celles  qui  portent  des  fleurs  : ces  bran- 
ches se  trouvent  quelquefois  sur  le  meme  pied  de  Gui  qui  porte  les 
fleurs  et  quelquefois  aussi  sur  des  pieds  qui  ne  portent  que  des  fruits. 
Ces  fruits  naissent  aussi  trois  â trois  , disposés  en  trèfle  , dans  l’ex- 
trémité des  rameaux  : chaque  fruit  commence  par  un  petit  embryon 
ovàle  entouré  de  quatre  feuilles  épaisses  , jaunâtres  , longues  de  de- 
mi-ibme  pointues  , et  qui  tombent  facilement  : cet  embryon  grossit 
insensiblement , et  devient  une  baie  ovale,  longue  de  trois  lignes; 
semblable  â une  petite  perle  , remplie  d’une  semence  plate  , de  la 
fmure  d'un  cœur , couverte  d’une  membrane  argentée  , tres-delicate  , 
et  enveloppée  de  glu  , c’est-â-dire,  d’une  colle  fort  gluante  blanchâ- 
tre et  douceâtre  , dans  laquelle  la  semence  germe  naturellement  , et 
pousse  deux  œilletons  â coté  de  son  echaucrure.  . 

Il  v a beaucoup  d’apparence  que  cette  semence  produit  les  jeunes 
plantes  de  Gui  que  l’on  voit  sur  les  branches  des  arbres  dont  nous 
avons  parlé;  car  on  y en  trouve  qui  ne  font  que  poindre  , pour  ainsi 
dire  et  qui  n’ont  encore  que  les  œilletons  qui  commencoient  a se  dé- 
velopper dans  les  baies.  Cependant,  on  ne  sauroit  dire  que  celte  se- 
mence passe  par  la  racine  du  Chêne  ou  des  autres  arbres  , qu  elle 
monte  dans  les  branches  par  les  vaisseaux  qui  portent  la  seve  ; puisque 
chaque  semence  a deux  lignes  de  diamètre  , et  que  la  tissure  de  ceS 
vaisseaux  échappe  à nos  yeux.  Il  faut  donc  que  cette  semence  soit 
appliquée  â l’écorce  des  branches  des  arbres  par  quelque  cause  exté- 
rieure • ces  causes  se  peuvent  réduire  à deux  principales  : 

T.°  Aux  oiseaux,  qui  peut-être  en  écrasant  ces  baies  avec  leurs 
pieds  ou  avec  leur  bec  , leur  donnent  lieu  de  s’attacher  aux  branches 
fiar  leur  glu  ; ainsi  voyons-nous  que  les  Pies  et  les  Geais  contribuent 
à la  multiplication  de  plusieurs  plantes,  en  transportant  et  en  en 
terrant  leurs  noyaux.  Il  se  peut  faire  aussi  que  les  oiseaux  qui  ont 
avalé  les  baies  de  Gui  , les  vident  sur  les  branches  des  arbres  ou  ils 
L perchent;  ce  qui  a fait  dire  à Plaute  : Jpsa  sibi  a™  mortem  ca- 
ca  . quoiqu’il  soit  mal-aisé  de  comprendre  que  les  graines  qui  pas- 
sent'-pl  \e  gésier  des  oiseaux  , ne  soient  pas  écrasées  et  moulues. 

“ Pu  peut  arriver  aussi  que  ces  baies  tombant  ou  delles-memcs  , 
OU  par  la  violence  des  vents  , se  collent  quelquefois  contre  les  bran- 
ches des  arbres  voisins  ; sur-tout  si  elles  y sont  appliquées  par  en- 
droit écorché  par  où  elles  tenoient  aux  rameaux  de  Gui  car  cet  en- 
droit écorché  s’attache  facilement  aux  corps  sur  lesquels  il  tombe. 
Mais  de  quelque  manière  que  ces  baies  se  collent , on  peut  croire  que 
la  5u  dont  elles  sont  remplies,  amollit  insensiblement  1 ecorce  contre 
i 8 11,,  ,-lle  est  attachée  ; et  alors  la  semence  qui  a germe  dans  sa 
comme  nous*  l’avons  remarqué  plus  haut , la  perce  facilement 
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par  sa#-a<îicule  ; peut-être  que  cette  glu,  quelque  douceâtre  et  fade 
qu’elle  nous  paroisse  , fermente  avec  la  sève  des  ar!)res  , et  fait  dé- 
chirer les  fibres  de  l’écorce  où  elle  se  trouve  ; ce  qui  favorise  considé- 
rablement le  passage  des  fibres  de  la  radicule  : ainsi  les  oeufs  des  fe- 
melles tombant  dans  le  corps  de  la  matrice  , s’y  attachent  par  le 
moyen  du  placenta  , dont  le  suc  fermentant  avec  celui  des  glandes  du 
foad  de  la  matrice  , fait  une  petite  inflammation , au  moyen  de  la- 
quelle ces  deux  corps  se  collent  ensemble. 

La  radicule  donc  de  la  semence  de  Gui  , trouvant  de  la  facilité  h 
pénétrer  dans  l’écorce  des  branches,  s’alonge  en  fibres  verdâtres  . 
qui  courent  d’abord  dans  l’épaisseur  de  l’aubier  , et  qui  perçant  en- 
suite le  corps  ligneux  , s’entrelacent  avec  les  fibres  des  branches  , et 
s’insinuent  dans  leurs  vésicules  , d’où  elles  tirent  un  suc  propre  pour 
leur  nourriture.  On  distingue  aisément  ces  fibres  , si  on  se  donne  la 
peine  de  les  suivre  , après  avoir  découvert  la  première  écorce  : il 
n’est  pas  surprenant  que  l’endroit  où  elles  s’insinuent  soit  grossi  , 
puisqu’elles  en  augmentent  le  volume  ; et  que  d’ailleurs  ces  racines  en 
prenant  leur  accroissement  , compriment  les  vaisseaux  des  branches 
en  quelques  endroits  , les  étranglent , et  les  font  casser  en  d’autres  ; ce 
qui  cause  l’interception  et  l’extravasation  des  sucs  qu’ils  contenoient. 

Le  Gui  ne  sauroit  vivre  que  sur  les  arbres  , à cause  peut-être  que  sa 
radicule  n’ayant  pas  la  structure  propre  'a  séparer  de  la  terre  , et  à 
préparer  la  nourriture  néces  aire  pour  la  végétation  de  cette  plante  , il 
a été  nécessaire  que  cette  préparation  se  fit  dans  la  racine  d’une  autre 
plante  , qui  lui  sert  comme  de  nourrice  : de  même  que  l’estomac  des 
enfans  étant  trop  foible  pour  préparer  les  aliinens  , il  faut  ou  leur 
donner  une  nourrice  , ou  accommoder  leur  nourriture  h la  foiblesse  de 
leur  estomac.  Pour  m’assurer  de  la  production  du  Gui  , j’en  ai  semé  la 
graine  pendant  trois  années  de  suite  ; mais  je  n’en  ai  jamais  vu  lever 
aucune.  J’en  ai  attaché  aussi  plusieurs  baies  dans  les  mois  de  Mars 
et  d’Avril  , sur  des  jeunes  branches  de  Pommier  et  d’Epine  blanche  * 
mais  la  violence  des  vents  et  les  fréquentes  pluies  qui  régnent  ordi- 
nairement dans  cette  saison,  ne  m’ont  pas  permis  de  me  satisfaire  en- 
tièrement sur  cette  matière  : ainsi  je  ne  propose  que  des  conjectures 
qui  ont  assez  de  vraisemblance  pour  être  reçues  en  Physique.  Tourn. 

I.  Obs.  La  figure  de  Fuchs  au  trait  a str-vi  de  modèle  à celle  de 
Matthiole  ici  réduite.  Celles  de  Dodoëns  et  de  Lobel  , semblables  dif- 
ferent à peine  de  celle  de  Matthiole  , qui  a été  copiée  par  Dalc- 
champ.  Camérarius  a ajouté  à cette  figure  un  rameau  à fleurs  fe- 
melles , et  les  baies  isolées  avec  leurs,  semences. 

IL  Obs.  Toute  la  plante  exhale  une  odeur  spéciale  assez  désa- 
gréable ; elle  est  amère  ; ces  deux  qualités  annoncent  un  médicament 
énergique.  L’observation  des  anciens  et  des  modernes  la  déclarent 
utile  pour  le  traitement  de  la  goutte  , de  la  danse  de  Saint- Vitt  de 
la  paralysie  : on  l’a  beaucoup  vantée  contre  l’épilepsie;  nous  la  croyons 
unie  dans  ce  cas  , d’apiès  quelques  faits  bien  avérés;  mais  nous 
sommes  convaincus  que  le  plus  souvent  cette  affreuse  maladie  est  ab- 
solument incurable. 

III.  Obs.  Les  fleurs  axillaires , assises  ; les  calices  jaunes,  dune 
seule  piece  ; a quatre  segmens , épais  , renversés  en  dehors  ; les  an- 
thères aglutmées  sur  la  paroi  interne  des  segmens  : elles  sont  -ross  s 
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alongées  , jaunes,  tuberculeuses*,  les  baies  sont  blanches  , diaphanes  j 
marquées  au-dessus  par  cinq  points  noirs  ; les  semences  sont  aplaties  j 
enveloppées  par  une  humeur  très-visqueuse, 

•23^5.  Le  Griset  rliamnoïde  , Hippo- 
phae  Rhamnoides , L.  Genre,  lato.  Le 
calice  de  la  fleur  nulle  sans  corolle  est 
divisé  en  deux  segmens  *,  celui  de  la 
fleur  femelle  sans  corolle  , simplement 
fendu  en  deux  pièces  , renferme  un  pis- 
til dont  le  germe  se  change  en  une  se- 
mence. Arbrisseau  très-ramifié  ; à feuil- 
les alternes  , linaires  , lancéolées  , de 
couleur  de  rouille  en  dessous  , blanchâ- 
tres en  dessus  ; à fleurs  assises  , soli- 
taires ; petites  baies  jaunâtres.  Dans  les 
îles  du  Rhône.  Fleurit  en  Avril.  Fig. 

7 1 7 ■ . 

Rhamnoides  florifera  et  fructifera  , 

Salicis  folio.  Tourn.  cor.  53.  tab.  481. 

Rhamnus  Salicis  folio  angustiore , fruclu 
Jlavescente.  C.  Bauh.  pin.  477.  Rham- 
nus secundus.  Clus.  1 .p.  1 10. Matth.  i43. 
fig.  2.  Dod.  pempt.  755.  fig.  1.  L h. 
icon.  2.  pag.  180.  fig.  1.  Hist.  Lugd. 
i4o.  fig.  2 et  3.  Cam.  epit.  81.  J. 

Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag.  33.  fig.  1. 

Obs.  La  meilleure  figure  est  celle 
de  Camérarius , copiée  par  Jean  Bauhin  ; elle  offre  deux  feuilles  iso- 
lées , de  grandeur  naturelle  ; un  rameau  â fleurs  femelles  , et  un  autre 
à fruits.  Les  baies  séparées  avec  les  semences  isolées.  Lobel  a em- 
ployé la  figure  de  l’Ecluse , qui  est  médiocre  : celle"  de  Dodoéns  , 
n’offrant  ni  fleur  ni  fruit  , est  incertaine.  Jean  Bauhin  a ajouté  à sa 
première  description  fournie  par  Breynius  , celle  de  Cordus , très-dé- 
taillée , qui  peut  seule  servir  de  commentaire  à la  figure  de  Cauié- 
tari  us. 

2376.  Le  Galé  , Piment  aquatique  , Myrica  Gale  , L.  Genre 
*211.  Amentacée.  Les  chatons  formés  par  des  écailles  en  croissant  ; 
deux  styles  dans  les  fleurs  femelles  ; leurs  germes  se  changent  en 
Baies  renfermant  une  seule  semence.  Petit  arbrisseau  ramifié  ; h feuilles 
lancéolées , obscurément  dentées  , dures  ; les  écailles  des  chatons  un 
peu  luisantes  j les  fruits  peu  succulens.  En  Bresse  , dans  les  terrains 
marécageux. 

Gale.  Tourn.  act.  Par.  1706.  tab.  3.  Gale  florifera  et  fructifera. 
Vaill.  Paris.  77.  Rhus  myrtifolia  , Belgica.  G.  Bauh.  pin.  4 1 4*  Cha— 
mœleagnus.  Dod.  pempt.  780.  Lob.  icon.  2.  pag.  110.  fig.  1 et  2. 
Hist.  Lugd.  no.  fig.  2.  J.  Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag.  225.  fig,  1. 
Flor.  Dan.  327. 

Obs.  On  doit  k Cordus  la  première  notice  et  la  première  figure 
de  cet  arbrisseau  , figure  qui  a été  copiée  par  Jean  Bauhin  ; celle  de 
Dodoëns  est  assez  bonne.  Dalechamp  en  a aussi  publié  une  originale 
qui  est  aussi  bonne  que  celle  de  Dodoè'ns,  Mais  pour  avoir  une  idée 
précise  sur  cet  arbrisseau  . il  faut  consulter  l’excellent'*  figure 

d’Oéder  ; 
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tl'Oéder  : il  repanrl  une  odeur  forte  et  pénétrante  , sur-tout  le  fruit 
oîi  prétend  qu’en  en  mettant  des  rameaux  dans  les  armoires  , ils  éloi-* 
suent  les  teignes.  Cet  arbrisseau  absorbe  l’air  impur  des  marais  ; on 
s’en  servoit  autrefois  en  guise  de  Thé  ; mais  on  a reconnu  que  l’usage 
en  étoit  dangereux.  On  l’appelle  encore  Piment  royal. 

2077.  Le  Galé-Cirier  , Myrica  ceiifera  , L.  A tige  ligneuse  ; à 
feuilles  lancéolées , comme  dentelées  : à fruit  en  baie  ; h Heurs  a six 
étamines.  Originaire  de  Virginie.  Cultivé  dans  nos  jardins. 

My  rtus  Sirabantiœ  similis  , Caroliniensis  , humilior  ; Joliis  latioribus 
et  nutgis  serratis.  Catesb.  Car.  i.  pag.  i3.  tab.  i3.  V ar.  major*  Pluk. 
alm.  25o.  tab.  Hg.  9.  Lamarc.  illustr.  tab.  809. 

Obs.  L’odeur  suave  des  feuilles  fait  remarquer  ce  grand  arbris- 
seau. Nous  possédons  des  bougies  faites  avec  sa  cire  ; elles  sont  un 
peu  verdâtres  : sa  tige  et  ses  feuilles  beaucoup  plus  grandes  suffisent 
pour  le  distinguer  du  précédent.  La  figure  de  M.  Lamarck  offre  l’in- 
dividu mâle  et  l’individu  femelle  : elle  est  caractéristique  , présentant 
toutes  les  parties  de  la  fructification  isolées.  Le  savant  Bosc  , qui  a 
enrichi  plusieurs  branches  de  l’Histoire  Naturelle  , nous  dit  ; J’ai 
observé  dans  son  pays  natal  , c’est-à-dire  , en  Caroline  , que  la  grande  ~ 
et  la  petite  espèce  ne  sont  que  les  extrêmes  d’une  suite  immense  de 
variétés  : il  a encore  , plus  que  le  précédent  , la  propriété  d’améliorer 
Pair  des  marais.  Lorsqu’il  fait  chaud  , il  répand  une  odeur  rési- 
neuse , forte  , qui  porte  à la  tète  , mais  qui  est  sans  danger  et  même 
quelquefois  agréable.  Lorsqu’on  met  ses  fruits  dans  un  sac  au  fond 
d’un  vase  d’eau  bouillante  , l’espèce  de  cire  farineuse  qui  le  revêt  se 
fond  , monte  à la  surface  , d’où  on  l’enlève  pour  en  faire  des  bou- 
gt  s qui  répandent  en  brûlant  une  odeur  agréable  ; mais  qui , à rai- 
son de  leur  couleur  verte,  donnent  une  lumière  triste.  Voy.  Nouv. 
Dict.  d’Hist.  Natur.  tom.  9.  pag.  178.  M.  Rast  de  Maupas , qui  a le 
premier  cultivé  cet  arbrisseau  autour  de  Lyon  , a communiqué  à la 
Société  d’ Agriculture  de  cette  ville  un  mémoire  très-intéressant , dans 
lequel  il  déclare  avoir  obtenu  de  19  onces  et  demie  de  graines  du 
Galé-Cirier  une  once  et  quinze  deniers  de  cire.  Il  prouve  que  cet 
arbrisseau  peut  facilement  supporter  les  pins  grands  froids  ; qu’il  a 
résisté  aux  rigueurs  de  l’hiver  de  1789,  le  thermomètre  de  Réaumur  y 
a3rant  marqué  17  degrés  au-dessous  de  zéro;  qu’il  s’accommode  des 
plus  mauvais  terrains  , pourvu  qu’ils  soient  un  peu  humides  ; que 
huit  individus  un  peu  forts  peuvent  fournir  douze  livres  de  graines  , 
et  par  conséquent  une  livre  de  cire  ; que  l’extraction  de  cette  cire 
se  fait  avec  la  plus  grande  facilité.  Ces  observations  de  notre  con- 
frère méritent  d’autant  plus  d’être  confirmées  par  de  nouvelles  expé- 
riences , que  M.  Bosc  , dans  l’article  cité  , ne  croit  pas  qu’en  Europe 
cet  arbrisseau  puisse  assez  s’y  multiplier  pour  fournir  une  grande 
quantité  de  cette  cire  végétale. 
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A cinq  Styles. 


Plantes  ligneuses. 


I i"f.  Pistachier-Térébintlie.  Pis-  F g.  718. 

tacia  Terebinihus  , L.  Genre  niî. 

/ Los  fleurs  mâles  en  chalons  ; les  calices 
sans  corolle  , a cinq  segmcns  ; les  fe- 
melles isolées  j a calice  sans  corolle  ,*  à 
trois  segmcns  , h trois  styles  > à fruit 
charnu  -,  'a  noyau  renfermant  une  se- 
mence. Arbre  k écorce  épaisse  , cen- 
drée ; à bois  très-dur , résineux.  Les 
Heurs  disposées  en  corymbes  au  som- 
met des  petites  branches  ; h feuilles  ai- 
lées , avec  impaire  ; a folioles  ovales  , 
lancéolées  , très-entières  •,  le  noyau  sec  , 
ovale  , lisse.  Sur  tous  les  rochers  au- 
près de  Belay  , h Lavours  près  du 
Bhonc.  On  en  chauffe  les  fours.  Il  fleurit 
en  Avril.  Fig.  718. 

'1  erebinthus  vulgaris.  Tourn.  579. 

Tereb  in  liais,  dus.  hist.  1 5.  Üod.  pempt. 

871.  Matth.  108.  fig.  1.  Lob.  ïcon.  2. 
pag.  97.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  6t.  fig.  2. 

Cam.  epit.  5i.  J.  Bauh.  hist.  r.  part.  1. 
pag.  279.  fig.  2. 

< Jbs ..  Les  figures  de  Dodoëns  , de  l’Ecluse  , de  Lobel  et  de  Jean 
Bauhin  sont  semblables.  Dalechamp  a copié  la  figure  de  Matthiole  , 
qüi  n’exprime  ni  le  fruit  ni  les  Heurs  , qu’il  auroit  pu  rendre  , d’a- 
près celle  de  l’Ecluse.  Quoique  cette  figure  soit  bonne  , elle  ne  vaut 
pas  pour  le  diagnostic  celle  de  Camérarius  , qui  rend  isolés  les  feuilles 
dé  grandeur  naturelle  , la  fleur  et  le  fruit. 

^3 r-q.  Le  Pistachier  de  Narbonne , Pistacia  2V arbonensis  , L.  A 
feuilles  pinnées  et  tevnées  ; à folioles  comme  arrondies.  Arbrisseau. 
En  Langnetfoc.  Fleurit  en  Mai. 

Tereinuthris  peregrina  , Jructu  majori , Pisterais  simili  , eduli.  C. 
Bauh.  pin.  4°°-  Tourn.  inst.  679.  Terebinthus  Intliea  , major  ; Jructu 
rotundo.  J.  Bauh.  hist.  1.  pag.  578.  Terebinthus  major  , Pis  tac  ke 
folio.  Lob.  icon.  2.  pag.  97.  fig.  u. 

Ois.  Nous  rapportons  le  synonyme  de  Jean  Bauhin  d’après  l’au- 
torité de  Tournefort  et  de  Linné  , car  sa  figure  ne  répond  nullement 
a celle  de  Lobel  , qui  exprime  bien  les  échantillons  que  nous  avons 
sous  les  yeux. 
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^38o.  Le  vrai  Pistachier  , Pistacia  Fig.  719. 

Vem , L-  Arbre  à feuilles  ailées  avec 
impaire  ; à folioles  ovales  ; à fruit  en 
grappes  axillaires  , charnu  ; à noyau 
renfermant  une  amande  douce  et  agréa- 
ble. Les  folioles  plus  ou  moins  arron- 
dies au  sommet , souvent  recourbées  ; la 
coque  du  fruit  terminée  en  pointe  l»  une 
base  plus  large.  Originaire  de  Perse. 

Cultivé  dans  les  jardins  , en  Italie  et  en 
Languedoc.  Pig.  719. 

F à'yrid  in  ltaliam  iniulit  V itellius , 
ci  an  legalus  in  cd  provincià  essei.  l’iin. 
i3.pag.  5.  l erebinthus  Indica  Iheo- 
phrasti , pistacia  Dioscorhhs.  Lob.  icon. 
part.  2.  p.  96.  Tourn.  58o.  Pistacia  pc- 
regrina , fruçtumcemoso  , siue  l'ercbin- 
thus  indica.  C.  Bauh.  pin.  • Matth. 

222.  fi  g.  1.  Dod.  peuipt.  817.  fig.  1. 

Hist.  Lugd.  36i.  fig.  1.  Camer.  epit. 

170.  J.  Bauh.  hist.  1 . part,  i.pag.  275. 
fig.  1. 

Obs.  Daîechamp  a copié  la  figure  de 
Matthiole  , ici  réduite.  Celles  de  Do- 

doëns  et  de  Lobel  sont  semblables.  Jean  Bauliin  a adopté  la  figure  de 
Camérarius  , qui  offre  plusieurs  fruits  de  grandeur  naturelle. 

u38i . Le  Pistachier-Lentisque  , Pis-  Fig.  720. 

%acia  Letitiscus , L.  Arbre  à feuilles  ailées 
sans  impaire  ; l»  folioles  lancéolées  , cinq 
à six  de  chaque  côté  ; les  chatons  des 
fleurs  iMIes  , deux  à deux  , assis  , res- 
serrés ; les  fruits  axillaires  en  grappes  , 
le  bois  aromatique  , résineux.  En  Pro- 
vence. Fig.  720. 

Lentiscus  vidgaris . C.  Bauh.  pin.  399. 
sp.  1.  Tournef.  58o.  Lentiscus.  Matth. 
ïo5.  fig.  1.  Lentiscus.  Clus.  hist.  1. 
pag.  14.  Dod.  pempt.  871.  Lob.  icon.  2. 
pag.  96.  fig.  2.  Hist.  Lugd.  63.  fig.  r. 

Cam.  epit.  5o.  J.  Bauh.  hist.  1.  part.  1. 
pag.  285.  fig.  1 . Dans  cette  espèce  , les 
fleurs  hermaphrodites  renferment  trois 
étamines  et  cinq  styles. 

Obs.  La  meilleure  figure  est  celle  de 
Camérarius  , qui  présente  la  feuille  , la 
fleur  et  le  fruit  de  grandeur  naturelle  ; 
elle  a été  copiée  par  Jean  Bauliin.  Da- 
lechamp  a adopté  celle  de  Matthiole  , 
qui  n'exprime  que  le  fruit.  Les  figures 

de  1 Ecluse  , de  Dodoëns  et  de  Lobel  sont  semblables,  offrant  un  rameau 
à fleurs  , et  un  autre  à fruit, 

I 2 
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Herbacées  à cinq  étamines. 


2382.  Le  Chanvre  cultivé  , Cannabis  Fier.  721. 

saliva  , L.  Genre  1220.  Calice  de  la 
ileur  mâle  , sans  corolle  , divisé  en  cinq 
tegmens  ; le  calice  de  la  Heur  femelle 
sans  corolle  est  entier,  d’une  seule  pièce, 
s ouvrant  d un  côté  , renfermant  un  ger- 
me à deux  styles  ; une  semence  nidulée 
dans  le  calice  et  recouverte  par  une 
écorce  sèche  , a deux  valves  ; h tige  très- 
haute  , rude  , velue  , cjuadrangu laire  -, 
les  fleurs  aux  sommets,  et  axillaires;  les 
femelles  ramas  ées  ; les  mâles  disposées 
eai  une  espèce  de  grappe  ; à feuilles  al- 
ternes , pétiolécs  , digitées  ; à cinq  fo- 
lioles lancéolées,  dentées.  Fig.  721. 

Cannabis  saliva.  C.  Bauh.  pin.  320. 

Tournef.  535.  Cannabis  fœmina.  Dod. 
pempt.  535.  Cannabis  erratica.  C.  Bauh. 
pin.  320.  Tourn.  535.  Cannabis  sterilis. 

Dod.  pempt.  535.  1.  Far.  seu  sativa. 

Lob.  icon.  526.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  497. 

2.  var.  erratica.  Fuehs.  hist.  3q3.  Matth. 

664.  fig.  1.  Lob.  icon.  5a6.  fig.  2.  Hist. 

Lugdun.  497-  fig»  2.  Camer.  epit.  670. 

J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2.  pag.  44^-  fig* 

I.  Obs.  Cette  plante  , originaire  de  Perse  , est  généralement  cul- 
tivée ; eile  s’élève  dans  les  bons  terrains  jusqu’à  quinze  pieds.  Les 
anciens  appeloient  mâle  le  pied  que  nous  nommons  femelle.  Toute 
la  plante  répand  une  odeur  propre  , nauséabonde  , qui  devient  fé- 
tide pendant  la  macération.  La  tige  fournit  la  filasse  ; la  graine  con- 
tient une  huile  grasse  , mêlée  avec  la  substance  farineuse  : cette 
huile  sert  à éclairer  , et  dans  plusieurs  arts  pour  huiler  ; la  tige 
soufrée  par  les  deux  bouts,  fournit  des  allumettes  préférables  à celles 
des  autres  bois  ; la  graine  entière  se  donne  aux  oiseaux , aux  poules 
et  aux,  pigeons  qu’on  veut  engraisser , échauffer  et  faire  pondre. 
L’odeur  du  Chanvre  vert  éloigne  beaucoup  d’insectes. 

II.  Obs.  La  figure  de  Fuchs  est  une  des  meilleures  ; elle  a servi 
de  modèle  à ses  successeurs.  Celles  de  Dodoèns  et  de  Lobel  , qui  sont 
bonnes  , sont  semblables.  Carnérarius  a ajouté  , à sa  figure  , qui  ex- 
prime les  fleurs  mâles , les  semences  isolées.  Voyez  les  deux  figure» 
caractéristiques  de  JBulliard  , Flor.  Par.  573  et  574. 


1. 
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5383.  Le  Houblon  vulgaire  , Humulus  Fig-  722. 

Lupulus  , L.  Genre  122t.  Calice  de  la 
fleur  mâle  sans  corolle  , â cinq  feuillets  ; 
calice  de  la  fleur  femelle  d’une  seule 
pièce  entière  , couvrant  un  germe  à deux 
styles  , qui  se  change  en  une  semence 
aplatie  ; à tiges  grêles  anguleuses  , du- 
res et  grimpantes  ; h feuilles  rudes , pè- 
tiolées  , en  coeur  , h dents  de  scie  , sim- 
ples ou  à trois  lobes  ; les  fleurs  femelles 
ramassées  en  cône  écailleux  ; â pédun- 
culcs  axillaires  -,  les  fleurs  mâles  ramas- 
sées en  petites  grappes  ; les  cônes  écail- 
leux , amers  , d’une  amertume  spéciale. 

Commun  , dans  les  haies,  à la  Carrette. 

\ivace.  Fig.  722. 

Lupulus  j'œmina.  C.  Bauh.  pin.  23c). 

J.  Bauh.  2.  pag.  iÔ2.  Cam.  epit.  934. 

Prima  mas.  Fuchs.  hist.  1 64-  Matth. 

83q.  fig.  2.  Dod.  pempt.  409.  fig.  1 . Lob. 
icon.G29.f1g.  t.  Clus.  hist.  1.  pag.  126. 
fig.  2.  Hist.  Lugdi.  t 4 1 4.  fig.  1 * Securi- 
da J'œmina.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  i5i. 
fig.  1 . Houblon  femelle.  Césalpin  a re— 
marqué  que  les  pieds  de  Houblon  qui  fleurissent  ne  grainent  point  y 
et  que  ceux  qui  grainent  ne  fleurissent  pas  : les  fleurs  et  les  fruits 
de  cette  plante  sont  bien  gravés  dans  Camérarius  ; il  semble  que  Mal- 
tbiole  , Péna  et  Lobel  aient  confondu  ces  parties.  Tragus  et  Dodoèns 
ont  cru  que  les  fruits  succédoient  aux  fleurs.  Le  Houblon  est  amer  , 
détersif,  et  ne  rougit  point  le  papier  bleu.  On  se  sert'  des  tendrons  et 
des  têtes  de  Houblon  pour  purifier  le  sang  dans  le  scorbut  , dans  les 
dartres  , et  dans  toutes  les  maladies  de  la  peau  -,  on  fait  infuser  pen- 
dant la  nuit  deux  pincées  de  sommités  de  cette  plante  dans  du  petit 
lait , ou  dans  du  vin  blanc.  Pour  l’affection  hypocliondriaqiie  , et 
pour  la  mélancolie  , on  prépare  des  juleps  et  des  apozèmes  avec  le 
Houblon  , et  l’on  ajoute  à chaque  dose  deux  gros  de  teinture  de  Mars  : 
le  même  remède  provoque  les  ordinaires  : le  sirop  lait  avec  le  suc  de 
celte  plaute  a les  mêmes  vertus  : on  mêle  aussi  ce  suc  avec  celui  de 
Fumeterrc  pour  en  faire  un  sirop.  L’Ecluse  dit  qu’il  Salamanque  eu 
Espagne , on  fait  suer  les  malades  de  la  manière  suivante  : on  fait 
macérer  pendant  la  nuit  dans  huit  livres  d’eau  , une  livre  de  racines 
de  Houblon  ; le  lendemain  on  les  fait  bouillir  jusqu’à  la  consomption 
du  tiers  ; ou  fait  boire  huit  onces  de  cette  décoction  le  matin  à jeun  , et 
l’on  couvre  le  malade  : ou  y ajoute  quelquefois  les  racines  de  Persil 
ou  de  Chiendent  , et  quelques  raisins  secs.  Tournefort. 

/.  Obseruat.  En  Lithuanie  , les  paysans  élèvent  le  Houblon  sur  de 
grosses  perches  , hautes  de  trente  pieds  , sur  des  lignes  parallèles , éloi- 
gnées de  quatre  à cinq  pieds.  Cela  forme  des  pyramides  de  verdure 
qui  imitent  de  loin  de  petites  forêts.  Lorsque  le  temps  est  orageux  , 
eu  se  promenant  dans  ces  allées  de  Houblon  ou  entend  distincte- 
ment des  crépitations  électriques. 

11.  Obs.  La  figure  de  Fuchs  , qui  est  bonne  . a été  imitée  par  ses. 
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successeurs  ; celle  de  Came'rarius  , epit.  q33  ^présente  mi  cône  avec 
une  de  ses  écailles  séparées.  Mais  la  figure  la  plus  caractéristique  est 
celle  de  Jean  Bauhin  , offrant  les  fleurs  isolées  et  un  cône  bien  ex- 
primé. 

2384*  L’Epinard  cultivé  , Spinacia 
oleracea  , L.  Genre  1218.  Dans  les 
fleurs  mâles  , calices  à cinq  segmens 
sans  corolle  ; dans  les  fleurs  femelles  , 
calices  â quatre  segmens  sans  corolle , 
h quatre  styles  , h une  semence  renfer- 
mée dans  le  calice  qui  sc  durcit  autour 
d’elle,  A tiges  grosses , peu  élevées , ra- 
mifiées , creuses  ; les  fleurs  mâles  en 
grappe  , depuis  le  milieu  de  la  tige  jus- 
qu’au somçiet  ; les  femelles  axillaires  et 
rassemblées  ; les  feuilles  pétiolées  , 
simples  , entières',  les  inférieures  dé- 
coupées de  deux  côtés  , terminées  en 
pointe  , ou  ovales  , oblongues  ; celles 
du  sommet  en  flèche  ; fruits  sans  pé- 
doncules , épineux  ou  sans  épines. 

Cultivé  dans  les  jardins.  Fleurit  en 
Juin*  Annuel.  Fig.  ’j 23. 

Spinacia  vulgaris  , capsula  seminis 
(iculeatd.  Tourn.  535.  Spinacia  vul— 
garis  , steri/is.  Tourn.  533.  Spinacia 
mas.  Dalech.  Hist.  Lugd.  543.  Lapa— 
thum  horlense  , sine  Spinacia  semine 
spinoso.  C.  Bauh.  pin.  1 1 4 - Spinacia.  Lob.  icon.  257.  Fuchs.  hrsî. 
669.  Mattli.  36t.  fig.  2.  Dod.  pempt.  619.  fîg.  1.  J.  Bauh.  hist.  2. 
pag.  960.  fig.  t.  Spinachium.  Cam.  epit.  24Ô. 

I.  Obs.  I/Fpinard  , par  l’ensemble  de  ses  attributs,  appartient  à 
la  famille  des  Arroches  , Chenopodium.  Cette  plante  a été  cultivée  de 
temps  immémorial  dans  les  jardins  ; mais  on  ignore  son  pays  natal. 
Le  principe  colorant  de  cette  herbe  potagère  , qui  fournit  un  mucus 
nutritif,  facile  h digérer  , résiste  aux  forces  digestives  ; aussi  , si  on 
mange  une  grande  quantité  d’Epinards  , les  excrémens  sont  teints  en 
vert.  Quelques  Médecins  ont  cru  , en  apercevant  ce  phénomène  , 
que  l’Epinard  étoit  indigeste  ; l’expérience  dément  leur  assertion. 

II.  Obs.  Brunsfeld  et  Fuchs  ont  publié  les  premières  figures  de 
cette  plante  ; elles  ont  fourni  des  modèles  à leurs  successeurs  ; Jean 
Bauhin  a adopté  celle  de  Fuchs  réduite  ; Camérarius  a ajouté  à la 
figure  de  Jean  Bauhin  la  fleur  et  la  semence  isolées. 

III.  Obi,  Il  est  bien  surprenant  que  l’on  fasse  venir  d’Alsace  et 
autres  endroits  le  Houblon  pour  la  fabrication  de  la  bierre , puisque 
cette  plante  spontanée  dans  nos  provinces  , peut  se  cultiver  avec  la 
plus  grande  facilité.  On  devroit  d’autant  plus  désirer  que  cette  cul- 
ture devînt  générale  autour  de  Lyon  , que  nos  Brasseurs  , trouvant 
les  cônes  du  Houblon  trop  chers  , substitut  nt  sans  scrupule  quelques 
plantes  amères  , comme  l’Absynthe  ; et  ce  qui  est  encore  plus  nuisible  , 
les  feuilles  de  Buis. 
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A six  Etamines. 


Plante  herbacée. 


Fig.  724. 


r>385.  T 1 F.  Tame  commun  , 1 cmius 
commuais , L.  Genre  1224-  Les  ca- 
lices des  fleurs  mâles  et  femelles  di- 
visés en  six  segmens  , sans  corolle  , 
renfermant  dans  la  femelle  un  style 
divisé  en  trois  , dont  le  germe  se 
change  en  une  baie  inférieure,  à trois 
loges  , renfermant  deux  semences.  A 
tiges  grêles,  ramifiées,  grimpantes;  à 
feuilles  grand'-s  , alternes  , h longs 
pétioles  , molles  , eu  cœur  , ovales  , 
très-entières  ; à fleurs  axillaires  , ver- 
dâtres ; les  mâles  solitaires  ; les  fe- 
melles assez  nombreuses  sur  le  même 
péduncule  ; baies  rouges  ; racine 
grosse,  succulente.  Dans  les  haies  des 
Broteaux.  Fleurit  en  Juin.  Vivace. 

Fig.  79.4» 

1 amans  racemosa  , flore  minore  , 
luteo-pallcscente.  Jnstit.  rei  herbar. 

Br  yonia  la  ois  , sine  niera,  racemosa. 

C.  Bauli.  pin.  297.  V itis  nigra  qui- 
hasdam  , sine  1 dmnus  Plinii  , J 'olio 

Cydaminis,  J.  Bauh.  2.  pag.  147.  V itis  sylnestns.  Bod.  pempt.  4or* 
Matth.  883.  fig.  1.  Lob.  icou.  (>25.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  1412.  fig.  1. 
Cam.  epit.  988.  Bacine  Vierge.  Lobcl  et  Péna  assurent  que  la  racine 
de  cette  plante  est  fort  diurétique  ; celte  racine  pilée  et  appliquée  sur 
les  meurtrissures  , lès  guérit  dans  peu  de  temps  : on  la  trouve  h Mcu- 
don  , a Ruel , h Saint-Germain , à Montmorency , dans  le  Bois  Jacques  , 
à Fontainebleau.  Tournefort. 

I.  Obs.  Les  figures  de  Dodoëns , de  Lobel  et  de  Jean  Bmhin  sont 
semblables  ; Dalcchamp  a copié  celle  de  Malthiole  ici  réduite  ; toutes 
ces  figures  sont  exactes  ; celle  de  Camérarius  est  aussi  bonne,  et  offre 
sur  le  coté  une  grappe  de  baies  de  grandeur  naturelle. 

II.  Obs.  Les  Anciens  ; guidés  par  le  port  de  cette  plante  , l’avoicnt 
ramenée  au  genre  des  Brioncs.  Gaspard  Bauhin  l’avoit  dénommée 
Bryonia  lavis , baccifera  , etc.  Il  est  certain  que  , par  sa  racine 
grosse  , ses  liges  sarmenteuscs , et  ses  baies  , elle  se  rapproche  de  la 
Brione  ; mais  elle  en  diffère  par  les  principales  parties  de  la  fructifi- 
cation. Sa  racine  recèle,  dans  sa  fécule,  un  principe  âcre,  drastique 
analogue  à celui  de  la  Brione.  Les  fleurs  en  grappe  lâche  ; le  péduu- 
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cille  général  souvent  plus  long  que  la  feuille  ; les  partiels  très-courts  ; 
le  calice  en  grelot  , k six  segmens  renversés  , d’un  vert-jaunàtre  ; six 
étamines  a anthères  d’un  jaune  de  safran  ; h filamens  verdâtres* 

Apétales . 


«2386.  Le  Srniguet  piquant , Smilax  ’ Fig.  725. 

aspera  , L.  Genre  1225.  Calice  sans 
corolle  , k six  feuillets  ; le  germe  h 
trois  styles  ; il  se  change  en  une  baie 
à trois  loges , à deux  semences.  A tiges 
anguleuses,  épineuses,  menues,  re— 
coudées  en  zigzag  ; k feuilles  en  cœur, 
pointues  , dentées  , épineuses,  k neut 
nervures  ; k fleurs  en  grappes  termi- 
nales ; la  corolle  ou  calice  en  étoile  -, 
haie  rouge  ou  noire.  En  Languedoc. 

Cultivé  dans  nos  jardins.  Fleurit  en 
Septembre  Vivace.  Fig.  725. 

Smilax  aspera , fructu  nibente  , 

C.  Bauli.  pin.  96.  Tourn.  654 • Smilax 
aspera  , rutilo  fructu.  Clus.  Hist.  t . 
pag.  112.  Fuchs.  718.  Matth.  838. 
fïg.  t.  Dod.  pempt.  398.  fig.  2.  Lob. 
icon.  617.  fig.  2.  Hist.  Lugd.  1422. 
fig.  1 . J.  Bauli.  hist.  2.  pag.  1 1 5.  fig.  1 . 

Pluk.  tab.  î 10.  fig.  3. 

L Obs.  Les  figures  de  l’Ecluse  , de 
Lobel  et  dé  Dodoèns  sont  semblables  ; 
elles  paroissent , comme  celle  de  Mat- 
thiole  , avoir  eu  pour  modèle  la  figure 

de  Fuchs  : celle  de  Camérarins',  peu  différente  , exprime  isolés  les 
fruits.  Jean  Bauliin  a employé  une  petite  figure  gravée  d’après  celle 
de  Fuchs. 

II.  Obs.  Cette  espèce  présente  une  variété  , Smilax  aspera , minùs 
spinosa  ; fructu  nigro.  C.  Bauh.  pin.  296.  Lob.  icon.  618.  fig.  2. 
Clus.  hist.  1.  pag.  i3.  fig.  1.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  116.  Jean  Bauhin 
énonce  cette  variété  par  la  phrase  de  son  frère  , sans  en  présenter 
la  figure.  Il  la  distingue  de  l’espèce  principale  d’après  l’Ecluse  qu’il  a 
aussi  copié  en  décrivant  son  Smilax  aspera  , par  ses  tiges  moins  épi- 
neuses, par  ses  feuilles  presque  lisses,  plus  courtes  , plus  noires  , plus 
molles;  par  ses  fleurs  d’un  blanc -rosé,  et  par  ses  baies  noires. 
L’Ecluse,  dans  sa  description  qui  est  très-détaillée  , ne  distingue  pas 
les  individus  males  et  femelles.  Fallope  regardoit  la  racine  de  Smilax 
comme  succédanée  de  la  Salsepareille;  il  dit  s’en  être  servi  avec  suc- 
cès pendant  deux  ans  pour  le  traitement  des  maladies  vénériennes. 
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<5387.  Le  Smiguet-Salsepareillc  , fig- 

Smilax  Salsapariïta  , L.  Smilax  as- 
pera  , P eruviana , seu  Scilsaparilla.  C. 

Bauli.  pin.  296.  Sp.  4.  Zarzaparilla 
JMatih.  i63.  fig.  2.  pag.  838.  fig.  2. 

Lob.  icon.  618.  fig.  1.  Hist.  Lugd. 

1859.  fig.  1.  J.  Bauli.  liist.  2.  pag. 

11 7.  fig.  t et  2.  Plukcn.  tab.  111. 
fig.  2.  A tiges  anguleuses  , garnies 
d’épines  ; à feuilles  sans  piquans  , ova- 
les , aigtiés  , à neuf  nervures.  Plusieurs 
croient  que  la  Salsepareille  n’est  autre 
chose  que  le  Smilax  piquant  ; ce  que 
le  nom  espagnol  semble  confirmer,  le- 
quel veut  dire  Brillon  de  Cerf.  Ainsi  il 
faut  pour  le  moins  qu’elle  en  soit  une 
espèce  ; il  est  vrai  que  ses  sarmens  ne 
sont  point  épineux  , ni  les  feuilles 
au  dos.  Elle  croît  en  Perse , et  n’a 
point  de  saveur.  Hist.  des  PI.  d’Eur. 
tom.  1 . pag.  556.  Eig.  726. 

Zarzaparilla  a sirnilitudine , quam 
cum  Smilace  asperd  habet , nomen  ac- 
cepit  , quæ  Hispanis  Zarzaparilla  , 
qui  rubus  Viticula  dicitur;  Zarza  siquidem  Hispanis  , J.aciind  teste , 
rubwn  : Parra  autern  , Mattliiolo  interprète  , Vilem  et  Parilla  par- 
nam  P item  , sine  Viticulani  significant.  Hinc  a/iqiii  Salsamparillam 
Snii/acis  asperce  H'/spanicæ  radicem  censuerunt.  Citni  tarnen  Pern— 
viana  , coeli  ternperati  occasione  et  ipsius  soli  ingenio  longé  ejjicacior 
sit , quàm  vel  in  Hispaniis  ont  eliam  xfjricd  nata.  Cujus  usum  primi 
Hispani  ex  Périmai  et  noni  Orbis  , sine  A mericœ  P roninciis  antè  5o 
annos  in  Europam  iiwexére.  C.  Bauh.  pin. 

Obs.  La  Salsepareille  présente  une  racine  inodore  -,  sa  saveur  est 
visqueuse  , un  peu  amère  ; on  la  prescrit  dans  les  radies  , la  cache- 
xie , la  gale  , les  dartres  , dans  le  rhumatisme  ,des  affections  véné-i 
tiennes  , dans  les  écrouelles.  Ce  remède  nous  a toujours  paru  bien 
innocent  pour  espérer  de  domter  par  lui  seul  des  maladies  aussi  opi- 
niâtres. Cette  plante  , originaire  d'Amérique  , se  cultive  dans  nos 
jardins  ; sa  racine  dans  le  commerce  est  presque  toujours  mêlée  avec 
celle  du  Smilax  China,  le  Smiguet-Squine  , arbrisseau  distingué  de  la 
Salsepareille  par  ses  tiges  arrondies,  et  par  ses  feuilles  a cinq  nervures. 
C'est  le  China  radix.  C.  Bauh.  pin.  296.  Matth.  iC>3.  fig.  1.  Lob. 
icon.  55.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  1824*  fig*  1 • J*  Bauh.  hist.  2.  pag.  120. 
fig.  1.  Pluk.  4°8.  fig.  1.  Elle  est  spontanée  en  Perse  , au  Japon  et 
en  Amérique.  Elle  a été  apportée  en  Europe  en  i538  ; elle  jouit 
des  mêmes  propriétés  que  celle  de  la  Salsepareille  , quoique  moins 
active. 


i58  D I O É C I E O G T A N D R I E. 


OCTANDRIE, 

A huit  Etamines. 

Arbres  amentacès. 

2388.  e Peuplier  blanc,  Populus 
alba  , f . Genre  1228.  Araentacée.  Les 
fleurs  males  en  chaton  ; le  calice  est  une 
é'  aille  déchirée  , qui  couvre  une  co- 
rolle en  godet  oblique  , entière  ; la 
fleur  femelle  en  chaton  , h calice  et 
corolle  semblables  a ceux  du  mâle  ; la 
corolle  renfermée  ; stigmate  divisé  en 
quatre  ; le  germe  se  change  en  une 
capsule  h deux  loges  , renfermant 
plusieurs  semences  aigrettées.  Grand 
arbre  à écorce  grise  , brune  , rabo- 
teuse ; celle  des  jeunes  tiges  lisse  , 
blanchâtre  ; â bois  blanc  , léger  ; les 
chatons  pédunculés  ; â feuilles  alter- 
nes , pétiolées  , en  cœur , arrondies  , 
dentées,  anguleuses  , duvetées  , très- 
blanches  en  dessous,  d’un  vert-brun 
en  dessus.  Aux  Broteaux.  Fleurit  en 
Mars.  Fig.  727. 

P o pu  lus  nlba  , majoribus  foliis.  C. 

Baub.pin.  4 *?i)-  Populus  alba  , Leucè. 

J.  Bauh.  1 . part.  2.  pag.  160.  Populus 
alba.  Dod.  pempt.  835.  Malth.  129.  fig.  t.  Lob.  ieon.  193.  fig.  t. 
Hist.  Lugd.  86.  fig.  1.  Cam.  epit.  65.  Matthiole  a donné  une  bonne 
figure  du  Peuplier  blanc  : Césalpin  a remarqué  que  les  pieds  de 
Peuplier  qui  fleurissent,  ne  grainent  pas  ; et  que  ceux  qui  grainent  ne 
fleurissent  pas.  Tournefort.  Populus  alba , minoribus  Joliis.  Lob.  icon. 
in3.  Cette  plante  est  commune  dans  les  bois,  sur-tout  à Meudon  et 
à Versailles.  • 

I.  Obs.  Les  figure'  de  Dodoëns  et  de  Lobel  sont  semblables.  Caméra— 
rius  a ajouté  â celle  de  Matthiole  , ici  réduite , les  chatons.  Cette  figure 
a été  adoptée  par  Jean  Bauhin  , qui  a placé  en  dessous  celle  de  Lobel  , 
qui  exprime  la  variété  â petites  feuilles.  Il  avoue  n’avoir  pas  observé  la 
fleur  et  le  fruit  de  cet  arbre  ; il  indique  les  cbatons  semblables  à ceux 
du  Saule  , d’après  l'observation  de  Lobel  , et  qu’ils  se  développent  avant 
les  feuilles. 

II.  Obs  Les  nouvelles  feuilles  ne  présentent  pas  les  deux  glandes 
réunies  que  l’on  observe  h celles  du  Tremble.  Cet  arbre  remarquable 
par  sa  tète  blanche  , s'élève  beaucoup  , et  son  accroissement  est  très- 
rapide. 
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•ï38r).  Le  lYupücr-TrcmWe , Point-  1>S- 

lus  1 ici nul a , L.  A feuilles  lisses  sur  les 
deux  f;ices  , arrondies  , dentées  , angu- 
leuses. Arbre  élevé  , â bois  blanc  , fort 
tendre  ; à écorce  épaisse  , blanchâtre  ; 
à feuilles  d’un  vert-brun  en  dessus  , 
blanchâtres  en  dessous  •,  â pétioles  bruns, 
menus,  très-souples,  agités  par  le  moin- 
dre vent  -,  deux  glandes  à leur  base.  A 
Fontanières.  Fig.  7?. 8. 

; I remula.  C.  Bauh.  pin.  4^9* 

Lybica  Cevcis  Theoplirasli. 
i.  pag.  i63.  P opulns  Lybica. 

Dod.  pempt.  836.  Mattli.  i3o.  fig.  i. 

Lob.  icon.  i.  pag.  194*  hg*  Hist. 

. 87.  fig.  i.Cam.  epit.  67. 

Ois.  Les  figures  de  Lobel  et  de 
Dodoè'ns  , semblables  et  peu  différentes 
de  celle  de  Matthiole  ici  réduite  , adop- 
tée par  Dalechamp  , n’expriment  ni  la 
fleur  ni  le  fruit  , que  Camérarius  a 
ajoutés  au-dessous  de  celle  de  Mat— 
thiole.  Jean  Bauhin  a copié  réduite  la 
figure  de  Camérarius.  Cet  auteur  a 
décrit  le  Tremble  ; il  observe  que  les  feuilles  supérieures  sont  plus  dé- 
coupées ; que  les  chatons  sont  grisâtres  , bruns  , lanugineux  ; que  le 
bois  blanc  est  recherché  parles  Sculpteurs;  que  les  paysans  se  servent 
de  l’écorce  pour  s’éclairer,  vu  qu’elle  flambe  comme  les  lames  du 
bois  de  Sapin.  Nous  avons  sous  les  yeux  un  échantillon  dont  les  pé- 
tioles offrent  presque  tous  une  galle  grosse  comme  un  pois;  effet  de  la 
piqûre  d’un  insecte;  car  nous  avons  trouvé  une  larve  au  centre. 

II.  Obs.  La  structure  particulière  du  pétiole  qui  est  comprimé 
par  les  côtés  , au  lieu  d’ètre  arrondi  , comme  dans  presque  toutes 
les  feuilles  , et  qui  dès-lors  a moins  de  force  , donne  lieu  â l’agita- 
tion sensible  des  feuilles  que  le  moindre  courant  d’air  fait  mouvoir 
ou  trembler- , d’où  est  venu  â cet  arbre  le  nom  de  Tremble.  L’écorce 
de  cet  arbre  fournit  la  principale  nourriture  aux  Castors  ; son  bois 
très-léger  , irès-blanc  * très-tendre  , est  employé  pour  faire  des  vases  , 
des  boites  , des  tonnelles  ; les  Sculpteurs  le  préfèrent  pour  les  statues  , 
les  Graveurs  l’emploient  aussi  pour  les  vignettes  , etc.  Arbor  t renia  la , 
festinans  , repens  , lucos  consliluens  , equis  et  ouihus  grata.  Cortex 
pro  facibus  nocturnis  , Casio  res  alit , Grylios  peilit.  Lignum  lœvissi- 
inum  , albissimum  , glabrum  , vi/loswn  , molle  , sub  dio  perenne  , undè 
vasa  lactis  , imagines  , mensœ.  Liun.  Fl.  Suec.  pag.  358. 
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■33(}o.  Le  Peuplier  noir,  Populus 
nigra  , L.  Grand  arbre  , croissant  rapi- 
dement ; k feuilles  vertes  sur  les  deux 
faces  , deltoïdes  , pointues  , k dents  de 
scie  ; h longs  pétioles  jaunâtres  , sans 
_ glande  h la  base  des  feuilles  ; les  bour- 
geons enduits  d’un  baume  visqueux  et 
odorant.  Aux  Broteaux.  Fleurit  en 
Mars  et  Avril.  Fig.  729. 

Populus  mgra.  C.  Bauh.  pin.  4 99. 

Populus  nigra , sive  Aigeires.  Je  Bauh. 

1.  pag.  1 55.  Populus  nigra.  Dod. 
pempt.  S3o.  Mattb.  129.  fig.  2.  Lob. 
icon.  2.  pag.  19/j.  fig.  î.  Hist.  Lugd. 

S6.  fig.  2.  Cam.  epit.  66.  On  emploie 
les  boutons  du  Peuplier  noir  dans  l’on- 
guent Populeon  : Tragus  a ajouté  k cet 
onguent  la  racine  de  Biyonia  , et  les 
sommités  de  Ronce  : il  est  fort  adou- 
cissant : on  s’en  sert  avec  succès  dans 
1 in flammation  des  hémorroïdes  ; mais 
il  faut  y ajouter  Y Opium  eu  bonne 
dose.  La  teinture  des  boutons  du  Peu- 
plier noir  , tirée  avec  l’esprit  de  vin  , 
est  excellente  pour  les  vieux  cours  de 
ventre  et  pour  les  ulcères  intérieurs:  la  dose  est  d’un  demi-gros  , oat 
d’un  gros  pris  soir  et  matin  dans  une  cuillerée  de  bouillon  assez  cliaud. 
Tournefort.  » 

/.  Obs.  On  regarde  comme  une  variété  le  Peuplier  d’Italie  , au- 
jourd  hui  généralement  cultivé  , dont  les  rameaux  presque  perpendi- 
culaires , forment , par  leur  ensemble  , une  pyramide  : son  accroisse- 
ment est  aussi  très-rapide. 

II.  Observai.  Les  figures  de  Dodoè'ns  et  de  Lohel  , semblables  , 
diffèrent  peu  de  celle  de  Matthiole  ici  réduite  et  adoptée  par  Dale- 
champ  ; mais  quoique  bonnes  , elles  ne  valent  pas  celle  de  Caméra rius, 
copiée  réduite  par  Jean  Baubin  , qui  est  caractéristique  , offrant  les 
chatons  des  fleurs  et  le  fruit.  On  peut  fabriquer  d’assez  beau  papier 
avec  le  duvet  des  chatons;  Je  hois  fournit  des  poutres  et  des  planches 
pour  les  édifices  ; l’écorce  , un  tan  pour  préparer  nos  cuirs. 

2.391.  Le  Peuplier-Baumier  , Populus  balsamifcra  , jL.  A feuilles 
ovales  , en  cœur , dentées  à dents  de  scie  , grandes  , blanchâtres  en 
dessous  , d’un  vert-foncé  en  dessus  ; k stipules  résineuses.  Arbre 
originaire  d’Amérique  , introduit  dans  nos  jardins  , observé  en  Si- 
bérie. 

Populus  nigra  , folio  , maximo  ; gemrnis  balsamum  odoratissinium 
fundentibus.  Catesb.  Car.  tab.  3/j.  Duham.  arbr.  2.  pag.  178.  tab. 
J8.  fig.  6.  Gmcl.  Sib.  1.  pag.  i52.  tab.  33. 

Observât.  Cel  arbre,  appelé  'Jacamakaca , fournit  une  gomme 
agréable  et  pénétrante  , sur-tout  lorsqu’on  la  brûle  : on  la  regarde 
comme  un  bon  vulnéraire 


Fig.  729. 


DIOÉCIE  OCTANDRIE,  141 


Polypétales  herbacées. 


Fig.  700. 


2892.  La  Rhodiole  odorante  , kho- 
diola  rosea  , L , Genre  1 229.  Calice 
des  fleurs  males  divisé  en  quatre  par- 
ties 5 corolle  de  quatre  pétales.  Dans  la 
fleur  femelle  la  corolle  manque  ; on 
trouve  quatre  nectaires  ou  mieilliers 
echancrés  , quatre  pistils  qui  se  chan- 
gent en  quatre  capsules  renfermant  plu- 
sieurs semences  -,  à liges  succulentes  -,  a 
fleurs  ramassées  en  faisceaux  au  som- 
met des  tiges  ; à feuilles  assises  , suc- 
culentes , ovales  , lancéolées  , dentees 
vers  le  haut  -,  racine  grosse  , répan- 
dant une  odeur  de  rose.  Sur  les  Alpes 
du  Dauphiné,  t ig.  73o. 

si  nac  amp  seras  radice  rosam  spi— 
rutile , major.  Tourn.  264.  khodia  va— 
dix.  C.  Bauh.  pin.  286.  Clus.  hist.  2. 
pag.  65.  Fuchs.  hist.  665.  Matth.  724* 
fig.  1.  Dod.  pempt.  347.  6g-  2.  Lob. 
ieon.  391.  fig.  1.  Hist.  Lugdun.  982. 
fig.  1.  C am.  epit.  769.  J.  Bauh.  hist. 

3.  pag.  683. 

/.  Obs.  Fuchs  a publié  la  première 
figure  de  cette  plante  ; elle  a été  imitée  par  Matthiole  ; elle  n’exprima 
ni  fleur  ni  fruit.  La  figure  de  Dalecliamp  est  semblable  l\  celle  de 
ÎVlatthiole,  Celles  de  l’Ecluse  , de  Lobel  et  de  Dodoèns  , semblables  , 
offrent  les  tiges  terminées  par  les  bouquets  de  fleurs.  Camérarius  a 
seulement  ajouté  à une  figure  peu  différente  de  celle  de  Dodoèns  , 
deux  petites  fleurs  sur  le  côté  , assez  mal  exprimées.  La  figure  de  Jean 
Bauhin  est  tellement  réduite  d’après  celle  de  Fuchs  , qu’elle  n’est  pas 
reconnoissable.  11  a bien  décrit  la  racine  , les  feuilles  , la  situation 
des  fleurs  , les  capsules  5 mais  il  n’a  pas  indiqué  la  structure  de  la 
fleur.  11  a cependant  bien  reconnu  que  la  nature  l’avort  rapprochée  du 
Sedam  telephium  4 analogie  qui  avoit  aussi  été  saisie  par  l’Ecluse  , et 
qui  a été  confirmée  par  de  Haller  et  par  Linné  lui-mëme  , dans  ses 
ordres  naturels.  Cette  espèce  , qui  doit  être  ramenée  a la  famille  des 
Joubarbes , nous  prouve  , comme  plusieurs  autres  , qu’en  suivant 
rigoureusement  la  méthode  sexuelle  , on  est  forcé  de  lacérer  plusieurs 
familles  naturelles. 
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A neuf  Etamines. 


Plantes  herbacées. 


o.3q3.  L-i  a.  Mercuriale  annuelle  , Mer- 
curialis  atmua  , L.  Genre  i23o.  Le  ca- 
lice ue  la  fleur  mâle  sans  corolle , k 
trois  segmens  ; neuf  à douze  étamines  ; 
k anthères  doubles  , arrondies  ; le  calice 
de  la  fleur  femelle  semblable  , renfer- 
mant deux  styles  ; le  fruit  , une  cap- 
sule à deux  coques,  k deux  loges  , ren- 
fermant chacune  une  semence  -,  k tige 
peu  élevée  , ramifiée  , "k  bras  ouverts  , 
lisses  ; k feuilles  opposées  , ovales  , lan- 
céolées , lisses  , k dents  de  scie  ; les 
Heurs  mâles  pédunculées  , ramassées  en 
épis;  les  femelles  presque  assises  et  sou- 
vent deux  k deux.  Commune  , dans  les 
terres  , k la  Carrette.  Fleurit  en  juillet. 
Annuelle.  Fig.  y3i  et  782. 

Mcrcurialis  testiculata  , siae  mas 
Dioscoridis  et  Plinii.  C.  Bauh.  pin. 
121.  Mercurialis  mas  Dod.  pempt. 
ti58.  J.  Bauh.  2.  pag.  977.  1 esticulala. 
Fuchs.  hist.  475.  Matth.  890.  fîg.  t. 
Lob.  ieon.  25g.  fig.  1.  Iiist.  Lugd. 
1627.  lig.  1 et  2 . Spicata.  Fuchs.  hist. 
476.  Matth.  hist.  890.  fig.  2.  Lob. 
icon.  259.  fig.  2.  Hist.  Lugd.  1G27. 
fig.  2.  C.  Bauh.  pin.  121.  Péna,  Lobel 
et  Jean  Bauliin  , ont  trouvé  quelque 
chose  de  nitreux  dans  la  Mercuriale  ; 
elle  est  d'un  goût  d’herbe  un  peu  salé. 
Hippocrate  , Flioscoride , Pline  et  Ga- 
lien , conviennent  que  la  Mercuriale 
est  purgative  : le  sirop  fait  avec  le  suc 
de  cette  plante  est  laxatif  et  de'sopilatif. 
Pour  l’hydropisie  , la  cachexie  , les 
vapeurs  et  les  pâles  couleurs  , on  fait 
boire  l’eau  dans  laquelle  elle  a macéré 
a froid  pendant  vingt-quatre  heures  : 
on  emploie  cette  plante  dans  les  de- 
mi-bains pour  la  suppression  des  mois  ; 
car  elle  est  fort  émolliente  aussi  ; et  Ton 
fait  prendre  aux  personnes  que  l’on 
croit  stériles  , trois  onces  de  son  suc 
dépuré  et  mêlé  avec  deux  gros  de  tein- 
ture de  Mats  ; on  emploie  la  Mcrcu- 
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. riale  clans  le  sirop  de  longue  vie.  Voici  la  manière  de  le  faire  : 

11  faut  mettre  dans  un  chaudron  douze  livres  de  miel  de  INar- 

bonne  , huit  livres  de  suc  de  Mercuriale  , et  deux  livres  de  suc 
de  Bourrache  ; le  chaudron  étant  sur  le  feu  , on  mêlera  avec  une 

spatule  de  bois  le  suc  et  le  miel  , et  on  les  passera  par  une 

chausse  de  drap  sans  les  faire  bouillir  : ensuite  on  y ajoutera  trois  olm- 
pines  de  vin  blanc,  dans  lequel  on  aura  fait  infuser  à froid  pendant 
vingt-quatre  heures  , quatre  onces  de  racine  de  Gentiane  coupée 
menu  : on  remettra  le  chaudron  sur  le  feu  , on  mêlera  bien  les  sucs 
avec  le  vin  et  avec  les  morceaux  de  Gentiane  , et  l’on  passera  le 
tout  par  la  même  chausse  sans  le  faire  bouillir  ; après  quoi  1 on  fera 
cuire  à gros  bouillons  ce  qui  sera  passé  , jusqu’il  ce  qu’il  soit  en  con- 
sistance de  sirop  : on  en  prendra  une  cuillerée  le  matin  h jeun  , et 
l’on  11e  mangera  que  deux  heures  après  : il  tient  le  ventre  libre  , pu- 
rifie le  sang  , préserve  de  la  goutte  , de  la  sciatique  , et  de  semblables 
maladies.  Le  Miel  Mcrcurial  ordinaire  est  fort  en  usage  dans  les  lavc- 
mens  , sur-tout  pour  les  dames  : cette  plante  entre  dans  l’éltetuaire  ap- 
pelé lénitif , dans  le  Cathnlicum  de  la  description  de  Verny  , et  dans 
la  décoction  ordinaire  des  lavemens  laxatifs.  Tournefort. 

I.  Obs.  Brunsfeld  et  Fuchs  ont  publié  les  premières  figures  de  ccs 
plantes;  elles  sont  bonnes  et  ont  servi  de  modèle  h celles  de  leurs 
successeurs.  Camérarius  , epit.  996  et  997  , a placé  au-dessus  de  deux 
petites  ligures  , un  brin  de  chacune  , qui  rend  bien  , fig.  996  , le 
fruit  , et  fig.  997  , les  épis  des  fleurs  et  deux  fleurs  séparées. 

II.  Obs.  Dans  la  Mercuriale  mâle  les  fleurs  en  épi  ; calice  sans 
corolle  , divisé  en  trois  segmens  blanchâtres  , concaves  , ovales,  poin- 
tus ; douze  étamines  â anthères  d’un  jaune-paille , didymes  ; les  fleurs 
assises  y par  paquets  de  trois  , écartées  , alternes , formant  l’épi  ; comme 
les  filamens  sont  très-courts  , les  anthères  se  touchant  forment  une 
tête  : dans  la  Mercuriale  femelle  trois  fleurs  ramassées  aux  aisselles  des 
feuilles;  le  calice  est  divisé  si  profondément  , qu’il  paroît  à trois  feuil- 
lets ovales  , pointus  ; le  style  est  terminé  par  un  stigmate  aplati  au- 
dessus  et  tuberculeux  ; la  capsule  est  Didyme  , hérissée  de  poils 
courts  , roides. 

23q4.  La  Mercuriale  ambiguë  , Mercuria/is  ambigua  , L.  A tige 
ramitiée  , en  bras  ouverts  ; à feuilles  un  peu  rudes  ; à fleurs  en  an- 
neaux mules  et  femelles  sur  le  même  pied  , ou  monoïques.  Tvès-res- 
semblanie  â la  précédente  , dont  elle  n’est  probablement  qu’une  va- 
riété. Observée  à Francheville  , dans  les  terres.  Annuelle. 

V oyez  Linné  fils , dec.  1.  pag.  i5.  tab.  8. 

I.  Obs.  Dans  cette  espèce  ou  variété  les  pédoncules  s’alongent  d’un 
pouce  ; j’observe  quelques  étamines  à la  base  de  quelques  germes. 

II.  Obs.  Les  Mercuriales  répandent  une  odeur  nauséabonde  : à ce 
titre  , elles  sont  suspectes.  La  suivante  , sur-tout  ? recèle  évidemment 
un  principe  délétère. 


( 


i/|4  D I O É C I E E N N É A N D R I E. 

2 3q5 . La  Mercuriale  vivace  , Mer-  Fig.  ^33 

curiatis  péri:  uni  s , L.  A tige  très-sim- 
ple . peu  élevée  , anguleuse  , noueuse  ; 
les  Heurs  axillaires  ; les  mâles  en  épi 
sur  un  pédancule  deux  fois  plus  long 
que  les  feuilles  •,  les  femelles  placées 
deux  à deux  sur  un  péduncule  plus 
court  que  les  feuilles  qui  sont  opposées, 
rudes  au  toucher  , ovales  , lancéolées  , 
dentées  en  manière  de  scie.  Sur  nos 
montagnes  , k Pilât  et  à Mont-Ceindre  , 
et  sur  la  montagne  de  Saint-André  , k 
trois  lieues  de  Lyon.  Fleurit  en  Juin. 

"Vivace.  Fig. 

Mercurialis  montana , testiculata.  C. 

Bauh.  pin.  122.  Cynocrambe  mas  , 
swe  Mercurialis  repens.  J.  Bauh.  2. 
pag.  297.  Cynocrambe  Mercurialis 
sylaestns.  Dod.  pempt.  659.  1 es ti di- 
lata. Mattli.  891.  fig.  1.  Lob.  icon., 

260.  fig.  1.  Histor.  Lugdun.  1628. 
fig.  1 . Il  faut  citer  ici  Cynocrambe , 
swe  Canina  Brassiea  , et  Cynocrambe 
mas.  Catn.  epit.  999,  et  non  pas  Mer- 
curialis  mas  , Camer.  , connue  on  le  voit  dans  le  Pinax.  Mercurialis 
montana , spicala.  C.  Baulr.  pin.  122.  Cynocrambe  Joemina  , sire 
Mercurialis  repens.  J.  Bauh.  2.  pag.  979.  Cynocrambe  Joemina. 
Cam.  epit.  999.  Spicata.  Mattlr.  891.  fig.  2.  Ces  deux  dernières  es- 
pèces de  Mercuriales  naissent  dans  le  parc  des  Minimes  du  bois  de 
Vincennes.  Tournefort. 

I.  Obs.  Commune  dans  tous  les  bois  près  de  Grodno,  rare  autour 
de  Lyon.  Elle  fleurit  en  1779  , le  6 Avril,  près  de  Grodno.  On  îrou- 
voit  encore  les  feuilles  sèches  de  l’année  précédente.  La  figure  d’Oé- 
der  , Flor.  Dan.  tab.  4°°  > est  bonne  ; mais  dans  nos  individus  les 
feuilles  sont  plus  alongées  ; on  en  trouve  quatre  paires  opposées  vers 
le  haut  de  la  tige,  qui  est  d’ailleurs  nue;  deux  stipules  blanchâtres 
très-petites  à l’origine  de  chaque  pétiole  ; la  tige  lisse  ; les  feuilles 
rudes  , dentées , concaves  , d’un  vert-gai , ovales  , pointues  ; dans  la 
plante  mâle  deux  ou  trois  fleurs  ramassées  ; huit , neuf  ou  dix  éta- 
mines ; les  anthères  didymes  , d’un  jaune-paiile  ; dans  les  individus 
femelles  les  feuilles  sont  plus  petites  , adhérentes  au  milieu  de  la 
tige  , outre  les  grandes  qui  la  terminent  ; les  péduncules  axillaires , 
portant  une  ou  deux  coques  ; losqu’il  s’en  trouve  deux  , l’une  est 
portée  par  un  pédicule  court  , qui  s’élève  du  péduncule  général. 

IL  Obsero.  Fuchs  a publié  la  première  figure  de  la  variété  fe- 
melle , et  c’est  une  des  meilleures.  11  faut  consulter  , comme  caracté- 
ristique , celle  de  Camcrarius  : la  femelle  , epit.  998 , la  mâle  , 999. 
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*?i3c)G.  La  Mercuriale  cotonneuse  , 

Mercurialis  tomentosa  , L.  à tiges  as- 
sez élevées  , ramifiées  , cotonneuses  ; k 
feuilles  duvetées  , blanchâtres,  ovales, 
à peine  dentées.  Elle  est  vivace  , mais 
sa  tige  périt  chaque  année  ; ainsi  elle 
n’est  point  vraiment  ligneuse.  En  Lan- 
guedoc. Fig.  734. 

Pliyllon  testiculatum.  C.  Bauh.  pin. 

122.  sp.  1.  Phy'Uum  Matth.  fcemina 
Linn.  Phyllun  spicalum.  C.  Bauh. 
pin.  sp.  2.  Mas  Linn.  Puma  tesli- 
culata.  Matth.  634-  fig.  1.  Lob.  icon. 

258.  fig.  3.  Clus.  hist.  2.  pag.  4<8.  fig, 

1.  Hist.  Lugd.  1197.  %•  1 J-  Bauh. 
hist.  2.  pag.  981.  lig.  1 et  2.  <$)  icata. 

Matth.  Ô34.  fig.  2.  Dod.  pempt.  (jfio. 
fig.  1.  Lob.  icon.  258.  fig.  2.  Clus. 
hist.  2.  pag.  48.  fig.  2.  Hist.  Lugdun. 

1197.  %•  2 et  3.  J.  Bauh.  hist.  2. 
pag.  981.  fig.  2. 

(Jhs.  Matthiole  a publié  la  première 
figure  de  cette  espèce.  Elle  a été  co- 
piée par  Dalechamp,  pag.  1196.  Dans 
la  page  1197  , ou  trouve  trois  petites  figures  , deux  pour  la  fleur 
male,  et  une  pour  la  femelle.  Nous  devons  à l’Ecluse  deux  bonnes 


feuilles  les  fruits  ; mais  il  n’a  pas  indiqué  la  structure  de  la  fleur. 

2J97.  La  Morene-Grenouillette  , Hydrocharis  Morsus  Rance.  Genre 
? : Le  ca,lc,e  à troIS  Juillets  ; la  corolle  à trois  pétales  : le  senne 

inferieur  se  change  en  une  capsule  à six  loges;  à tige  traçante;  à 
feuilles  petiolees  , reni formes  , lisses  , flottantes  sur  l’?au  ; à pédon- 
cules axillaires  ; a pétales blancs  , arrondis.  Dans  les  fossés  des  Bro- 
teaux.  Fleurit  en  Août.  Vivace. 

JrrMPhœa rlbU  Bauh‘  Pin*  tQ3-  JSymphceaminor , 

Æf°,SUs  Jia,*œ‘  J‘  Bauh-  3-  pag-  773-  Morsus  Rance.  Lob.  icon. 
59b.  Ilist.  Lugdun.  1010.  fig.  1 , et  1009.  fig.  3.  Dod.  pempt.  583 

S£.k  ^ 16  CaraClère  ^ C£t,e  «“• 

«rrf  Æ^:rpttf‘:urs  dc  ces  {isures  • L — 

"V  uaS’  L!“  sp‘?,tlu!  par  deux  feuilles  , accompagne  la  (leur 

male  a fleur  femelle  a trois  styles.  C’est  le  Nymphcea  alfa,  „n,  ,Z 

e dm',ha!a  u?a' mi'10’  ’ r>“-  -93.  Rai  £ 

une  variété  à fleurs  doubles  , tres-odorante  , Morsus  liante  flore 
pleno ■ odoraussnno.  C’est  le  liante  Morsus  , Dod.  pempt  583’  avec 
une  bonne  figure.  Des  feuilles  coriaces  , se  sèche,,' î Tidemen,^ Z 

^ lit::  il?.  paalcs  dia‘>h“"“’  * on3lc,r?a„;”  "‘neuf 

K 


14G  DIOECIE  DÉCANDHIE. 

étamines  dans  la  fleur  mâle  , â anthères  doubles  -,  les  six  extérieures 
plus  courtes , courbées  en  dehors  ; les  trois  intérieures  jetant  h leur 
base  une  soie  •,  les  fleurs  femelles  â six  styles.  Comme  la  racine  noueuse 
t-ace  beaucoup  , cette  plante  se  reproduit  plutôt  par  les  œilletons  qui 
se  développent  â chaque  nœud  , que  par  ses  semences. 

III.  Obs.  Trouvée  en  fleurs  cette  année  i8o5  , le  3o  Juillet  , à 
Perrache.  Le  calice  de  trois  feuillets  blanchâtres  , diaphanes  ; corolle 
n trois  pétales  assez  grands  , diaphanes,  tous  blaucs  ; neuf  étamines 
à fila  mens  courts  , jaunes  \ à anthères  triangulaires  , tuberculeuses  , 
j aunes. 


DÉCANDRIE, 

A dix  Etamines. 

Plantes  ligneuses. 

'a398.  L E Molle  faux-Lentisque , Schinus  Molle  , J.  Genre  t 204. 
Les  fleurs  mâles  : calices  à cinq  segmens  longs  ; corolles  à cinq  pé- 
tales. Fleurs  femelles  : calices  h cinq  segmens  longs  ; corolles  à cinq 
pétales  ; fruit  : baie  â trois  coques,  à feuilles  pinnées  ; à folioles  den- 
telées , â dents  de  scie  , l’impaire  très-longue  , à pétioles  égaux.  Ar- 
brisseau originaire  du  Pérou.  Cultivé  dans  nos  jardins. 

Lentiscus  Peniviana.  C.  Bauh.  pin.  399.  Molle.  Clus.  cur.  5o. 
Lob.  icon.  2.  pag.  io5.  fig.  1.  Hist.  Lugdun.  1787.  fig.  1.  J.  Bauh. 
hist.  1.  part.  1.  pag.  534- 

Obs.  La  figure  de  l’Ecluse  offre  une  branche  avec  son  fruit  ; celle 
de  Jean  Bauliin  , aussi  originale  , présente  un  rameau  en  fleurs  , et 
une  grappe  de  fruits  isolée.  Il  a fait  dessiner  séparément  les  feuilles 
dentelées.  Les  feuilles  rompues  laissent  suinter  un  suc  blanc  , visqueux 
et  aromatique. 

2899.  Le  Redoul  â feuilles  de  Myrte  , Conaria  myrtifolia  , 
Genre  1235.  Les  fleurs  mâles  : calices  â cinq  feuillets;  corolles  â cinq 
pétales  réunis  , semblables  aux  feuillets  du  calice  ; anthères  divisées 
en  deux  parties.  Les  fleurs  femelles  : calice  et  corolle  comme  dans  le 
mâle  ; cinq  styles  ; fruit  : cinq  semences  nidulées  , recouvertes  par 
les  pétales  devenus  succulens  ; à feuilles  ovales,  obîougues.  Arbrisseau. 
En  Languedoc.  Cultivé  dans  nos  jardins.  Fleurit  en  Mai. 

Hhus  myrtifolia  , IMonspeliaca.  C.  Bauh.  pin.  4 1 4-  Lob.  icon.  2. 
pag.  <)8.  fig.  2.  Hist.  Lugd.  110.  fig.  1. 

/.  Obs.  Suivant  les  remarques  de  Gérard  , on  trouve  dans  la  fleur 
femelle  des  étamines  sans  anthères  ; suivant  Gouan  , cet  arbrisseau  est 
polyTgame , monoïque  , trioïque  ; enfin  f suivant  Medicus , plusieurs 
fleurs  sont  hermaphrodites. 

II.  Obs.  La  figure  de  Lobel  présente  cet  arbrisseau  en  fleurs  ; celle 
de  Dalecliamp  en  fruit.  Voyez  pour  les  caractères  génériques  le 
Tableau  Encyclopédique,  tab.  822.  La  poudre  des  feuilles  fournit  un 
tan  précieux.  Son  fruit  est  un  poison  pour  l’homme  ; il  cause  des  con- 
vulsions ,1e  délire;  scs  feuilles  sont  aussi  nuisibles  aux  bestiaux. 
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DODÉCANDRIE, 

A douze  Etamines. 

Plante  herbacée. 


^400.  La  Cannabine  lisse,  Datisca  Cannahina  , L . Genre  1287. 
Fleurs  mâles  : calice  a cinq  feuillets  sans  corolle  ; quinze  anthères 
alongées  sans  filamens.  Fleurs  femelles  : calices  h deux  dents  , sans  co- 
rolle ; trois  styles  ; fruit  : capsule  inférieure  triangulaire  , a trois  cor- 
nes ; à une  loge  , renfermant  plusieurs  semences  ; à tige  lisse  ; à 
feuilles  pinnées.  Originaire  de  Crète.  Cultivée  dans  nos  jardins.  Vi- 
vace. 

Lutécia  herba  , folio  Cannabinæ.  C.  Bauh.  pin.  100.  Cannabis 
lutea  ,fertilis.  Alp.  exot.  3oo.  tab.  298.  Cannabis  lutea  , sterilis.  Alp. 
exot.  tab.  298  et  3oo.  Moris.  hist.  3.  sect.  8.  tab.  25.  fig.  4. 

Obs.  Prospcr  Alpin  a aussi  dénommé  cette  plante  Cannabis  lutea , 
Cvetica  ; il  déclare  que  Bellus  l'a  le  premier  décrite  et  fait  dessiner. 
Sa  figure  est  médiocre  : Est  planta  pulclienima  , maxima  , quee  inter 
montes  nacitur  in  aejuis  et  locis  liumentibus , radicern  maximum  pro - 
fert , lignosam  , stolones  pluies  ab  luic  radice  nascunlur  , brachiali 
crassitudine , qui  quinque  , sex  , usquè  ad  decem  cubita  attolluntur 
hierne  pereunt.  D’après  ccs  observations  rédigées  sur  les  lieux  , celte 
plante  introduite  dans  nos  jardins  a beaucoup  dégénéré  pour  la  gros- 
seur de  la  racine  et  pour  la  hauteur  des  tiges.  Toute  la  plante  est 
très— amère  ; elle  teint  en  jaune.  Prospcr  Alpin  nous  présente  trois 
figures  de  cette  plante  : la  première  est  copiée  sur  celle  de  Poua 
les  deux  autres , meilleures  , sont  originales. 

Plante  ligneuse. 

2401 . Le  Ménisperme  du  Canada  , Menispermum  Canadense , L. 
Genre  1238.  Dans  les  fleurs  mâles  , corolle  à quatre  pétales  extérieurs 
à huit  intérieurs  ; seize  étamines.  Dans  la  fleur  femelle  , corolle  sem- 
blable â celles  des  mâles  ; huit  filamens,  supportant  des  anthères  sté- 
riles ; fruit  : deux  baies  , renfermant  chacune  une  semence  -,  à feuilles 
en  coeur  , en  bouclier.  Arbrisseau  originaire  du  Canada.  Cultivé  dans 
nos  jardins. 

Menispeimum  Canadense  , scandens  ; umbilicato  folio.  Tourn.  act. 
Par.  1705.  pag.  3n.  Hedera  monophyllos  , Vvginiana  , convobuU 
foliis.  Pluk.  alm.  tab.  36.  fig.  2. 

Obs.  La  tige  lisse  se  roule  autour  des  arbres  ; les  feuilles  sont  lis- 
ses , anguleuses  ou  arrondies,  terminées  par  une  pointe;  les  pédun- 
cules  plus  courts  que  les  pétioles  ; les  fleurs  en  grappe. 
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MONADELPHIE, 


A Etamines  réunies  par  les  filamens. 
Les  Conifères . 


L 


u402-  JLie  Genévrier  commun  , Ju- 


Fig.  7 3 5. 


mperus  commuais,  L.  Genre 
Les  fleurs  mâles  en  chatons  formés  par 
des  écailles  qui  couvrent  chacune  trois 
étamines , liées  par  les  filamens  ; dans 
les  fleurs  femelles  , un  calice  divisé 
eu  trois  segmens  , renfermant  trois  pé- 
tales , trois  styles  *,  le  germe  se  change 
en  une  baie.  Arbrisseau  à tige  rami- 
fiée , tortue  •,  â écorce  d’un  vert-rou- 
geâtre  ; à feuilles  sortant  par  trois  , sé- 
tacées  , roides  , piquantes  , concaves 
d’un  côté  , toujours  vertes  ; baies  sphé- 
riques , aromatiques  , balsamiques  , 
noirâtres  , petites  , axillaires.  Dans  les 
bois  , à Yassieux.  Fleurit  en  Avril. 

Fig.  735. 

Junipems  vulgaris  , fruticosa.  C. 

Bauh.  pin.  4$8.  Junipems  vulgaris  ; 
baccis  parois  , puipurcis.  J.  Bauh.  1. 
pag.  998.  Junipems.  Dod.  pempt. 

852.  Fuchs.  liist.  78.  Matth.  118.  fig. 
j.  Lob.  icon.  2.  pag.  222.  fig.  2. 

Hist.  Lugd.  67.  fig.  1.  Cam.  epit.  53. 

Le  Genièvre  rétablit  les  fonctions  de  l’estomac  , dissipe  les  vents  et 
les  matières  qui  causent  des  tranchées  , débarrasse  le  poumon  , et  le 
décharge  de  cette  lymphe  grossière,  qui  cause  souvent  les  difficultés 
de  respirer  : cette  plante  d’ailleurs  est  sudorifique,  céphalique,  iris— 
térique  ; elle  provoque  les  ordinaires  , emporte  les  obstructions  des 
viscères  , rétablit  leur  ressort,  et  fait  passer  les  urines.  On  se  sert  du 
bois  , des  sommités  et  des  baies  : la  décoction  du  bois  volatilise  le 
sang  et  le  purifie  par  l’insensible  transpiration  , à peu  près  comme 
fait  le  Gayac  : on  prépare  avec  ce  bois  un  demi-bain  qui  soulage 
fort  les  goutteux  ; le  vin  dans  lequel  on  fait  bouillir  les  sommités  de 
Genièvre  est  très-diurétique.  Tragus  , Matlhiole  , Hartmann  et  Simon 
Pauli  , assurent  qu’ils  ont  guéri  quelques  hydropiques  par  l’usage 
de  ce  vin  : j’en  ai  vu  quelques-uns  fort  soulagés  par  les  pilules  faites 
avec  deux  parties  d’Aloès  , et  une  partie  des  baies  de  Genièvre  : on. 
tire  de  ces  baies  un  esprit  ardent , une  teinture  , un  élixir  , un  extrait , 
l’on  en  prépare  aussi  un  ratafia  , et  une  espèce  de  miel  : la  teinture 
se  fait  eu  metUut  infuser  ces  baies  dans  leur  esprit  ardent  ; l’infpsiou 
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de  ces  mémes-baies  dans  leur  esprit  ou  dans  l’eau  commune  que  l’on 
laisse  évaporer  jusqu’il  la  consistance  de  miel , s’appelle  Elixir , ou 
Extrait  de  Genièvre  : le  miel  de  Genièvre  n’est  que  le  miel  commun 
que  l’on  fait  bouillir  avec  les  baies  de  cet  arbre  ; il  est  bon  en  lave- 
ment clans  la  dyssenterie  et  dans  le  tenesme.  Pour  le  ratafia  de  Geniè- 
vre , il  n’y  a qu’h  taire  infuser  son  fruit  dans  l’eau  de  vie,  ou  dans 
le  vin  de  Champagne  , y ajoutant  un  peu  de  sucre  et  de  cannelle  , la 
pulpe  des  baies  de  Genièvre  mondée  de  ses  graines  , et  malaxée  avec 
du  sucre,  fait  une  conserve  qui  n’a  pas  moins  de  vertu  que  les  pré- 
parafions  dont  nous  venons  de  parler  ; enfin  , l’on  brûle  le  fruit  de 
cette  plante  pour  chasser  le  mauvais  air  : on  le  fait  infuser  dans  du 
vinaigre  en  temps  de  peste  pour  en  laver  les  lettres  , les  linges  , et 
même  la  vaisselle.  Nous  n’avons  guère  de  plante  en  Europe  qui  soit 
d’un  plus  grand  usage:  on  l’emploie  dans  l’elixir  de  vie  de  Fioraventi , 
dans  l’élixir  de  tribus  , dans  l’élixir  pcstilenciel  de  Sennert  , et  dans 
celui  que  Zuvelfer  a nommé  Elixir  asthmatique.  Tournefort. 


Obs.  La  figure  de  Fuchs  vaut  mieux  que  celle  de  Dodoè'ns.  Dale- 
champ  a copié  celle  Matthiole  ici  réduite,  qui  n’offre,  ainsi  que 
celles  de  Fuchs  et  de  Lobel , que  le  fruit.  Gaspard  Bauhin  , dans  ses 
notes  sur  l’Histoire  des  Plantes  de  Lyon  , a le  premier  signalé  les 
fieurs  ; Camérarius  présente  deux  figures  , epit.  53  et  54  , le  minor  cl 
le  major  ; il  a ajouté  séparée  la  baie  de  grosseur  naturelle. 


0.4° 3.  Le  Genevrier-Sabirie  , Juni- 
f>erus  Sabina  , L.  Arbrisseau  assez  éle-  JF/g.  736. 

vé  , h écorct  rougeâtre  ; â bois  très- 
dur  ; les  fleurs  et  les  fruits  assis  , axil- 
laires ; feuilles  opposées  d’un  beau  vert, 
permanentes  , très-petites  , droites , ai- 
guës , se  prolongeant  sur  la  tige  , et  y 
formant  comme  une  chaînette  ; baies 
bleues  , renfermant  de  une  à trois  se- 
mences. Spontané  en  Dauphiné  ; cul- 
tivé dans  nos  jardins.  Toute  la  plante 
répand  une  odeur  forte  ; sa  saveur  est 
âcre.  Fig.  7 3 6. 

Juniperus  Sabina  , folio  Cupressi. 

C.  Bauh.  pin.  4^7*  Sabina.  Dod. 
pempt.  854.  Fuchs.  Hist.  i5o.  Matth. 

120.  fig.  1.  Lob.  icon.  2.  pag.  219. 
fig.  2.  Hist.  Lugd.  182.  fig.  f.  Caïn, 
epit.  55  et  56.  J.  Bauh.  hist.  1.  part. 

2.  pag.  288.  fig.  2. 

Obs.  Les  feuilles  sont  âcres,  amè- 
res, et  exhalent  une  odeur  fétide  : elles 
offrent  un  remède  énergique  , puis- 
sant , apéritif;  la  décoction  des  feuilles 
est  detersive  , capable  de  ranimer  les 

vieux  ulcères  ; leur  poudre  détruit  par  escarre  le  tissu  cellulaire  , sa- 
meux  et  fetide  ; 1 infusion  s ordonne  k très-petite  dose  dans  la  suppres- 

X1  <leSt  nienStrllcV  dans  les  empâtemens  des  viscères.  A haute  dose 
c pc i!  pi  octuor  laiorteotcut , mais  non  sans  danger  : celles  qui  ont 

" J K.  ~ 
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recours  a ce  moyen,  éprouvent  le  plus  souvent  des  hémorragies  utérines 
et  l’inflammation  de  la  matrice. 

2404.  Le  Gencvrier  faux  Cèdre  , Junipems  Oxicedrus  , L.  A feuilles 
trois  k trois  , ouvertes  , piquantes  , plus  courtes  que  la  baie  , en  alêne  ; 
à trois  nervures.  Arbrisseau  spontané  en  Languedoc.  Fleurit  en  Mai. 

Junipems  major  , baccd  rufescente.  C.  Bauh.  pin.  489.  Duh.  arb. 
3.  pag.  3î6.  fig.  169.  O xy  cedrus.  Clus.  hist.  1.  pag.  39'.  Matth.  133. 
fig.  3.  Dod.  pempt.  853.  fig.  1.  Lob.  icon.  2.  pag.  333.  fig.  3.  Hist. 
Lugd.  38.  fig.  1.  J.  Bauh.  hist,  1.  part.  3.  pag.  297.  fig.  1. 

Obs.  Les  figures  de  l’Ecluse  , de  Dodoè'ns  et  de  Lobel  sont  sem- 
blables. C’est  le  Cedrus  phcenicea  de  Carnérarius  , epit.  58  , dont  la 
figure  a été  copiée  par  Jean  Bauhin  ; clic  présente  une  baie  entière 
et  une  autre  ouverte  , avec  les  graines  au-dessus.  Les  figures  de  l’Ecluse 
et  de  Carnérarius  offrent  en  dessous  sur  le  tronc  , un  Gui  qui  est  des- 
siné en  petit.  On  retire  de  cet  arbre  une  huile  essentielle  ; appelée 
huile  de  Cade  , qui  est  balsamique  et  vulnéraire, 

2405.  Le  Genévrier  k’feuilles  de  Cy- 
près, Juniperus  Phcenicea  , L . A feuil- 
les ternées  , ovales  , convexes  , obtu- 
ses , très  - petites  , imbriquées  ou  en 
recouvrement  comme  des  tuiles  , appli- 
quées contre  les  rameaux.  Grand  ar- 
brisseau odorant , aromatique  , ramifié  -, 
à baies  grosses,  jaunes.  En  Languedoc. 

Cultivé  dans  les  jardins.  Fig.  707. 

Juniperus  major.  Clus.  hist.  1 . pag.  38. 

Matth.  123.  fig.  1.  Dod.  pempt.  853. 
fig.  3.  Lob.  icon.  2.  pag-  221.  1 î g.  2. 

Clus.  hist.  1 . pag.  38.  fig.  1 . Hist.  Lugd. 

61.  J.  Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag.  3oo. 
fig.  2.  Bellev.  tab.  270. 

I.  Obseru.  C’est  le  Cedrus  foliis  Cu- 
pressi major,  fructu  flavesccnte.  C.  Bauh. 
pin.  4§7-  Sp.  î.  Rai  , exot.  90.  Toürn. 

588  , pense  que  cette  espèce  n’est  pas 
réellement  distincte  du  Licia.  Gaspard 
Bauhin  incline  k croire  que  ces  trois 
Cèdres  baccifères  ne  diffèrent  que  par 
leur  âge  : Hæ  très  sola  magnitudine  dif- 
ferunt  ; verùin  et  duœ  priât  es , major 
et  media  , ratione  cetatis  xatiare  cen- 
sernus. 

II.  Obs.  Les  figures  de  l’Ecluse  , de  Dodoè’ns  et  de  Lobel  sont 
semblables  et  meilleures  que  celle  de  Malthiole , copiée  par  Dalechamp. 
C’est  le  Licia  Cedrus  de  Carnérarius , epit.  5q , dont  la  figure  a été 
copiée  par  Jean  Bauhin  : elle  présente  une  baie  de  grandeur  natu- 
relle , et  une  autre  ouverte  longitudinalement  pour  faire  voir  les  se- 
mences. 

2.406.  Le  Gencvrier-Licie  , Juniperus  Lycia  , L.  A feuilles  ternées 
en  recouvrement  sur  toutes  les  faces  des  rameaux;  a folioles  ovales  , 
obtuses.  En  Languedoc.  Cultivé  dans  nos  jardins.  Arbrisseau. 


Fig.  737. 


Fig.  738. 
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Cedrus  folio  Cupressi , media  ymajôrifois  battis.  C.  Bauli.  pm.  487. 

LoI>.  icon.  2.  pag.  22t . fig.  T. 

Ofo.  La  figure  citée  de  Lobel  n’est  pas  assez  distincte  du  1 lut 
nicea , pour  assurer  que  cet  auteur  ait  voulu  cxpnmei  e l_,iaa. 

2/107.  L’If  à Laies  , Tcixus  baccata  , 

L.  Genre  12.41.  Les  fleurs  mâles,  à 
calices  de  quatre  feuillets,  sans  corolle  ; 
plusieurs  étamines  â anthères  en  bou- 
clier , divisées  en  huit  portions  ; les 
fleurs  femelles  k calice  de  quatre  feuil- 
lets , sans  styles  ",  fruit  , une  semence 
nidulée  dans  un  calice  succulent,  très- 


entier  , ouvert  au  sommet.  Arbre  tou- 
jours vert , d’une  médiocre  élévation  , 
trèâ-ramifié;  à bois  d’un  rouge-panaché; 
à feuilles  toujours  vertes  , pectinées  ou 
rangées  sur  les  rameaux  comme  les  bar- 
bes d’une  plume  , d’un  vert-foncé  , 
lisses  , linaires , lancéolées  , pointues  , 
très-rapprochées  ; les  fleurs  mâles  et  fe- 
melles aux  aisselles  des  petits  rameaux. 

Les  fruits  rouges  , petits.  Cultivé.  Fig. 

738.. 

Taxas.  C.  Bauh.  pin.  5o5.  Tourn. 

589. Dod.  pempt.  85q.fig.  i.Matth.  773. 
fig.  1 . Lob.  icon.  2.  pag.  232.  fig.  1 .Hist. 

Lugd.  78.  fig.  1 . Camer.  epit.  840.  J. 

Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag.  241.  fig*  2 
et  3. 

I.  Obs.  Les  feuilles  d’If  sont  certainement  vénéneuses  pour  les 
chevaux;  ceux  qui  en  ont  mangé  une  certaine  quantité,  périssent 
promptement , et  on  trouve  ces  feuilles  dans  leur  estomac  , sans  être 
altérées.  Nous  avons  été  témoins  des  expériences  souvent  répétées  à 
l Ecole  Vétérinaire  de  Lyon  : trois  chevaux  k qui  on  fit  manger  une 
assez  médiocre  quantité  de  feuilles  d’If,  périrent  très-promptement 
en  moins  d’une  heure  , et  l’ouverture  des  cadavres  n’offrit  aucune 
altération  sensible  dans  l’estomac. 

II.  Obs.  Matthiole  a publié  la  première  figure  de  l’If  avec  les  baies 
sans  fleurs  ; elle  a été  copiée  par  Dalecliamp  et  Camérnrius  ; celles 
de  Lobeî  et  de  Dodoéns  sont  semblables.  La  figure  de  Jean  Bauhin 
est  la  meilleure  et  caractéristique,  offrant  les  fleurs  et  les  baies  isolées. 
Jean  Bauhin  observe  que  Camérarius  a corrigé  la  forme  du  fruit  qui 
est  trop  arrondi  dans  la  figure  de  Matthiole.  Gaspard  Bauhin  , dans 
celle  que  nous  avons  citée  de  son  Matthiole  , a ajouté  k une  figure 
de  Dodoè'ns  la  figure  du  fruit  avant  sa  maturité.  Il  faut  consulter  la 
Monographie  de  Jean  Bauhin  , remarquable  par  l’exactitude  de  sa 
description  et  par  la  savante  discussion  sur  les  synonymes  , sur  sa 
station  , et  sur  ses  propriétés  ; il  assure  que  les  baies  peuvent  être 
impunément  mangées,  même  en  quantité.  Il  remarque  que  le  bois  de 
cet  arbre  et  nt  de  différentes  couleurs  suivant  les  coupes,  est  précieux  , 
vu  sa  duveté  et  le  poli  dont  il  est  susceptible  , pour  une  foule  de  petits 
meubles. 
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<24°8.  L’Ephèdre  raisin  de  mer 
EV  hedra  Distachia  , L.  Genre  i 2 4 '2. 

Les  fleurs  mâles  en  chatons  , a calice 
divise  en  deux  segmejns  sans  corolle  ; 
sept  étamines  ; quatre  anthères  supé- 
rieures , trois  inférieures  ; cinq  fleurs 
femelles  réunibs  ; à calice  divisé  en 
deux  pièces  , sans  corolle  ; deux  pis- 
tils ; cfeux  semences  recouvertes  par  le 
calice  devenu  succulent  ou  chancre  en 

, , , , O 

baie.  Petit  arbrisseau  à tige  articulée  , 
ramifiée;  à fleurs  pédunculées , axil- 
laires ; stipules  en  gaine  à chaque 
nœud  des  branches  et  des  rameaux , 
feuilles  nulles.  En  Languedoc  , sur  les 
bords  de  la  mer.  Fig.  ;3c). 

Ephedra  marina  , ininor.  Tourn. 

Gf>3.  Polygonum  bacciferwn  , mariti- 
mum  , minus.  C.  Bauh.  pin.  i5.  Uva 
marina  , Monspelicnsis.  Lob.  icon. 

796.  Mattli.  726.  fig.  1.  Clus.  hist.  t. 
pag.  92.  fig.  2.  Hist.  Lugd.  i388. 
iig.  1.  Camer.  liort.  171.  tab.  46.  J. 

Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag.  406.  fig.  1. 

Barr.  icon.  73 1 . fig.  2. 

/.  Obs.  Camérarius  a publié  la  meilleure  figure  de  cette  plante  ; 
«lie  offre  séparés  un  rameau  à fleurs  et  un  autre  à fruit.  J.  Bauhin 
a imité  en  partie  celte  figure. 

11.  Obs.  On  regarde  comme  variété  Y Ephedra  polystachia  ; c’est 
le  Polygonum  baccijerum  , marilimum  , rnajus  , sire  U va  maritima  , 
major.  C.  Bauh.  pin.  i5.  Lob.  icon.  756.  fig.  2.  Dod.  pempt.  75. 
fig.  1.  Clus.  hist.  1.  pag.  92.  fig.  r.  J.  Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag. 
407.  fig.  1.  Barr.  icon.  782.  fig.  3 et  C’est  Y Ephedra  pedunculis 
plurimis  , amentis  solitariis.  Gmel.  Sib.  1.  pag.  171.  tab.  38.  fig.  11. 
L’ Ephedra  saxatilis  , supina  ; baccis  coccineis.  Amra.  Ruth.  178. 
Ephedra  minima  , flageilis  brevioribus  et  tenuioribus.  Amm.  Rnth. 
11.0  254.  tab.  26.  Cette  variété  se  trouve  sur  les  montagnes  les  plus 
stériles  de  la  Sibérie.  Linné  lui-même  'semble  la  regarder  comme 
telle  , en  disant  : J\imis  adjinis  prcecedenti.  On  rapporte  encore 
comme  variété  remarquable  Y Ephedra  monospermos  d’Amman  } 
ïUuh.  n.°  255.  tab.  38.  fig.  2. 


Fig.  739. 
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SYNGÉNÉSIE, 


A étamines  réunies  par  les  anthères. 


Trois  étamines  j un  style  . fruit  succulent . 


ï\o Q.  J^JEFragon  ou  le  IIoux  piquant, 
lluscus  aculeatus , L.  Genre  1246.  Les 
calices  des  fleurs  mâles  et  femelles  à 
six  feuillets  sans  corolle  ; un  nectaire 
ou  miellier  central  , ovale  , perforé  au 
sommet  ; trois  ou  cinq  étamines  réu- 
nies par  les  anthères  dans  les  fleurs 
mâles  ; un  germe  surmonté  d’un  style 
dans  les  fleurs  femelles  , qui  devient 
une  baie  à trois  loges,  renfermant  deux 
ou  trois  semences.  A plusieurs  tiges 
verdâtres;  à rameaux  verticiilés  , très- 
plians  ; à feuilles  alternes  , assises  , 
lancéolées  , persistantes  , ou  non  cadu- 
ques , terminées  par  une  pointe  pi- 
quante ; la  fleur  solitaire  à péduncule 
très-court  , posée  sur  le  nerf  de  la 
feuille  et  sur  la  page  supérieure;  trois 
anthères  blanches  , réunies  par  leur 
base  , couronnent  le  nectaire  ; fruits 
sphériques  , rouges.  Dans  les  haies  , h 
Margnoles.  -Fig-  74°* 

lluscus  myrtifolius , aculeatus.  Instit.  rei  herbar.  Rusciun.  Dod. 
pempt.  744.  lluscus.  J.  Bauh.  1.  pag.  579.  Bmsc.us  Officinarum.  Rus- 
ons. C.  Bauh.  pin.  ^o.  Mattn.  840.  fig.  1.  Lob.  icon.  687.  fig.  2. 
Hist.  Lugd.  243.  fig.  t.  Caïn.  epit.  q35.  Barr.  icon.  517.  Petit  Houx. 
Housson.  Ce  que  Dioscoridc  a dit  du  Ruscus  ne  convient  pas  niai  à 
la  plante  que  l’on  appelle  aujourd’hui  de  ce  nom  ; les  semences  qui 
sont  dans  les  baies  sont  fort  dures  ; ainsi  je  crois  qu’il  faut  lire  dans 
Césalpin  : Quasi  cornea  substantia , pour  carnea.  La  racine  de  cette 
plante  est  une  des  cinq  racines  apéritives  , ordinaires , propre  pour 
emporter  les  obstructions  des  viscères  et  pour  faire  passer  les  urines. 
Pour  l’hydropisie , la  cachexie  , la  jaunisse  , le  calcul  et  la  rétention 
ti’urine.  On  l’ordonne  dans  les  bouillons  , dans  les  tisanes  et  dans  les 
apozemes.  Pour  les  tumeurs  scrofuleuses  on  fait  boire  pendant  plusieurs 
jours  un  demi-septier  de  vin  blanc  , dans  lequel  on  a fait  infuser  un 
gros  de  poudre  de  racines  de  Riuscus  , avec  autant  de  celles  de  i5’cro- 
phularia  et  de  Filipendula.  La  conserve  des  baies  de  petit  Houx  est 
fort  bonne  dans  l’ardeur  d’urine  ; on  emploie  les  semences  de  Bniscus 
dans  la  composition  qu’on  appelle  Benelicta  laxaüva.  Cette  plante 
croit  à Jouy , à Saint-Germain  , à Fontainebleau.  Tourucfort. 


Fig.  74 1. 
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Obs.  Les  figures  de  Dodoè'ns  , de  Lobel  et  de  Dalechamp  , sont 
semblables  ; celles  de  Matthiole  , de  Jean  Bauhin  , diffèrent  en  ce 
gu’elles  représentent  les  jeunes  pousses  semblables  aux  premiers  jets 
des  Asperges.  La  figure  de  Camérarius  est  caractéristique,  offrant  la 
fleur  sur  une  feuille  de  grandeur  naturelle  , le  fruit  et  les  semences 
isolés. 

?4io.  Le  Fragon  ou  le  Houx-Hypo- 
phylle  , Huscus  Hypophyllum , L.  A 
tiges  flexibles,  vertes,  menues;  h feuil- 
les nerveuses  , pliantes  , sans  épines  à 
fleurs  monopétales  en  grelot , très-peti- 
tes , attachées  aux  feuilles  en  dessous  ; 
haie  rouge  h deux  semences.  En  Italie. 

Cultivé  dansnosjardins.  Vivace  Fig.  741. 

Huscus  latifolius , fructu  folio  inas- 
cente.  Tourn.  79.  Laurus  Alexandrina  , 
frt tetu  folio  insidente.  C.  Bauh.  pin.  3o5. 

Laurus  Alexandrina.  J.  Bauh.  1.  pag. 

574.  Hist.  Lugd.  208.  fig.  ï.  Colum. 
ecph'r.  1.  pag.  i65.  fig.  1.  Barr.  icon. 
u5o. 

I.  Obs.  Ce  que  nous  appelons  fleur 
monopétale  , est , suivant  Linné  , un 
mieliier. 

//.  Obs.  La  meilleure  des  anciennes 
figures  est  celle  de  Columna  , qui  pré- 
sente isolée  une  feuille  de  grandeur  na- 
turelle , portant  la  fleur  ; celle  de  Barre- 
îier  est  aussi  bonne  , et  caractéristique. 

2/jii.  Le  Fragon  ou  le  Houx-Hypo- 
glosse , Huscus  Hy'poglossurn , L.  A 
tiges  simples  , sillonhées  ; a feuilles 
nerveuses  , sans  piquant , ovales  , lan- 
céolées ; les  inférieures  en  anneaux  ; 
les  supérieures  opposées  , toutes  assises, 
persistantes  j h fleurs  , deux  ou  trois  , 
portées  par  un  péduneule  très-court 
dans  un  nid  écailleux,  recouvertes  par 
une  foliole  lancéolée  ; les  feuilles  por- 
tent les  fleurs  en  dessus  ; baies  ovales  , 
écarlates.  En  Italie.  Cultivé  dans  les 
jardins.  Vivace.  Fig.  742. 

Huscus  angustifoliits  , fructu  folio 
inascente.  Tourn.  79,  faurus  Alex  a n- 
drina  , fructu  pediculo  insidente.  C. 

Bauh.  pin.  3o4«  Bonijacia  , sive  Bis- 
lingua.  J.  Bauh.  1.  pag.  Fuchs. 
hist.  s38.  Matth.  841.  fig.  2.  Dod. 
pempt.  745.  fig.  ï.  Lob.  icon.  638. 
fig.  r.  Colum.  eephr.  1.  pag.  i65.  fig. 

2.  Barr.  icon. 

Obs.  Les  figures  de  Columna  et  de 
B irrelier  , qui  different  peu  , sont  très-exactes. 


Fig.  742. 
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CLASSE 

P O 
I. 

1248.  Bananier  , 
AI us a. 


1252.  IÎOITQUE  , 
Ho  LC  US. 


1255.  Racle  , 

Cenchrus. 


1254.  IsCHEME  , 

IsCHÆAI  U M • 


1256.  Égif.OPE  , 

Ægilops. 


VINGT-TROISIÈME. 

L Y G A M I E. 

M O N O É C I E. 

Hermaphrodite,  Calice  nul  ; Co- 
rolle à deux  pétales  ; six  Eta- 
mines, dont  une  seule  fertile;  un 
Pistil  ; Baie  inférieure. 

Mâle.  Calice  nul;  Corolle  à deux 
pétales;  six  Etamines , dont  cinq 
fertiles  ; un  Pistil  ; Baie  avor- 
tante. 

H.  Bâle  calicinale  à une  fleur  ; 
Corolle  Bâle  à deux  valves  ; trois 
Etamines  ; deux  Styles  ; une 
Semence. 

M.  Bâle  calicinale  à une  fleur  ; 
Corolle  Bâle  à deux  valves;  trois 
Etamines. 

. H.  Collerette  laciniée  ; Bâle  calici- 
nale à deux  fleurs  ; Corolle  Bâle 
a deux  valves  ; trois  Etamines  ; 
Style  divisé  peu  profondément 
en  deux  parties  ; une  Semence. 
M.  Collerette  comme  dans  l’her- 
maphrodite ; Corolle  Bâle  à deux 
valves  ; trois  Etamines. 

H.  Bâle  calicinale  à deux  fleurs; 
Corolle  Bâle  à deux  valves  ; trois 
Etamines  ; deux  Styles  ; une 
Semence. 

M.  Bâle  calicinale  à deux  fleurs  ; 
Corolle  Bâle  à deux  valves  ; trois 
Etamines. 

Hermaphrodite.  Bâle  calicinale  à 
trois  fleurs  ; Corolle  Bâle  termi- 
née par  trois  arêtes;  trois  Etami- 
mines;  deux  Styles;  une  Semence. 
Mâle.  Baie  calicinale  à trois  fleurs  ; 
Corolle  Baie  terminée  par  trois 
arêtes  ; trois  Etamines. 
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ia5i.  Barbon  , 

Andropogon . 


1208.  Vaillant  , 

Valantia. 


1267.  VhCACOULIER  , 

Celtis. 


Y G A M I E. 

H.  Bâle  calicinale  à une  fleur  ; 
Corolle  Bâle  offrant  une  arête  à 
sa  base  ; trois  Etamines  ; deux 
Styles  ; une  Semence. 

M.  Bâle  calicinale  à une  fleur  ; 
Corolle  Bâle  offrant  une  arête 
à sa  base  ; trois  Etamines. 

H.  Calice  nul  ; Corolle  à quatre 
divisions  profondes  ; quatre  Eta- 
mines ; Style  divisé  peu  profon- 
dément en  deux  parties  ; une 
Semence. 

M.  Calice  nul  ; Corolle  à trois  ou 
quatre  divisions  profondes  ; trois 
ou  quatre  Etamines. 

H.  Calice  à cinq  segmens  profonds; 
Corolle  nulle  ; cinq  Etamines  ; 
deux  Styles  ; Drupe  à une  loge. 

M.  Calice  à six  segmens  profonds; 
Corolle  nulle  ; six  Etamines. 


1249.  Veratre  , 

Ver  a tr  um. 


12 GG.  Érable  , 
Acer. 


1271.  Sensitive, 
Mimosa. 


II.  Calice  nul  ; Corolle  à six  péta- 
les ; six  Etamines  ; trois  Pistils  ; 
trois  Capsules . 

M.  Calice  nul  ; Corolle  à six  pé- 
tales ; six  Etamines. 

II.  Calice  à cinq  segmens  peu  pro- 
fonds ; Corolle  à cinq  pétales  ; 
huit  Etamines  ; deux  Styles  ; 
Capsule  ailée  , à deux  coques. 

M.  Calice  à cinq  segmens  peu  pro- 
fonds ; Corolle  à cinq  pétales  ; 
huit  Etamines. 

Hermaphrodite.  Calice  à cinq 
dents  ; Corolle  à cinq  divisions 
peu  profondes  ; de  quatre  à cent 
Etamines  ; un  Pistil  ; Gousse  à 
plusieurs  semences. 

IVlâle.  Calice  à cinq  dents  ; Corolle 
à cinq  divisions  peu  profondes  ; 
de  quatïe  à cent  Etamines. 


P O L Y G A M T E.  ^7 

12^9.  Pariétaire  , H.  Calice  a quatre  segmens  peu 

Parietaria . profonds}  Corolle  nuile  ; quatre 

Etamines  ; un  Style  ; une  Se- 
mence. 


F.  Calice  à quatre  segmens  peu 
profonds  i Corolle  nulle  } un 
Style  ; une  Semence. 

1260  Arroche  , H.  Calice  à cinq  feuillets  s Corolle 

ÂTRIPLEX . nulle  i cinq  Etamines  ; Style 

divisé  peu  profondément  en  deux 
parties  } une  Semence . 

F.  Calice  à deux  feuillets  ; Corolle 
nulle  ; Style  divisé  peu  profon- 
dément en  deux  parties  ; une 
Semence . 


-J-  Æsculus . f Euphorbia.  *j-  Melothria. 

-j-  Ilex.  *j-  Fraxinus  excelsior.  *J-  Silene  saxifraga - 

IL  D I O É C I E. 


1274*  Plaqueminier  , 
Diosp'yrqs. 


1270.  Frêne, 

Fraxinus. 


H.  Cali  ce  à quatre  segmens  peu 
profonds  } Corolle  à quatre  divi- 
sions peu  profondes}  huit  Eta- 
mines ; Style  divisé  peu  profon- 
dément en  quatre  parties}  Baie 
à huit  semences. 

M . Calice  à quatre  segmens  peu  pro- 
fonds } Corolle  à quatre  divisions 
peu  profondes}  huit  Etamines. 

H.  Cali  ce  nul  ou  Calice  à quatre 
segmens  profonds  } Corolle  nulle 
ou  Corolle  à quatre  pétales}  deux 
Etamines  ; un  Pistil  ; une  Se- 
mence. 

F.  Calice  nul  ou  Calice  à quatre 
segmens  profonds  } Corolle  nulle 
ou  Corolle  à quatre  pétales } un 
Pistil  ; une  Semence. 
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1272.  Gledïtsche  , A.  H.  Calice  à quatre  segmens  peu 

Gleditschia . profonds  i Corolle  à quatre  péta- 
les ; six  Etamines  ; un  Pistil  ; 
Gousse  très-grande. 

F.  Calice  à trois  feuillets  ; Corolle 
à trois  pétales  ; six  Etamines. 

B.  F.  Calice  à cinq  feuillets  ; Co- 
rollc  à cinq  pétales  j un  Pistil  ; 
Gousse . 


♦j*  Ilex  aquifolium.  -J-  Rhamnus  Alaternus- 
-J-  Anacardium  Occidentale. 


III.  T Pt  I O É C I E. 


1282.  Caroubier  , 

Ceratonij. 


1283.  FiGUIER, 

Ficus . 


A.  II.  Cali  ce  â cinq  segmens 
profonds  ; Corolle  nulle  ; cinq 
Etamines  ; un  Style  ; Gousse  co- 
riace ou  sèche  comme  du  cuir  , 
à plusieurs  semences. 

B.  M.  Calice  à cinq  segmens  pro- 
fonds j Corolle  nulle  ; cinq  Eta- 
mines. 

F.  Calice  le  plus'  souvent  à cinq 
dents  ; Corolle  nulle  j un  Style  ; 
Gousse  sèche  comme  du  cuir , à 
plusieurs  semences. 

Réceptacle  commun  en  toupie  , 
charnu , renfermant  toutes  les 
parties  de  la  fructification. 

A.  F.  Calice  à cinq  segmens  pro- 
fonds ; Corolle  nulle  s un  Pistil  ; 
une  Semence. 

B.  M.  Calice  à trois  segmens  pro- 
fonds j Corolle  nulle  s trois  Eta- 
mines. 

C.  M.  et  F.  dans  le  même  récep- 
tacle commun  , chaque  partie 
de  la  fructification  étant  dis^ 
tincte. 
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CLASSE  VIN  GT-TROISIÈME. 

POLYGAMIE, 

A fleurs  les  unes  à étamines  et  pistils  , les  autres  à étamines 
seulement,  ou  à pistils  seulement  sur  lé  meme  pied,  ou  sui- 
des pieds  différens. 

T i a Polygamie  a lieu  toutes  les  fois  que  dans  la  meme  espece  il  se 
trouve  , outre  la  {leur  hermaphrodite , une  autre  fleur  d’un  sexe  dif- 
férent , mâle  ou  femelle. 

Obs.  gêner.  Il  est  nécessaire  qu’il  y ait  toujours  une  fleur  herma- 
phrodite , car  celle  qui  constitue  la  Polygamie  peut  être  mâle  ou 
femelle. 

La  fleur  hermaphrodite  est  ordinairement  privée  de  l’un  ou  de 
l’autre  sexe , par  conséquent  elle  devient  nécessairement  mâle  ou 
femelle. 

Les  différens  ordres  de  la  Polygamie  ont  lieu  ainsi  qu’il  suit  : 

I.°  Dans  la  Monoécie  par  les  Hermaphrodites  , comme  dans  le 

Musa. 

par  les  Mâles  , comme  dans  les  Yeratium  , 
Valantia,  Ophioxylon  , Celtis,  Acer. 

par  les  F emclles  , comme  dans  les  Parietnria , 
A triplex. 

o.°  Dans  la  Dioécie , par  les  Hemiaphrodites. 

par  les  Mâles  , comme  dans  les  Chamærops  * 
Fraxinus  , Diospyros  , Nyssa  , Panax  , Arc- 
top  us. 

par  les  Femelles , comme  dans  les  Rhodiola  , 
Rumex  Alpinus  , et  quelques  espèces  «le 
Gnaphalium. 

3.°  Dans  la  Trioécie , par  les  Mâles  et  les  Femelles  , comme  dans 

les  Ficus  et  les  Ceratonia. 

Comme  on  ne  peut  point  établir  de  Trioécie  ou  de  Polyccie , sans 
Polygamie  , il  seroit  ridicule  de  former  une  classe  distincte  pour  les 
Plantes  de  cet  ordre. 

On  pourroit  peut-être  rapporter  â la  Polygamie  plusieurs  genres  , 
dont  il  faudra  observer  les  fleurs  ex  vivo;  tels  sont:  I/ex  de  Miller! 
de  Gérard  ; Æsculus  de  Van-Roycn  ; Laums  de  Miller  j lihwnnus  ! 
Mammea , Calophyllum , Khus  cie  Jacquin. 
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M O N O É C I E , 

Sur  le  meme  individu  des  fleurs  de  diffère  ns  sexes. 


^4 1 2.  Le  Bananier  , Figuier  d’Adam  , 
Musa  Paradisiaca  , L.  Genre  1248. 
Dans  plusieurs  fleurs  hermaphrodites  , 
le  calice  en  spathe  , la  corolle  de  deux 
pétales  , dont  i’un  droit , a cinq  dents  , 
l’autre  portant  niiellier  concave  , plus 
court  ; six  filamens  , dont  cinq  parfaits  ; 
un  style  , le  germe  inférieur  qui  avorte. 
Dans  d’autres  , le  calice  , la  corolle  , 
les  filamens  , le  pistil  semblables  , mais 
un  seul  filament  parfait  ; le  germe  se 
change  en  une  baie  oblonguc  , à trois 
pans  , inférieure  ; les  fleurs  en  grappe 
très -simple,  inclinée.  Le  Bananier, 
quoique  sans  bois  et  sans  branche  , re- 
présente cependant  k la  vue  un  arbre. 
Les  feuilles  oht  six  k neuf  pieds  de  lon- 
gueur , et  presque  deux  pieds  de  lar- 
geur ; leurs  nervures  sont  transversales  , 
parallèles  , et  très-serrées.  Lorsque  tou- 
tes les  feuilles  sont  développées  , il  s'é- 
lève de  leur  centre  une  grosse  tige 
comme  un  rameau  unique  , ligneuse  , 
verte  , penchée  , divisée  par  noeuds  , 
-terminée  par  un  bouton  long  d’un 
demi-pied  : il  est  composé  de  plu- 
sieurs feuillets  ; ces  feuillets  tombent 
et  laissent  à nu  les  fleurs  , ou  les  em- 
bryons attachés  quatre  Jeu  cinq  en- 
semble sur  le  meme  péduncule.  Les 
fruits  sont  longs  de  cinq  k huit  pou- 


Fig.  743. 


ces  , tantôt  droits  , 


tantôt  arques  , re- 
couverts d'une  pellicule  épaisse,  unie, 
jaune  , remplie  par  une  substance  jau- 
nâtre , molle  , onctueuse  , d’un  goût 
douceâtre  , aigrelet  et  agréable.  Spon- 
tané dans  l’Inde.  Cultivé  dans  nos 
jardins.  Fig.  743  et  744- 

Palma  humilis  , longis , latisque  fo- 
liis.  C.  Bauh.  pin.  507.  Matth.  190. 
fig.  r et  2.  Lob.  icon.  1 et  2.  pag.  236. 
llist.  Lugd.  1839.  fig.  1 et  2.  Camer. 


Fig.  744. 
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tepit.  i *>,7  et  128.  J.  Bauh.  hist,  1.  part.  ï.  pag.  148.  fig.  I et  a. 
J'iats  ludica  ; Jructu  racemoso  ; folio  oblongo.  C.  Bauh.  pin.  5o8, 
Musa.  Clus.  cxot.  -229.  Musa  Uiffortiana.  Linn.  mus.  ï.  tab.  1. 
Trew.  Ehret.  tab.  18  , 19  et  20. 

/.  Obs.  Matthiole  a publié  la  première  figure  de  cette  plante.  Elle  a 
été  adoptée  par  Lobel  , Dalechamp  , Camérarius  et  Jean  Bauhin. 

II.  Obs.  Le  fruit  du  Bananier  est  farineux  , doux  et  muqueux. 
C’est  un  bon  aliment , qui  se  digère  avec  facilité. 


Liliacées . 

^4*3.  Le  Vératre  blanc  , V eratrum  Fig.  745. 

album  , L-  Genre  1249*  Fleur  her ma- 


j 1 1 tilt  • UU15  LiljJoUit-5  U 

sieurs  semences  ; h fleurs  en  grappe  sur- 
composée ; à corolles  droites  ; à tige 
assez  élevée  , simple  , terminée  par  des 
bouquets  de  fleurs  blanchâtres  ; feuilles 
alternes  , assises  , ovales  , nerveuses  , 
grandes  , embrassant  la  tige  par  des 
gaines.  Sur  les  montagnes  de  Pilât. 

Bacine  très -acre.  Fleurit  en  Juillet. 

[Vivace.  Fig.  7 4 5. 

V~ eratrum  Jlore  subviridi.  Tournef. 

Helleborus  albus  , flore  subuiridi. 
c.  Bauh,  pin.  186.  Helleborwn  , sive 
'•V eratrum  album.  Dod.  pempt.  383. 

Fuchs.  hist.  272.  Matth.  843.  fig.  1. 

Clus.  hist.  1.  pag.  274.  fig.  1.  Lob. 
icon.  3n.  fig.  1.  Hist.  Lugdun.  i632. 
fig.  1 . Camer.  epit.  q3o.  J.  Bauh.  hist.  3. 
pag.  634. 

I.  Obs.  Ce  genre  appartient  , dans 

îuldieinC  la  natu![e’  à la  famille  des  Liliacées.  Les  racines  de  i’Hcl- 
lebore  blanc  sont  acres  et  nauseuses.  C’est  un  médicament  très- éner- 
gique que  les  Anciens  savoient  employer  avec  succès  contre  les  ma- 
ladies les  plus  rebelles  : il  seroit  imprudent  de  nos  jours  de  le  prescrire 
comme  purgatif  Pour  procurèr  cet  effet  , il  faut  l’ordonner  â une 
close  , qui  le  rend  incendiaire  . pouvant  

gâtions  , 


A r.  --xvx  , xi  nui  1 ordonner  à 

dose  qui  le  rend  incendiaire  pouvant  exciter  des  superpnrgatio 
et  la  phlogose  de  1 estomac  et  des  intestins  : tuais  si  on  l’emploie^  comme 
altérant , a tres-petite  dose  , a deux  ou  trois  grains  , masqué  par  un 
mucilage  , on  obtient  un  médicament  précieux  dans  les  engor^meus 
des  viscères  , des  glandes  , dans  l’asthme  , les  écrouelles  , la  surdité 
la  goutte  sereine  , les  rhumatismes  et  la  jaunisse.  * 

II.  Obsero  Brunsfeld  et  Fuchs  ont  publié  les  premières  figures  de 
cette  plante.  La  meilleure  et  vraiment  Caractéristique  est  celle  de  Ca- 
meranus  ; elle  offre  les  fleurs  et  les  fruits  isolés  de  grandeur  naturelle. 

24 1 4.  Le  Vératre  noir  , V eratrum  nigrum  , L.  très-ressemblant  , 
differe^ai^la^ couleur  des  fleurs,  qui  est  noirâtre  5 par  ses  pédui^ 

L 
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piales  velus  , par  sa  corolle  étalée,  non  droite  , et  par  ses  grappes  , qui 
ïie  sont  point  sous  - divisées  en  pauicuie.  Un  le  trouve  en  Hon- 
grie. , 

C’est  1" Helleborus  albus  , flore  atro  - rubente.  C.  Bauh.  pin.  186. 
Lob.  icon.  i , pag.  3n  , fig.  2. 

Obser.  Jean  Bauhin  a signalé  ces  deux  espèces  dans  le  même  ar- 
ticle. Il  dit  avoir  observé  le  Véràtre  noir  dans  le  jardin  du  prince  , à 
Stuitgard  , en  1608.  Ses  deux  figures  sont  assez  mauvaises. 

Les  Graminées. 

^4 1 5.  Le  Barbon  velu  , Andropogon  Ischœmum  , L.  Genre  ioSî. 
Dans  la  fleur  hermaphrodite  ou  mâle  et  femelle  , le  calice  est  une 
feàle  couvrant  une  seule  fleur  5 la  corolle  est  une  bàle  à arcte  vers 
la  base  ; trois  étamines  , deux  styles  , une  semence.  Dans  la  fleur 
mâle  , trois  étamines  ; le  calice  et  la  corolle  de  l’hermaphrodite  ; à 
plusieurs  épis  velus  , digités  ; à fleurettes  assises  , alternes  ; à pédi- 
cules laineux.  Deux  fleurettes  rapprochées  sur  chaque  dent  de  la 
racle  ; le  calice  de  la  fleur  hermaphrodite  hérissé  ; le  pétale  extérieur 
mollet , l’intérieur  â arête  ; le  pédicule  de  la  fleur  mâle  hérissé.  Dans 
les  terrains  sablonneux  , â Yassienx. 

Gramen  Dactylon  angustifolium  ; spicis  villosis.  C.  Bauh.  pin.  8. 
Theatr.  1 16.  Tourn.  5oo.  Gramen  Dacty  lon  ; spicis  aristatis  , genicu- 
latis.  Barr.  icon.  753.  fig.  2.  J.  Bauh.  2.  pag.  44^<  fig-  2.  Pluk.  tab. 
190.  fig.  1. 

24iB-  Le  Barbon  grille  , Andropogon  gryllus  , L.  h péduncules  du 
panicule  trcs-siinples  , portant  trois  fleurs  ; la  fleur  hermaphrodite  à. 
arête  ciliée  , barbue  à la  base.  Spontané  en  Languedoc. 

Ægylops  bromoides  , jubé  purpurascente . J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  436. 
Seheu.  gram.  267.  Barr.  icon.  18.  fig.  2. 

2.^  1 n.  Le  Barbon-Nard,  Andropo- 
gon 1S ardus , L.  Les  fleurs  sont  en  pa- 
xiicule  ; les  ramifications  du  panicule 
très-divisées  et  prolifères.  Cette  figure 
de  Matthiole  , qui  a été  copiée  par 
l’auteur  de  l’Histoire  des  Plantes  de 
Lyon  et  par  Tabernæmontanus  , est  re- 
gardée , par  Gaspard  Bauhin  , comme 
dessinée  d’imagination.  Le  vrai  Nard 
îie  se  trouve  plus  dans  le  commerce. 

Calamus  adora  tus , Matthioli.  C.  Bauh. 
pin.  1 rj.  Calamum  odoratum  Matthio— 
lus  pingit  et  ex  eo  Lugd.  J iibern.  Ca- 
tamum  aromaticum  nonùnantes  , cjuein 
fictitium  suspicanius.  Bauh.  -Idg.  ^4^- 

Obs.  Voyez  le  Calamus  odoratus  , 

Cam.  epit.  3o  , qui  ne  présente  que  le 
chaume  , tel  qu’on  le  trouvoit  dans  le 
commerce. 
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i 8.  Le  Barbon  odorant,  sîndro- 
pogon  Schirnanthus  , Juncus  odoratus , 
swVe  aromuiicus.  C.  Bauh.  pin.  1 1 . Les 
du  panicule  soin  ovales  , oblongs  , 

•conjugues  ; la  racle  est  duvetée  ; les 
fleurettes  assises  , offrent  une  barbe  tor- 
tueuse ; les  baies  ealicinales  lisses.  Cette 
figure  de  Matthiole  exprime  mal  les 
épis.  Celle  que  Gaspard  Bauhin  a em- 
ployée dans  son  Matthiole  , les  rend 
beaucoup  mieux.  Graminée  aromatique. 

Spontanée  en  Arabie»  Voyez  G.  Bauh. 
in  Matth.  pag.  56.  Fig.  r}\r}. 

C'est  le  Gtnmen  Dacty  lon  arornati- 
cum  , multiplici  paniculd  ; spicis  bre- 
vibus  tomento  candicantibus , ex  eodern 
pediculo  binis.  Pluke,  aim.  i^5.  tab. 
ipo.  fig.  i. 


Fig. 
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-2419.  La  Houque  molle,  Holcus  mollis , L.  Genre  1 252.  Le  calîe® 
de  a fleur  hermaphrodite  est  une  bâle  à une  ou  deux  fleurs:  la  bâle 
de  la  coro  le  a arete  ; trou  étamines  , deux  styles,  une  semence  ; la 
baie  du  calice  de  la  fleur  mâle,  h deux  valves,  sans  corolle  , à ti’ois 
Staminés  A baie  b,  flore,  presque  nue -ou  peu  velue;  le  fleuron  her- 
maphrodite sans  barbe  ou  sans  arête  ; le  mâle  à arête  genouillée  La 
racine  rampante  ; panicule  un  peu  resserré  en  épi  , presque  rous'sâtre 
e mélangé  de  violet  ; valves  du  calice  très-aiguës  , ciliées  sur  le  dos 
et  suç  les  bords;  barbes  tres-apparentes  et  au  moins  aussi  longues  que 
les  baies  florales.  Sur  les  coteaux  du  Rhône  , à la  Carrette.  1 

Gramen  eaninum , longiiis  radicatum , mains.  C.  Bauh.  pin  1 
Gramen  Lanarium , la ngiùs  radicatum , latiore  paniculd . Adv.  part.  Z 

pag.  4C7- J-  Pag-  427*  Cette  plante  se  trouve  h Saint-Ger- 

main , a Bondy , a Montmorency.  Tournefort. 

4»-,  La  Houijue  laineuse  . Holcus  lanalus  , L.  Très-ressemblante 
à la  precedente;  a baies  ealicinales  très-velues;  à barbes  peu  appa- 
rentes et  moins  longues  que  les  bâles  florales  ; à fleurs  en  panicule  1 es- 
série;  a feuilles  duvetees  ; la  fleurette  liermaplirodite  sans  arête  ; la 

plus  courte  111,611  Lâle  cali- 

Gmmen  pmtense  jjaniculatum  , molle.  C.  Bauh.  pi„.  u.  prodr.  5. 

" L,nat""‘  Dalechampii.  Hist.  Lugd.  4 a 5,  J.  Jiauh.  -a.  p.  466. 
«tm'nhT5'  fisure  îue  J?an  Bauhin  » donnée  de 

filautts  dV'son  *“c(U'CUIe  celle  ÎU1  est  daus  lo  Prodrome  de* 
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•4ai.  La  Houque-Sorgo  , Holcus  Fig.  7 48. 

Sorghum,L.  A baies  velues;  a semence  s 
comprimées  ; le  calice  vert  , duveté  ; 
les  fleurs  en  panicüle  resserré  , droit; 

Barète  rousse  , brune  vers  le  bas,  lisse  , 
blanche  vers  le  haut.  Originaire  de 
l’Inde;  cultivée  dans  nos  jardins.  An- 
nuelle. Fig.  748. 

Sorghi.  J.  Bauh.  2.  pag.  447  e* 

448.  fig.  ï. 

Obs.  Chaume  très  - élevé  , gros  , 
rempli  de  moelle;  feuilles  longues  et 
larges  , lancéolées;  fleurs  terminales 
en  gros  bouquets  ; semences  ovales  , 
assez  grosses  , jaunes  , roussâtres  ou 
noires, 

2422.  La  Houque  à deux  couleurs  , 

Holcus  bicolor , L.  A balles  lisses  , 
noires  ; h semences  globuleuses  , blan- 
ches, a arête.  Originaire  de  Perse  ; 
cultivée  dans  nos  jardins. 

Milium  amndinaceum , subrotwido 
■semine , Sorgho  nomination.  C.  Bauh.  * 
pin.  26.  Mattlr.  33o.  fig.  1.  Dod. 
pempt.  5o8.  fig.  1.  Ldb.  icon.  4i . fig.  T.  Hist.  Lugd.  4 10.  fig.  1 et  2. 

Obs.  Ces  deux  especes  sont  si  ressemblantes  , que  l’on  peut  attri- 
buer les  figures  citées  'a  l'une  ou  a l’autre. 

2.4 a3.  La  Ilouque  aromatique  , Holcus  odoratus  , L.  A épillets  tri  * 
flores.  Le  chaume  d’un  pied;  les  feuilles  lisses,  larges  d’une  ligne  et 
demie,  rudes  au  rebours;  le  panicüle  peu  étalé,  petit  , peu  garni  de 
fleurs  , brillant , long  de  deux  pouces  ; les  épillets  à pédunculcs  courts 
d’un  brun-jaunâtre , ouverts , formés  par  trois  fleurs  ; les  baies  des 
calices  concaves,  pointues,  blanches,  sèches,  presque  égales;  trois 
fleurettes  égales  ; les  deux  latérales  mâles  , triandres  ; l’intermédiaire 
hermaphrodite  , diandre  ; une  des  baies  produit , vers  le  milieu  de 
son  dos,  une  arête  recourbée.  Dans  les  prairies  humides  , près  de 
Grodno.  Trouvée  en  Suisse  et  en  Languedoc. 

Obs.  C’est  le  G-ramen  Mance  Bormssomm.  Loès.  Flor.  Pruss.  iir. 
tab.  26.  G rumen  paniculatum  , odoratum.  C.  Bauh.  pin.  prodr.  7. 
JScheuch.  Gram.  23G.  J.  Bauh.  2.  pag.  478.  fig.  1. 

2424.  La  Racle  linaire  , Cenchrus  racemosus , F-  Genre  1255.  In- 
volucre  , ou  collerette  , découpé  , hérissonné  , enveloppant  deux  fleurs  ; 
Je  calice  est  une  bàle  â deux  fleurs  , l’une  hermaphrodite  ; la  corolle 
de  la  fleur  mâle  , hermaphrodite,  à base  sans  arête  , â trois  étamines,  à 
un  p’stil  ; la  corolle  de  la  fleur  mâle  sans  arête  , à trois  étamines.  A 
fleurs  en  panicüle  formé  par  des  épis  ; les  baies  hérissonnées.  Le 
chaume  incliné;  les  feuilles  ciliées;  le  calice,  bàle  à deux  valves,  à 
trois  fleurs  , ovale  , oblong  , aigu  , cartilagineux  ; les  corolles  bivalves, 
lancéolées  , membraneuses  , assises  , de  la  longueur  du  calice  ; la  troi- 
sième ou  l’intermédiaire  , mâle  , à calice  univalve , semblable  au  calice 
«des  deux  autres  , hérissonnée,  portée  sur  un  pédicile.  Cette  espèce  est 
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sans  involucre.  Les  baies  rougissent  après  la  florescenee.  Commune  , 
sur  les  coteaux  du  Rhône  , h la  Carrette. 

Gramen  spicatum , locustïs  echinalis.  Tourn.  5 19.  Gramen  cnni - 

hum  , manUmum 


num , maritimum 


'lit'  ^ ipS/VWVMfiU  v w ' t/  • 

; spied  echinala.  C.  Bauh.  pin.  2.  Gramen  < ani— 
, . spicatum  ; echinalis  glumis,  Barr.  icon.  71  b.  J. 


Bauh.  2.  pag.  467.  fig.  2.  Bellev.  tab.  266. 

Obs.  La  meilleure  ligure  est  celle  de  Belleval. 


risse  , ovale  , arrornu.  uans  îa  piame  uu  ~ 7 r 

Gramen  spicâ  subrotundd  , echinala.  C,  Bauh.  pin.  7.  prodr.  T » 
Gramen  spicatum  , spied  subrotunda , echinala.  Fourn.  019*  ,a~ 

tu  en  minimum  , spied  globosd , echinata.  Barr.  icon.  28.  fig.  1.  icon* 
862.  fig.  2.  Col.  eephr.  1.  pag.  34«.  et  338.  fig.  1. 

2426.  L'Egilope  ovale  , Ægdops  * *§•  7l9* 

ouata  , L»  Genre  1256.  La  fleur  her- 
maphrodite a la  baie  du  calice  cartila- 
gineuse , renfermant  deux  ou  trois 
fleurs  ; la  valve  de  la  corolle  terminée 
par  trois  arêtes  , renferme  trois  étami- 
nes , deux  styles,  une  semence.  Dans 
la  fleur  mâle  , le  calice  et  la  corolle 
comme  dans  Fhcrmaphrodite  , trois 
etamines  sans  germe  ni-slyles.  Grami- 
née , â épis  fort  courts , â valves  cali- 
cinales  de  tous  les  épillets  , chargées 
de  trois  arêtes  •,  les  baies  du  calice 
striées  et  un  peu  velues.  En  Dauphiné. 

Annuel.  Fig.  74  9- 

Gramen  spicatum  , durioribus  et 
crassioribus  locuslis  ; spied  brevï. 

Tourn.  519.  /Egilops.  Dod.  pempt. 

539.  Cam.  epit.  928.  fig.  2.  Festuca 
altéra  , capitulis  durîs.  C.  Bauh.  pin. 

10.  Matth.  834.  fig.  3.  Lob.  icon.  34. 
fig.  t.  Hist.  Lugd.  4o6.  fig.  2 et  3. 

Obs . On  voit  par  cette  espèce  et 
plusieurs  autres  parmi  les  Graminées,  qu’une  famille  généralement  re* 
connue  pour  naturelle  , est  répandue  par  le  système  sexuel  dans  plu- 
sieurs classes;  savoir,  dans  la  Diandrie  , la  Triandrie,  l’Hexandrie  r 
la  Monoécîc , la  Dioécie  , la  Polygamie. 

Rubiacées  ou  ressemblantes  au  Caille-Lait . 


2427.  La  Vaillant-Gratcron  , V alantia  slparine , L.  Genre  T2.58. 
Dans  la  fleur  hermaphrodite  , corolle  monopétale,  à limbe  divisé  en 
quatre  segmens  y sans  calice;  quatre  étamines;  un  stvle  fendu  en 
deux  , une  semence.  Dans  la  fleur  mâle,  sans  calice  , la  corolle  divisée 
en  trois  ou  quatre  segmens;  trois  ou  quatre  étamines;  un  pistil  im- 
parfait. A fleurs  mâles  trifides  , ou  divisées  en  trois  segmens  , portées 
sur  un  pédicule  qui  repose  sur  le  péduncule  des  fleurs  bermaphro— 

L 3 
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d:tes.  Le  port  du  Caille-Lait  Gr  a ter  on , Galium  Aparine  ; la  tige  parcÆt 
rude  en  la  touchant  do  bas  en  haut;  elle  se  soutient  par  les  plantes  voi- 
sines ; six  feuilles  en  anneaux,  rudes,  finement  dentelées;  les.  pédun- 
cules  de  la  longueur  des  feuilles  , portant  au  sommet  trois  fleurs  ; la 
fleur  hermaphrodite  presque  assise;  les  mâles  à pédicules  ont  la  co- 
rolle à trois  segmens  ou  h quatre  -,  les  corolles  blanches.  A la  Car- 
rette  , élans  les  haies. 

Aparine  semble  Coriandri  saccharati.  Tourn.  114.  Aparine  semine 
Icei’i . Vaill.  Par.  18.  tab.  \.  fig.  3.  Optimè. 

( )bs . La  Vaillant-Grateron  , V alantia  Aparine  , Galium  saccha -• 
ralum , Villars  ; en  fleurs  le  76  Juillet,  h Perrache  et  à la  Carrette  -y 
corolles  en  roue  très-petites  , blanches  , divisées  en  quatre  segmens  ; 
dans  plusieurs,  quatre  étamines  h anthères  brunâtres  ; un  style  a stig- 
mate blanc  ; germes  didymes,  hérissés,  à poils  très-courts;  les  pédon- 
cules recourbé  ; la  tige  simple , haute  de  six  pouces  , hérissée  de  poils  j 
les  feuilles  hérissées;  quelques  fleurs  solitaires  sans  étamines. 

24*28.  La  Vaiilant-Croisette  , V alan  Lia  Cruciata  , L.  A fleurs  mâles 
di  visées  en  quatre  segmens;  h péduncnles  accompagnés  de  deux  feuilles. 
Tiges  nombreuses , peu  élevées,  foildes  , grêles;  à feuilles  en  an- 
neaux, au  nombre  de  quatre,  â trois  nervures,  ovales,  velues;  les 
fleurs  jaunes  aux  aisselles  des  feuilles,  en  grappes  plus  courtes  que  les 
feuilles.  Commune  dans  les  prés,  en  Vaques.  Fleurit  en  Mai. 

Cmciata  hirsuta.  C.  Bauh.  pin.  33.  Tourn.  inst.  1 1 5.  Galium 
latifolium , Cruciata  quibusdam,  flore  luteo.  Bona.  J.  Bauh.  2.  p.  717. 
Cruciata.  Dod.  pempt.  35^ . Gain  sccumhim  genus.  Trag.  49-L 
Descriptio  sala , cruciata  , minima.  Jlist.  Lugd.  1260.  Descriptio 
non  figura.  Camérarius  et  Thalius  assurent  que  cette  plante  est  très- 
bonne  pour  les  hernies  : quelques-uns  l'emploient  élans  les  tisanes 
céphaliques.  Tournefort. 

/.  Oi>s.  Les  feuilles  jaunâtres  , molles  ; la  tige  , d’abord  conchée  , 
se  relève.  Le  nombre  des  grappes  incertain  ; le  nombre  des  fleurs  u’est 
pas  plus  constant  ; les  corolles  aplaties,  presque  sans  tuyau  ; j’en  ai 
trouvé  divisées  en  trois  segmens  ; le  nombre  des  étamines  varie  de 
trois  â cinq. 

II.  Qbs.  Jean  Bauhin  a publié  deux  figures  de  cette  plante;  l’une 
mauvaise  , d’après  un  échantillon  desséché  en  herbier  ; l’autre,  placée 
à cAté  du  Valantin  glabra  , beaucoup  meilleure. 

24*29.  La  Vaillant  lisse  , V alantia  glabra , L.  A tige  lisse;  à feuilles 
ovales  , lancéolées  , très-lisses  ; les  grappes  placées  aux  aisselles,  plus 
courtes  que  les  feuilles  , formées  par  six  fleurs;  corolles  jaunes  , assez 
grandes  ; les  unes  ne  présentant  que  des  étamines  , d’autres  que  le 
pistil  ; d’autres  , les  étamines  et  les  pistils.  Près  de  Grodno.  Fleurit 
en  Mai. 

Cruciata  glabra.  C.  Bauh.  pin.  335.  Galium  latifolium  , glabrum. 
C.  Bauh.  prodr.  1 1\(\.  Rubia  quadrifolia  , glabra  , angustifolia.  J. 
Bauh.  3.  pag.  717. 

Obs.  Scopoli  , Flor.  Carn.  , a donné  une  bonne  description  et  une 
figure  exacte  de  cette  plante.  Nous  la  trouvons  si  ressemblante  à îa 
Croisette  , que  nous  douions  si  c’est  une  espèce  distincte. 
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Les  Apétales . 


2.j3o.  La  Pariétaire  officinale  , Paric- 
taria  officinalis  , L.  Genre  i 25g. 

Dans  la  fleur  hermaprodite  un  calice 
» quatre  scgmcns  sans  corolle , quatre 
étamines  , un  style , une  semence  supé- 
rieure alongée  : dans  la  fleur  femelle 
un  calice  à quatre  segmens  sans  corolle , 
sans  étamines  , un  style  , une  semence 
supérieure  alongée.  A feuilles  ovales  , 
lancéolées  , alternes  , hérissées,  rudes  ; 
tiges  cylindriques  , rougeâtres  , légère- 
ment velues,  feuillées  dans  toute  leur 
longueur  ■,  feuilles  luisantes  en  dessus,- 
nerveuses  , velues  en  dessous  ; fleurs 
ramassées  aux  aisselles  par  pelotons  ; 
stigmate  rayonné.  Commun  sur  les 
murs,  dans  la  ville.  Fleurit  en  Juin. 

Fig.  j5o. 

Parietaria  Officinarum  et  Diosco— 
ridis.  C.  Bauh.  pin.  121.  Parietaria. 

Dod.  pempt.  102.  J.  Bauh.  2.  p.  976. 

Fuchs.  liist.  257.  Matth.  781.  fig.  T. 

Lob.  icon.  258.  fig.  1.  Cam.  epit.  849» 

Dioscoride  a eu  plus  de  raison  de  com- 
parer les  feuilles  de  la  Pariétaire  à celle  de  la  Mercuriale,  que  Césaî— 
pin  h celles  du  Lierre  : Péna  et  Lobel  ont  trouvé  dans  la  Mercuriale 
un  goût  nitreux.  Boyle  assure  qu’elle  donne  un  sel  nitro - sulfureux  », 
et  Bai  dit  que  la  qualité  qu’elle  a de  déterger , montre  bien  qu’elle 
abonde  en  nitre.  Dioscoride  assure  qu’elle  est  adoucissante  et  résolu  - 
tive,  propre  pour  arrêter  le  feu  volage  et  les  ulcères  ambulans  : ori' 
l’appliquoit  , de  son  temps,  sur  les  parties  où  la  goutte  se  fait  sentir  ; 
on  en  faisoit  boire  le  suc  dans  la  vieille  toux,  gargariser  dans  les  maux 
de  gorge  , et  injecter  dans  l’oreille  pour  appaiser  la  douleur  de  ces 
parties.  Césalpin  dit  que  ce  même  §uc  fait  passer  les  urines  , et  dé- 
bouche tout- a- fait  les  reins.  Tragus  loue  fort  la  décoction  de  cette 
plante , pour  emporter  les  obstructions  des  parties  du  bas-ventre  : i! 
la  faisoit  appliquer  en  cataplasme  sur  la  région  de  la  vessie  dans  la 
rétention  d’urine  ; mais  l’on  ajoutoit  ù ce  cataplasme  du  vin  et  du  Cres- 
son d’eau  : on  passoit  le  tout  par  la  poêle  , et  on  l’appliqnoit  aussi 
chaud  que  le  malade  le  pouvoit  souffrir.  Dodoéns  ne  faisoit  faire  ce 
cataplasme  qu’avec  la  Pariétaire  et  l’huile  d’Amandes  douces  : Héli— 
dæus,  à la  place  de  l’huile  d’Amandes  douces,  se  servoit  de  l’huile  de 
Scorpion.  Pour  les  contusions  , Tragus  en  faisoit  faire  uja  autre  cata- 
plasme, après  l’avoir  fricassée  avec  la  farine  de  Fève,  les  Mauves,  le 
son  de  Froment  , l’huile  et  le  vin  : pour  les  descentes  qui  causent  de 
grandes  doaleurs  dans  les  bourses  , Camérarius  ordonnoit  qu’on  l’ap- 
pliquât toute  chaude  sur  ces  parties  , apres  l’avoir  pilée  avec  du  vi- 
naigre. Aurélius  Victor  dit  que  Constantin  avoit  donné  le  nom  de 
cette  plante  ù l’empereur  Trajan  , parce  que  ses  statues  et  scs.  inscrip— 
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lions  se  trouvoient  sur  toutes  les  murailles  de  Rome  , de  même  que 
la  Pariétaire.  On  se  sert  aujourd’hui  de  cette  plante  dans  toutes  les 
décoctions  , dans  les  lavemens  et  dans  les  demi-bains  détersifs  et  adou- 
cissans  : le  sirop  de  Pariétaire  soulage  fort  les  hydropiques.  Tournef. 

Obs.  Fuchs  a ajouté  à la  figure  de  Matthiole  , ici  réduite  , les  fleurs 
isolées,  mais  qui,  vu  leur  petitesse,  sont  très-obscures. 

243 1.  La  Pariétaire  Judaïque  , Parietaria  Juddica , L.  A feuilles 
ovales;  â tige  droite;  à calice  renfermant  trois  fleurs;  h corolle  des 
flears  mâles  alongées  , cylindriques;  â fleur  intermédiaire  , femelle, 
ovale.  En  France,  autour  de  Lyon  et  de  Paris.  Vivace. 

Parietaria  minor , Ocimi  folio.  C.  Bauh.  pin.  1-21.  Parietaria 
exigua.  Trag.  193.  Rai  croit  que  cette  espièce  n’est  qu’une  variété  de 
la  précédente;  on  la  trouve  à feuilles  plus  courtes  et  plus  arrondies 
sur  les  murailles  d’Arcueil.  Boccone  , pag.  47  > assure  que  la  plante 
qu’il  a nommée  Parietaria  Sicula  , Alsines  folio  , ne  diffère  de 
celle  de  Tragus  , que  par  la  grandeur  de  ses  feuilles  : pour  moi  , je 
crois  que  celle  de  Sicile  est  annuelle  ; car  la  figure  de  Boccone  ré- 
pond fort  bien  à la  Parietaria  Lusitanica  , annua  , minima  V ir . 
JLusit.  , que  j’ai  trouvée  en  Portugal  auprès  de  Lamégo,  sur  le  Douro. 
Tournefort. 

2432.  L’Arroche  liastée  , Atriplex  hastata  , X.  Genre  1260.  Les 
fleurs  hermaphrodites  , à calice  de  cinq  feuillets  , sans  corolle  ; à 
cinq  étamines  ; à style  divisé  en  deux  ; à une  semence  aplatie.  Le 
calice  de  la  fleur  femelle  à deux  feuillets  , sans  corolle  , sans  étamines; 
h une  semence  aplatie  ; à tige  droite  , anguleuse  , très-ramifiée  ; à- 
rameaux  épars  ; à feuilles  pétiolées  , larges  , triangulaires  , un  peu 
hastées  , dentées  , très-lisses  ; les  valves  ou  battans  qui  couvrent  la 
semence , grandes  , deltoïdes  , dentées  , et  presque  siuuées.  A Fran- 
cheville.  Annuelle. 

si  triplex  folio  hastato  , s lue  T)eltoide.  Mor.  H.  R.  Blés.  A triplex 
s yloc  s tris , annua ; folio  deltoïde,  triangulari  , sinuato  , et  mucronato  , 
hasiæ  cuspidi  simili.  Mor.  hist.  607.  A triplex  syluestris  folio  hastato  , 
siue  Deltoïde.  Rai.  hist.  192.  La  description  de  ce  derniir  Auteur  est 
bonne  ; il  y a beaucoup  d’apparence  que  c’est  l’espèce  que  Dodoè'ns  , 
pempt.  G 1 4 -,  appelle  Atriplex  sylvestris  , et  qu’il  marque  assez  bien 
par  ces  paroles  : Lœvitate  fomiâque  foliorum  ,floribus  , seminc  folioso 
hortensern  œmulatur  ; humilior  ac  minor  est  omnibus  parti  bus.  Nous 
n’avons  point  d’espèce  d’Arroche  , qui  ait  plus  de  rapport  à celle  des 
jardins  que  celle-ci.  Gaspard  Bauliiu  n’a  pas  eu  raison  de  la  joindre 
au  Cynocrambe  prima  de  Césalpin  , pag.  161  , qui  l’a  prise  pour  une 
plante  qui  ne  fleurit  pas.  Cette  dernière  espèce  approche  beaucoup 
plus  de  X Atriplex  sylvestris  , folio  sinuato  , candicanle. . C.  Bauh. 
pin.  : il  me  semble  qu’il  faut  rapporter  â celle  de  Morison  1 1 Atriplex 
A)  lu  es  tris  Ccesalpini  breuior  et  saliaa  , folio  simili  , sed  minore  ac 
nigriore  , serninibus  similibus  , similiter  depressis  , aigris  , in  folliculo 
cjuadralo.  Tournefort. 

2433.  L’Arroche  rosée  , Atriplex  rosea  , L.  A tige  herbacée  ; à . 
feuilles  blanchâtres  , dentées  , h dents  de  scie  ; â fruits  â quatre  an- 
gles , dentées.  En  Allemagne  , en  Languedoc  , cultivée  dans  nos 
jardins.  Annuelle. 

Atriplex  sy lue st ris  , fructu  roseo  , compressa , vel stellato.  C.  Bauh. 
pin.  119.  prodr.  58.  Descriplio  accurata. 
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>i434.  L’Arroche  étalée  , A triplex 
■patula  , L.  A tiges  ramifiées,  striées  , 
inclinées  ou  répandues  sur  terre  ; il 
feuilles  inférieures  un  peu  hastées  , ou 
garnies  à leur  base  d’un  ou  deux  an- 
gles oblongs  et  courbés  ; toutes  les  au- 
tres étroites  , lancéolées  , linaires  , très- 
entières  , ou  à dentelures  vagues  ; h 
fleurs  petites , en  épis  grêles  , termi- 
nant la  tige  et  les  rameaux  ; les  valves 
des  fleurs  femelles  , dentées  sur  leur 
disque.  Aux  Broteaux.  Fig.  7 5 t . 

A triplex  angusto  , oblongo  folio.  C. 

Bauh.  pin.  119.  A triplex  sylvestris 
Polygoni  , aut  Helxines  foliis.  Lob. 
icon.  257.  A triplex  vulgaris , angus- 
tifolïa  , cunifolliculis.  J.  Bauh.  2.  pag. 

973.  Matth.  062.  flg.  1.  Dod.  pempt. 

61 5.  fig.  3.  Hist.  Lugd.  536.  fig.  2. 

Cam.  epit.  241  et  243.  On  la  trouve 
souvent  è tiges  courbées  et  couchées 
sur  terre  ; quelquefois  aussi  elles  sont 
droites  et  assez  fermes.  Tournefort. 

Obs.  La  première  figure  de  Camé- 
rarius  exprime  la  variété  h feuilles  dentelées  : la  seconde  , celles  a 
feuilles  très-entières.  Elles  offrent  toutes  deux  isolées  les  fleurs.  Foyez 
la  figure  de  Belleval  , icon.  278  , et  celle  de  Bull.  Par.  tab.  582. 

2435.  L’Àvroche  cultivée  , Atriplex 
hortensis  , L.  A tige  très-haute  •,  h ra- 
meaux anguleux  ; h feuilles  alternes  , 
sinuées  , triangulaires  ; à fleurs  termi- 
nales , ramassées  en  espèce  d’épi  ; se- 
mences comprimées  ; celles  de  la  fleur 
hermaphrodite  renfermées  dans  le  ca- 
lice devenu  pentagone  ; celles  de  la 
fleur  femelle  contenues  par  les  deux 
feuillets  de  son  calice.  Originaire  de 
Tartarie,  cultivée  dans  les  jardins.  An- 
nuelle. Fig.  752. 

A triplex  hortensis , a /un,  sioe  palliclè- 
virens.  C.  Bauh.  pin.  119.  Tournef. 

5o5.  Atriplex  hortensis.  Dod.  pempt. 

61 5.  Matth.  36i.  fig.  1.  Lob.  icon. 

253.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  535.  fig.  1. 

J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  971.  fig,  1.  Atri- 
plex hortensis  pub  ra.  C.  Bauh. pin.  1 19. 

Dod.  pempt.  61 5.  fig.  1.  Lob.  icon. 

253.  fig.  2.  J.  Bauh.  hist.  2.  pag.  970. 
fig.  2.  Cam.  epit.  240. 

I.  Obs.  Camérarius  a ajouté  à la 
figure  de  Matthiole  ici  réduite  , des 
détails  précieux  des  parties  de  la  fruc- 
tification ; il  a fait  dessiner  isolés  les  fleurs , le  fruit  et  les  semences. 


Fig.  752. 


Fig.  753. 
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II.  C)hs,  L’ Arroohe  ou  Bonne-Dame  est  une  herbe  aqueuse  , insi- 
pide , tnucilagineuse  ; on  en  conseille  la  décoction  dans  les  diarrhée» 
avec  chaleur  , douleur  y tenesme  , dans  les  ardeurs  d’urine  , extérieu- 
rement en  cataplasme  sur  les  phlegmons  , les  hémorroïdes. 

2436.  L’Arroche  - Pourpier  , Atri- 
j)lex  portulacoïdes , L.  A tiges  ligneu- 
ses.; h feuilles  lancéolées , un  peu  élar- 
gies vers  le  haut  , obtuses  , charnues  , 
blanchâtres  ; fleurs  en  grappes  termi- 
nales ; à calices  des  femelles  de  deux 
feuillets*  renfermant  une  semence  apla- 
tie. Sur  les  bords  de  la  mer  , cultivée 
dans  les  jardins.  Fig.  ^53. 

Halimus  , s eu  Portulaca  marina.  C. 

Bauh.  pin.  1 20.  Halimus  vulgaris. 

Matth.  i43.  fig.  1.  Portulaca  marina. 

Dod.  pempt.  771.  H triplex  maritima , 
augustissimo  folio.  Tburn.  5o5.  Lob. 
icon.  3p2.  fig.  1.  Clus.  hist.  1.  pag.  54* 
fig.  r.  Ilist.  Lugd.  55g.  fig.  1.  J.  Bauh. 
hist.  1.  part.  2.  pag.  229.  fig.  1. 

Obs.  Matthiole  a le  premier  fait 
connoître  celte  plante  : sa  figure  , qui 
est  assez  bonne,  a été  copiée  ou  imitée 
par  presque  tous  scs  successeurs.  Celles 
de  l’Ecl  use  , de  Dodoëns  et  de  Lobel 
sont  semblables. 

2437.  L’Arroche  ligneuse  , A [triplex 
Halimus  , L.  A tige  ligneuse  ; a feuilles 

deltoïdes  , entières.  Èn  Espagne  , cultivée  dans  nos  jardins. 

Halimus  latifolius  , sive  fructicosus.  C.  Bauh.  pin.  T20 
i43.  fig.  2.  Dod.  pempt.  771.  fig.  2.  Lob.  icon.  3ç)o.  fig.  2. 
hist.  t . pag.  53.  fig.  1.  J.  Bauh.  hist.  1.  part.  2.  pag.  227. 

Obs.  Les  figures  de  Dodoëns  , Lobel  et  l’Ecluse  sont  semblables  et 

fidelles. 

2438.  L’Arrochc  marine  , A triplex  marina  , L.  A tige  tres-petite  r 
herbacée  , droite  ; li  feuilles  linaires  , dentées  , à dents  de  scie.  Sui  es 
Lords  de  l’Océan.  Annuelle. 

A triplex  maritima  , angustifolia.  C.  Bauh.  pin.  120. 

2439.  L’A.rroche  des  rivages  , Atriplex  littoralis  , L.± 

bacée  , droite  ; h feuilles  liuaires  , très— entières.  Auloui  e ans. 

Annuelle.  _ . r . 

Observât.  A peine  distinguée  de  la  précédente.  Que  que  ois  es 
feuilles  sont  dentées  ? leur  couleur  est  d un  vert— de— uxtr  , la  ti0e  est 
sillonnée. 


Matth. 
Clus. 
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544°*  L’ Arroche  laciniéc  , A tri-  F ig.  754* 

plei  laciuiala  , L.  A lig<?  droite,  nue  , 
jetant  par  le  haut  plusieurs  branches  en 
verges  ; h feuilles  deltoïdes  , dentées  , 
d’un  blanc  - argentin  en  dessous;  les 
e'pis  terminaux  hermaphrodites  ; h an- 
thères d’un  beau  rouge  ; les  fleurs  fe- 
melles aux  aisselles  , deux  à deux  ; le 
calice  du  fruit  , comprimé , à cinq 
dents  , l’intermédiaire  plus-  longue. 

Toute  la  plante  est  couverte  d’une  épi- 
derme qui  se  détache  facilement.  Sur 
les  bords  de  la  mer  , cultivée  dans  les 
jardins.  Fig.  n54- 

A triplex  maritima  laciniata.  C.  Bauh. 
pin.  ï 20.  Matth.  363.  fig.  2.  Dod. 
pcmpt.  6i5.  fig.  4.  Lob.  icon.  255. 
fig.  r.  Hist.  Lugd.  537.  fig.  1.  Camer. 
cpit.  244*  L Bauh.  hist.  2.  pag.  974* 

%.  r. 

I.  Obs.  Les  figures  de  Lobel  et  de 
Dodoèns  , qui  sont  assez  exactes  et 
semblables  , diffèrent  peu  de  celle  de 
Matthiole  ici  réduite. 

II.  Obseiv.  J’ai  trouvé  dans  une  économie  près  de  Grodno  , une 
autre  espèce  que  j’ai  dénommée  Arroche  3 feuilles  étroites,  A triplex 
angustifolia . Sa  tige  droite  , ramifiée  , haute  de  deux  pieds  ; ses 
feuilles  vertes  , d’un  vert-gai  , linaires  , lancéolées  ; quelques-unes 
des  inférieures  dentées  ; les  fleurs  .axillaires  , ramassées  en  paquets 
formant  un  épi  ; elles  sont  certainement  polygames  , monoïques;  les 
anthères  grandes  , purpurines  ; ce  qui  fait  paroître  les  épis  pourpres  ; 
les  onglets  des  segmens  des  calices  creusés  en  coquilles  remplies  de 
miel  ; les  valves  des  calices  se  séparent  facilement  de  la  semence. 

III.  Obs.  La  nature  a rapproché  par  plusieurs  attributs  les  Arro- 
ches  des  Chénopodes.  Les  Anciens  , qui  n’avoient  égard  qu’au  port 
des  plantes  , sans  examiner  bien  scrupuleusement  les  différences  mi- 
nutieuses des  fleurs  , les  traitoient  ensemble  ; dans  le  système  de 
Linné  , elles  sont  séparées  de  classe  ; mais  dans  ses  ordres  naturels  , 
elles  sont  réunies. 

Arbres. 

2/j4  1 • L’Erablc-Sycomore,  Acer  pseudo-Platanus  , L.  Genre  1266. 
La  fleur  hermaphrodite  ; h calice  divité  en  cinq  segmens  ; à corolles 
de  cinq  pétales;  à huit  étamines  , à un  pistil  ; fruit  , deux  ou  trois 
capsules  à une  semence  terminée  par  deux  ailes  ; la  fleur  mâle  a le 
calice  divisé  en  cinq  segmens  ; la  corolle  de  cinq  pétales  , huit  éta- 
mines. Grand  arbre  ;ï  écorce  unie  , grise  ; bois  blanc  , peu  dur.  Les 
heurs  d un  vert-jaunâtre  au  sommet  des  branches  , en  grappes  lâches 
et  souvent  pendantes  ; les  feuilles  opposées  , pétiolées  , très-gràndes , 
palmées  ou  découpées  en  cinq  lobes  aigus  , dentées  en  manière  de 

scie  les  dents  inégales  ) à pétioles  creusés  en  gouttière.  Cultivé  sur 
les  chemins. 
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Acer  mantanum  , candidum.  C.  Batih.  pin.  Acer  majus  j 

multis  falso  Platanus.  J.  Baub.  i.  pag.  1B8.  Acer  major.  Dodon. 
pempt.  84o.  Lob.  icon.  199.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  95.  fig.  1.  Camer. 
cpir.  63.  Il  y a apparence  qu’a  Paris  on  a donne  le  nom  de  Syco- 
more au  grand  Erable  , k cause  que  son  suc  est  laiteux  , et  que  ses 
feuilles  approchent  en  quelque  manière  de  celles  du  Figuier  ; mais 
d’ailleurs  cet  arbre  est  très-différent  du  Sycomore  des  Anciens.  Gas- 
pard Bauhin  s’est  trompé  , lorsqu’il  a rapporté  l’Acer  major  de  Ga- 
merarius  a l Erable  dont  nous  parlons.  Celui  de  Camérarius  est  diffé- 
rent , comme  il  paroit  par  la  figure  de  cet  auteur.  Lobel  a donné 
deux  figures  de  notre  Erable  ; car  Y Acer  major  Cordi , Lob.  icon. 
199\est  *a  même  que  Y Acer,  de  Lobel,  à moins  qu’il  n’y  ait  une  trans- 
position dans  les  noms  de  Lobel  : il  faut  rapporter  h cette  plante  Y Acer 
tatijolium  , Clus.  hist.  icon.  , que  Gaspard  Bauhin  a rapporté  à 
l’Acer  campestre  et  minus  , pin.  Dans  l’Histoire  des  Plantes  de  Lyon  , 
83  , on  a transporté  la  figure  de  Y Acer  montanum  , et  celle  de  Y Acer 
campestre  , Carpinus.  Le  grand  Erable  naît  dans  les  rochers  de  la  fo- 
ret de  Fontainebleau.  Tournefort.  Voyez  Duhamel  , arb.  1.  tab.  10. 
Fig.  1 . 

34 4 «X.  L’Erablo-Platanier  , Acer  platano'ides  , L.  A feuilles  pal- 
mées , lisses  , *k  cinq  lobes  aigus,  à fines  dentelures;  à fleurs  eu 
torymbes  droits.  Grand  arbre  d’un  beau  port  ; k feuilles  petiolées  , 
opposées  , d'un  vert-foncé  ; k pétioles  cylindriques  ; à fleurs  jaunâ- 
tres ; les  fruits  k deux  ailes  , grandes  et  écartées.  Cultivé  sur  les  che- 
mins. 

Acer  platano'ides.  Tourn.  61 5.  si  car  montanum  , tenuissirnis  et 
acutissimis  foliis.  C.  Bauli.  pin.  43i.  slcer  montanum , Orientalis  Pla- 
tani  foliis  atro-virentibus.  Pluk.  alm.  tab.  u5a.  fig.  1 . Bull.  Par.  583. 

Obs.  La  figure  de  Plukenet  rend  bien  la  forme  des  feuilles  ; mais 
les  fleurs  sont  très-mal  exprimées  : il  faut  préférer  celle  de  Bulliard. 
L 'Acer  major  de  Camérarius  , epit.  63,  a été  rapporté  par  quelques 
Auteurs  au  platanoides  de  Linné.  Voyez  Duhamel,  arbr.  1.  tab.  ir. 
fig.  3 , une  feuille  dessinée  d’après  nature. 

•2443-  L’Erable  commun  , slcer  campestre , L.  Arbre  peu  élevé  , 
très-rameux  ; k écorce  rude  , crevassée  ; k feuilles  a trois  ou  cinq 
lobes  obtus  , les  latéraux  échancrés  ; k fleurs  petites , verdâtres  , en 
grappe  paniculée.  Dans  nos  bois  , k la  Carrette.  Voyez  la  figure  de 
JBulliard , Par.  584- 

Acer  campestre  et  minus.  C.  Bauh.  pin.  4 3 x • Acer  vulgare  , mi- 
noré folio.  J.  Bauh.  i.pag.  166.  Acer  minor.  Dod.  pempt.  84 o.  slcer 
Tabern.  icon.  973.  Hist.  Lugd.  94.  fig.  -2.  Gaspard  Bauhin  n’a  pas 
eu  raison  de  rapporter  à l’Erable  Y slcer  latifolium  de  l’Ecluse  , puisque 
l’Ecluse  en  cet  endroit  a parlé  de  Y Acer  montanum  , candidum , pin.  ; 
et  cet  Auteur  a nommé  l’espèce  dont  il  s’agit  ici , Acer  altcnim  , mi- 
nore folio  , hist.  14  : ainsi  je  ne  vois  pas  pourquoi  Gaspard  Bauhin  a 
rapporté  Y Acer  lati  folia  , Clus.  Pan.  , a Y Acer  montanum  , candidum  , 
et  Y Acer  montanum  , Clus.  hist.  icon.  , k l’ Acer  campestre  , minus  , et 
vidgare  ; car  assurément  la  figure  et  la  description  n’y  répondent  en 
aucune  manière.  Gaspard  Bauhin  , peut-être  , a été  trompé  par  la 
lecture  de  l’Ecluse  , qui  dit  que  sa  petite  espèce  d’Erable  s’appelle  Sy- 
comore en  France  : mais  l’Ecluse  s’est  trompé  lui  - même  ; car  en 
France  on  a donné  le  nom  de  Sycomore  k la  grande  espèce  d’Erable 
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qui  est  Y Acer  montanum , eandidurn  : au  moins  cette  espèce  s’appelle 
aujourd'hui  Sycomore  à Paris  , quoiqu’elle  n’ait  pas  de  rapport  au 
Sycomore  des  anciens.  Le  bois  d’Erable  est  très-propre  pour  les  ou- 
vrages du  tour  : cet  arbre  se  trouve  dans  les  bois  de  Vincennes  , et 
sur-tout  dans  le  parc  des  Minimes.  Tournefort. 

2,444*  L’Erable  de  Montpellier  , Acer  Morispessulanum  , L.  Petit 
arbre  , à feuilles  a trois  ^obes  égaux  , très-entières  , lisses.  Se  trouve 
à Couzon  , à Albigny  et  à Saint-Germain.  Goiffon  l’avoit  déjà  re- 


connu. 


Acer  trifolia.  C.  Bauh.  pin.  4^i.  Pluk.  alm.  lab.  sSi.  fig.  3.  Acer 
Monspessulanwn.  Hist.  Lugd.  90.  fig.  3.  Jean  Bauh.  hist.  1 . part.  2. 
pag.  167  et  1G8.  fig.  1. 

Obs.  La  première  figure  de  cet  arbre  est  celle  de  Palechamp  ; 
celle  de  Jean  Bauliin  en  diffère  à peine  : ces  deux  figures  peuvent 
donner  une  idée  de  cette  plante  ; mais  il  faut  préférer  celle  de  Plu— 
kenct , qui  exprime  mieux  les  feuilles  et  le  fruit.  Voyez  aussi  la 
figure  de  Duhamel,  arb.  1.  pag.  28.  tab.  10.  fig.  8 , qui  offre  une 
feuille  de  grandeur  naturelle. 

2445.  L’Erable-JNégundo , ou  à feuilles  de  Frêne,  Acer  2V egunrlo  , 
L.  A feuilles  composées  j à trois  ou  à cinq  folioles  ovales  , dentées  j 
à fleurs  en  grappe.  Arbre  originaire  de  Virginie  , cultivé  dans  nos 
jardins. 

Acer  maximum  , foliis  trifidis  et  quinquejïdis.  Pluk.  alm.  tab. 

123.  fig.  4 et  b. 

Obs.  La  figure  4 Phikenet  offre  un  rameau  à feuilles  ternées, 
en  fleurs  -,  la  figure  5 un  autre  en  fruit  entre  deux  ; une  feuille  à 
cinq  folioles.  Voyez  Duhamel  , arb.  1.  tab.  H„  fig.  10  , une 
feuille  à cinq  folioles  entières  et  à un  lobe  latéral. 


2446-  Le  Mieacoulicr-Austral , Cel~ 
tis  Auslrcdis  , L.  Genre  1267.  Dans  la 
fleur  hermaphrodite  , le  calice  sans  co- 
rolle est  à cinq  segmens  , à cinq  éta- 
mines , à deux  styles  ; le  germe  se 
change  en  une  petite  brouc  renfermant 
une  seule  semence  -,  dans  la  fleur  male  , 
le  calice  sans  corolle  à six  segmens  , 
six  étamines.  Grand  arbre  très-rami- 
fié , à bois  souple  en  pliant , à écorce 
grisâtre  ; les  fleurs  axillaires,  solitaires  , 
pédunculées  ; le  fruit  noirâtre  , globu- 
leux ; les  feuilles  alternes  , ovales  , lan- 
céolées , nerveuses , à dents  de  scie.  En 
Dauphiné  , devenu  spontané  près  de 
Lyon  ; trouvé  à Fontanièrcs  , et  parmi 
les  rochers  de  la  Chartreuse  de  Lyon. 

Fig.  755. 

Celtis  fructu  nigricante.  Tournef. 

612.  Lotus  fructu  Cerasi.  Ç.  Bauh. 

i}in.  447.  Lotus  arbor.  Lob.  icon.  186. 

Vlatth.  211.  fig.  1.  Dod.  pempt.  847. 
fig.  1.  Hist.  Lugd.  347.  fig.  1.  Camer. 
epit.  1 55.  J,  Bauh.  hist,  1 , part.  1,  pag.  229.  fig.  1, 


Fig.  755. 


174  P O L Y G A M 1 E M ONOÉCIE. 

(Jbsciv.  On  trouve  dans  l’Epitome  de  Camérarius  , une  figure  ca- 
ractéristique de  cet  arbre  , offrant  isolés  une  feuille  de  grandeur  na- 
turelle , le  fruit  entier  , ouvert  , et  ses  semences  , avec  des  chiffres 
d’appel  : i.  un  rameau  , 2.  le  fruit  , 3.  une  feuille  , 4-  lus  semences  • 
f un  rameau  , offrant  les  feuilles  et  les  germes  du  fruit , surmontés  de 
leurs  styles.  Ces  figures  ont  certainement  été  dessinées  par  les  soins 
du  grand  Gesner.  Jean  Bauhiu  a copié  un  peu  réduite  une  partie 
de  ces  figures. 

24^7*  La  Sensitive  , Acacia  vrai  , 

Mimosa  JSUotica  , L.  Genre  1271. 

Dans  la  fleur  hermaphrodite  , le  calice 
a cinq  dents  ; la  corolle  monopétale  a 
cinq  segmens  -,  cinq  étamines  ou  plus  ; 
un  pistil  ; le  fruit , un  légume  : dans 
la  tleur  mâle  , le  calice  , la  corôlle  sem- 
blables ; de  cinq  à dix  étamines.  Arbre 
chargé  d’épines  longues  , sortant  deux 
a deux  ; â rameaux  lisses  , purpurins  ; 
h feuilles  deux  fois  pinnées  ; une  glande 
posée  sur  le  pétiole  commun  ; les  fleurs 
pédunc idées  , ramassées  en  tête  , jau- 
nes ; les  légumes  comprimés , articulés  : 
il  fournit  la  gomme  Arabique.  Spon- 
tané en  Egypte  , en  Arabie.  Fig.  ^56. 

Acacia  foliis  Scorpioïdes  leguminosa. 

C.  Bauh.  piu.  092.  Dod.  pempt.  7 52. 
fig.  1.  Lob.  icou.  2.  pag.  y5.  fig.  1. 

Ilist.  Lugdun.  16).  fig.  1.  J.  Bauh. 

List.  1.  part.  1.  pag.  4^9-  fig-  1 • Pluk. 
tab.  123.  fig.  1. 

(Jbsetv.  Cet  arbre  fournit  la  gomme 
'Arabique  , et  un  suc  épaissi , qui  est 
astringent , et  comme  tel , indiqué  dans  les  maladies  évacuatoires  , avec 
atonie  , comme  pertes  blanches  , chute  du  vagin  et  du  rectum.  La 
gomme  est  nutritive,  adoucissante,  indiquée  dans  les  ardeurs  d’u- 
rine et  dans  le  tenesme. 

2448*  La  Sensitive  en  arbre.  Mimosa  arborea  , L.  à tige  en  arbre  sans 
piquans  ; à feuilles  deux  fois  pinnées  ; h folioles  extérieures  aigues  j 
h fleurs  monopétales  en  épi  ovale  , à étamines  très-longues.  Cet  arbre 
réussit  très-bien  en  pleine  terre  et  dans  nos  jardins  : il  s’élève  très- 
liaut.  Originaire  d’Amérique.  Acacia  non  spinosa  , Jamaïcensis  ; 
fotiis  laid  basi  in  metœ  fonnam  fastigiaslis.  Pluk.  alm.  tab.  25i  . fig.  2. 

2449’  La  Sensitive  â gomme  du  Sénégal,  Mimosa  Sénégal , L. 
A épines  trois  à trois  ; l’intermédiaire  renversée  ; h feuilles  deux 
fois  pinnées  -,  à fleurs  en  épi  -,  à légumes  aplatis  , lisses  , longs.  Eu 
Arabie  ; arbre  à écorce  blanche. 

Acacia.  C.  Bauh.  pin.  792.  Alp.  Ægypt.  2.  pag.  6.  tab.  3.  Aca- 
cia altéra  ver  a ; siliquà  longd , villosa  ; cor  lice  candicante  donata . 
Pluk.  tab.  25 1.  fig.  1. 

Qbseiv.  Elle  fournir  la  gomme  du  Sénégal , qui  a les  propriétés  de 
celle  de  Y Acacia  vrai. 

245o.  La  Sensitive  Porte  - Cornes  3 Mimosa  cornigera  , L.  A 


Fig.  7 56. 
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Opines  stipulants  réunies  deux  à deux;  à feuilles  deux  fois  pin  nées. 
Arbrisseau  originaire  du  Mexique  , cultivé  dans  nos  jardins. 

Acacia  si  merle  aria  grandibus  aculeis  ad  ramorum  exortwn  cornua 
bovina  veferentibus,  siliquâ  rostratd.  Pitik.  alm.  tab.  l 22.  fig.  1. 

245i.  La  Sensitive  à verges  , Mimosa  virgata  , L.  A tige  droite  , 
anguleuse  , sans  piquans  ; à feuilles  deux  fois  pinnées  ; à fleurs 
jaunes  , en  épis  ; h dix  étamines  ; les  inférieures  mâles  sans  anthères  ; 
à légumes  linaires  , lisses.  Arbrisseau  originaire  des  Indes  , cultivé 
dans  nos  jardins. 

Mimosa  Orientalis , non  spïnosa  ; rarioribus  ramis  ; floribus  sp ica- 
lis  . Pluk.  tab.  do^.  fig.  4.  Jacq.  liort.  tab.  <3o. 

2.452.  La  Sensitive  pudique  , Mimosa  pudica  , L.  A tige  armée  de 
piquans  et  hérissée  , à feuilles  comme  digilées  étant  pinnées  ; à fleurs 
planches  > ramassées  en  tête  ; à siliques  petites,  hérissées,  articulées. 
Originaire  du  Brésil.  Cultivée  dans  nos  jardins. 

Mimosa  humilis  , frutescbns  cl  spinosa  ; siliquis  conglobalis.  Plurn. 
sp.  17.  ieon.  202.  Comm.  liort.  1.  pag.  57.  tab.  29. 

Obs.  Cette  espèce  est  remarquable  par  sa  sensibilité  ; au  moindre 
tact  , les  pinnules  s’abattent , et  les  lolioles  se  replient. 

2453.  LaSerisitive-Cassie,  Mimosa Farnesiana , L.  A épines stipulaires 
distinctes  ; à feuilles  deux  fois  pinnées  , les  partielles  à folioles  huit 
fois  deux  à deux  ; à fleurs  en  épis  arrondis  , assis , ou  sans  pédun- 
cules  généraux.  Arbre  originaire  d’Amérique  , à Saint-Domingue, 
introduit  en  Europe  en  1611.  Cultivé  dans  nos  jardins. 

Acacia  lndica  , Farnesiana.  Aid.  Farn.  2 et  4 • Barr.  icon.  1 1 38. 

I.  Obs.  Les  fleurs  ramassées  en  tête  sont  jaunes  , à étamines  nom- 
breuses , très-odorantes  ; les  légumes  gros  , en  fuseau. 

II.  Obs.  Nous  devons  à Aldiny  , directeur  du  jardin  du  cardinal 
Farnèse  , à Rome  , une  bonne  monographie  de  cette  espèce.  La  fi- 
gure , pag.  2 , offre  l’arbrisseau  entier  très-réduit.  Celle  de  la  page  4, 
une  branche  , présentant  de  grandeur  naturelle  les  épines  , les  feuilles  , 
les  fleurs  et  les  légumes  , dont  un  isolé  est  ouvert.  Cet  arbre  , dit  l’Au- 
teur , s’élève  à plus  de  douze  coudées  ; sa  racine  brisée  exhale  une 
odeur  forte  , analogue  h celle  des  Choux  pourris  ; son  bois  est  dur  , 
blanchâtre  , inodore  , insipide  , offrant  au  centre  un  filet  de  moelle 
dure  et  noire  ; ses  branches  lisses  , flexibles  et  difficiles  à rompre  ; 
les  feuilles  alternes  pinnées  , se  ferment  la  nuit  ; les  folioles  s’abattant 
l’une  sur  l’autre  ; deux  épines  longues  d’un  pouce  , blanchâtres  à la 
base  des  feuilles.  Il  fleurit  en  Juillet.  Les  fleurs  ramassées  en  tète 
paroissent  d’abord  vertes;  elles  jaunissent  peu  à peu;  on  en  compte 
jusqu’à  cent  dans  chaque  tête  ; dans  chacune  quarante  a cinquante 
étamines  à anthères  jaunes.  La  fleur  desséchée  conserve  long-temps 
son  odeur  agréable.  Le  nombre  des  siliques  varie  de  deux  à sept 
à dix.  Si  on  mâche  les  semences  , elles  exhalent  une  odeur  d’ail  très- 
pénétrante.  La  figure  de  Barrelier  offre  réduits  un  rameau  } une  por- 
tion de  feuilles  , les  légumes  et  une  tète  de  fleurs. 

Obseiv.  gêner.  Les  espèces  de  ce  genre  si  nombreuses  , qu’on  en 
connoit  déjà  plus  de  quatre-vingts  , semblent  avoir  été  créées  pour 
déconcerter  tous  les  méthodistes  , tant  elles  varient  par  les  parties  de 
la  fructification  , savoir  ; par  la  corolle  , le  nombre  des  étamines  la 
forme  du  fruit.  Elles  se  raprochent  par  les  légumes  et  la  foliation  des 
Lapili  >nacées  ; mais  elles  s’eu  éloignent  beaucoup  par  la  structure  de  la 
corolle. 
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Fig.  757. 


Fleurs  hermaphrodites , ou  mâles  ou  femelles  sur  la  meme 
espèce  , sur  des  pieds  différens. 

s454-  L k Gléditsche  à trois  épines  , Gleditschia  triacanthos  , L. 
Genre  1 272.  La  fleur  hermaphrodite  , à calice  divisé  en  quatre  seg- 
mens  ; h corolle  de  quatre  pétales  ; à six  étamines  ; a un  pistil  ; le 
fruit  un  légume  ou  gousse  : dans  la  fleur  mâle  , le  calice  de  trois 
feuillets  la  corolle  de  trois  pétales  ; six  étamines  : dans  la  fleur  femelle  , 
le  calice  de  cinq  feuillets  , G corolle  de  cinq  pétales,  un  pistil  ; le  fruit 
une  gousse  ; à feuilles  pinnées , h épines  triples  axillaires.  Arbre  originaire 
de  Virginie  , cultivé  dans  nos  jardins.  Fleurit  en  Juillet. 

Gleditschia  spinosa.  Duham.  arb.  1.  pag.  266.  tab.  io5. 

I.  Obs.  L’accroissement  de  cet  arbre  est  rapide  , il  s’élève  jusqu’à 
soixante  pieds  -,  les  feuilles  sont  d’abord  pinnées  ; elles  paroissent  en- 
suite doublement  pinnées  ; les  épines  longues  de  plus  de  cinq  pouces 
sur  les  vieux  individus  , sont  ramifiées  , très-dures  , brillantes  , d’un 
Lrun  - châtain  ; celles  de  la  tige  sont  éparses  ; les  légumes  bruns, 
Jarges  ; dans  les  individus  à fleurs  mâles  , les  corolles  nulles. 

II.  Obs,  Les  vieux  troncs  armés  de  leurs  longues  et  nombreuses 
épines  , dépouillés  l’hiver  de  leurs  feuilles  , produisent  un  effet  éton- 
nant. 

24  55.  Le  Frêne  très-élevé,  F raxi- 
nus  excelsior  , L.  Genre  127a.  L*  fleur 
hermaphrodite  sans  calice  , ou  à ca- 
lice divisé  en  quatre  scgmens  , sans 
corolle  , ou  à corolle  de  quatre  pétales  ; 
deux  étamines  , un  pistil , une  semence 
lancéolée  ; la  fleur  femelle  , un  seul 
germe  lancéolé.  Grand  arbre  , a écorce 
unie  , cendrée  ; à bois  blanc  , lisse  , 
dur  ; à fleurs  pédunculées  , disposées 
au  sommet  des  rameaux  en  panicule  ; 
les  feuilles  opposées^,  ailées,  avec  im- 
paire plus  grande  •,  les  folioles  ovales  , 
lancéolées  , dentées  , d’un  vert-foncé  ; 
les  fleurs  hermaphrodites  ou  femelles  , 
sur  des  pieds  différens  , sans  corolle 
ni  calice  ; stigmate  divisé  en  deux  ; 
semences  en  forme  de  langue  , apla- 
ties , renfermées  dans  une  peau  mem- 
braneuse. A Franche  ville  , à Fonta- 
nièrcs.  F g.  757. 

Frcixinus  excelsior . C.  Baiih.  pin. 

4i6.  Froxinus  vulgatior.  J.  Bauh.  1. 
part.  2.  1 F / axiims « J3od. 

pempt.  833.  Matth.  128.  fîg.  1.  Lob.  icon.  2.  pag.  107.  fig.  2.  Hist. 

Lugd* 


* 
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Lugd.  83.  fig.  t.  Camer.  epit.  6/j.  Les  feuilles  du  Frêne  sont  apé- 
ritives  , diurétiques  et  sudorifiques.  Tragus  dit  que  l’eau  distillée  de 
cet  arbre  guérit  la  jaunisse  et  le  calcul  ; que  la  décoction  des  feuilles 
dans  du  vin  désopile  le  foie  et  la  rate.  Dans  la  petite-vérole  et  dans 
la  rougeole  , Simon  Pauli  loue  l’usage  du  sel  de  Frêne  pris  dans  l’eau 
de  Chardon-Bénit  , mêlée  avec  un  peu  de  sirop  de  Grenade  , ou  de 
celui  de  Framboise.  Césalpin  rapporte  que  de  son  temps  on  se  ser- 
voit  du  bois  de  Frêne  en  décoction  , comme  de  celui  de  Gaiac  : Lobel 
dit  aussi  qu’il  est  bon  pour  les  maux  vénériens  : les  cendres  de  l'é- 
corce de  Frêne  font  un  bon  caustique.  Corticis  radiais  cinis  , dit 
Lobel  , notlulo  exceptas  cauterii  potentialis  supplet  vicem  madefactus 
et  impositus  , indèque  joramïmdum  contractura  reseraluin  , iwmisso 
flederœ  folio  fovetur  Le  même  auteur  assure  que  le  parfum  des 
feuilles  de  l’écorce  ou  de  la  graine  de  cet  arbre,  guérit  la  surdité*: 
il  est  certain  que  ce  parfum  est  résolutif  ; et  l’eau  même  qui  distille 
d’une  branche  fraîche  de  Frêne  , dont  l’autre  bout  est  allumé  , a la 
même  vertu  : il  faut  la  seringuer  dans  l’oreille  , et  boucher  cette  partie 
avec  du  coton  trempé  dans  la  même  eau.  On  ordonne  l’écorce  de  la 
racine  de  Frêne  pour  l’hydropisie  , pour  le  rhumatisme  , pour  la  scia- 
tique , et  pour  les  maladies  où  il  faut  vider  les  sérosités  superflues  : 
cette  écorce  est  employée  dam  les  bouillons  , dans  les  potions  , et  dans 
les  apozèmes  que  l’on  ordonne  pour  les  pales  couleurs  : on  ajoute  h 
ces  remèdes,  la  teinture  de  Mars  , ou  le  tartre  chafybé  soluble.  Tour» 
nefort. 

I.  Obs.  Le  ruisseau  de  Franc  , à une  lieue  au  delà  de  Trévoux  , 
est  bordé  de  Frênes.  Les  cantharides  s'établissent  en  si  grande  quan- 
tité sur  cet  arbre  , qu’elles  répandent  au  loin  une  odeur  forte , très- 
désagréable. 

II.  Obs.  La  figure  de  Camérarius  , qui  est  très-élégante,  présente 
isolés  le  fruit  et  une  semence.  Celles  de  Lobel  et  de  Dodoëns  sont  sem- 
blables et  assez  exactes  ; elles  diffèrent  peu  de  la  figure  de  Matthiole 
ici  réduite. 

2/j^fi-  Le  Frène-Orne  , F raxinus  Ornas , L.  h feuilles  pinnées  ; h 
folioles  dentelées  , à dents  de  scie  ; à fleurs  ; a corolles.  En  Sicile  , 
en  Calabre.  Cuifivé  dans  nos  jardins.  Fleurit  en  Juin. 

t raxinus  hurnilior , seu  altéra  Theophrasti  , minore  et  tenuiore 
folio.  C.  Bauh.  pin.  4i6.  Hist.  Lugdun.  83.  fig.  2.  J.  Bauli.  hist.  1. 
part.  i.  pag.  177.  fig.  r. 

I Obs.  Cet  arbre  est  moins  grand  que  Je  précédent  ; ses  folioles 
plus  étroites,  plus  aiguës , toutes  égales,  dans  chaque  fleur  rassem- 
blées en  bouquet  ; quatre  pétales  blancs. 

11.  Obs.  C’est  sur  cet  arbre  que  l’on  collecte  la  Manne  de  Calabre 
qui  est  un  suc  épaissi  par  la  chaleur  du  soleil  ; il  est  douceâtre  , nau- 
séabonde -,  ce  mucilage  sucré  est  un  purgatif  doux , que  l’on  prescrit 
dans  toutes  les  maladies  avec  sablire  dans  les  premières  voies  , lors- 
qu’on craint  de  trop  irriter  le  tube  intestinal  par  nos  autres  purgatifs 
acres  , comme  dans  les  fièvres  et  les  inflammations.  La  Manne  , comme 
corps  sucré  , délayée  dans  une  suffisante  quantité  d’eau  , et  abandon- 
née à la  fermentation  , sous  l’influence  d'une  douce  chaleur  . fournit 
un  esprit  ardent  très-actif.  * 


T orne  III, 


M 
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Huit  Etamines.  Un  Style . Fruit  succulent. 


Fig.  7 58. 


ri4.57 • LcDiospirc  ouPlaqueniinier- 
Lolii  r > Diospyros  Lotus  , L.  Genre 
3 374*  Dans  L fleur  hermaphrodite  les 
calices  a quatre  seguiens  -,  Ja  corolle  en 
godet  divisé  en  quatre  segmens  ; huit 
étamines  *,  un  style  divisé  en  quatre 
parties  : le  fruit , haie  k huit  semences  ; 
dans  la  fleur  mâle  le  calice , la  corolle  , 
les  étamines  comme  dans  l'hermaphro- 
dite. Arbre  ramifié , à feuilles  alternes , 
ovales  , lancéolées , d’un  vert  - noi- 
râtre en  dessus  , duveté  , blanchâtre 
en  dessous  ; â pétioles  courts  , amers  ; 
fleurs  assises  sur  les  rameaux  ; baies 
grosses  comme  une  Prune  , douces  ; 
semences  dures.  En  Languedoc  , en 
Italie.  Fig.  7 58. 

Lotus  Ajricana , latifolia.  C.  Bauh. 
pin.  447*  Pseudo-Lotus.  Caïn.  epit. 
i56.  Guaïacana.  T.  Bauh.  j.  pag. 
y38.  Diospyros  , siée  F aba  Grœca  , 
latifolia  , pseudo  - Lotus  Matthioli. 

Hist.  Lugd.  34q.  Pseudo-Lotus  AJ  ri- 
cana , altéra.  Caïn.  epit.  159.  Far. 

Diospyros , sive  F aba  Grœca , latifolia.  Hist.  Lugd.  Far. 
Ajricana  , angustij'olia  , s eu  fœmina.  C.  Bauh.  pin.  447* 

2458.  Le  Diospirc  ou  Plaqueminier- 
Lotier,  var.  Diospyros  Lotus  , L.var. 

Lotus  Ajricana,  angustifolia.  C.  Bauh. 
pin.  447’  Lotus  Ajricana , altéra. 

Camer.  187.  Pseudo  - Lotus  , Mat- 
thioli.  Il  a les  feuilles  plus  longues  et 
plus  étroites  que  l’autre  , dont  les  vei- 
nes sont  fort  distinctes  et  fort  appa- 
rentes; son  fruit  est  aussi  extrêmement 
épais,  doux,  semblable  â la  Cerise  , 
et  a un  noyau  fort  dur.  On  cultive  cet 
arbre  en  Italie  , mais  apporté  de  loin. 

On  l’appelle  en  français , Alisier  Afri- 
cain. Histoire  des  Plantes  d’Europe  , 
page  782.  Fig.  759. 

/.  Obs.  Nos  ancêtres  , sur  la  fin 
du  dernier  siècle  , cultivoient  avec 
plus  de  soin  les  arbres  étrangers. 


Lotus 


Fig.  759. 


G.oiffon  , dans  son  Botan. 


Lugd un. 


rnanuscr.  , nous  en  fournit  la  preuve: 
il  dit  avoir  observé  le  Lotus  dans  un 
parc  en  Bugey.  Il  ét<?it  ancien  et  vi- 

juurcux. 
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IL  Obs.  La  figure  de  Camérarius  , page  167  , imitée  par  Jean 
Kauhin  , est  très-bonne.  Celles  de  Dalechamp  sont  copiées  d’apres 
Matthiole.  Jean  Bauhin  , dans  sa  description  , n’a  omis  aucun  des 
caractères  distinctifs  de  cet  arbre  ; il  a meme  reconnu  les  fleurs  fe- 
melles stériles.  La  saveur  des  fruits  est  douce  , suave. 

2459*  Le  Diospire  ou  Plaqueminier  de  Virginie  , Diospyros  Kir* 
giniana  , L. , est  dioïque  , et  offre  les  pages  des  feuilles  de  la  même 
couleur.  Arbre  cultivé  dans  nos  jardins.  Originaire  de  l’Amérique 
Septentrionale. 

Loti  sifrican i similis  Indiea.  C.  Bauh.  pin.  44  ^ Gua'Uicana  Loto 
■arbori  aj finis  V irginiana , Pishamin  dicta.  Pluk.  alm.  180.  tab.  ^44» 
fig.  5.  Rai  , Inst.  1918.  Indice  Occiduœ  Pahnœ  sanctœ  similis  arbor. 
Lob.  icon.  2.  pag.  187.  Hist.  Lugd.  i^5o. 

I.  Obs.  La  figure  de  Dalecliamp  est  copiée  d’après  celle  de  Lobel , 
qui  est  assez  bonne  , mais  qui  n’exprime  pas  les  fleurs  ; celle  de 
Plukenet  est  bien  meilleure  , présentant  les  fleurs  en  place  et  une 
isolée. 

II.  Obs.  Le  calice  verdâtre  , divisé  en  quatre  segmens  ovales  ; 
corolle  en  grelots  ; k quatre  segmens  mousses  , un  peu  renversés  f 
le  ventre  blanc  , les  segmens  rougeâtres  5 huit  étamines  ; fleurs  ra^- 
massées  le  long  des  tiges  en  petites  grappes  mêlées  avec  les  feuilles 
qui  sont  ovales  , lancéolées  , très-entières  , d’un  vert-gai  } lUisauWS 
en  dessus  , blanchâtres  et  un  peu  soyeuses  en  dessous. 
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T R I O É C I E, 

Fleurs  hermaphrodites  mâles  et  femelles  sur  les  individus 

de  la  môme  espèce. 

Apétales, 

2460.  Ije  Caroubier  légumineux,  Ce- 
ratonia  siliqua , L.  Genre  1282.  Dans 
la  fleur  hermaphrodite  le  calice  h cinq 
segmens  , sans  corolle  -,  cinq  étamines  ; 
un  style  filiforme  , dont  le  germe  se 
change  en  un  légume  coriace  , î-en  fer- 
mant plusieurs  semences.  D’autres  in- 
dividus à fleurs  toutes  mâles  ou  toutes 
femelles.  Grand  arbre  à rameaux  nom- 
breux , à bois  très-dur  ; k fleurs  axil- 
laires disposées  en  grappe , assises  ; k 
feuilles  alternes,  persistantes,  ailées  avec 
impaire  et  sans  impaire;  k folioles  ovales, 
lancéolées  , nerveuses , fermes  ; k légu- 
mes très-gros  , très-longs  , aplatis,  rem- 
plis d’une  pulpe  charnue  , douce  ; se- 
mences aplaties , dures  , brillantes.  En 
Italie , en  Sicile.  Fig.  760. 

Ceratonia  siliqua  eilulis.  C.  Bauh. 
pin.  4°2»  Tourn.  578.  Ceratonia.  Dod. 
pempt.  787.  Matth.  199.  fig.  1.  Lob. 
ieon.  2.  pag.  104.  fig.  1.  Hist.  Lugd. 

112.  fig.  ï.  Alp.  2.  tab.  2.  Siliqua. 

Cam.  epit.  189.  J,  Bauh.  hist.  i.part.  2.  pag.  4i3.  fig.  1 et  2. 

/.  (Jbs.  La  figure  de  Gamérarius  est  élégante  et  caractéristique  ; 
elle  offre  isolés  une  grappe  de  fleurs  , un  légume  ouvert , et  les  se- 
mences détachées.  Jean  Bauhin  a copié,  un  peu  réduite,  cette  figure, 
et  a ajouté  k gauche  celle  de  Prosper  Alpin  , assez  semblable  k celle 
de  Matthiole  , qui  est  ici  présentée  très-réduite. 

11.  Obs.  Le  fruit  appelé  Caroube  est  doux , fade , mucilagineux , 
sucré.  On  regarde  sa  décoction  comme  pectorale , indiquée  dans  l’as- 
thme , l’enrouement  et  la  toux  ; on  peut  retirer  du  suc  de  ce  fruit 
un  miel  assez  agréable  *,  en  le  délayant  dans  suffisante  quantité  d’eau 
on  obtient  par  la  fermentation  une  espèce  de  vin  et  un  esprit  ardent. 


Fig.  760. 
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«>46 1.  Le  Figuier  commun.  Ficus 
Carica  , L.  Genre  1283.  Réceptacle  Fig.  701. 

commun  en  toupie , charnu  , cachant 
les  fleurs.  Dans  les  fleurs  mâles  le  ca- 
lice â trois  segmens  , sans  corolle  , â 
trois  étamines.  Dans  les  fleurs  femelles 
le  calice  â cinq  segmens  , sans  corolle , 
à un  pistil , à une  semence.  Arbre 
ramifié , â écorce  blanche  , à baies 
spongieuses  et  tendres;  â feuilles  gran- 
des , palmées , rudes  ; le  calice  com- 
mun , qu’on  nomme  Figue  , varie  pour 
la  grosseur , la  couleur  ; il  contient  uu 
suc  doux  , sucré.  Cultivé  dans  nos  jar- 
dins. Fig.  761. 

Ficus  sativa.  Tourn.  662.  Ficus 
covimunis.  C.  Bauh.  pin.  4^7’  Ficus. 

Dodon.  pempt.  812.  Mattli.  2^4.  fig.  1 • 

Lob.  icon.  2.  pag.  197.  fig.  3.  Hist. 

Lugd.  336.  fig.  1.  Cam.  epit.  182. 

J.  Bauh.  hist.  1.  part.  1.  pag.  128. 

fig-  i-  . 

I.  Obs.  Le  calice  présente  , dans  sa 
cavité  , une  foule  de  fleurons:  les  fleurs 
mâles  sont  en  petit  nombre  ; les  fleurs 
femelles  sont  très-nombreuses.  Chaque  fleur  mâle  est  portée  par  un 
péduncule  ; dans  les  Heurs  femelles  le  germe  est  ovale  ; le  style  re- 
courbé naît  de  côté  , un  peu  au-dessous  du  sommet  du  germe  ; deux 
stigmates  recourbés  , dont  un  est  plus  court  Dans  les  Figuiers  on 
trouve  des  calices  communs  , qui  ne  renferment  que  des  fleurs  mâles , 
d’autres  qui  11e  présentent  que  des  fleurs  femelles  , d’autres  enfin  qui 
ont  des  fleurs  mâles  et  femelles  ; ce  qui  constitue  dans  ce  gepre  la 
Trioécie. 

II.  Obs.  La  figure  de  Camérarius  offre  isolés  deux  fruits  bien 
ouverts  et  ses  semences.  Les  Figues  prennent  , en  mûrissant , une  cou- 
leur bleuâtre  , ou  violette  , ou  rougeâtre  , ou  jaune  , ou  blanche , ou 
seulement  d’un  vert-pâle  , suivant  les  différentes  variétés  de  Figuiers  ; 
car  il  eu  existe  un  grand  nombre  que  la  culture  a produites  , la 
plupart  donnent  du  fruit  deux  fois  par  an. 

111/  Observât.  Les  feuilles  recèlent  dans  leurs  vaisseaux  un  suc 
blanc  , laiteux  , âcre  ; on  le  trouve  encore  dans  l’écorce  des  pédun- 
cules  et  du  fruit  qui  est  mucilagineux  , doux  et  sucré.  Ce  fruit  offre 
un  aliment  agréable  et  salubre  aux  habitans  des  Provinces  Méridio- 
nales ; on  en  dessèche  une  prodigieuse  quantité  que  l’on  expédie  dans 
toute  l’Europe.  Les  Figues  sont  pectorales  ; on  en  prescrit  la  décoction 
contre  la  toux  , l’enrouement  , la  dyssenterie  et  les  coliques  ; on  peut 
obtenir  par  la  fermentation  une  liqueur  vineuse  et  un  esprit  ardent 
du  suc  de  Figues  fraîches,  délayé  dans  suffisante  quantité  d’eau. 
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Le  Fignier-Sicomore  , Ficus 
Sycomorus  , L.  Grand  arbre  a feuilles 
en  cœur  , très-entières  , comme  arron- 
dies ; le  fruit  semblable  aux  Figues 
communes  , paroît  sur  l’çcorce  des 
grosses  branches;  il  est  moins  agréable; 
les  feuilles  grandes  comme  la  main  , 
sont  rudes  au  toucher,  et  donnent,  étant 
brisées , comme  leur  pétiole  , un  suc 
laiteux.  Spontané  en  Grèce  , en  Egypte 
et  dans  la  Palestine.  Fig.  763. 

Ficus  folio  Mori  , fructum  ex  eau— 
die  e fer  en  s.  C.  Bauh.  pin.  4^0-  iMatth. 

232.  fig.  j.  Dod.  pempt.  81  t.  fig.  1. 

Lob.  icon.  2.  pag.  197.  fig.  1.  Hist. 

Lugd.  34°-  fig-  1*  Cam.  epit.  180.  J. 

Bauh.  hist.  1.  part,  i.pag.  124.  fig.  1 
et  2. 

/.  Obs.  Cet  arbre  très-ramifié  étale 
au  loin  ses  branches.  Ses  feuilles  pétio- 
lées  sont  souvent  sinuées  et  comme  an- 
guleuses ; son  fruit  est  doux  et  un  peu 
aromatique  ; il  est  muqueux  et  nutri- 
tif. C’est  un  assez  bon  aliment  , qui 
offre  de  grandes  ressources  au  bas 
peuple  d’Egypte. 

JL  Obs.  La  meilleure  figure  est  celle  de  Camérarius  , qui  pré- 
sente une  feuille  isolée  ; sur  laquelle  ses  ramifications  sont  bien  des- 
sinées. C’est  le  Ficus  Indien  , l'iléce  folio,  subtùs  albo  el  villoso. 
Fluk.  phyt.  tab.  178.  fig.  3.  La  meme  plante  nous  offre  i.°,  fig.  2 , 
le  Figuier  des  Pagodes , Ficus  religiosa  , L.  A feuilles  en  cœur  , 
terminées  par  une  longue  pointe  ; à fruits  petits  comme  des  pois. 
3.0  Le  Figuier  du  Bengale  , 'Ficus  Bengalensis , L.  fig.  1.  A feuilles 
ovales  , veinées  , obtuses.  3.°  Le  Figuier  des  Indes,  Ficus  Jndica  , L . 
fig.  4*  A feuilles  lancéolées  , très-entières  , pétiolécs.  Le  premier  est 
célèbre  par  la  superstition  des  Indiens  qui  le  révèrent  croyant  que 
leur  dieu  Yistnou  est  né  sous  ce  grand  arbre.  Le  second  et  le  troi- 
sième sont  remarquables  parce  que  leurs  Ëranehes  s’inclinant  sur  la 
terre  s'y  implantent  , y prennent  racines  , et  forment  ainsi  des  forets 
impénétrables  , sur-tout  le  troisième  , Y Indien  , en  sorte  qu’un  seul 
arbre  , en  s’étendant  et  se  multipliant  ainsi  de  tous  les  côtés  sans 
interruption,  offre  une  seule  cime  prodigieuse  , et  qui  semble  posée 
sur  un  grand  nombre  de  troncs  de  diverses  grosseurs  , comme  le 
scroit  la  voûte  d’un  vaste  édifice  , soutenue  par  beaucoup  de  colonnes. 


Fig.  7G2. 
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CLASSE  VINGT-QUATRIEME. 

CRYPTOGAMIE. 


I.  FOUGERES. 

* I.  Fructifications  en  épi. 

1284*  Prele  , Epi  épars  , ou  Fructifications  i$o~ 

Equisetvm . iées  , en  bouclier  , à valves  à 

leur  base. 

1288.  Ophioglosse  , Epi  articulé  ; Fructifications  s’ou- 
Ophioglossuai.  vrant  horizontalement. 


1289.  Os  MONDE  , 

OSMUNDA. 


Epi  ramifié  ; Fructifications  à deux 
valves. 


* 1 1*  Fructifications  sur  la  surface  inférieure , ou  sur  le  dos 

des  feuilles. 


1290.  Acpostich  , 

Acrostichuai. 

1296.  Polypode, 

Po  LT PODIUM . 

1293.  Hêmîonite  , 

Heaiionitis. 

1290.  Doradille  , 

AsPLENIUAr. 

1294.  Lonchite  , 

Lonchitis . 

1291.  Piéride, 

Pteris. 


Fructifications  couvrant  entière- 
ment le  dos  des  feuilles. 

Fructifications  formées  par  de  pe- 
tits paquets  arrondis  sur  le  dos 
des  feuilles. 

Fructifications  en  lignes  , se  croi- 
sant sur  le  disque. 

Fructifications  distribuées  sur  le 
disque  en  lignes  presque  paral- 
lèles , de  différentes  figures. 

Fructifications  en  lignes  qui  sui- 
vent les  sinus  des  feuilles. 

Fructifications  comme  en  ourlet  , 
placées  sur  le  bord  postérieur 
des  feuilles. 

M 4. 
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1297.  Capillaire,  Fructifications  sur  le  bord  terminal 

AdiANTHum.  et  postérieur  des  feuilles  , dont 

le  sommet  est  replié  en  dessous, 
et  recouvre  les  paquets  de  la 
fructification. 

* III.  Fructifications  radicales  ou  placées  dans  les  racines. 

1299.  Marsile  , Fructifications  a quatre  capsules. 

Ma  RS  ILE  A. 

i5oq.  Pilulaire,  Fructifications  à quatre  loges. 

Pi  lu  la  ri  A. 

i3oi.  Isoète  , Fructifications  à deux  loges. 

Isoetes. 

I I.  M O U S S E S. 


* I.  Sans  coiffe. 


i3o2.  Lycopode  ; 

Lycopodium. 

1304.  Sphagne  , 

Sphagnuai. 

1305.  Phasque  ; 

P H ASC  U M. 


Urne  à deux  valves , assise. 

Urne  lisse  ou  non  ciliée  sur  les 
bords. 

Urne  ciliée  sur  les  bords. 


*11.  Coiffées,  diclines. 


i3o8.  Splachne  , 

Splachnum . 


Urne  à apophyse  très-grande. 


3 309.  POLYTRICH  , 

POLYTRICHUAI . 

j3io.  Mnie  , 

AI  NI  U M. 


Urne  à apophyse  très -petite  , 
échancrée. 

Urne  sans  apophyse. 


*111.  Coiffées,  monoclines. 


i3i  1.  Brie  , 

Bryum , 


Urne  à péduncule  terminal  porté 
sur  un  tubercule. 
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i5 1 2.  IIypne  , Urne  à péduncule  latéral  porte 

Hypnum. 


sur  le  périkèce. 

Urne  assise  , enveloppée  dans  le 
périkèce  imbriqué. 

i3oy.  Buxbaume  , Urne  pédunculée  , membraneuse 

Buxbaumij.  sur  un  de  ses  côtés* 


i5o6.  Fontinale  , 

Fontinalis. 


III.  ALGUES. 


* I.  Terrestres. 


1515.  Hépatique  , 

AIarchantia. 

l5l3.  JuNGERMANNE  , 

J UNGERMANNIA . 

1 5 1 4-  Targione  , 
Targionia . 

1518.  Ajnthocère  , 
Anthoceros. 

1516.  Blasie  , 

Blasia. 

1017.  Riccie, 

Ri  cci a. 

1519.  Lichen, 

Lichen. 

1324.  Byssus  , 

Byssus. 


* II. 


1 520.  Trfmelle  , 

Tremella . 
1022.  UlVE  , 

Ulva . 

1521,  Fudus  , 

Fucus . 

l520.  Conferve  , 
CoNFERFA . 


Fleur  à calice  commun  en  ron- 
dache  , les  fleurs  en  dessous. 

Fleur  à calice  simple  , à quatre 
valves. 

Fleur  à calice  à deux  valves. 

Fleur  à calice  tubulé  ; Urne  en 
alêne  , à deux  valves. 

Fructification  cylindrique  , tubu- 
lée. 

Fructification  formée  par  de  petits 
grains  sur  la  surface  des  feuilles. 

Fructification  en  réceptacle  lisse  , 
brillant. 

Substance  lanugineuse. 


Aquatiques. 

Substance  gélatineuse. 

Substance  membraneuse. 
Substance  sèche  comme  du  cuir. 
Substance  chevelue. 


f 


186  C R Y PT  OGAMIE. 

IV.  CHAMPIGNONS. 


- * : 1 

* I.  A Chapeau. 

IJ25.  Agaric  , 

Chapeau  garni  en  dessous 

de 

Agaric  us. 

c 

lames. 

i5 26.  Bolet  , 

Chapeau  marqué  en  dessous 

de 

Boletus . 

pores. 

1027.  Hydne  , 

Chapeau  hérissé  en  dessous 

de 

Hydnum . 

pointes. 

i5a8.  Morille, 

Chapeau  lisse  en  dessous. 

Phallus. 

4 

* 

I ï.  Sans  Chapeau. 

1359. 

¥ 

Clathre  , 

Cl  AT  H RU  s. 

Champignon  en  forme  de  grille. 

i55o. 

Helvelle  , 
Helvella. 

Champignon  en  forme  de  toupie. 

T*  ¥■» 

1301 . 

PÉ7IZF.  , 

Peziza. 

Champignon  en  forme  de  cloche. 

l3Ü2. 

Clavaire  , 

C LAVA  RI  A. 

Champignon  alongé. 

i553. 

Vesse-de-Lout  , 
Lycoperdon . 

Champignon  arrondi. 

i534. 

Moisissure  , 
Al  U CO  R. 

Champignon  à vésicules  portées 
sur  un  pédicule. 

observation  générale. 

La  Cryptogamie  renferme  les  Plantes  dont  les  fructifications  ne 
sont  pas  visibles  à l’œil  nu  , et  dont  la  structure  est  absolument  diffé- 
rente de  celle  des  autres  plantes. 

Les  Ordres  de  cette  Classe  sont  : 

ï.°  Les  Fougères  nommées  ordinairement  Dorsifères } Epiphyllos- 
perincs  on  Capillaires , 
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Calice  «caille  née  de  la  feuille  , s’ouvrant  d’un  coté , sous  laquelle 
sc  trouvent  des  globules  poduneulés. 

Globule  ceint  d’un  anneau  élastique  , qui  s’ouvre  avec  force,  et  ré- 
pand la  poussière  séminale. 

Comme  nous  n’avons  aucune  base  pour  classer  ces  plantes  par  la 
fructification  , nous  les  avons  divisées  en  Ordres  , d après  leur  situa- 
tion , sous  leurs  opercules.  Leur  fructification  étant  encore  peu  con- 
nue , que  ceux  qui  pourront  voir  vivantes  les  espèces  de  Jrichoma — 
nts  , les  observent  soigneusement  ! 

2.0  Nous  avons  divisé  les  Mousses  d’après  leurs  urnes  , coiffées  ou 
sans  coiffes  sur  la  même  plante  ou  sur  une  plante  distincte  , avec  les 
fleurons  femelles  , agrégés  ou  solitaires  , d’apres  les  principes  de  Diilcn  , 
qui  a développe  cette  famille. 

Les  semences  des  Mousses  sont  de  petits  corps  nus  , sans  cotylédons 
ou  tuniques  , puisqu’ils  végètent  de  nouveau  lorsqu  ils  sont  moulues. 
y oyez  les  Aménités  Académiques  , tom.  2 , pag.  284. 

On  devroit  peut-être  appeler  Capsules  les  parties  que  nous  avons 
nommées  Urnes , et  leur  Pollen  de  vraies  semences  ; puisque  nous  ob- 
servons dans  la  Buxbaume  et  autres  plantes  de  cette  famille  , entre» les 
opercules  de  vraies  Anthères  pollinifères,  pendantes  d’un  filament  , 
s’ouvrant  au  sommet  , lançant  leur  pollen  sur  les  cils  , comme  sur  des 
pistils. 

3.°  Les  Algues , excepté  celles  qui  ont  été  examinées  par  Micliéli  5 
sont  encore  peu  connues  relativement  à leur  fructification. 

4* 0 Nous  avons  divisé  les  Champignons  d’après  la  méthode  de 
Dillen  , préférablement  à celle  de  Micliéli  , parce  que  celle  du  pre- 
mier est  sensible  pour  tout  le  monde  , et  celle  du  second  ne  peut  être 
vue  qu’avec  des  yeux  de  lynx  ; cependant  Michéli  a fait  un  beau  tra- 
vail sur  cette  famille  , ainsi  que  sur  celle  des  Mousses  et  des  Algues. 
On  lui  doit  la  découverte  de  leurs  fructificatious  , telles  qu’elles  sont 
connues  jusqu’à  ce  moment.  Linné. 

Depuis  la  mfc't  de  Linné  , la  Cryptogamie  a changé  de  forme. 
Les  découvertes  d’Hedwig  , sur  les  organes  de  la  reproduction  , ont 
forcé  à changer  les  caractères  des  Ordres  et  des  Genres  ; les  espèces 
ont  été  si  considérablement  augmentées  , que  cette  partie  de  la  Bota- 
nique peut  seule  épuiser  l’énergie  des  plus  zélés.  Ceux  qui  veulent 
approfondir  cette  Classe  , doivent  consulter  les  ouvrages  d’Hedwig  et 
de  Bridel  pour  les  Mousses  *,  ceux  de  Schoeffer  et  de  Bulliard  pour 
les  Champignons  3 et  ceux  d’Hoffmann  pour  les  Lichens , etc. 
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CLASSE  VINGT-QUATRIÈME. 

CRYPTOGAMIE, 

Ou  noces  cachées  ; les  parties  de  la  fructification  , les 
étamines  et  les  pistils  invisibles  à la  vue  simple. 

LES  FOUGÈRES, 

Plantes  à feuilles  et  racines.  La  fructification , tubercules 
ramassés  en  épis,  ou  placés  sur  les  feuilles. 

La  fructification  en  épi . 

2463.  Ij  a Prêle  des  bois  , Equisetum  sylvalicum , L*  Genre  1284. 
Les  fleurs  en  épi  terminal  ; à écailles  en  écusson  , soutenues  chacune 
pamm  pivot  perpendiculaire  à l’axe  de  cet  épi  ; la  face  intérieure  de 
ces  écailles  garnie  de  cellules  pleines  d’une  poussière  assez  abondante  ; 
l’épi  un  peu  long  , comme  panaché.  A tige  assez  élevée  ; h feuilles 
composées  ; les  gaines  des  articulations  lâches  ; les  anneaux  de  la  tige 
formés  par  des  feuilles  très-menues , et  chargées  elles-mêmes  d’autres 
anneaux.  Dans  les  bois  , les  pâturages  , à la  Pape.  Vivace. 

Equisetum  sylvaticum  , lenuissimis  setis.  C.  Bauh.  pin.  16.  Tourn. 
533.  Equisetum  , sive  Hippuris  tenuissima , non  aspera,  J.  Bauh. 
Iiist.  3.  pag.  ^30.  Equisetum  sylvaticum . Tabern.  253. 

Obs.  La  figure  de  Tabernæmontanus  exprime  bien  nos  individus. 

24fl4-  La  Prêle  des  marais,  Equi- 
setwn  palustre , L.  A tige  anguleuse;  L'ig.  ^63. 

à feuilles  simples  , redressées  , assez 
courtes  , de  cinq  â neuf  à chaque  an- 
neau. Dans  les  prés  marécageux , aux 
Broteaux  , h Villeurbanne.  Fig.  763. 

Equisetum  palustre  , majus . Tabern. 
icon.  257.  Equisetum  palustre  y brevio- 
ribus  setis.  C.  Bauh.  pin.  16.  Tourn. 

533.  Equisetum  palustre.  Lob.  icon. 

•795.  Nous  n’avons  pas  de  meilleure 
figure  que  celle  de  Tabernæmontanus  , 
pour  exprimer  cette  grande  espèce  de 
Prêle  , qui  se  trouve  dans  la  petite 
mare  du  bois  de  Boidogne  , sur  le  che- 
min de  la  Croix  d’Auteuil  au  Château 
de  Madrid  : la  tige  de  cette  plante  a 
deux  pieds  de  hauteur  sur  deux  lignes 
d’épaisseur  ; elle  n’a  point  de  branches  , 
mais  elle  est  un  peu  moins  garnie  de 
feuilles  que  la  figure  de  cet  auteur  n’en 
représente  : ces  feuilles  n’ont  qu’un 
tiers  de  ligne  d’épais;  elles  s’articulent 
bout  à bout  comme  celles  des  autres 
espèces  ; on  les  trouve  à quatre  coins , 
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X quelquefois  îi  six  ; sa  tige  devient  mince  quand  on  la  cultive  dans 
jardins  : ainsi,  J.  Bauhin  a peut-être  raison  de  croire  que  Y Equi- 


les 

seturn  p intense , 


longissimis  setis 


Y Equisetum  arvense , longioriius  setis 


C.  Bauh.  pin. , est  le  meme  que 
C.  Bauh.  pin.  J.  Bauhin  , 3 , 
pag.  700  , pourtant , qui  l’appelle  Equisetum  terrestre  , minus  , l’u 
décrit  fort  mal  , et  n’en  a donné  qu’une  méchante  figure. 

2465.  La  Prêle  des  champs  , Equisetum  arvense  , L.  La  tige  por- 
tant l’épi  , à gaines  des  articulations  brunes  à leur  base.  La  tige 
stérile  , feuillée , couchée  à la  base  ; à anneaux  de  douze  a quinze 
feuilles  menues.  Commune  dans  les  terres  humides  , aux  Broteaux. 

Equisetum  minus  , terrestre.  J.  Bauh.  3.  pag.  780.  Equisetum  ar- 
vense , longioribus  setis.  C.  Bauh.  pin.  16.  Fuchs.  hist.  322.  Dodou. 
pempt.  73.  fig.  2 et  3.  Lob.  icon.  795.bg.  2.  et  794.  fîg.  1.  Equi- 
setum  joliis  nudum , non  ramosum , sive  junceum , Hippuris  Aphyllos. 
C.  Bauh.  pin.  16,  Equisetum  arvense , L.  var.  Cette  espèce  de  Prêle  se 
trouve  en  plusieurs  endroits  de  la  campagne. 

Obs.  La  Queue-de-Cheval  est  stiptique , comme  astringente  : on  ïa 
prescrit  dans  les -affections  avec  atonie,  comme  diarrhée,  fleurs  blan- 
ches. Les  figures  de  Dodoèns  et  de  Lobel  sont  semblables  ; elles  n’ex- 
priment pas  mal  nos  individus. 

2466.  La  Prêle  majeure  , Equisetum 
fluvialile  , L.  Les  tiges  stériles  ou  sans 
épi , hautes  de  trois  pieds  , grosses  , 
garnies  de  plusieurs  articulations  peu 
éloignées  ; feuilles  de  vingt  à quarante 
à chaque  anneau  , menues , fort  lon- 

épaisses  , 
rives  du 

_ . . e-  764- 

Equisetum  majus  , aquaticum.  J. 

Bauh.  3.  pag.  729.  Equisetum palustre 
longioribus  setis.  C.  Bauh.  pin.  1 5. 

Hippuris  Dioscoridis  , caudd  equind. 

Taberu.  icon.  25l.  Matth.  725.  fig.  1. 

793.  fig.  1.  Hist. 


Fig. 


764- 


gués.  Les  tiges 
hautes 


epi 


nues , 


Rhône 


d’un  pied.  Sur 
h la  Guillotière. 


les 

EU 


Lugd. 


Lob.  icon. 

t 06.  fig.  1.  Les  feuilles  de  Prêle  ou 
Queue-de-Cheval  sont  composées  de 
plusieurs  pièces  articulées  bout  à bout  ; 
cependant  Matthiole  les  a fait  graver 
toutes  simples , comme  l’a  remarqué 
Jean  Bauhin  : le  même  défaut  se  trouve 
dans  la  figure  dont  Lobel  et  Dodoëns 
se  sont  servis.  Jean  Bauhin  croit  avec 
raison  que  Y Equisetum  palustre  , bre- 

vionbus  setis , pm.  , et  Y Equisetum  foliis  nudum  , non  ramosum  , sive 
junceum  Hippuris  A phy lias  , ne  sont  que  des  variétés  de  celle  dont 
nous  parlons  : car  la  culture  les  rend  toutes  semblables.  La  Prêle  est 
d un  goût  d herbe  sale , détersif,  et  ne  rougit  presque  pas  le  papier 
bleu.  Tous  les  auteurs  conviennent  que  la  Prèle  est  fort  vulnéraire  et 
fort  astringente  : on  ordonne  sa  décoction  dans  le  crachement  de  sarm 
dans  le  flux  immodéré  des  hémorroïdes  , des  mois  , et  dans  toutes  sorfes 
hémorragies.  Tabernæmontanus  ordonuoit  un  gros  de  poudre  de  la 
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racine  de  celte  piaule  pour  le  crachement  de  sang  : il  faisoit  mêler  la 
poudre  de  toule  la  plante  dans  la  nourriture  (juc  l’on  donnoit  aux  pu]-» 
moniques , et  faisoit  prendre  aux  dyssentériques  deux  ou  trois  onces 
de  suc  de  Proie.  Tragns  ordonnoit  ce  suc  à ceux  qui  pissoient  le  sang  , 
et  a ceux  qui  avoient  eles  descentes  : ce  suc  est  fort  bon  pour  les  plaies 
et  pour  les  ulcères.  Tournefort. 

Obs.  La  figure  de  Lobel  diffère  peu  de  celle  de  Matthiole  , ici  ré- 
duite, qui  est  exacte.  Voyez  Bulliard  , Flore  de  Paris  ta  b,  585. 

2467.  La  Prèle  limoneuse  , Equisetum  limositm , L.  A tige  lisse 
presque  nue  , ou  sans  feuilles  dans  sa  jeunesse.  Dans  les  marais  aux 
Broteaux. 

Equisetum  nudum , lœvius  , nostras.  Bai.  Sinops.  Angl  3.  n i3i 
tab.  5.  fig,  a.  1 b i»  • 

Obs.  Haller  regarde  cette  espèce  comme  une  variété  de  la  Prêle  des 
marais , palustre  ; espèce  qui  présente  différentes  formes  ; en  gé- 
néral , la  synonymie  des  Equisetum  est  très-obscure  ; il  est  presque 
impossible  de  ramener  avec  certitude  aux  espèces  Liunéennes  les  figures 


Fig.  765. 


des  Anciens. 

a46S.  La  Prêle  d’hiver  , Equisetum 
Tiyemale  , L.  A tige  nue,  rude,  quel- 
quefois ramifiée  vers  la  base  ; les  gaines 
des  articulations  , pâles , noires  en  leur 
base  et  en  leur  bord  , qui  est  légère- 
ment crénelé.  Dans  les  lieux  humides 
et  couverts.  A Fontanières.  Fig.  765. 

Equisetum  foliïs  nudum  , non  ra- 
mosurn.  C.  Bauh.  pin.  16.  Hist.  Lugd. 

1071.  Equisetum  f'oliis  nudum  , ra- 
mosum.  C.  Bauh.  pin.  16.  Tourn. 

533.  Equisetum  nudum  , minus  , vci- 
riegatum , Basiliense.  C.  Bauh.  pin. 

16.  Matlh.  7^5.  fig.  3.  Dod.  pempt. 

73.  fig.  3 et  4»  Lob.  icon.  794.  fig.  1 
et  2.  Hist.  Lugd.  1071.  fig.  2.  Cam. 
epit.  770.  Bull.  Par.  586. 

Obs.  La  planche  de  Camérarius 
présente  cinq  figures  : elle  a été  certai- 
nement exécutée  sous  les  yeux  de 
Gesner , qui  les  avoit  signalées  par 
des  lettres  et  des  signes  dont  Caméra- 
rias  ne  donne  pas  l’explication.  Celle 
qui  est  marquée  C avec  T nous  offre  un  individu  sortant  de  tprre  ? 
tel  que  nous  l’avons  sous  les  yeux. 
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a 469.  L’Ophioglosse  ou  Langue-do  Fig.  766. 

Serpeut  vulgaire,  Ophioglossum  vul- 
gare  , L.  Genre  1288.  Fructification 
tu  épilinaire,  distique,  articulé;  cha- 
que articulation  s’ouvrant  transversale- 
ment. A tige  grêle  , simple  , courte  ; 
une  feuille  embrassante  , ovale  , lisse  ; 
à épi  pédoncule.  Dans  les  prés  d’E- 
cully  , près  des  Aqueducs  ; dans  ceux 
de  Saint-Fonds,  avant  la  Poste  , et  à 
Gorge-de-Loup.  Fig.  766. 

Ophioglossum  vulgaium.  C.  Bauh. 
pin.  354.  OpJùoglosson.  J.  Bauh.  3. 
pag.  708.  Trag.  323.  Fuclrs.  hist. 

577.  Mattli.  447.  fig.  2.  Dod.  pempt. 

139.  fig.  1.  Loi),  icon.  808.  fig.  2. 

Hist.  Lugd.  1047.  fig.  i»  Barr.  icon. 

252.  Flor.  Dan.  tab.  1 4 7*  Bull.  Par. 

587.  Valérius  Cordus  n'avoit  observé 
la  languette  de  la  Langue-de-Serpent , 
oa  Herbe  sans  conture  , que  dans  sa 
maturité  , lorsque  ses  cellules  sont  cre- 
vées.  In  swnrno  caulicalo  (dit-il)  in-  jrÿ? 
secto  , ac  venniculo  cuidam  aliquid  si- 
mile  est , uncialem  habcns  longitudinem  , crebrô  utrinquè  à laterihns 
incision  : aussi  assure-t-il  que  cette  plante  ne  porte  ni  fleurs,  ni  graines. 
Pour  la  fleur,  il  a raison  ; mais,  pour  la  graine,  je  crois  qu’il  s’est 
trompé  , comme  nous  allons  voir  bientôt  : ' Pedkidus  ( dit  Césaluiu 
pag.  600  ) , simillimus  linguæ  setpentis  , bijiurcatus , non  tamen  secîus 
sed  cohcerentibus  particulis  , in  quibus  vestigia  surit  seminis  , at  sernerz 
nullum  conspicuum  continet.  La  figure  de  Matthiole , Valgr.  5t>4  , re- 
présente très-bien  cette  plante  à feuilles  presque  rondes , telle  qu’elle 
se  trouve  dans  les  pays  chauds,  et  sur-tout  dans  les  prairies  autour 
d Aix  en  Provence  : le  fruit  vert  y est  très-bien  gravé;  mais  il  paraît 
que  les  racines  n'ont  pas  été  faites  d’après  nature.  La  figure  de  Tragus 
est  semblable  h la  Langue-de-Scrpent  qui  vient  autour  de  Paris  dout 
la  feuille  est  plus  étroite  et  plus  longue  ; je  ne  sais  si  ce  sont  des  variétés 
de  la  meme  plante.  La  languette  en  est  très-mal  dessinée  dans  Lobel  et 
dans  Dodoens.  J’ai  tâché  de  la  faire  graver  , Elém  de  Bot.  planch.  335 
de  la  manière  qu  elle  est  avant  et  après  que  ses  cellules  soient  crevées  * 
cette  languette  sort  du  pédicule  de  la  feuille , comme  par  une  espèce 
d’insertiou;  elle  est  longue  d’environ  deux  pouces  et  demi  ou  trois 
large  de  deux  lignes,  plate,  polie,  luisante,  sillonnée  dans  sa  lon- 
gueur : ses  bords  sont  relevés,  arrondis,  épais  d’une  ligne  et  demie 
et  1 on  y découvre  aisément  les  cloisons  qui  les  partagent  en  plusieurs 
loges  transversales  : ces  logés  jaunissent  un  peu,  lorsque  les  semences 
qu’elles  renferment  commencent  h mûrir  ; on  les  voit  crever  dans  ce 
temps— là  , et  les  semences  se  répandre  comme  une  poussière  très-fine  * 
observées  avec  le  microscope  , elles  paraissent  assez  rondes.  Toits  le’ 
auteurs  conviennent  que  cette  plantcest  vulnéraire  , soit  qu’on  s’en 
servie  intérieurement  , ou  extérieurement.  Dodoens  dit  que  Baptiste 
Sardus  prétendon  guérir  les  descentes  par  l’usage  de  la  poudre  de  celte 
herbe  , et  toutes  sortes  de  plaies  parsoq  huile  faite  par  infusion:  on  b 
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trouve  avec  la  plante  suivante  k côté  du  Cours-la-Reine , dans  le  Lois 
qu’on  appelle  les  Champs-Elysées.  Tournefort. 

Obs.  Toutes  les  figures  citées  peuvent  faire  reconnoître  cette  plante 
singulière  par  son  port.  La  première,  celle  de  Fuchs , est  une  des 
meilleures  -,  elle  a servi  de  modèle  k celle  de  Mattliiole  , ici  réduite. 
Bulliard  nous  offre  un  individu  k feuilles  étroites  , tel  que  nous  le  trou- 
vons autour  de  Lyon;  Barrelier,  un  échantillon  k longues  feuilles;  sa 
figure , seconde  marquée  II , nous  fait  connoître  F Ophioglossum  Lusi- 
tanicum  , la  Langue-de-Serpent  de  Portugal , plus  petite  , k feuilles 
lancéolées  , très-étroites.  Camérarius , épitome  365  , nous  présente  cinq 
figures  pour  cette  espèce  : i une  k feuilles  ovales;  2.0  une  k feuilles 
étroites,  lancéolées;  3.°  un  épi  recourbé;  4*°  im  ^pi  double;  5.°  ua 
épi  triple. 

2470.  L’Osraonde  lunaire,  Osmun- 
da  lunaria , L.  Genre  1289.  L’épi  ra- 
mifié ; chaque  partie  de  la  fructifica- 
tion arrondie  ; k tige  simple  , courte  , 
garnie  d une  seule  feuille  ailée  ; k six 
ou  dix  folioles  arrondies  k leur  sommet, 
et  taillées  en  demi-lune  k la  base.  La 
fructification  en  grappe  ramifiée.  Sur 
nos  montagnes  , k Pilât  et  k Saint-Bon- 
net-le-Froid.  Fig.  777. 

Osmunda  Joliis  lunatis.  Instit.  rei 
herbar.  Lunaria  racemosa  , minor  et 
vulgaris.  C.  Bauli.  pin.  354-  Lunaria 
Botrytis.  J.  Bauh.  3.  pag.  709.  Luna- 
ria. Dod.  pempt.  îSg.  Fuchs.  hist. 

482.  Matth.  647.  Lob.  icon.  807.  fig.  2. 

Clus.  hist.  2.  pag.  118.  fig.  2.  Hist. 

Lugd.  1 3 1 3.  fig.  2.  Cam.  epit.  643. 
fig.  1 et  2.  Barr.  icon.  2Ô2.  fig.  1.  La 
comparaison  que  Tragus  a faite  des  feuil- 
les de  cette  plante  avec  celles  de  la 
Rue  , ne  parolt  pas  trop  juste  non  plus 
que  celle  de  Fuchs  , qui  a comparé 
la  graine  de  la  plante  dont  nous  parlons 
avec  celle  de  la  Poirée.  Péna  et  Lobel 
ont  cru  que  la  Lunaire  fleurissoit  ; Dodoêns  meme  a prétendu  dis- 
tinguer les  (leurs  , des  graines  ; il  est  certain  qu'elle  ne  fleurit  pas. 
Cette  plante  croît  k Belleville  dans  le  Parc  de  M.  le  premier  président. 
Tournefort. 

Obs.  Cette  espèce  a un  port  si  particulier  , que  toutes  les  figures 
citées  suffisent  pour  la  faire  connoître.  Celle  de  Fuchs  , qui  a été 
copiée  réduite  dans  l’ouvrage  de  Tragus  , pag.  914,  est  une  des 
meilleures,  quoique  la  première,  Oéder  , Flor,  Dan.,  tab.  18, 
fig.  1 , a bien  exprimé  cette  plante  ; mais  sa  figure  ne  vaut  pas  , 
pour  les  détails  , celle  de  Bulliard  , Fl.  Par.  tab.  588  : elle  ressemble 
beaucoup  à la  figure  1 de  Camérarius.  Celte  espèce  offre  des  variétés 
remarquables  ; 

i.°  Lunaria  racemosa  , ramosa  , major.  C.  Bauh.  pin,  355.  Lunariæ 
rarior  species.  Cam.  epit.  644-  Oplimè. 

3.0 


Fig.  777. 
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Lunm  fa  racemosa  . minor , Adianihi  Julio.  Brcyn.  cent.  iSO. 
tab.  93.  Qed.  Fl.  Dan.  tab.  18.  fi  g.  3.y 

3.°  Lunaria  minor  , rutaceo  folio.  , . 

Les  variétés  deux  et  trois  sont  assez  constantes  pour  menter. 
d’être  élevées  à la  .dignité  d’espèces, 

3^ni.  L’Osmonde  des  bois  , Qsmunda  spicant , Z/.  A feuilles  lan- 
céolées , connue  ailées  ; h folioles  confluentes  , parallèles  , très-entiè- 
res. Plusieurs  feuilles  radicales  , droites  , longues  de  sept  à 1 ix  pou- 
ces , formant  un  faisceau  ouvert  -,  les  extérieures  stériles , les  centrales 
plus  longues  , plus  étroites , chargées  de  fructification  d un  noir- 
pourpre.  Sur  les  montagnes  de  Pilât, 'dans  les  bois  humides  de  Saint- 
André  , k quatre  lieues  de  Lyon  ; et  dans  le  Beaujolais  , sur  la  montagne 
d’Ajoû. 

P oly podium  an  gus  t i/olium  , folio  vario.  Instit.  rei  herbar.  Lonchitis 
minor.  C.  Bauh.  pin.  j5q.  Lonchitis  altéra , folio  Polypodii.  J.  Bauh. 
3.  pag.  744.  Lonchitis  aspera.  Dod.  pempt.  469.  Mattb.  661.  fîg.  2. 
Lob.  icou.  81 5.  fig.  2.  Hist.  Lugd.  1316.  fig.  1 , el  1221.  fig.  2. 
Cam.  epit.  665.  On  trouve  cette  plante  autour  de  Saint-Clair  , et 
sur-tout  à coté  du  grand  chemin  en  montant  au  village.  Tournef. 

Obs.  Oéder  , Fi.  Dan.  tab.  99  , nous  offre  une  excellente  figure 
de  celte  plante  : i.°  réduite;  2.0  deux  feuilles  de  grandeur  naturelle  „ 
l’une  fructifère  , l’autre  stérile  ; 3.°  la  portion  supérieure  de  la  fructi- 
fère. Il  a bien  iftiit  dessiner  dans  sa  figure  réduite  les  feuilles  roulées 
en  spirale  avant  leur  développement.  Nous  devons  h Tragus  la  pre- 
mière figure  de  celte  fespèce  , et  c’est  une  des  meilleures  : il  l’a  pro- 
posée , pag.  5ao  , sous  le  nom  d ' .Asplénium  sy  luesire. 

2472.  L’Osmonde  royale  , Qsmunda  regalis  , L.  A feuilles  deux 
fois  pin  nées  , produisant  k leurs  sommités  une  espèce  de  grappe  dti 
fleurs.  En  Bresse.  Vivace. 

Qsmunda  regalis  , sive  Filix  fonda.  Parle.  io38.  Filïxfloii&usin - 
signis.  J.  Bauh.  3.  pag.  706.  Filix  ramosa  , non  dentata  ,tS0vrida„ 
C.  Bauh.  pin.  35y.  Filicis  majoris  alterum  genus.  Trag.  543.  Dod. 
pempt.  4-  pag-  3.  fig.  1 et  2.  Lob.  icon.  81 3.  fig.  1 et  2.  Hist. 
Lugdun.  1325.  fig.  2.  Pluken.  tab.  181.  fig.  l\.  Tragus  a pris  les, 
fruit  de  cette  plante  pour  la  fleur  ; Dodoèns  nie  qu'elle  naisse  de 
graine  : cependant  j’en  ai  trouvé  plusieurs  jeunes  pieds  fort  petits  , 
qui  étoieut  au-dessous  des  vieux  pieds  ; les  feuilles  de  ces  jeunes  pieds 
étoient  tout  k fait  semblables  à celles  de  la  plante  que  Rai  , Synops. 
Meth.  26  , a nommée  Hernionitis  pumila  , trifolia  , vel  quinquefolia  , 
marilima.  D.  Loyd.  L’Osmonde  royale  naît  dans  les  marais  9b  Saint- 
Clair  , parmi  les  Aulnes;  on  en  trouve  quelques  pieds  dans  la  forêt  do 
Moutmorenci  : messieurs  Pdqueur  en  ont  aussi  découvert  quelques-uns 
à Versailles  , élans  une  grande  haie  qui  est  à coté  du  potager  en  allant 
au  Parc  aux  Cerfs.  Tournefort. 

Qbs.  Tragus  est  encore  l’inventeur  de  cette  espèce  ; et  sa  figure 
qui  est  bonne  , a servi  de  modèle  à presque  tous  ses  successeurs.  Celle 
d’Oéder  , Fl.  Dan.  tab.  217,  est  parfaite,  offrant,  outre  la  plante 
réduite  , des  fragmens  de  feuilles  de  grandeur  naturelle  , et  une  por- 
tion de  la  grappe  des  fleurs. 

247^'  L’Osmonde  frisée , Qsmunda  crispa  , L,.  A feuilles  deux 
fois  pinnées  ; k pinnuks  alternes } arrondies , découpées  ; les  folioles 
L'orne  LU.  N 
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des  feuilles  stériles  obtuses  , dentées  ; les  florifères  très-entières.  Dan* 
nos  Provinces , sur  le  mont  Pilât. 

Adianlhum  foliis  mmutini  incisis  , pediculo  viridi.  C.  Bauli.  pin. 
355.  J.  Bauh.  Inst.  3.  part.  t.  pag.  743.  fig.  1.  Plu k.  tab.  3.  fig.  2. 
Fl.  Dan.  Filicula  fontana , folio  varia.  Tourn.  542. 

Observât.  La  figure  d’Oéder  exprime  bien  ia  forme  différente  des 
feuilles  ; elle  offre  isolé  un  fragment  de  feuilles  portant  les  globules 
florifères  ; celle  de  Plnkenet  suffit  pour  faire  reconnoître  l’espèce. 

Les  Fructifications  sur  la  page  inférieure  des  feuilles . 

Les  Fougères . 

% 

24^4*  L’Acroslique  Septentrionale  , Acrosticum  Septentrionale  , L. 
Genre  1290.  La  fructification  couvrant  entièrement  le  dos  des  feuil- 
les ; îi  feuilles  radicales  , courtes  , linaires  , laciniées  , fendues  en  deux 
ou  trois  segmens  dans  la  partie  supérieure , et  cofarbées  au  sommet  en 
manière  de  crochet.  Dans  les  fentes  des  rochers , à Izeron  , à Roche- 
Cardon  et  h Ecully.  Fleurit  en  Mai. 

Filicula  saxati/is , comiculata.  C.  Bauh.  pin.  358.  Tourn.  542. 
Fihx  saxatilis  , fragi.  J.  Bauh.  hist.  3.  pag.  ^55.  Lob.  icon.  4/* 
üg.  1.  Hist.  Lugd.  1226.  fig.  1.  Fl.  Dan.  tab.  60. 

Obs.  Nous  devons  à Tragus  la  première  figure  do  cette  plante;  il 
Fa  publiée  sous  le  nom  de  Filix  nuda  , sive  saxatilis  , pag.  537.  Cette 
figure,  qui  est  bonne  , a été  adoptée  par  presque  tous  ses  successeurs. 
Voy.  l’excellente  planche  de  Bulliard  , Fl.  Paris.  tab.«*589,  qui  peut 
être  comparée  pour  la  beauté  à celle  d’Oéder. 

2475.  L’Acrostique  de  Maranthe  , Fig.  778. 

Acrosticum  JYlarantha  , L.  A feuilles 
comme  ailées  ; à pinnulcs , ovales  , 
obtuses*,  opposées  , réunies  par  la 
base  , très  - hérissées  en  dessous  ; à 
appendices  vers  la  base.  Le  support  de 
la  feuille  , d’un  pourpre-noir  ; la  feuille 
chargée  eu  dessus  de  petites  écailles 
eu  recouvrement  , de  couleur  de  sa- 
fran. En  Suisse  , trouvée  près  de  Tour- 
non  par  le  citoyen  Veivoict  , Botaniste 
très-exercé  et  assez  passionné  dans 
l’âge  diArepôs  , pour  exécuter  de  très- 
grands  voyages.  Il  a parcouru  , plu- 
sieurs fois  les  grandes  chaînes  des  Alpes 
Delphinales  , et  une  partie  du  Viva- 
ïais.  Fig.  778. 

Lonchitis  folio  Ceterach.  C.  Bauh. 
pin.  35q.  Matth.  66i.  fig.  3.  Lob. 
icon.  816.  fig.  2.  Hist.  Lugd.  1221. 
fig.  1.  Cam.  epit.  666.  Barr.  icon. 

857  et  858. 

Obs.  Quoique  la  phrase  de  Pln- 
beutt  f alm.  pag.  1 5o  , tab.  281.  fig.  1 , exprime  bien  les  caractère* 
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«3e  notre  plante:  Filicula  crispa  , lanugine  hepadei  coloris  vestita  ; 
cependant  quelques  Botanistes  rapportent  sa  figure  au  Ptens  tricha- 

* , r ut  1 „ 1 „ Ait  ^nnnr.îhv»  PPtt.ft  fLSDL'CC  ; 


/%•  779- 


manoïdes , L.  Matthiole  a le  premier  fait  ccnnoitre  cette  espece  ; 
sa  figure  ici  réduite  ne  vaut  pas  celles  de  Caméranus  , dont  une 
rend  bien  nos  individus  avant  le  développement  des  feuilles. 

247 6.  La  Ptéride  Fougère  femelle  , 

Pteiis  aquilina  , L.  Genre  129t.  La 
fructification  comme  en  ourlet  , placée 
sur  le  bord  postérieur  des  folioles  ; à 
racine  longue  , brune  en  dehors  , pré- 
sentant dans  une  section  oblique  la 
figure  de  l’aigle  impérial  ; à feuilles 
très-grandes  , quatre  fois  ailées  •,  les  pé- 
tioles nus  inférieurement  ; les  pinmdes 
nerveuses  , très-entières  , les  dernières 
lancéolées  ; à fructification  duvetée  , 
rousse.  Commune  dans  nos  bois  , à la 
Carrette.  Fig.  779. 

Filix  ramosa  , major  ; pinnulis  oblu- 
sis , non  dentatis.  C.  Bauh,  pin.  3 5 . 

Filix  major  et  prior  Trago  , siae  ra- 
mosa , repens.  J.  Bauh.  3.  pag.  705. 

Filix  foemina.  Dodon.  pen.pt.  462. 

Filix  ramosa  , major  ; pinnulis  obtnsis  , 
non  dentatis.  Tournef.  536.  Fuchs. 
histor.  696.  Matth.  886.  fig.  1 . Dod. 
peuipt.  462.  fig.  2.  Lob.  icon.  812. 
fig.  2.  Histor.  Lugdun.  1222.  fig.  2. 

Cam.  epit.  992.  Césalpin  , 591  , a eu 
raison  de  dire  que  les  nouvelles  feuil- 
les de  la  Fougère  commune  et  de  la  Fougère  femelle,  étoient  cou- 
vertes d’un  duvet  farineux,  semblable  k du  son  , j'urfuracea  lariugo  f 
mais  cet  Auteur  s’est  trompé  lorsqu'il  a cru  que  c’étoit  de  ce  duvet 
que  naissoient  les  jeunes  plantes  de  Fougère  ; car  la  semence  de; 
celle-ci  se  trouve  en  automne  renfermée  sous  les  plis  qui  sont  suc. 
les  bords  des  feuilles.  La  racine  de  cette  plante  est  gluante  , un  peu; 
amère  et  dégoûtante,  elle  ne  rougit  pas  le  papier  bleu.  Ainsi  il  n’est: 
pas  surprenant  que  la  racine  de  la  Fougère  soit  adoucissante  et  apéri— 
tive.  Simon  Pauli  confirme  ce  que  JJioscoride  a dit  de  la  vertu  do 
la  racine  de  Fougère  pour  faire  mourir  les  vers  ; un  gros  de  cette 
racine  suffit  pour  ceia  , et  les  empiriques , k ce  que  dit  Pauli  , en 
font  un  grand  secret  : cet  auteur  assure  qu’elle  est  excellente  pour 
la  brûlure  ; il  faut  en  exprimer  le  suc  , ou  Ja  faire  macérer  dans  l’eau 
rose  pour  en  tirer  le  mucilage.  Quercetan  employoit  la  Fougère  dans 
Peau  qu’il  décrit  pour  la  «brûlure  : dans  demi-livre  de  flegme  de  vi- 
triol, mêlé  avec  autant  de  celui  d’alun  , et  avec  demi-livre  d’eau 
distillée  des  feuilles  de  Fougère,  il  faisoit  macérer  une  poignée  de" 
Bouillon  blanc  , autant  de  Lierre  , dix  Ecrevisses  de  rivière  , autant 
de  Grenouilles  et  de  Limas  rouges  ; il  distilloit  le  tout , et  faisoit  bassi- 
ner avec  cette  eau  les  parties  brûlées.  La  Fougère  donne  beaucoup  de 
sel  fixe  , qui  sert  k faire  du  verre  et  du  savon.  L’auteur  de  l’Histoire 
des  Plantes  de  Lyon,  322,  rapporte  qu’en  Bretagne  et  qu’en  J\oru)au- 
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die  , dans  les  mauvaises  années  , on  fait  du  pain  de  la  racine  de  Fou- 
gère. Jbn  ai  vu  à Paris  en  1693  et  1694  , que  l’on  avoit  apporté 
d'Auvergne  ; il  étoit  fort  mauvais  et  semblable  aux  moites  que  l’on 
brûle.  La  Fougère  croît  dans  toutes  les  landes  et  dans  les  bois. autour 
de  la  ville.  Touruefort. 

Obs.  Bulliard  , Flor.  Par.  tab.  $90  , a représenté  au-dessus  d’un 
individu  trop  réduit  une  foliole  A de  grandeur  naturelle  , et  un  frag- 
ment d’une  autre  florifère  B.  Brunsfeld  a le  premier  fait  connoitre 
cette  plante  sous  le  nom  de  F dix  sylvestiis . 

u 477.  -La  Dovadille-Scolopendre , -As- 
plénium Seolopendriurn , L.  Genre  1295. 

La  fructification  distribuée  en  lignes 
éparses  sur  le  dos  des  feuilles.  À feuilles 
très-longues  , simples  , taillées  en  cœur 
à la  base  , lingulécs  , très-entières  , légè- 
rement ondulées  , un  peu  coriacées  ; à 
pétioles  hérissés  de  poils  roussatres.  Dan^ 
les  lieux  humides  , sur  les  rochers  , à 
Roche-Cardon.  C’est  la  langue  de  Cerf. 

Une  variété  à feuilles  laciniées  au  som- 
met. Vivace.  Fig.  780. 

Linguet  cetvina  Ofjici namm . C.  Baüb 
pin.  353.  Tourn.544-  PhyWtis  vulg/nlsL 
Clus.  hist.  21 3.  Fuchs.  hist.  2.94.  Trag. 

549.  Matth.  606.  fig.  T.  Dod.  pemjpt. 

4^7-  fig.  1.  Hist.  Lugd.  1219.  Qg.fî. 

J.  Bauli.  hist.  3.  part.  2.  pag.  756. 
fig.  1 . Cam.  epit. 


5:9- 


I . Obs.  Les  feuilles  sont  un  peu  aus- 
teres  ; elles  lâchent , après  une  longue  ébullition  , un  mucilage  assez 
considérable.  On  les  regarde  comme  vulnéraires,  astringentes;  leur  dé- 
coction déterge  les  ulcères. 

II.  Obs.  La  figure  de  Camérarius  est  une  des  meilleures  ; celle  de 
Fuchs  a servi  de  modèle  R celle  de  Matthiole  ici  réduite  ; elle  est 
suffisante  pour  faire  reconnoitre  l’espèce.  Bulliard , Flor.  Par.  tab.  5pi  , 
offre  une  feuille  fructifère  bien  dessinée  d’après  nature.  Brunsfeld,  qui 
l’a  appelée  Scolopendi  ium,  est  l’inventeur  : Fst  lalijolia  et  angustifolia  f 
sœpè  etiam  in  fontibus  exigua  reperitur.  C.  Bauli.  pin.  353. 

III.  Obs.  Cette  espèce  présente  les  variétés  suivantes  : 

ï .°  Phyllilis  crispa.  J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2.  pag.  rj^>rj.  fig.  3. 

2.0  Lingua  cetvina  , multijido  folio.  C.  Bauh.  pin.  353.  L)od.  pempt. 
467.  fig.  2.  Lob.  icon.  1.  pag.  8o5.  fig.  2.  Clus.  hist.  2.  pag.  21 3. 
fig.  3.  Hist.  Lugd.  1219.  fig.  2.  J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2.  pag.  707. 
fig.  2.  Duobus  , tribus  etiam  pluribus  * mucronibus  in  summo  Jolü 
do/iatur.  C.  Bauh.  pin. 
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,<-8.  Ln  Doradillc-Cétcrach , Ss~ 
plcnium  Ceterach  , L.  A feuilles  pin-  rig.^bi. 

nalitides  ; U lobes  alternes  , confluens  , 
obtus  , couvertes  en  dessous  de  petites 
écaillés  très-abondantes  , rouss&tres  , ou 
couleur  de  rouille  , brillantes.  Sur  les 
murs  , sur  les  rochers  , ù Fontanières  , 
sur  les  rochers  de  la  Saône,  t ig.  781. 

st splénium  , sive  Ceterach.  J.  Btiuh. 

3.  pag.  749*  si  splénium.  Dod.  pempt. 

4(i 8.  Ceterach  OjJicinarum.  G.  Bauh. 
pin.  354.  Trag.  55 1 . Matth.  646.  fig. 
i . Lob.  icon.  807.  fig.  1.  Hist.  Lugd. 

I7i5.  fig.  1.  Camerar.  epit  64o.  Le 
Ceterach  est  nue  des  cinq  plantes  ca- 
pillaires ordinaires;  on  l’emploie  dans 
le  sirop  de  Capillaire  commun  de  la 
description  de  Durenou.  On  se  sert  du 
Ceterach  à la  manière  du  The.  C’est  un 
apéritif  et  un  diurétique  modéré;  ainsi 
l'on  a raison  dans  la  jaunisse  , et  dans 
les  maladies  où  il  y a des  obstructions 
dans  les  viscères  , de  faire  boire  l’eau 
où  cette  plante  a macéré  h froid.  On  la 
mêle  avec  les  autres  plantes  apéritives 

dans  les  décoctions  , dans  les  juleps  , et  dans  les  apozèmes  que  l’on, 
ordonne  pour  déboucher  les  viscères.  Le  Cétérach  se  trouve  à Meu- 
dxan  et  à Marcoussy.  Tournefort. 

/.  Ohs.  Les  feuilles  , en  dessous  , sont  si  chargées  d’écailles  jaunes  , 
qu’elles  paroissent  comme  dorées. 

II.  Ohs.  Cette  plante  a acquis  une  grande  célébrité  depuis  quel- 
ques années  ; on  la  prescrit  journellement  dans  la  colique  néphréti- 
que , causée  par  les  graviers  , et  dans  les  stranguries  ou  dysuries  T 
causées  par  des  glaires  ; plusieurs  observations  confirment  son  utilité 
d^ns  ces  maladies  : nous  avons  vu  plus  ieurs  fois  nos  malades  rendre  , 
après  son  usage  , une  grande  quantité  de  glaires  et  de  sable  ; mais  c’est 
un  préjugé  de  croire  que  la  Doradille  d’Espagne  est  préférable  à celles 
qui  couvrent  nos  rochers  : nous  devons  encore  avertir  que  si  on  veut 
retirer  quelque  avantage  de  ce  remède  , il  faut  le  prescrire  à haute 
dose  , faire  bouillir  assez  long-temps  cette  herbe  , et  le  malade  en  doit 
boire  au  moins  une  pinte  dans  la  journée. 

III.  Ohs.  Nous  devons  ù Tragus  la  première  et  une  des  meilleures 
figures  de  cette  plante  ; sa  description  présente  tous  les  attributs  qui 
la  caractérisent  ; celle  de  Camérarius  , sous  le  nom  à'  si  splénium  , est 
encore  meilleure  ; celle  de  Matthiole  , ici  réduite  , rend  bien  la 
forme  des  feuilles , mais  non  le  duveté  d’une  de  leurs  pages. 
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2479.  -La  Doradille-Hcmionite  , As- 
plénium Hemionilis  , L.  Hemionitis 
Matthioli.  A feuilles  simples  , lisses  , 
taillées  à la  base  en  cœur , si  nuées  sur 
les  côtés  en  fer  de  hallebarde  , marquées 
comme  de  cinq  lobes  ; le  pied  qui  les 
soutient  est  lisse.  Elle  ressemble  beau- 
coup h la  Scolopendre  , mais  le  diamètre 
longitudinal  surpasse  à pçine  le  trans- 
versal. L J Hemionitis  a les  feuilles  assez 
semblables  au  Dracunculus  , mais  plus 
larges  , faites  en  croissant  , et  courbées; 
elle  a quautité  de  racines  menues  , et 
attachées  ensemble  ; elle  ne  jette  ni  tige,  ££§? 
ni  fleurs,  ni  graines,  et  son  goiit  est 
âpre.  Elle  croît  dans  les  lieux  pierreux 
et  humides  , comme  dans  des  grottes  , 
dans  les  ruines  de  Rome  et  autres  lieux 
d’Italie.  Elle  dure  tout  l’hiver  , et  pro- 
duit de  nouvelles  feuilles  en  Avril.  Hist. 
des  Plant.  d’Eur.  pag.  G62.  On  la  trouve 
en  France,  dans  les  environs  de  Mar- 
seille. Fig.  78g. 

Hemionitis  vulgaris,  C.  Baulr.  pin.  353.  Tourn.  545.  Hemionitis 
itéra.  Clus.  hist.  2.  pag.  214*  Matth.  645-  fig-  2.  Dod.  pempt.  4^7' 
fig.  3.  Lob.  icon.  806.  fîg.  1.  Hist.  Lugd.  1217.  fig.  1.  Cam.  epit.  641. 


J>  Bauh.  hist.  3.  part.  2.  pag.  758.  fig.  1 • 

Ohs.  Nous  devons  à Matthiole  la  première  figure  de  cette  espèce; 
elle  est  ici  réduite , et  a servi  de  modèle  à presque  tous  ses  successeurs. 

2480.  La  Doradille-Politric  , Asplé- 
nium trichomanoid.es  , L.  A feuilles 
pirmées  , à pinnules  arrondies  , créne- 
lées , fort  petites  , assises  ; à pétioles 
d’un  pourpre-noirâtre.  Sur  les  vieux 
murs  humides  , commune  h la  Carrette. 

Vivace.  Fig.  783. 

Trichomanes , sirePolytricum  Offici- 
narum.  C.  Bauh.  pin.  356.  Trichoma— 
nes , sire  Polytricum.  J.  Bauh.  3.  pag. 

7.54.  Trichomanes.  Dod.  pempt.  471* 

Éuchs.  hist.  796.  Matth.  833.  fig.  1. 

Lob.  icon.  809.  fig.  1 . Histor.  Lugdun. 

3 211.  fig.  1.  Camerar.  epitom.  £92.5. 

Le  Politric  est  une  des  cinq  plantes  ca- 
pillaires ordinaires  ; elle  a les  memes 
vertus  que  la  Filicgla  quœ  Adianihum 
nigrwn  Ojficinanmi , pintndis  ohtusîon- 
hus.  Instit.  rei  herbar.  Cette  plante  croît 
h Meudon  , à Versailles  , â Jouy  , à 
Saint-Germain  , â Montmorency  et  a 
Fontainebleau.  Trichomanes  Joins  ele— 
ganier  incisis.  Instit.  rei  herbar.  Adian - 


Fig.  984. 


composées 
nelécs. 
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tJmm  mas.  T«l.crn.  icon.  797.  Cotte  variée  de  Poliuic  est  gravée  dans 
|es  Elémens  de  Botanique,  planche  3 1 5.  %.  C.  I.  B.  Brtmai 
trouve  cette  plante  h Marcoussy.  Tonrneforl. 

Obs.  C’est  la  Saxifraga  minor  , prima  , de  Brunsfeld  qui  doit  t tre 
regardé  comme  l’inventeur.  La  figure  de  Fuclis  est  bonne  j elle  .a 
servi  de  modèle  à celle  de  Mattliiole  ici  réduite  ; celle  de  Cameranus  r 
exécutée  sous  les  yeux  de  Gesner  , présente  , n.°  2 , une  feuille  fruc- 
tifère -,  n.°  3 , une  foliole  chargée  de  ses  fleurs;  et  n.  4 > }U\L  ° 10.e 
stérile.  Bulliard , Flor.  Par.  tab.  5^  , offre  un  individu  dessine  d apres 
nature,  avant  le  développement  de  la  fructification.  y oyez  Ueüer 
Flor.  Dan.  119. 

2481.  La  Doradïîle  des  murs  , -As- 
plénium liuta  mur  aria , L.  A feuilles  dé- 
à folioles  cunéiformes,  cré— 
h pétioles  grêles  , nus.  Com- 
mune , sur  les  murs  humides  , a la 
Carrettc.  Les  folioles  varient  en  longueur 
et  en  largeur  ; elles  sont  entières  ou  cré- 
nelées. C’est  la  Rue  des  murailles  ou 
Sauve-Vie.  Voyez  la  figure  de*  Bul- 
liard , Flor.  Par.  tab.  £90.  Fig . 7 84  • 

Rula  muraiia.  C.  Bauh.  pin.  3o6. 

Rod.  pempt.  4-°.  Tourn.  54 1-  Adian— 
tkum  album.  Tabcrn.  icon.  79b-  Trag. 

53o.  fîg.  2.  Matth.  734.  fig.  t-  Lob. 
icon.  8n.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  121 3. 
fig.  1.  Caïn.  epit.  785.  René.  J.  Bauh. 
hist.  3.  part.  2.  pag.  753.  fig.  1.  Lobel 
a appelé  cette  plante  Salvïa  Vitce  et 
Mattliiole  Paronychia.  Plusieurs  Au- 
teurs ont  assuré  qu’elle  ne  faisoit  point 
de  graines  ; J.  Bauhin  étoit  persuadé 
qu’elle  fleurissoit  et  qii’elle  grainoit.  11 
est  certain  qu’elle  ne  fleurit  pas.  Pour 
les  graines  , je  les"  ai  fait  graver  dans  les 

Elémens  de  Botanique,  planche  317.  On  compte  la  Ruta  mur  aria: 

Ijarmi  les  cinq  Capillaires  ordinaires.  Elle  se  irouve  abondamment  dans 
c parc  Saint-Cloud.  Ses  vertus  sont  les  mêmes  que  celles  des  autres 
Capillaires  ; c’est-à-dire  qu’elle  est  propre  à adoucir  les  ardeurs  de 
poitrine  et  la  décharger  dijs  matières  gluantes  qui  occupent  le  poumon. 
Hoffmann  et  Michaël  ont  assuré  qu’elle  est  fort  bonne  pour  le  scorbut  ^ 
quelques  autres  la  font  passer  pour  un  fort  bon  diurétique.  Tournefort. 

2482.  La  Doradille  noire  , Asplénium  Adianthum  nigrum  , L.  A 
feuilles  assez  grandes  , comme  trois  fois  ailées  ; à folioles  alternes  ; à. 
piimulcs  lancéolées  , découpées  à dents  de  scie  , luisantes  en  dessus 


et  d’un  vert-foncé 


le  pétiole  brun  à sa  base.  Dans 


, presque  noirâtre  ; 

les  bois  , commune  , à Roche-Cardon  , à la*Carrette.  Vivace. 

Filicula  f/uœ  Adianthum  nigrum  Officinarum  , pinnulis  obtusiori— 
bus.  Instit.  rei  lier  bar.  Adianthum  joliis  longioribus  , puluerulcntis  ; 
pediculo  nigro.  “C.  Bauh.  pin.  355.  Adianthum  nigrum  Officinarum . 
J*  Bauh.  3.  pag.  742.  Dryopteris  nigra.  Dod.  pempt.  \G6.  Lob» 


icon.  8 io,  fig.  2.  Celle  plante  est 


employée 


dans  le 


IN. 


sirop 


de  Ca— 
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pillaire  de  la  description  de  Durcnou  : on  la  compte  parmi  les  cinq 
Capillaires  communs  : elle  est  adoucissante , légèrement  apéritive , 
et  tempérée  de  même  que  les  autres  Capillaires.  On  trouve  cette 
espèce  de  Capillaire  dans  les  lieux  qui  sont  humides  et  à l’ombre  , 
b Versailles  , h Marcoussy  , à Moulignon  , à Saint-Prix  , et  à Fon- 
tainebleau. Tournefort. 

T.  Obs.  Les  cinq  espèces  précédentes  sont  imprégnées  d’un  prin- 
cipe peu  défini  , qui  donne  aux  infusions  un  goût  particulier.  Leur 
odeur  est  aussi  propre  , spéciale  , ou  ne  ressemblant  à celle  d’aucune 
autre  plante. 

II.  Obs.  La  figure  de  Dodoè'ns  exprime  mieux  nos  individus  que 
celle  de  Lobel.  Jean  Bauhin  , qui  a bien  signalé  cette  espèce  dans 
sa  description  , n’a  pas  ajouté  sa  figure.  On  trouve  après  sa  descrip- 
tion une  savante  discussion  sur  les  synonymes  ; il  observe  avec  raison 
que  si  Camérarius  a voulu  nous  présenter  cette  plante  sous  le  noui 
de  Dryopteris  , page  994  , sa  figure  est  très-vicieuse. 

9^83.  Le  Capillaire-Cheveux-de— 

Vénus  , Adianthum  Capillns  Vene— 
ris , L.  Genre  1297.  fructification 
sur  le  bord  postérieur  et  terminal  des 
feuilles  , dont  le  sommet  est  replié  en 
dessous  , et  recouvre  les  paquets  de  la 
fructification.  A feuilles  décomposées  •, 
à folioles  alternes  ; à pinnules  lisses  , 
minces  , cunéiformes,  à lobes,  portées 
par  des  pédicilles  ; à pétioles  très- 
grêles  , lisses  , luisantes  , d’un  rouge- 
noirâtre.  D ois  les  grottes  , h Fonta- 
nières.  Fig.  780. 

Adianthum  Capillus  Veneris.  C. 

Bailli,  pin.  355.  Dod.  pernpt.  469-  fig. 

3.  Fuclis.  hist.  82.  Matth.  832.  fig.  r. 

Lob.  icon.  809.  fig.  2.  Hist.  Lugdun. 

1908.  fig.  1.  Cam.  epit.  924.  J-  Bauh. 
hist.  3.  part.  9.  pag.  y5t  et  752.  fig.  1. 

I.  Obs.  Le  Capillaire  de  Montpellier 
exhale  une  odeur  foiblc  mais  agréable  ; 
sa  saveur  est  légèrement  amère.  Cette 
planté  a obtenu  une  célébrité  peu 
méritée  ; c’est  un  de  ces  remèdes  bénins 
qui  sont  supposés  utiles  pour  plusieurs 
seule. 

II.  Obs.  La  figure  de  Lobel  est  meilleure  que  celle  de  Mattliiole  , 
ici  réduite  ; celle  de  Dodoèns  nous  paroi t plus  exacte  ; mais  on  ne 
peut  la  comparer  à celle  de  Camérarius  , préparée  par  le  grand 
Gesner  , qui  offre  , n.°  1 , un  individu  réduit  ; 11. 0 3 , une  portion 
de  feuilles  de  grandeur  naturelle  ; n.°  3 , une  foliole  fructifère. 

III.  ()bs.  Depuis  la  publication  de  la  première  édition  de  cet  ou- 
vrage , ce  Capillaire  a été  découvert  dans  plusieurs  grottes  autour  de 
Lyon. 


Fig.  78^ 
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5484.  Le  Polypode  commun  , Po/y- 
podium vulgarc  , L.  Genre  1296.  La 


Fig.  78G. 


fructification  formée  par  de  petits  pa- 
rquets arrondis,  isolés,  et  qui  ressem- 
blent ir  des  points  dispersés  sur  le  dos 
des  feuilles.  A racine  écailleuse  , alon- 
gée  , épaisse  ; a feuilles  pinnatifides  ; 
h pinnules  lancéolées,  parallèles,  al- 
ternes , confluentes  îi  la  base  ; les  pa- 
quets de  la  fructification  forment  deux 
rangées  sur  le  dos  de  chaque  pinnule. 

Commun  sur  les  murs  , les  rochers  , h 
Roche-Cardon  , et  à la  Carrette.  Fig. 

786. 

Po/ypodium  vu/gare.  C.  Bauh.  pin. 

35ç)  Po/ypodium  majus.  Dod.  Pempt. 

464.  Polypodium.  J.  Bauh.  3.  pag.  74G. 

Fuehs.  hist.  588.  Trag.  54o.  Matth. 

887.  fig.  1.  Lob.  icon.  844.  fig.  2. 

Hist.  Lugd.  1229.  fig.  1.  Barr.  icon. 

.38  et  11 10.  Les  anciens  ont  cru  que  la 
racine  du  Polypode  étoit  purgative. 

Manardus  est  le  premier  parmi  les 
modernes  , qui  a connu  qu’elle  ne  lâ- 
choit  le  ventre  cpie  fort  légèrement  ; 

et  Dodoëns  avoue  qu’elle  ne  purge  point  du  tout  , si  l’on  ne  la  fait 
bouillir  d.tns  un  bouillon  de  vieux  coq  avec  les  Mauves  et  la  Poi- 
re’e.  Le  Polypode  adoucit  le  sang , et  emporte  les  obstructions  des 
viscères  : il  faut  l’employer  dans  la  toux  sèche  , lorsque  les  crachats 
sont  salés  ; dans  l’asthme  , dans  le  scorbut,  dans  l’affection  liippo— 
condriaque  : on  le  met  dans  le  Catholicum  , dans  le  Lénilif  , dans 
la  confection  Htmcoli*,  dans  l’EIectuaire  de  Psyllio  , dans  YIJieia 
diacolocynihidos  , dans  l’Extrait  panchimagogue  d’Hartman  , et  dans 
les  pilules  tartarées  de  Quercetan.  Le  Polypode  croît  h Meudou  , à 
Palaiseau  , à Saint-Clair  , h Marcoussy  , et  a Fontainebleau.  Tour- 
ne fort. 

Observât.  Camérarius  nous  présente  , sous  le  nom  de  Fi/icv/a  , 
seu  P o/y  podium  , une  figure  peu  différente  de  celle  de  Matthiole  , 
ici  réduite  , dont  une  feuille  offre  la  fructification.  Brunsfeld  a le 
premier  figuré  cette  plante;  il  a été  imité  par  Fuchs , dont  la 
figure,  au  trait,  est  très-exacte.  Voyez  sur-tout  l’excellente  figure 
de  Bulliard  , Flor.  Par.  tib.  5c)4  > qui  offre  h côté  d’un  individu  ré- 
duit , une  feuille  de  grandeur  naturelle  ; et  sur  les  revers  des  pinnules , 
on  aperçoit  des  petites  éminences  brunes , qui  renferment  les  rudimens 
de  la  reproduction.  Bulliard  parle  de  la  variété  h feuilles  panachées  , 
que  nous  avons  aussi  trouvée  , et  que  nous  regardons  comme  une 
maladie  de  la  plante. 
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■2/|85.  Le  Polypode  vulgaire  , var. 
Polypodium  vu/gare  , L.  var.  Poly- 
podium minus . C.  Bauh.  pin.  35q  , 
spec.  2.  Polypodium  altennn.  Matlli. 
887.  Dod.  pempt.  [\.(ol\.  fig.  2.  Hist. 
Lugd.  1 93o.  fig.  1.  Cette  variété  ne 
diffère  qu’en  ce  qu’elle  est  plus  petite. 
Nous  avons  trouvé  sur  les  murs  , à la 
Carrette  , des  individus  qui  n’etoient 
pas  beaucoup  plus  grands  que  cette 
figure.  La  racine  de  Foivpode  , ma- 
cliée  , est  d’abord  douce  ; mais  sur  le 
retour  , on  sent  l’action  d’un  principe 
assez  vif,  et  d’un  goût  particulier. 
P/g.  787. 

Observât.  Si  on  veut  que  la  racine 
du  Polypode  purge  , il  faut  en  ex- 
traire le  suc  lorsqu’elle  est  fraîche. 


FOUGÈRE  S; 

Pig.  787. 


?48G.  Le  Polypope  âpre  , Poïypo - 
dium  Lonchitis  , L.  A feuilles  ailées  à 
folioles  en  croissant,  ciliées  et  finement 
dentées  , assez  petites  , rudes  ; â ap- 
pendices ou  à oreillettes.  Dans  les  bois, 
à Roche-Cardon.  Vivace.  Fig.  788. 

Lonchitis  cispera.  C.  Bauli.  pin.  35g. 
Tourn.  538.  Lonchitis  aspera  , major. 
Matth.  99.2.  Hist.  Lugd.  1220.  fig.  1. 
Cam.  epit.  664.  Barr.  icon.  1121.  Flor. 
Dan.  497. 


9/187.  Le  Poïvpode  des  fontaines  , 
Polypodium  fontanum  , L.  A feuilles 
ailées  , lancéolées  ; à folioles  arrondies  , 
incisées , fort  courtes  , obtuses  à leur 
sommet  ; û pétioles  lisses.  Sur  les  mon- 
tagnes du  Bugey. 

Filicvla  montana  , min  or.  C.  Bauh. 
pin.  358.  Tourn.  542.  Filicula.  montana. 
Tabern.  icon.  792.  Lob.  icon.  810.  fig. 
\.  Barr.  icon.  402.  fig.  1 . 


Fig.  788. 


CRYPTOGAMIE.  FOUGERES*  2o5 

^/,S8.  Le  Polypode  k crête  , Polypodium  cris  latum  , L.  t\  femijes 
comme  deux  fois  t .innées  -,  à folioles  écartées  , ovales  oblongm'S,çe- 


pmnees  , , - . . - r,  . 

cernées  en  lobes  olllus  , finement  .tentées  au  sommet  ; les  ,„(«net«rM 
stériles-,  h pétioles  chargés  de  paillettes  en  écaillés  roussâtres.  Sur  les 
montagnes  , à Couzon  , kSaint-Fortunat.  . , R 

Filix  mas , ramosa  , pinnulis  dent  a Us.  Vaill.  Par.  53.  I lut.  tab.  181. 

fig.  2. 

2489.  Le  Polypode  Fougère  mâle  , 

P oly podium  Filix  mas  , L.  A feuilles 
tl-ès-grandes  , deux  fois  ailées  -,  k pin- 

SLiles  obtuses  , crénelées  ; k pétioles 
îargées  d’écailles  ; les  paquets  de  la 
fructification  en  forme  de  rein.  Dans 
les  bois,k  Vassieux,  k la  Carrette.  Com- 
mune. Vivace.  Fig.  789. 

Filix  non  ramosa  , latifolia  , denla- 
ta.  Instit.  rei  herbar.  Filix  mas  , pin- 
nulis  cristatis.  Vaill.  Par.  tab.  9.  fig.  2. 

Filix  mas , non  ramosa  , dentata.  C. 

Bauh.  pin.  358.  Tourn.  536.  Filix  mas. 

D<  d.  pempt.  46-2.  Fuchs.  liist.  596. 

ATatth.  886.  fig.  1.  Lob.  icon.  812. 
fig.  1 . Hist.  Lugd.  1 222.  Cg.  1 . et  1 227. 
fig.  1.  Camcr.  epit.  991.  Cette  plante 
me  paroît  une  variété  de  la  précédeute. 

Cc*tte  variété  n’est  pas  mal  représentée 
par  la  figure  que  Camérarius , epit.  994 , 
a donnée  de  la  Dryopteris  ; ses  pinnu- 
les sont  plus  courtes  et  plus  larges  ; ses 
découpures  plus  fines  et  plus  aiguës. 

Elle  se  trouve  autour  du  château  de  la 

Chasse  , dans  la  forêt  de  Montmorency.  Tournefort. 

2490.  Le  Polypode  Fougère  femelle  , Polypodium  Filix  foeminà  f 
L.  A feuilles  deux  fois  ailées  , k pinnules  lancéolées  , pinnatifides  f 
aiguës.  Sur  les  montagnes  de  Pilât.  Vivace. 

Félix  non  ramosa  , peliolis  tenuissimè  dentatis.  C.  Bauh.  pin.  358. 
Filicula.  petræa , Jbemina  , prima.  Tabern.  icon.  793.  Pluk.  tab.  180. 
fig.  4-  La  figure  que  Tabcrnremontanus  a donnée  de  cette  plante  , ne 
représente  pas  mal  une  espèce  de  Fougère  , qui  se  trouve  dans  les 
forêts  de  Montmorency  et  de  Fontainebleau.  Elle  a les  racines  fibreu- 
ses , brunes  , déliées  , touffues  -,  scs  feuilles  naissent  sur  une  côte  longue 
d’un  pied  , ou  davantage  : elles  sont  rangées  de  chaque  côté  sur  des 
que  ues  longues  de  quatre  pouces  ; chaque  feuille  a sept  ou  huit  lignes 
de  long  , assez  semblable  k colles  de  la  Fougère  mâle  ; mais  elle  est 
découpée  plus  profondément  , et  ses  crénclures  sont  terminées  par  une 
pointe  très-fine  : on  trouve  sur  le  dos  de  ces  feuilles  , deux  rangées 
de  bo«seltcs  membraneuses,  coupées  en  fer  de  cheval  , et  semblables 
k celles  de  la  Fougère  mâle  ; leurs  vésicule»  et  leurs  graines  sont  de 
meme  structure.  'Voyez  les  Elémens  de  Botanique  , planche  3 12. 
P<  > lyp . V hel ip  t. 

0 r > Le  Polypode- Théliptère  , Polypodium  Fhelipteiis  , L.  A 
feuilles  deux  fois  ailées  5 k pinnules  comme  ailées  ; très-entières  « 


3o4  cryptogamie,  fougères. 

toutes  couvertes  en  dessous  d'une  poussière  ; à pétioles  lisses.  Dans  no» 
montagnes. 

b ilix  mollis  , swe  glabia  , vulgari  mari  non  ramosœ  accedcns.  J. 
Bauh.  hist.  j3o.  tab.  701.  fig.  i.  Hist.  Lugd.  1225.  fig.  i.  Filix 
nunor  , /20/z  ramosa.  J.  Bauh.  3.  pag.  74°*  Filix  minor  , palustris. 
Rai.  List.  146.  Jean  Bauliin  a donné  «ne  méchante  figure  de  cette 
plante  ; ce  n’est  qu’une  copie  de  celle  de  la  Filicula  petrœa  ,fcemina , 
ténia.  Tabcrn.  icon.  792.  Gaspard  Bauhin  l’a  nommée  Filix  sara- 
tilis- , fol  iis  non  serratis  pin.  ; mais  ce  nom  ne  lui  convient  guère  ; 
car  elle  naît  dans  des  lieux  fort  marécageux  h Meudon  , auprès  d’ Au— 
fcervilliers-Buiné  , le  long  d’un  ruisseau  , à côté  d’un  regard;  h Ruel 
autour  de  l’étang  du  bois  : elle  vient  aussi  le  long  des  ruisseaux  au-^ 
tour  du  château  do  la  Chasse  , â Montmorency.  Tournefort. 

?492*  Le  Polypode  à aiguillons  , P oly podium  aculeatum  , L.  A 
feuilles  deux  fois  ailées  ; à pinnules  en  croissant  , ciliées  , dentées  , 
rapprochées  ,.  et  h appendices  ; à pétioles  secs  , couverts  d’écaillcs  rous- 
sâtres.  Sur  les  montagnes  de  Pilât.  Vivace. 

Lonchitis  aculeala  , major.  Instit.  rei  herbar.  Filix  acide  ata  , major. 
C.  Rauh.  pin.  358.  Filix  mas  aculeata , major.  C.  Bauh.  prodr.  i5r. 
Jb  dix  Lonchitidi  aj finis.  J.  Bauh.  3.  pag.  739.  Nous  n’ayons  point 
de  bonne  figure  de  cette  plante  : celle  que  Jean  Bauliin  en  a donnée 
ne  vaut  rien  ; mais  la  description  qu’il  en  a faite,  est  meilleure  que 
celle  de  Gaspard  Bauhin.  Cette  plante  vient  h Meudon  , â Versailles  , 
b.  Jouy  , à Palaiseau,  au  bois  de  Verrières  , â Fontainebleau.  Tourn. 
Voyez  Pluk.  tab.  180.  fig.  1. 

2498.  Le  Polypode  Rb  étique  , P oly  podium  Fdiœticum , L.  A feuilles 
deux  fois  ailées;  à folioles  et  pinnules  écartées  , lancéolées  , à dents  ai- 
gnës  ; la  fructification  brune  couvre  presque  entièrement  le  dos  des 
feuilles;  les  pinnules  à demi-ailées  , pointues.  Sur  les  montagnes  et  les 
rochers. 

Filicula  fonlana , major  , s eu  xt  dianthum  album  , Filicis  folio . 
C.  Bauh.  pin.  358.  Tourn.. 54*2.  Dryopteris  candida.  Dod.  peinpt. 
4 G5.  Lob.  icon.  8io.  fig.  1.  Hist.  Lugd.  1227.  fig.  2.  J.  Bauh.  hist.  3. 
part.  2.  pag.  740.  fig.  1.  Bull.  Flor.  Par.  tab.  5q5. 

249  /|.  Le  Polypode  fragile  , P oly  podium  fragile  , L.  A feuilles  deux 
fois  ailées  ; à folioles  écartées  ; h pinnules  arrondies  , incisées  ; à fruc- 
tification comme  entassée  sur  le  dos  des  feuilles.  Sur  lts  montagnes. 

Filicula  Jontana  , major  , siue  x4 dianthum  album  , Filicis  folio . 
Tourn.  5 4 2.  Filix  saxatilis  ; caulicnlo  tenui , fragili.  Pluk.  alm.  i5o. 
tab.  180.  fig.  5.  Barr.  icon.*  tab.  4^2.  fig.  2.  Flor.  Dan.  4°i. 

2495.  Le  Polypode  royal  , Poly podium  regium  , L.  A feuilles  deux 
fois  ailées  ; â folioles  comme  opposées  ; â pinnules  alternes  , laci— 
niées.  Sur  les  montagnes  du  Bugey. 

Filicula  regia , Furnariœ  pinnulis.  Vaill.  Botan.  Paris,  tab.  9. 
fig.  ï . 

249(2.  Le  Polypode -Drioptère  , P oly  podium  Dryopteris  , £.  A 
feuilles  très-composées  ; à folioles  ternées,  deux  fois  ailées  ; h pétioles 
lisses  , très-gréles  , chargées  vers  le  sommet  de  plusieurs  pinnules  , la 
plupart  opposées  ; les  deux  pinnules  inférieures  ailées  , et  chacune 
presque  aussi  grande  que  toutes  les  autres  ensemble  ; à folioles  ovales  , 
obtuses  , grossièrement  dentées.  Sur  les  montagnes  , contre  les  rochers. 
Vivace.  . 
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Filix  querna.  C.  Bauh.  pin.  358.  Filix  mmnsa , minor.  J.  Bauh. 
3.  pag,  ^4 T*  Filix  arborea.  Trag.  538.  Gaspard  Bauhin  n’a  pas  eu 
raison  de  rapporter  à cette  plante  celle  que  Tabernæmontanus  , icoro. 
793  , a nommée  Filicula  petrœa  , fæniina  , secundo.  ; il  faut  plutôt  y 
rapporter  avec  Jean  Bauliin  la  Filicula  petrœa  , Jœrnina  , quarto  de 
cet  auteur  : ainsi  l'on  ne  doit  pas  distinguer  la  plante  dont  nous  par- 
lons de  la  Filix  ramosa  , minor  ; pinnulis  dentatis  pin.  Gaspard  Bau- 
hiu  s’est  trompé  , lorsqu’il  a dit  que  le  Pteridion  masculum  Cor-di  . 
liist.  170  , é&oit  la  même  plante  que  celle-ci  ; car  Cordus  le  compare 
à la  Fougère  mâle  , qui  ne  fait  point  de  branches  , et  il  n’y  trouve 
ti autre  différence  que  celle  de  la  grandeur.  Jean  Bauhin  a mieux 
connu  ces  espèces  que  son  frère  , qui  a séparé  de  sa  Filix  querna  la 
t dix  pumila  , saxatdis  Clusii  , hist.  212;  ceux  qui  examineront  bien 
la  figure  de  l’Ecluse  , 11e  la  distingueront  pas  de  celle  de  Tragus  : cela 
étant , la  plante  dont  nous  parlons  est  répétée  trois  fois  dans  le  Pinax  ; 
savoir  , sous  les  noms  de  Filix  querna  , de  Filix  ramosa  , minor , pin- 
nulis dentatis  , et  de  Filix  saxatdis  , ramosa  , nigris  maculis  punciata, 
Péna  et  Lobel  ont  donné  une  méchante  figure  de  cette  plante;  celle 
de  Camérarius  ne  paroît  qu’une  copie  de  la  figure  de  Matthiole  : cette 
espèce  de  Fougère  se  trouve  sur  les  regards  de  Rongis  et  de  Ville— 
Juive.  Tournefort.  , 

2497*  Le  Polypode-Drioptère  ; Po- 
lr podium  Filix  mas  , L.  var.  xbut 
Dryopteris  , L . var.  Filix  querna.  C. 

Bauh.  pin.  358.  sp.  5.  Dryopteris  Mat- 
thioli.  La  Fougère  nommée  Brioptère  , 
croît  parmi  la  mousse  des  vieux  Chê- 
nes ; elle  est  semblable  à la  Fougère 
commune  ; elle  a pourtant  les  feuilles 
beaucoup  plus  petites  que  celles  de  la 
Fougere  : ses  racines  sont  entortillées 
ensemble  ; elles  sont  d’un  goût  âpre  , 
qui  a quelque  chose  de  doux.  Elle 
croît  dans  les  chemins  couverts  et  om- 
bragés , auprès  des  Chênes.  Histoire  des 
Plantes  d’Europe  , pag.  G'JÜ.  Fig.  790. 

Obs.  Cette  figure  de  Matthiole  m’a 
toujours  paru  très-obscure  : j’avoue  que 
je  ne  sais  à quelle  espèce  Linnéenne  la 
rapporter. 


Fig.  790. 


A Fructification  radicale . 


2498.  La  Marsilie  flottante  , Marsilea  natans  , L.  Genre  1299.  Les 
fleurs  mâles  sur  la  feuille  , la  fructification  des  fleurs  femelles  arron- 
die , formée  par  quatre  capsules  posées  sur  la  racine  ; à tiges  menues 
flottantes  , garnies  de  feuilles  dans  toute  letTr  longueur,  et  poussant  des 
racines  à leurs  articulations  ; à feuilles  opposées  , ovales  , obrondes 
rapprochées  , leur  surface  chargée  de  points  ou  verrues  ( fleurs  mâles  L 
Bans  la  plaine  du  Dauphiné.  J 
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Salainia  vulgaris  , aquis  innatans  ; foliis  subrotundis  , puncta  b % f 
Iceiè  virentibus.  Midi.  gen.  107.  tab.  58.  Lenticula  pu  lus  fris  , lati— 
folia  , punctata.  C.  Bauh.  pin.  3Ü2.  prodr.  1 53.  fig.  2.  Lens  palus - 
tris , Patavina.  J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2.  pag.  785.  fig.  2. 

OAs.  La  figure  de  Gaspard  Baunin  , répétée  dans  son  Matthiole  , 
pag.  784  , est  très-bonne.  Celle  de  son  frère  , aussi  originale  , n’est 
pas  aussi  belle  : mais  on  11e  peut  comparer  les  deux  figures  à celle  de 
Michéli  , qui  est  parfaite. 

2499*  La  Marsjlie  k quatre  feuilles  , Fig.  791» 

JSlarsilea  quadrifolia  , L.  A feuilles 
très-entières  , quatre  a quatre  -,  à lige 
assez  longue  , rampante  , poussant  par 
intervalle  des  touffes  de  racines  très- 
menues  ; k folioles  arrondies  , réunies 
quatre  par  leur  base  , en  forme  de 
croix  , soutenues  par  de  longs  pétioles. 

Dans  un  marais  d’Oullins.  Fig.  791. 

Lenticula  palustris  , quadrifolia. 

C.  Bauli.  pin.  362.  Mapp.  Alsat.  166. 
tab.  166.  Matth.  783.  fig.  2.  Hist. 

Lugd.  101 4-  fig.  1 et  iot5.  lig.  1. 

J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2.  pag.  785. 
fig.  1. 

Obs.  Nous  devons  regarder  Mat- 
thiole comme  l’inventeur  de  cette  es- 
pèce ; sa  ligure  a servi  de  modèle  à 

Î)!usieurs  de  ses  successeurs.  Jean  Buu- 
lin  observe  avec  raison  que  son  frere  , 
dans  son  Phytopinax  , a voulu  expri- 
mer notre  plante  , lig.  7.  Lenlis  qua- 
drifoliœ  portionern  pingit  C.  Bau- 
hinus  in  Pliyt.  sub  icône  septimâ.  La  figure  de  Jean  Bauhin , qui  est 
bonne  , diffère  peu  de  celle  de  Matthiole  , ici  réduite. 

25oo.  La  Pilulaire  globulifère  , Pilularia  globulifera  , L.  Genre 
l3oo.  Lep  fleurs  mâles  sur  le  côté  des  feuilles  ; la  fructification  fe- 
melle portée  sur  la  racine  , est  arrondie  5 à quatre  loges  -,  k tige  grêle, 
rampante  , fortement  attachée  k la  terre  par  des  fibres  chevelues  qui 
naissent  par  paquets  , de  distance  en  distance  -,  k feuilles  cylindriques  , 
très-menues  , deux  ou  trois  réunies  k chaque  nœud  de  la  tige  ram- 
pante ; k leur  base  on  trouve  un  globule  sphérique  , velu  , roussâtre  , 
porté  par  un  pédicule  très-court.  Dans  les  marais  de  Bresse  , près  de 
mon  duel. 

Pilularia  palustris  , juncifolia,  Vaill.  Paris.  1 5q.  tab.  i5.  fig.  G. 
Dill.  musc.  538.  tab.  79.  Juss.  act‘1739.  pag.  240.  tab.  11.  Muscus 
aureus  , capillaris  , palustris  , inter  folia  folficulis  rolundis  , quadripar- 
tite. Pluk.  alm.  246.  tab.  48.  fig.  1.  Bull.  Flor.  Par.  tab.  5q6. 

25oi.  L’isoète  des  étangs,  Isoëles  lacustris  , L.  Genre  i3oi.  L’an- 
thère de  la  fleur  mâle  dans  la  base  des  feuilles  ; la  capsule  de  la  fleur 
femelle  k deux  loges  , se  trouve  sur  la  base  des  feuilles  ; k feuilles  eu 
alêne  k demi-cylindre  articulé.  Dans  les  étangs  de  Bresse. 

Calamar ia  folio  longiore  et  graciliore.  Dill.  musc.  54i.  tab.  80.  fig.  2. 
Hor.  Dan.  191. 


CRYPTOGAMIE.  MOUSSES,  so? 


LES  MOUSSES,  M U S C I. 

Petites  plantes  à racines,  à tiges  et  à feuilles;  leur  fruc- 
tification cachée  en  partie  dahs  la  cavité  des  follicules  , 
en  manière  d’anthères , qu’on  nomme  urne  , qui  est  sou- 
vent recouverte  d’une  coiffe. 


Fig.  793. 


Fig. 


Sans  Coiffe. 

25o2.  Xje  Lycopode  à massue,  Ly*~ 
copodium  clavatum  , L.  Genre  i3o2. 

Les  urnes  ou  anthères  réniformes  , 
â deux  valves  , assises  , cachées  dans 
les  aisselles  des  paillettes  , qui  par  leur 
assemblage  forment  des  paquets  ou 
des  épis  ; à feuilles  e'parses  , en  recou- 
vrement , terminées  par  un  poil  assez 
long  ; à tige  rampante  , longue  , ra- 
mifiée ; à épis  cylindriques  , pédun- 
culés  , deux  à chaque  sommet  des  ra- 
meaux , écailleux  , d’un  blanc-jaunâ- 
tre ; les  urnes  répandent  une  quantité 
de  poudre  jaunâtre  , inflammable.  Sur 
nos  hautes  montagnes  , à Saint-André. 

“ _ 79'2> 

Muscus  lerrestris,  clavatus . C.  Bauh. 
pin.  36o.  Muscus  terrestris  , repens  à 
Frago  piclus.  J.  Bauh.  3.  paei.  766. 

Fr  copodium.  Tabern,  icon.  81  3.  Trag. 

555.  Matth.  65.  fig.  2.  Dod.  pempt. 

472.  fig.  2.  Lob.  icon.  244*  fig.  2. 

Hist.  Lugd.  i324>  fig.  1.  Cam.  epit.  32.  J.  Bauh.  hist.  3.  part.  2. 
pag.  766.  fig.  1.  Flor.  Dan.  126.  Cette  plante  rampe  dans  les  bois  de 
Meudon  , de  Ruel  et  de  Montmorency. 

Obs.  L’infusion  de  cette  herbe  , dans  du  vin  , est  regardée  comme 
utile  , pour  favoriser  la  dépuration  de  l’humeur  arthritique  , pour  pro- 
curer l’évacuation  des  glaires  et  des  sables  , qui  s’accumulent  dans  les 
reins  , et  causent  la  colique  néphrétique  et  la  dysurie.  Les  Polonais 
regardent  cette  plante  comme  capable  d’arrêter  les  ravages  du  Plica. 

25o3.  Le  Lycopode  cilié  , Ly copodium  selaginoides  , L.  A tiges 
couchées  , éparses  ; les  rameaux  redressés  ; â feuilles  éparses  , ciliées  , 
recourbées  , lancéolées  -,  à épis  solitaires  , feuillés  , terminaux  , assis. 
En  Dauphiné  , dans  les  pâturages  mousseux.  Prouvé  à Lagnieux  , â la 
Chartreuse  de  Porte  dans  le  Bugey  , à six  lieues  de  Lyon. 

L/y copodium  spicis  sessilibus  ; foliis  ovalo-lanceolatis , serratis  , 
convertis.  Hall.  Helv.  n.°  1717.  tab.  56.  fig.  1. 

25o4-  Le  Lycopode  inondé  , ly  copodium  inundatum  , Z>.  A tiges 
courtes  , ramifiées  , rampantes  -,  à feuilles  très-rapprochées , d’un, 
vert-jaunâtre  , très-entières  , éparses  ; h épis  terminaux  , feuillés, 
Dans  les  lieux  marécageux  , humides.  A Chazay-d’Azergues, 
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Lvcopodiuni  palustre,  repens  ; claud  singulari.  Vaill.  Par.  1 33.  tab. 
ï6.  fig.  il.  Dill.  musc.,  45a.  tab.  62.  fig.  7.  Bull.  FJor.  Par.  tab.  597. 

25o5.  Le  Lycopodc  épais  , Ly copodium  Se/ago  , L.  A feuilles 
éparses  , comme  sur  huit  rangées  ; à tiges  dichotomes  , ou  en  bras 
ouverts  , droites  , en  faisceaux  , courtes  , épaisses  ; les  urnes  axillai- 
res et  éparses.  A Pierre-Surhaute  , en  Forez. 

Muscus  squame  sus , abietiformis.  Tourn.  553.  Selago  vulgaris  y 
'Abietis  mbree  J'acie.  Dilleu.  mus.  4-H-  tab.  56.  fig.  1.  Muscus  erectus , 
ramosus  , saturatè-viridis.  C.  Bauli.  pin.  36o. 

2.5o6.  Le  Lycopodc  à feuilles  de  Genévrier  , Lycopodium  anno- 
tinum  , L.  A feuilles  éparses  sur  cinq  rangées,  ovale?,  ; k tiges  ram- 
pantes •,  h rameaux  stériles  , longs  et  redressés  ; k épis  terminaux  , 
Jisses  , droits  , assis.  A Pierre-Suthaute  , en  Forez  , k Pilât  , le  long 
du  Gier. 

Muscus  squamosus  , foliis  juniperinis  , reflexis.  Tourn.  /j53.  Ly- 
copodium elatius  , juniperinum  ; claud  singulari  , sinè  pediculis, 
Dill.  musc.  455.  tab.  63.  fig.  6.  Flor.  Giss.  tab.  2. 

2607.  Le  Sphaigne  des  marais  , Sphagnum  palustre  , L.  Genre 
l3o/j.  Les  urnes  k opercule  dépourvu  de  coiffe  , non  cilié  sur  les 
bords,  assises  ou  presque  assises;  k tiges  courtes  ; k rameaux  nom- 
breux , courts  , renversés  ; elles  forment  des  gazons  très-épais  ; les 
feuilles  très-petites  , lancéolées  , molles  , d’un  vert-glauque,  deviennent 
presque  blanches  ; les  urnes  globuleuses  et  disposées  plusieurs  ensemble 
au  sommet  des  tiges.  Sur  les  montagnes  de  Pilât. 

Muscus  squamosus  , palustris  , caridicans  , mollissimus.  Instit.  rei 
herbar.  Muscus  palustris  Dod.  pempt.  472*  Qucedarn  species  , dit 
Dodoè'ns , ornninà  yillosa  , admodùm  densa  , caridicans  , c/uœ  latè 
subindè  expatiatur  , amplaJoca  occupans  : rarum  est  hune  Muscum 
alibi  invenire  quàrn  ubi  aquee  subsunt.  Rai  a remarqué  que  la  figure  et 
la  description  de  Dodoè'ns  convcnoient  a l’espèce  de  Mousse  dont  nous 
parlons  ; mais  elle  n’est  pas  velue,  quoique  très-douce.  Rai  l’a  nommée 
Muscus  palustris  , terrestri  similis  ; ses  feuilles  sont  disposées  en  épis 
assez  courts  , k l’extrémité  des  branches  : Lobel  , icon.  241,  s’est  servi 
de  la  figure  de  Dodoè'ns  pour  représenter  le  Muscus  lerrestris  , vulga- 
ris. La  plante  dont  nous  parlons  vient  dans  les  lagunes  de  Saint- 
Clair  , de  Ruel  et  de  Bondy.  Tourn.  Sphagnum  cymb  folium.  Bridel. 

Voyez  Bulliard  , Flor.  Par.  598.  ' 

25o8.  Le  Sphaigne  des  arbres  , Sphagnum  arboreum  , L.  A tiges 
ramifiées  , éparses  ; k urnes  latérales  , tournées  d'un  seul  côté , ciliées 
à la  marge. 

Sphagnum  heleroma/lum , polycephalon.  Dill.  tab.  32.  fig.  6.  Vaill. 
Bot.  Par.  tab.  27.  fig.  17. 

Obs. Cette  Mousse  est  vivace,  trace  et  forme  de  petits  gazons  d'un  vert- 
mat  , assez  touffus  , sur  l’écorce  des  arbres.  Ses  brins  sont  assez  bran- 
chus  et  couverts  de  feuilles  fort  serrées  , longues  d’une  ligne  , pointues 
et  très-étroites  : elles  poussent  pendant  l'hiver  plusieurs  petites  graines 
velues*,  longues  d’une  ligne  , attachées  immédiatement  le  long  des 
brins,  en-dessous;  ces  graines  renferment  chacune  une  petite  urne 
pvale  , pointue.  Vaill.  Par.  ISeckera  heteromalla.  Bridel. 

25og.  Le  Phasque  sans  tige,  Phascum  acaulon  , L.  Genre  t3o5. 
Urne  k opercule  k bord  cilié  ; sans  tige  , en  gazon  , k peine  élevé 
d’une  ou  deux  ligues  ; k feuilles  d’un  vert-jaunatre , ovales , aiguës  , 

ramassée* 
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ramassées  en  une  petite  rosette  ; à urne  assise  , ovale  , roussâtre  ; k 
opercule  termine  par  une  petite  pointe.  Sur  les  montagnes  , près  de 
Beaujeu. 

M usais  trîchndes  , aconits,  7 tri  no  r , lalifolius.  Vaill.  Par.  1 28.  tab. 
37.  fig.  3.  Sphagnum  acanlon  , bulbijbrme  , majus.  Dill.  musc.  25 1. 
tab.  33.  fig.  n.  Phascum  nïuticimi.  Bride!. 

Obs.  Dans  la  variété  B les  feuilles  sont  disposées  en  rond  autour 
d’un  petit  fruit  ovale,  qui  ne  les  déborde  qu’â  peine.  Elles  se  t trans- 
parentes et  d’un  vert-jaunâtre.  Le  fruit  tire  sur  le  roux , et  se  termine 
par  une  petite  pointe. 

35 1 o.  Le  Pliasque  en  alêne  , Phascum  subit  fatum  , L.  Mousse  tres- 
petite  , sans  tige,  à urne  assise,  arrondie,  très-petite  ; à feuilles  très— 
menues , sétacées  , en  alcne  , d’un  vert-jaunâtre  , luisantes.  Sur  les 
montagnes  , à Poley  mieux. 

M uscus  trichodes  , minor , aeaulos  ; capillaceis  joins.  Vaill.  Par. 
tab.  39.  fig.  4.  Sphagnum  acanlon  , trichoiles.  Dill.  musc.  25 1.  tab» 
32.  fig.  10.  Phascum  subidatum.  Bridel. 

Obs.  Cette  Mousse  fait  des  gazons  très-serrés,  soyeux  , d’un  vert-gai  , 
tapis  sur  terre.  Elle  n’est  haute  tout  au  plus  que  de  [\  ou  5 lignes  ; ses 
feuilles  sont  des  cheveux  très-fins  , longs  de  deux  lignes,  qui  naissent 
tout  au  tour  d’un  petit  brin  , et  s’éparpillent  en  haut  en  manière  do 
brosse  à peindre.  Du  milieu  de  ces  feuilles  , à l’extrémité  du  brin  , 
naît  une  capsule  sphérique  , pâle  , qui  n’est  guère  plus  grosse  qu’un, 
grain  de  tabac.  Vaill. 

Les  Mousses  à urnes  coiffées. 

2511.  La  Fontinale  incombustible  , Fontinalis  antipyretlca  , L. 
Genre  i3o6.  Les  urnes  assises  , axillaires  ; à opercule  et  coiffe  , ren- 
fermés dans  le  périchétie  , ou  un  amas  de  petites  feuilles  étroites  ; à 
tige  longue  , ramifiée  , flottante  *,  à feuilles  ovales  , lancéolées  , en 
carène  , en  recouvrement , sur  trois  rangées  , vertes  , transparentes  j 
les  urnes  presque  assises  , latérales  , placées  dans  la  partie  moyenne 
de  la  tige  , et  enveloppées  à leur  base  par  des  écailles  ou  feuilles 
très-minces.  Dans  la  Saône  , et  â Chazay  , dans  fAzergucs. 

Fontinalis  triangularis , major  , complicata  , èjoliorum  alis  capsu- 
lifera.  Dill.  musc.  254-  tab.  33.  fig.  1.  JMusciis  sc/uamosus  ; foliis 
acutissimis  , in  aquis  nascens.  Vaill.  par.  140.  tab.  33.  fig.  5.  Mich. 
gen.  tab.  5q.  fig.  9.  Tourn.  554-  Fontinalis  anlipyrctica . Bridel. 

Obs.  Celte  espèce  est  vivace,  et  naît  dans  les  eaux  ; ses  brins  sont 
des  cheveux  bruns , peu  branchas  , quelquefois  longs  d’un  pied  , cou- 
verts de  trois  rangs  de  feuilles  luisantes  , transparentes  , d'un  vert- 
clair  , taillées  à dents  de  scie,  longues  d’environ  trois  lignes,  sur 
deux  de  large  , toujours  pliées  et  souvent  fendues  de  la  pointe  â la 
base  en  deux  parties  collées  ensemble.  Les  urnes  naissent  des  ais- 
selles des  feuilles  , sur  des  pédicules  qui  11’ont  que  deux  lignes  de 
long  , et  sont  enveloppées  de  membranes  très-fines.  Vaill. 

2512.  La  Fontinale  écailLeuse  , Fontinalis  squamosa  , L.  A tiges 
longues  , ramassées  en  faisceaux  ; h feuilles  en  recouvrement  , lan- 
céolées , étroites  , terminées  par  un  poil  , d’un  vert-noirâtre  ; à urnes 
ovales,  axillaires,  d’un  rouge-foncé  , portées  par  des  fîlamens  très- 
courts  , et  disposées  dans  la  partie  moyenne  des  tiges.  Observée  dans 
le  parc  de  Neuville, 
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Fontinalis  squamosa  , tennis  , sericea  , atro-virens.  Dill.  muse. 
^59.  tab.  33.  fig.  3.  Fontinalis  squamosa.  Bridel. 

^5 1 3.  La  Fontinale  empennée,  Fontinalis  pinnata , L.  À tiges 
courtes,  comprimées;  à rameaux  distiques  , écartés  ; à feuilles  ovales  , 
lanceolees  , transparentes  , luisantes  , a ondulations  transversales  , dis- 
posées en  manière  de  plumes  sur  deux  rangs  opposés  , ou  pinnées  ; 
à urnes  assises  , enveloppées  par  des  gaines  de  feuilles.  Sur  les  troncs 
d'arbres,  3 Marcilly.  * 

Muscus  Finance  folio  , major  et  crispus.  Inslit.  rei  herbar.  Mus - 
eus  te r restris  , major  ; rarnulis  compressis  ; foliis  superficie  wispis.  Yaill. 
Par.  tab.  37.  fig.  4*  Cette  Mousse  naît  dans  le  parc  de  Jouy  , haute 
de  trois  ou  quatre  pouces  , divisée  en  branches  longues  d’un  pouce  , 
couvertes  de  feuilles  posées  les  unes  sur  les  autres  , d’un  vert-luisant  , 
longues  de  deux  lignes  ou  davantage  , sur  demi-ligne  de  large  , pliées 
fort  proprement  à ondes  , et  en  travers.  Tou rn.  Fléchera  pennala . Bridel. 

Obs.  Cette  Mousse  naît  ordinairement  sur  le  tronc  des  arbres , où 
«île  s’attache  fortement  par  ses  racines.  Ses  tiges  sont  branchues  seu- 
lement vers  le  bas  , et  poussent  sur  les  côtés  des  brins  disposés  comme 
lespinnesdes  Fougères.  Toutes  ces  parties  sont  couvertes  de  deux  rangs 
de  feuilles  disposées  en  ailes,  fort  serrées,  longues  de  deux  lignes  , 
sur  demi-ligne  de  large  , obtuses,  transparentes  , d’un  vert-gai , luisant , 
ondées  très-proprement  en  travers.  Des  côtés  de  la  tige  , pnr-dessous  , 
naissent  de  petites  gaines  frangées  d’environ  deux  lignes  de  longueur  , 
qui  renferment  chacune  une  petite  urne  ovale,  qui  n’a  pas  une  ligne 
de  long.  Cette  mousse  a quelquefois  quatre  ou  cinq  pouces  de  lon- 
gueur. Yaili. 

3Ôt4.  La  Buxbaume  sans  feuilles  , Buxbawnia  aphylla,  L.  Genre 
ïSo1;.  La  coiffe  conique , caduque  ; l’urne  ovale,  bossuée  d’un  côté, 
membraneuse  -,  le  sommet  cilié  , plissé  , recouvert  par  un  opercule 
conique  , foré  à la  base  ; 3 l’ouverture  une  anthère  tronquée  , soutenue 
par  un  filament  très-court  ; d’une  base  bulbeuse,  quelquefois  ciliée, 
s'élève  un  péduncule  rouge  , haut  de  quatre  à huit  lignes,  portant  une 
urne  oblique  , d’abord  verte  , rougissant  dans  la  suite  , grosse  , assise. 
En  Bresse , près  de  Bourg  , sur  les  montagnes  de  Tarare.  Mêlée  avec 
les  Polytriclis. 

Muscus  capillaccus  , aphyllus  ; capitula  crasso  , biualoi,  Buxb. 
cent.  3.  tab.  4*  fig-  2.  Dill.  musc.  477-  tafi-  fi§.  fig1  5.  Flor.  Dan. 
tab.  44*  Buxbawnia  aphylla.  Bridel.  F oyez  la  Monographie  de 
Linné  , Amæn  Acad.  5.  pag.  78. tab.  1 . 

35 1 5.  Le  Splachnc ampoulé,  Splachnum  ampulaceum,  L.  Genre  i3o8. 
Lhirnc  repose  sur  une  apophyse  colorée  ; la  coiffe  est  caduque  ; l’in- 
dividu femelle  séparé  présente  des  étoiles  de  feuilles  ; à tiges  très- 
courtes  , en  gazon  d’un  vert  - foncé  ; 3 feuilles  lancéolées , ovales  , un 
peu  lâches  ; à filamens  assez  longs  ; 3 urne  en  poire , terminée  par 
un  cylindre  ; 3 renflement  considérable  3 leur  base,  qui  est  l'apophyse 
ou  réceptacle  particulier.  Dans  les  marais  de  Bresse  , et  dans  ceux  de  la 
plaine  du  Dauphiné. 

B/yurn  wnpullaceum  ; foliis  Thymipellucidis  ; collo  stricliore.  Dill, 
musc.  343.  tab.  44*  fig*  3.  Muscus  capillaccus  , minor ; capitulis 
geminatis.  Yaill.  Par.  i3o.  tab.  29.  fig.  4-  Tourn.  552.  ô'plachnum 
(lînpulaçeum.  Bridel. 

.2,5  i(j.  Le  Fol}  trieh- Perce  - Mousse  , Polytriclium  commune  , L . 
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Gpnre  i3oq.  Les  urnes  ont  à leur  base  une  apophyse  ou  renflement 
particulier  ; leur  coiffe  est  velue;  les  individus  femelles  ont  les  tiges 
terminées  par  une  rosette  de  feuilles.  A tiges  simples,  droites;  à feuilles 
très-étroites,  aiguës  , d’un  vert-brun,  denticulées;  à urnes  quadrangu- 
laires , assez  grosses  , inclinées  sur  les  filamcns  qui  terminent  les  tiges  ; 
à opercule  court  ; li  coiffe  velue , blanche  , laci  niée  à sa  base,  pointue 
et  roussàtre  au  sommet.  Les  feuilles  plus  ou  moins  roules,  et  terminées 
par  un  poil , constituent  les  variétés.  Dans  les  pelouses  de  Roclie- 
CardorT.  Fleurit  en  Mai. 

Mus  eus  capillaceus  , major ; pediculo  et  capitulo  crassioribus.  Instit. 
ïti  herba x. Polytrichum  aureurn,  majus.  C.  Bauh.  pin.  356.  Polytrichwn 
Mpulei , majus  , quibusdatn.  J.  Bauh.  3.  pag.  760.  Muscus  cdpUlaceus  f 
rninor ; capitulo  longiori , falcato.  Instit.  rei  lierbar.  Muscus  capillaris* 
Dod.  pempt.  47'5*  Dodoëns  a donné  une  assez  bonne  figure  de  cette 
Mousse  : ses  chapiteaux  sont  longs  de  deux  ou  trois  lignes  , quelque- 
fois davantage  , courbés  en  faucille,  garnis  d’une  coiffe  membraneuse  r 
fort  pointue.  Cette  plante  croît  à Ruel  et  h Mcudon.  Tabcrruemontanus 
a donné  une  bonne  figure  de  cette  plante  sous  le  nom  d ’Mdianthum 
-aureum.  Je  crois  qu’elle  varie  suivant  les  lieux  : peut-être  que  l’espèce 
que  J.  Bauliin  a appelée  Polytrichum  scoparium  n’en  diffère  que  par  la 
grandeur;  mais,  pour  ce  qui  est  des  Mousses,  ou  ne  sauroit  décider 
des  variétés,  puisqu’on  ne  les  élève  pas  de  graines.  Rongeard,  habile 
Médecin  de  l’Aigle  en  Normandie  , assure  que  cette  plante  est  fort  su- 
dorifique , et  qu’il  en  a vu  des  effets  surpreuans  dans  la  pleurésie  ; on 
se  sert  ordinairement  de  sa  décoction;  mais  Rongeard  estime  beau- 
coup plus  l’esprit  que  l’on  en  tire  par  la  distillation.  On  pile  cette 
plante,  on  l’arrose  avec  de  l’eau;  on  la  distille  après  trois  jours  de  ma- 
cération ; on  cohobe  l’eau  distillée  sur  de  nouvelles  plantes;  et , après 
six  distillations  , on  a un  esprit  très-sudorifique  , que  l’on  donne  par 
cuillerées  : à l’Aigle  , cette  plante  s’appelle  Perce— Mousse  ; on  la  trouve 
dans  plusieurs  bois  autour  de  Paris.  Tournefort. 

Obs.  Muscus juniperus  capitulo  quadrangulo.  Vaill.  Par.  tom.23.  6g. 
8.  var.  fig.  6 et  7.  Elle  est  vivace  et  trace  par  des  racines  longues  et  spon- 
gieuses , qui  poussent  des  tiges  droites , ligneuses  , quelquefois  hautes  de 
demi-pied,  couvertes  tout  autour  de  feuilles  d’un  vert-mat,  étroites,  lon- 
gues de  quatre  ou  cinq  lignes , très-pointues  , assez  semblables  h celles  du* 
Genévrier.  De  l’extrémité  de  chaque  tige  s’élève  une  grosse  soie  purpu- 
rine , longue  de  deux  ou  trois  pouces  , qui  soutient  une  urne  penchée  , 
relevée  dans  sa  longueur  de  quatre  coins  à vive  arête  , sortie  d’une 
toque  conique  , rousse,  velue  , longue  de  trois  ou  quatre  lignes.  VailL 

Polytrichum  commune.  Bridel. 

2517.  Le  Polytrich  axillaire  , Polytrichum  urnigerutn  , L.  A tiges 
petites  , ramifiées  ; à feuilles  aiguës  , dentelées  ; à filamens  latéraux  , 
axillaires  à l’origine  des  rameaux  ; à urnes  droites  , ovales  , cylindri- 
ques , aiguës.  A Marcilly. 

Polytrichum  rarnosum  , setis  ex  alis  urnigeris.  Dill.  musc.  ^ 27. 
tab.  55.  fig.  5.  Muscus  ramosus  , erectus  ; calyptrd  villosd.  Vaill. 
Par.  i3ï.  tab.  28.  fig.  i3.  Polytrichum  urnigerutn.  Bridel. 

Obs.  Cette  espèce  est  vivace  , et  pousse  des  tiges  hautes  d’un  pouça. 
ou  environ  , qui  se  divisent  en  deux  ou  trois  branches  couvertes  de 
feuilles  fort  serrées , assez  semblables  k celles  du  Polytrichum  com- 
mune. Ces  soies  sortent  des  côtés  des  brins  , et  non  du  bout  ; elles  sont 
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purpurines  , et  ont  environ  deux  pouces  de  Joug  ; elles  soutiennent 
des  unies  couvertes  de  toques  rousses  et  velues  , longues  de  deux  lignes. 
Vaiil.  . b 

35 1 8.  Le  Polytrich  des  Alpes , Polytrichum  Æfdnum  , L.  A tige 
tres-ramifiee  ; a peduncules  terminaux  ; h urnes  ovales  , renflées  & la 
base;  'a  feuilles  dentelées.  Sur  les  montagnes  du  Forez,  à Pierre-Surhaute. 

Bryum  foliis  serratis  ; capsulis  ovalis  , basi  turbinatis.  Hall.  Helv. 
n.°  i 8oo.  ta i>.  /[(>.  fig.  6.  Polytrichum  A.lpuiwn  , rarnosum  ; capsulis 
è summilate  ellipticis.  Dill.  musc,  /p-;-  tab.  55.  fig.  4.  Polytrichum 
je ilfAnum . Bridel. 

*>.519.  Le  Mnie  transparent,  Mnium  pellucidum  , L.  Genre  i3io. 
Individus  mâles  à urnes  portées  par  un  filament  ; elles  sont  a opercules 
et  à coiffe  -,  les  femelles  n’offrent  que  des  rosettes  de  feuilles , ou  des 
globules  nus  et  poudreux.  A tiges  droites  , simples , très-courtes  , ra- 
massées en  gazon  ; à feuilles  ovales  , pointues,  transparentes  , d’un  vert- 
pâle;  h urnes  ovales  , cylindriques  ; k filament  terminal  plus  long  que 
la  tige.  A Fontaines.  Voy.  Oed.  Flor.  Dan.  tab.  3oo. 

Mnium  S erpylli  foliis  tenuibus  , pellucidis.  Dill.  musc.  282.  tab.  3i. 
fig.  2.  Muscus  coronatus  , minimus  ; capillaceis  foliis  ; capiiulis  ob - 
longis.  Vaiil.  Par.  i3o.  tab.  2/j . fig.  7.  Telraphis pellucida.  Bridel. 

Obs.  Cette  Mousse  forme  ordinairement  de  petits  gazons  ronds  et 
touffus.  Ses  racines  sont  de  petits  toupets  chevelus  , cl  ou  sortent  des 
filets  longs  de  quatre  ou  cinq  lignes  , dont  la  moitié  inférieure  est  nue, 
et  la  supérieure  entourée  de  huit  ou  dix  feuilles,  longues  d’environ  une 
ligne,  d’un  vert-mat,  fort  étroites  et  pointues.  Du  milieu  de  ces  feuilles 
s’élève  une  soie  pâle,  longue  de  quatre  lignes,  qui  soutient  une  urne 
droite  , oblongue  , couverte  d’une  toque  d’un  blanc-sale  , dont  la  pointe 
est  brune.  Vaiil.  Pop.  Hall.  Helv.  tab.  4^.  fig.  8. 

2.520.  Le  Mnie  androgync  , Mnium  androgynum  , L.  A tiges  très- 
petites  , un  peu  ramifiées,  ramassées  en  petits  gazons  ; à feuilles  très- 
petites  , étroites  , très-rapprochées  des  tiges  ; les  unes  sont  terminées 
par  des  globules  pédicules  , poudreux , très-petits  ; d’autres  portent  des 
urnes  droites  , pédiculées  et  terminales.  Commun  , dans  les  bois  , à 
la  Carrelte. 

Mnium  perangustis  et  b revibus  foliis.  Dill.  musc.  23o.  tab.  3i. 
fig.  1.  Muscoidcs  , qui  Muscus  c ap  illac  eus  , minimus;  capitula  mi- 
nirno , puluerulento.  Vaiil.  Par.  tab.  29.  fig.  6.  Tourn.  553.  Bryum 
androgynum.  Bridel.  Flor.  Dan.  tab.  299. 

Obs.  Cette  Mousse  fait  de  petits  gazons  d’un  vert-tendre  et  jaune  ; 
ses  tiges  sont  hautes  depuis  trois  ou  quatre  lignes  jusqu’à  un  pouce  , 
divisées  etsous-divisées  en  plusieurs  brins  couverts  tout  autour  de  feuilles 
capillaires , fort  serrées  , qui  n’ont  tout  au  plus  qu’une  ligne  de  long. 
Scs  brins  sont  surmontés  par  de  petites  soies  de  la  couleur  des  feuilles  , 
longues  de  trois  ou  quatre  lignes , qui  portent  chacun  un  petit  amas  de 
poussière  qui  n’est  renfermée  dans  aucune  membrane.  File  est  vivace. 
•VaiU. 

252i.  Le  Mnie  des  fontaines  , Mnium  fontanum , L.  A tiges  sim- 
ples , repliées , coudées  aux  noeuds  , grcles , ramassées  en  gazon  ; à 
feuilles  petites,  aiguës  ;.  à filamens  longs,  portant  des  urnes  courtes  , 
assez  grosses , un  peu  inclinées.  Rosettes  composées  de  feuilles  d’un 
jaune-orangé  , disposées  en  une  petite  étoile  concave.  Dans  les  marais  , 
à Ou’lins.  Voy.  Oed.  Flor.  Dan.  tab.  298. 

Bryum  palustre  , scapis  teretibus  , stdUuis  ; capsulis  magnit , sub- 
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rotundis.  Dill..  musc.  3.^o.  tab.  fig.  2.  Musais  ccipill accus  ,tenuis- 
sii/uis  ; pedicuto  longîssimo  , purpumscente  ; capitulo  rotundiore.  Vain. 
Par.  1 34-  tab.  2/j.,  fig.  10.  Tourn.  55i.  Mnium  fontanum.  Bridel. 

o522.  Le  Mnie  des  marais  , Mnium  palustre  , L.  A tige  assez  élevée  r 
mie  ou  plusieurs  fois  fourchue  , de  couleur  de  rouille  ; à feuilles  molle» 
en  alêne-,  à filamens  rougeâtres;  k urnes  ovales.  Dans  les  terrains  maré- 
cageux, k Villeurbanne. 

Mnium  nujus , r amis  Ion  gioribus  , bifûrcatis.  Dill.  musc.  233.  tau.  ■>  T . 
fîg.  3.  Mitscus  palustris , erectus , flauescens  ; capillaceo  folio.  Vaill. 
Par.  t 35.  tab.  fig.  i.  Tourn.  55 1.  Mnium  palustre.  Bridel. 

Obs.  Cette  plante  est  vivace,  et  naît  dans  les  endroits  marécageux; 
ses  tiges  sont  rousses  , spongieuses  , et  souvent  longues  de  quatre  ou 
cinq  pouces  , et  se  divisent  et  sous-divisent  ordinairement  en  deux. 
Elles  sont  chargées  tout  autour  de  feuilles  très-pointues  , assez  serrées  , 
posées  alternativement , d’un  vert-jaune  et  mat , longues  de  deux  ou  trois 
lignes,  sur  un  tiers  de  ligne  de  large  , un  peu  pliées  en  gouttière  , et 
traversées  dans  leur  longueur  d’un  très-petit  nerf.  Des  côtes  des  plus 
vieilles  liges  et  branches  , s’élèvent  de  petites  soies  d’un  blanc  sale  , très- 
déliées  , hautes  de  quatre  à cinq  lignes  , garnies  de  feuilles  par  le  bas  ; 
l’extrémité  desquelles  est  chargée  d’un  bouquet  de  très-petites  feuilles 
qui  tombent  comme  en  poussière.  Vaill. 

2523.  Le  Mnie  hygromètre , Mnium  hygrometricum  , L.  Sans  tige  ; 
k feuilles  ovales,  lancéolées,  pointues,  d’un  vert-clair,  transparentes; 
k filamens  longs,  rougeâtres , courbés  k leur  sommet  ; urnes  pendantes  , 
en  forme  de  poire,  k coiffe  recourbée,  k quatre  pans.  Dans  les  terrains, 
sablonneux  et  sur  les  murs,  dans  les  bois,  aEcuJly. 

Musais  foliis  scutellàlis  ; capitulo  pyriforrni , nutanie.  Vaill.  Par  . 
tab.  26.  fig.  i G.  Bryum  bulbiforme  , aurai m ; calyptrd  cjuadrangu— 
lari  ; capsulis  pyrifonnibus , nutantibus.  Dill.  tab.  52.  fig.  3 5.  Bu— 
naria  hygrometrica.  Bridel. 

Obs.  Cette  espèce  est  annuelle  ; sa  racine  est  un  filet  noir  , garni 
de  chevelus,  qui  ponsse  cinq  ou  six  feuilles  disposées  en  rond,  d’un 
vert-pâle  , très-minces  , transparentes  , longues  de  deux  lignes , un  peu 
moins  larges  , terminées  en  pointe  et  creusées  en  cuilleron.  Du  centre 
de  ses  feuilles  s’élève  une  soie  purpurine  , quelquefois  longue  d’un 
pouce  et  demi , courbe  vers  le  bout,  qui  soutient  une  urne  en  poire  , 
sortie  d’une  toque  d’un  blanc-sale  , longue  d’environ  deux  lignes,  très- 
pointue.  Vaill. 

252.4»  Le  Mnie  purpurin  , Mnium  puipureum  , L.  A tiges  four- 
chues, droites,  ramassées  en  petits  gazoss  très-verts.  A feuilles  en  ca- 
rène , lancéolées  , aigues  , très-rapprochées  ; k filamens  axillaires  , pur- 
purins ; k urnes  cylindriques,  k peine  inclinées  ; k opercules  coniques. 
Dans  les  bois,  les  pâturages  humides  , k Vassieux. 

Bryum  tenue  , stellatum  ; setis  purpureis.  Di  IL  musc.  386.  tab.  /jq. 
fig.  5i.  JDicranum  purpureuni.  Bridel. 

Obs.  Elle  forme  de  petits  gazons  vivaces,  fort  touffus.  Ses  racines 
sont  des  cheveux  bruns , qui  poussent  des  tiges  hautes  depuis  quatre 
lignes  jusqu’à  un  pouce;  elles  sont  un  peu  tortues  et  branchues  vers 
leur  extréndté , toutes  couvertes  de  feuilles  fort  serrées,  qui  ne  sont 
que  des  cheveux  longs  d’une  ligne  , très-pointus , d’un  vert-roussâtre.  Les 
soies  qui  soutiennent  les  urnes  , sortent  d’entre  les  branches  an  com- 
mencement de  l’année,  et  sont  d’un  rouge-foncc;  elles  ont  sept  k huii 
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lignes  de  long  , chargées  d’abord  d’une  toque  très-étroite  et  pointue  $ 
longue  d’une  ligue  et  demie  , d’un  brun-purpurin  , mêlé  quelquefois  de 
blanc.  Lorsqu’elles  sont  tombées  , on  voit  l’urne  , qui  est  longue  d’une 
ligne  , un  peu  courbe  , fermée  d’un  couvercle  purpurin  et  pointu.  Vailï. 

2525.  Le  Mnie  sétacé,  Mnium  setaceurn , L.  A tiges  droites  , très- 
courtes;  a feuilles  eu  alêne  , vertes,  luisantes;  à fllamens  rougeâtres  ; 
a urnes  droites  , cylindriques;  à opercule  purpurin  , filiforme  , de  la 
longueur  de  l’urne.  Sur  les  murs  , sur  les  pelouses  humides  , à la 
Croix-Rousse. 

Bryum  stcllare , nitidum , pallidum  ; capsulis  tenuissirnis.  Dillen. 
i n use.  38i . lab.  48.  fig.  44‘  Barbula  setacea.  Bridel. 

2520.  Le  Mnie  crêpé  , Mnium  cïrratum , L.  A tiges  petites  , rami- 
fiées , ‘droites  , en  gazon  touffu  ; h feuilles  roulées , crépues  par  le 
dessèchement  ; à urnes  droites  ; à fîlamens  latéraux.  Les  feuilles  for- 
ment une  étoile  au  sommet  des  rameaux.  Sur  les  murs  humides  , et 
dans  les  bois  au  pied  des  arbres  , à Roche-Cardon. 

Br  yum  cirratum  et  stellatum,  tenuioribus  foliis.  Dill.  musc.  379. 
ta  b.  48.  fig.  4 2 . Mitscus  muralis , nlinimus  , roseus  , stellaris.  Yaiiî. 
Par.  i3o.  tab.  24*  fig.  8.  Tourn.  552.  Barbula  cirrata.  Bridel. 

2527.  Le  Mnie  étoilé,  Mnium  homum  , L.  A tiges  droites,  assez 
élevi  ;es  ; à feuilles  lancéolées  , pointues  , rudes  en  leur  bord  ; à urnes 
fort  grandes  , ovales  , cylindriques  , pendantes  ; à péduncules  courbés. 
Dans  les  bois  humides , à la  Carrette. 

Bry  um  stellare  , homum  , syluarum  ; capsulis  magnis  , nutantibus, 
DiSl.  musc.  4°2.  tab.  5i.  fig.  71.  Muscus  capillaceus  , major , Stella— 
tus.  Vaill.  Par.  tab.  24*  fig.  4 cl  5.  Midi.  gen.  108.  tab.  59.  fig.  2. 
Tourn.  55 1 3.  Mnium  homum.  Bull.  Flor.  Par.  tab.  599.  Bridel. 

Obseru.  Cette  Mousse  est  vivace  , et  fait  des  gazons  touffus  ; sa  ra- 
cine rùest  qu’un  duvet  roux  , qui  pousse  des  tiges  droites  , un  peu 
purpurines  , hautes  d’un  pouce  , garnies  tout  autour  de  feuilles  d’un 
tcrt-pâîe  d’abord  , puis  brun  , très-minces  , transparentes  , traversées 
de  la  base  à la  pointe,  d’un  nerf  très -délié;  les  feuilles  sont  plus 
grandes  à mesure  qu’elles  approchent  du  sommet  de  la  tige  , où  elles 
se  plient  en  gouttière  , et  ont  alors  environ  deux  lignes  de  long  , sur 
trois  quarts  de  ligne  de  large  ; elles  forment  en  cet  endroit , une  es- 
pèce de  rose  , dont  le  centre  est  brun.  Il  y a d’autres  tiges  qui  ne  font 
point  de  roses  , de  l’extrémité  desquelles  s’élève  une  soie  purpurine 
de  douze  ou  quinze  lignes  de  haut , qui  soutient  une  urne  cylindri- 
que , d'un  vert-d’olive  , longue  de  deux  lignes  , penchée  horizonta- 
lement , fermée  par  devant  d’un  petit  couvercle  conique  , de  couleur 
brune,  et  alongée  par  derrière  en  forme  de  mamelon.  Vaill. 

2 5 2 8.  Le  Mnie  chevelu  , Mnium  capillare  , L.  A tiges  en  petits  ga- 
zons serrés  ; à feuilles  ovales , terminées  par  une  soie  , carénées  ; à 
péduncules  très-longs  h la  base  des  tiges  ou  â leurs  divisions  ; à urnes 
pendantes  , assez  gramfes  , ovales  , cylindriques.  Sur  les  murs  humides  , 
à Fon tanières. 

Bryum  foliis  latiusculis  , conges  tis  ; capsulis  longis  , nutantibus . 
Dill.  musc.  398.  tab.  5o.  fig.  67.  Muscus  capillaceus  , major  ; capilulis 
crassioribus  , cylindraceis  , nutantibus.  Vaill.  Par.  1 34 • tab.  2 | • fi§*  fi* 
Mnium  capillare.  Bridel. 

Obsero.  Elle  fait  de  petits  gazons  serrés  , d’un  vert-brun  et  luisant  ; 
sa  racine  est  un  petit  chevelu  noirâtre  d’où  sortent  plusieurs  bran- 
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elles  , hautes  de  quatre  ou  cinq  lignes  , garnies  tout  autour  de  petites 
feuilles  ovales  , transparentes  , très- minces  , longues  d’une  ligne  ou 
d’une  ligne  et  demie  , larges  de  trais  quarts  de  ligne  , traversées  de  la 
base  à la  pointe  par  un  très-petit  nerf,  qui  les  termine  par  un  poil 
fort  court.  La  soie  qui  soutient  la  capsule  s'élève  du  centre  d’un  amas 
de  feuilles  , disposées  en  rose  , et  est  cachée  entre  les  branches  ; elle 
est  purpurine  , haute  d’un  pouce  , d’où  pend  une  urne  cylindrique  , 
longue  de  deux  lignes  , d’un  vert-clair  , fermée  par  devant  d’un  cou- 
vercle conique  et  transparent.  La  partie  postérieure  de  cette  urne  est 
d’un  vert-foncé  , et  s’alonge  en  queue.  Vaill. 

2559.  Le  Mnie -Poly  triché  , Mnium  polytriehoides  , L.  A tiges 
presque  milles  ; a feuilles  étroites  , lancéolées  , ramassées  en  petits  fais- 
ceaux radicaux  ; a filament  implanté  au  milieu  de  la  rosette  des  feuilles  ; 
à urne  cylindrique  •,  à coiffe  pointue  à son  sommet  , laciniée  en  son 
bord  inférieur  , velue  , d’un  blanc-roussâtre  ; les  feuilles  très— entières 
ou  dentées.  Dans  les  terrains  sablonneux  , à Sainte-Foy. 

31 us  eus  capillaceus  , minor  ; calyptrd  tomentosd.  Instit.  rei  herbar^ 
Vaillant  a trouvé  cette  espècç  de  Mousse  ù Versailles  ; elle  n’a  qu’un 
demi-pouce  on  un  pouce  de  haut , garnie  au  bas  de  quelques  feuilles 
très-déliées  , longues  de  deux  ou  trois  lignes  ; la  tige  est  un  chevcut 
rougeâtre  , chargé  d’un  chapiteau  long  d’une  ligne  , assez  épais  , cou- 
vert d’une  coiffe  longue  de  deux  lignes  , toute  velue  , d’un  blanc-sale, 
ou  rougeâtre.  Tourn.  P olytrichum  alo'ides.  Bridel. 

Voyez  Vaill.  Par.  tab.  26.  fig.  i5.  Dill.  musc.  îab.  55.  fig.  6.  Var* 
tab.  55.  fig.  7. 

253o.  Le  Mnie  a feuilles  de  Serpolet  , Mnium  serpylli folium , L* 
A tiges  stériles  , couchées  ; les  fertilles  assez  droites  , nues  à leur  base 
et  quelquefois  ramifiées  ; ù feuilles  lâches  , ouvertes  , transparentes 
assez  grandes  , ovales  , minces  ; à péduncules  agrégés  ; à urnes  ovales  y 
inclinées  ; les  feuilles  sont  ovales  , pointues  ou  arrondies  ; les  pédon- 
cules solitaires  ou  fascicules.  Dans  l^s  bois  , les  haies  , à la  Croix- 
Rousse. 

Muscus  squamosus  , foliis  latis  , subrotundis.  Instit.  rei  herbar. 
Adianthum , aureum  foliis  lotis , subrotundis.  Rai.  hist.  1 2/j-  Cette  Mousse 
naît  â Versailles  , a Jouy  , à Ruel  dans  les  petites  sources.  Elle  a les 
feuilles  beaucoup  plus  ovales  que  la  précédente.  Muscus  Poly^oni 
Jolio.  Instit.  rei  herbar.  Cette  Mousse  croît  à Versailles  , à Meudon 
à Jouy,  haute  de  trois  pouces  , branchue  , accompagnée  de  fenil  les 
longues  de  quatre  lignes  , sur  une  ligne  et  demie  de  large  , lisses 
d’un  vert-gai.  On  en  trouve  la  figure  dans  les  Elémens  de  Botanique  * 
planche  126,  fîg.  E.  Tourn.  31nium  punctatum.  Bridel 

1 .°  Le  Mnie  à feuilles  de  Serpolet  , Mnium  serpylli  folium  var.  un— 
dulatum , L.  Vaill.  Par.  tab.  24*  fig-  3.  Dill.  musc.  tab.  52.  fig.  78. 
Celle-ci  est  vivace  et  trace  par  ses  racines,  qui  sont  noires  et  ligneuses 
accompagnées  d’un  chevelu  très-fin  ; elle  pousse  deux  sortes  de  tiges  * 
les  unes  simples  et  courbes  vois  le  haut , qui  ne  portent  que  des  feu  i lies  * 
et  d’autres  branches  à leur  extrémité  qui  portent  feuilles  et  fruits  : les 
unes  et  les  autres  sont  hautes  de  deux  ou  trois  pouces  , garnies  tout 


autour  et  assez  drues  de  feuilles  , qui  les  embrassent  en  moitié 
leur  base  , qui  descendent  des  supérieures  aux  inférieures  juir,uls. 
de  cinq  à six  lignes  , larges  d'une  ligne  ù une  ligne  et  demie  ’ obtuses 
très-minces  , d’un  vert-pâle  , luisantes  , ondées  sur  1<*>  bords  , traver- 
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sees  d’un  petit  nerf  de  la  base  h la  pointe  ; ses  feuilles  diminuent  à 
mesure  qu’elles  approchent  du  bout  de  la  tige  simple  , et  augmentent 
au  contraire  vers  les  sommités  des  tiges  branchues  , où  elles  forment 
une  rose  , dont  le  centre  est  compacte  et  brun.  Il  s’élève  de  ce  centre 
quelquefois  jusqu’à  douze  soies  purpurines  , tirant  sur  le  roux  , qui 
soutiennent  chacune  une  urne  renversée.  Vaill.  Mniwn  ligulatum.  Bridel. 

2.°  Le  Mnie  à feuilles  de  Serpolet  , Mnium  serpyllifblium  , vciv.  cus- 
pidatum , L.  Vaill.  Par.  tab.  26.  fig.  18.  Dill.  musc.  tab.  53.  fig.  79. 
Elle  est  vivace  et  fait  des  gazons  d’un  vert-foncé  -,  ses  racines  poussent 
deux  sortes  de  tiges  , dont  les  unes  ne  portent  que  des  feuilles  , et  les 
autres  feuilles  et  fruits.  Les  premières  ont  depuis  un  pouce  jusqu’à  trois 
ou  quatre  pouces  de  longueur  , verdâtres  , simples  , tortues  , couchées 
sur  terre  , où  elles  s’attachent  souvent  par  leurs  extrémités  ; elles  sont 
accompagnées  dans  leur  longueur  , et  presque  toujours  sur  les  côtés, 
de  feuilles  rondes  , tirant  sur  l’ovale  , très-minces  et  transparentes  , qui 
perdent  de  leur  grandeur  à mesure  qu’elles  approchent  du  haut  de  la 
tige  ; les  plus  amples  ont  environ  deux  lignes  et  demi  de  long  , sur  deux 
lignes  de  large  , traversées  d’un  très-petit  nerf  ; les  tiges  à fruit  occu- 
pent toujours  le  milieu  du  gazon  et  sont  droites  , accompagnées  font 
au  tour  de  feuilles  fort  touffues  , semblables  à celles  des  autres  tiges , 
tant  soit  peu  plus  pâles , dont  les  plus  grandes  occupent  le  haut , où 
«lies  forment  une  espèce  de  rose  , du  centre  de  laquelle  sortent  de- 
puis une  jusqu’à  quatre  à cinq  soies  , hautes  de  douze  à quinze  lignes  , 
purpurines  vers  le  bas  , musses  vers  le  haut,  qui  soutiennent  chacune 
une  urne  cylindrique  , renversée  , d’un  vert-de-poireau  , longue  de 
deux  lignes  , fermée  par  devant  d’un  couvercle  châtain  , de  figure 
conique  , et  attaché  à la  soie  par  une  espèce  de  mamelon  tirant  sur 
le  brun.  Vaiil.  Mnium  cuspidatum.  Bridel. 

?.53 1.  Le  Mnie  rouillé,  Mnium  triquetrum , L.  À tiges  droites, 
assez  élevées  , ramifiées  vers  le  haut  , ramassées  en  gazons  denses  , de 
couleur  de  rouille  ; à feuilles  avales  , lancéolées  , lisses  , à nervures 
saillantes  et  rougeâtres  ; à pédicules  longs  , d’un  rouge-noirâtre  ; à ur- 
nes rougeâtres , ovales  , ventrues  , pendantes.  Dans  les  lienx  humides  , 
aux  Broteaux. 

flryiim  annotinum  , palustre  ; cctpsulis  ventneosis  , pendulis.  Dill. 
musc.  4°4'  taù.  5i.  fig.  72.  Muscus  denticulatus  , lucens  , fluviatilis 
mnximus  ; ad  ramorum  apices  Adianthi  capitulis  ornaius.  Vaill.  Par. 
J 35.  tab.  2 j • fig-  2.  Meesia  longiseta.  Bridel. 

2532.  Le  Mnie  globuli&te , Mnium  trichomanes , L.  A feuilles  en- 
tières , ovales  , obtuses  , distiques  , ou  sur  deux  rangs  opposés  ; à urnes 
globuleuses  , très-petites  , poudreuses  , terminant  les  rameaux  de  la  tige 
qui  est  couchée.  Sur  les  bords  des  fossés  humides  , des  étangs  , aux 
Broteaux. 

Mnium  Trichomanis  facie,  foliis  integris.  Dill.  musc.  236.  tab.  3i. 
fig.  5. 

2.533.  Le  Mnie  découpé  , Mniumfissvm  , L.  Très-ressemblant  ou 
précédent  , mais  à feuilles  fendues  à leur  sommet,  et  terminées  par 
deux  dents  inégales  et  plus  ou  moins  aiguës.  Dans  les  lieux  humides 
et  sur  les  bords  des  ruisseaux  , à Roche-Cardon. 

Mnium  'Trichomanis  Jade  , foliolis  bijidis • Dill.  musc.  tab.  3ï, 
fig.  6. 
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•2534.  Le  Mnie-Jungermanne  , Mnium  Jungermannia  , L.  A feuilles 
en  recouvrement , très-entières  , distiques  , alternes  , k appendice  on 
oreillette  ; à tige  rampante.  Dans  les  bois  humides , k Roche-Cardon^ 

Lichenastiv.nl  Alpinum  , purpweum  ,•  foliis  auritis  et  cochlearifor- 
mibus.  Dill.  musc.  tab.  69.  fig.  1. 

2535.  Le  Brie  velu  , Bryum  apocarpon  , L.  Genre  i3ii.  Urnes  k 
opercule  ; à coiffe  lisse  , à pédicule  ou  filament  porté  sur  un  tuber- 
cule ; à tiges  ramifiées  , d’un  vert-brun  , ramassées  en  gazon  ; à feuilles 
lancéolées  , terminées  par  un  poil  ; à urne  assise  , terminale;  à coiffe 
très-petite.  Sur  les  rochers  , sur  les  arbres,  au  bois  de  Iîoy. 

Sphagnum  subhirsuturn  , obscurè—virens  ; capsulis  rubcllis.  Dill. 
musc.  245.  tab.  32.  fig.  l\.  Muscus  apocarpos  , hirsutus  , saxis  ad- 
nascens  ; capitulis  obscurè-rubris.  Vaill.  Paris.  129.  tab.  21.  fig.  i5. 
Grimmia  apocarpa.  Rridel. 

2536.  Le  Brie  strié  , Bry  um  striatum  , L.  A tiges  ramifiées  , assez 
droites , en  gazon  ; h feuilles  lancéolées  , lisses  ; à urnes  axillaires  , 
éparses  , droites  , presque  sans  pédicule  ; à coiffe  striée  , velue  en 
dessous.  Sur  les  troncs  d’arbre  , ci  Vassicux  et  h la  Carrette. 

Poly  trichum  Bryi  ruralis  facie  , capsulis  sessilibus , niajus.  Dill.  musc. 
43o.  tifb.  55.  fig.  8.  Muscus  apocarpos  , arboreus  , ramosus.  Vaill.  Par. 
129.  tab.  25.  fig.  5 et  6.  Orthotrichum  striatum.  Bridel. 

2537.  Le  Brie  pomiforme  , Bryum  pomiforme  , L.  A tige  très-pe- 
tites , ramassées  en  gazon  très-fin  , d’un  vert  un  peu  jaunâtre  ; â feuilles 
vertes  , sétacées  , lisses  , très-étroites  ; à pédicules  latéraux  axillaires;  k 
urnes  globuleuses  , striées.  Dans  les  lieux  frais  , sablonneux  , h Fon- 
tanières. 

Bryum  capillaceum  , capsulis  sphœricis.  Dill.  musc.  33p.  tab.  44* 
fig.  1 . Muscus  trichodes , minimus , sericeus , capillaceus  ; capituhs  spliœ- 
ricis.  Vaill.  Paris.  129.  tab.  24.  fig.  9 et  12.  Muscus  capillaceus , nie— 
■dius  ; capitulis  globosis.  Tourn.  55i.  Barlhramia  pomiforme.  Bridel. 

Obs.  Cette  Mousse  fait  ordinairement  de  petits  gazons  d’un  vert- 
mat  et  jaunâtre  ; ses  liges  sont  branchues  dès  le  bas  , couvertes  tout 
au  tour  de  feuilles  longues  de  deux  lignes  et  demie  , sur  environ  un 
quart  de  ligne  de  large,  très-pointues  , et  tant  soit  peu  pliées  en  gout- 
tière ; du  côté  des  branches , à deux  ou  trois  lignes  près  du  bout  , sor- 
tent des  soies  rousses  , longues  de  sept  ou  huit  lignes  , qui  soutien- 
nent des  tètes  sphériques  , d’un  vert-gai.  Vaill. 

2538.  Le  Brie  piriforme,  Bryum  pyriforme , L.  A tiges  très-courtes; 
à feuilles  ovales  , lancéolées  , disposées  en  rosette  ; k pédicule  terminal 
court  ; h urne  droite  , ovale  , rétrécie  vers  la  base  ; k coiffe  en  alêne. 
Dans  les  terrains  argilleux , k Fontanières. 

Bryum  serpyllifolium , pellucidum  ; capsulis  pyriformibus.  Dill.  musc. 
345.  tab.  44*  fig*  6*  Muscus  capillaceus  , minimus  ; capitulis  pyrijor- 
mibus  , turgidis.  Vaill.  Par.  129.  tab.  29.  fig.  3.  Tourn.  553.  Gym- 
nostomum  pyriforme.  Bridel. 

Obs.  Cette  Mousse  fait  de  petits  gazons  tapis  sur  terre  ; ses  racines 
sont  de  petits  cheveux  , qui  poussent  de  leur  collet  sept  ou  huit  feuilles 
ta  idées  enybàle  , d’un  vert -pâle  , transparentes  , disposées  en  rond  , 
longues  d’environ  deux  lignes  , sur  une  ligne  de  large  , terminées  en 
pointe  , traversées  d’un  petit  nerf  de  la  base  k la  pointe  ; du  centre 
de  ces  feuilles,  s’élève  une  soie  tirant  sur  le  purpurin  , longue  de  trois 
ou  quatre  lignes , qui  soutient  une  urne  taillée  en  poire  , soi  tic  d’une 
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toque  rousse , terminée  en  pointe.  Quelquefois  cette  Mousse  se  rami- 
fie, et  fait  deux  ou  trois  bouquets  de  feuilles  , qui  poussent  chacuu 
«ne  soie  et  une  urne.  Vaill. 

2009.  Le  Brie— Eteignoir,  Bryxtm  ertinctorium  , L.  À tiges  très-cour- 
tes ; à feuilles  comme  en  rosette  , ovales  , lancéolées  ; à urne  droite  , 
oblongne,  pointue  , plus  petite  que  la  coiffe,  qui  est  lâche  ou  di- 
latée à la  base,  qui  la  couvre  comme  un  éteignoir  ; à pédicule  assez 
court , rougeâtre  , s’élevant  du  centre  de  la  rosette  des  feuilles.  Dans 
les  terres  sablonneuses  , aux  Bi  nteaux. 

Bryum  calyptra  exlinctorii  forma  , minus.  Dill.  muse.  34  9.  tab. 
45.  fig.  8.  Mus  eus  capillaceus  , minimus  ; calyptra  Ion  ça  , cowütle  , 
nitidd '.  Vaill.  Par.  i3o.  tab.  26.  fig.  1.  Tourn.  55i.  Lcasia  vulga- 
rts.  Bridel. 

20^0.  Le  Brie  en  alêne  , Bryum  subulatum , L.  A tiges  très-courtes  , 
resserrées  en  gazon  , d’un  vert-gai  ; â feuilles  lancéolées  ; h urnes 
droites,  en  alêne;  â coiffe  très-aiguè' , d’un  roux-pâle  ; h pédicules 
du  centre  des  rosettes  des  feuilles  assez  élevés.  Dans  les  lieux  frais  , 
dans  les  bois  , aux  Brosses. 

Muscus  capillaris  ; cauliculis  longissimis  et  acutissimis.  Moris.  hist. 
3.  pag.  63 1.  tab.  7.  fig.  i3.  Muscus  capillaris , comicalis  longissi - 
mis,  incurvis.  Vaill.  Paris.  i33.  tab.  25.  fig.  8.  Tortula  subulata . 
Bridé* 

Obs.  Elle  est  vivace  , et  naît  par  petits  gazons  touffus  , d’un  vert-brurr- 
mat  ; sa  racine  est  nu  toupet  chevelu  qui  pousse  de  son  collet  plusieurs 
feuilles  disposées  en  rond  , longues  de  deux  lignes  , sur  environ  une 
de  large  , tant  soit  peu  pliées  en  gouttière  , et  traversées  d’un  petit  nerf 
qui  les  termine  ordinairement  par  un  filet  très-court  ; du  centre  de 
ses  feuilles  s’élève  une  soie  purpurine  , longue  de  sept  à huit  lignes  , 
surmontée  d’une  cap  nie  un  peu  courbe  , d’un  vert-gai  d’abord  , puis 
brune,  une  fois  plus  épaisse  que  la  soie,  mais  longue  de  la  moitié, 
terminée  d’un  bec  roux  , haut  d’une  ligne  , couvert  d’une  toque  de 
même  couleur , longue  de  3 lignes.  Vaill. 

2541.  Le  Brie  rustique  , Bryum  rurale , A tiges  souvent  rami- 
fiées , droites  , en  gazon  dense  ; à feuilles  lancéolées  , ouvertes  , re- 
courbées , terminées  par  un  poil  ; à pédicules  au  sommet  des  tiges  , 
on  à l’origine  des  rameaux  ; â urnes  droites,  cylindriques,  pointues. 
Commun  sur  les  vieux  murs  , sur  les  toits  , h la  Croix-Rousse. 

Bryum  rurale  , unguicu/atum , hirsutum  , elatius  et  ramosius.  Dill. 
musc.  352.  tab.  45.  fig.  12.  Muscus  capillaris  tectonim  ; densis  cæs - 
pilibus  nascens  ; capitulis  oblongis  ; foliis  in  pilum  oblongum  clesinen- 
tibus.  Vaill.  Par.  i33.  tab.  2b.  fig.  3.  Barbula  ruralis.  Bridel. 

2542.  Le  Brie  des  murs  , Bryum  murale  , L.  A tiges  très-courtes  , 
en  gazon  serré  , d’un  beau  vert  ; â feuilles  lancéolées  , ouvertes  , en 
rosette  , terminées  par  un  poil  ; h pédicules  assez  longs  ; â urne  droite  , 
cylindrique  , grcle  , d’un  rouge-brun.  Sur  les  murs  , sur  les  pierres  , 
à la  Croix-Rousse. 

Bryum  te  gu! are  , humils  , pilosum  et  incanum.  Dill.  nuise.  355. 
tab.  45.  fig.  1.  Muscus  muralis  , omnium  vulgatissimus  , villosus. 
Arailh  Par.  i35.  tab.  24*  fig.  1 5.  Tortula  muralis.  Bridel. 

Obserr.  Elle  e>t  vivace  , et  forme  sur  les  pierres  de  petits  gazons 
demi-sphériques,  très-serres  , composés  de  quantité  Je  petits  jets  bran- 
ehus , fort  courts  , couverts  tout  autour  de  fouilles  ovales,  d’un  vert-mat , 
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longues  d'une  ligne  , larges  de  demi-ligne  , pliées  tant  soit  peu  -*n 
gouttière  , traversées  de  la  base  à la  pointe  d’un  nerf  très-délié  , qui  se 
termine  ordinairement  par  un  poil  blanc-sale.  De  l’extrémité  des  vi  iux 
jets  s'élèvent  des  soies  rousses  , longues  de  six  lignes  , qui  soutiennent 
chacune  une  urne  étroite,  un  peu  courbe,  de  près  de  deux  lignes 
de  long  , terminée  par  un  bec  roux, long  d’une  ligne  ; cette  tete  retient 
presque  toujours  sa  toque  , qui  est  d’un  brun-luisant. 

2543.  Le  Brie  à balai , Bryum  scoparium  , L.  A tiges  tortu  ruses  , 
plus  ou  moins  droites  , souvent  ramifiées  , assez  élevées  ; h,  feuilles 
longues  , étroites  , très-fines  , courbées  en  faucille  et  tournées  d un 
seul  côté  ; les  pédicules  ou  terminaux  ou  sur  les  côtés  des  tigres  , sont 
longs  et  enveloppés  à leur  base  par  une  gaine.  Les  urnes  iuclinées  , 
un  peu  courbées  , h opercule  très-pointu.  Dans  les  bois , sur  les  troncs 
pourris  , aux  Brosses. 

Muscus  c ap  illac  eus  , major  ; pediculo  et  capitulo  tenuioriibii  s.  Instit. 
rei  lierbar.  Vaill.  Par.  tab.  28.  fig.  12.  Bryum  reclinatum , foliis  fiai— 
cutis  , scopamm  effigie.  Dill.  musc.  tab.  46*  fig.  if>.  Cette  Mousse  a 
un  pouce  ou  un  pouce  et  demi  de  hauteur  , elle  est  fort  touffue  , 
garnie  de  feuilles  serrées  , d’un  vert-luisant , longues  de  quatre  lignes  et 
fort  déliées.  De  leurs  aisselles  en  deçà  de  la  moitié  de  la  tige  naît  un 
pédicule  rouge,  long  d’un  pouce  et  demi  ou  deux , chargé  d’un  cha- 
piteau long  d’une  ligne  et  demie  , couvert  d’une  coiffe  terminée  par 
un  petit  filet.  Vaillant  a observé  cette  Mousse  h Versailles.  Tournef. 
Dicranuni  scopariwu.  Bridel. 

Obs.  Elle  est  vivace  , et  forme  des  gazons  fort  touffus  , d’un  vert-gai  , 
pale  et  luisant  -,  ses  brins  sont  quelquefois  hauts  de  deux  ou  trois  pon- 
ces , tortueux  , noueux  , et  comme  spongieux , divisés  en  branches 
garnies  de  distance  en  distance  de  bouquets  de  feuilles  fort  étroites  , 
longues  d’environ  quatre  lignes  , très-pointues  , qui  se  courbent  et 
jettent  ordinairement  tout  d’un  côté.  Les  soies  sortent  tantôt  des  der- 
niers bouquets  qui  terminent  les  brins  , et  tantôt  des  pénultièmes  j 
elles  sont  longues  d’un  pouce  à un  pouce  et  demi,  tant  soit  peu  rousses, 
et  poitent  des  tètes  longues  de  deux  lignes  , un  peu  courbées  , termi- 
nées par  un  couvercle  en  forme  de  bec  , très-menu  , long  d’une 
ligne  ; les  toques  sont  brunes  , très-pointues  , et  ont  jusqu’à  cinq  lignes 
de  long.  Vaill. 

2.544*  Le  Brie  ondulé  , Brj'um  undulatum  , L.  A rfges  simples  , 
droites  , assez  élevées  ; à feuilles  éparses  , assez  grandes  , étroites  , 
lancéolées  , aiguës  , ondulées  , presque  dentées  , très-minces  , trans- 
parentes ; à pédicule  terminal  , rougeâtre  , long  ; à urne  courbée  , 
grande , d’un  rouge-brun  ; à opercule  aJongé  en  manière  de  bec  , et 
très-pointu.  Dans  les  bois  , les  prés,  à Vassiéux. 

Bryum  Phy  Uidis  folio  rugoso  , aeuto  ; capsulis  incurvis.  Dill.  musc. 
36o.  tab.  46.  fig.  18.  Muscus  erectus , Linariœ  folio  , major.  Vaill. 
Par.  1 3a.  «,°  1.  Muscus  capillaceus , ntinor  ; capitulo  lo agiote  , fal- 
cato.  Vaill.  Paris,  tab.  26.  fig.  17.  Tourn.  55 1.  Polytrichum  undula- 
tum. Bridel. 

Obs.  Elle  fait  de  longues  racines  , simples  et  droites  , hautes  quel- 
quefois de  deux  pouces  , chargées  tout  au  tour  de  feuilles  fort  poin- 
tues , assez  serrées,  rangées  alternativement,  longues  de  deux  ou  trois 
lignes  , larges  de  demi-ligne  , très-minces  , transparentes , traversées 
d’un  petit  nerf  dans  leur  longueur  , tant  soit  peu  ridées  et  comme 
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ondées  sur  les  bords  ; du  haut  de  chaque  tige  part  une  soie  rousse  ,• 
longue  d’un  pouce  ou  d’un  pouce  et  demi  , surmontée  d’une  urne 
euttrbe  , longue  de  deux  lignes  , fermée  d’un  couvercle  en  façon  de 
hcc,  très-menu,  long  d’une  ligne.  La  toque  est  brune  , et  fort  pointue. 
YaiiL 

^>45.  Le  Brie  glauque  , Bryurn  glaucum , L.  A tiges  ramifiées  , 
droites , assez  élevées  , resserrées  en  gazon  épais  , de  couleur  glauque, 
cm  blanchâtre  ; à feuilles  lancéolées  , étroites  , droites  , en  recouvre- 
ment ; à pédicules  au  sommet  et  sur  le  côté  des  tiges  ; à urnes  légère- 
ment inclinées  ; h opercule  pointu  , arqué.  Dans  les  lieux  sablonneux  , 
aux  Broteaux. 

Muscus  cap illaceus  , sericeus  ; Cor idis  fade.  Tourn.  552.  Bryum 
albidwn  et  g iaucum  , fragile  , majus  ; foliis  erectis  ; setis  brevibus. 
Bill.  musc.  362.  tab.  46*  fig.  20.  Muscus  erectus  , capillaceus  , den~ 
sissbnus  ; glauco  folio.  Vaill,  Par.  i3i.  tab.  26.  fig.  i3.  Dicranum 
glaucum.  Bride!. 

Obs.  Elle  est  vivace,  et  fait  des  gazons  très-touffus,  d’un  vert-de-mer; 
ses  brins  s’alongent  souvent  de  trois  à quatre  pouces  , et  se  divisent 
et  se  sous-divisent  toujours  en  deux.  Ils  sont  tous  chargés  de  feuilles 
très-serrées , longues  de  deux  ou  trois  lignes  , pointues  , assez  roides  , 
mais  cassantes  et  fort  étroites  ; les  soies  sortent  de  l’extrémité  des 
brins  , et  n’ont  qu’environ  quatre  lignes  de  haut.  Elles  sont  purpu- 
rines , et  portent  une  petite  tête  oblonguc  , tant  soit  peu  pen- 
chée, terminée  par  un  lace  très-fin;  la  toque  reste  presque  toujours 
dessus  , elle  est  d’un  blanc-sale.  Vaill. 

2546.  Le  Brie  transparent  , Bryum  pelluddum  , L.  A tiges  héris- 
sées , couleur  de  rouille  ; à feuilles  ovales  , transparentes  , lancéolées  , 
recourbées,  terminées  par  une  arête;  h urnes  presque  droites  , ova- 
les , obliques.  Dans  les  marais  , aux  Broteaux-Mognat. 

Bryum  palustre  , pelluddum  ; capsulis  et  foliis  brevibus  , recuivis . 
Bill.  musc.  3G4.  tab.  4^»  fig.  20. 

2647.  Le  Brie  aiguille,  Bryum  adiculare  ,L.  A feuilles  droites,  presque 
tournées  d’un  seul  côté  , lancéolées  , en  recouvrement  ; h pédoncules 
axillaires  ; à urnes  ovales  , droites  ; k opercule  en  forme  d’aiguille  , ou 
à arête  pointue.  Sur  les  montagnes  , k Poleymieux. 

Bryum rnontanuin  , senK-heterophyllum;operculis  acutis.  Dill.  musc, 
tab,  46  fig.  25.  Dicranum  acicularc.  Bridel. 

2548.  Le  Brie  élégant.  Bryum  heleromallum  , L/A  tiges  courtes,  ra- 
massées en  gazon  soyeux  , d’un  beau  vert  ; A feuilles  sétacées  , tour- 
nées d’un  seul  côté;  à pédicules  très-fins;  à urnes  droites,  ovales; 
à opercule  pointu  , ou  à arcte.  Dans  nos  bois  , à Cliasselay. 

Muscus  capillaceus  , plumosus  , elegans.  Instit.  rei  herbar.  Vaill. 
Par.  tab.  27.  fig.  7.  Vaillant  a trouvé  cette  Mousse  à Versailles  : elle 
n’a  qu’un  demi-pouce  ou  un  pouce  de  hauteur  ; ses  feuilles  sont  d’un  vert- 
gai,  déliées  comme  le  duvet  le  pius  doux  : la  tige  est  un  cheveu  rous- 
sôtre  , chargé  d’uh  chapiteau  long  d’une  ligne  , couvert  d’une  coiffe 
terminée  par  un  filet  fort  délié.  Bryum  heleromallum.  Dill.  musc.  375. 
tab.  47*  fig-  37.  Dicranum  heteromallum.  Bridel. 

Obs.  Elle  est  vivace  , et  fait  de  petits  gazons  soyeux  , d’un  très- 
beau  vert  ; ses  jets  sont  simples,  tortus  , hauts  d’environ  six  lignes  , 
couverts  tout  au  tour  de  feuilles  longues  de  deux  ou  trois  lignes , plus 
déliées  que  des  cheveux , et  qui  sc  jettent  ordinairement  tout  d'un 
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eôté  ; de  l'extrémité  de  chaque  jet  s’élève  une  soie  pâle  de  six  lignes 
de  long  , .chargée  d’une  petite  tète.  Vaill. 

Le  Brie  tortueux,  Biyum  tortuosum  , L.  A feuilles  sétacées, 
sans  poils  , entortillées  par  dessication  ; à urnes  droites  , cylindriques  ; 
h longs  pédicules  au  sommet  des  rameaux  et  sur  le  côté  des  Liges.  Sur 
les  - montagnes  du  Bugey. 

Bryum  cùratum , sclis  et  capsulis  longioribus . Dill.  musc.  tab. 
fig.  40.  Torlula  torluosa.  Bridel. 

255o.  Le  Brie  replié  , Bryum  jlexuosum  , L.  A tiges  droites  ; à 
feuilles  sétacées  *,  à péduncules  tortueux  •,  à urnes  droites  , cylindri- 
ques ; h opercule  en  arête.  Dans  les  bois  humides  , aux  Brosses. 

Bryum  , pilosum  , molle  ; se  tes  intortis.  Dill.  musc.  tab.  l\r].  fig.  33. 
Dicranum  Jlexuosum.  Bridel.  * 

'^55 1.  Le  Brie  tronqué,  Bryum  tmnculatum  , L.  A tiges  très-pe- 
tites , garnies  de  feuilles  très-petites , ovales  , pointues  , en  rosette  ; 
à pédicules  très-courts  ; à urne  droite  , ovale  , assez  grosse  -,  a opercule 
pointu  ; elle  paroît  tronquée  après  la  chute  de  l’opercule.  Dans  les 
fossés  , dans  les  haies  , sur  les  bords  des  fossés  , aux  Broteaux. 

Muscus  capillaceus , omnium  minimus.  Inslit.  rei  herbar.  Biyum 
exiguum , c reber rimis  capsulis  rujîs.  Dillen.  3^7  • tab.  4 3.  fig.  rj.  Vaill. 
Par.  tab.  26.  fig.  2.  Vaillant  a trouvé  cette  Mousse  à Luxembourg, 
elle  n’a  que  trois  ou  quatre  lignes  de  haut  : ses  feuilles  sont  touffues, 
longues  de  demi-ligne  , rangées  au  bas  de  la  tige  : cette  tige  est  un 
petit  cheveu  roussâtre  , chargé  d’un  chapiteau  , long  de  demi-ligne  , 
étroit , garni  d’uue  coiffe  terminée  par  un  filet  délié.  Tournefort. 
Gymnostomum  truncatulum.  Bridel. 

2552.  Le  Brie  verdoyant , Bryum  viridulum  , L.  A tiges  extrême- 
ment petites  , resserrées  en  gazons  fins  , très-bas  , et  d’un  vert-clair  5 à 
feuilles  étroites,  en  alêne,  réfléchies  vers  leur  sommet,  crêpées  par 
dessication  ; à pédicule  rougeâtre  , terminal  ; à urnes  petites  , droites  , 
ovales  , jaunâtres  ; à opercule  pointu.  Sur  les  bords  des  fossés  hu- 
mides , aux  Broteaux. 

Bry  um  capillaceum , breve  , pallidè  et  lectè  virens  ; capsulis  ovalis . 
Dill.  musc.  38o.  tab.  /j8.  fig.  43.  Muscus  capillaceus , omnium  mini- 
mus ; foliis  longioribus  et  angustioribus.  Vaili.  Par.  i3o.  tab.  29.  fig. 
5.  IV eissia  viridula.  Bridel. 

I.  Obs.  Cette  Mousse, ne  fait  point  de  tige  , mais  seulement  sept  ou 
huit  petites  feuilles  d’un  vert-jaunâtre  , disposées  en  rond  sur  le  collet  de 
la  racine  , qui  n’est  qu’un  petit  toupet  de  chevelu.  Quoique  ses  feuilles 
n’ayent  tout  au  plus  qu’un  quart  de  ligne  de  largeur  , sur  environ, 
doux  lignes  de  longueur  , elles  ne  laissent  pas  d’être  pliées  en  gouttière  * 
du  centre  de  ces  feuilles  s’élève  une  soie  pâle  , très-déliée  , longue 
de  trois  ou  quatre  lignes  , qui  soutient  une  petite  tête  ovale,  couverte 
d’une  toque  pointue.  Vaill. 

II.  Obs.  Cette  Mousse  11’est  point  le  Bryum  viridulum  de  Linné. 
C’est  sans  doute  par  erreur  que  Linné  a cité  Vaill.  et  Dillen.  C’est 
le  Bryurn  virens  ou  IV eissia  virens  de  Bridel  , qui  dit  : Hanc  spe- 
cie/n  qiumivis  vulgatissimam  Linnceus  non  novit  ; planta  etenim  , 
c/uam  Bryi  viridu.lt  nornine  design avit  omnino  diversa  est  , testa 
Dicksono  , qui  illius  specimina  in  herbario  Linnceano  vidit,  Syno- 
nyma  autem  Dillenii  et  V aillantii  ab  Archiatro  perperiqn  adducia , 
«r unes  ferà  recentiores  A!  adores  in  erre  rem  induxerunt. 
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2553.  Le  Brie  des  marais,  Bryum  paludosum , L.  Sans  tirées  ; k 
feuilles  capillaires;  a capsules  très-obtuses  ; à peine  distingué  du  ver- 
doyant ; niais  ses  urnes  sont  brunes  , et  ses  feuilles  ne  se  crispent 
point  par  la  dessication.  A Villeurbane. 

Bryum  trichodes  , acaulon  , palustre  , minimum  ; setis  et  capsulis 
b revis  s'unis.  Dill.  musc.  tab.  49-  6g-  53.  Weissia  paludosa.  Bridel. 

o554-  Le  Brie  hypnoïde  , Bryum  hypnoides  , L.  A tiges  très-ra- 
mifiées,  assez  longues  , couchées  , entrelacées  ; k feuilles  très-petites  , 
serrées  , imbriquées  , et  terminées  par  un  poil  blanc  ; k pédicules 
assez  courts  au  sommet  et  sur  les  côtés  des  rameaux  ; a urnes  droites  ; 
h opercule  très-aigu.  Sur  les  rochers,  k Couzon. 

AIuscus  capillaccus  , densissimus  , lanuginosus.  Instit.  rei  lrerbar. 
Celte  mousse  est 'couchée  sur  les  rochers  de  Saint-Germain  et  de 
Fontainebleau  : elle  est  fort  touffue  , branchue  , couverte  de  feuilles 
plus  déliées  qu’un  cheveu  , dont  la  moitié  n’est  qu’un  fdet  blanc  et 
doux  comme  un  brin  de  laine.  Tourn.  Bryum  hypnoides , polycephalon 
ianuginosum , montanum.  Dill.  musc.  372.  tab.  47*  fig.  32.  Muscus 
yllpinus  , ramosior,  erectus  , jlagellis  brevïorïbus , lanuginosus.  Pluken. 
alm.  %55.  tab.  4?-  fig-  5.  Trichoslomum  Ianuginosum.  Bridel. 

2555.  Le  Brie  verticillé  , Bryum  vertic  illatum  , L.  A tiges  rami- 
fiées ; à rejets  relevés  ; à feuilles  eu  alêne , terminées  par  un  poil  ; à 

Îiéduricules  tordus  parle  dessèchement  ; à urnes  droites.  Sur  les  col- 
ines  sablonneuses  , h Vassicux. 

Bryum  pilosurn , verlicillaium.  Dill.  musc.  tab.  4"*  fig*  35.  Bryum 
verticillatum.  Bridel. 

a556.  Le  Brie  d'été,  Biyum  cestivum , L.  A tiges  ramifiées  , nues 
en  partie;  k feuilles  en  alêne,  courtes,  écartées  entre  elles;  à urnes 
droites  , arrondies  , axillaires.  Dans  les  marais  , à Oullins. 

B ry  um  palustre  , cestivum;  Confervce  fade.  Dill.  musc.  tab.  47» 
fig.  3fi.  Gymnostomum  aestivum.  Hcdw. 

255  7.  Le  Bric  doré,  Bryum  trichodes  , L..  A feuilles  sétacées  , 
droite. s;  a pédicules  très-longs;  k urnes  redressées  ; k bord  cilié,  sans 
anneau  , s’élargissant  vers  le  haut;  elles  paroissent  ciliées  après  la  chute 
de  1* opercule.  Sur  les  montagnes  du  Bugey. 

£lryum  trichodes  , aureum  ; capsulis  incurvis  , obtusis  , in  setis 
Ion  gis.  tab.  49-  fig-  58.  Meesia  uliginosa.  Bridel. 

2058.  Le  Brie  argenté,  Bryum  argentevm , L.  A tiges  grêles,  courtes , 
e?a  petits  gazons  serrés  , luisans,  de  couleur  argentée;  a feuilles  très- 
petites  , ovales,  concaves,  serrées  , en  recouvrement;  k pédicules 
courts  k la  base  des  tiges;  k urnes  ovales,  petites  , pendantes.  Sur  les 
murailles,  sur  les  pierres,  k la  Croix-Rousse. 

Bryum  pendulum  , julaceum  , argenteam  et  sericeum.  Dill.  musc. 
3()2.  tab.  5o.  fig.  62.  Muscus  squamosus , argenteus ; Ericce  folio, 
Vaill.  Par.  i34-  tab.  26.  fig.  3.  Bryum  argenteum.  Bridel. 

2559.  Le  Brie-Coussinet, Bryum  pulvinatum,  L.  A ti ges très-courtes , 
en  gazons  serrés;  convexes  , laineux  , d’un  vert -noirâtre  ; à feuilles 
lancéolées , pliées  en  gouttière , terminées  par  un  poil  blanc  , assez 
.long  ; les  pédicules  au  sommet  des  tiges , ou  latéralement  ; k urnes 
ovales  , petites , pendantes.  Sur  les  murailles  et  sur  les  pierres  , k la 
Croix-Rousse. 

Bryum  orbiculare  , pulvinatum , hirsutiè  canescens  ; capsulis  im- 
xnersis . Dill.  musc.  095.  tab.  5o.  fig.  65.  Jlluscus  capillaçeus , lanugi- 
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nosus  , minimus.  Vaill.  Par.  1 33.  tab.  29.  fig.  2.  Tourn.  55a.  Fissi - 
tiens  pidi’inatus.  Bridel. 

Ois.  Elle  ne  vient  guère  que  sur  les  pierres  et  sur  les  murs  , ou  elle 
fait  des  gazons  demi-sphériques  , fort  serrés  et  tout  laineux.  Les  brins 
sont  branclius  dès  la  racine , couverts  tout  autour  des  feuilles  fort  drues  , 
longues  d’une  ligne  , sur  un  tiers  de  ligne  de  large  , pliées  en  gouttière  , 
arrondies  sur  le  bout  , traversées  d’un  nerf  très-délié , qui  se  termine 
par  un  brin  de  laine  blanche  , long  de  deux  lignes.  Ces  soies  sortent 
du  côté  et  vers  l’extrémité  des  brins;  elles  sont  courbes  , pâles,  longues 
de  deux  lignes , et  soutiennent  une  petite  capsule  ovale  , renversée  cl 
presque  cachée  dans  le  gazon.  Vaill. 

2 5 Ôo.  Le  Brie  gazon,  Bryum  ccespititium , L.  A tiges  très-courtes, 
en  gazons  serrés,  d’un  vert-clair;  à feuilles  lancéolées,  terminées  par 
une  pointe  en  filet;  à longs  pédicules;  à urnes  ovales,  obtuses,  pen- 
dantes. Sur  les  pierres  , à la  Croix-Housse. 

Bryum  pendalnm  , ovatum , ccespititium  et  pilosum  ; setâ  bicolore» 
Dill.  musc.  396.  tab.  5o.  fig.  GG.  Mus  eus  capillaceus  , miniums;  cnpi- 
tulo  nutnnie  ; pediculo  purpureo.  Vaill.  Par.  ij/j.  tab.  29.  fig.  'J- 
Tourn.  552.  Mnium  ccespititium.  Bridel. 

Obs.  Elle  fait  de  petits  gazons  serrés  , d’un  vert-pâle  , qui  n’ont  ordi- 
nairement que  deux  ou  trois  lignes  de  hauteur.  Ses  racines  sont  de 
petits  cheveux  qui  poussent  des  tiges  fort  branchues,  couvertes  tout  an. 
tour  de  feuilles  fort  serrées , taillées  en  baie , longues  d’environ  une 
ligne,  très-minces,  transparentes  , traversées  de  la  hase  à la  poiute  d un 
nerf  très-délié,  terminé  par  un  petit  poil  long  de  demi- ligne.  Les 
soies  sortent  des  bouts  des  vieux  brins  , qui  sont  entourés  et  surmontés 
des  nouveaux.  Elles  sont  purpurines  , et  s’élèvent  quelquefois  de  plus 
d’un  pouce.  Cette  soie  soutient  une  urne  renversée,  ovale  , pointue.  Vaill. 

25Gi.  Le  Brie  incarnat,  Bryum  carneum  , L.  A tiges  très-petites  , 
serrées  en  gazon  ; à feuilles  lancéolées  , aiguës  , alternes  ; k urnes 
ovales,  arrondies,  pendantes;  à pédicules  de  couleur  de  chair.  Dans 
les  terrains  humides  , aux  Broteaux. 

Bryum  lanceolatum  , pellucidum  ; capsulis  subrotundis  ; pedunculis 
carneis.  Dill.  musc.  tab.  5o.  fig.  69.  Bryum  earneurn.  Bridel. 

2562.  Le  Bric  simple,  Bryum  simplex , L.  A tiges  très  - simples  , 
portant  au  sommet  et  sur  Jes  côtés  les  pédicules;  à feuilles  capillaires  , 
en  alêne  , en  recouvrement,  et  ouvertes;  a urnes  inclinées,  cylin- 
driques, un  peu  courbées  , rouges.  Dans  les  pâturages  , aux  Broteaux. 

Bry  um  tricho'ides , capsulis  rubris  , cernuis.  Dill.  musc.  tab.  5o. 
fig.  5q.  Dicrcinnum  varium.  Bridel. 

2563.  Le  Bric  Alpin  , Bryum  Alpmum  ' £.  A tiges  ramifiées 
à feuilles  ovales , aiguës*  pliées  en  carène;  à pédicules  axillaires  ; 
urnes  pendantes , oblongues.  Sur  les  montagnes  de  Pilât , sur  les  ro- 
chers. 

Bryum  hypndides  , pendulum  , serieewn  ; coma  insigni , airo-m- 
lente.  Di  1! . Musc.  tab.  5o.  fig.  6/j.  Bryum  Alpinum.  Bridel. 

2564-  L’Hypne  k feuilles  d’If,  Hypnum  taxifolium  , L.  Genre  i3ï2. 
Les  pédicules  des  urnes  , latéraux , et  enveloppés  à leur  base  par  uns 
gaine  écailleuse  et  fouillée  ; les  urnes  à opercules  , h coiffes  lisses.  A 
racine  poussant  plusieurs  jets  courts  , garnis  de  petites  feuilles  lancéo- 
lées , transparentes,  vertes,  fort  rapprochées  et  disposées  en  manière 
d’sile  sur  deux  côtés  opposés  ou  distiques;  à pédicules  assez  longs  , 


P'.. 


224  CRYPTOGAMIE.  MO  U S S E S. 

rongeât  res , partant  de  la  base  des  jets  ; h urnes  un  peu  inclinées,  k 
opercule. pointu.  Sur  les  pentes  des  fossés,  sur  les  bords  des  bois  , k 

Roche-Cardon. 

•r 

Hypnum  tax  forme  , minus;  basi  capsuliferâ.  Bill.  musc.  263. 
tab.  34.  fig.  2.  Muscus  pennatus  ; capilulis  Adianihi.  Va  il!.  Par. 
t36.  tab.  iL  fig.  11.  Oéd.  Flor.  Dan.  pag.  4^3.  fig.  2.  Fissidens 
taoCij'olius.  Bridel. 

2565.  L’Hypne  denticulé  , Hypnum  denliculalum  , L . A rejets 
simples  , couchés  , produisant  de  la  base  le  péduncule  a urne  oblique  , 
à feuilles  sur  deux  rangs  , ovales  , lancéolées,  terminées  par  une  arête  , 
recourbées.  Dans  nos  bois , sur  la  terre. 

Muscus  pinnatus  , denticulatus  , minor.  Vaill.  Par.  i3^.  tab.  29. 
fig.  8.  Muscus  pinnatus  , capitulis  Adianihi.  Moris.  liist.  3.  pag.  626. 
scct.  i5.  tab.  6.  fig.  36.  Hypnum  denticulatum , pinnatum  ; pinnulis 
duplicatis  , recurvis.  Dill.  musc.  266.  tab.  34.  fig.  5.  Hypnum  den- 
ticulatum.  Bridel. 

Qbs.  Cette  Mousse  vivace  forme  de  petits  gazons  touffus , d’un 
vert-pâle  et  comme  soyeux.  Ses  brins  qui  sont  courbés  et  se  couchent 
les  uns  sur  les  autres,  à peu  près  comme  les  plumes  des  oiseaux  , n’ont 
tout  au  plus  que  sept  à huit  lignes  de  long,  et  ressemblent  assez  à une 
queue  de  souris.  Ils  sont  garnis  tout  autour  de  feuilles  très-pointues  et 
fort  serrées  , dont  les  plus  longues,  qui  occupent  le  milieu  du  brin  , 
et  vont  toujours  en  diminuant  vers  Ici. extrémités  , n’ont  pas  une  iigne 
de  long.  La  pipe  s’élève  du  brin  , aupV-s  de  la  racine  et  à près  d’un 
pouce  de  haut.  Sa  queue  est  une  soie  purpurine  , qui  soutient  une  tête 
courbe  , un  peu  penchée  , d’un  vert-gai  et  luisant  , longue  d’une  ligne 
et  demie.  Vaill. 

2566.  LéHypne  bryoides  , Hypnum  bryoides  , L.  A tiges  très- 
simples  ; k feuilles  ailées  sur  la  tige;  sept  paires  de  folioles  en  recou- 
vrement ; â pédoncules  terminant  les  tiges  ; à urnes  droites.  Sur  les 
pentes  des  fossés.  A Chasselay. 

Hypnum  tax  forme , exiguum  , versus  summitatem  capsulifenun. 
Dill.  musc.  262.  tab.  34.  fig.  1.  Muscus  polytrichoides , exiguis  ca- 
pitulis in  sunnnis  surculis  , seu  foliis  suhrotundis  , erectis.  Vaill.  Par. 
i36.  tab.  24.  fig.  1 3.  Muscus  pinnatus , omnium  minimus.  Tourn. 
556.  Fissidens  bryoides.  Bridel. 

2567.  L’Hypne  adiantin  , Hypnum  adianthoides , L.  A tiges 
droites , ramifiées  ; â feuilles  ailées  sur  la  tige  ; à cinq  paires  de  fo- 
lioles en  recouvrement,  aigus;  â péduncules  naissant  du  milieu  de  la 
tige  ; à urnes  obliques  en  alêne.  Dans  les  terrains  marécageux  , en 
Bresse , au  Soleil.  Près  de  Montluel. 

Hypnum  tax  if  or  me  , palustre , ramosum  , majus  et  erectum.  Dill. 
musc.  264.  tab.  34-  fig-  3.  Muscus  taxiformis  , ramosus.  Vaill.  Par. 
l36.  tab.  28»  fig.  5.  Fissidens  adianthoides.  Bridel. 

2568.  L’Hypne  aplati , Hypnum  complanatum  , L.  A tige  ramifiée  ; 
k feuilles  ailées  sur  la  tige;  k folioles  ovales,  en  recouvrement,  com- 
primées, aiguës  , repliées;  k urnes  ovales;  a coiffe  d’un  blanc -sale  , 
très-aiguë.  Sur  les  troncs  d’arbres  , k Chasselay  , au  Plantain. 

Hypnum  pennatum  , compressum  et  splendtns  ; capsulis  ovatis. 
Dill.  musc.  268.  tab.  34.  fig.  7.  Muscus  trickomanoïdes , Jilicifolius , 

splcndens. 
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Sptcndens.  Yaill.  Par.  \Sg.  tab.  u3.  fig.  4-  Musciis  squamosus , den~ 
ticulalus , splendens  , arborais.  Tourn.  555.  Leskia  complanala • 
Bridel. 

Hrpnum  trichoinano'ides  , ivtr.  C’est  la  quatrième  espèce  de  la 
page  i Sq.  iVon  est  complanatum  , L.  Elle  est  vivace  et  fort  touffue  ; 
elle  naît  ordinairement  aux  troncs  des  arbres , d’où  elle  pend  un  peu 
en  bas.  Les  tiges  sont  branchues  , et  se  divisent  et  sous^divisent  sur  les 
côtes  en  plusieurs  brins  capillaires  , garnis  de  deux  rangs  de  feuilles 
fort  serrées  , disposées  en  ailes  qui  se  courbent  tant  soit  peu  en  des- 
sous , et  forment  une  manière  de  coiffe  sur  l’extrémité  des  jeunes 
brins.  Ces  feuilles  ont  environ  trois  quarts  de  ligne  de  long , sur  un 
tiers  de  large  , très-minces  , transparentes,  d’un  vert-pâle  et  luisantes  , 
obtuses  sur  les  jeunes  brins,  pointues  et  plus  étroites  sur  les  vieux  , 
qui  en  sont  quelquefois  comme  dénués.  l)u  milieu  des  branches  s’élè- 
vent des  soies  très-fines  , pâles  , hautes  de  sept  à huit  lignes  , qui 
portent  une  petite  urne  ovale,  sortie  d’une  toque  pointue,  d’un  blanc-sale. 
Cette  Mousse  varie  selon  les  lieux.  Yaill.  Leskia  trichornanoides.  Bridel. 

2669.  L’Hypne  flottante,  Hy pnum fluitans  yL.  A tige  longue,  flottante, 
ramifiée  ; â rameaux  simples  ; h feuilles  lancéolées  , pointues  , assez 
écartées  ; â urnes  oblongues  , penchées  ; à opercule  conique.  Dans  les 
ruisseaux  de  nos  montagnes  , à Pilât. 

Muscus  longissimus  , aquaticus  ; capillaceo  folio.  Tourn.  plant. 
Par.  5oo.  Muscus  fluitans  , foliis  et  flagellis  longis  , tenuibusque . 
Yaill.  Par.  i3q.  tab.  33.  fig.  6.  Hypnum  erectum , aut fluitans  ; foliis 
oblongis  y angustis  , peracutis.  Dill.  musc.  tab.  38.  fig.  33. 

Obs.  Les  tiges  de  cette  Mousse  ont  souvent  un  pied  de  hauteur  ; ce 
ne  sout  que  des  filets  assez  droits  , forts  , garnis  dans  leur  longueur  de 
deux  rangs  de  brins  longs  de  demi  - pouce  , disposés  alternativement 
aux  côtés  de  la  tige  , comme  les  pinnules  des  Fougères  , entourés  de 
feuilles  médiocrement  serrées,  d’un  vert-gai,  fort  pointues,  d’environ  deux 
lignes  de  longueur , sur  un  quart  de  ligne  de  largeur.  Celles  qui  ac- 
compagnent les  tiges  sont  un  peu  plus  longues  , et  une  fois  plus  larges  , 
disposées  alternativement,  mais  fort  clair-semées.  Elle  est  vivace  et 
naît  dans  les  mares.  Yaill.  Hypnum  fluitans.  Bridel. 

^570.  L’Hypne  luisant,  Hypnum  lucens  , L.  A rejets  ramifiés;  à 
feuilles  comme  ailées  ; à folioles  ovales  , pointues  , luisantes , en  re- 
couvrement d’une  manière  lâche  , comme  chagrinées.  Dans  les  ter- 
rains marécageux  , à Oullins. 

Hypnum  pennatum  , aqualicum , lucens  ; longis , latisque  foliis. 
Dillen.  musc.  tab.  34.  fig.  10.  Hypnum  lucens.  Bridel. 

*2571.  L’Hypne  ondulé,  Hypnum  undulatum , L.  A rejets  ramifiés  ; 
h feuilles  comme  ailées;  à folioles  repliées  comme  en  ondes;  à pé- 
duncules  très-longs  , à la  base  et  au  milieu  des  rameaux  ; à urnes  ob— 
longues  , ou  à opercules  coniques.  Sur  les  rochers  en  Bugey. 

Hypnum  pennatum  , undulatum  , Lycopodii  instar  sparsum.  Dill. 
musc.  27t.  tab.  36.  fig.  11.  Hypnum  undulatum.  Bridel. 

2572.  Ï/Hypne  crépu  , Hypnum  crispum  , L.  A rejets  ramifiés  ; h 
folioles  planes , ovales  , ondulées  , à ondes  transversales  ; â urnes 
ovales.  A peine  distingué  du  précédent.  Sur  les  pierres  , au  Bois-de- 
Roy,  â Fontaines. 

Hypnum  pennatum , undulatum  ? crispum  ; setis  et  capsulis  bre~ 
J 'orne  J II,  R 
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viuus.  Dill.  clth.  287.  tab.  3G.  fig.  12.  Léchera  crispa.  Bridel.  ILdl. 
Hclv.  enura.  tab.  3.  fig.  5. 

‘ïZ'jZ.  L’Hypne  triangulaire , Hypnwn  trique  Lrum  , L.  A rameaux 
vagues  , recourbés  ; a feuilles  ovales  , pointues , recourbées  , ouvertes  j 
à urnes  ovales,  inclinées.  Dans  les  prés  , dans  les  bois  , aux  Brosses. 

Hypnwn  vulgare , triangulum  , maximum  cl  pallidum.  Dill. 
musc.  298.  tab.  38.  fig.  28.  Musais  ramosus  , major , sperrnalo- 
phorus.  Vaiil.  Par.  iZ'j.  n°.  11.  tab.  28.  fig.  9.  Tourn.  553.  Hypnunx 
trirjuetnim.  Bridel. 

Obs.  Celle-ci  est  très-commune  dans  tous  les  bois.  Sa  tige  est  haute 
depuis  trois  pouces  jusqu’il  six  ou  sept  , épaisse  de  demi-ligne  , brune  , 
dure  , branchue  , couverte  de  feuilles  assez  serrées  , d’un  vert-pâle , très- 
minces  , transparentes  , longues  de  deux  lignes  , larges  d’une  ligne 
et  demie  à leur  base  , taillées  à dents  de  scie  , très  - pointues.  Les 
branches  naissent  sans  ordre  autour  de  la  tige  , et  se  courbent  en  bas 
en  quart  de  cercle.  Elles  sont  aussi  toutes  chargées  de  feuilles , mais 
plus  petites  , dont  quelques-unes  portent  dans  leurs  aisselles  des  grains 
ronds  et  roussàtres  , semblables  aux  semences  du  tabac.  Elle  produit 
aussi  des  urnes  penchées  , longues  d’une  ligne  et  demie  , soutenues 
par  des  soies  rouges  d’environ  un  pouce  de  long.  Vaiil. 

2 5 7/}.  L’Hypne-Fourgon  , Hypnum  liütabuiuni  , L.  A rameaux  va- 
gues , comme  rampans  ; à feuilles  ovales  , striées  , terminées  par  une 
p . iinte  , en  recouvrement  ; h urnes  ovales  , inclinées  ; a opercule  co- 
nique. Dans  les  bois,  à Vassicux., 

Hypnwn  dentatum , vulgaLissimum  ; operculis  obiusis.  Dill.  musc, 
2<)5.  tab.  38.  lig.  29.  Muscus  myosurdides ; Rulabulijructu.  Vaiil.  Par. 
tab.  27.  fig.  8.  et  tab.  23.  fig.  2.  Hypnwn  Jiulabulum.  Bridel. 

2575.  L’Hy  pne-Fougère  , Hypnwn  filicinum  , L.  A rameaux  ailés  , 
à filerons  éloignés  ; â feuilles  aiguës  , recourbées  , crochues  , très-pe- 
tites : elle  est  d’un  vert-jaunâtre  ; elle  imite  par  la  disposition  de  ses 
rameaux  une  petite  Fougère.  Dans  les  terrains  humides  , aux  Brotéaux. 

Hypnwn  repens  , JÙicinum  , crispum.  Dill.  musc.  282.  tab.  36.  fig. 
19.  Muscus  jilicinus  , palustiis.  Vaiil.  Par.  1 38.  tab.  29.  fig.  9.  Cuni 
synonimis  et  descriptione  aliéna.  Hypnwn  filicinum.  Bridel. 

Obs.  Elle  est  vivace  et  très-commune  dans  les  prairies  marécageuses  ; 
ses  liges  sont  hautes  de  trois  à quatre  pouces  , rousses,  peu  branchues „ 
garnies  sur  les  côtés  de  deux  rangs  (barètes  , qui  vont  toujours  en  dimi- 
nuant : toutes  les  parties  sont  chargées  de  feuilles  assez  serrées  , trans- 
parentes , luisantes  , d’un  vert-roussâtre  , taillées  à dents  de  scie  , lon- 
gues d’une  ligne  , fort- étroites  et  très-pointues.  L’extrémité  des  tiges 
et  des  jeunes  brins  sont  toujours  terminées  par  un  rouleau  conique  de 
îeunes  feuilles  , longues  d’une  ligne  ou  deux.  D’environ  la  moitié  de 
la  tige  s’élèvent  des  soies  rouges  , longues  quelquefois  de  deux  pouces  , 
chargées  de  cornichons  longs  de  deux  lignes  , sortis  d’une  toque  blan’t 
che  f fort  pointue.  Vaiil. 

^576.  L’Ilypne  prolifère  , Hypnwn  proliferwn  , L.  A rejets  proli- 


fères , aplatis",  ailés" ; h feuilles  tres-petites  , aiguës  , jaunâtres  ; les  pé- 
dicules ramassés  en  faisceau  â l’origine  des  ra 
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£:Vr.  tab.  29.  flir.  1.  Bei lè.  Muscus  JUiciuus  , major.  C.  Bauh.  pin. 
3(>o.  Muscus  f/icinus.  Tabern.  icou.  807.  J.  Bauh.  3.  pag.  765.  Hyp~ 
nw u proliferum.  Bridel. 

2577.  L'Hypne  des  murs  , Hypnum  parietinum , L.  A tige  ram- 
pante , à rameaux  doublement  ailes  , aplatis  ; à péduncules  agrégés  ou 
réunis  en  faisceau.  Elle  est  d’un  vert-jaunâtre  , un  peu  luisant.  Sur  les 
murs  , à la  Croix-Rousse. 

Hypnum  filicinum  , Tamarisci  -foliis  minoribus  , non  splendentibus . 
Dill.  musc.  276.  tab.  35.  lîg.  1/4-  Muscus  Jilicinus  , minor  , repens. 
Lues.  Pruss.  167.  icon.  Muscus  Jilicinus  , minor . Vaill.  Par.  i4°» 
tab.  23.  fig.  9.  Muscus  vulgaris  , pennatus , major.  C.  Bauh.  pin.  860. 
Muscus  pennatus , prunus.  Prodr.  Cette  Mousse  est  assez  commune  dan£ 
les  bois.  Hypnum  parietinum.  Bridel. 

Obs.  Cette  Mousse  vivace  commence  par  une  tige  purpurine  > roide  , 
courbe  , haute  d’un  pouce  et  demi  , garnie  de  feuilles  transparentes  , 
très-pointues  , taillées  à dents  de  scie  , longues  d’environ  une  ligne. 
Dos  côtés  de  cette  tige  , naissent  des  branches  garnies  de  feuilles  sem- 
blables , mais  plus  petites,  opposées  deux  à deux  , longues  d’un  demi- 
pouce  , qui  en  produisent  d’autres  plus  petites  , disposées  de  meme  sur 
les  côtés  en  manière  de  barbe  de  plume  , et  qui  comme  les  premières 
vont  toujours  en  diminuant  vers  le  bout.  Les  dernières  ont  des  feuilles 
si  petites  , qu’à  peine  les  peut-on  distinguer  les  unes  des  autres.  La 
première  tige  est  surmontée  d’une  seconde  toute  semblable  qui  naît  , 
celle-ci  d’une  troisième  , et  ainsi  du  reste.  11  en  sort  quelquefois  aussi 
des  côtés.  Les  pipes  sortent  de  la  pénultième  , et  quelquefois  de  la 
deruicre  plume.  Elles  naissent  ordinairement  à près  d’une  ligne  de 
distance  les  unes  des  autres.  Les  queues  ont  des  soies  rouges  , hautes 
de  plus  d’un  pouce  , qui  se  coudent  vers  leur  milieu  ; et  soutiennent 
chacune  une  tète  brune  , ovale  , un  peu  penchée  et  terminée  par  un 
petit  bec  sur  le  devant.  Cette  plante  est  comme  soyeuse  , de  couleur 
jaune.  Vaill. 

2078.  L’Hypne  alongé  , Hypnum  prœlongum  , L.  A rejets  couchés, 
comme  ailés  ; à rameaux  éloignés  , très-menus  -,  à folioles  lancéolées  , 
terminées  par  un  poil  ; à urnes  ovales  , inclinées  , à arête.  Sur  les 
troncs  des  arbres  , à Vassieux. 

Hypnum  repens  , filicinum,  trianguhxribus , parais  foliis , prœlongum, 
Dill.  musc.  278.  tab.  35.  fig.  i5.  Muscus  jilicinus , minor.  C-  Bauh. 
prodr.  i5i.  Hypnum  prœlongum.  Bridel. 

2579.  L’Hypne  crête  , Hypnum  crisla  castrensis  , L.  A rejets  ailés  ; 
«»  rameaux  rapprochés , recourbés  au  sommet  ; à folioles  recourbées  , 
crépues  ; à urnes  arrondies.  Dans  les  forêts  , sur  les  montagnes  du 
Bugey. 

Hypnum  filicinum  , cristam  castrensem  reprœsenlans.  Dill.  muse. 
284.  tab.  36.  fig.  20.  Muscus  terreslris  , repens  , subjlavus  ; foliis  cris- 
pis , minoribus  ; ramulisque  clensihs  convertis.  Vaill.  Par.  i/j-i.  tab.  27. 
fig*  d4-  Hypnum  crisla  castrensis.  Bridel. 

2580.  L’Hypne  - Sapinet , Hypnum  abietinum  , L.  A rejets  ailés, 
arrondis  ; à rameaux  écartés  inégaux  , droits  -,  à folioles  ovales  , lan- 
céolées , terminées  par  un  poil  ; à pédicules  solitaires  sortant  du  mi- 
lieu des  rameaux  ; à urnes  recourbées  , à coiffe  en  alêne.  Dans  les  fo- 
rets de  Sapins  , a Pilât. 

Hypnum  lutescens  ; alis  s ulula  lis  , tenacibus . Dill.  musc.  280.  tab, 
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•dî>.  fig.  17.  Mus  eus  pennatus,  minor , caulibus  ramosis  , in  summitate 
velati  spicalus.  Lues.  Pruss.  167.  tab.  43.  Vaill.  Par.  tab.  29.  fig.  12. 
Jiypnum  abietinwn.  Bridel. 

Obs.  Celle-ci  s’élève  de  quatre  a cinq  pouces  par  des  fouets  comme 
ligneux , peu  branchus  , garnis  tout  autour  de  feuilles  longues  d’une 
ligne  , assez  roides  , taillées  à dents  de  scie  , fort  étroites  , très-pointues 
et  comme  piquantes  , dans  les  aisselles  desquelles  sont  de  petits  globules, 
qu’il  est  plus  aisé  de  sentir  , en  coulant  les  doigts  du  liaut  en  bas  des 
tiges,  que  de  les  voir  , tant  elles  sont  menues.  Vaill. 

258t.  L’Hypne-Cyprès  , Hypnum  cupressijorme  , L.  A tige  apla- 
tie ; à rejets  comme  ailés  ; il  feuilles  en  recouvrement  , tournées  d'un 
côté  , recourbées  /en  faucille  , terminées  en  arête  ; à urnes*  droites  , 
ovales.  Dans  les  forets  , sur  les  racines  des  arbres  ; à Vassieux  et  à 
Poche-Cardon . 

Hypnum  crispum  , cupressi forme  ; foliis  aduncis.  Dill.  musc.  287. 
tab.  87.  fig.  ^3.  Muscus  sc/uamosus , ramosus  , minor  et  crispus.  Vaill. 
Paris.  1 3q.  tab.  27.  fig.  i3.  Tourne f.  553.  Hypnum  cupressijorme . 
Bridel. 

2582.  L’Hypne  crochu,  Hypnum  adnneum  , L.  A rejets  redressés  , 
peu  ramifiés  -,  à rameaux  recourbés  ; h feuilles  d’un  seul  côté  , étroites  , 
recourbées  en  faucille  , terminées  par  un  poil  ; à urnes  inclinées  , à 
opercule  conique.  Dans  les  marais  , h Oullins. 

Hypnum  palustre  , erecturn  ; summitatibus  acluncis.  Dill.  musc.  292. 
tab.  37.  fig.  2G.  Hypnum  aduncum.  Bridel. 

2583.  LYIypne  comprimé,  Hypnum  compressum  , J,.  A rejets  ailés, 
comprimés  ; k feuilles  chevelues , recourbées  , pointues  -,  à urnes  droites. 
Sur  les  troncs  d’arbres  , à Vassieux. 

Hypnum  jilicinum , sericeum  , molle  etpellucidum  ; mucronibus  adun- 
cis.  Dill.  musc.  280.  tab.  36.  fig.  22.  Hypnum  compressum.  Bridel. 

2084.  L’ïïypne-Scorpione  , Hypnum  Scorpioides  , L.  A rameaux 
couchés  , vagues  , recourbés  ; k feuilles  tournées  dhin  côté  , resserrées 
entre  elles  , un  peu  crochues.  Dans  les  marais  , aux  Broteaux-Mo- 
guat. 

Hypnum , scorpioides , palustre , magnum  , Lycopodii  instar  sparsum. 
Dill.  musc.  290.  tab.  37.  fig.  25.  Bull.  Par.  lab.  601.  Hypnum  scor- 
pioides. Bridel. 

2585.  L’Hvpne  sarmenteux,  Hypnum  viticulosurn  , A rejets  ram- 
pans  ; k rameaux  vagues  , arrondis  ; à feuilles  lancéolées , ouvertes  , 
pointues  , crépues  ; k urucs  droites  ; k opercules  coniques.  Sur  les 
montagries  arides  , k Poleymieux  , au  bois  de  Roy. 

Hypnum  sub/ursutum  ; viticu/is  gracilibus  , erectis  ; capsulis  tere- 
libus.  Dill.  musc.  007.  tab.  39.  fig.  43.  Muscus  scjttamosus  ; viticu- 
lis  longioribus  , glabris.  Vaill.  Par.  1 3y . tab.  23.  fig.  1.  Tourn.  555. 
JYeckcra  viticulosa.  Bridel. 

Obs.  Elle  naît  par  gazons  fort  touffus  , d’un  vert-foncé  et  mat  ; ses 
racines  tracent  et  poussent  des  fouets  hauts  d’environ  trois  poncés  , qui 
se  divisent  et  sous-divisenl  ordinairement  en  deux  brins  , couverts  tout 
autour  de  feuilles  pointues  , fort  serrées  , qui  ont  un  peu  plus  d’une 
ligne  de  long/,  sur  un  quart  de  ligne  de  large  , traversées  d’un  nerf  très- 
délié.  Des  côtés  des  brins  , en  deçà  de  leur  extrémité  , partent  plu- 
sieurs soies  pales  , hautes  de  six  lignes  , qui  soutiennent  chacune  une 
capsule  brune  , cy  lindrique  , longue  de  près  de  deux  lignes  , termi- 
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r iéc  en  pointe.  On  trouve  quelquefois  des  petits  grains  ronds  dans  les 
aisselles  de  la  plupart  des  feuilles  de  cette  plante.  â aill. 

9$S6.  L’Hypne  rude , hypnum  squarrosum  , L,  À rameaux  vagues  ; 
à feuilles  lancéolées  , repliées  , carénées  , recourbées  en  dehors  , trans- 
parentes , striées  ; à urnes  ovales  y obliques  ou  inclinées  ; à opercules 
coniques.  Dans  les  terres  humides , aux  Broteaux  , à Oullins. 

Hypnum  repens  , triangularibus  , rcfîcxis  Jadis  , majus . Dill.  nmse. 
3o3.  tab.  3g.  fig.  38.  Hypnum  squarrosum.  Bridel. 

Obs.  Ses  tiges  sont  rousses  , tortues  y peu  brauehues  > longues  de 
tout  sens  depuis  deux  jusqu’à  cinq  ou  six  pouces  , garnies  tout  autour 
de  feuilles  assez  serra  es  , transparentes  y d’un  vert-pâle  tirant  sur  le 
roux  , luisantes  , longues  d’environ  deux  lignes  , sur  une  demi-ligne 
de  large  , terminées  en  cheveux  et  courbées  en  dessous.  Vaill. 

2087.  L’Hypne  des  marais  y Hypnum  palustre  , L.  A.  rejets  ram- 
pans  •,  à rameaux  droits  , rapprochés  , nombreux  ; à feuilles  lancéo- 
lées , en  faucille  ; à urnes  ovales  , droites.  Dans  les  terres  marécageuses; 
au  Soleil  , près  de  Mon  duel. 

Hypnum  heterophyllum  aqualicum  , polyccphdlum  y,  repens.  Dill. 
musc.  2q3.  tab.  1.  fig.  '27.  Hypnum  palustre.  Bridel. 

2088.  L’Hypne  à courroie  , Hypnum  loreum  , L.  A rejets  rampans  ; 
à rameaux  vagues  , redressés  ; à feuilles  tournées  d’un  seul  côté  ,, 
droites  , aiguës  , un  peu  recourbées  ; à urnes  arrondies.  Sur  les  col- 
lines , à Saint-Fortunat. 

Hypnum  loreum  y montanwn  ; capsulis  subrotundis . Dill.  musc.  3o5. 
tab.  3g.  fxg.  40.  Muscus  squamosus  , major  ; foliis  angustioribus  y acu— 
tissions.  Vaill.  Par.  i38.  tab.  9.5.  fîg.  2.  Muscus  squamosus  , major  ; 
foliis  angustioribus  , acutissimis.  Instit.  rei  herbar.  La  figure  du  Mus— 
eus  monlanus.  Tabe.  icon.  809,  représente  assez  bien  celle-ci.  Elle  croît 
dans  la  grande  allée  du  parc  de  Jouy.  Tourn.  Hy  pnum  loreum.  Bridel. 

258g.  L’Hypne  arboré  , Hypnum  dendroides  , L.  A souche  ram- 
pante ; à rejets  droits  , ramifiés  ; à rameaux  terminaux  , assis  , sim- 
ples , réunis  en  faisceaux  : à urnes  droites  -,  à opercule  pointu  ; à pé- 
dicules longs  ; à feuilles  lancéolées  , aiguës  , d’un  vert-foncé  et  urr  peu* 
luisantes.  Dans  les  prés  humides  y et  sur  les  bords  des  fossés  , aux 
Broteaux. 

Hypnum  dendroides  , sericeum  ; selis  et  capsulis  longioribus  , erec- 
tis.  Dill.  musc.  3 1 3.  tab.  \o.  fîg.  48.  Muscus  squamosus  , ramosus  y 
erectus  , alopecuroïdes.  Vaill.  Par.  187.  tab.  26.  fig.  6.  Muscus  squa— 
mosus  , ramosus  y erectus  y Alopecuroïdes.  Instit.  rei  herbar ^ Celte 
Mousse  croît  dans  le  parc  de  Jouy  et  à B.uel  ; sa  tige  a deux  pouces 
de  haut,  divisée  en  branches  assez  semblables  à nue  queue  de  renard 
garnies  de  feuilles  d’un  vert-gai  , longues  d’une  ligne  et  demie  , sur 
une  demi-ligne  de  large  , pointues  et  fort  serrées  : elle  est  assez  sem- 
blable au  Muscus  ramosus  y repens  y velut  spicatus.  C.  Bauli.  prodr.  i5i  ; 
mais  elle  ne  trace  pas  viliculis  longis  et  crassis  , comme  le  dit  Gaspard 
Bauliin.  La  Mousse  dont  nous  parlons  est  gravée  dans  les  Elémcns  de 
Botanique,  planche  326  , fig.  B.  Tourn.  iV ecliera  dendroides.  Bridel. 

25go.  L’Hypne-Queuc-de-Renard  , Hypnum  alopecurum  , L.  A re- 
jets droits  , nus  dans  leur  partie  inférieure  , très-ramifiés  vers  leur  soin- 
inet  , et  ressemblant  , comme  le  précédent  , à de  petits  arbres  : il  en 
diffère  par  ses  rameaux  moins  simples  , plus  grêles  , plus  lâches;  les- 
intérieurs  inclinés  ou  pendans  ; ses  feuilles  ovales  . lancé. liées  poir.— 
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tues  et  d’un  vert  très-foncé;  les  pédicules  très -fins  , rougeâtres,  & 
urnes  légèrement  inclinées  , a opercule  pointu.  Dans  les  forêts  hu- 
mides , à Roche-Cardon. 

Muscus  squamosus  , alopecuroides  ; flcigellis  recurvis.  Vaill.  Paris. 
i3^.  tab.  20.  lig.  5.  lourn.  553.  Hypnum  arbuscula.  Bridel. 

0bs.  Cette  Mousse  vivace  trace  par  ses  racines  sur  le  tronc  des  ar- 
bres , où  elle  fait  des  gazons  soyeux  , d’un  vert-foncé.  Elle  pousse 
d’abord  des  jets  simples  assez  semblables  â une  queue  de  Renard  , cou- 
verts tout  autour  de  feuilles  fort  serrées  , fort  pointues  , longues  de  plus 
d’une  ligne  , sur  un  tiers  de  ligne  de  large  , rayées  , vues  ù la  loupe 
et  comme  taillées  en  dents  de  scie.  Les  jets  se  divisent  ensuite  en  bran- 
ches , qui  forment  un  petit  arbrisseau.  On  trouve  quelquefois  de  cer- 
tains jets  si  touffus  de  feuilles  avortées  ,4  qu’ils  ressemblent  assez  h des 
épis  ; c’est  pourquoi  Jean  Bauhin  a nommé  cette  plante  Muscus  ramo- 
sus  , repens  , velut  spicatus.  Les  cornes  que  je  n’ai  vues  que  naissantes  , 
sortent  des  cotés  des  brins.  Vaill. 

« 

i5ç)t.  L’Hypnc  pur  , Hypnum  purum  , L.  A rejets  ailés  , épars,  cy- 
lindriques , menus  , pointus  ; \ feuilles  en  recouvrement  , ovales  , ob- 
tuses ; à pédicules  longs  ; à urne  inclinée  , terminée  par  une  pointe. 
Dans  les  bois  , les  pâturages  , aux  Brosses  , à Saint-Cyr. 

Hypnum  cupressiforme  , vulgare ; Jbliis  obtusis.  Dill.  musc.  3o g. 
tab.  ^ o.  fig.  45.  Muscus  squamosus  cupressiformis.  Vaill.  Paris.  i38. 
tab.  28.  fig.  3.  Hypnum  purum.  Bridel. 

25g2.  L’Hypne-Pendeloque  , Hypnum  curtipendulum , L.  A rejets 
vagues  , cylindriques  ; à feuilles  ovales  , lancéolées  , terminées  par  un 
poil  , ouvertes;  â urne  pendante  ; à opercule  h arête  pointue.  Dans  les 
bois  , sur  les  racines  des  arbres  , h Saint-Cyr. 

Hypnum  dentatum , curtipendulum  ; viticu/is  rigidis.  Dill.  musc. 
333.  tab.  4^.  fig-  69.  JSeckera  curlipendula.  Bridel. 

•25ç,3.  L’Hypne  vermiculé  , Hypnum  illecébrum  , L.  A rejets  et  ra- 
meaux vagues  , cylindriques  , droits  , obtus  ; h feuilles  ovales  , lancéo- 
lées , concaves  , trcs-rapprochécs  , en  recouvrement  ; â pédicules  courts  ; 
à urnes  un  peu  inclinées.  Dans  les  pâturages  , â Oullins. 

Hypnum  cupressiforme.  rotundius , vel illccebrœ  œmulum.  Dill.  musc. 
3ît.  tab.  4o.  fig.  46.  Muscus  terrestris  , surculis  Kali geniculati aut  iUe- 
cebrœ  cernulis  ; Jbliis  subrotundis  , squamatim  incumbentibus.  Vaill. 
Par.  t 3".  tab.  s5.  fig.  7.  Hypnum  illeccbrum.  Bridel. 

?.5g4.  L’Hypne  des  rives  , Hypnum  riparium  , L.  A rejets  cylindri- 
ques , ramifiés  ; â feuilles  ovales  , lancéolées  , terminées  par  un  poil  , 
ouvertes  , assez  éloignées  entre  elles  ; h pédicules  courts  ; à urnes  un 
peu  inclinées.  Sur  les  bords  des  ruisseaux  , à Saint-Cyr. 

Hypnum  aquaticum  , fin  gel  U s teretibus  et  pinnatis.  Dill.  musc.  3o8. 
tab.  4^.  fig-  44*  Hypnum  riparium.  Bridel. 

o.SgS.  L’Hypne  pointu  , Hypnum  cuspidatum  , L.  A rejets  vagues  , 
à rameaux  terminés  en  cône  roi  de  , formé  par  les  feuilles  aiguës  , rou- 
lées ; à feuilles  ovales,  lancéolées  ; h pédicules  axillaires , très-longs  ; 
à urnes  légèrement  inclinées.  Dans  les  marais  , h Villcurbane. 

Hypnum  palustre  , extremitatibus  cuspidatis  et  pungentibus.  Dill. 
musc.  3oo.  tab.  3g.  f;g.  34.  Muscus  squamosus  , palustris  ; foliis  fla- 
geflibusque  rigidiuscu/is  ; cajitulis  incutvis.  Vaill.  Pur.  tab.  28.  fig.  11. 
Hypnum  cuspidatum.  Bridel. 
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^96.  L’Hypne  soyeux,  Hypnum  senccum  , L.  A rejets  rampans  • à 
rameaux  droits  , ramassés  ; à feuilles  en  recouvrement , en  alêne  , for- 
mant des  gazons  luisan  s et  soyeux*,  h urnes  droites,  cylindriques.  Sur 
les  murs  , à la  Croix— Rousse. 

Hypnum  vutgare , sericeum  , recurvnm  ; cnpsulis  erectis  , cuspidatis, 
Dill.  musc.  3-23.  tab.  (\rx.  fig.  5q.  Mus  rus  arborais  , splendens , sericeus. 
Yaill.  Par.  i3a.  tab.  27.  fi  g.  3.  Tourn.  55  ?..  Leskia  scrïcea.  Bride). 

OAs.  Elle  est  vivace  , et  forme  des  gazons  soyeux  et  comme  dores. 
Cette  plante  pousse  d’abord  des  tiges  qui  rampent  et  s'attachent  forte- 
ment, par  un  petit,  chevelu  , sur  les  murs  et  les  arbres  ; scs  tiges  sont 
garnies  sur  les  côtés  de  defix  rangs  de  brins  simples  , fort  serrés  , 
disposés  comme  les  pinnes  des  Fougères  ; ou  bien , comme  dit 
Tourne  fort  , à peu  près  comme  des  arêtes  de  poissons  , chargés  tout 
autour  de  feuilles  taillées  en  baies  , très-pointues,  longues  d’une  ligne  ; 
mais  si  étroites  , qu’elles  ne  semblent  que  des  cheveux.  Les  brins  se 
divisent  ensuite  , et  font  des  branches  , du  côté  desquelles  naissent  des 
soies  d’un  roux-purpurin  , longues  quelquefois  d’un  ponce  , cpii  por- 
tent des  urnes  cylindriques  , longues  d’une  ligne  , sorties  d une  coque 
d’un  blanc-sale  , d’environ  deux  lignes  de  long.  Yaill, 

2097.  L'Hypne  velouté  , Ilypmtm  velulinum  , L.  A rejets  rampans; 
à rameaux  droits  , ramassés  ; h feuilles  petites  , en  alêne  , terminées 
par  un  poil  ; à urnes  ovaJ.es  , en  pointe  , un  peu  inclinées  ; à pédi- 
cules courts  : il  forme  des  gazons  très-verts  et  luisans.  Dans  les  bois  , 
sur  les  racines  des  arbres  , aux  Brosses. 

3Juscus  squamosus  ramosus  ; capitufîs  ïncunns.  Inst't.  rei  herbar. 
"Vaillant  a remarqué  cette  Mousse  h Versailles  : elle  rampe  sur  la  pe- 
louse , et  s’élève  a un  ponce  et  demi  ou  deux , branchue  , couverte  de 
feuilles  d’un  vert-gai  , serrées  , pointues  , longues  d’une  ligne  et  demie  , 
sur  une  ligne  de  large  *,  des  aisselles  des  branches  naissent  des  pédi- 
cules déliés  , rougeâtres  , terminés  par  un  chapiteau  long  d’une  ligne  et 
demie,  courbé  en  faucille.  Muscus  squamosus , ramosus  ylcnuior  ; cap  H 
lulisincurvis.  Jn  st.  rei  herbar.  Musrus  terrestres',  vidgaris,  minor;Adianthi 
aurei  capitulis.  Rai.  List.  Cette  Mousse  diffère  de  la  précédente  en  ce 
qu’eile  est  plus  branchue  *,  ses  pédicules  naissent  des  aisselles  des  bran- 
ches *,  ils  ont  un  pouce  de  long  , et  soutiennent  chacun  un  chapiteau 
courbé  , long  d’une  ligne  et  demie  ; elle  se  trouve  presque  dans  tous 
les  bois.  Tournef.  Hypnum  velutinum  ; cap  su  lis  ovatis  , cernais.  Dill. 
musc.  3^6.  tab.  /ja.  fig.  61.  Hypnum  velutinum.  Bridel. 

2598.  L’FJypne  traînant  , Hypnum  serpens , L.  A rejets  rampans  ; 
h rameaux  très-menus;  & feuilles  très-petites  , terminées  par  lin  poil  , 
làch  es  ; h urnes  cylindriques  , droites  , pointues.  Sur  la  terre  et  sur  les 
troncs  des  vieux  arbres  , au  bois  de  Roy. 

Hypnum  trichodes , serpens  ; setis  et  capsulis  Ion  gis , erectis.  Dill.  musc. 
329.  tab.  42.  fig.  64*  Muscus  terrestris  , omnium  miniums  ; capitulis 
tnajusculis.  Yaill.  Par.  1 38.  tab.  28.  fig.  2,6,  7 et  8.  Hypnum  ser— 
p en  s.  Bridel. 

Obs.  Celle-ci  est  vivace  et  tapie  sur  terre  , où  clic  forme  des  ga- 
zons d’un  vert-pâle  , très-serrés  ; ses  brins  sont  des  cheveux  branchas 
rampans  , couverts  de  feuilles  taillées  à dents,  de  scie  ; mais  si  petites  r 
que  les  yeux  ont  de  la  peine  ii  les  distinguer.  Du  centre  des  gazons  v 
s’élèvent  plusieurs  soies  rouges  , hautes  de  huit  ou  dix  lignes  , qui 
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soutiennent  une  urne  longue  de  deux  ligues  , courbée  en  quart  de 
cercle  ou  en  faucille. 

2^99.  L’Hypne-Queue-d’Ecureuil , Hypnum  sciuroïdes  , L.  A rejets 
droits  , ramifies  , recourbes  •,  a feuilles  très-serrées  et  terminées  par  un 
poil  ; h urnes  droites  , à opercule  conique.  Sur  les  troncs  d’arbres , à 
Roche-Cardon. 

Hypnum  arboreum  , sciuroïdes.  Dill.  musc.  319.  tab.  f\\.  fig.  54  • 
Muscus  arboreus  , splendens  , myosuroïdes.  Yaill.  Par.  tab.  27.  fig.  1 2. 
Fissidens  sciuroïdes.  Bridel. 

2G00.  L’Hypne  grêle  , Hypnum  gracile  , L.  A rejets  rampans  ; h 
rameaux  cylindriques  , droits  , ramassés  en  faisceaux  ; à urnes  droites  , 
ovales.  Dans  les  bois  , h Vassieux. 

Hypnum  ornUhopodioïdes.  Flor.  Dan.  tab.  649.  fig.  2.  Hypnum 
gracile  y ornithopodinïdes.  Dill.  musc.  328.  tab.  41  • fig.  55.  Pterigy— 
nandrum  gracile.  Bridel. 

2601.  L’Hypne-Queue-de-Rat , Hypnum  myosuroïdes  , L.  A rejets 
très-ramifiés  ; îi  rameaux  en  alêne  , cylindriques  , amincis  par  les 
deux  extrémités  ; il  feuilles  lancéolées  , terminées  par  un  fil  , ti'ès-ser— 
rées  entre  elles  ; les  fils  des  feuilles  rendent  la  plante  soyeuse  ; les  urnes 
ovales  , pointues  , légèrement  inclinées.  Sur  les  pierres,  sur  les  racines 
des  arbres  , aux  Brosses  , à la  Carrette. 

Hypnum  myosuroïdes  y tenuius  ; capsulis  nut antibus.  Dill.  musc.  317. 
tab.  41.  fig.  5i.  Muscus  squamosus  y minor , myosuroïdes  ; capitulis 
incurvis.  Vaill.  Paris.  187.  tab.  27.  fig.  6.  Hypnum  myosuroïdes * 
Bridel. 
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Leur  substance  est , ou  pulvérulente  comme  une  pous- 
sière , ou  lanugineuse  comme  une  laine  , ou  filamen- 
teuse comme  des  feuilles  ; ou  en  expansion  aplatie  comme 
des  feuilles  , ou  gélatineuse  comme  une  gelée  que  la 
moindre  chaleur  dessèche.  Leurs  racines  sont  ou  des 
empâtemens  , ou  des  chevelus.  Dans  la  plupart  , les 
feuilles  ne  sont  point  distinctes  des  tiges. 

5605.  La  Jungerinanne-Asplénioïde,  ' Jungermannia  asplenioïdes , L. 
Genre  1 3 1 3.  La  fleur  mille  est  à péduncule;  c’est  un  sachet  sphérique 
qui  se  fend  jusqu’à  sa  base  en  quatre  parties  disposées  en  croix  ; la 
fleur  femelle  est  sans  péduncule  , à semences  arrondies  ; à tiges  sim- 
plement ailées  -,  à folioles  ovales  , dentelées  , comme  ciliées  ; à pédun- 
cules  blanchâtres  aux  sommets  des  tiges  ; 'à  sachets  bruns.  Sur  les  ter- 
rains humides  , a Ou! lins. 

Lichenastrwn  si splenii  jacie  ; pinnis  laxioribus.  Dill.  musc.  tab.  69. 
fig.  5.  V civ.  Hepaticoid.es  P o/y  trie hi  Jacie.  Vaill.  Par.  tab.  19.  fig.  7. 
Dill.  musc.  tab.  69.  fig.  6. 

26o3.  La  Jungermanne  lancéolée  , Jungennannia  lanceolata  , L.  A 
tiges  simplement  ailées  , portant  au  sommet  les  péduncules  ; à folioles 
ovales  , obtuses  , très-entières , ou  sans  dentelures  , trè— serrées  , imi- 
tant , avec  la  tige  qui  est  très-courte  , comme  une  lancette.  Sur  les 
terrains  humides  , à Pilât. 

Jungermannia  palustris,  minima  , repens  ;foliis  subrotundis  , densis- 
simis  , lœtè  xnrentibus.  Mich.  gcn.  8.  tab.  5.  fig.  67.  Lichenastrwn 
'i  richomanis Jacie y minus  . ab  extreinilate  florens.  Dill.  musc.  tab.  no. 
fig.  10. 

2G04.  La  Jungermannc-double-Dent  , Jungermannia  bidentata  , L. 
A tiges  simplement  ailées  , portant  au  sommet  les  pédoncules  ; à fo- 
lioles ovales , terminées’  par  deux  dents.  Dans  les  lieux  couverts  , hu- 
mides , à Saint-Cyr. 

Jungennannia  major  , repens  , foliis  bifdis.  Mich.  gcn.  8.  tab.  5. 
fig.  12.  Muscus  pinnalus  , foliis  subrotundis  , bifidis  , major.  Tourn. 
555.  Hepaticoides  Polytnchi  fade  , foliis  bifidis  , major.  Vaill.  Par. 
tab.  >9-  fig-  6.  Dill.  tab.  70.  fig.  n.  Bull.  Flor.  Paris,  tab.  602. 

2605.  La  Jungermanne  ondulée , Jungennannia  undulata , L.  A tiges 
deux  fois  ailées  vers  le  haut  , portant  à son  sommet  les  péduncules  ; 
a folioles  arrondies  , très-entières  , ondulées.  Sur  les  pierres  , autour 
des  mares  , à Oullins. 

Hepatica  saxatilis , undulata  , seminifera.  Vaill,  Par.  98.  tab.  19* 
6.  Dill.  musc,  tab.  71,  fig.  17.  Bull.  Flor.  Par.  tab.  O02. 
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2(^06.  La  Jungermanne  à double  pointe,  Jungermannia  bicuspiclata y 
L.  A tiges  simplement  ailées  , portant  au  milieu  les  péduncules  ; « 
folioles.  carrées  , a deux  dents  au  sommet.  Dans  les  terrains  humides 
des  bois  , à Chasselay. 

Jungermannia  minirna , repens  ; foliis  bifldis  , vagina  flore  cylindra— 
dracea.  Midi.  gen.  9.  tab.  6.  fig.  1 7 . Licfienastrum  pinnulis  acutis- 
sirnù  bifïdis,  minimum.  Dill.  musc.  tab.  70.  fig.  i3. 

2607.  La  Jungermanne  blanchâtre,  Jungerrnan nia albicans,  L.  A tiges 
deux  fois  ailées  vers  le  haut  , portait  au  sommet  les  péduncules  ; à 
folioles  lînaires  , recourbées  , à oreillettes  , d’un  Vert-pâle.  Dans  les 
terrains  humides  , â Fontanières  ; à l’ombre. 

Marchanda  major,  capitido  sleilato  ; radiis  teretibus.  Midi.  gen. 
2.  tab.  i.  fig.  1.  Licfienastrum  petrœus  , latifolius  , seu  Hepalica  fon— 
Irma.  C.  Bauh.  pin.  862.  Muscus  squamosus  , JSummuIanœ  folio 
fruclu  pediculo  carente.  Inst,  rci  herbar.  Vaillant  a trouvé  cette  Mousse 
à Versailles  ; elle  est  haute  d’un  pouce  ou  d’un  pouce  et  demi  , bran- 
chuc  , garnie  de  feuilles  fort  serrées  , d’un  vert-gai  , longues  d’une 
ligne  , presque  rondes;  le  fruit  est  au  bout  des  branches  presque  cou- 
vert de  feuilles  , noirâtre  , rond  et  fort  petit.  Tournefort.  Hepati— 
codes  albesccns , foliis  pinnalis.  Vaill.  Paris,  tab.  19.  fig.  5.  Liche— 
nastrum  auritulalum  , pinnulis  , angastis  , planis  , recurais  Dill.  musc, 
tab.  71.  fig.  20. 


2608.  La  Jungermanne  aplatie  , Jungermannia  complanala,  L.  A re- 
1 t<3  rampans  ; â rameaux  égaux  ; â tiges  aplaties  ; a péduncules  très- 
courts  le  long  des  tiges  ; à feuilles  arrondies  , très-petites  , en  recou— 
vrement  sur  deux  rangs  , a oreillettes  h leur  base  : souvent  ces  oreillettes 
manquent.  Sur  les  troncs  d’arbres  , h la  Garrotte. 

Hepaticoid es  foliis  et  surculis  Thuyas  instar  compressis , major.  Vaill. 
Par.  tab.  19.  fig.  9.  Bénis.  Muscus  squamosus  , foliis  subrotundis  , 
densissimis.  Tournef.  4^4*  licfienastrum  imbricatum  , majus  ; squamis 
compressis  et  planis,  Dill.  musc.  tab.  72.  fig.  26. 

2609.  La  Jungermanne  à feuilles  plates  , Jungermannia platyphy lia  y 
L.  A rejets  couchés  , h feuilles  lancéolées  , en  recouvrement,  sur  deux 
rangs  , engagées  les  unes  dans  les  autres  comme  des  points  de  suture  T 
aplaties  en  dessus  , concaves  en  dessous.  Dans  les  bois  , à Ilochc- 
G.trdon. 

Hepaticoid  es  sur  ci  dis  et  foliolis  Thuyœ  instar  compressis.  Vaill.  Par. 
tab.  19.  fig.  9.  Licfienastrum  Arboris  V itœ  facie  ; foliis  minus  rotun- 
dis.  Dill.  musc.  tab.  72.  fig.  32. 

2G10.  La  Jungermanne  ciliée,  Jungermannia  ciliaris  , L.  A rejets 
rampans  ; h folioles  en  recouvrement  sur  deux  rangs  ; â oreillettes  h 
la  base,  ciliées  sur  le  boni  ; les  supérieures  souvent  bifides  , ou  fendues 
en  deux  pièces.  Dans  les  marais  , â Oullins. 

Muscus  paJustris  , dbsinthii  folio  insipidus.  Tnstit.  rei  herbar. 
Cette  espèce  de  Mousse  répond  assez  bien  h la  description  du  Muscus 
a n arus  , Jfbsintfiii  folio.  J.  Bauh.  3.  pag.  7^  I > nia's  elle  n’est  pas 
arrière  : on  la  trouve  avec  la  précédente  dans  les  lagunes.  Tournefort. 
Muscus  pafustiis  , Absintkii  folio.  Vaill.  Par.  tab.  26.  fig.  1 1 . 

261  t.  La  Jungermanne  Tamarix,  Jungermannia  tamansci folia , L.  A 
rejets  décomposés  , portant  les  pellicules  au  sommet  ; â feuilles  en  rc— 

■ couvremout  sur  deux  rangs  ; les  supérieures  arrondies , convexes  , 
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obtuses,  quatre  fois  plus  grandes.  Sur  les  rochers;  sur  les  troncs  d'ar- 
bres y c»  Roche-Cardon. 

Hepaticoïdes  quœ  Muscus  tricliomanoïdes,  terrestris,  nnnor,  portons. 
Vaill.  Par.  ioo.  tab,  2.3.  fîg.  io.  Lichen  as  trum  imbricatum  , 2 arnarisci 
JSarbonrnsis  facie.  Dill.  musc.  tab.  72.  fig.  3if. 

261 2.  La  Jungermanne  dilatée,  Jungermannia  di/atata  , L.  A jets 
rampans  , ramifiés  -,  a rameaux  dilatés  au  sommet  ; h feuilles  arrondies  ; 
à une  oreillette  à leur  base,  en  recouvrement  sur  deux  rangs;  h pelli- 
cules très-courts,  très— ressemblante  à l’aplatie.  Sur  les  pierres  , sur  les 
troncs  d’arbres,  «tChassclay  , â Marcilly. 

Muscus  squamosus  , JSumnadariœ  folio  , major.  Instrt.  rei  herbar. 
Muscus  trichomanoïdes  Sibbaldi.  Cette  Mousse  a les  tiges  rougeâtres, 
hautes  de  deux  pouces , garnies  fort  serré  de  feuilles  d’un  vert-gai , presque 
rondes  , du  diamètre  de  deux  lignes.  Elle  croît  dans  la  grande  allée  du 
parc  de  Jouy.  Muscus  squamosus  , ISummulariœ  folio  , minor.  Instit. 
rei  herbar.  Vaillant  a trouvé  cette  espèce  sur  les  rochers  de  Fontaine- 
bleau , elle  est  fort  déliée  , haute  de  deux  pouces  , branchue , peu 
touffue,  garnie  de  feuilles  serrées , presque  rondes,  mais  qui  n ont 
pas  demi-ligne  de  diamètre.  Tourn.  Hepaticoïdes  surcnlis  et  foliolis 
'J.  huyas  instar  compressas  minor.  Vaill.  Par.  tab.  1 ()■  fig.  1 o . Lichen astrum 
imbricatum  , minus  ; squamis  convexo-concavis.  Dill.  musc.  tab.  72. 
fig.  27. 

2618.  La  Jungermanne  feuillée  , Jungermannia  foliacea  , L.  A tige 
composée  d’expansions  membraneuses  , planes , ramifiées  , en  lobes 
attachés  sur  terre  par  des  chevelus  ; h pédoncules  partant  du  milieu 
de  la  feuille  , blanchâtres , portant  à leur  sommet  un  petit  bouton  qui 
s’ouvre  en  quatre  parties  , jaunâtres  , très-petites.  Sur  le  bord  des 
fossés  humides  et  des  ruisseaux  , près  de  Montluel  , au  Soleil. 

26»4.  La  Jungermanne  épaisse,  Jungermannia  pinguis  , L.  Sans  tige; 
h f<  uilies  oblongues  , sinuées  , épaisses  ou  grasses  ; â pédicules  nais- 
sant sur  le  bord  des  feuilles  ; à boutons  alongés  , qui  s’ouvrent  eu 
quatre  parties  assez  grandes.  Dans  les  lieux  aquatiques  , aux  Bro- 
teaux. 

Hcpatica  saxatilis  , undulata  , seminifera.  Vaill.  Par.  tab.  19.  fig.  G. 
Bull.  Flor.  Par.  tab.  604.  Lichenastrum  capitulis  oblongis  , juxlà  fo- 
lioium  dial  su  ras  enascentibus.  Dill.  musc.  tab.  74.  fîg.  42' 

2610.  La  Jungermanne  fourchue,  Jungermannia  furcata  , L.  Sans 
tige  ; à expansions  membraneuses  , très-ramifîées  , étroites  ; les  som- 
mets fourcîius  , ou  terminés  par  deux  lobes  ou  deux  dents  un  peu 
divergentes  et  souvent  pointues  ; les  pédicules  très-courts  naissent  vers 
la  base  des  feuilles  , d’une  gaine  hérissée  et  en  godet  ; les  boutons 
arrondis.  Sur  les  rochers  , sur  les  troncs  d’arbres  , h Roche-Cardon. 

Hepatica  arborea  , globidifera.  Vaill.  Par.  98.  tab.  23.  fig.  1 1 . Li- 
chenastrum  tenuifolium  , fiacalum  -,  thecis  globosis  , pilosis.  Dill.  musc, 
tab.  74.  fig.  43. 

2616.  La  Targione  hypophylle  , Taigionia  hyppophylla  , L . 
Genre  T 3 1 4-  Le  calice  formé  par  deux  valves  renferme  un  globule  ; 
h tiges  en  expansions  membraneuses,  eu  spatule  , rampantes  , petites  , 
ponctuées  en  dessus  et  chargées  de  quelques  boutons  sans  pédicule  , 
roussâtres.  Sur  les  rochers  micacés  ; trouvée  h Fleurieu  près  de  la 
S.Xne  , à deux  lieues  de  Lyon  , par  M.  Lapierre  , et  à Fou- 
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taine  , près  du  moulin  , par  notre  ami  Sionnet , Botanophylle  géné- 
reux , et  Antomologiste  très-exercé. 

Targionia  mininia  et  vulgaris.  Micli.  gcn.tab.  3.  Lichen  petrœus  , 
minimus  ; fruclu  Orobi.  C.  Bauh.  pin.  3G?..  Column.  ecplir.  i.  pag. 
33 1 et  333,  fîg.  4*  Dill.  musc.  tab.  78.  fig.  9. 

•2617.  La  Marchant  polymorphe  , 

3Iar<  banda  polymorpha  , L.  Genre 
i3i5.  Les  fructifications  mâles,  en 
plateaux  convexes  , portés  sur  des  pédi- 
cules assez  longs  et  chargés  en  dessous 
de  plusieurs  globules  h une  loge  , for- 
més par  plusieurs  valves  , renfermant 
une  poussière  fine  , adhérente  â des 
poils  ; les  fructifications  femelles  sont 
des  fossettes  ou  petits  bassins  sans  pédi- 
cules , renfermant  plusieurs  semences  ; 
à expansions  membraneuses  , aplaties  , 
rampantes,  ramifiées  , lobées  , obtuses, 
chargées  de  petits  points  ; à racines 
chevelues  sur  leur  nervure  postérieure  ; 
ïes  pédicules  assez  élevés  portent  des 
plateaux  ou  calices  communs  , décou- 
pés au  delà  de  leur  moitié  en  dix  di- 
gitations disposées  en  étoiles  ; les  bas- 
sins fort  petits  , crénelés  sur  leur  bord. 

Il  y a une  variété  plus  petite  dans  tou- 
tes ses  parties.  Sur  les  bords  des  ruis- 
s<  aux  des  prés  et  des  fontaines  , à 
Roche-Cardon.  Idg.  793. 

Lichen  petrœus , latifolius , s eu  Hepatica  fontana.  C.  Bauh.  pin.  36a. 
Fuchs.  List.  473.  Trag.  52.3.  Mattli.  732.  fig.  t.  Dod.  pempt.  4;^* 
fig.  2.  Lob.  icon.  2.  pag.  44^-  fig*  T*  Cam.  epit.  782.  Mich.  gen. 
tab.  1.  fîg.  1.  Dill.  musc.  tab.  76.  fîg.  6. 

Obs.  On  prescrit  la  décoction  de  cette  plante  dans  la  jaunisse, 
l'engorgement  des  viscères  , sur-tout  du  foie  ; mais  c’est  une  pauvre 
ressource  pour  des  maladies  qni  sont  le  plus  souvent  mortelles. 

2618.  La  Marchant  ombellée  , Marchanda  umbellata  , Scop.  À 
expansions  membraneuses  , vertes  , ramifiées  , lobées  , courtes  , en 
gazon  arrondi;  â pédicules  courts;  â calices  communs,  à plateaux 
presque  planes,  bordés  simplement  de  huit  crenelures  peu  profondes. 
Sur  les  bords  des  ruisseaux , â Roche -Cardon. 

Lichen  petrœus , umbellatus.  C.  Bauh.  pin.  362.  Marchanda  capi- 
tula non  dissecto.  Mich.  gen.  tab.  1*  fig.  3.  Hepatica  tertia.  Tabern. 
.icon.  81 5. 

2619.  La  Marchant  hémisphérique  , Marchanda  hemisphœnea , L. 
A plateaux  ou  calices  communs  , duvetés  , hémisphériques  , ou  co- 
niques , se  divisant  en  cinq , ayant  en  dessous  cinq  globules  , lançant , 
en  s’ouvrant , une  poussière  séminale  ; ^ expansions  rampantes  , pe- 
tites, courtes,  crénelées.  Dans  les  terrains  marécageux  ,Ji  Oullins. 

Hepatica  media  ; capitnlo  hemispherrico.  Mich.  gen.  o.  ta  h.  2.  fig. 
2.  Lichen  pileatus , parlas;  foliis  crenads.  Diil.  musc.  tab.  70.  fig-  2. 
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TîfiîO.  La  Marchant  conique  , Marchanda  conica , L.  A expansions 
membraneuses  , rampantes  , très-rami  fiées  , assez  étendues  ; h pédicules 
assez  longs  , blanchâtres  *,  k calice  commun  , ou  plateau  conique  , 
ressemblant  à un  bonnet  , partagé  intérieurement  en  cinq  ou  sept 
loges  , qui  renferment  chacune  un  globule  noirâtre  et  pendant.  Les 
bassins  contiennent  des  corpuscules  ramassés  en  forme  de  venues  hé- 
misphériques» Dans  les  lieux  humides  et  couverts  ; k Roche-Cardon 
et  k Fontaines. 

Hepatica  reticulata  cl  veirucosa.  Vaill.  Par.  tab.  33.  fig.  8.  Hc- 
patica  vulgctris  , major  , s eu  Ofjicinarum  Ilaliœ.  Mi  ch.  gen.  3.  tab. 
‘A.  fig.  i . Lichen  Plinii  primas  et  pileatus.  Colum.  eephr.  i.  pag.  33o. 
tab.  33 1.  Lichen  vulgaris  , major , pileatus  et  verrucosus.  Dill.  musc, 
tab.  ^5.  fig.  t.  Oed.  Flor.  Dan.  tab.  274* 

2621.  La  Blasie  naine  , Blasia  pusilla  , L.  Genre  1 3 1 6.  La  fructi- 
fication mâle  est  un  calice  cylindrique  , rempli  de  petits  globules  ; la 
femelle  est  un  fruit  arrondi  , renfermant  plusieurs  semences  , et 
noyé  dans  la  feuille  , qui  est  une  expansion  membraneuse,  très-verte; 
k nervures  ; k lobes  arrondis  , crénelés.  Dans  lès  terrains  marécageux, 
au  Soleil  , près  de  Montluel. 

Blasia  pusilla  , Lichenis  pixidati  facie.  Mich.  gen.  14.  tab.  7. 
Oed.  Flor.  Dan.  tab.  \ 5.  Mniurn  Lichenis  facie.  Dill.  musc.  tab.  3c. 
fig.  7. 

2622.  La  Riccie  cristalline  , Biccia  cristallina , L.  Genre  i3t5.  La 
fructification  assise  et  éparse  sur  la  surface  des  feuilles  ; k anthère 
cylindrique  , posée  sur  un  ovaire  en  toupie  , et  traversée  par  un 
style  filiforme  , qui  naît  du  sommet  de  l’ovaire  ; le  fruit  globuleux 
renferme  plusieurs  semences  hémisphériques  et  pédiculées.  Expan- 
sions membraneuses  , ou  feuilles  qui , partant  d’un  centre  commun  , 
forment  sur  la  terre  une  petite  rosette  aplatie  : elles  sont  vertes , par- 
semées de  petits  points  ou  tubercules  blancs  , découpées  en  lobes  à 
leur  sommet  , rétrécies  vers  leur  base.  Dans  les  lieux  humides , au 
bois  de  Roy. 

Hepatica  palustris  , lobis  inflatis.  Vaill.  par.  98.  tab.  19.  fig. 
Biccia  minima  et  rninor , pinguis  ; aspergine  cristallinci  perfusa.  Mich. 
gen.  lab.  57.  fig.  3 et  7.  Lichen  palustris , Iiutœ  folio.  Dill.  musc, 
tab.  78.  totn,  12. 

2623.  La  Riccie  très-petite  , Biccia  minima  , L.  A feuilles  lisses  , 
divisées  en  deux  lobes  aigus  , couchées  sur  terre.  Dans  les  terrains 
humides  , près  du  pont  de  la  Guillotière. 

Biccia  minima , nitida  ; segmentis  angustioribus  , acutis.  Mich.  gen. 
107.  tab.  57.  fig.  6.  Lichen  omnium  minimus  , foliis Jîssis  , super  ter- 
ram  expansis.  Dill.  musc.  tab.  78.  fig.  11. 

2624*  La  Riccie  glauque  , Biccia  glauca  , L.  A feuilles  lisses  ; k 
deux  lobes  obtus  , traversés  par  un  sillon  , grasses  , d’un  vert-de-mer. 
Dans  les  lieux  humides  , aux  Brotcaux. 

Hepatica  palustris , hifurca  ; lobis  breviorihus , carinatis.  Vaill.  Par. 
98.  tab.  19.  fig.  1.  Biccia  minima  , pin  guis  ; foliis  latiusculis  , amplè 
sulcatis  è glauco-virescentibus.  Mich.  gen.  tab.  57.  fig,  4.  Lichen  mi-, 
nimus , foliis  venosis  , bifariàm  vel  trifariàm  se  dividendo  progtedien- 
tibus.  Dill.  musc.  tab.  78.  fig.  10. 

2625.  La  Riccie  Bottante  , Biccia  fluitans  , L,  A feuilles  vertes 
dichotomes  , très-rami fiées , liuaircs , filiformes  , fourchues  au  soin- 
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met  , garnies  en  dessous  de  beaucoup  de  racines  aussi  menues  que  des 
clieveux.  Près  du  pont  de  la  Guillotière  dans  l’eau. 

Hcpatica  palustns  , dichotoma  ; segmentis  angustioribus.  Vaill.  Par. 
98.  tab.  10.  fig.  3.  Lichenaslrurn  aquaticum  , jiuitans  , tenuijoliuni  > 
furcation.  Dill.  musc.  tab.  r)\.  fig.  47. 

2626.  L’Anthocère  ponctué  , Anthoceros  punclatus  , L.  Genre 
1 3 1 8.  La  fructification  mâle  est  une  corne  fort  longue,  qui  , naissant 
d’une  gaine  cylindrique  , s’ouvre  en  deux  valves  linaires . et  contient 
des  globules  suspendus  à un  filet  ; les  semences  femelles  sont  de  petites 
fossettes  en  étoile,  renfermant  de  petites  semences-,  â feuilles  formant 
une  rosette  étalée  sur  terre  : elles  sont  comme  en  recouvrement  ; les 
centrales  plus  courtes  , membraneuses  , entières  , sinuées  , pointues  , 
élargies  vers  leur  sommet.  Sur  les  terrains  humides,  en  Bresse. 

Anthoceros  minor  ; foliis  magis  carinatis  , atque  eleganter  crenatis , 
subtils  incuivatis.  Midi.  gcn.  11.  tab.  7.  fig.  '2.  Anthoceros  foliis  mi~ 
noribus , magis  laciniatis . Dill.  musc.  tab.  68.  fig.  1. 

2627.  Les  Lichens,  Lichenes  , L.  Genre  1819,  sont  des  extensions 
crustacées  ou  coriaces  , ou  foliacées  , ou  ramifiées  en  arbustes  , ou 
enfin  filamenteuses  , sans  véritables  feuilles.  Les  fructifications  mâles 
sont  des  cupules  ordinairement  orbiculaires  , légèrement  concaves  , 
quelquefois  convexes  ou  tuberculeuses.  Les  fructifications  femelles  sont 
des  poussières  farineuses  , éparses. 

Les  Lichens  à extensions  crustacées  , à cupules  tuberculeuses . 

2628.  Le  Lichen  écrit , Lichen  scriptus  , L.  Croûte  très-mince  , 
traversée  par  des  lignes  rameuses  , noires  , imitant  comme  des  lettres 
hébraïques.  Sur  les  troncs  d’arbres  , a Vassieux. 

Lichenes.  Mich.  gen.  pag.  102.  n.°  9 , 10  et  n.  tab.  56.  fig.  4* 
Lichenoides  crustâ  tenuissimd  , peregrinis , veluti  litteris  inscripta. 
Dill.  musc.  tab.  18.  fig.  1.  Hoffm.  enurn.  Lich.  tab.  3.  fig.  2.  A.  Ope - 
grapha  scripta.  Achar. 

2629.  Le  Lichen  géographique  , Lichen  geographicus  , L.  Croûte 
mince  , jaunâtre  ; à lignes  noires  , confluentes  , représentant  comme 
une  carte  géographique.  Sur  les  rochers  , au  bois  de  la  Caille , à 
Couzon  et  à Mont-Ceindre. 

Lichen.  Mich.  nov.  gen.  pag.  97.  fig.  19.  JJ  licnduïes  nigro-favum  , 
tabulée  geographicce  instar  pictu/n.  Dill.  musc.  126.  tab.  18.  fig.  5. 
Hoffm.  enum.  Lich.  tab.  3.  fig.  1.  Lecidea  geopraphica.  Achar. 

283o.  Le  Lichen  noir-verdâtre  , Lichen  alro-virens , L.  Vert,  k 
tubercules  noirs  sur  les  marges. 

ployez  Hoffm.  plant.  Lich.  tab.  58.  fig.  2. 

263t.  Le  Lichen  sanguinaire  , Lichen  sanguinarius  , L.  Croûte 
très-mince  , cendrée  , verdâtre  ; h tubercules  arrondis  , assez  grands  , 
noirs.  Sur  les  troncs  d’arbre  , â Fontanières. 

Lichenoides  leprosum  ; crustd  cinereo-vh  escente  ; tuberculis  integer- 
rinis.  Dill.  musc.  126.  tab.  18.  fig.  3.  Lecidea  sanguinaria.  Achar. 

2.632.  Le  Lichen  troué  , Lichen  pertusus , L.  Lépreux,  a verrue» 
marquetées  , lisses  , percées  par  un  ou  deux  pores  cylindriques  ; 
plante  Lyonnaise. 

Lichenoides  verruccsum  et  rugosum  , cinerewn  3 glabrum.  Dill.  musc, 
tab.  18.  fig.  9. 
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^f,33.  Le  Lichen  calcaire  , l.iclieri  calcareus  , L.  Croûte  très- 
mince  , blanche  ; à tubercules  noirs.  Sur  les  pierres  calcaires  , û Co- 

longe.  . 

Lichenoides  tartureum  , tincloriurn  , candidum  ; iubercuhs  atns . 
Dilh  musc,  t a8.  tab.  18.  fig.  8.  (Jrceolaria  calcaria.  Achar. 

L'oyez  Hoffm.  pl.  Lich.  lab.  5ti.  fig.  2. 

2634.  Le  Lichen  cendré  , Lichen  c'meteus  , L.  Croûte  mince  , 
cendrée  ; a tubercules  très-petits  , noirs.  Sur  les  rochers  , h Couzon. 

Hoffm.  enum.  Lich.  tab.  1 4-  fig.  3.  ürceolaria  cinevea.  Achar. 

2(535.  Le  Lichen  blanc  et  noir  , Lichen  alro-ûlbus  , L.  Croûte 
noire  -,  h tubercules  noirs  et  blancs.  Sur  les  rochers  , au  bois  de  Roy. 

Lccidea  atro-alha . Achar. 

2036.  Le  Lichen  au  vent , Lichen  ventosns  , L.  Croûte  mince  , 
jaune  ; à tubercules  rouges.  Sur  les  rochers , h Pilât. 

Fl.  Dan.  /| 72.  fig.  2.  Jaeq.  misce.  1.  tab.  9.  fig.  1.  Pannclia  ven- 
tosa.  Achar. 

2637.  Le  Lichen  des  Hêtres  , Lichen  fa gincus  , L.  Croûte  mince, 
blanche  ; ,a  tubercules  blancs  , farineux.  A la  Croix-Rousse. 

Lichen  crustaceus  ; cirboribus  adnascens  , J avinaceus  , albus  ; su- 
perficie in  acetabulis  pulcerulentis  , veluli  ejflorescenle.  Mich.  gen.  99. 
n.°  54.  tab.  53.  fig.  T.  Licheno'ides  candidum  , et  farinaccum  , scu — 
tellisferè  planis.  Dill.  musc.  tab.  18.  fig,  11.  Hoffm.  enum.  Lich. 
tab.  2.  fig.  4-  V ariolaria  faginea.  Achar. 

2638.  Le  Lichen  du  Charme  , Lichen  carpineus , L.  Croûte  mince, 
cendrée  •,  à tubercules  blancs  , ridés.  Au  bois  de  la  Pape. 

V ariolaria  faginea  , V ar.  Achar. 

2639.  Le  Lichen  des  landes  , Lic  hen  ericetorwn  , L . Croûte  mince  , 
blanche  ; â tubercules  incarnats.  Dans  les  bois  , à Vassieux. 

Lichen  cru  s ta  cens  , terrestris  ; crustd  graidosd  , ex  aibo-subeinereà  ; 
receplaculis  fioruni  rotundis  , carneis  , pedibulo  insidentibus.  Mich. 
gen.  100.  tab.  C9.  Fungilii  incarnati , coloris  minii , iniisco  insidentis . 
Mentz  pug.  tab.  (>.  Coraüoides  Jimgjbrme , carneum  ; basi  leprosd. 
Dill.  musc.  tab.  t4-  hg*  1 • Hoffm.  enum.  Lich.  tab.  8.  fig.  3.  Bœo » 
mires  roseus.  Achar. 

2640.  Le  Lichen  fongiforme , Lichen  fungiformis  , L-  Croûte  gri- 
sâtre , verruqueuse  , poudreuse  ; a tubercules  arrondis  , d’un  brun- 
rougeàtrc , portés  sur  des  pédicules.  Au  bois  de  la  Pape. 

Jjœomices  mpestris  , F ar.  Bysso'ides.  Achar. 

Les  Lichens  à extensions  crustacées , à cupules  en  écussons - 

2C>4t.  Le  Lichen  brun  , LAchen  subfuscus  , A croûte  d’un  blanc- 
grisâtre  ; à écussons  nombreux  , bruns  ou  noirâtres  ; à bords  relevés 
et  crénelés.  Sur  les  arbres  , à Vassieux. 

Lichen  cruslaceus  , arboribus  adnascens  , ex  cinereo-albicans  ; rc— 
ccptacu/is  floruin  crebris , subjuscis  ; lintbo  albo  , crenato  cinctis.  Mich. 
gen.  97.  tab.  29.  Licheno'ides  crustacenm  et  leprosum  , scutcllis  sub- 
juscis. Dill.  musc.  tab.  18.  fig.  16.  Hoffm.  enum.  Lich.  tab.  4. 
fig.  3 , 4 et  5-  Parmelia  subfusca.  Achar. 

2fi4'2*  Le  Lichen  fauve  , Lichen  candelarius  , L.  A croûte  jaune  ; 
à écussous  fauves.  Sur  les  murs  , les  troncs  d’arbres  , à la  Croix- 
Rousse. 
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Lichenoïdes  crustosum  ; orbiculis  et  scutellis  fl  avis.  "Di  11.  musc. 

1 36.  ta!).  18.  fig.  18.  Iloffm.  cnum.  Lich..  tab.  9.  fig.  3.  Parme, ha 
candelaria . A char. 

2643.  Le  Lichen  tartarcux  , Lichen  tartareus  , L.  A croûte  blan- 
che , verdâtre  ; â écussons  jaunâtres  ; â marges  blanches.  Sur  les 
murs  , à la  Croix-Rousse. 

Lichenoïdes  lartareum  , farinaceum  , scutellalum;  umbone  fusco. 
Dill.  musc.  1 3 1 . tab.  18.  fig.  12.  Lichen  crustaceus  , saxatilis  , fa- 
rinaceus  , verrucosus  , candidus  , omnium  crassissimus  ; receptctculis 
florum  nigricantibus.  Mich.  gen.  96.  tab.  52.  fig.  6.  Hoffm.  enmn. 
Lich.  tab.  7.  fig.  3.  Parmelia  tartdrea.  Achar. 

2644.  Le  Lichen-Parelle,  Lichen  P arellus , L.  A croûte  blanche;  â bou- 
cliers concaves  , obtus  , pâles.  Sur  les  murs  , les  rochers  , â Mont- 
Ceindre. 

Lichenoïdes  leprosum  , tinctorium  ; scutellis  tapidum  caules  figura. 
Dill.  musc.  t3o.  tab.  18.  lig.  10.  Hoffm.  plant.  Lich.  tab.  6.  fig.  2. 
Parmelia  Parella . Achar. 

Obs.  L’Orseille  ou  Parelle  d’Auvergne  , macérée  dans  burine  avec 
l’eau  de  chaux  ou  les  cendres  gravelées  , acquiert  une  couleur  bleue. 

Les  Lichens  à extensions  foliacées  , serrées  , en  recouvrement 

ou  imbriquées. 

2645.  Le  Lichen  centrifuge  , Lichen  centrijugus  , L.  Imbriqué; 
h folioles  laciniées  , lisses  , blanchâtres  , centrifuges  ; a boucliers  d’un 
rouge-noirâtre.  Sur  les  troncs  d’arbres  , k Vassieux. 

Lichen  irnbricatus  , viiidens  } scutellis  bediis.  Dill.  musc.  180.  tab. 
^4*  fig*  7 5.  Parmelia  centrifuga.  Achar. 

Obs.  Ce  Lichen  , animé  par  une  dissolution  d’étain , donne  une 
teinture  tirant  sur  le  jaune. 

2646.  Le  Lichen  des  rochers  , Lichen  saxatilis  , L.  Imbriqué  ; 
à folioles  rudes  , sinuées  , en  lacunes  ; k boucliers  roussâtres.  Sur  le» 
rochers  et  les  troncs  d’arbres  , au  bois  de  Roy. 

Lichen  opéré  Phrygio  ornatus.  Vaill.  Paris,  tab.  21.  fig.  5.  Liche— 
noïdes  vulgatissimum , cinereo-glaucum  , lacunosum  et  cirrosum.  Dill. 
musc.  tab.  24*  fig*  83.  Hoffm.  enum.  Lich.  tab.  i5.  fig.  1.  tab.  16. 
fig.  1.  Parmelia  saxatalis.  Achar. 

Obs.  Ce  Lichen  donne  une  teinture  rouge  ; macéré  dans  l’urine  , et 
uni  à l’acide  kalibé  , il  teint  en  olivâtre. 

2647.  Le  Lichen  olivâtre,  Lichen  olivaceus  , L.  Imbriqué,  k fo- 
lioles lobées  , olivâtres  ; k écussons  crénelés.  Sur  les  pierres  , sur  les 
troncs  d’arbres  , k Vassieux. 

Lichen  crustœ  modo  , arboribus  adnascens  , olivaceus.  Vaill.  Paris, 
tab.  20.  fig.  8.  Lichenoïdes  olivaceum  ; scutellis  amplioribus  , verru- 
côsis.  Dill.  musc.  tab.  24.  fig*  78.  Hoffm.  enum.  Lich.  tab.  i3.  fig.  3, 
4 et  5.  Parmelia  olivacea.  Achar. 

Obs.  Ce  Lichen  , avec  la  solution  d’étain , donpe  une  teinture  rou- 
geâtre ; avec  l’alun  et  le  vitriol  de  Mars , une  teinture  cendrée-fauve- 
roogeàtre. 

2648.  Le  Lichen  des  murs  , Lichen  parielinus  , L.  Imbriqué  ; en 
rosette  , d’un  jaune  plus  ou  moins  foucé  ; k folioles  ondulées , lobées , 

comme 
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gomme  frisées  en  leurs  bords  -,  à capsules  jaunes  ou  un  peu  roussâtres  , 
orbiculaires  , un  peu  pédiculées.  Sur  les  murs  , à la  Croix-Rousse. 

Lichenoides  vulgare , sinuosum  ; Jo/iis  et  s eu  te /lis  luteis.  Dill.  musc. 
ï8o.  tab.  u/j.  fig.  76.  C.  Hoffm.  enum.  Lich.  tab.  18.  fig.  i.  Parme - 
lia  patietina.  Àchar. 

Obs.  Ce  Lichen  fournit  une  teinture  cendrée  : on  a loué  sa  dé- 
coction dans  la  diarrhée  et  la  jaunisse. 

2649.  Le  Lichen  enflé  , Lichen  physodes.  Imbriqué  ; à folioles 
découpées  ; en  lobes  enflés  , presque  tubulés  et  en  forme  de  corne  , 
d'un  blanc-cendré  en  dessus  , et  noirâtre  en  dessous.  Sur  les  arbres  j 
à Fontanières. 

Lichen  crustcc  modo,  saris  adnasccns  , cinereus  , déganter  et  tenuitet 
laàinialus.  Inslit.  rei  lierbar.  Vaillant  a trouvé  cette  plante  sur  les 
rochers  de  Fontainebleau.  Tourncf.  Lichen  pulmonarius , arboribus 
adnasccns  , desuper  cinereus  , subtils  anthracinus  ; segmentis  lereübus  , 
lubulosis.  Mich.  gen.  91.  tab.  5o.  fig.  1 et  2.  Lichenoides  cerato— 
phyllum  oùtusiùs  , et  minus  ramosum.  Dill.  musc.  tab.  20.  fig.  49» 
Hoffm.  enum.  Lich.  tab.  i5.  fig.  2.  Parmelia  phy  sodes.  Achar. 

Obs.  Ce  Lichen  , avec  le  sel  ammoniac  et  l’alun  , donne  une  tein- 
ture grise  , tirant  un  peu  sur  le  jaune. 

2.65o.  Le  Lichen  étoilé  , Lichen  stdlaris  , L.  Imbriqué  ; à folioles 
oblongues  , laciniées  , étroites  , cendrées  j à écussons  noirs  ou  bruns. 
Sur  les  arbres  , â Vassieux. 

Lichen  pulmonarius , vulgatissimus  , supernè  albo-cinereus  , inje.rnà 
nigricans  ; segmentis  angustis  ; receplaculis  nigricantibus . Mich.  gen. 
91.  tab.  43.  fig.  2.  Lichenoides  cineieum  , segmentis  argutis , stellatis  ; 
scutel/is  aigris.  Dill.  musc.  tab.  24.  fig.  70.  Hoffm.  enum.  Lich.  tab. 
i3,  fig.  1 et  2.  Parmelia  slellaris.  Àchar. 

Les  Lichens  à extensions  foliacées  , lâches  ou  non  en  recou- 
vrement. ' 

265 1.  Le  Lichen  cilié,  Lichen  ciliaris , L.  Feuillé  ; à découpures 
redressées  , linaires  , ciliées  ; a boucliers  pédunculés  , crénelés.  Sur 
les  troncs  d’arbres  , à la  Carrette. 

Lichen  cinereus  , latifolius  , aculeatus  ; umbilicis  nigricantibus . 
Instit.  rei  herbar.  Muscus  arborcus  , supinus  ; marginibus  p do  sis. 
Rai.  hist.  116.  On  a donné  la  figure  de  cette  plante  dans  les  Elém.  de 
Botan.  pl.  327.  fig.  C.  Tourn.  Lichen  cinereus , arborais  ; margi— 
nibus  pilosis  , major.  Vaill.  Par.  tab.  20.  fig.  [\.  Lichenoides  hispi- 
dum  , majus  , et  rigidius  ; scutellis  aigris.  Dill.  musc.  tab.  20.  fig.  45. 
Hoffm.  pl.  Lich.  tab.  3.  fig.  4*  Parmelia  ciliaris.  Achar. 

2052.  Le  Lichen  d'Islande,  Lichen  Islandicus , L.  Feuillé  , laci- 
nié  ; à marges  élevées  , ciliées.  Sur  les  montagnes  de  Pilât. 

Lichen  pulmonarius  , minor  , etc.  Midi.  gen.  85.  tab.  44 • fig- 4* 
Lichenoides  rigidum  , Eryngii  folia  re/erens.  Dill.  musc.  tab.  28.  fig. 
ni.  Hoffm.  pl.  Lich.  tab.  9.  fig.  1.  Catraria  Is/andica.  Achar. 

Obs.  -Ce  Lichen  fournit  plusieurs  teintures  , jaune-fauve , brune  , 
suivant  les  réactifs  ; il  est  devenu  célèbre  comme  médicament  dans 
la  coqueluche  , la  toux  catarrale  -,  il  contient  une  grande  quantité  de 
mucus  nutritif  , combiné  avec  un  principe  un  peu  âcre  , ; mer. 

'J  orne  IIIK  Q 
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^653.  Le  Lichen  blanc.  Lichen  nioalis  , L.  Feuille;  ascendant, 
lacinie  , crêpe  , lisse  ; h lacunes  blanches  ; à marge  élevée.  Sur  les 
hautes  montagnes  , à Pierre-Surhaute. 

Lichenoicles  lacunoswn  , candiduni  , glabrum  $ End'wiœ  crispas  fit— 
cte.  Dill.  musc.  163.  tab.  ai.  fig.  56.  blor.  Dan.  tah.  2.27.  Catraria 
nivalis.  Achar. 

Obs.  On  peut  retirer  de  ce  Lichen  une  pulpe  violette  ; il  est  blanc 
en  jaune. 

oOS/j.  Le  Lichen  pulmonaire,  Li-  Fig,  ^4. 

chen  puhnonanus  , L.  Lacinié  , lisse  , 
obstus  ; li  lacunes  en  dessus  , coton- 
neux en  dessous  ; à expansions  très- 
amples  , coriaces.  Sur  les  vieux  arbres, 
à Roche-Cardon.  Fig.  794. 

Lichen  arboreus  , sivc  Puimonaria 
arborea.  J.  Bauh.  3.  png.  759.  Mus- 
rus  pulmonarius.  C.  Bauh.  pin.  36i. 

Puimonaria.  Dod.  pempt.  Pul- 
rnonaria. Fuchs.  63i.  Cam.  epit.  783. 

Cette  plante  croît  sur  les  arbres  , à 
Saint -Germain  et  â Fontainebleau. 

Tourne f.  Lichenoicles  pulmdnem  reti- 
culatwn  referens , vulgare  ; marginibus 
peltiferis.  Dill.  musc.  tab.  29.  fig.  1 13. 

Parmelia  Puimonaria.  Achar. 

Obseiv.  La  Pulmonaire  de  Chêne 
■contient  un  principe  mucilagineux  , 
animé  par  une  amertume  prononcée. 

On  en  ordonne  la  décoction  dans  les 
toux  catarrales  ; on  le  substitue  au 
Houblon  pour  préparer  la  bierre  : il 
fournit  une  teinte  brune  , rousse. 

2655.  Le  Lichen  furfuracé  , Lichen  furfuraceus  , L.  Feuille  , 
couché  , furfuracé  , d’un  blanc-grisâtre  en  dessus  , comme  couvert 
de  farine  ; î»  découpures  aigues  ; à lacunes  noires  en  dessous.  Sur  les 
troncs  d’arbres,  à Vassieux. 

Lichen  arboreus  , 60 mua  Ceivi  referens  , subtiis  anthracinus  , de- 
super  cine mis.  Mich.  geil.  76.  tab.  38.  fig.  1.  Barrel.  ieon.  1277. 
fig.  3.  Lichenoicles  corrrutum  , amarurn  , desuper  cinereüm  , infernè 
nigruni.  Dill.  musc.  tab.  21.  fig.  52.  Hoffrn.  pi.  Lieh.  tab.  9.  fig.  2. 
Parmelia  furftiracea.  Achat. 

Obs.  Ce  Lichen  fournit  une  teinte  d’un  vert-olive. 

2656.  Le  Lichen  â ampoule  , Lichen  anipulaceus  , L.  Feuille  , 
plane  , lobé  , crénelé  ; à boucliers  arrondis  , enflés  ; les  feuilles  laci- 
niées  ; â marges  roulées  et  se  contournant  en  vessies.  Sur  nos  hautes 
montagnes. 

Lichen  Tinclorum  glabrum  , vesiculosum  , Dill.  musc.  188.  tab.  24. 
fig.  82.  Hoffrn.  pl.  Lich.  tab.  i3.  fig.  2. 

2657.  Le  Lichcrt  farineux  , Lichen  fdrinaceus  , L.  Fouillé  , re- 
dressé , droit  , comprimé  , rameux  ; verrues  marginales',  farineu- 
ses. Sur  les  troncs  d’arbres  , â Vassieux. 

Lichen  cinerens  , ùngustior  ; sentis  in  marginibus  segmentoruni. 
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\ aill.  Par.  1 1 o.  tab.  *20.  fig.  i3,  et  1 5.  Lichcnoïdes  segmentis  an~ 
gustiorilus  , ad  margines  verrucosis  et  pulveruleniis.  DilJ.  musc.  tab. 
23.  b g.  63.  P arme  h a j urina  cea . Achar. 

2658.  Le  Lichen  k gobelets  , Lichen  calicaris  , L.  Feuijlé  , re- 
dies.se,  rameux  ; h lacunes  latérales  ; à découpures  roules,  linaires  , 

aigues  ; k cupules  concaves  , farineuses  , pétiiculées.  Sur  les  troncs 
d arbres  , à Pilât. 

Lichen cinereus , lalfolius , ramosus.  Vaill.  Par.  n5.tab.  20.  fi  g.  6. 
lAchenouies  corallifonne  , ro  stratum  et  canaliculaium.  Di  11.  musc. 
1 Ci/'  ® }C,  Parmelia  calicaris.  Achar. 

Uns.  On  peut  retirer  de  ce  Lichen  , comme  de  plusieurs  autres,  par 
^--pulatmns  bien  simples , un  amidon  pour  la  poudre  des  che- 

2659.  Le  Lichen  du  Frêne,  Lichen  fraxineus , L.  Feuille,  re- 
dresse, lisse  ; à lacunes  ; à laciniures  lancéolées  , obtuses  , ridées  ; à 
écussons  pédiculés  , très-nombreux.  Sur  les  troncs  d’arbres  à Fonta- 
mères  , à Franc. 

Lichen  pulmonarius , in  amplas  laeinias  divisas.  Instit.  rei  lier  bar. 
Cette  espèce  croît  sur  les  arbres  dans  les  bois  : jJeu  ai  donné  la  figure 
dans  les  Lie  mens  de  Botanique  , planche  325.  Fig.  A , B.  Tournefort. 
Lichenoides  longi folium,  nigosurn,rigidum.  Dill.  musc.  tab.  22.  fig.  5q 
Holfm.  pl.  Lich.  tab.  18.  fig.  1 et  2.  Parmelia  fraxinea.  Achar.  6 ^ 

Ubs  Le  Lichen  macéré  avec  le  sel  ammoniac  donne  une  teinte  d’un 
gris-blanc. 

2660.  Le  Lichen  du  Prunelier  , Lichen  Prunastri  , L . Feuille  re- 
resse  , a lacunes  ; cotonneux  en  dessous  , blanc.  Sur  les  troncs  d’ar- 
»res  , a la  Croix-Rousse. 

Lichen  cinereus  , vulgatissimus  ; cornua  Damœ  referens.  Yaill  Par 
ïïb.  tab.  2°.  hg.  11  , 12  et  7.  Parmelia  Prunastri.  Acliar. 

Ubs.  Ce  Lichen,  macéré  dans  l’eau  avec  le  vitriol  de  Mars  donne- 
«me  teinture  tirant  sur  le  bai-brun.  ’ 

266 ^ Le  Lichen  froncé,  Lichen  caperatus , L.  Feuille',  d’un  vert- 
pa  e , ride  ; a marges  ondulées.  Sur  les  pierres  et  sur  les  arbres  h h 
Croix-Rousse.  ’ d ,a 

Lichcnoïdes  caperatum  rosaceè  expansum.  Dill.  musc  io3  tab 
?■  £«•  97;  Ç.  C.  Hoffm.  pl.  Lich.  JL  38.  fig.  ,.  en^Lict  tab 

%•  2-  20  hg.  2.  Parmelia  caperala.  Achar. 

turc„ua,Sc  ‘C  n ’ ^ V"™1  de  Mars  > fournit  telle  tein- 
0662  Le  Lichen  glauque , Lichen glaums , L.  Feuille' , comprime' 

trspditrpïr;à  ^ , ^e.  & 

\!\»lmJ'ana  \axa,i^f.  > cinerea  , minor  ; umbilicis  mgricaritibus 

T?*,11'  lan,s'  “'-  O.  fig.  ,2.  Hoffm.  euum.  Lich.  tab.  fo.  fil  , 
Catrana  glauca.  Achar.  1 * 

t Ce  Licjlen  avec  le  vitriol  de  Mars  et  l’alun,  fournit  un, 

teinte  tirant  sur  le  gris-incarnat.  ’ 

Ceint/'  ff  'Li<-hen  du  ?en<mier  7 ^hen  juniperinus , L.  Feuillé 

L Hofim.^  2.vidt's- LyoaJs  ’ - 1105 

Ois.  Ce  Lichen  donne  une  teinture  jaune. 
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Les  Lichens  a extensions  coriaces. 

266.^.  Le  Lichen  renversé  , Lichen  resupinatus  , L.  Coriace,  ram- 
pant, d’un  cendre-obscur  -,  a lobes';  a bouclier  sur  la  marge  posté- 
rieure , de  couleur  de  rouille.  Dans  les  bois  , à Saint-Cyr. 

Lichen  pulmonarius  , major  , s eu  minor  , ex  obscuro-cinereus  , in- 
fernè  ex  albo-rüjesccns  ; receptaculis  Jlorum  rabris  , ad  latera  ob- 
longis.  Midi.  gen.  86.  tab.  44*  %•  1 et  '>•  Lichenoïdes  fuscum  , peltis 
postieis  ferrugineis.  Dill.  musc/  tab.  28.%.  106.  Peltidea  resupi- 
nata,  Acliar. 

2665.  Le  Lichen  veiné  , Lichen  venosus  , L.  Coriace  , rampant  , 
ovale,  plane,  velu  et  veiné  en  dessous;  h bouchers  sur  la  marge  , 
aplatis  , arrondis  ; petit , verdâtre  , â boucliers  noirs  ; à réseau  en  des- 
sous. Dans  les  bois  , â Roche-Cardon. 

Lichen  pulmonarius , miniums , injeniè  atbus  et  niger , retici  datas,  etc. 
Midi.  gen.  pag.  85.  n°.  12.  tab.  44’  fig*  3.  Lichenoïdes  paivum  , vi~ 
rescens  ; peltis  nigricantibus , plains.  Dill.  musc.  tab.  2S.  fig,  109. 
Hoffm.  pl.  Lich.  tab.  6.  fig.  2.  Peltidea  venosa.  Acliar. 

2666.  Le  Lichen  aphte,  Lichen  aphtosus  , L.  Coriace  , rampant  ; 
à»  lobes  obtus , planes , chargés  de  verrues  éparses  ; â boucliers  sur  la 
marge , redressés.  11  est  verruqueux  en  dessus,  velu  en  dessous.  Les 
verrues  noires  ; les  boucliers  rouges.  Sur  les  montagnes  de  Pilât. 

Lichen  pulmonarius  , maximus  , verrucosus  , supernè  è cinereo- 
'virescens  , inj’ernè  obscurus  ; receptaculis  jlorum  mûris  et  circinatis. 
Mich.  gen.  85.  Lichenoïdes  digilatum , latè  vuens  , verrucis  nigris 
notation.  Dill.  musc.  tab.  28.  tig.  106.  Iloffni.  pl.  Lich.  tab.  6.  fig.  1. 
Peltidea  aphtosa.  Acliar. 

2667.  Le  Lichen  canin  , Lichen  caninus  , L.  Coriace  , rampant  , 
à lobes  obtus  , plane , velu  , veiné  en  dessous  ; a bouclier  sur  la  marge 
ascendant.  Dans  les  bois  , â Vassieux. 

Lichen  pulmonarius , saxati/is  , digitatus.  Vaill.  Par.  116.  tab.  2T. 
fig.  16.  Lichenoïdes  digilatum , cinereum  ; Lactucœ  joliis  sinuosis. 
Dill.  musc.  tab.  27.  fig.  102.  Peltidea  canina.  Acliar. 

Ois.  Sa  saveur  est  désagréable  , amère  ; on  l’a  vanté  contre  la  rage  ; 
mais  c’est  une  chimère  que  de  croire  qu’un  remède  aussi  bénin  puisse 
guérir  cette  affreuse  maladie.  L’erreur  vient  de  ce  que  , sur  vingt  per- 
sonnes mordues  par  des  chiens  enragés,  â peine  cinq  deviennent  hy- 
drophobes. 

2668.  Le  Lichen  perlé  , Lichen  perlatus  , L.  Coriace,  rampant, 
crêpé  , cendré  en  dessus  , noir  en  dessous  ; à lobes  lisses.  Sur  les 
troncs  d’arbres,  au  Bois-de-Roy. 

Lichen  pulmonarius  , saxatilis  , cinereus , minor  ; umbilicis  nigri— 
caMibus.  Vaill.  Par.  tab.  21.  fig.  12.  Lichenoïdes  glaucum  , perla- 
tum  , subtils  nigrutn  et  cirrosuin.  Dill.  musc.  tab.  20.  fig.  3q.  Par— 
melia  perlata.  Achar. 

2669.  Le  Lichen  â pochettes,  Lichen  saccatus  , L.  Coriace,  ram- 
pant , d’nn  vert-glauque  ; â lobes  arrondis  ; â boucliers  comme  cachés 
dans  des  pochettes.  Sur  les  rochers  , en  Bugey. 

L ichen  pulmonarius  , Alpinus  , terresiris , glauco-virescens  ; recep- 
taculis Jlorum  Jiiscis.  Mich.  gen.  q5.  ord.  3i.  tab.  52.  Lichenoïdes 
Lickenis  facie  , peltis  acetabulis  , immersis.  Dill.  musc.  tab.  3o.  fig,  121 . 
Peltidea  saccata.  Acliar. 
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Ob'!.  Macéré  dans  l’urine  avec  le  vitriol  de  Mars  et  l’alun  , il  donne 
ri  ne  teinture  d’un  vert-cendré. 

2670.  Le  Lichen  safrané , Lichen  crnceus  , L.  Coriace  , rampant  ; 
à lobes  arrondis  , planes  , velus  et  veinés  en  dessous  , et  de  couleur  de 
safran  ; il  boucliers  d’un  rouge-brun  , aplatis  , épars  sur  les  feuilles  , 
formant  comme  des  taches;  a expansions  gri.es  ou  verdâtres  en  dessus. 
Apporté  de  Pilât. 

Peitidxa  crocea.  Achar.  Flor.  Lap.  tab.  n.  fig.  3.  Flor.  Dan.  260. 
Lichennides  sublhs  croceum  , peltis  appressis.  Dill.  musc.  tab.  3o. 
fig*  120.  Hoffm.  pl.  Lich.  tab.  41*  fig*  2 et  4.  tab.  l\-i.  fig.  4 et  5. 

Les  Lichens  ombiliqués  , comme  couverts  de  suie. 


2G71.  Le  Lichen  fardé , Lichen  juin ia tus  , L.  Ombiliqué,  bossue, 
ponctué , cendré  en  dessus  , couleur  de  rouille  en  dessous.  Sur  les 
rochers,  à Pilât. 

Lichen  pulmonarius , saxalilis  , è cinëreo-fuscus  , minimus.  Mich. 
gen.  101.  ord.  36.  tab.  5j . fig.  t.  Lichenoidcs  coriaceum  , nebulosum  , 
cinereum  , punctatum , sublhs  fubnnn.  Dill.  musc.  tab.  3o.  fig.  127. 
Hall.  hist.  n.°  t 999 • tab.  47*  fig*  2.  ParmçHa  miniata.  Achar. 

Obs,  Ce  Lichen,  macéré  dans  une  eau  alumineuse,  donne  une  tein- 
ture d’un  gris- verdâtre. 

2672.  Le  Lichen  hérissé , Lichen  velleus  , L.  Ombiliqué  , oit 
feuilles  arrondies  en  bouclier,  à marges  presque  entières,  hérissé, 
chargé  de  poils  et  de  pustules  en  dessous;  à boucliers  noirs.  Sur  les 
rochers,  h Roche-Cardon. 

Lichenoides  coriaceum  , Icihssimo  Jbtio , umbilicato  et  verrucoso . 
Dill.  musc.  i45.  tab.  85.  fig.  5.  Gyrophora  vellcat  Achar. 

Obs.  Ce  Lichen,  comme  plusieurs  autres  , long-temps  bouilli  dans 
l’eau,  lâche  une  grande  quantité  de  mucilage  nutritif. 

267.3.  Le  Lichen  pustuleux,  Lichen  pustldutus  , L.  Ombiliqué,  â. 
■lacunes  en  réseau  en  dessous  , chargées  de  pustules  noirâtres  ; il  est 
cendré  et  chargé  de  verrues  en  dessus  ; les  boucliers  noirs  comme 
brûlés.  Sur  les  rochers  , à Izeron. 

Lichen  crustce  modo , saxis  adnascens  , 'verrue osas  , cinercus  et. 
vehiti  deustus.  Instit.  rèï  herbar.  Lichenoidcs  crustce  modo , saxis  ad— 
nascens  , verrucosus , cinereus , et  veluti  deustus.  Vaill.’pàr.  116. 
tab.  20.  fig.  9.  Cette  espèce  de  Lichen  est  toute  chagrinée  , et  cou- 
verte de  verrues  : le  fond  en  est  grisâtre  ; mais  il  paroit  comme  brûle' 
< u plusieurs  endroits  : je  l’ai  observée  sur  les  rochers  de  Fontaine- 
bleau. Tournefort.  Lichenoïdes  puslulatum  , cinereum.  et  veluti  uni- 
bustum.  Ddl.  muse.  tab.  3o.  fig.  i3i.  Hoffm.  pl.  Lich.  tab.  28.  fie.  * 
et  9..  tab.  29.  fig.  4*  Lecidea  pustu/ata.  Achar. 

Obs.  Ce  Lichen  donne  une  teinture  jaune  et  rose. 

2674.  Le  Lichen  brûlé,  Lichen  deustus , L.  Ombiliqué  à ex- 
pansions arrondies  et  lobées  , noires  et  bombées  en  dessous  , cendrées 
en  dessus,  lisses  sur  les  deux  faces;  à boucliers  noirs.  Sur  les  ro- 
chers , k Roche-Cardon. 

Ltchen  pulmonarius  , saxalilis  , c cmereo-fuscus  , minimus.  In  , lit 

"*  !lcrbar;  *fb.  ,1.  fig.  .4.  Vaillant  a trouvé  eette  espèce 

sur  les  rochers  de  Fontainebleau  : je  l’ai  observée  à Saint  - Germain  : 
•elle  n a qu  un  pouce  ou  un  pouce  et  demi  de  diamètre  ; ses  bords  son? 
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çrepes  seulement.  Tournefort.  Liçhenoïdes  coriaceum  , cinereimt  ; 
pelt/s  àtris  , compressis . Dill.  tab.  Gyrophora  deusta.  Achar. 

26^5.  Le  Lienen  très-découpé  t Lichen  polyphyllus  , L.  A ex- 
pansions très- découpées , lisses  des  deux  côtés  , crénelées  , d’un  vert- 
foncé  , noirâtre.  Sur  les  rochers  , à Izeron. 

Lichcno'ides  tenue  , pullum  ; foliis  utrinquè  glaucis.  Dill.  musc.  225. 
tab.  3o.  Gg.  129.  Hoffm.  pl.  Licli.  tab.  5q.  fig.  2.  Gyrophora  poly- 
phylla.  Acliar. 

2G7G.  Le  Lichen  à plusieurs  racines  , Lichen  polyrrhysus  ' L-  Om- 
biliqué , à expansions  très-découpées  , lisse  sur  les  deux  faces;  h bou- 
cliers pédicules,  noirs,  petits;  sa  partie  postérieure  est  d’un  brun- 
rougeâtre  , nue  dans  son  milieu  , et  hérissée  vers  les  bords  d’une  mul- 
titude de  farines  courtes  , roides  , noires  , et  quelquefois  ramifiées. 
Sur  les  rochers , à Pilât. 

Lichen  ad  ma  r gin  cm  radiatus  , Alpinus  , ex  cœruleo  - nigricans  ; 
scutellis  nigerrimis.  Hall.  enum.  tab.  2.  fig.  4*  hist.  tab.  47»  Gg-  4* 

Lichenoules  pullum  supernè  et  glahmm , infernè  nigrum  et  cirro— 
sum.  Dill.  musc.  tab.  3o.  fig.  i3o.  Hoffm.  pl.  Lich.  tab.  2.  fîg.  3 
et  4*  Gyrophora  spadochroa.  Aehar. 

Les  Lichens  en  cupules  , en  forme  de  vase  ou  d' entonnoir. 

2 G77.  Le  Lichen  écarlate  , Lichen  cocciferus  , L.  Ep  entonnoir 
grisâtre  , simple , très-entier  , porté  sur  un  pied  cylindrique  ; à tuber- 
cules d’un  rouge-vif.  Dans  les  landes  , les  bois  , à Saint-Cyr. 

Lichen  pyxidatus  , acetahulorum  oris  coccineis  et  tumeniihus.  Inst, 
rei  hcrbar.  l\luscus  multiformiter  pyxidatus  , apicibus  coccineis.  D. 
Plot.  Cette  plante  ordinairement  n’a  que  demi-pouce  , ou  un  pouce 
de  hauteur  ; elle  est  d’un  gris-cendré  ; ses  bassins  sont  découpés  , avec  les 
lèvres  relevées  couleur  d’écarlate  : je  l’ai  trouvée  â Versailles.  Tournef. 

Lichen  pyxidatus , oris  coccineis  et  tumentibus.  Vaill.  Par.  1 1 5. 
tab.  1 1 . fig.  4*  Mich..  gen.  82.  tab.  4i  • Gg*  3.  Coralloides  scyphi forme  , 
tuberculis  coccineis.  Dill.  musc.  tab.  14.  Gg-  ”•  Bœomyces  coccijems. 
Achar. 

2G78.  Le  Lichen  corne  d’abondance  , Lichen  cornucopioides  , L. 
En  entonnoir  simple  , chargé  de  tubercules  écarlates.  Lyonnais. 

Coralloides  scyphiforme  , marginibus  radiatis  et  foliatis.  Dill. 
musc.  tab.  i4*  Gg-  9. 

2679.  Le  Lichen  frangé  , Lichen  Jïmbriatus  , L.  A entonnoirs 
grisâtres  , simples  , dentelés  ; â pédicules  cylindriques.  Dans  les  bois  * 
à Izeron. 

Lichen  pyxidatus  , minor.  Vaill.  Par.  tt5.  tab.  21.  Gg.  6.  Lichen 
pyxidatus  , minor.  Midi.  gen.  83.  tab.  4 1 • Gg.  Coralloides  scy - 
phijorine  y gracile;  marginibus  serratis.  Dill.  musc.  tab.  14.  Gg.  8 
et  9.  Bœomyces  Jïmbriatus.  Achat. 

2G80.  Le  Lichen  en  ciboire  , Lichen  pyxidatus  , L.  En  enton- 
noir simple , crénelé  ; à tubercules  roussâtres  ; souvent  deux  ou  trois 
entonnoirs  sont  comme  engainés  l’un  dans  1 autre.  Dans  nos  bois  , â 
Vassieux. 

Lichen  pyxidatus  , major . Toorn.  tab.  325.  Gg.  Y).  Lichen  pyxi- 
datus y major  ; ace tabula  Jimbriato  et  tubcrculoso.  Vaill.  Par.  tab.  21. 
Gg.  1 1 . Coralloides  scyphîfoime  , tuberculis  fusets.  Dill.  musc, 
tah.  14.  fig.  6.  B,  C.  Gg.  8.  B.  V ar.  proljera.  Vaill.  Par.  tab.  ai. 
fig.  5 et  9.  Dill.  musc.  tab.  ï4*  Gg*  G.  D, 
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Obs.  Son  odeur  est  désagréable  ; sa  saveur  arrière  : on  le  prescrit 
dans  la  coqueluche  ; il  donne  une  teinte  d’un  gris-vcrdàtre. 

2TÎS1 . Le  Lichen  grêle  , Lichen  gracilis , L.  A entonnoirs  simples 
ou  ramifiés  , dentelés,  filiformes  ou  grêles,  fistttleux,  élevés  comme 
des  cornes.  Dans  les  bois,  h Roche-Cardon. 

Lichen  Pyxidatus  et  corniculatus  , raniosns  , Alpinus , è fusco- 
cincreus  , pyxidulis  crenalis.  Mich.  gen.  81.  tab.  4* • fJg*  5.  Corail 
laides  scyphi forme  , senatwn  , elatius  ; cnulihns  graeilibus  , glabits . 
Dill.  musc.  tab.  14.  fig.  t3.  C.  Boeomy ces  gracilis.  Achar. 

Obs.  Macéré  dans  une  eau  alunéc  avec  le  vitriol  de  Mars  , il 
donne  une  teinture  tirant  sur  le  cendré, 

2(182.  Le  Lichen  digité  , Lichen  digitatus  , L,  A entonnoirs  1res— 
ramifiés;  k rameaux  cylindriques;  k calices  entiers,  noueux,  ou 
tubercules  écarlates.  Dans  les  bois  , h Pilât. 

Coralloïdes  ramulosum  , tubcrcidis  coccineis.  Dill.  musc.  96.  tab.  i5. 
fig.  r 9.  Boeomy  ces  digitatus.  Achar. 

' 2683.  Le  Lichen  difforme  , Lichen  difformis  , L . En  entonnoir 
simple,  renflé;  à calices  dentés.  Lyonnais. 

Coralloïdes  crassius  , subincanum  ; calicibus  dentatis.  Dill.  musc, 
tab,  1 5.  fig.  1 8. 

2684.  Le  Lichen  cornu  ,%JJchen  çornutus  , L.  A entonnoir  cen- 
dré , simple,  renflé;  à calice  entier,  quelquefois  il  est  partagé  eu 
deux.  Dans  les  bois  , à Saint-Cyr. 

Lichen  cihereus , proboscidens  et  corniculatus  , ut  plurimùm  non 
rama  sus,  Mich.  gen.  81.  n.  T?.,  î3  et  14.  Muscus  Jistulosus  , corni- 
eulatus.  Barr.  rar.  1286.  tab.  1277.  fig.  1.  Bocc.  mus.  2.  png.  1 49* 
tab.  107.  Coralloïdes  vix  ramosum  , scyphis  obscuris.  Dill.  musc, 
tab.  1 5.  fig.  1 4 . Scyphiforme  cornutum.  tab.  i5.  fig.  16.  E.  ifoeo- 
t/iyces  çornutus.  Achar. 

Les  Lichens  à ramifications  imitant  de  petits  buissons. 

2685.  Le  Lichen  des  Rennes  , Lichen  rangijerinus  , L.|En  arbris- 
seau très-ramifié  ; à rameaux  ramassés  , creux , blancs  ; les  extérieurs 
inclinés.  Dans  les  bois  , les  landes  de  nos  montagnes  , h Izeron. 

Muscus  coralloïdes , s eu  çornutus  , montanus.  C.  Bauli.  pin.  36r. 
Coralloïdes  mon  la  mu  n , fruliculi  specie , ubiquè  candicans.  Dill.  nuise, 
tab.  16.  fig.  29.  Var.  tab.  16.  fig.  3o . Bœomyces  rangiferinus.  Achar. 

Obs.  Ce  Lichen  fait  la  base  de  la  nourriture  des  Rennes  ; macéré 
dans  l’eau  et  mêlé  avec  la  paille  hachée  , il  sert  k engraisser  les  bes- 
tiaux; il  donne  une  teinture  couleur  de  rouille. 

2G86.  Le  Lichen  d’un  pouce,  Lichen  uncia/is , L.  Ln  arbrisseau 
très-ramifié;  a rameaux  très-courts  , pointus;  il  ne  s’élève  qu’à  un 
pouce;  scs  tiges*sont  creuses.  Dans  les  bois,  k Vassieux. 

Lichen  coralloïdes  , tubulosus  , albidus  , majoi  et  mol/ior  ; caulibus 
crassioribus  , minus  ramosis  ,~  receptaculis  floium  perexiguis  , rnfes— 
centibus.  Mich.  gen.  79.  n°.  6.  tab.  \o.  fig.  2.  Coralloïdes  perfora - 
lum , majus  , molle  et  crassum.  Dill.  musc.  tab.  16.  fig.  21.  Bœc- 
mices  uncialis.  Achar. 

Obs.  Ce  Lichen  , macéré  dans  l’urine  avec  la  chaux  vive  , fournit, 
une  teinture  d’un  gris-cendré. 

2^87.  Le  Lichen  en  alêne.  Lichen  suhulatus  , L.  En  arbrisseau  grêle y 
ramifié  , en  bras  ouverts  ; k rameaux  simples  , en  alêne.  Dans  L* 
bois  , k Rochc-Cardon.  Q A 
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Coralloïdes  corniculis  longioribus  et  rarioribus.  Dill.  musc.  102. 
tab.  16.  fig.  26.  Bœomyces  subulatus.  Achar. 

2688.  Le  Lichen  5 globules,  Lichen  globuliferus , L.  En  arbrisseau 
lisse  , plein  , solide  ; *a  tubercules  arrondis  , caves  , terminant  les  ra- 
meaux.. Dans  les  bois  , 5 Pierre-Surhaute. 

Lichen  fruticulosus  , coralloïdes  , non  tuberosus  , cinereus , ramo- 
sissimus  ; receptacidis  sphæricis , concoloribus.  Mich.  gen.  io5.  tab. 
39.  lig.  6.  Coralloïdes  cupressij'omie  , capilulis  globosis.  Dill.  musc, 
tab.  17.  fig.  35.  Sphœrophorus  coralloïdes.  Achar. 

2689.  Le  Lichen  paschal  , Lichen  paschjilis , J_,.  En  arbrisseau 
solide  , couvert  de  feuilles  crustacées  , ou  rameaux  chargés  de  ver- 
rues calcaires.  Sur  nos  hautes  montagnes  , à Saint-Bonnet-le-Froid. 

Lichen  Alpinus  , glaucus  , ramosus  , botryoïdes  Scheuch.  Alp.  1 3 . 
tab.  19.  fig.  4*  Mich.  gen.  tab.  53.  fig.  8.  Coralloïdes  crispum  et  bo- 
tryoïdes  , jUpinum.  Dill.  musc.  tab.  17.  fig.  33.  Stereocaulon  pas- 
chale.  Achar. 

Obs.  Les  Rennes  se  nourrissent  de  ce  Lichen  ; macéré  dans  une 
eau  alunée  , animée  avec  le  vitriol  de  Mars  , il  fournit  une  teinture 
d’un  vcrt-cendré. 

2690.  Le  Lichen  fragile  , Lichen  fragilis  , L.  En  arbrisseau  so- 
lide ; h rameaux  sans  verrues  , cylindriques  , très  - menus  , obtus. 
Dans  les  bois  , à Pilât. 

Coralloïdes  sllpinum  ; Co rallia œ minons  fade.  Dill.  musc.  1 16. 
tab.  17.  fig.  34.  Sphœrophoron  fragile.  Achar. 

2691.  Le  Liclien-Orseillc  , Lichen  Roccella  , L.  En  arbrisseau  , 
solide  , peu  branchu  , sans  feuilles  -,  h tubercules  alternes.  En  Lan- 
guedoc. 

Lucus  marinus , Roccella  J incto rum.  C.  Bauh.  pin.  365.  Coral- 
loïdes corniculatum  , jasciculare  , tinctorium.  Dill.  musc.  tab.  17. 

%•  39- 

Obs.  Ce  Lichen  forme  l’Orseille  des  Canaries  ; macéré  dans  l’urine 
avec  la  chaux  vive  et  les  alkalis , on  en  prépare  une  pâte  d’un  bleu- 
obscur-foncé.  Elle  donne  une  teinture  pourpre-violette  , rouge-pour- 
pre, suivant  les  réactifs. 
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Les  Lichens  filamenteux. 

o.Gq'î.  Le  Lichen  entrelacé  , Lichen 
phcatiis , L.  Filamenteux,  pendant;  à 
rameaux  entrelacés  *,  à écussons  radiés. 

Dans  les  forets.  A Myons.  Fig. 

Muscus  arboreus  , Usnea  Offici- 
narum.  C.  Bauli.  pin.  36t.  Muscus 
arboreus  , ville  su  s.  J.  Battit.  3.  p.  ^63. 
j Muscus  quernus.  Lob.  icon. 

Usnea  vulgaris  ; loris  longis  , ir/i— 
plexis.  Dill.  musc.  56.  tab.  1 1 . fig.  i . 

On  trouve  cette  Mousse  sur  les  vieux 
arbres  , à Saint-Germain  et  à Fon- 
tainebleau. Tournefort.  Usnea  pli- 
cata.  Achar. 

(Jbs.  On  prescrit  ce  Lichen  dans 
la  coqueluche  ; il  donne  une  teinture 
verte.  Traité  avec  la  solution  d’étain 
et  l’alun  , il  teint  en  rouge-fauve. 

9.6t)3.  Le  Lichen  barbu  , Lichen 
barbatus , L.  Filamenteux,  pendant, 
comme  articulé  , très-ramifié  ; a ra- 
meaux ouverts  , mous  , très  - menus. 

Sur  les  arbres , a Pilât. 

Usnea  barbala  , loris  tenuibus , fibrosis.  Dill.  musc.  63.  tab.  12. 
6g.  6.  Muscus  capillaceus , longissimus.  C.  Baidi.  pin.  36i.  Usnea 
barbata.  Achar. 

Obs.  C’est  un  astringent  léger  ; on  le  prescrit  dans  les  diarrhées  , 
dans  les  fleurs  blanches  par  atonie.  Macéré  avec  la  chaux  et  l’urine  , 
il  fournit  une  teinture  d’ocre-fauve. 

2694.  Le  Lichen  écarté  , Lichen  divaricatus  , L-  Filamenteux, 
lisse,  menu,  pendant  , anguleux  , intérieurement  cotinneux;  à ra- 
meaux écartés.  Sur  les  arbres  , à Pilât. 

Usnea  mollis  , ramis  longis  , compressis . Dill.  musc.  tab.  12.  fig.  5. 
Parmelia  divaricata,  Achar. 

2690.  Le  Lichen  noir,  Lichen  jubatus  , L>  Filamenteux,  pen- 
dant ; à filamens  noirs  , lâches  , comprimés  ; à verrues.  Sur  les  ro- 
chers , à Pilât. 

Lichen  capillaceus , longissimus  , seu  Muscus  arboreus  ? nigricans  ; 
Usnea  Ofjicinaruni . Mien.  gcn.  77.  n°.  7.  R.  Usnea  iubatd  , nigri- 
cans.  Dill.  musc,  tab,  12.  fig.  7.  Parmelia  jubc/ta.  Acliar. 

2696.  Le  Lichen  laineux,  Lichen  lanatus  , L.  Filamenteux,  très- 
ramifié  , incliné  ; à ramifications  entrelacées  , opaques.  11  paroît 
comme  une  toufle  do  laine  noire  , adhérente  aux  rochers  , h Pilât. 

Usnea  lance  nigrce  instar , saxis  adharens.  Dill.  musc.  66.  tab.  i3. 
fig.  8.  Cornicularia  lanata.  Achar. 

2697.  Le  Lichen  duveté,  Lichen  pubescens  , L.  Filamenteux  , 
très-ramifié,  brillant;  à rameaux  entrelacés  , courts,  noirs,  fins 
comme  des  cheveux.  Sur  les  rochers  , à Saint-Fortunat. 


Fig.  795. 
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Usnea  ccesjtitosa  , exilis  , capillacea , atra.  DiH.  musc.  6fi.  tab.  iî. 
fig.  9.  Cornicularia  pubescens.  Achar. 

2698.  .Le  Lichen  fil  de  fer  , Lichen  chalyheiformis  , L.  Filamen- 
teux , ramifié  ; à rameaux  couchés  , écartés  , repliés  cà  et  là  , vagues  r 
arrondis  , roides.  Sur  les  rochers  , à Pilât. 

Usnea  rigida  , horsùm  version  extensn.  Bill.  musc.  66.  tab.  i3. 
fig.  10.  Parmelia  chalyheiformis.  Achar. 

2699.  Le  Lichen  doré  , Lichen  vulpinus , L.  Filamenteux  , très- 
ramifié  , droit , à rameaux  ramassés  en  faisceaux  parallèles  , d’un 
jaune-doré.  Sur  les  Sapins  , à Pilât. 

Usnea  capillacea  ^ citrina  ; J'ructiculi  specie.  Dill.  musc.  ^3. 
tab.  i3.  fig.  16.  Parmelia  vu/pina.  Achar. 

Qi’s.  Ce  Lichen  fournit  une  teinture  jaune. 

2700.  Le  Lichen  fleuri  , Lichen  floridus , L.  Petit  , filamenteux  r 
droit  ; a rameaux  parallèles , simples  , terminés  par  de  grands  écus- 
sons entourés  de  poils  ou  ciliés.  Dans  les  bois  , sur  le  Hêtre  , a 
Saint-Bon  net-le-Froid. 

Lichen  cinereits  , vulgaris  ; capillacea  folio  , minor.  Instit.  rei 
lierbar.  Sluscus  arboreus  , cum  orbiculis.  C.  Bauh.  pin.  36 1 . Muscus 
quernus  , fruticosus  , tricophyllon.  Col.  ecphr.  part.  1 . pag.  333.  Usnea 
vulgatissima  , tenuior  et  brcvior , cum  orUiculis.  Dill.  musc.  69.  tab.  i3. 
fig.  1 3.  Cette  espèce  n’est  pas  rare  dans  les  bois.  Tournefort.  Usnea 
Jlorida.  Achar. 

2701.  Le  Lichen  hérissé  , Lichen  hirtus  , L • Filamenteux  , très— 
ramifié  , droit  , chargé  de  tubercules  farineux  , épars.  Lyonnais.  Sur 
les  arbres. 

Usnea  vulgatissima , tenuior  et  breaior  , sine  orbiculis.  Dill.  musc, 
tab.  i3.  fig.  12. 

Obs.  On  ne  le  regarde  que  comme  une  variété  du  précédent. 

2702.  La  Tremelle  du  Genevrier,  Tremella  Junipera  , L.  Genre 
i32û.  La  fructification  presque  imperceptible,  est  noyée  dans  une 
substance  gélatineuse.  Membraneuse  , assise  , taillée  en  oreille  , jaune  t 
rouge  , gélatineuse  ; à tubercules  en  dessus-  Au  printemps  , sur  le  Ge- 
névrier; desséchée  , elle  noircit  , et  devient  fragile.  A Vassieux. 

2703.  La  Tremelle-Nostoc  , Tremella  JSosloc  , L.  Gélatineuse  , 
plissée  , ondulée  , d’un  vert -pâle  ; à laeiniures  crépues  , grenelées. 
Sur  les  prés  , aux  Broteaux. 

JSosloc  ciniflonum.  31  us  eu  s fugax , membranaceus  , pinguis.  Bot. 
Monsp.  Cette  plante  analysée  , outre  plusieurs  liqueurs  acides  , donne 
du  sel  volatile  concret , et  beaucoup  d’huile.  Le  Nostoc  vient  dans  le 
jardin  des  Tuileries  , et  le  long  des  chemins  du  côté  d’à  vry  et  du 
Port-à-l’Anglais.  Tournefort.  Linkia  terrestris  , gelalinosa  , membra- 
nacea  , vulgatissima.  Mich,  gen.  126.  tab.  67.  fig.  1. 

2704.  La  Tremelle  liehénée  , Tremella  liehendides , L.  Droite  , 
aplatie  , gélatineuse  , d’un  noir-bleuâtre  ; à marge  découpée  , Irisée  , 
ciliée.  En  Bresse. 

Lichen  terrestris  , membranaceus  , mollior  . fuscus.  Mich.  gen.  26. 
tab.  38.  Liehendides  pellucidinn  , Kndiviœ  foliis  tenuibus  , crispis, 
Dill.  musc.  tab.  19.  fig.  3i  , 32  , 33  , 34  et  35. 

2705.  La  Tremelle  verruqueuse  , Tremella  vermeosa  , L.  Gélati- 
neuse , molle  , cassante  , brune  , ou  d’un  vert-roussâtre  , tuberculeuse, 
solide  , ridée.  Dans  les  ruisseaux  , sur  les  pierres  , à Myons. 
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Li/ïkia  palustris  , gelâMnosa  , saxis  adnascens  , ex  obscuro-fulva 
et  concava , vesicam  referais.  Mich.  gen.  u.°  26.  tab.  67.  fig.  2.  Ire- 
mella  flvviatilis  , gelatinosa  , utriculosa,  Dill.  musc.  tab.  10.  fi  g.  1 (>• 

2706.  La  Treuielle  pourpre,  TremeUa  purpurea  , L.  Très-petite, 
solitaire  , gélatineuse  , assise  , lisse  , arrondie  , d’une  belle  couleur  pour- 
pre. Sur  les  troncs  secs  des  arbres  , à la  Croix-Rousse. 

Lichenoides  iuberculosurn  , amœnè  purpureum.  Dill.  musc.  127. 
tab.  18.  fig.  6. 

2707.  Le  Fucus  flottant  , Fucus  natans  , L.  Genre  i3ai.  Les  fleurs 
mâles  sont  des  vésicules  velues  intérieurement  ; les  fleurs  femelles  des 
vésicules  remplies  de  substances  gélatineuses  ; à surlace  , parsemées  de 
tubercules  h semences  solitaires;  à tige  filiforme  , ramifiée  ; à fcnil.es 
lancéolées,  dentées  à dents  de  scie  ; à fructifications  globuleuses,  pé- 
dunçulées.  Dans  la  mer  du  Languedoc. 

Fucus  folliculaceus , serrato  folio.  C.  Bauh.  pin.  365.  Lob.  icon.  2. 
pag.  266.  fig.  2.  J-Iist.  Lugd.  1397. 

2708.  Le  Fucus  grenu,  Fucus  acinarius  , L-  A tige  filiforme,  ra- 
mifiée ; à feuilles  linaires  , très-entières  ; à fructifications  globuleuses  , 
pédunculées.  Dans  la  mer  de  Provence. 

Fucus  fblliculaceus  ; Linarice  folio.  C.  Baulx.  pin.  365.  Lob.  icon.  2. 
pag.  266.  fig.  t.  Hist.  Lugd.  1397.  fig.  1. 

2709.  Le  Fucus  en  toupie  , Fucus  turbinatus  , L.  A tige  filiforme 
peu  ramifiée  ; à fructifitation  en  gr-appe  ; une  vésicule  en  toupie  , 
adhérente  h la  feuille  , en  cœur  , crénelée.  Dans  la  mer  du  Lan- 
guedoc. Voyez  Gmel.  fuc.  97.  tab.  5.  fig.  1. 

2710.  Le  Fucus  dents  de  scie  , Fucus  serratus  , L.  A expan- 
sions imitant  des  feuilles  alongées  , planes  , dichotomes , h côtes  , ou 
nervures  longitudinales  , dentées  et  chargées  de  fructifications  teimi- 
nales  , tuberculeuses.  Dans  la  mer  du  Languedoc.  Voyez  la  figure 
de  Belleval , Démonstrations  Elémentaires  de  Botanique,  tab.  281. 

Fucus , seu  Alga  la  l folia  , major  , denlata.  Moris.  hist.  3.  sect.  i5, 
tab.  9.  fig.  1.  Reaum.  act.  Gall.  1711.  tab.  9.  fig.  1. 

27x1.  Le  Fucus  entortillé  , Fucus  volubilis  , L.  A expansions  imi- 
tant des  feuilles  alongées  , roulées  en  spirales  , perfoliées  , un  peu  si- 
nuées  , dentées.  Dans  la  mer  du  Languedoc. 

Alga  spiralis  , maritima.  Bocc.  Sicc.  70.  tab.  38.  fig.  2. 

2712.  Le  Fucus  vésiculeux  , Fucus  vesiculosus  , L.  A expansions 
imitant  des  feuilles  alongées  , dichotomes  , très-entières  , a nervures 
longitudinales  ; h.  vésicules  axillaires  deux  à deux  , chargées  vers  le 
sommet  de  tubercules.  Dans  la  mer  du  Languedoc. 

Quercus  maritima  , vesiculas  habens.  C.  Bauh.  pin.  365.  Lob. 
icon.  2.  pag.  s55.  fig.  t.  Glus.  hist.  1.  pag.  21.  fig.  1.  Bellev. 
tab.  282. 

2713.  Le  Fucus  spiral.  Fucus  spiralis , L.  A expansions  imitant 
des  feuilles  alongées  , dichotomes  , très-entières  , ponctuées  , linaires 
creusées  inférieurement  en  gouttière  ; h fructifications  deux  à deux  , 
garnies  de  tubercules.  Il  est  contourné  en  spirale  dans  la  mer  de 
l’Océan. 

Vucus  spiralis  , maritimus  , major.  Rai.  Angl.  3.  pag.  ^ t.  Fior.  Dan. 
tab.  286. 

271/j.  Le  Fucus  en  gouttière  , Fucus  canaliculatus  , V.  A expan- 
sions imitant  des  feuilles  alongées  , dichotomes  , très-entières  , creu— 
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secs  en  gouttière  , linaircs  ; a fructifications  chargées  de  tubercules  , 
obtuses  , et  divisées  en  deux  parties.  Dans  la  mer  du  Languedoc. 

I1  nous  dichotomus  , meinhrnnaceus  , ex  viridi  — places  cens  , angulos 
rotnndiusculos  efformans.  Mbris  hist.  3.  sect.  i5.  tab.  8.  fig.  \u 

Le  Fucus  noueux  , Fucus  nodosus  , L.  A expansions  com- 
primées , dichotomes;  à feuilles  distiques,  très-entières  ; à vésicules 
ovales  , isolées  , boursoufflées  , assises  au  milieu  des  rameaux , et  plus 
larges  qu’eux  ; ce  qui  les  fait  paroître  noueux.  Dans  la  mer  du  Lan- 
guedoc. 

Fucus  maritimus , nodosus.  Dod.  pempt.  480.  Flor.  Dan.  146.  Gmel. 
fuc.  tab.  x.  B,  fig.  t. 

2716.  Le  Fucus  siliqueux  , Fucus  siliquosus  , L.  A expansions 
comprimées  , lamifiées  ; à feuilles  distiques  , alternes  , très-entières  ; 
h fructifications  pédunculées  , oblongues  , terminées  en  pointe.  Dans 
la  mer  du  Languedoc. 

Fucus  maritimus  , a/ter  ; tuberculis  paucissimis.  C.  Bauh.  pin.  365. 
Dod.  pempt.  4‘8o.  fig.  2.  Flor.  Dan.  tab.  106.  Grnelin  , fuc.  81. 
tab.  2.  B. 

2717.  Le  Fucus-Fenouil  , Fucus  fæniculaceus  , L.  A expansions 
filiformes  très -ramifiées  ; à vésicules  ovales  , terminales  , pédun- 
cnlées  , terminées  par  des  folioles  divisées  peu  profondément  en  plu- 
sieurs segmens  obtus  , portant  au  sommet  des  fructifications.  Dans  la 
mer  du  Languedoc. 

Fucus  joli iculaceus  , Fænicidï  foliis  bpevioribus.  C.  Bauh.  pin.  365. 
Grncl.  fuc.  86.  tom.  2.  A , fig.  3. 

2718.  Le  Fucus- Auronê  , Fucus  selaginoïdes  , L.  A expansions  fili- 
formes, très-rami fiées  ; è rameaux  dichotomes  ; h feuilles  très-courtes 
en  alêne  , alternes  , portant  leurs  vésicules  a la  base.  Dans  la  mer  du 
Languedoc. 

Fucus  Jollicuîaceus  , foliis  sibrotani.  C.  Bauh.  pin.  365.  Lob.  icon. 
5.  pag.  254.  fig.  1.  Barr.  icon.  1290.  Gmel.  fuc.  83.  tab.  2.  A , 
fig.  2. 

2719.  Le  Fucus-Lycopode  , Fucus  lycopodidides  , L.  A expansions 
filiformes,  cylindriques  , peu  ramifiées;  toutes  couvertes  de  soies  en 
recouvrement.  Dans  la  mer  du  Languedoc. 

Confeiva  squarrosa.  Oed.  Flor.  Dan.  tab.  307. 

2720.  Le  Fucus  en  faisceau  , Fucus  fastigiatus  , L.  A expansions 
filiformes  , dichotomes  , très-ramifiées  , obtuses  , ramassées  en  fais- 
ceaux , parallèles  , et  d’une  égale  hauteur.  Dans  la  mer  du  Lan- 
guedoc. 

Fucus  marinus  , polyschides.  Loè's.  Flor.  Pruss.  77.  tab.  1 5.  Flor. 
Dan.  tab.  3g3.  Gmel.  fuc.  106.  tab.  6.  fig.  1. 

272  t.  Le  Fucus  palmé  , Fucus  palmatus  , F.  A expansions  apla- 
ties , palmées. 

Fucus  membranaceus , ceranoides.  C.  Bauh.  prodr.  i55.  Fucus  fo— 
liaccus , humilis , palmam  hunianam  referens.  Moris.  hist.  3.  sect.  1 5. 
tab.  8.  fig.  1.  Gmel.  fuc.  189.  tab.  26. 

2722.  Le  Fucus  sanguin  , Fucus  sanguineus  , L.  A expansions  mem- 
braneuses , ovales  , oblongues , très-entières  , péliolées;  à tige  rami- 
fiée , cylindrique.  Dans  l’Ucéan. 
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Fucus  seu  j4lga  folio  membranaceo-purpu reo  , Lapathi  sangu:- 
nei  figura  et  magnitudine.  Moris.  hist.  3.  sect.  i5.  tab.  8.  fig.  6.  Ocd. 
Flor.  Dan.  tab.  34g.  Gniel.  fnc.  1 85.  tab.  fig.  î. 

9,733.  Le  Fucus  cartilagineux  , Fucus  cartilagineus  , L.  A expan- 
sions cartilagineuses  , aplaties  , surcomposées  et  ailées  ; à folioles  li- 
naires.  Daus  la  mer  du  Languedoc. 

JJuscus  mantimus  , tenuissimè  dissectus  , ruber.  C.  Bauli.  pin.  363. 
Hist.  Lugdun.  iS'ji.  fig,  i.  Fur.  Fucus  versicolor , Gnael.  lue.  i5b. 
tab.  17.  fig.  2.  * 

2724.  Le  Fucus  plumeux,  Fucus  plumosus  , L.  A expansions  car- 
tilagineuses , lancéolées  , deux  fois  pinnées  -,  a lolioles  plumeuses;  à 
tige  filiforme  , aplatie  , ramifiée. 

Ficoides  purpurcum  , elegauter  plurnosum.  Rai.  Angl.  3.  pag.  3 7. 
Ocd.  Flor.  Dan.  tab.  35o. 

2725.  L’Ulve  granulée  , Ulva  granulata  , F.  Genre  1 022.  La  fruc- 
tification répandue  dans  une  membrane  transparente.  C’est  un  amas 
de  petites  vessies.  Sur  les  rives  des  fleuves  , et  sur  les  bords  de  la 
Saône. 

Trernellci  palustris  , vesicuÿs  sphœricis , fungiformibus.  Dill.  musc. 

55.  tab.  10.  fig.  17. 

2726.  L’Ulve-plume-de-Paon  , Ulva  pavonia  , L.  A expansions 
planes  , en  forme  de  rein  ; à stries  longitudinales  et  en  travers  , pa- 
nachées de  diverses  couleurs.  Dans  la  mer  du  Languedoc. 

Fucus  maritirnus  , Gallo-Pavonis  pennas  referais.  C.  Bauh.  prodr. 
i55.  Moris.  hist.  3.  sect.  i5.  tab.  8.  fig.  7.  Lllis.  cor.  88.  tab.  33. 

fig-  c. 

2727.  L’Ulve  intestinale  , Ulva  intestinalis  , L.  A expansions  sim- 
ples , figurées  en  tuyau.  Sur  la  mer  de  Provence. 

Fucus  cavus.  C.  Bauh.  pin.  364»  Iremella  marina,  tubulosa  ; in- 
testinorum  fgurâ.  Dill.  musc.  tab.  9.  fig.  7. 

2728.  La  Conferve  des  ruisseaux  , Conferva  rivularis  , L.  Genre 
ï323.  A tubercules  inégaux  , adhérons  à des  fibres  très-fines  ou  capil- 
laires , très- longues  ; à filamens  très-simples  , égaux  , très-longs  , 
verts  , cylindriques  , menus  comme  des  cheveux.  A Saint-Cyr. 

Conferva  fluvialilis  , sericea  , vulgaris  et  Jluitans.  Dill.  musc.  12. 
tab.  2.  fig.  2.  Byssus  palustris  , conj  ervoides  , non  rarnosa  , viridis  , 
sericum  referais  ; fdamenlis  longis  , lenuissimis.  Mieh.  gen.  210.  n.°  3. 
tab.  89.  fig.  7. 

272g.  La  Conferve  bulleuse  , Conferva  bullosa  , L.  A filamens 
ramifiés  , égaux  , doux  , très -fins  ; h.  bulles  vides.  A Saint-Cyr  , 
dans  les  ruisseaux. 

Conferva  palustris  , boinbyeina.  Dill.  musc.  18.  tab.  3.  fig.  n. 
Muscus  aquaticus  , bombyeinus  ; tenuiss irais  flamentis.  Loè's.  Pruss. 
J 73.  tab.  55. 

2780.  La  Conferve  gélatineuse  , Conferva  gelatinosa  , L.  A fils 
ramifiés  ; h articles  gélatineux  , comme  enfilés  en  forme  de  chapelet. 
Aux  Broteaux  , daus  les  fossés. 

Conferva  fontana  , riodosa  , spermatis  Rananun  instar  , lubrica  , 
major  et  fusca.  Dill.  musc.  36.  tab.  7.  fig.  lyx.  Corullina  pinguis  , 
rarnosa  , viridis.  Vaill.  Par,  4o.  tab.  7.  fig.  o. 
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2731.  La  Conferve-Capillaire  , Conféra  a Capillaris  , L.  A fïlameng 
simples  , genou  il  les , ou  en  recoude  ; à articles  alternativement  com- 
primes. Dans  les  eaux  , aux  Broteaux-Mognat. 
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273?..  La  Conferve  en  réseau  , Conforma  retic ula ta  , L.  A filamena 
très-fins  , réunis  comme  les  mailles  d’un  réseau.  Sur  les  mares  , com- 
mune aux  Broteaux. 

Confeiva  reticulala.  Dill.  musc.  20.  tab.  4*  fig*  >4-  Confetva  re- 
ticulala  , crispa.  Pluk.  alrn.  1 1 3.  lab.  24 • fig.  2.  Moris.  hist.  3.  pag. 
644-  sect.  i5.  tab.  l\.  fig.  l\.  Muscus  aquaticus  , bomby cirrus , red- 
jformis.  Loè's.  Pruss.  27L  tab.  64. 

2733.  La  Conferve  des  fleuves  , Conferva  fluviatilis  , L.  A fîlamens 
très-simples  -,  à nodosités  sensibles  , anguleuses.  Commune  dans  nos 
rivières  et  dans  nos  ruisseaux.  Voyez  Diil.  musc.  tab.  7.  fig.  4;  et 
48.  Vaill.  Par.  tab.  4-  fig*  5.  O p tinta. 

2734.  Le  Bysse  sceptique  , Byssus  sceptica  , L.  Genre  i324-  Filets 
très-courts  , en  duvet  , ou  espèce  de  poussière  colorée  ; à filets  capil- 
lacés , très-mous , pâles  , fragiles.  Il  forme  sur  les  parquets  humides  , 
par  la  réunion  de  Ses  filets , comme  un  drap  tenace  , très-léger  , d’un 
blanc-grisâtre.  Brûlant  comme  l’amadou.  Dans  les  appartenons  hu- 
mides. Habitat  in  domibus  sub  pavimentis  , ubi  aër  mephiticus  , seu 
sujfocatus  , sumrnè  scepticus  corrodit  lanquàui  menstruum  naturale 
domos  ligneas  , durissimosque  truncos  , ut  fatiaescentes  cadant  damna 
colonwn.  Lugd. 

2735.  Le  Bysse  fleur  d’eau  , Byssus  jlos  aquœ  , L.  A filets  rami- 
fiés comme  des  barbes  de  plumes  , blancs  ou  verts  , nageaus.  On  le 
regarde  comme  un  détriment  des  plantes  aquatiques.  Dans  les  eaux 
dormantes  , aux  Broteaux. 

Byssus  latissima  , papy  ri  instar  supra  aquam  expansa.  Dill.  musc. 
2.  tab.  1.  fig.  1. 

2736.  Le  Bysse  ph  osphorique  , Byssus  phosplioreus , L.  Laine 
violette  adhérente  aux  bois  pourris.  À Roche-Cardon. 

Byssus  lanuginosa , violacea  , lignis  adnascens.  Diil.  musc.  4-  tab.  1* 

fig.  6- 

2737.  Le  Bysse  velours  , Byssus  velutina  , L.  A filets  verts  , ra- 
mifiés , courts  , imitant  par  leur  réunion  le  velours.  Sur  les  terres  hu- 
mides , aux  Broteaux. 

Byssus  terréstris  , viridis , herbacea  et  niollissima  ; fdamentis  ra- 
mosis  et  non  ramosis.  Mich.  gen.  21 1.  tab.  89.  fig.  5. 

2738.  Le  Bysse  doré  , Byssus  aurea  , L.  Chevelu  , poudreux , sim- 
ple et  ramifié  , d’un  rouge  de  safran.  Sur  les  rochers. 

By  ssus  minima  , saxatdis  , aurea  , inodora  fdamentis  partim  sim - 
pli*  ibus  , partim  ramosis.  Mich.  gen.  210.  tab.  09.  fig.  2. 

2739.  Le  Bysse  des  caves  , Byssus  ctyptarum  , L.  Chevelu  , du- 
rable , cendré  , tenace  , adhérent  aux  pierres.  C’est  un  tissu  qui  imite 
un  morceau  de  drap.  Dans  les  cavernes. 

2740*  Le  Bysse  noir,  Byssus  anliquitalis  , L.  Poudreux  , noir.  Ce 
sont  des  filets  très-courts  , mais  serrés  , couverts  d’une  poussière  noire* 
Sur  les  vieux  murs  , dans  la  ville. 
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Byssus  petræa  , integerrima , Jibrosa.  Dill.  musc.  9.  tab.  1.  fig.  18. 
Lepraria  antifjuitatis.  Achar. 

Wji.  Le  Bysse  des  pierres  , Byssus  saxatilis  , L.  Poudreux  , cen- 
dré. A la  vue  simple  , on  ne  le  distingue  que  par  sa  couleur.  Sur 
les  pierres  , à la  Croix-Rousse. 

Lepraria  segesttia.  Achar. 

l'l'yi.  Le  Bysse  sanguin  , Byssus  jolithus  , L.  Poudreux  , rouge.  Sur 
les  pierres  , dans  les  bois  , à Vassieux. 

Lepraria  jolithus.  Achar. 

Le  Bysse  jaune  , Byssus  candelaris  , L.  Poudreux  , jaune. 
Sur  les  bois  , à Vassieux. 

Lichen  crusUtceus  , arboribus  adnascens  , tenuissimus , palvenden— 
tus  , pallidè  luteus  , seu  ochroleucus.  Midi.  gen.  100.  n.°  70.  Lcpra- 
ria  citrina  , var.  flava.  Achar. 

‘i’j 44*  Le  Bysse-Botryoïde  , Byssus  botroyoides  , L.  Poudreux  , vert. 
Sur  les  terres  humides  , dans  les  jardins  , à la  Croix-Rousse. 

B y ssus  botiyoïdes  , saturatè  virens.  Dill.  musc.  3.  tab.  z.  fig.  5. 
Lepraria  botiyoides.  Achar. 

27 45.  Le  Bysse  blanc  , Byssus  incana  , L.  Poudreux  blanc.  Il  imite 
une  farine  jetée  au  hasard  , formant  ci  et  là  de  petites  éminences. 
Sur  les  terrains  humides  , aux  Broteaux. 

Byssus  puluendenta , incana  , farinœ  instar  stratœ.  Dill.  musc.  3. 
tab.  ï.  fig.  3.  Lepraria  incana.  Achar. 

2746.  Le  Bysse  laiteux  , Byssus  lactea  , L . Croûte  poudreuse  , très- 
blanche  , à tubercules  sphériques.  Sur  les  troncs  d’arbres  , aux  Bro- 
teaux. 

Lichen  cruslaceus  , saxatilis  , farinaceus  , a /bus  ; globulis  mirai  tis- 
sions , undiquè  refertus.  Mich.  gen.  n.°  56.  Lepraria  alba.  Achar. 

Observ.  gêner.  Nous  croyons  devoir  terminer  le  signalement  des 
Algues  , par  l’énumération  méthodique  des  Lichens  du  Département 
du  Rhône  , telle  que  notre  savant  ami  la  Tourrette  l’avoit  rédigée 
pour  la  seconde  édition  du  Systema  Plantarurn  Europce.  Tous 
ces  Lichens  existent  bien  conservés  dans  son  riche  Herbier.  On 
doit  d’autant  plus  les  regarder  comme  bien  déterminés  , que  les  plus 
obscurs  avoient  subi  la  censure  du  plus  célèbre  Cryptogame  f du  pro- 
fesseur Hoffmann.  D’ailleurs  , quoique  notre  Lichénographie  soit 
assez  riche  en  espèces  , il  s’en  faut  de  beaucoup  qu’elle  présente 
tous  ceux  qui  sont  connus  , même  en  Europe.  Pour  s’en  convaincre 
il  faut  parcourir  l’excellente  Lichénographie  du  célèbre  Acharius  ; 
elle  présente  345  espèces  de  ce  genre  , toutes  trouvées  en  Suède  ; et 
le  signalement  de  plus  de  5oo  vérifiées  jusqu’à  présent. 
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enumeratio 

LICHENU'M, 

T R A C T U S LUGDUNENSIS, 

Curante  Antonio  - Lucîovico  Claret  La  Tourrette 
Academiarum  plurimaruxn  Socio. 


LICHENIS  G E N U S. 

Lichenes  pulverulenti.  Byssi.  Lin.  Lepræ.  HaL 

Lichen  antiquitatis.  Ubiquè. 

L dieu  cinereus.  Hagen.  Byssus. 

Lichen  saxatilis,  L.  Lagd.  M. 

Lichen  flavus.  Hoff. 

n.  candelaris.  Lin.  Lugd.  M. 
b.  \iridescens.  Bress. 

Lichen  variegatus.  Hagen.  Beug.  . 

Lichen  roseus.  Schreb.  et  Hoffm.  an  Tremella  ? T.  Lugd.  Bell.  M. 
Lichen  botryoïdes.  Ubiquè. 

Lichen  lacteus.  Lugd.  M.  Bress. 

Lichen  incanus.  Lugd.  Beug.  M. 

Lichen  farinosus.  Hoffm.  enum.  tab.  i.  fig.  i.  Lugd.  M. 

Lichen  purpuracens.  T.  Hall.  2099.  Beug.  M. 

Lichenes  Leprosi  , tuberculati , sessiles. 

Lichen  scriptus.  Lugd.  ( I\'onne  Spharia  ? ) 

a.  pulicaris.  Hoffm.  tab.  3.  fig.  2.  Lugd.  For. 

b.  Hebraïcus.  Hoffm.  tab.  3.  fig.  2.  Lugd.  M. 

Lichen  flavescenti-viridis.  T.  Lugd.  Bell.  M. 

Lichen  tuberculosus.  Hoffm.  tab.  2.  fig-  1.  Bell.  M.  . K . . 
Lichen  rugosus.  Lugd.  An  Lich.  scripti  rudimeuta  ? Linea  limitante 
distinguitur  uti  Lichen  geographicus  , sanguinarius  , immer- 
sus  au  etiam  Sphæria  ? Weigel. 

Lichen  geographicus.  Lugd.  M. 

Lichen  atro-  virens.  Lugd.  For.  M.  Bell. 

aï  dentriticus.  T.  For.  M. 
b.  decolor.  Lugd.  M. 

Lichen  tessclatus.  T.  Bell.  M. 

Lichen 


I 


( ) 

Lichen  sanguinarius.  ( Sphæria.  Weig.  ) 

a.  limitatus.  Scopoli.  Ubiquè. 

b.  repetito  limitatus.  T.  Hoffm.  var.  C.  tab.  5.  fig.  5.  Lugd, 
Delph. 

c.  orbicularis.  T.  Lugd. 

d.  vagus,  T.  Lugtb 

e.  subscutellatus.  T.  Hoffm.  var.  D.  Lugd.  M. 
y.  mammiformis.  T.  Lugd.  M. 

ÿ.  nigro-purpuracens.  Hoffm.  var.  D.  altéra.  Lugdun^ 
Bug.  M. 

h.  plan issi mus.  T.  Lugd.  M. 

î.  glaucus.  T.  Hoffm.  var.  B.  tab.  5.  fig.  L J . Bell.  M, 
Lichen  dentriticus.  Lugd.  M.  » 

Lichen  lacteus.  T.  ( corticalis.  ) Lugd.  M. 

Lichen  pertusus. 

a.  verus.  (corticalis.  ) Dillen.  tab.  18.  fig.  9.  Hoffm.  tab.  3. 
fig.  3.  Delph.  For.  Bell.  M. 

b.  limitatus.  T.  Delph. 

c.  inflatus.  ( saxalilis.  ) For.  M.  Insignis  varictas  , crassa  , 
vcrrucis  inflalis  ? lutescentibus  , ficxilibus,  fungosis  , 

fioris  1 , 2 , 3 , 4 et  5 , pertusa.  Maximam  equidem 
îæc  habet  affinitatem  cum  Spliæriis  , ut  vult  Weigel» 
An  species  delineata  in  collectaneis  clariss.  Jacquin  , 
tom.  2.  tab.  i3.  fig.  3.  pag.  182.  Inter  plantas  rariores 
Carinthiæ  à.  Wulffen  ? 

J.  tennis.  ( junior  ? ) Hoffm.  et  Ilageu.  tab.  1 . fig.  3. 
Lugd.  M.  Delph. 

e.  polygonius.  T.  Hall.  2o83.  Iîoffm.  var.  B.  tab.  3.  fig.  4» 
Lugd.  M.  Hæc  varictas  speciem  distinctam  constitucre 
sicut  rupicola  , L.  videtur  , et  variât  crustà  luteo-cine  ■* 
rescente,  vel  cinereâ,  perforatà  poris  vel  nou, 

f.  imperforatus.  T.  (an  junior?)  Lugd.  M. 

Lichen  rupicola.  L.  Huds.  Hoffm. 

a.  albidus.  Lugd.  For.  M.  Delphi  Bress, 
b,  viresccns.  Lugd.  For.  M.  Delph. 
c.  nigrescens.  Lugd.  M. 

d.  dentriticus.  For.  M. 

Lichen  colliculosus.  Hoffm.  Haller.  2068.  Lngd.  M. 

Lichen  immersus.  Weber  245.  Haller.  2076.  Scopoli  i38o?  ad  corticcs,; 
Hoff.  enuni.  Lich.  tab.  3.  fig.  5.  Bug.  For.  M.  f. 

a.  limitatus.  T.  integer , limitatus  lineâ  nigrâ.  Bug.  M. 

b.  niger.  T.  Hoffm.  11. 0 3.  Bug.  M. 

c.  farinosus.  T.  Micheli , pag.  97.  n.°  23.  Hoffm.  plant. 
Lich.  fasc.  2.  tab.  12.  fig.  4*  ramulosum  5 extremilate 
pertusâ  , potiùs  quàm  scutcllatà. 

Lichen  fusco-ater.  T.  an  varictas  sanguinarii  immersa  ? 

Lichen  rubellus.  T.  ( Sphæria  ? ) immersi  varictas. 

Lichen  rupestris.  Scopoli.  Lugd.  M. 

a.  rubicundus.  Weber.  Lugd.  M. 

b.  nigrescens.  T.  Lugd.  M. 

c.  flavescens.  T.  Lugd.  M. 

[Tome  III,  B 
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Lichen  vernalis.  Hoffm.  cnura,  tab.  5.  fig.  i.  an  Pezizoïdes  ? ad 
terrain.  Lugd.  M. 

Lichen  calcarius,  Lugd.  M.  For. 

«a . subscuteliatus  , junior.  Lugd.  M. 
b.  confluens.  Weber.  -229.  Adultior  , luxurians. 

Lichen  sulphureus.  Hoffm.  tab.  fig.  1.  Haller,  2o58.  For.  M.  f. 
Lichen  cinereus.  For.  M. 

Lichen  atro-aîbus.  Lugd.  M.  Bress. 

a.  dentriticus.  T.  Au  species  nova  ? I.ugd.  M. 

Lichen  cœruleo-nigricans.  Hoffm.  Dillen.  tab.  82.  fig.  2.  Lugd.  M. 
Lichen  Oederi , L.  filii.  Bell.  M. 

Lichen  graniformis.  Hagen.  tab.  I.  fig.  2.  Hoffm.  pag.  27.  Bell.  M. 
Lichen  minutus.  T.  Bell.  M.  Leprosus  , cinereo-viridis  , tuberculis 
exiguis  , nigris  , subimmersis  , ad  terram.  Yix  differt  à 
ininutissimo  Hagen  , nisi  colore  adusto.  An  viridulus  Hoffm.  ? 
Lichen  cruentus.  Weber,  tab.  1.  For.  M,  f* 

Lichen  ventosus.  For.  M.  f. 

a.  tesselatus.  Bug.  M. 

Lichen  seruginosus.  Scopoli  et  Hagen.  Bell. 

a.  glauco-virens.  Bell. 

b.  nigro-punctatus.  Bell. 

Lichen  fagineus. 

a.  verius  , corticalis  et  saxatilis.  Lugd.  M. 

b.  orbiculatus.  Hoffm.  tab.  7.  fig.  1.  Lugd.  Bress. 

c.  scaber.  Scopoli.  Lugd.  M. 
cl.  subfoliosus.  T.  Bell. 

e.  viridi-cæruleus.  Lugd.  M. 

Lichen  carpineus.  Lugd.  Bell. 

Lichen  betulinus  ? Hudson  et  Hoffm.  enum.  pag.  21.  Bell. 

Lichen  niger,  L.  filii.  Haller  , 2084.  Hoff.  tab.  3.  fig.  6.  Lngd.  Bug. 
M.  Delph. 

a.  atro-virescens.  T.  junior  , in  humidis.  Lugd.  M. 
Lichen  corallinus.  L.  Weber.  256.  Hoffm.  tab.  4*  fig.  2.  Lugd.  Bell.  M* 
a.  ferrugineus.  T.  Bell. 


Lickenes  leprosi , fungosissimi  ? stipitati. 

Lichen  Bœomyces,  L.  filii,  oliin  Lichen  ericetorum.  Lugd.  Bell.  M. 
Lichen  sa  buletorum.  Hoffm.  pag.  36.  Bell.  M. 

Lichen  fungiformis.  Scopoli,  Weber,  Hoff.  tab.  8.  fig.  2.  Lugd.  M. 
For>  M.  f. 

Lichen  fuscus.  Hotfin.  tab.  8.  fig.  4* 

a.  simplex.  For.  M. 

b.  botryoïdes.  For.  M. 

Lichen  icmadophylla  , L.  filii.  Hoffm.  Olirn  pezizoïdes.  T.  Chlor, 
Helvelloïdes.  Weber.  For.  M. 
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Lichenes  leprosi,  scutellati.Lichenoïdes,  Coralloïdes 
et  Usnea.  Dillen.  musc. 

Lichen  subfuscus  , L. 

a.  crenulatus.  Lugd.  M.  Ubiquè, 

, b • integer.  Hoffm.  var.  B.  Lugd.  M. 

c.  lutescens.  Hoffm.  var.  G.  Lugd.  M. 

d.  luttais.  Hoff.  var.  D.  Lugd.  M. 

e.  carneus.  Hoffm.  var.  E.  Lugd.  M. 

/.  argcntatus.  Iloffni.  var.  E.  Bug.  M.  Bress. 
g-  plaüus.  Hoffm.  var.  F.  Lugd.  Delph. 

Lichen  angulostis.  Schrebcr  et  Hoffm,  Lugd.  Delph. 
fi.  nigro  punctatus.  Bell. 

b.  leproso-virescens,  Lugd.  M. 

Lichen  pallidus.  Hoffm.  tab.  5.  fig.  2.  Delph. 

Lichen  fulvus.  Schreberet  Hoffm.  Lugd.  M. 

Lichen  varius.  Hoffm.  in  litteris.  Lugd.  M.  ( scuteliis  olivaceis.  ) 
Lichen  crupostis.  Schreberi  et  Hoffm.  tab.  G.  fig.  i.  var.  tartaiei  , 

L.  scuteliis  immersis.  Lugd.  For.  frequens 
fi.  rupestris  , tinctorius.  Lugd.  M. 

b.  luxurians,  botryoïdes.  Lugd.  M. 

c.  terrestris,  scuteliis  miuoribus.  Lugd.  M. 

d.  Muscorutn.  Scopoli.  Lugd.  M. 

e.  imbricato-subfoliosus.  T.  Bell.  M. 

f.  farinosus.  Bug.  M.  Delph. 

Lichen  tartareus , L.  Hoffm.  Hagen.  Lugd.  M.  raro. 

Lichen  ocliroleucus.  Hoff.  tab.  5.  fig.  6. 

«.  subtuberculatus.  Lugd.  M. 
b.  scutellatus.  Bug.  M.  f. 

Lichen  hemisphærico-stellatus  , T.  Haller,  2077?  Micheli,  tab.  5-24 
ord.  3.  fig.  I.  Nunc  elausus.  Hoffm.  pag.  4&*  Bug.  M.  f* 
Parvuli , ecliinati,  glabri  faciem  fort.  Conveuit  icon  Micheli 
•non  dcscriptio,  Halleriana  bona  , optima  Hoffmanni. 

Lichen  excavatus.  Hoffm.  tab.  7.  fig.  4*  Bug.  M. 

Lichen  cærulescens.  Hoffm.  pag.  45.  Bug.  M. 

Lichen  ater.  Hudson  et  Hoffmann,  tab.  4-  fig*  4*  Lugd.  M. 

Lichen  byssinus , T.  Hoffm.  tab.  4*  fig*  7?  Haller,  2o4G?Lugdi! 

Crustà  pulverulcnta , viridis , scuteliis  aurantiacis. 

Lichen  folioso-seutellatus.  T.  For.  M.  f.  Seutellæ  pallidæ  , foliaceæ. 

Fortè  rudimenta  Psoræ  quæ  Lichen  orbiculafis.  T. 

Lichen  aureus.  T.  Michel,  pag.  98.  n.°  33.  Àurantiacus.  Hoffm.  For. 

M.  f.  Scutellam  parietini  repræsentat , an  ejus  varietas  ? 
Lichen  pezizoïdes.  Web.  et  Hoffm.  Bell.  M. 

Lichen  marmoreus.  Haller  , 2073.  Hoffm.  tab.  6.  fig.  4*  Bug.  M.  f. 

Rose  us  , subglaber  apud  nos. 

Lichen  parellus. 

fi.  rupestris.  Lugd.  For.  Bell.  M.  frequens. 
b,  corticalis.  Lugd.  M,  yarus. 
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Lichenes  crus t ace i , imbricati  Hoffmani.  Psorœ 

Hcilleri . 

Lichen  candelarius.  L.  Lu  g il. 

a.  imbricato-foliaceus.  T.  Planta  perfecta.  Lugd.  M. 
Lichen  orhiculatus.  T.  Pallescens  , L.  et  Pollicliii  1898.  Muralis* 
Hoffm.  tab.  9.  fig.  1.  Lugd.  M. 

a.  virescens  , T.  Micheli  , tab.  5t.  fig.  4.  Lugd.  Bress. 
Lichen  flavesceus.  Hoffm.  Dillen.  tab.  18.  fig.  18.  Lugd.^M. 

Lichen  murorum.  Hoffm.  ( luteus.  ) Lugd.  Bell. 

Lichen  lentigerus.  Weber  et  Hoffm. 

a.  virescens.  T.  Delph.  Junior  foliis  viridibus , sublùs  albis. 

b.  albicans.  Weber,  tab.  3.  Lugd.  Bress.  Vulgatior,  foliolis 
albicantibus. 

c.  nigrescens.  T.  Delph.  Scutellis  nigrescentibus. 

cl.  croceus.  T.  Bug.  Delph.  Foliolis  lutescentibus  , scu- 
teliis  croceis.  An  species  distincta  ? 

Lichen  proteiformis.  T.  Decipiens  Herasti.  Hedw.  et  Hoffm.  Lugd, 
Bress.  Bug.  Delph. 

a.  tuberculifer.  T.  Lugd. 

b.  scutilifer.  T.  Lugd. 

Lichen  candidus.  Weber.  n.°  24Q-  Bug.  M.  Bress. 

Lichen  vesiculosus.  T.  Michel,  gtn.  tab.  Si.  ord.  3.  Icon  non  des- 
criptio  : idem  ac  Polymorphus  Hoffmanni  in  litteris  , seu 
grauiformis  Herasti.  Bug.  M.  Delph.  Hoffmanus  inter  tubtreu- 
laria  vult,  certè  scutellatus  , dein  an  inter  Psoras  curn  candido 
W'eberi  cui  proximus?  An  meliùs  inter  Scutellarias  Hoffmanni  ? 
Inter  Scutellarias  y seu  Patellarias  respondit  Iloffmannus  1792. 
Lichen  pallescens.  ( non  Linnæi.  ) Hoffm.  enum.  pag.  66. 

a.  pulverulentus.  (junior.  ) Hoffm.  enum.  tab.  10.  fig.  1» 
Lugd.  Bress.  Delph.  ad  muros.  • 

b.  scutillifer.  Hoffm.  enum.  tab.  10.  fig.  0..  Lugd.  Bress. 
Lichen  orbicularis,  Hoffm.  enum.  tab.  9.  fig.  1.  Bell.  M. 

Lichen  cæsius.  Hoffm.  enum.  tab.  12.  fig.  1.  Lugd.  Bell.  M. 

Lichen  radiosus.  Hoffm.  enum.  tab.  l\.  fig.  5.  Lugd.  M. 

Lichen  frigidus.  L.  M.  Hoffm.  n.°  77.  Delph.  Bell. 

Lichen  granosus.  Schreber  et  Hoffm.  Micheli.  9.  tab.  5i.  fig.  3 . 
Bress.  Bug.  Delph. 

Lichen  miniatus.  Hoffm.  (non  Linnæi.)  Diilcn.  tab.  24*  fig-  68» 
Lugd.  M.  For.  M. 

Lichenes  imbricati , foliacei. 

\ 

Lichen  ccntvifugus.  Lugd.  Delph. 

a.  linearis.  T.  Hoffm.  enum.  78.  B. 

Lichen  saxatilis.  L.  Laciniatus.  Weiss. 

a.  rupâstris.  L.  Lugd.  M. 

b.  rubescens.  T.  Lugd.  M. 
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c.  leprosus.  T.  Lugd.  M.  Bell.  M. 

d.  arborons.  Weiss.  Lugd.  M. 

e.  orbiculatus.  ( junior.  ) floff.  tab.  16.  lit.  a.  Lugd.  M. 
Lichen  oniphalodes.  L.  Vaill.  Dillen.  Bell.  M.  f.  Ad  stellareni  vi— 

cinuni  vu!t  Dillen  ; cum  saxatili  Linnæi  conjungunt  Weiss 
et  Hoffmannus  ; liuic  proximus  sed  proprio  cliaractere  distin- 


Lichen 

Lichen 


guitur. 


physodes.  Lugd.  M. 

a.  angustus.  Dillen.  var.  D.  Lugd.  M. 
terebratus.  T.  For.  M.  t.  Foliolis  inflatis  , pulverulentis , ad 
physodem  accedit , sed  superficie  nigro-punctulata,  dein  tere- 
bratà. 

Lichen  stellaris.  L.  Lugd.  Bell. 

a.  lalior.  Hoffn».  tab.  T 2.  fig.  i. 

b.  tenuior.  lïoffm.  tab.  12  fig.  r.  G. 

c.  farinosus.  Hoffm.  tab.  1 2.  fig.  t.  a. 

Lichen  radiculatns.  T.  Stellariformis.  Iloffm.  enumcr.  pag.  7 3. 
Bug.  M.,  f. 

Lichen  pulverulentus.  Schrcber  et  Hoffra.  enumcr.  pag.  76.  tab.  it. 
fig.  2.  Lugd.  For.  Bell.  In  toto  distinctes  ab  omphalodc 
cujus  ibi  synonyma  nullatenùs  congruunt. 

a.  crispus.  T.  Lugd.  Bug.  M. 

b.  le  prosu  s.  T.  Lugd.  M. 

fuscus.  Hudson  et  Hoffm.  Dillen.  tab.  fig.  69.  Lugd.  For. 
Del  pli. 

ciliatus.  Hoffm.  tab.  t4-  fig.  T.  Lugd.  M. 
diffusus  ? Iloffm.  Bell.  M. 
parietinus,  ubiquè. 

a.  virescens  , junior  , bumidus. 

« b.  fulvus  , senior. 

juniperinus.  L.  et  Hoffm.  tab.  22,  fig.  T.  Bell.  M.  rarù. 
crassus.  Huds.  Hoffm.  tab.  19.  fig.  2.  Qui  fragilis.  Scopoli 
1402.  edit.  2.  n.°  47*  Bug..  M.  f. 

a.  fragilis.  Scopoli  editio.  prima,  n.°  46.  Bug.  M.  Adul- 
tior  , scutcllis  convexis,  subrubris. 
olivaceus. 

a . Vaill.  tab.  20.  fig.  8.  Lugd.  Bell.  Bress. 

b.  crcnatus.  Hoffm.  tab.  i3,  fig.  4*  Lugd.  Bell. 

c.  pullus.  Scbrcb.  1126.  Olivacei  , var.  C.  Hoffm.  tab.  i3» 
fig.  5.  Lugd.  M.  Bell. 

Lichen  acetabulum.  Nekcr  et  Hoffm.  tab.  18.  fig.  2.  Lugd.  Bress» 
Lichen  liliaceus.  Hoffm.  Haller.  1008.  Lugd.  M.  Bell. 

a.  pulverulentus , rupestris.  Lugd.  M. 

Lichen  caperatus.  Dillen.  tab.  25.  fig.  d. 

a.  corticalis  et  rupestris , ubiquè. 

b.  rosaceo-orhicularis  qui  junior.  Lugd. 

c.  leprosus  , adultior.  Lugd. 

Lichen  glaucus.  Luçd.  Bell.  Bug.  Delph. 

a.  cirrato-radicatus.  Lugd.  M. 

b.  verrucoso-farinaceus.  Lugd.  M. 

c.  cincreo-botryoïdes.  Delph. 
fimbriato-coralloïdes.  Bell.  M.  f. 


Lichen 

Lichen 

Lichen 

Lichen 


Lichen 

Lichen 


Lichen 
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lichen  cumatilis.  T.  Dillen.  tab.  25.  fig.  qq  ? Michclî.  tab.  &(>? 
Delph.  An  glauci.  L.  var. 

Lichen  imbricato-auriculatus.  T.  Nova  species.  For.  M.  f. 

Lichenes  imbricati , nigrescentes. 

Lichen  fahlunensis  ? Bell.  M. 

Lichen  stygius.  Lugd.  M.  For.  M. 

Lichen  sepincola.  Hoffm.  tab.  17.  fig.  t.  Bell.  M. 

Lichen  squamosus.  T.  An  Hoffinanni  ? Micheli , tab.  64.  Bress. 

Lichenes  imbricati  ? nigrescentes  , gelatinosi. 

Lichen  Lactnca.  Weberi  et  Buxbanm.  cent.  1.  tab.  61.  fig.  1.  Lugd. 
M.  Bell. 

Lichen  muhifidus  Scopoli  ? Dillen.  tab.  19.  fig.  22.  Bell.  M. 
Lichen  crispus.  Lugd.  Bug.  For. 

a.  granosus.  Scopoli  et  Web.  Lugd. 

b.  amplior.  Lugd.  Delph. 

Lichen  cristatus.  Lugd.  Bell. 

Lichen  fascicularis  , qui  glomeralus  Neker  , an  cristati  Linnæi  , var.  ? 
Lugd.  Bell.  M. 

Lichen  tremelloïdes.  L.  et  Weiss.  An  crispi  rudimenta  ? Lugd.  Delph, 
Bell. 

Lichen  corniculatus.  T.  Dillen.  1 4 ^ • tab.  19-  fig*  3o.  For.  M. 

Lichenes  foliacei . 

. . . Spinulosi. 


Lichen  ciliaris.  Lugd. 

a.  concolor.  T.  Dillen.  tab.  20.  fig.  4^.  B.  Adolescens. 
Lugd.  M. 

b.  lacerus.  T.  Scutellis  laceris  , vel  spinulosis.  Hoffm. 
enum.  parte  sccundâ  , tab.  111.E,  D.  Lugd.  M. 

c.  sloriiis  , junior.  Lugd.  M. 

Lichen  aurantiaciis.  T.  Micheli  , pag.  ^5.  tab.  36.  fig.  4*  Dillen. 

tab.  i3.  fig.  17.  Lugd.  Bress. 

Lichen  teriellus.  Scopoli.  Lugd.  M. 

Lichen  liispidus.  Schreberi.  Dillen.  tab.  20.  fig.  46.  litt.  a.  Bell.  M. 

a.  coarctatus.  Dillen.  tab.  20.  fig.  46*  litt.  c. 

Lichen  Islandicus.  Lugd.  M.  t- 

a.  rigidior.  Dillen.  tab.  28.  fig.  U2.  Lugd.  M.  f. 

Lichen  furfuraccus.  Lugd.  For.  Bug.  M.  f. 

a.  lobât  us.  Weber.  Bug  M.  f* 

b.  coralloïdes.  Weber.  Haller.  1976.  Bug.  M.  f. 

c.  fuliginosus.  T.  For.  M.  t* 

Lichen  farinaceus.  Lugd.  M. 

a.  latior.  Dillen.  tab.  23.  fig.  63.  litt.  D.  Lugd. 

b.  filiformis.  Dillen.  tab.  a3.  fig.  63.  litt.  A et  D, 
Lugd.  M. 
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<5.  virescens.  Dillen.  tab.  23.  fig.  63.  litt.  E.  Lugd.  M« 

d.  fuliginosus.  T.  Lugd.  M. 


Inermes. 

Lichen  nivalis.  L.  Halleri  1977.  Scopoli.  38 1 • Lugd.  M.  f.  rarô, 
Liclicn  pulmonarius.  Lugd.  M. 

Lichen  fœtidus.  T.  Halleri  1938.  Sylvaticus.  L.  Bell.  For.  M.  -f*- 
Cum  Hallero  sylvaticum  Linnæi  inter  foiiaceos  ibi  , cura, 
apud  nos  careat  peltis  coriaceorum  , adnotatus  est  sacculis 
ad  versa  parte  immersis , albidis  , odor  urinosus. 

Lichen  scrobilatus  Scopoli  , verrucosus  Hudson.  Dillen.  tab.  29.  figV 
1 14.  Lugd.  M. 

Lichen  atnpulaceus.  Lugd.  M. 

Lichen  calicaris.  For.  M.  f.  * 

Lichen  fraxineus.  Lugd.  M. 

a.  durior.  Micheli.  tab.  36.  Bell.  M.  Delph. 

Lichen  Prunastri.  Lugd.  M. 

a.  angustifolius.  Dillen.  tab.  21.  fig.  54«  Bug.  M. 

Lichenes  scyphiferi.  Coralloïdes  Dïllenii , 

Species  unica  videtur.  Innumeras  Autorum  novasque  nostras  Ta~ 
ttetas  extricare  non  conabor , præcipuas  cum  Linnæo  indicare  salis 
est.  * 

» 

Lichen  cocciferus.  Lugd.  Bell.  For.  Mw 

a.  maximus.  For.  M.  f. 

b.  botrytes.  Hagen.  tab.  a.  fig.  9.  Lugd.  M. 

Lichen  cornucopioïdes.  Dillen.  tab.  \!\.  fig.  9*  Lugd.  M. 

a.  simplex.  Lugd. 

b.  prolifer.  Dillen.  tab.  i4*  fig.  9*  B.  Lugd. 

Lichen  pyxidatus.  Lugd.  For.  Bell. 

a.  integer , sessilis  et  stipitatus.  Lugd. 

b.  crenulatus  , sessilis  et  stipitatus.  Lugd. 

c prolifer.  Dillen.  tab.  14.  fig.  6.  litt.  M.  Lugd. 
d.  papillaris.  T.  Dillen.  tab.  17.  fig.  36?  Lugd.  lu  ôricetà* 
mixtus  cum  Lichene  boeomyce. 

Lichen  fimbriatus.  Dillen.  tab.  14.  fig.  8 et  9.  Lugd. 

a.  sessilis,  simplex.  Lugd. 

b.  stipitatus,  simplex.  Lugd. 

c.  prolifer.  Lugd. 

d.  coccifer.  Lugd. 

e.  laeiniatus.  Lugd. 

f.  deformis.  Lugd.  Médius  inter  fimbriatum  et  ambigunm». 
Lichen  ambiguus.  T.  Dillen.  tab.  14.  fig.  12.  litt.  A.  Micheli  tab,. 

42.  fig.  1.  Lugd.  Bell.  M. 

a.  sterilis.  Barr.  icon.  1278.  Lugd. 

b.  pyxidato-fimbriatus.  Lugd. 

cocciferus.  Lugd. 

B 4 


( =64  ) 

d.  Tcrrucosus.  Lugd.  Yerrucis  nigris  , in  cirris  abetin" 
tibus.  • 

Lichen  exiguus.  Neker.  melhod.  Dillen.  tab.  \\,  fig.  10.  litt.  A. 
Lugd.  M. 

Lichen  digitatus.  Dillen.  tab.  i5.  fig.  io.  litt.  À,  C.  Lugd.  Bug. 
For.  M. 

a.  minor.  Bell.  Mont. 

Lichen  deforrnis.  Dillen.  tab.  i5.  fig.  18.  For.  M.  f. 

Lichen  cornutus.  Dillen.  tab.  i5.  fig.  \[\.  Lugd.  Bell.  For.  M. 

a.  simplex. 

b.  scyphifer , bifidos  , trifulus-ve. 

c.  leprosus.  Dillen.  tab.  i5.  fig.  i/j.  litt.  E.  Lugdun. 
Bell.  M. 

Lichen  gracilis.  Dillen.  tab.  \f\.  fig.  i3.  litt.  A.  Lugd. 

Lichen  radiatus.  Schreber.  Dillen.  tab.  i5.  fig.  16.  litt.  B , F.  Hi 
ultimi  duo  velut , furcatus  h cornuto  nali  videntur. 

Lichenes  fruticulosi.  Coralloïdes  Dillenii. 

Lichen  subulatus.  For.  Bell.  M.  f. 

Lichen  uncialis. 

a.  ceranoïdes.  Neker  et  Weber.  For.  M.  f. 

Lichen  furcatus.  Schreber.  Hagcn.  tab.  3.  fig.  10.  Lugd.  Bell.  M. 
Lichen  aculeatus.  Schreber.  Weber.  Diilën.  tab.  17.  fig.  3i.  Lugd, 
Bell.  M. 

Lichen  tortuosus.  T.  Spinosus.  Neker.  Ilagen.  tab.  2.  fig.  ït.  Dillen. 
tab.  t 6.  fig.  ^5.  Lugd.  Delph. 

Lichen  fragilis.  Dillen.  tab.  17.  fig.  34»  Jacquin.  misce.  tab.  (). 
fig.  fi.  litt.  B.  For.  M.  f. 

Lichen  tri stis.  Weber,  tab.  5.  Dillen.  tab.  17.  fig.  37.  Fucoïdes.  T. 

Cldor.  For.  M.  f. 

Lichen  globi férus.  For.  M.  f. 

Lichen  paschalis.  Lugd.  Bell.  M. 

Lichen  madreporoïdes.  T.  Dillen.  tab.  16.  fig.  28.  Lugd.  Bell.  M. 
Lichen  cornu  Cervi.  Neker.  Dillen.  tab.  iG  fig.  27.  Haller,  1954* 
Lugd.  For.  Bug.  M. 

a.  tuberculatus.  Dillen.  tab.  t6.  fig.  27.  litt.  B. 

b.  reflexus.  Dillen.  tab.  16.  fig.  27.  litt.  D. 

Lichen  rangiferinus. 

a.  Alpestris.  Lugd.  For.  Bell.  Bug.  M. 

b.  minor.  Dillen.  tab.  ifi.  fig.  29.  litt.  c.  Bug.  M.  f. 

c.  syivestris.  Lugd.  M. 

d.  fuscus,  senior.  Lugd.  M. 

e.  uanus,  rupestris.  Lugd.  M. 

/ 

Lichenes  filamenlosi.  Usnœi  DillcniL 

Lichen  plicatns.  Lugd.  For.  Bell.  Bug.  M.  f. 

Lichen  barbatus.  Lugd.  For.  M.  f. 

Lichen  divaricatus.  Lugd.  M.  f. 

Lichen  jubatus.  For.  Beug.  M.  T. 
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Lichen  lanatus.  For.  M.  f. 

Lichen  pubescens.  Lugd.  Bell.  M. 

Lichen  chalybeiformis.  Lugd.  For.  M.  f. 

Lichen  hirtus.  Lugd.  Bug.  M. 

a.  minor , lutescens.  Dillen.  tab.  i3.  fig.  12.  litt.  B. 

Bug.  M. 

b.  farinosus.  Dillen.  tab.  i3.  fig.  1 2.  litt.  D.  Bug.  M.  f. 
Lichen  vulpinus.  For.  M. 

Lichen  floridus.  Lugd.  For.  Bug.  M.  f. 

Lichen  vinarius.  T.  An  Weberi  ? pag.  23i.Au  hippotvichodes.  L. 
Dillen.  tab.  i3.  fig.  n.  J3.  non  A.  Planta  Weberi.  videtur 
Sphæria  tuberculis  destituta , sub  corticibus  nascens.  Dillen. 
tab.  i3.  fig.  ii.  litt.  A. 


C lavis  abbreviationum. 

Lugd.  Lugdunæa  Planta.  Delph.  Dclphinalis  , in  planifie  et  mon- 
tibus  dictis  ( les  Haïmes  Viennoises  ) propè  uvbem.  Press.  Bressia,ad 
unum  inilliare  ab  urbe  Lugd.  M.  f , Mons  Pilati.  Bell.  M.  f,  Montes 
Sub  Alpini  Bello- Jocenses  , (c/n  Beaujolais . ) Bug.  M.  f;  Montes 
Sub-AJpini  Bugesiæ  ( le  Ilaut-Bugey ) For.  M.  f , montes  Sub-Al- 
pini  Foresiaci  , ( Pierre-Surhaute .) 

Littera  T.  post  nomen  triviale,  indicat  speciem  novam  à la  Tour- 
rette  repertam. 
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CHAMPIGNONS,  F U N G I. 

Productions  végétales  très-différentes  de  toutes  les  autres. 
Les  Champignons  sont  sans  pied  , assis , sessiles  , ou  sup- 
portés par  un  pédicule  terminé  par  un  chapiteau  ou 
chapeau  de  forme  différente  sur  la  surface  supérieure  et 
inférieure.  La  substance  de  plusieurs  est  tendre  ; quel- 
ques-uns sont  secs  , coriaces  ou  ligneux.  Ceux  dont  la 
chair  est  molle  , croissent  rapidement , et  vivent  à peine 
quelques  jours. 

2747*  J—l  es  Agarics  , Agarici , L.  Genre  i3v5.  Leur  chapeau  ho- 
rizontal est  garni  en  dessous  de  lames  ou  feuillets  qui  vont  du  centre 
à la  circonférence. 

Les  Agarics  pédicules  , à chapeau  arrondi. 

2748.  L’Agaric-Chanterelle  , Agaricus  Cantliarellus  , L.  Pédicule  ; 
à lames  ramifiées  , décurrentes  , petit , d’un  roux-pâle  ; â chapeau  en 
entonnoir  , dont  les  bords  sont  contournés  , découpés  ; à lames  comme 
en  réseau.  Dans  les  prés  , aux  Broteaux.  Réputé  nutritif. 

Fungus  luteus  , sire  pallidus  , se  contovquens , eseulentiis.  J.  Bauh. 
hist.  3.  pag.  83 2.  Fungus  minimus  , Jlarescens  , infundibuliformis. 
C.  Bauh.  pin.  373.  Vaill.  Par.  tab.  11.  fig.  9 et  10.  Rlor.  Dan.  264. 
Schæff.  tab.  82.  V ar.  prima.  Fungus  pileo  per  maturilalem  instar 
Agarici  inlybacei.  Vaill.  Par.  tab.  ti.  fig.  n , 12  et  1 3.  Far.  se- 
cunda.  Fungus  angulosus  et  velut  in  lacinias  sectus.  Vaill.  Par.  tab. 
1 1 . fig.  14  et  i5. 

Obseiv.  Linné  , dans  sa  Flora  Suecica , pag.  44^  > n-°  » après 

avoir  décrit  cet  Agaric  , ajoute  : Nullibi  natura  , quàrn  in  Fungis  , 
magis  inconstans  , adedque  nul/ibi  in  errorcs  magis  faciles  sumus  ; 
paucos  itaque  Fungos  ritè  examinai « et  determinare  potui  in  tanta 
copia  dubiorum. 

2749.  L’Agaric  partagé,  Agaricus  quinquepartitus  , L.  Pédicule; 
à chapeau  jaunâtre,  divisé  en  cinq  parties  ; â lames  blanches  , inté- 
rieurement dentées  , réunies.  Dans  les  prés  , â Saint- Cyr.  Réputé 
vénéneux. 

2750.  L’Agaric  entier  , Agaricus  integer , L.  Pédiculé  , à chapeau 
dont  toutes  les  lames  sont  de  grandeur  égale  ; à pédicule  plein;  le  cha- 
peau rose  , rouge  ou  bleu  , convexe  , ombiliqué  , à bords  ridés  , à 
lames  blanches,  Dans  les  bois,  à Roche -Car, don.  Réputé  vénéneux. 
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Agaricus  rufula.  Schæff.  fung.  ta  b.  58.  Agaricus  roseus.  .Schæff. 
tab.  75.  ( J ras  s ip  es  cjusdem  , tab.  87  et  88.  Agaricus  ruber  ejusdem  , 
tab.  9 2.  Cyanoxanlhus  , tab.  93  , et  virescens  , tab.  94  • 

9.751.  L’Agaric  aux  mouches,  égarions  muscarius  , L.  Pédicule  ; 
à lames  solitaires  , à moitié  ; â pétiole  blanc  , coiffé  , dilaté  au  som- 
met ; à base  ovale.  Chapeau  rouge  U nervures  et  lames  blanches.  Dans 
les  prés  aux  Broteaux.  Réputé  très-vénéneux. 

Fungorum  perniciosomm  genus  duodecimum  , n.°  f\.  Clus.  hist.  9. 
pag.  980.  Micli.  gen.  tab.  78.  lig.  a.  Schæff.  fung.  tab.  97  et  98.  éga- 
rions olio  accus.  Schæff.  fung.  tab.  904  > et  Agaiicus  xerarnpelinus . 
tab.  9i  5. 

Obseiv.  Linné,  Flor.  Suec.  n.°  1935  , ajoute  'a  sa  description  : 
Variât  pileo  albo  , rubro  , coccineo  et  verrucoso.  (Juin  lacté  occidit 
Dluscas.  Fiquamen  è contuso  Fungo  parietibus  leclocpie  inunctum  ex- 
pellit  Cimices. 

9709.  L’Agaric  denté  , Agaricus  dent  a tus , L . Pédicule  ; è chapeau 
convexe  ; à lames  dentées  h la  base.  Chapeau  jaunâtre  , lisse  , gluant. 
Chaque  lame  , eu  partant  du  pédicule  , jette  une  dent  assez  alongée  ; 
le  pédicule  est  fistuleux.  Dans  les  bois,  â Saint -Cyr.  Réputé  véné- 
neux. 

égarions  psittacinus.  Schæff.  fung.  tab.  3oi.  coccineus  ejusdem  , 
tab.  009. 

9753.  L’Agaric  délicieux  , Agaricus  deliciosus  , L.  Pédiculé  ; à 
chapeau  couleur  de  brique  , donnant  un  suc  d’un  jaune-safrané  ; cha- 
peau concave  , saturé  d’un  suc  qcre  ; les  lames  ramifiées  ; le  pédicule 
cylindrique  , court.  Dans  les  bois , à Roche-Cardon. 

Fungus  esculentus  , laleritio  colore  immutabili  , succum  acrem  et 
croceum  fundens.  Midi.  gen.  1 4 1 • Schæff.  fung.  tab.  11. 

Obs.  Celui  qui  est  â pédicule  cylindrique  , égal  et  sans  bulbe  , 
est  vraiment  délicieux  ; mais  la  variété  â pédicule  court  et  bulbeux  est 
très-suspecte.  Linné,  Flor.  Suec.  n.°  191  r , ramène  a cette  espèce  le 
Fungus  vescus  , secutidus.  Loès.  Pruss.  179.  11  ajoute  : Inter  F un  gos 
sapiaiores  hic  numeratur  , c/uanwis  Fungi  facilè  on  mes  à nostratibus 
rejiciantur. 

9754.  L’Agaric  laiteux  , Agaricus  lactifluus , L.  Pédiculé  ; h chapeau 
aplati  , dont  la  chair  contient  un  suc  laiteux  ; à lames  rousses  ; a pé- 
dicule long  , succulent.  Le  chapeau  est  grand  , de  différentes  couleurs, 
suivant  les  variétés  , le  plus  souvent  fauve.  Dans  les  bois  au  Plan- 
tain , à Chasselay.  Réputé  suspect.  Schæff.  fung.  tab.  5. 

2755.  L’Agaric  poivré  , Agaricus  piperatus  , L.  Pédiculé  ; à cha- 
peau aplati  , laiteux  ; h marges  renversées  ; à lames  couleur  de  chair; 
chapeau  blanc  , ombiliqué  , contenant  un  suc  très  - âcre.  Dans  les 
Lois  humides  , à Roche-Cardon.  Réputé  vénéneux. 

Fungus  piperatus  , albus  , crassus  , lacteo  succo  turgens.  Mich.  gen. 
1 4T  • Fungus  albus  , acris.  C.  Bauli.  pin.  371. 

2756.  L’Agaric  champêtre  , Agaricus  campestris  , L.  Pédiculé  ; k 
chapeau  convexe,  blanc  , ample  ; à écailles  blanches  ; h lames  rousses 
ou  roses.  Dans  les  prés  â Saint-Cyr  , en  Vaise  , à Gorge-de-Loup. 
Réputé  alimentaire  , délicat. 

Fungus  campestris  , albus  super nè  , infer  nè  rubens.  J.  Bauh.  hist. 
3.  pag.  324.  Mic^.  gen.  174.  n.°  8.  Schæff.  fung.  tab.  33  , 3io  et 
3n. 
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■ 7 ' "7 • L Agaric  «le  George  , égarions  Georgii , I ■ Pédicule*  ; à «lia- 
peau  grand  convexe,  jaune  , à bords  striés,  lanugineux;  k lames 
blanches  ; a pétiole  court , épais  , cotonneux.  Souvent  le  centre  du 
chapeau  est  d un  blanc-cendré,  les  bords  seulement  d’un  jaune  plus 
ou  moins  foncé.  Dans  les  bois  aux  Brosses.  Réputé  dangereux. 

t ungusorbiciilaris  , exalbidus , pmtensis.  C.  Bauh.  pin.  37o.  Fnn- 
8US  dwi  Georgii , colons  cxalbidi  , curn  paued  flauide  esculenti  pra- 
tensis , primus.  J.  Bauh.  hist.  3.  pag.  324* 

2758.  L’Agaric  violet , Agaricus  violaceus  , L.  Pédicule;  k cha- 
peau aplati , ramifié  ; k marges  violettes  , cotonneuses  ; k pédicule  bleu, 
orné  d’une  laine  couleur  de  rouille.  Le  pédicule  est  bulbeux.  La  cou-C 
leur  du  chapeau  varie  ; on  la  trouve  violette  , bleuâtre , couleur  d’amé- 
thyste , quelquefois  couleur  de  chair.  Dans  les  prairies  d’Oullins.  Ré- 
puté suspect. 

Agaricus  violaceus.  Sehæff.  fung.  tab.  3.  Crerulescens  , tab.  3/j  , 
et  amethy  stinus  , tab.  56.  Fungus  esculentus  , bulbosus  , dilutè  pur— 
pureus.  Mich.  gen.  i4ç).  tab.  74-  fig.  i. 

275q.  L’Agaric-Orangé  , Agaricus  cinnamomeus  , L.  Pédiculé  ; à 
chapeau  aplati  , d’un  jaune-sale  ; à lames  jaunes  et  rousses.  Ce  Cham- 
pignon est  d’une  substance  compacte  , sèche;  le  pétiole  à anneaux 
lanugineux  ; la  couleur  du  chapeau  est  le  plus  souvent  d’un  fauve- 
doré  , comme  les  poils  du  lion.  Dans  les  bois  , k Roche  - Cardon. 
Réputé  suspect. 

Amanita  dura  , ex  fusco-mbens  , quercina.  Rai.  syn.  3 , pag.  5 , 
n.°  -23. 

276o.  L’Agaric  visqueux,  Agaricus  viscosus , L.  Pédiculé  ; k cha- 
peau convexe  , gluant  , d’un  pourpre  tirant  sur  le  roux-brunâtre  ; k 
lames  pourpres  - brunâtres  ; k pédicule  blanc  , court  , épais.  Dans  les 
bois  , aux  Brosses.  Réputé  vénéneux. 

376i.  L’Agaric-Caballin  , Agaricus  equestris  , L.  Pédiculé;  k cha- 
peau convexe  , pâle  ; k disque  jauni  par  des  étoiles  ; k marges  re- 
pliées , k laines  couleur  de  soufre  , écartées  entre  elles  k leur  base  ; k 
pétiole  cylindrique.  Dans  les  bois  , les  pâturages  , aux  Brotcaux-Mo- 
gnat.  Réputé  suspect. 

2762.  L’Agaric  mamelonné  , Agaricus  mammosus  , L.  Pédiculé  ; 
k chapeau  convexe  , gris  ; k ombilic  saillant  en  forme  de  mamelon  ; 
k lames  convexes  , grises  , crénelées  ; k pédicule  long,  cylindrique  , 
blanc  et  nu.  Dans  les  bois  , k Marsilly.  Réputé  vénéneux. 

Fungus  minor  , capitulo  pileum  nauticum  referente  ; pediculo  Ion — 
giorc.  Buxb.  cent.  4*  pag.  *3.  tab.  21.  fig.  r. 

2763.  L’Agaric-Bouclier  , Agaricus  clypeatus  , L.  Pédiculé  ; k cha- 
peau hémisphérique  , visqueux  , pointu  , écailleux  . grisâtre  ; k lames 
blanches  ; k pétiole  long  ; cylindrique  , blanc  , écailleux  ; k anneau. 
Dans  les  pâturages  des  forets  , k Vassieux.  Réputé  vénéneux. 

Agaricus,  ( procerus  ) pileo  piano  , papillari ; stipiie  convergente  , 
procero  , annulato  , fistuloso  , annulo  peculiari  inserlo.  Sehæff.  fung. 
tab.  32  et  2,3.  Flor.  Dan.  tab.  772. 

2764-  L’Agaric-Eteignoir  , Agaricus  extinciorius , L*  Pédicule; 
k chapeau  en  cône  , en  cloche  , blanc  , strié  , souvent  déchiré  sur 
les  bords  , k lames  très-blanches;  k pédicrdc  cylindrique,  très-long, 
velu.  Sur  les  fumiers  , dans  les  jardins  , à la  Croix-Rousse.  RépuU 
suspect. 
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F un  gus  albus , viscidus  , pediculo  Ion  go.  Buxb.  cent.  l\.  tab.  3o. 

fig.  2.  . 

27G5.  L’Agaric  des  fumiers  , A garicus  fimetarius  , L.  Pédicule  ; 
h chapeau  en  cloche,  déchiré  sur  les  bords  , conique  , cendré  ; à 
lames  noires  , tortueuses  , dégénérant  en  une  liqueur  noire  , fétide  ; 
à pédicule  fistuleux  , blanc  , très -long;  h anneaux  qui  se  détachent 
promptement.  Sur  les  fumiers,  a la  Croix  - Rousse.  Réputé  véné- 
neux. 

Fungus  sterquilinus . Mich.  gen.  181.  tab.  80.  fig.  3,  et  tab.  74* 
fig.  6.  Schœff.  tab.  7 et  8 , 46  et  47.  Fungorum  perniciosomm  genus. 
14.  sp.  3.  Clus.  hist.  2.  pag.  082. 

2766.  L’Agaric-Clochc  , Agaricus  campanulatus  , L.  Pédiculé  ; à. 
chapeau  en  cloche , strié  , transparent  , cendré  ; à lames  blanches  , 
montantes;  h pédicule  nu  , long.  Dans  les  prés  , aux  Broteaux.  Réputé 
vénéneux. 

Fungus  multiplex  , obtusè  conicus  ; colore  griseo  , murino.  Vaill. 
Paris.  71.  tab.  12.  fig.  1 et  2. 

2767.  L’Agaric  fragile  , A garicus  fragilis  , L.  Pédiculé  ; a chapeau 
jaune  , convexe  , visqueux  , transparent  ; à lames  jaunes  ; h pédicule 
nu  , grêle  , très-long.  Dans  les  allées  des  jardins  f à la  Croix-Rousse. 
Réputé  suspect. 

Fungus  pileo  crocei  splendoris.  Vaill.  Par.  tab.  11.  fig.  16,  17  et 
18.  Schæff.  fung.  tab.  23o. 

2768.  L'Agaric  ombellifère  , A garicus  umbelliferus  , L.  Pédiculé  ; 
h chapeau  blanc  , petit  , comme  plissé  , membraneux  , ou  strié  du 
centre  à la  marge  , aplati  , transparent  ; à lames  peu  nombreuses  , 
plus  larges  vers  la  base  , très-écartécs  ; à pédicule  menu  , nu  , très- 
long.  Sur  les  tas  de  feuilles  en  putréfaction  , k Vassieux.  Réputé 
suspect. 

Fungus  minimus  , lotus  albus  ; pileo  hemisphcerico  , utrinquè  stria- 
to  ; lamellis  rarioribus.  Schæff.  fung.  tab.  3oq. 

2769.  L’Agaric  androsacé  , Agaricus  nndrosaceus  , L.  Pédiculé; 
à chapeau  blanc  , plissé  , membraneux  , convexe  , très-petit  ; à lames 
écartées  , peu  nombreuses  , très-étroites  ; pédicule  noir  , très-long  , 
très-menu.  Dans  les  bois  , sur  les  monceaux  de  feuilles  putréfiées  ^ à 
Vassieux.  Réputé  suspect. 

Fungus  pileo  candicanle  ; lamellis  paucis  ; pediculo  fusco  , splen- 
dente.  Vaill.  Paris.  69.  tab.  11.  fig.  21  , 22  et  23.  Schæff.  fung. 
tab.  23g. 

2770.  L’Agaric-Ciou  , Agaricus  clauus  , L.  Pédiculé  ; h chapeau 
très-petit  , jaune-orange , strié , arrondi  ; h lames  et  pédicules  blancs. 
Dans  les  bois  , à Francheville.  Il  ressemble  à un  clou  doré.  Réputé 
suspect. 

Fungus  minimus  , aurantius  , mamillaris,  Vaill.  Par.  76.  tab.  1 1 , 
fig.  19  et  20.  Schæff.  fung.  tab.  69. 

Les  Agarics  parasites  , à chapeau  sans  pédicule  , et  formant 

la  moitié  d’un  cercle. 

2/7T*  L Agaric  de  Chene  , Agaricus  quercwus  , L.  Sans  pédicule  ; 
à substance  ligueuse  , coriace  , très-dure  , couleur  ventre-de-biche  7 
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ou  d’un  blanc  - jaunâtre  , comme  velouté;  à lames  cartilagineuses  $ 
entrelacées  en  labyrinthe  , ou  excavations  irrégulières,  difformes.  Suf 
les  bois  morts  du  Chêne  , à Vassieux.  Employé  en  poudre  pour  ar- 
rêter les  hémorragies. 

Agaricus  villosus  , lameüis  sinuosis  et  inuicem  implexis . Buxb.  cent.  5, 
tab.  4*  fig*  5. 

2772.  L’Agaric  du  Bouleau  , Agaricus  betulinus  , L.  Sans  pédicule, 
coriace  , duveté  , a marge  obtuse  , blanc  en  dessus  , safran é cri  des- 
sous ; a lames  ramifiées  , a anastomosas.  Sur  les  vieux  arbres  du  Bou- 
leau , aux  Broteaux.  Réputé  suspect. 

Flor.  Dan.  tab.  7 76.  fig.  1. 

2773.  L’Agaric  de  l’Aulne  , Agaricus  alneus  , L.  Sans  pédicule  , co- 
riace , velu  ; h écailles  lobées  ; h lames  ramifiées  , pulvérulentes  , bi- 
fides. Sur  les  troncs  d’arbres  , aux  Broteaux.  Réputé  suspect. 

Agaricus  alneus.  Schæff.  fung.  tab.  246.  Weig.  obs.  41*  tab.  2. 
fig.  6. 

2774*  Agaricus  , seu  Fungiis  Laricis.  Fig.  796. 

C.  Bauh.  pin.  375.  sp.  1.  Agaricum 
Matthioli.  Cette  substance  fongueuse 
croît  sur  le  Mélèze.  On  appelle  femelle 
celle  qui  est  blanche  , à veines  droites  ; 
mâle  , celle  qui  est  noire  , ronde  , ser- 
rée. 11  naît  dans  les  montagnes  du  pays 
de  Trente  et  dans  toutes  les  Alpes  , sur 
le  Larix  ou  Mélèze.  Le  bon  est  blanc  , 
léger  , rare  , friable.  Histoire  des  Plantes 
d’Europe  , tom.  2.  Fig.  796. 

Obs.  C’est  le  Bolet  officinal , Boletus 
ofjicinalis , L.  Assis  ou  sans  pédicule, 
convexe  et  aplati  ; à pores  jaunâtres , 
très-petits  ; sa  pulpe  sous  l’écorce  est 
blanche , légère  , tendre  , friable  ; son 
goût  d’abord  douceâtre  devient  amer  , 
âcre , nauséabonde.  On  le  regarde  comme 
émétique,  purgatif,  désobstruant;  les 
Anciens  l’employ oient  souvent  dans  les 
engorgemens  des  glandes  , dans  les  af- 
fections catarrales  , l’asthme  , la  toux. 

C’est , suivant  Vill  ars  , le  Polyporus 
sessilis , conuexo-planus  ; annuiis  disco- 

loribus  , fulwis  ; poris  ochroleucis.  Hall.  hist.  2284.  Cette  espèce  est 
très-obscure  : on  peut  même  présumer  que  l’Agaric  des  boutiques  ou 
l’Agaric  du  Mélèze  > est  tiré  de  différentes  espèces  de  Bolets* 
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ü1* ^5.  Fungus  pileolo  lato  et  rotun— 
do  , liaulo . G.  Bauh.  pin.  070.  Sp.  i3. 
F u agi  Matthioli.  Los  Botanistes  du 
temps  de  Mattliiole  , regardant  la  nom- 
breuse famille  des  Champignons,  Fun- 
gi  , comme  des  excrémcns  de  la  terre , 
simple  effet  de  la  pourriture , n’ayant 
aucune  forme  constante , et  comme  des 
productions  du  hasard , ne  s’avisèrent 
pas  de  les  décrire  , encore  moins  de  les 
faire  dessiner.  L’Ecluse  seul  , long- 
temps après  Mattliiole  , voyant  que 
chaque  année  les  memes  paroissoient 
sous  la  même  forme , s’occupa  dans  sa 
vieillesse  à en  tracer  l’Histoire.  Mais 
quoique  ses  descriptions  soient  soute- 
nues par  les  figures  , il  est  très-difficile 
de  ramener  les  espèces  qu’il  a eues 
sous  les  yeux,  à celles  que  les  Moder- 
nes ont  signalées.  Fig.  797. 


5776.  Les  Bolets  , Boleti , L.  Genre  i32Ô.  Le  dessous  des  chapeaux 
»st  marqué  de  pores  très-rapprochés. 


Les  Bolets  parasites  , sans  pédicule  , acaules. 

<2777 . Le  Bolet-Liége  , Boletus  suberosus , L.  Sans  pédicule  ; subs- 
tance coriace , convexe  , velue  , blanche  ; à pores  difformes  , ronds  et 
tortueux.  Sur  les  troncs  d’arbres  , sur-tout  sur  le  Bouleau  , aux  Bro- 
teaux. 

Boletus  acaulis  , coriaceo-conaexus  , vi/losus  , albus  ; poris  difformi- 
bus  flexuosis.  Flor.  Suec.  1.  Mollis  ut  spongia  , insérait  loco  Suberis, 
Flor.  Suec.  2.  11.0  1253. 

2778.  Le  Bolet  ongle  de  cheval,  Boletus  igniavius , L.  Sans  pé- 
dicule ; substance  convexe,  plane,  très-dure,  cendrée  , lisse  , blanche 
en  dessous  , cendrée  en  dessus  , ou  traversée  par  des  zones  de  diffé- 
rentes couleurs  ; k pores  ou  tuyaux  très-petits.  Sur  les  troncs  d’arbres  , 
aux  Broteaux. 

Agaricus  pedis  ecpdni  fade . Instit.  rei  herbar.  Fungus  in  caudici— 
bus  nascens  , unguis  equini  figura . C.  Bauli.  pin.  872.  Celte  plante 
naît  sur  le  tronc  des  arbres  à Saint-Germain  , à Montmorency  , et  à 
Fontainebleau.  Tournefort.  Boletus  ungulatus.  Schæff.  fung.  tab.  i3t 
et  i38. 

2779.  Le  Bolet-Amadou  , Boletus  Fomenlarius , L.  Sans  pédicule  ; 
k chapeau  inégal  , obtus  ; à pores  ronds , égaux , glauques.  Sur  lç 
Bouleau  , k Oui  lins. 

Boletus  acaulis , puluinatus  , inœqicetlis  , oblusus  ; poris  teretibus  , 
cequalibus  , glaucis.  Linn.  Flor.  Suec.  1252.  Faciès  pedis  equi  exactè  , 
supra  albus  , inœqualis  , vix  villosus  , insérait  pro  fomitc. 

2780.  Le  Bolet  azuré  , Boletus  versicolor , L.  Sans  pédicule  - à cha- 


2?2  cryptogamie.  CHAMPIGNONS. 

peau  velu  ; à zones  concentriques,  de  differentes  couleur^  ; à pores 
Lianes.  Sur  les  troncs  des  vieux  arbres  , à Vassieux. 

Bolet  us  varieqatus  , Schæf.  fung.  tab.  *263.  Atro-fuscus , tab.  268. 
Multicolor  , tab.  269.  V arielates  huius  esse  videntur. 

2781.  Le  Bolet  odorant,  Boletus  suaoeolens , L.  Sans  pédicule  ; à 
chapeau  lisse  en  dessous  ; d’une  odeur  très-douce  , très-suave.  Sur  les 
Saules , aux  Broteaux. 

Boletus  acaulis  , supernè  lœvis , sa/icinus.  Flor.  Suce.  1255.  Dig- 
noscitur  è longinquo  odore  grato  ; collisilur  et  portatur  à Lappis  ad 
gratiam  concùiandam  inseivit  ad  pellendos  acoros  inter  vestimcnta 
repositus. 

Bolets  pétiolés  , stipitati. 

2782.  Le  Bolet  vivDce  , Boletus  perennis  , L.  A pédicule  , ligneux  ; 
à chapeau  aplati  en  dessus  et  en  dessous  ; à zones.  Sur  les  branches  des 
arbres  morts  , à Roche-Cardon.  Réputé  suspect. 

Fungus  lignosus  , fasciatus.  Vaill.  Par.  tab.  12.  fig.  7. 

2788.  Le  Bolet  visqueux,  Boletus  viscidus  , L.  A pédicule  déchiré; 
il  chapeau  en  coussinet  , visqueux  , jaune  ; à pores  arrondis  , con- 
vexes, di  tincts  , livides.  Dans  les  forets,  à Francheville.  Réputé  supect. 

2784.  Le  Bolet  jaune  , Boletus  luteus  , L.  A pédicule  blanc  , à 
chapeau  en  coussinet,  livide,  un  peu  visqueux;  h pores  arrondis, 
convexes  , très-jaunes.  Dans  les  bois  , à Francheville.  Réputé  sus- 
pect. Seliæff.  fung.  tab.  1 i4* 

2785.  Le  Bolet-pied-de-Rœaf  , Boletus  bovinus  , L.  A chapeau 
en  coussinet  , lisse  ; h marge  prononcée  , marquée  ; à pores  compo- 
sés , aigus  , les  plus  petits  anguleux  , plus  courts  ; Champignon 
fauve  en  dessus  , verdâtre  en  dessous , quelquefois  pourpre  en  dessus  , 
jaune  en  dessous.  Dans  les  prés  , aux  Broteaux.  Vénéneux. 

Boletus  crassipcs  , Schæf.  fung.  tab.  112.  Boletus  polyporus  , carne 
seccdente  , petiolatus  ; petiolo  terreo  , infernè  aurantio.  Hall.  helv. 
n.°  2307.  R.  Boletus  lundus.  Schæff.  fung.  tab.  107.  Boletus  reti- 
culatus.  Sclxæff.  tab.  108.  Boletus  bulbosus.  Schæff.  tab.  i3/j.  Bole- 
tus  booinus.  Schæff.  tab.  1 o/j . Hoc  à vaccis  copiosè  comesto  lac 
indè  nauseosum  evadit , ruricolisque  fascinalurn  audit  Linni  iter.  W . 
Goth.  274* 

2786.  Le  Bolet  grenu,  Boletus  granulatus  , L.  A pédicule  jaune  , 
court  ; li  chapeau  visqueux  , charnu  ; à pores  arrondis  , et  à angles 
comme  tronqués , ces  angles  grenus.  Dans  les  hois  , h \assieux.  Vé- 
néneux. 

2787.  Le  Bolet  cotonneOx  , Boletus  subtornentosiis , L.  A cliapean 
jaune  , duveté;  a pores  comme  anguleux  , difformes  , fauves  , planes  ; 
à pédicule  jaune.  Dans  les  bois  , u Roclic-Cardon.  Vénéneux. 

► 2788.  Le  Bolet  écailleux  , Boletus  subsquamosus , L . A pédicule; 
h chapeau  blanc  ; h porcs  très-blancs , en  sinuosités  , oblongs.  Dans 
les  Lois  , à Roclie-Cardon.  Vénéneux.  . 

2789.  Les  Hydnes  , Hydnce , L.  Genre  1027*  Le  chapeau  hérissé 

en  dessous  de  pointes  ou  papilles  très-nombreuses.  , , 

2790.  L’Hydne  imbriqué , Hy  dnuin  imbricatiun  , L.  A pédicule  ; a 

chapeau  blanc,  convexe  ; k écailles  en  recouvrement  sur  la  surface 

supérieure  du  chapeau  , hérissonne  en  dessous.  Dans  les  forêts  , a 

Fraucheville.  „ 

Fungus 
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'Fxrtgus  penè  candidus , pronâ  parte  erinaceus.  J.  Bauli.  hist.  3. 
pag.  828.  Flor.  Dan.  tab.  176.  Schæff.  fung.  tab.  i4o. 

Observ.  Le  chapeau  souvent  blanc-incarnat,  inégal  ; les  pointes  en. 
dessous  , blanches  ; le  pétiole  lisse,  blanc. 

37 91.  L’Hydne  siuué  , Hydnum  repandum , h.  A pétiole  ; à cha- 
peau d’un  jaune-pâle  , convexe  , lisse  , contourné  en  sinuosités.  Dans, 
les  bois  , à Roche-Cardon. 

Erinaceus  esculentus  , pallidè  luteus.  Mich.  gen.  i32.  tab.  72.  fig» 

3.  Erinaceus  coloris  pallidè  lutei.  Dill.  Giss.  188.  Schæff.  fung. 
tab.  141.  Oed.  Flor.  Dan.  tab.  3io.  Hydnum  flavidmi.  Schæff. 
fung.  tab.  3 18.  Var. 

2792.  L’Hydne  cotonneux  , Hy  dnum  tomentosum  , L.  A pétiole  -r 
à chapeau  plaue  , en  entonnoir.  Dans  les  bois  , à Francheville. 

Flor.  Dan.  tab.  534»  fig.  3. 

Obsetv.  Le  chapeau  coriace  , cotonneux  , brun  ou  cendré , blanc 
sur  la  marge;  les  pointes  du  dessous  blanches;  le  pétiole  brun. 

2793.  L’Hydne-Core-Oreille  , Hydnwn  auriscalpium  , L.  A pétiole 
long  , grêle  , latéral;  à chapeau  très-petit,  arrondi,  légèrement  con- 
vexe , brun  , ou  noirâtre  : le  pétiole  s’insère  dans  une  espèce  d’échan- 
crure sur  les  bords  du  chapeau.  Dans  les  bois  , à Yassieux. 

Erinaceus  par  vus , hirsutus  , ex  fusco-fulvus  ; pileo  semi-orbicu — 
lun  ; pediculo  tenuiore.  Mich.  gen.  i32.  tab.  72.  fig.  8.  Schæff.  fung.  ’ 
tab.  i43.  *• 

2794*  Les  Morilles,  Phalli , L.  Genre  i328.  Chapeau  ovale,  co-r 
nique  , crevassé  , en  réseau  , calleux  sur  la  surface  supérieure  , et' 
tellement  resserré  contre  le  pétiole  , que  sa  surface  inférieure  , qui 
est  lisse , est  presque  entièrement  cachée. 

2795.  La  Morille  comestible  , Phallus  esculentus  , L.  A chapeau 
ovale  , crevassé  ; â pétiole  nu  , ridé  , plus  ou  moins  gros  , blanc  , 
fauve  , ou  brun  , ou  noirâtre.  Dans  les  bois  , aux  Brosses  , à Vassieux. 

Büietus  esculentus.  Instit.  rei  herbar.  Fungus  porosus.  C.  Bauh» 
pin.  370.  Fungus  rugosus , vel  cavernosus  , sive  Merulius  niger  et  al - 
bus.  J.  Bauh.  3.  pag.  836.  fig.  1.  Primi generis  esculentorwn  Fungo— 
rwn  tertia  species.  Clus.  hist.  2.  pag.  64.  On  trouve  la  Morille  au  moi» 
d’ Avril  dans  les  taillis  de  Saint-Germain  et  de  Montmorency.  Tourn,. 
j B oie  tus  esculentus  , rugosus  , albicans , quasi  fuligine  infeclus,  Tourn.. 
inst.  56 t . tab.  329.  fig.  A.  Boletus  esculentus  , rugosus  1 , 2 et  3. 
Mich.  gen.  280.  tab.  85.  fig.  1 et  2.  Schæff.  fung.  tab.  199.  fig.  298. 

Obs.  C’est  un  des  Champignons  les  plus  délicats;  mais  il  faut  le 
suspecter  s’il  n’est  pas  frais. 

2796.  La  Morille  fétide  , Phallus  impudicus  , L.  Enveloppée  dans 
une  coiffe  ; h pétiole  ; à chapeau  cellulaire  ; pétiole  long  de  cinq  à. 
six  pouces  , creux  , caverneux  , d’un  blanc-sale  ou  verdâtre  , caché 
dans  une  gaine  ovale  qui  renferme  toute  la  plante  dans  sa  jeunesse  ; 
le  chapeau  en  petite  tète  ovale  , conique  , celluleuse  , ombiliquée  h 
son  sommet , livide  , ou  un  peu  verdâtre.  Très-fétide  après  sa  matu- 
rité. Dans  les  bois , â Francheville. 

Boletus  phalloïdes.  Instit.  rei  herbar.  Fungus  fœtidus  , pénis  ima- 
ginera referens.  C.  Bauh.  pin.  374.  pag.  23.  Generis  perniciosorum 
Fungomm  quinta  species.  Clus.  hist.  286.  Phallus  Hollandicus.  Hist. 
Lugd.  1398.  Cette  plante  se  trouve  en  automne,  dans  la  forêt  de  Saint- 
Xomt  Ul.  S 
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Germain.  Tourne  fort.  Phallus  vuigaris  , totus  alhus / volvâ  rotundcî; 
pilea  cellulato  , ac  swnmâ  parte,  wnbilico  per  vio  ornato.  Midi,  gen, 
201.  lab.  83.  Optima.  S.ch.eff.  fung.  tab.  196  et  198. 

Observ.  Sou  accroissement  est  si  rapide  , qu’une  heure  suffit  pour 
son  entier  développement  ; le  chapeau  cellulaire  se  couvre  d’une  ma- 
tière glutincuse,  verdâtre;  les  mouches  qui  s’y  attachent  périssent. 
L’oeuf  qui  renferme  cette  étonnante  Morille  est  blanc  , rond,  adhérent 
dans  la  terre  par  deux  filets  blanchâtres  , longs  de  sept  a huit  pouces. 

27 97.  Les  Clathres  , Clathri  , L.  Genre  i32^.  Le  chapeau  arrondi, 
grillé  ou  percé  k jour  de  toutes  pavts. 

'2798.  Le  Clathre  dénudé  , Clathrus  denudatus , L.  Pétiolé  -,  à 
chapeau  en  tête  alongée  , enveloppée  d’une  coiffe  -,  fongosité  très- 
petite  , pourpre  , ou  quelquefois  jaune.  Sur  les  bois  pourris.  Cn  en 
trouve  toujours  une  multitude  très-rapproclrée.  Dans  les  pâturages  , k 
V assieux. 

Clathroidès  purpureum  , pediculo  donatum.  Mich.  gen.  i/p.  tab. 
qj.  fig.  1.  Jacq.  miscell.  1.  pag.  i36.  tab.  6.  Hall.  Helv.  n.°  2164» 
tab.  48.  fig.  6. 

2799.  Le  Clathre  nu,  Clathrus  nudus  , L.  Pétiolé;  à chapeau 
oblong  , traversé  par  un  axe  longitudinal  ; fongosité  très-petite  ; k 
pétiole  noirâtre  ; k chapeau  cylindrique  , entouré  d’une  peau  d’un 
pouvpie-hrun  , qui  tombe  promptement  ; alors  on  ne  voit  qu’une  tète 
k réseau  , de  couleur  brune  , traversée  par  le  pétiole  dans  toute  sa 
longueur,  On  en  trouve  de  différentes  grandeurs  rapprochés  sur  une 
base  commune.  Sur  les  bois  pourris  , a Vassieux. 

Clathroidastnun.  Mich.  geu.  21 4-  tab.  94.  Flor.  Dan.  tab.  216. 

2800.  Le  Clathre  écorché  , Clathrus  recutilus  , L.  Pétiolé  ; k, 
qhupeau  arrondi  , ovale.  Sur  les  troncs  d’arbres  , k Vassieux. 

Clathrus  stipitatus  ; capilulo  glohoso  ; glande  ovali.  Linn.  Flor.  Snec» 
n.°  1 264. 

O/as.  Le  pétiole  court  , blanc  ; le  chapeau  arrondi  s’étant  rompu  , 
laisse  un  hémisphère  à base  membraneuse  , blanche  , sur  laquelle  re- 
pose une  boulette  de  coton  ovale. 

2801 . Les  Helvelles  , Helvellce  , L.  Genre  i33o.  Fongosités  en  toupie 
lisse  cn  dessus  et  en  dessous. 

3802.  L’  lïelvelle-Mitre  , Ilelvella  mitra  , L.  A pétiole  épais,  ridé  ; 
k chapeau  diftorme , lobé  , et  plié  en  manière  de  mitre.  Sur  les  troncs 
d’arbres  pourris  , k Vassieux. 

Furtgus  aulumnalis  , valut  apex  Flarninis.  Mentz.  pug.  tab.  6.  F un- 
soldes  fungi  forme  , crispuiri  , laciniatum  et  varié  complicaturn.  Mich. 
gen.  2o4*  tab.  86.  fig.  J.  Flor.  Dan.  tab.  116.  Schæff.  fung.  tab. 
1 54  , 1^9  et  162. 

2803.  L’Hèlvelïè  du  Pin  , Ilelvella  Pini , L.  Sans  pétiole  , aplati 
sur  deux  cotée.  Sur  le  Pin  et  le  Sapin  , k Pilât. 

udga'icus  acaulis , ut  r in  que  planiusculus.  Flor.  Suec.  1084. 

2804.  Les  pézizts  , Pezine  , L,  Genre  i33i.  Le  chapeau  creusé  en 
cloche  , sans  péiiole. 

2800.  La  Ptzize  k Lentilles  , Peziza  lenlifera  , L.  Campanulée  , 
renfermant  des  espèces  de  lentilles.  Ce  sont  de  très-petits  creusets  co- 
riaces , bruns  ou  grisâtres  , velus  en  dehors , très-lisses  en  dedans  , 
renfermant  dansde  fond  plusieurs  corpuscules  arrondis,  aplatis.  On  1» 
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trouve  aussi  à face  interne , striée.  Sur  les  pelouses  , aux  Broteaux- 
Afognat. 

Peziza  sericea.  Sehæf.  Fung.  tab.  180.  Cyathoïdcs  cyalhi forme  , 
çinereum  et  veluti  sericeum.  Mich.  gen.  222.  tab.  109.  fig.  1.  l' un- 
goules  infundibuli forma  , semine  fœtum.  Yaill.  Par.  56.  tab.  11. 
fig.  6.  et  7.  Fungus  carnpaniformis  , niger  , parons  , multa  semina 
in  se  continens.  Pluk.  phy  t.  184.  fig.  9.  Fungus  pyxoïdes  , serninfer. 
Loè's.  Pruss.  98.  tub.  16.  Fungi  caliciformes , seminiferi.  Mentz.  Pug. 
tab.  6. 

9806.  La  Pézize  corne  d’abondance  , Peziza  cornucopto/des  , L . 
En  entonnoir  ; a disque  ouvert , sinué,  ponctué;  en  trompette  mem- 
braneuse , sèche  ; h marge  repliée  : elle  est  cendrée  ou  blanche.  Sur 
les  pelouses  , à Saint-Cyr. 

Füngoïdes  nigricans  , majus  , cornucopiœforma.  Yaill.  Par. 
tab.  i3.  fig.  2 et  3.  Sehæf.  Fung.  tab.  i65.  Ileloella  punctala.  Sehæf. 
tab.  166.  Flor.  Dan.  tab.  384- 

2807.  La  Pézize  en  ciboire,  Peziza  acetabulum  , L.  De  couleur 
brune,  de  la  forme  d’un  ciboire,  en  dehors  à nervures  ramifiées,  et 
plissées  à sa  base  qui  est  rétrécie  et  alongée  en  pétiole.  Dans  les  bois  , 
à Vassieux. 

F'u/igoides  fuscurn  , acetabul' forme  , exlernè  ramijicatuni.  Vaill. 
Par.  5y.  tab.  i3.  fig.  1.  Sehæf,  Fung.  tab.  i5o,  1 55  et  1 56.  Var.  Fun— 
guides  maximum , pyxidatum.Y  aill.  Par.  5y.  tab.  i3.  fur-  T.  Füngoïdes 
maximum  , vasis  fusorii  forma.  Mich.  gen.  tab.  86.  6g.  1. 

2808.  La  Pézize  en  cupule  , Peziza  cupularïs  , L.  En  grelot  , k 
marge  crénelée  ; d’un  blanc-roussâtre  , ressemblant  à un  calice  de 
gland,  dont  les  bords  sont  dentés,  ou  frangés.  Dans  les  bois,  à Pio- 
che-Cardon. 

Füngoïdes  glandis  cupulam  referais  , margine  dentato.  Yaill.  Par» 
57.  tab.  11.  fig.  1 , 2 et  3.  Flor.  Dan.  tab.  4^9*  fig*  3. 

2809.  La  Pézize  eu  écusson,  Peziza  scutellata , L.  Aplatie  , îi 
marge  convexe , velue,  très-petite,  sans  pétiole  , d’un  blanc-jaunâtre 
ou  rougeâtre , semblable  à un  petit  écusson,  ou  à un  chaton  de  bague  , 
velu  sur  les  bords.  Sur  les  bois  pourris  , aux  Broteaux. 

Peziza  plana , sessilis  , aurai/ lia  , annulata.  Vaill.  Par.  tab.  1 3. 
fig.  i3  et  14.  Heloella  ci/iata.  Sehæf.  fung.  tab.  284. 

2810.  La  Pézize  en  coquille  , Peziza  cochleata  , L.  Substance 
contournée  comme  une  coquille  , irrégulière  , tendre  , transparente  , 
roussâtre  en  dedans , blanchâtre , et  comme  farineuse  en  dehors.  Sur 
les  bois  , à Roche-Cardon. 

Füngoïdes  auriculam  Judæ  referais  , intiis  rufcscens  , extùs  can- 
tlicans  , atque  farinosum.  Vaill.  Par.  57.  tab.  1 1 . fig.  8. 

2811.  La  Pézize-Oreille , Peziza  Auricula  , L.  Concave,  ridée  , 
contournée  en  forme  d’oreille  , gélatineuse  , cendrée.  Sur  les  troncs 
d’arbres  pourris,  à la  Croix-Rousse. 

Agaricum  auriculœ  forma.  Mich.  gen.  124*  tab.  G6.  fig.  1.  Fun- 
gorum  paniciosorum  genus  primum.  Clus.  hist.  2.  pag.  276. 

2812.  Les  Clavaires  , Clavarice  t Ju.  Genre  x33u.  Fongosités  lisses  , 
•dongées , simples  , ou  ramifiées. 

S * 
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Les  Clavaires  simples. 

*ibi3.  La  Clavaire  en  pilon,  Clavaria  pistillaris , L.  Substance 
simple  , obtuse  et  plus  grosse  vers  le  sommet  , d’un  blanc-jaunâtre 
ou  roussâlre.  Dans  les  bois,  k Roche-Cardon. 

Clavaria.  atba  , pistilli  forma.  Vaill.  Par.  36.  tab.  8.  fig.  5.  Cia- 
varia  major  , lutea.  Midi.  gen.  tab.  87.  fig.  1. 

0.81 4*  La  Clavaire  noire  , Clavaria  ophyoglossoïdes , L.  En  massue 
noire  , grêle  k la  base , comprimée  vers  le  haut.  Dans  les  bois  , à 
Vassieux. 

Clavaria  ophyoglossoïdes  , nigra.  Midi.  gen.  2o3.  tab.  87.  fig.  4. 
Vaill.  Par.  39.  tab.  7.  fig.  3.  Mich.  gen.  tab.  87.  fig.  L.  Schæf. 
Fung.  tab.  327. 

28i5.  La  Clavaire  écailleuse,  Clavaria  militaris , L.  Massue  grêle  , 
roussàtre  , ou  safranée  ; k tète  écailleuse , ou  chagrinée.  Dans  les 
bois , k Vassieux. 

Clavaria  militaris  , crocea.  Vaill.  Par.  39.  tab.  7.  fig.  4-  Clavaria 
gemmata.  Schæf.  Fung.  tab.  290. 

Les  Clavaires  ramifiées. 


2816.  La  Clavaire  digitée  , Clavaria  digilata  , L.  Ramifiée,  li- 
gneuse , noire.  Faisceau  de  massues  noires  , dans  leur  plus  grande 
partie  , blanchâtres  k leur  sommet , réunies  et  cohérentes  k leur  base  , 
fragile.  11  y a une  variété  moins  composée  et  tout-k-fait  blanchâtre. 
Dans  les  bois  , k Roche-Cardon . 

Lichen  Agaricus , lerrestris  , etc.  Mich.  gen.  104.  tab.  54-  fig.  4* 

2817.  La  Clavaire  cornue,  Clavaria  hypoxylon , L.  Ramifiée  , 
cornue  , comprimée  , ligneuse  , simple  , noire  , inférieurement  velue  , 
divisée  , comprimée  , blanchâtre  vers  le  sommet.  Dans  les  caves  de 
la  ville. 

Lichen  Agaricus , nigricans , ligna  innciscens  , etc.  Mich.  gen.  104. 
tab.  55.  fig.  1.  Schæf.  fung.  328. 

2818.  La  Clavaire  coralloïde  , Clavaria  eoralloides , L.  Molle  , 
charnue  , très-ramifiée  , formant  une  espèce  de  buisson  ja'me  , ou 
blanchâtre,  ou  rougeâtre-,  k ramifications  courtes,  et  comme  dente- 
lées au  sommet.  Dans  les  bois,  k Roche-Cardon. 

Corallo-Fungus  flavus.  Vaill.  Par.  41-  tab.  8.  fig.  4-  Schæf.  fung. 
tab.  175.  Barr.  icon.  1260,  1262  et  1266. 

Obs.  Réputée  seuie  nutritive.  Toutes  les  autres  espèces  sont  sus- 
pectes. 

2819.  La  Clavaire  en  faisceau  , Clavaria  fastigiala  , L.  Très -ra- 
mifiée ; k rameaux  ramassés  en  faisceaux , obtus  , jaunes  ; substance 
fongueuse  , fétide.  Dans  les  bois  , k Roche-Cardon. 

2820.  La  Clavaire-Moussette  , Clavaria  Muscoïdes  , L.  Substance 
fongueuse  ; k tige  petite  , ramifiée  ; k rameaux  repliés  , peu  nom- 
breux, iuégaux,  jaunes,  pointus.  Parmi  les  Mousses,  k la  Carrette. 
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Les  Vesses-<1<‘-L<m|)  , Lycoperdon.  Fongosités  arrondies  t 
remplies  d’une  poussière  comme  farineuse.  Après  leur  dévelopement , 
elles  s’ouvrent  ordinairement  vers  leur  sommet. 

Les  Solides  souterraines  sans  racine . 

2822.  La  Vesse-de-Loup-Truffe  , Lycoperdon  Tuber  , L.  Subs- 
tance globuleuse  , solide  , rude  , charnue , extérieurement  noirâtre  y 
comme  chagrinée  à la  surface  , odorante  , cachée  sous  terre.  Dans  les 
terres  légères  ; trouvée  en  Dauphiné  , près  de  Lyon  , à la  Ferrandière  ? 
à Champagneux. 

1 uber  brum  ale  , pulpa  obscurd  , odorata.  Mich.  gen.  221.  tab» 
164.  lobera.  Matth.  544*  Mich.  gen.  tab.  102. 

Obs.  Les  Truffes  noires  nous  offrent  un  aliment  délicieux,  qui  de- 
vient certainement  aphrodisiaque  pour  les  sujets  irritables  ; mais,  pour 
quelles  soient  salubres  , il  faut  qu’elles  soient  fermes  , aromatiques  ; 
les  molles  sont  dangereuses  , et  peuvent  causer  des  coliques  atroces. 

2823.  La  Vesse-de-Loup  du  Cerf,  Lycoperdon  cervimim  , L.  Subs- 
tance arrondie  , solide , sans  racine , rousse  ; a tubercules  très-petits  , 
renfermant  une  moelle  pulvérulente  , noire.  Sur  nos  montagnes  , ît 
Pilât. 

Lycoperdastrum  tuberosum  , Arrhizon  , fulvum  ; cortice  ditriore  , 
crasso  et  gramdato  ; mediillâ  ex  albo-purpurascente  ; semine  nigro  y 
crassiore.  Mich.  gen.  220.  tab.  99.  fi  g.  Tubera  cervina.  C.  Bauh. 
pin.  3n6.  Lob.  icon.  276.  Titberum  genus  , quibusdam  Ceivi  Ba- 
ie tus.  J.  Bauh.  hist.  3.  pag.  85i. 

Les  Pulvérulentes  enracinées  sur  terre » 

2824*  La  Vesse-de-Loup  commune,  Lycoperdon  booista , Z. 
Substance  arrondie  , cendrée  ou  blanchâtre  , se  déchirant  au  sommet  y 
et  lançant  une  farine  subtile.  Solide  dans  sa  jeunesse  , molle  lorsqu’elle 
est  mûre  ; la  poussière  qu’elle  renferme  , est  blanche  , verte  ou  noire» 
Dans  les  prés  , aux  Broteaux. 

Lycoperdon  vulgare.  Instit.  rei  herbar.  F un  gus  rotundus , orbicu - 
la  ris.  C.  Bauh.  pin.  374.  Fungus  orbicularis.  Dod.  pempt.  4^4*  F un- 
gus  maximus  , rotundus  , pidverulentus . J.  Bauh.  hist.  3.  pag.  8 jS„ 
Cette  plante  vient  à Saint-Germain  et  a Fontainebleau.  Tournefort, 

Geaster  major , umbil'wo  Jimbriato.  Mich.  gen.  220..  tab.  i3o» 
fîg.  1 , 2 et  3. 

28a5.  La  Vesse-de-Loup  orangée  , Lycoperdon  aurccntium , L. 
Substance  sphéroïde  , ridée  à la  base  , jaune  ; à pétiole  , s’ouvranC 
par  lambeaux  échancrés.  Dans  les  prés  , aux  Broteaux. 

Lycoperdon  aurantii  colons  , ad  basin  mgosum.  Vaill.  Par.  123» 
tab.  16.  fig.  9 et  10. 

2826.  La  Vesse-de-Loup  étoilée  , Lycoperdon  slettatum  , L.  Subs- 
tance fongueuse,  enveloppée  d’une  coiffe  coriace  , qui  s’ouvre  par  le 
haut  en  plusieurs  segmens  ; tête  plissée  qui , en  s’ouvrant,  forme  une. 
étoile.  Sur  les  coteaux  stériles  du  Rhône  , à Vassieux. 

Lycoperdon  vssicarium  , stcl/atuni.  Instit.,  rei  herbar.  Fungu% 

s a 
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■pufaemlentus  , coronatus  et  infernè  stellatus . Rai.  Angl.  png.  27. 
tab.  1.  fig.  1.  La  figure  de  celte  espèce  se  trouve  aussi  dans  les  Lie— 
nu-ns  de  Botanique  , planche  33t.  fig.  G,  H.  Cette  plante  croît 
autour  de  l’abbaye  de  la  Victoire  auprès  de  Chantilly.  Tournefort. 

9.877.  La  Vesse-de-Loup-Carpohole  , Lycoperdon  Carpobolus  , X. 
À coiffe  fendue  en  plusieurs  segniens  , renfermant  un  fruit  arrondi  , 
formé  par  une  foule  de  semences  adhérentes  , h peine  grosses  comme 
la  tête  d’une  épingle  : après  que  la  coiffe  est  déchirée  , la  tête  s’élève  5 
éclate,  et  répand  sa  poussière.  Dans  le  Rigev. 

Carpobolus.  YJich.  gen.  991.  tab.  10t.  n.°  9. 

2828.  La  Vesse-de-Loup  radiée  , Ly  coperdon  radiation  , L.  A. 
disque  hémisphérique  -,  h rayon  coloré.  Sur  les  bois.  A.  peine  grosse 
comme  une  semence  de  Coriandre.  Après  que  la  coiffe,  très-blanche  , 
est  déchirée  en  douze  parties  égales  , la  tète  se  décompose  , et  laisse 
voltiger  sa  substance  en  flocons.  Sur  les  troncs  de  Sapins  , à Pilât. 

2829.  La  Vesse-de-Loup  pédunculée  , Lycoperdon  peduncuhitum  , 
X.  Très-petite  ; à pétiole  long  ; à tête  ronde  , lisse  -,  à bouche  cylin- 
drique , très-entière.  Dans  les  champs  , h la  Carrette. 

Lycoperdon  Parisiense  , minimum  , pediculo  donatum.  Tourn. 
inst.  563.  tab.  33i.  Fig.  E , F.  On  peut  distinguer  aisément  celte  es- 
pèce par  la  figure  que  l’on  en  a donnée  dans  les  Elémcns  de  Bota- 
nique , planche  33i.  Fig.  F , E.  Cette  figure  de  Tournefort  exprime 
bien  nos  individus. 

Les  Vesses-de-Loup  parasites  , se  changeant  en  farine » 

2830.  La  Vcsse-dc-Loup  grillée  , Lycoperdon  cancellatum , X. 
Parasite.  Sur  les  feuilles  de  Poirier  , ou  verrue  safranée  , terminée 
par  une  pupille  blanche,  s’ouvrant  latéralement.  Sur  les  feuilles  de 
Poirier  , à la  Croix-Rousse. 

Jacq,  Austr.  tab.  i 2.  Oed.  Flor.  Dan.  tab.  70  j. 

783 1.  La  Vesse-de-Loup  variolique,  Lycoperdon  variolosum  , L. 
Verrues  fie  la  grosseur  d’un  pois,  éparses,  d’abord  fauves,  molles, 
Succulentes  , prenant  ensuite  de  la  consistance.  Elles  abandonnent 
leur  écorce  extérieure  , deviennent  brunes  , se  durcissent,  et,  quoique 
renfermant  une  farine  noire,  elles  ne  s’ouvrent  point.  Sur  les  bran- 
ches de  bois  mort , à la  Croix-Rousse. 

7 iy cogala  globosum  , grani  Pisi  magnitudine  , œris  recocti  colore. 
IVÎich.  gen.  216.  tab.  i5.  fig.  2.  Lichenoides  tuberculoswn  , com- 
pressum , nigrum  , lignis  putridis  adnascens.  Dill.  musc.  tab.  18. 
fi  g.  7. 

2832.  La  Vesse-de-Loup  pisiforme  , Lycoperdon  pisiforme  , X. 
Arrondie  , rude  ; à bouche  perforée.  Sur  les  troncs  pourris  du  Hêtre. 

Jacq.  miscell.  vol.  1.  tab.  7. 

2833.  La  Vesse-de-Loup  pourpre  , Lycoperdon  epidendrum  , X. 
Lisse  , sphérique,  pourpre  Sa  poussière  est  aussi  pourpre.  Sa  bouche 
est  fermée  , ou  ouverte  en  étoile.  Sur  les  bois,  sur  les  vieux  murs  , à 
la  Croix-Rousse. 

Epïdenclrum  sanguineum  , sphcericum.  Buxb.  cent.  5.  tab.  29* 
fig.  2.  Oed.  Flor.  Dau.  tab.  720. 
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5834.  La  Vessc-ùc-Loup  fauve  , Lycoperthn  epiphyUum  , L.  l’a— 
rasite.  Plusieurs  avoisinées  ou  agrégées  ; h bouche  se  déchirant  en  plu- 
sieurs segmens  ; à poussière  fauve.  Petite  fongosité  observée  sur  le 
dos  des  feuilles  du  Tussilage,  k la  Carrette. 

2835.  Les  Moisissures  , Mucores  , L.  Fongosités  formées  par  de£ 
vésicules  entassées. 

Obs.  La  poussière  des  Lycoperdon  est  âcre  , nuisible;  lorsqu’elle 
pénètre  sur  la  conjonctive , elle  cause  l’ophtalmie  ou  des  démangeai- 
sons et  cuissons  aux  veux. 

J \ 

Les  durables  , persistantes. 

2.836.  La  Moisissure  k tête  ronde , Mucor  sphœrocephallus  , L.  A 
pédicule  en  filet,  noir;  k tête  cendrée,  ronde,  chargée  de  poils  roux 
ou  noirâtres.  Sur  les  murs , k la  Croix-Pioussc. 

Sphœrocephallus  niger  ; villo  nchroleuco.  Hall.  Helr.  3.  tab.  r. 
fig.  3.  Calicium  sphærocephaUum.  Achar. 

2837.  La  Moisissure-Lichen  , Mucnr  Lichenoïdes  , L.  A pédicule 
noir , en  alêne  ; k tète  lenticulaire  , cendrée.  Sur  l’écorce  de  Pin  , à 
Pilât  , k Izeron. 

Coralloïdes  fungifonne  arborum  , nigritm  , vix  crustosum.  Dill. 
musc.  78.  tab.  l/j.  fig.  3. 

2838.  La  Moisissure  velue  , Mucor  embolus  , L.  Soie  noire  r 
chargée  de  poils  blancs  ou  roux.  Sur  les  troncs  d’arbres  pourris  , k 
la  Croix-Rousse. 

Embolus  nigerrimus  , villo  albo  adspersus.  Halv.  Hclv.  enum.  8. 
tab.  1.  fig.  1.  Hist.  Helv.  n.°  2187. 

283ç>.  La  Moisissure  fauve,  Mucor  fuluus , L.  Fâle;  a masse  fauve. 
Aux  Broteaux. 

Calicium  aciculare.  Achar. 

2840.  La  Moisissure  furfuracée  , Mucor  furfuraceus  , L.  Pétioléc  , 
jaune  ; k tete  spherique.  Sur  les  troncs  d’arbres  pourris.  Le  pétiole 
est  velu  , quelquefois  vert.  Sur  les  terrains  secs  , k Francheville. 

Calicium  capitatum,  Achar. 

Les  Moisissures  fugaces  , passagères . 

2841.  La  Moisissure  grisâtre  , Mucor  Mucedo  , L.  A pétiole  sé- 
tacé,  long;  k capsule  arrondie,  cendrée.  Sur  le  Pin,  sur  les  herbes, 
moisics. 

Mucor  vulgaris  ; capitulo  lucido  , per  maturitatem  nigro  ; pédicule* 
griseo.  Mieh.  gen.  21 5.  tab.  q5.  fig.  1. 

^842.  La  Moisissure  lépreuse  , Mucor  leprosus  , L . Sétacéc  , k se- 
mences radicales.  Dans  les  cavernes  en  automne  , en  gazon  très-dense» 
De  blanche  elle  devient  dorée. 

s 4 
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Aspergillus  cœspitosus , densissimus , initia  niyeus  , deindè  aurçug  ; 
seminibus  ovatis.  Mich.  gen.  21 3.  tab.  91.  fig.  3. 

2843.  La  Moisissure  glauque  , Mucor  glaucus , L.  À pédicule  k 
tête  arrondie,  composée  de  grains  ramassés,  de  couleur  vert-de-mer. 
Sur  les  fruits  altérés. 

Aspergillus  capitatus  ; capitulo  glauco  ; seminibus  rotundis.  Mich. 
gen.  112.  tab.  91.  fig.  1. 

2844*  La  Moisissure  crustacée  , Mucor  crustaceus  , L.  Touffe  de 
filets  digités  h leur  sommet  -,  fi  digitations  chargées  de  globules  en 
épi.  Sur  les  fruits  pourris. 

Botrytis  non  vamosa  , alba  ; seminibus  rotundis.  Mich.  gen.  21 2. 
tab.  91.  fig.  3. 

2.845.  La  Moisissure  ramifiée  , Mucor  cœspitosus  , L.  En  buisson  , 
ramifiée  ; à épis  digités  et  ternés.  Sur  les  feuilles  pourries. 

Aspergdlus  a/bus  , tenuissimus  , Graminis  Dacljloulis  facie , ro- 
tundus.  Mich.  gen.  21 3.  tab.  91.  fig.  3. 

2846.  La  Moisissure  sceptique  , Mucor  scepticus , L.  Onctueuse  , 
jaune  , très-ramifiée  , molle  , peu  durable.  On  l’observe  sur  les  couches 
de  fumier  qui  s’éteignent. 

Oed.  Flor.  Dan.  tab.  778. 
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A P P E N D I X. 

LES  PALMIERS,  P A L M Æ. 


i555.  Chaméropse  , 
Chamærops. 


Plante  dioïque.  Fruit  : trois 

Broues  ; six  Etamines  ; trois 
Pistils. 


i559.  » 

Phoenix. 


Plante  oioïque.  Fruit  : une  Broue 
à une  semence  trois  Etamines  ; 
un  Pistil. 


Plantes  de  la  famille  des  Palmiers  , formant  l’appendix  dans 

le  système  sexuel. 


A feuilles  en  éventail . 


28 47.  Le  Chaméropse  nain  , Cha- 


Fig.  798. 


mçerops  humilis  , L.  Genre  i335. 

Dans  la  fleur  hermaphrodite  , le  ca- 
lice a trois  segmens  ; la  corolle  de 
trois  pétales  , six  étamines  , trois  pis- 
tils ; le  fruit,  trois  broues  renfermant 
chacune  une  semence  -,  les  fleurs  mâles 
sur  d’autres  pieds  , semblables  aux 
fleurs  hermaphrodites  , mais  dénuées 
de  germes.  A feuilles  palmées , plis— 
sées  ; leur  support  épineux  ; à fruit 
en  grappes,  qui  sort  d’une  masse  de 
blets.  Spontané  en  Espagne  et  en 
Italie.  Fig.  798. 

P aima  major.  C.  Bauh.  pin.  5o6. 

P aima  humilis.  Matth.  Chamœri- 
phes.  Dod.  pempt.  8?.o. 

Obs.  La  famille  naturelle  des  Pal- 
miers ^ est  très-nombreuse.  Ils  parois- 
sent  s’éloigner,  par  tous  leurs  attri- 
buts, de  toutes  les  formes  végétales 
connues.  C’est  ce  qui  a déterminé 
Linné  à les  présenter  séparément  à la 
m de  son  Système.  Ces  plantes  des  pays  chauds  fournissent  dans  leurs 
hique.Une  §rande  maSSe  alimentaire  P™r  les  peuples  d’Asie  et  d’A- 
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P ahnai'um  excelsam  sylram  in  Arabice  deserlo  Rauwoljïus  tran~ 
s mit , et  très  species  Pactylomm  observavit  : 1 ,°  (j  uni  es  ad  nos  ad- 
feruntur.  2.0  Pemtàs  ruhros.  3.°  /'  la  vos  , primis  minores , sed  sapi- 
di  très,  Pahnce  cerebrum  , sive  medidlam  , encephalon  Grœci  vocant  , 
qud  vescebantur  f ut  etiamnùm  , m Alexandria  , eï  qui  fan  crudd  ; 
Çinarce  etenim  saporem  rej'ert.  Soient  Ægyptii  mstici  Palnias  abor- 
tivas  requirere  , quarum  cacuminïbus  excisis  , candidam  msdullani 
eximunt  , et  venaient  proponunt.  C.  Bauh.  pin. 

^4  feuilles  ailées. 

2S4B.  Le  Palmier  à Dattes,  Phoenix 
daciylifera  , L.  Genre  1 339.  Dans. la 
fleur  mâle  , le  calice  divisé  en  trois 
segmens  ; la  corolle  de  trois  pétales  , a 
trois  étamines  ; dans  la  Heur  femelle  , 
semblable  calice  , autant  de  pétales  , 
un  pistil  dont  le  germe  sc  change  en 
une  broue  ou  fruit  succulent  , renfer- 
mant un  noyau.  Arbre  à feuilles  ai- 
lées ; à folioles  en  lames  d’épées  , ter- 
minées par  un  piquant.  Originaire  de 
l’Inde;  cultivé  en  Provence,  en  Lan- 
guedoc. Fig.  799.  . 

P aima  major.  C.  Bauh.  pan.  5ob. 

P aima.  Matth. 

Obs.  Les  Dattes  non-seulement  four- 
nissent. un  aliment  salubre  dans  les  pays 
méridionaux  ; mais  considérées  comme 
médicament  , elles  méritent  F attention 
des  Praticiens.  Le  principe  saccliarin 
élant/Comhiné  avec  le  muqueux  , il  en  ré- 
sulte un  médicament  pectoral , indique 
dans  toutes  les  maladies  caractérisées 
par  l’érétisme  ou  l’irritation  des  orga- 
nes de  la  poitrine  et  du  bas-ventre  , comme  toux  , nemopruisie  ou 
crachement  de  sang  , ardeur  d’estomac  , coliques  bilieuses  , dysen- 
terie , etc.  Comme  corps  saccliarin,  la  pulpe  des  Dattes  , déhyee  dans 
de  l’eau  chaude,  et  abandonnée,  sous  l’action  d’une  douce  chaleur , 
à la  fermentation  , fournit  une  liqueur  agréable  et  assez  vineuse  pour 
eu  pouvoir  retirer  par  la  distillation  une  eau  ne  vie  tres-active. 
L’a tnav.de  des  noyaux  de  Dattes  , aussi  nutritive  que  celle  de  nos 
pays  peut  fournir  comme  elle  , par  expression  , une  huile  grasse  , 
dont  ç,n  peut  faire  du  savon  , en  la  combinant  avec  les  alkalis. 
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MÉTHODE  ANALYTIQUE, 

Appliquée  aux  Plantes  de  Lithuanie, 

ET  A CELLES  QUI  SONT  GENERALEMENT 

répandues  en  Europe. 


INTRODUCTION. 

NOTIONS  TOPOGRAPHIQUES 

Sur  le  grand  Duché  de  Lithuanie. 

J’ai  rendu  compte,  clans  l’Introduction  générale,  du  plan 
que  j’ai  suivi  en  traitant  l’Histoire  abrégée  des  Plantes  qui 
ont  été  pendant  huit  ans  le  sujet  de  mes  recherches  en  Li- 
thuanie : comme  les  observations  qui  ont  trait  à ces  plantes  , 
toutes  rédigées  d’après  nature  vivante  , constituent  une 
grande  partie  de  mon  Ouvrage  , je  crois  qu’on  attend  de 
moi  quelques  détails  sur  ce  second  théâtre  de  mes  travaux. 

Le  Duché  de  Lithuanie  est  une  grande  Province  du  Nord 
de  l’Europe  , qui  peut  avoir  45  lieues  d’Allemagne  du  Midi 
au  Nord  , 55  du  Levant  au  Couchant.  Ce  pays  est  arrosé 
par  deux  grands  fleuves  qui  se  dirigent , en  serpentant  , du 
Levant  au  couchant  ; le  Bog  , sur  les  frontières  de  la  Polo- 
gne ; et  le  Niémen , qui  traverse  la  Lithuanie  presque  vers 
sa  moitié  : ces  deux  fleuves,  après  avoir  reçu  plusieurs 
rivières , vont  se  perdre  , le  Bog  dans  la  Vistule  plus  grand 
fleuve  encore  , qui , remontant  du  Midi  au  Nord  , se  jette 
dans  la  mer  Baltique,  près  de  Dantzick,  après  avoir  tra- 
versé la  Prusse  qui  est  au  Couchant  de  la  Lithuanie  ; le 
Niémen , après  avoir  reçu  la  Wilia  , se  jette  dans  le  vaste 
lac  marin  appelé  Mcmmel. 

Si  on  veut  se  former  une  idée  vraie  de  ce  pays  , il  faut  le 
considérer  clans  presque  toute  son  étendue  comme  une  vaste 
plaine  , n’offrant , que  sur  quelques  points , des  monticules  ; 
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les  plus  hauts  se  trouvent  autour  de  Vilna  , de  Grodno  et 
de  Novogrodeck  j ces  monticules  s’élèvent  à peine  à trois 
cents  pieds. 

Dans  toute  cette  plaine  , on  observe  fréquemment  des 
bas-fonds  plus  ou  moins  étendus  , qui  constituent  actuelle- 
ment des  marais  ou  des  étangs,  dont  quelques-uns  ont  plu- 
sieurs lieues  de  diamètre.  Plusieurs  de  ces  étangs  ont  peu  à 
peu  miné  leur  marge , et  ont  fait  des  trouées  par  lesquelles 
leurs  eaux  se  sont  écoulées  , ou  entièrement , ou  par  les- 
quelles elles  s’écoulent  encore  ; ce  qui  donne  naissance  à 
plusieurs  petites  rivières.  D’autres  , en  grand  nombre  , se 
sont  remplis  par  le  détriment  successif  d’une  foule  de  plantes 
aquatiques  : ceux-là  offrent  à présent  de  grandes  et  excel- 
lentes prairies  , dont  le  terreau  noir  comme  la  tourbe  , est 
extrêmement  fertile.  Dans  quelques-uns  le  fond  tourbeux  s’est 
élevé  en  nappe  au-dessus  de  l’eau , et  présente  aujourd’hui 
de  grandes  prairies  tremblantes , comme  auprès  de  Novo- 
grodeck , dans  la  terre  du  bon  et  savant  Creptovisch  , Chan- 
celier de  Lithuanie.  Quelquefois  ce  fond  tourbeux  entre  en 
effervescence,  bouillonne,  jette  flamme  et  fumée , change 
Peau  de  l’étang  en  boue  qui  , frappée  par  les  rayons  du 
soleil , se  couvre  d’une  poussière  d’un  beau  bleu  ; comme 
cela  arriva  dans  l’étang  de  Vacca  , en  1782  , à trois  lieues 
de  Vilna. 

On  trouve  constamment  dans  les  tourbières  de  ces  anciens 
marais  desséchés  par  le  détriment  des  cadavres  des  végétaux 
et  des  animaux  , une  grande  quantité  de  mine  de  fer  limo- 
neuse , en  masse  , ou  en  grains  , ou  en  paillettes  qui  sont 
attirables  à l’aimant. 

La  couche  extérieure , dans  la  plupart  des  districts  , est 
aréneuse  , légère  , sablonneuse  ; dans  quelques  autres  elle 
est  argileuse  , mais  celle-ci  a peu  d’étendue.  Tous  les  bas- 
fonds  qui  ont  été  très-anciennement  des  marais  , présentent 
une  couche  épaisse  de  six  pouces  à un , deux  ou  trois 
pieds  , d’une  terre  noire  , légère  , spongieuse  , encore  liée 
par  les  détrimens  des  radicules  ; en  dessous  sç.  trouve  une 
couche  sablonneuse  et  aréneuse. 

Si  on  creuse  dans  cette  couche  sablonneuse  , on  trouve 
assez  constamment  à quelques  pieds  , quelquefois  à un  ou 
deux  , la  couche  argileuse  , jaune  ou  rougeâtre  , qui  a plus 
de  profondeur  , quelquefois  douze  à quinze  pieds  : au-dessous 
©11  trouve  une  couche  graveleuse , quelquefois  parcourue  , 


1 N T R O D U C T I O N.""  ^85 

comme  auprès  de  Grodno  , par  des  filons  de  mine  de  fer  en 
grains  , ou  terreux  , ocreux  ; au-dessous  de  cette  couche  j’ai 
constamment  trouvé  , dans  toutes  les  fouilles  que  j’ai  sui- 
vies , une  couche  d’une  terre  grisâtre  , liée  comme  de 
l’argile  , hâppant  sur  la  langue  , gluante  comme  de  la  pâte, 
lorsqu’op  la  combine  avec  l’eau,  d’un  grain  homogène  : cette 
couche  est  la  plus  épaisse  ; on  la  rencontra  de  trente  pieds 
d’épaisseur  dans  une  fouille  , et  on  y trouva  de  grands 
nautiles  fossiles  et  pyriteux.  En  examinant  les  pierres  qui 
jonchent  les  champs  autour  de  Grodno  , de  Vilna  , de  No- 
vogrodeck  , de  IXieswitz  , j’ai  été  étonné  de  cette  quantité 
prodigieuse  de  pierres  à cornes  jaunâtres  , grises  , de  cette 
plus  grande  quantité  de  pierres  figurées  comme  des  tron- 
çons de  racine  , à écorce  blanche , épaisse  d’une  demi- 
ligne  , dont  le  corps  est  lisse  , d’un  beau  noir , prenant 
le  plus  beau  poli  de  l’agathe  , très-dur  , faisant  feu  contre 
le  briquet  ; presque  toutes  trouées  sur  la  longueur  de  leur 
axe,  lequel  trou  est  souvent  rempli  par  cette  pâte  blanche 
qui  constitue  l’écorce.  Parmi  ces  pierres  on  trouve  une 
quantité  prodigieuse  de  pétrifications  , échinites  , astroïtes  , 
bélemnites  , poulettes  , vis  , pectînites  ; mais  ce  qui  les  dis- 
tingue des  analogues  observées  dans  nos  carrières  , c’est 
qu’elles  sont  la  plupart  pétrifiées  par  la  poudre  agathique  : 
elles  sont  cependant  mêlées  et  confondues  avec  des  espèces 
semblables , pétrifiées  par  la  poudre  calcaire  ; en  outre  on 
rencontre  çà  et  là  des  blocs  , de  sept  à huit  pieds  de  dia- 
mètre , de  roches  d’un  bleu-foncé  , ou  couleur  de  sang  , 
dont  on  fait  des  tables  superbes  , qui  prennent  le  poli  du 
jaspe  le  plus  pur  , qui  en  ont  la  dureté  , et  font  feu  contre 
l’acier , etc.  Quelquefois  en  sciant  ces  blocs  , on  trouve  dans 
leur  intérieur  des  pyrites  grosses  comme  des  noisettes,  poly- 
gones , à pans  coupés  , jaunes-brunes , très-pesantes. 

Les  agathes  , les  cornalines  , se  trouvent  fréquemment 
mêlées  dans  la  couche  sablonneuse  avec  les  pétrifications. 
Quelquefois  les  pluies  mettent  à nu  ou  entraînent  des  dunes 
de  sable  , qui  sont  fréquentes  en  Lithuanie , et  près  de 
Grodno,  de  gros  morceaux  de  carabé  ou  ambre  jaune;- j’en 
rencontrai  un  gros  comme  le  poing  , d’un  jaune  - orange 
très-foncé. 

Les  rochers  et  les  pierres  à bâtir  sont  très -rares  en 
Lithuanie  : je  n’ai  découvert  aucune  véritable  carrière.  On 
fait  les  fondations  des  édifices  a vec  les  plus  gros  cailloux  , 
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ou  avec  les  éclats  de  ces  roches  isolées.  Aussi  toutes  les 
constructions  solides  sont  en  brique  , à Varsovie  , Vilna 
et  Grodno.  Dans  les  campagnes  et  même  dans  les  villes  , 
les  habitations  sont  presque  toutes  en  bois. 

Quoique  la  plus  grande  étendue  des  plaines  de  Lithuanie 
présente  cette  couche  aréneuse  qui , au  premier  coup-d’œii , 
paroît  stérile , cependant  on  y cultive  avec  avantage  le  Seigle 
et  le  Lin  ; les  bas-fonds  tourbeux  sont  réservés  pour  le 
Froment  et  le  Chanvre.  Pour  rendre  raison  de  la  fertilité  de 
ces  terrains  sablonneux , il  faut  savoir  que  très-ancienne- 
ment toute  la  Lithuanie  constituoit  une  vaste  forêt  de  Pins 
ou  de  Sapins  : sous  ces  arbres  croissent  abondamment  plu- 
sieurs espèces  d’arbrisseaux  et  une  foule  d’herbes  vivaces 
ou  annuelles  ; chaque  année  les  détrimens  de  ces  végétaux 
se  mêlant  avec  ce  sable  , le  bonifient  peu  à peu , lui  donnent 
du  corps  , le  saturent  de  terre  végétale  organique  : qu’un 
incendie  détruise  ces  forêts  , ou  que  l’homme  les  renverse 
pour  son  usage  , il  trouve  une  terre  qui  conservera  sa  fécon- 
dité pendant  plusieurs  années  ; cependant  elle  s’épuise  à la 
longue  , alors  on  l’abandonne  à la  Nature  , qui  sait  bientôt 
la  semer  par  ses  fidelles  semeurs  , les  oiseaux  , et  la  con- 
vertir en  peu  de  temps  en  une  nouvelle  forêt  qui , en  un 
siècle  , rend  à cette  terre  sa  première  fécondité. 

Le  climat  en  Lithuanie  est  rigoureux  , mais  il  n’est  pas 
aussi  froid  qu’on  l’imagine.  J’ai  noté  avec  soin , pendant 
sept  années  , les  degrés  extrêmes  de  ce  froid  rigoureux  ; 
je  peux  assurer  qu’une  année  portant  l’autre  , on  compte  à 
peine  dix  à douze  jours  où  le  thermomètre  marque  de  20 
à 25  degrés.  Pendant  tout  le  reste  de  l’hiver,  c’est-à-dire,  du 
i5  Octobre  au  i5  Avril,  le  thermomètre  vacille  sans  cesse 
à quelques  degrés  au-dessous  ou  au-dessus  de  o.  J’ai  même 
observé  des  mois  entiers  où  le  temps  étoit  très-doux,  comme 
en  Janvier  1782,  où  le  dégel  fut  complet.  Quelquefois  le 
froid  est  assez  stable  en  Novembre  , Décembre  , Janvier  , 
Février  et  Mars  , pour  que  les  neiges  restent  solides  sur  le 
sol  sans  interruption  ; alors  le  thermomètre  marque  le  plus 
souvent  de  5 à 10  degrés  au-dessous  de  o ; mais  lorsqu’il 
descend  beaucoup  au-dessous  , le  froid  rigoureux  que  l’on 
éprouve  , ne  dure  que  deux  ou  trois  jours. 

Là , comme  chez  nous , les  vents  qui  régnent  influent 
beaucoup  sur  le  froid  ; le  Nord-Est  sur-tout , s’il  domine  , 
procure  des  hivers  rigoureux  si  le  Sud  prédomine , le  froid 
est  peu  sensible. 


Une  chose  à remarquer , c’est  la  rapidité  avec  laquelle  la 
sève  entre  en  mouvement  dans  ces  climats  après  la  fonte 
des  neiges.  On  croiroit  la  Mature  morte  3 les  prairies  sont 
jaunes,  les  blés  ne  paroissent  point  -,  si, dans  cet  état  de  deuil 
général , le  vent  du  Midi  souffle  une  seule  semaine  , la  terre 
se  couvre  presque  instantanément  d’un  magnifique  tapis  de 
verdure  émaillé  de  fleurs.  Le  plus  souvent  le  dégel  complet 
ne  s’achève  qu’au  mois  de  Mai  ; cependant  les  Seigles  sont 
mûrs  dès  les  premiers  jours  d’Août.  Il  ne  faut  donc  que  trois 
mois  pour  les  conduire  à maturité.  Si  le  vent  du  Mord  règne 
avec  impétuosité  en  Mai  et  en  Juin  , on  doit  craindre  les  ge- 
lées qui  font  périr  dans  les  jardins  toutes  les  plantes  étrangères  $ 
mais  les  indigènes  résistent  à ces  gelées  accidentelles. 

Certainement  si  on  calcule  le  nombre  des  espèces  de  vé- 
gétaux et  d’animaux  observables  en  Lithuanie , et  si  on  le 
compare  avec  ceux  que  l’on  a découverts  sous  notre  climat  , 
la  différence  est  grande  : nous  pouvons  trouver  autour  de 
Lyon  quinze  cents  espèces  de  plantes  ; je  n’en  ai  observé  , 
autour  de  Crodno  , que  mille  , savoir  à une  lieue  de  dis- 
tance. Mais  parmi  ces  plantes  , il  y en  a plusieurs  oue  nous 
ne  rencontrons  que  sur  nos  plus  hautes  montagnes  ; d’autres 
que  l’on  n’a  point  encore  découvertes  dans  nos  Provinces.  Plu- 
sieurs animaux  ne  se  trouvent  également  que  sur  nos  Alpes,  et 
sont  très-communs  dans  les  plaines  de  Lithuanie , comme 
l’ours  , le  chevreuil , les  coqs  de  bruyère  , etc.  ; quelques- 
uns  ne  se  trouvent  point  en  France  , comme  l’élan  , le  bison 
ou  unis  , le  lynx , le  jaseur  de  Bohême  , la  cicogne  , etc. 

Mais  en  voilà  assez  sur  la  géographie  physique  du  grand 
duché  de  Lithuanie  ; ajoutons  quelques  détails  sur  les  deux 
villes  que  nous  avons  habitées. 

Notre  première  station  a été  à Grodno  , centre  des  do- 
maines royaux.  Cette  ville  est  située  au  55. e degré  de  lati- 
tude , sur  la  rive  septentrionale  du  Niémen  qui , au-dessus  et 
au-dessous  , coule  assez  rapidement  entre  deux  collines  et 
présente  à peu  près  le  coup-d’œil  des  rives  de  la  Saône.  Sur 
les  pentes  de  ces  collines , on  trouve  çà  et  là  des  bois  touffus 
séparés  par  des  dunes  de  sable.  Dans  les  écartemens  un  peu 
considérables  des  deux  collines , régnent  des  prairies  très- 
agréables.  Au  Midi  de  la  ville,  à une  lieue  et  demie  , est  un 
lieu  charmant  entre  deux  collines  assez  éloignées  ; au  milieu 
du  vallon  serpente  une  petite  rivière  entre  des  prairies  ou  des 
bosquets  : les  deux  pentes  des  coteaux  sont  bien  boisées.  Cet 
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endroit  s’appelle  Lossosenaie  : c’est  une  des  plus  riches  her- 
borisations. Au  Nord  de  Groduo  est  un  bas  - fond  appelé 
Horodniza  , traverse  par  un  ruisseau  , et  couronné  au  Nord  , 
au  Louchant  et  au  Levant  par  un  cercle  de  coteaux  ; celui 
qui  est  au  Couchant , au-dessus  du  Niémen  , se  nomme  Po- 
gnemogne  : dans  une  de  ses  ravines  se  trouve  un  fdon  de  mine 
de  fer  et  une  couche  assez  étendue  d’agaric  minéral  , ou 
substance  très-légère , blanche  , liée  , absorbante  , calcaire. 
A cinq  lieues  Nord-Est  de  Grodno,  se  trouve  la  grande  forêt 
appelée  Bobrouzisna , si  fertile  en  plantes  rares  ; elle  est 
traversée  par  une  rivière.  On  trouve  sur  ses  bords  plusieurs 
prairies  de  quelques  arpens  , couronnées  par  des  arbres  très- 
élevés.  Cette  forêt  communique  , en  allant  au  Levant , à 
deux  autres  aussi  traversées  par  des  rivières  , qui  nourrissent 
en  famille  des  peuplades  de  Castors  , qui  se  bâtissent  des 
demeures,  et  élèvent  des  digues  absolument  semblables  à celles 
des  Castors  du  Canada , si  bien  décrites  par  Sarrazin  : là  se 
trouvent  encore  les  fameux  bœufs  sauvages  du  Nord,  ap- 
pelés urus  ou  bisons. 

En  allant  à Vilna , qui  est  à 24  lieues  au  Nord  de  Grodno  , 
on  rencontre  , près  du  Niémen  , une  petite  ville  appelée 
Meresch.  Avant  d’y  arriver  , on  trouve  sur  la  gauche  un  bas- 
fond  de  dix  arpens,  qui  est  une  prairie  bien  garnie  de  Saules , 
et  presque  tout  entourée  de  collines  , excepté  une  trouée  de 
20  toises,  par  laquelle  on  arrive  au  fleuve.  Line  tradition 
assure  que , quelques  siècles  auparavant  , ce  bas-fond  étoit 
élevé  au  niveau  de  ses  collines  , que  l’affaissement  s’en  fit 
tout  à coup. 

En  partant  de  Varsovie  jusqu’à  Vilna,  c’est-à-dire, pendant 
l’espace  de  64  lieues  , on  parcourt  sept  à huit  forêts  très- 
étendues  , de  5 à 5 lieues  : en  traversant  la  Lithuanie  , des 
bords  de  la  Vistule  à Novogrodek  , c’est-à-dire , du  Couchant 
au  Levant,  j’ai  trouvé  à peu  près  la  même  étendue  de  bois. 
D’  où  je  conclus  qu’au  moins  la  moitié  de  la  vaste  plaine  de 
Lithuanie  est  encore  couverte  de  forêts  : et  ce  qui  prouve 
combien  ce  pays  a été  bouleversé  par  de  grandes  révolutions , 
c’est  qu’au  centre  de  ces  immenses  forêts  , j’ai  retrouvé  les 
fondations  d’anciens  édifices. 

Vilna  est  située  sur  une  colline  : au-dessous  de  la  ville  , 
serpente  une  rivière  appelée  Wilia.  Les  environs  sont  assez 
montueux  , et  comme  auprès  de  Grodno  , on  y découvre 
plusieurs  dunes  de  sable  : c’est  dans  des  boyaux  creusés  sur 
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ks  flancs  de  ces  dunes  , que  les  anciens  Sarmates  ensevelis- 
S'oient  les  morts  ; souvent  les  ravines  les  mettent  à découvert; 
et  ce  qui  étonne , c’est  que  l’on  trouve , après  plusieurs  siè- 
cles , des  espèces  de  momies  très-légères  , qui  ne  sont  autre 
chose  que  des  squelettes  encore  tout  enveloppés  d’une  peau 
rougeâtre , desséchée  , et  conservant  la  forme  des  membres  ; 
on  n’observe  , entre  la  peau  et  les  os , qu’une  poussière 
brune  , sans  odeur. 

Les  endroits  les  plus  intéressans  pour  le  Botaniste,  autour 
de  Vilna , se  trouvent  en  côtoyant  la  rivière  â droite  et  à 
gauche  ; et  les  deux  points  qui  réunissent  les  charmes  du 
site  au  nombre  des  plantes  rares  , sont  Antokola  et  Zakrète  , 
ancienne  maison  de  plaisance  des  Jésuites,  dont  les  environs 
sont  bien  boisés  , sur-tout  les  bords  de  la  rivière  : c’est  là  que 
l’on  trouve  abondamment  la  Pyrola  uniflora , Ophrys  Loe- 
selii , etc. 

Vilna  a une  Université  très-ancienne;  l’Observatoire  est  un 
des  mieux  construits  et  des  mieux  garnis  d’instrumens  pré- 
cieux. Le  célèbre  Poczobut  faisoit , depuis  trente  ans  , des 
observations  suivies  jour  par  jour  , sans  interruption.  Les 
autres  Professeurs  réunissoient  au  caractère  le  plus  social  les 
talens  les  plus  prononcés.  L’Université  possède  un  Cabinet  de 
Physique  , un  Laboratoire  de  Chymie  , un  Cabinet  d’His- 
toire  Naturelle  , et  un  Jardin  de  Botanique  , établi  par  nos 
soins  en  1782  : et  pour  prouver  la  sollicitude  des  Adminis- 
trateurs , il  suffit  de  dire  que  ma  santé  s’étant  absolument 
dérangée  par  un  travail  forcé  , j’eus  pour  successeur  dans  la 
chaire  de  Botanique  le  fameux  Forster  le  fils, qui,  parla  même 
raison  , ne  put  la  remplir  que  deux  ans.  J’ignore  quel  est  le 
sort  actuel  de  cette  Université  , depuis  que  les  Polonais  ont 
subi  un  joug  étranger  , comme  je  l’avois  prédit  dans  un 
Mémoire  lu,  en  1780  , dans  une  séance  publique  de  l’Aca- 
démie de  Lyon  , et  imprimé  à la  tête  du  premier  volume  de 
mes  Démonstrations  Elémentaires  de  Botanique.  Cet  évé- 
nement 11’étoit  pas  difficile  à deviner  : les  Polonais  du  dix- 
huitième  siècle  ne  ressemblent  en  rien  à leurs  ancêtres  , con- 
quérans  de  la  Prusse,  de  la  Russie  et  de  la  Bohême.  Corrohi- 
pus  par  les  étrangers,  qui , en  leur  faisant  connaître  leurs  arts 
et  leurs  sciences  , leur  ont  inspiré  le  goût  du  luxe  et  de  la 
mollesse  , ils  ont  préféré  l’amour  de  l’or  à l’amour  sacré  de 
ia  Patrie.  Bientôt,  parmi  eux,  tout  a été  vénal  ; le  Prince  le 

plus  riche  a acheté  la  Couronne , comme  le  particulier  a 
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acheté  sa  Starostie  , ou  le  gain  de  son  procès  ; chaque  Gen- 
tilhomme dépensant  au  delà  de  ses  revenus  , pour  imiter  lo 
faste  de  son  voisin  , s’est  vu  réduit  à en  devenir  l’esclave  $ 
bientôt  cette  Noblesse  , si  brave  dans  le  quinzième  siècle  , 
s’est  trouvée  partagée  en  deux  portions  très-inégales  , celle  des 
riches  et  celle  des  pauvres  ; ceux-ci , pour  subsister  , ont  été 
forcés  de  s’attacher , comme  cliens  , aux  plus  riches  , qui  leur 
ont  donné  du  pain  pour  leur  suffrage  ; de  là  on  a vu  dans  ce 
dernier  siècle  quatre  à cinq  maisons  dominer  dans  les  élec- 
tions , les  diriger  à leur  gré.  Que  deux  ou  trois  de  ces  maisons 
soient  vendues  à une  Puissance  étrangère  , bientôt  elle  sera 
plus  puissante  dans  l’Etat  que  le  Souverain.  N’avons-nous 
pas  vu  un  Ambassadeur  russe  régner  despotiquement  à 
Varsovie,  faire  exécuter  militairement  les  ordres  de  l’Impé- 
ratrice , forcer  le  Roi  à choisir  tel  Ministre  , à renvoyer  tel 
autre.  Pendant  cinq  ans  , Tyzonauzen  convenoit  à la  Russie 
et  à son  Ambassadeur  ; par  la  protection  de  ce  dernier  , il 
s’étoit  rendu  maître  de  la  Lithuanie  , dirigeoit  à son  gré  les 
élections»  pour  la  Diète  générale  , donnoit  toutes  les  places  9 
disposoit  du  trésor  : alors  se  croyant  bien  affermi , il  ose 
braver  l’Ambassadeur.  Qu’arrive-t-il  l Cet  homme  qui  avoit 
résisté  à toute  la  famille  du  Roi  , qui  sollicitoit  depuis  trois 
ans  son  renvoi , est  écrasé  dans  un  instant  : l’Ambassadeur 
russe  se  transporte  à la  Cour , fait  connoître  au  Roi  les 
vexations  de  son  Ministre  ; en  exige  le  renvoi , qui  est  arrêté 
et  expédié  sur  l’heure.  Son  successeur  eut  le  même  sort  peu 
de  temps  après  , pour  n’avoir  pas  voulu  se  plier  aux  volontés 
arbitraires  de  la  Cour  de  Russie.  Si  le  Ministre  russe  étoit 
plus  puissant  à Varsovie  que  le  Roi  des  Polonais  , il  ne  faut 
pas  croire  que  ceux  de  Prusse  et  de  Vienne  fussent  sans  ac- 
tivité : les  désirs  de  leurs  maîtres  étoient  à peine  connus  qu’on 
étoit  obligé  d’y  obtempérer.  Ces  trois  Cours  , avant  le  par- 
tage , étoient  déjà  maîtresses  absolues  de  la  Pologne  depuis 
plusieurs  années  ; aussi  , dès  quelles  ont  concerté  le  plan 
d’anéantir  la  République  polonaise  , elles  n’ont  trouvé  aucun 
obstacle.  Quelques  Gentilshommes  , qui  a voient  su  entretenir 
dans  leurs  cœurs  le  feu  sacré  de  la  liberté  , ont , il  est  vrai  , 
tenté  la  restauration  de  leur  antique  Constitution  ; mais  ils  ont 
succombé  aux  premiers  efforts  : et  pourquoi  ? parce  que  la 
portion  de  la  Nation , qui  seule  pouvoit  les  appuyer , étant 
esclave  , n’-avoit  aucun  intérêt  à s’armer  en  leur  faveur  ; parce 
qu®  la  majorité  de  la  Noblesse , corrompue  par  le  luxe , et 
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accoutumée  au  joug  de  ceux  qui  pouvoient  la  payer , s’est 
tournée  du  côté  de  ses  oppresseurs.  Voilà  les  véritables  causes 
de  la  perte  de  la  République  polonaise  : environnés  de  voisins 
puissans,  qui  par  leurs  lumières  et  leurs  arts,  étoient  au 
niveau  de  leur  siècle  , les  Polonais  se  sont  opiniâtrés  à rester 
au  seizième.  Même  ignorance  parmi  le  peuple  , nulle  place 
forte , nulle  armée  entretenue , déprédations  dans  les  finances  , 
dépenses  exorbitantes  chez  les  Grands  qui  , toujours  arriérés  y 
se  vendoient  chaque  année  pour  se  remettre  au  courant.  Les 
Magnats  , seuls  possesseurs  des  vrais  revenus  de  l’Etat , en 
faisoient  passer  chaque  année  une  grande  partie  aux  étran- 
gers , pour  se  procurer  les  objets  de  faste  : il  ne  rentroit  en 
Pologne  de  numéraire  , que  celui  des  Puissances  étrangères 
qui  vouloient  l’asservir  , et  qui  achetoient , chaque  année  , à 
prix  d’argent , les  suffrages.  Aussi  avons-nous  vu  la  monnaie 
du  Prince  très-rare  en  Pologne , tandis  que  tous  les  échanges 
se  faisoient  avec  des  roubles  Russes , ou  des  florins  Prussiens. 
Si  donc  on  veut  trouver  les  causes  de  la  décadence  de  l’Em- 
pire Polonais,  on  les  trouvera,  i.°  dans  l’esclavage  des 
Paysans  ; 2.0  dans  la  pauvreté  et  la  servitude  de  la  petite 
Noblesse  ; 5.°  dans  l’ignorance  absolue  du  commerce  , qui 
dans  cette  contrée  est  nul  , ou  livré  aux  Juifs,  nation  étran- 
gère à la  nation , nation  parasite  et  ennemie  née  de  ceux  qui 
la  reçoivent  dans  leur  sein  ; /j-°  dans  le  goût  du  luxe  qui  avoit 
gagné  les  grandes  Maisons  ; 5.°  dans  1 egoisme  et  la  mollesse 
que  le  luxe  produit  ; 6.°  dans  la  vénalité  , qui  est  une  suite 
nécessaire  du  luxe  qui  a ruiné  peu  à peu  les  plus  grandes 
Maisons  j 7.0  dans  la  nullité  des  places  fortes  sur  les  frontières 5 
8.°  dans  le  désordre  des  finances  , qui  n’a  jamais  permis 
d’entretenir  une  armée  capable  de  défendre  l’Etat  ; 9.0  dans  la 
division  des  grandes  Maisons,  dont  le  très  - petit  nombre 
restoit  attaché  au  Souverain  nommé  par  le  Peuple  ; 1 o.°  dans 
l’insouciance  des  Souverains  , qui  le  plus  souvent  étrangers  , 
depuis  un  siècle , jouissoient  de  la  Couronne  comme  d’un 
bénéfice  , sans  songer  à extirper  des  abus  qui  les  avoient 
portés  sur  le  Trône.  Toutes  ces  causes  réunies  ont  donné 
des  fers  au  plus  ancien  peuple  libre  de  l’Europe. 


AVERTIS  SEMENT. 


Cette  méthode  analytique  par  opposition  d’at- 
tributs , fut  appliquée  aux  Plantes  du  Lyonnais 
dans  nos  Cours  publics  de  Botanique  , en  1768. 
Les  Tables  de  l’Histoire  des  Plantes  de  Rai  nous  en 
fournirent  l’idée  ; nous  la  publiâmes  appliquée  aux 
Plantes  de  Lithuanie,  en  1778.  Une  semblable  mé- 
thode seroit  très -difficile  à exercer  sur  toutes  les 
plantes  connues  , mais  lorsqu’on  l’applique  à un 
nombre  borné  , comme  aux  plantes  d’un  pays  cir- 
conscrit ou  à une  Flore  , elle  devient  très-utile,  et 
conduit  l’Amateur  , avec  la  plus  grande  facilité  , à 
la  connoissance  des  Genres  et  des  Espèces.  Car  , 
en  la  bornant  aux  espèces  spontanées  dans  les  envi- 
rons d’une  ville  Européenne,  à une  ou  deux  lieues, 
ces  espèces  se  réduisant  au  nombre  de  douze  à 
quinze  cents  , les  anneaux  de  la  chaîne  qui  les 
lient  sont  assez  marqués  pour  offrir  toutes  les  divi- 
sions nécessaires,  qui  ramènent  à la  Classe  , à l’Or- 
dre , au  Genre  et  à l’Espèce. 

N.  B.  L’astérisque  indique  que  l’espèce  se  trouve  autour 
de  Lyon  et  autour  de  Grodno.  La  lettre  L désigne  le 
nom  de  Linné.  La  lettre  N annonce  que  l’espèce  11’a  pu 
être  ramenée  à celle  de  Linné. 


PREMIÈRE  SÉRIE. 


Les  Plantes  à fleurs  dont  la  corolle  est 
monopétale  ou  d’une  seule  pîèce. 


PREMIÈRE  COLLECTION. 

Les  Plantes  à jleurs  monopêtaies  T simples  , 

non  figurées. 


PREMIER  FASCICULE. 

Les  Plantes  à fleurs  complètes  , monopétales  r 

à tiges  ligneuses. 


Corolles  en  entonnoir  , régulières  ; deux  étamines  , un  style> 

Fruit , capsule  aplatie. 

i.  Ije  Lilas  vulgaire  , Sy ringa  vulgaris  , L.  A feuilles  en  cœur  y 
a fleurs  en  grande  grappe.  * 

Fruit  , baie. 

<?,.  Le  Troène  vulgaire  , Ligustnan  vu/gare  , L.  A feuilles  étroites 
à grappes  petites.  * 

Corolles  en  roue  ; cinq  étamines  ; trois  styles. 

3.  La  Viorne -Obier  , V iburnum  Opulus  , L. 'A  fleurs  diverses  • 5t. 
feuilles  découpées  en  lobes. 

Les  fleurs  en  cimier  divisé  en  cinq  branches. 

4.  Le  Sureau  noir  , Samhulus  nigra  , L.  A tige  ligneuse.  * 

Le  cimier  à trois  branches. 

5.  Le  Sureau-Hiéble  , Sambucus  Ebulus , L.  A tige  herbacée..* 
Très-rare  en  Lithuanie* 

T 3< 
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A tige  ligneuse  ; a fleurs  incomplètes , sans  calice  y à corolle  en 

entonnoir  ; huit  étamines. 

6.  Le  Garou  rose  , Dapline  mezereum  y L.  A feuilles  caduques.  * 
T lès  - commun  en  Lilliuame  , dans  les  plaines.  On  ne  le  trouve 
que  sur  nos  hautes  montagnes. 

A tiges  ligneuses  ; à corolles  régulières  , comme  en  grelot; 
huit  ou  dix  étamines  , un  style . Fruit , une  capsule  à quatre 
pans. 

7.  La  Bruyère  commune  , Erica  vulgaris  , L.  A feuilles  lisses  , pe- 
tites j en  recouvrement.  * 

Capsules  arrondies. 

8.  L’Andromède  - Romarine  , Andromeda  poly folia  , L.  A feuilles 
linaires  , lancéolées.  Trouvée  dans  les  forets  humides  , près  de  Grodno. 
Fleurit  en  Août. 

A fruit  en  haies. 

9.  L’Airelle-Myrlille  , V dccinium  MyrtiUus  , L.  A feuilles  cadu- 
ques. Commune  dans  les  bois  des  plaines  de  Lithuanie  -,  sur  nos 
hautes  montagnes  , à Pilât.  * 

10.  L’Airelle  des  marais  , V dccinium  uliginosufii  , L.  A feuilles 
ci  fiées.  * 

1 1 . L’Airelle  ordinaire  , V dccinium  Vit'ts  ldœa  , L.  À feuilles  sè- 
ches , ponctuées.  * 

12.  L’Airelle-Canneberge  , V accinium  oxy'coccus , L.  A tiges  fili- 
formes ; à corolle  comme  formée  par  quatre  pétales.  * 

t 3.  La  BousseroIle-Puiisin-d’Ours , Arbutus  ÎJva  Ursi , L.  A feuilles 
sèches  , acerbes  ; à fleurs  a dix  étamines.  Cette  plante  , très-commune 
en  Lithuanie  , ne  se  trouve  que  sur  nos  hautes  montagnes  du  Dau- 
phiué.  * 

Corolle  en  entonnoir  , irrégulière . Cinq  étamines  , un  style . 

Fruit  en  baie. 

t 4.  Le  Chèvre -Feuille  noir  , Lonicera  nigra  , L.  Arbrisseau  à 
feuilles  ovales  , lancéolées  ; ?i  pédoncules  axillaires  , portant  deux, 
fleurs  ; H corolles  d’un  pourpre-foncé.  * 

i5.  Le  Chèvre -Feuille  faux- Cerisier  , Lonicera  Xflostium  y L.  A 
corolles  blanchâtres  , a baies  rouges.  * 
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SECOND  FASCICULE. 

Plantes  herbacées  à corolles  monopétales  , non 

figurées. 

A QUATRE  ETA  M I NES  y A UN  STYLE. 

LES  RUBIACEES,  STELLATÆ. 

Les  Rubiacées  à corolles  campanulées  et  aplaties..  Les  semen- 
ces lisses. 

î 6.  Le  Caiilet  des  marais,  Galium  uliginosum  , L.  A tige  k ra- 
meaux épars;  à anneaux  formés  par  quatre  feuilles  inégales.  * 

17.  Le  Caiilet  des  pierres  , Galium  saxatUe  , L.  A tige  très-basse  , 
très-ramifiée  , les  anneaux  inférieurs  formés  par  six  feuilles  lancéolées  , 
lisses  , obtuses  ; les  supérieurs  par  quatre  ; k fleurs  en  grappe  peu  gar- 
nie de  corolles  blanches  ; à germes  lisses.  * 

Obs.  Une  variété  à feuilles  plus  étroites" , le  plus  souvent  quatre  h. 
chaque  anneau.  Près  de  Grodno.  Fleurit  en  Juin. 

18.  Le  Caiilet  jaune  , Galium  veruin , L.  A huit  feuilles  aux  an- 
neaux , filiformes  ; k fleurs  jaunes  , en  grappe  , très-nombreuses.  * 

19.  Le  Caiilet  des  forêts,  Galium  sylvaticum  , L.  A nœuds  tumé- 
fiés , sous  les  feuilles  ; à anneaux  formés  par  huit  feuilles  lancéolées 
assez  larges  , aiguës  , rudes  sur  les  marges  et  sur  la  nervure.  * 

20.  Le  Caiilet  blanc  , Galium  Mo  llugo , L.  A feuilles  molles,  assez 
larges.  * 

Les  Rubiacées  à germes  velus  ; à semences  hérissées. 

21.  Le  Caiilet- Boréal  , Galium  boreale  , L.  A tige  droite  ; h quatre 
feuilles  aux  anneaux,  lisses  , lancéolées  , à trois  nervures.  * 

22.  Le  Caiilet -Grateron  , Galium  Aparine  , L.  A tiges  et  feuille» 
rudes  , garnies  de  petites  épines.  * 

Les  Rubiacées  à corolles  campanulées  ; à fleurs  polygames. 

23.  La  Yaiîlant-Croisette  , V alaniia  Cruciata.  , L.  A feuilles  quatre 
par  quatre  , hérissées.  * 

2/j . La  Vaillant  lisse  , V alan  lia  glabra  , L.  A tige  lisse  ; h feuilles 
ovales , lancéolées  , très-lisses.  Fleurit  en  Mai  , près  de  Grodno. 

Les  Rubiacées  à corolles  en  entonnoir. 

25.  L’Aspérule  odorante  , Asperula  odorata , L.  A feuilles  larges 
ovales  , lancéolées  , huit  aux  anneaux.  * 

26.  L’Aspérule  teignante  , Asperula  tinctoria  , L.  A corolle  k trois- 
segmens  , k trois  étamines.  Commune  dans  les  bois  , près  de  Grodno. 
Fleurit  en  Mai.  Trouvée  en  Languedoc  et  en  Suisse.  Vivace. 

27.  La  Shérarde  des  champs  , Shcrardia  arvensis  , L.  A semences, 
terminées  par  trois  dents  ; k fleurs  en  ombelle  terminale.  * 

ï 4 
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l*e  limbe  de  la  corolle  divisé  en  quatre  segmens  renversés  en 
dehors  , renfermant  quatre  longues  étamines.  Les  Plantains. 

A hampe  nue. 

28.  Le  grand  Plantain,  Plantago  major , L.  A feuilles  grandes, 
ovales  ; à épi  long.  * 

29.  Le  Plantain  moyen  , Plantago  media , L.  A feuilles  plus  pe- 
tites , a épi  court.  * 

30.  Le  Plantain  lancéolé  , Plantago  lanceolata  , L.  A feuilles  lan^ 
cédées.  * 

A tige  ramifiée  , feuillée. 

31.  Le  Plantain-Pucier  , Plantago  P sy  lium  , L.  A tige  ligneuse, 
droite.  * 

Herbe  sans  affinité  , à quatre  étamines  , à un  style. 

3?..  La  Suce-Sang  officinale  , Sangui-Sorba  ojficinalis  , L.  A feuilles 
ailées  ; a Heurs  en  épi  ovale.  * 

Les  parasites  à quatre  ou  cinq  étamines  ; à deux  styles. 

33.  La  Cuscute  Européenne  , Cuscuta  Europœa  , L.  A corolle  a 
quatre  segmens  , & rpiatre  étamines.  * 

34.  La  petite  Cuscute  , Cuscuta  Epithymum , L.  A corolle  à cinq 
segmens  ; à cinq  étamines.  * 

Cinq  étamines  , un  style  , quatre  germes  au  fond  du  calice. 
Les  Boraginées  ou  aspérifeuilles.  A corolles  petites  , en 
soucoupe. 

35.  La  Scorpione  hérissée  , Myosotis  Scorpio'ides  , var.  arvensis  , 
L.  A gorge  fermôg  par  des  écailles  convexes  ; h feuilles  hérissées.  * 

36.  La  Scorpione  des  marais  , Myosotis  Scorpio'ides  , var.  palus- 
tris  , L.  A feuilles  plus  lisses  ; à corolles  plus  grandes.  * 

Les  Boraginées  à corolles  en  entonnoir  , blanches  ; à gorge 

ouverte. 

3y  Le  Grémil  officinal  , Lithospermum  officinale , L.  A semences 
lisses.  * 

38.  Le  Grémil  des  champs  , Lithospermum  arvense  , L.  A semen- 
ces ridées  ; a tige  plus  courte.  * 

Les  Boraginées  à corolles  en  entonnoir  , bleues  ; à gorge 
fermée  par  des  écailles  concaves. 

39.  La  Buglosse  officinale  , Anchusa  offtcinalis  , L.  A semences 
creusées  vers  leur  hase  $ à feuilles  lancéolées  , très-rudes.  * 

Les  Boraginées  à corolles  en  entonnoir  , à grandes  semences 

hérissonnées. 

40.  La  Cinoglosse  officinale  , Cynoglossum  officinale  , L,  Fétide? 
ii  feuilles  lancéolées  , soyeuses.  * 
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Les  Boraginées  à corolles  en  entonnoir  ; à gorge  ouverte  ; à 

calice  pentagone. 

4r.  La  Pulmonaire  officinale  , Pulinonaria  ofjicinalis , L.  À feuilles 
ovales  , en  coeur.  * 

42.  La  Pulmonaire  h feuilles  étroites  , Pulinonaria  angustifolia  , L. 
A feuilles  lancéolées.  Commune  dans  les  bois,  près  de  Grodno.  ïleu- 
rit  en  Mai. 

Les  Boraginées  à corolles  ventrues  ; à gorge  fermée  par  des 

rayons  en  alêne. 

43.  La  grande  Consolide  , Symphiturn  officinale  , L.  A feuilles 
ovales  , lancéolées  , courant  sur  la  tige  par  leurs  pétioles,  hérissées.  * 

Les  Boraginées  à calices  aplatis. 

44*  Fa  Rapette  couchée  , Asperugo  procumbcns  , L.  A calices  des 
semences  très-grands  , aplatis  *,  à lames  sinuées.  * 

Les  Boraginées  à corolle  en  roue  ; à semences  hérissonnées. 

45.  La  Lapule  hérissonnée  , Lapula  echinafa  , J\ . Myosotis  La- 
pida , L.  A piquans  des  semences  divisés  en  deux.  * 

Les  Boraginées  à corolle  en  roue  ; à gorge  fermée  par  des 
rayons  formant  un  cône  ; à semences  striées. 

46.  La  Bourrache  officinale  , Borago  officxnalis  , L.  A calices  éta- 
lés ; à corolles  grandes  , bleues  ou  blanches.  * 

Les  Boraginées  à corolles  irrégulières  ; à tuyaux  courbés. 

47.  La  Grippe  des  champs  , Lycopsis  arvensis  , L.  A feuilles 
sinuées.  * 

Les  Boraginées  à corolles  en  cloche  ; à limbe  irrégulier. 

48.  La  "Vipérine  vulgaire  , Echiurn  vulgare  , L.  A tige  hérissée 
de  poils  posés  sur  un  tubercule  visible  ; li  feuilles  lancéolées.  * 

Quatre  , cinq  , ou  sept  étamines  ; un  style  ; les  germes  des 
semences , enveloppés  dans  une  capsule  contenue  dans  la  fleur. 
Corolle  en  roue  ; quatre  étamines.  Corolle  divisée  en  quatre 
parties. 

49.  Le  Centoncule  nain  , Centunculus  minimus  , L.  A tige  rami- 
fiée , très-petite  ; à feuilles  ovales  , lancéolées. 

Corolle  en  roue  divisée  en  cinq  parties  ; cinq  étamines. 

50.  Le  Mouron  des  champs  , Anagallis  arvensis  , L.  A tige  ram- 
pante ; a corolle  rouge.  * 

51.  La  Lysimachie  nummulaire  , Lysimachia  nummularia  , L.  A 
tige  rampante  ; à feuilles  rondes  ; K corolles  jaunes.  * 

52.  La  Lysimachie  vulgaire  , Lysimachia  vulgaris  , L.  A tige 
droite  ; à fleurs  en  panicule  ; a corolles  grandes. 

53.  La  Lysimachie  en  thyrse  , Lysimachia  thyrsiflora  , L.  A tige 
droite  , à fleurs  en  panicule  formé  par  de  petites  corolles.  Très-com- 
mune , autour  de  Grodno , dans  les  lieux  aquatiques , très-rare  auprès 
de  Lyon. 
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Les  corolles  a six  et  sept  segmens  , à six  et  sept  étamines . 

^4*  La  Trientale  d Europe  , Trientahs  Europœa  , Zb  A feuilles 
ramassées  au  sommet  de  la  tige.  Très -commune  dans  les  bois  , près 
de  Grodno.  Fleurit  en  Mai  , souvent  en  Avril.  Vivace. 

Corolle  monopetale  tubulée , à cinq  étamines  ; les  fleurs  en 

ombelle . 

55.  La  Prime-Vère  officinale  , Prirnula  vêtis  officinalis  , L.  A co- 
rolles odorantes  , à limbe  concave.  * 

56.  La  Prime-Vère  plus  élevée  , Prirnula  veris  elatior  , L.  A co- 
rolles inodores,  a limbe  aplati.  * 

Plantes  aquatiques.  Corolles  monopétales  tubulées  , à limbe 

velu  ou  cilié. 

57.  Le  Ményanthe  Trèfle  d’eau  , Menyanth.es  trifolia  , L.  A feuilles 
ternées  ; à corolle  velue  , d’un  blanc-rose. 

58.  Le  Ménianthe-petit— Nymphéa  , Menianthes  JYymphoides  , L. 
À feuilles  simples  -,  corolle  jaune  , ciliée.  * 

A corolles  non  velues. 

59.  L'Hottonie  des  marais,  Tlottonia  palustris  , L.  A corolle  en 
soucoupe  ; h feuilles  pinnées.  * 

Quatre  ou  cinq  étamines.  Deux  styles.  Les  Gentianes. 

60.  La  Gentiane-Pneumonantlie  , Gentiana  Pneumonanthe , L.  A 
corolle  en  cloche  ; h feuilles  liuaires  , lancéolées.  * 

61.  La  Gentiane-Centaurée  , Gentiana  Cenlaurium  , L.  À fleurs 
en  ombelle  ; à.  corolles  rouges  , en  entonnoir.  * 

ба.  La  Geutiane-Amarelle  , Gentiana  Amarella  , L.  A corolle  hip- 
p oc ratéri forme  , à cinq  segmens. 

63.  La  Gentiane  des  champs,  Gentiana  campestris  , L.  A corolle 
en  soucoupe  , divisée  en  quatre  segmenj.  * 

6/j.  La  Gentiane  - Croiselte  , Gentiana  Cruciata  , L.  A corolle  à 
huit  segmens  , quatre  grands  , quatre  petits.  * 

Cinq  étamines  , un  style.  Les  Suspectes  , Luridæ.  Les  Sus- 
pectes à corolles  régulières  , en  roue  ; les  anthères  comme 
réunies.  Les  fruits  mous  , ou  en  baie. 

65.  La  Morelîe  douce-amère  , Solarium  dnlca-amara  , L.  A tige 
ligneuse  *,  à feuilles  supérieures  hastées  ou  taillées  en  fer  de  halle- 
barde. * 

бб.  La  Moreile  vulgaire,  Solarium  nigrum  , L.  A tige  herbacée  ; 
a corolles  blanches.  * 

Les  Suspectes  à corolles  régulières  , en  entonnoir.  Fruit  , 

capsule. 

67.  L’Endormie  Pomme  épineuse,  Datura  Stramonium  , L.  A cap- 
sules hérissonnecs.  * 


NON  FIGURÉE  S.  299 

Les  Suspectes  à corolles  en  roue  ; à limbe  irrégulier.  Les  éta- 
mines inégales  , à filamens  velus.  Capsules  coniques. 

68.  Le  Bouillon  cotonneux  , V erbascum  Thapsus  , L.  A feuilles 
courant  sur  la  tige  , cotonneuses.  * 

69.  Le  Bouillon-Lichnite  , V erbascum  Lichnitis  , L.  A feuilles  de 
la  tige  péliolces  , cotonneuses. 

70.  Le  Bouillon  noir , V erbascum  nigrum  , L.  A feuilles  d un  vert- 
foncé.  * 

Les  Suspectes  à corolles  en  cloche  ; à limbe  irrégulier. 

71 . La  Jusquiame  noire,  Hyosciamus  n:ger , L.  A feuilles  em- 
brassantes. * 

Les  Suspectes  à corolles  coniques  , plissées Les  tiges  s en- 
tortillant. 

72.  Le  grand  Liseron,  Convolvalus  septum,  L.  A très  — grandes 
bractées  ; à corolles  très-grandes.  * 

78.  Le  petit  Liseron  , Convolvulus  arvensis  , L.  A bractées  petites  ; 
à corolles  petites.  * 

Cinq  étamines  , deux  styles  ; corolle  en  roue  , comme  tordue. 
Fruit  , deux  capsules  s'ouvrant  latéralement  en  gaine. 

74*  L’Asclépiade  - Domte-Venin  , Asclepias  Vincetoxicum  , L.  A 
gorge  de  la  corolle  fermée  par  cinq  oreillettes  qui  couvrent  les  éta- 
mines. * 

Corolle  en  soucoupe  , comme  tordue. 

75.  La  petite  Pervenche,  V inca  minor , L.  À tige  ligneuse,  ram- 
pante. * 

Cinq  étamines  , les  corolles  supérieures  , les  germes  inférieurs . 
La  famille  des  Campanulées.  La  base  des  étamines  large  , 
fermant  le  fond  de  la  corolle  , ce  qui  rend  le  germe  infé- 
rieur. 

76.  Le  Polémone  h feuilles  de  Valériane  , Polemonium  cœndemn , L. 
A feuilles  pinnées.  Cette  plante  , très-commune  dans  les  forêts  de 
Lithuanie  , est  cultivée  dans  nos  jardins. 

Corolles  en  cloches.  Calice  de  cinq  feuillets  , couronnant  le 
germe.  Fruit  , capsule  s'ouvrant  à la  base  par  soupapes . 
Les  Campanules  , Campait u!æ  , L.  A feuilles  lisses  , les 
radicales  larges  , celles  de  la  tige  étroites.  Les  fleurs  portées 
par  de  longs  péduncules. 

77.  La  Campanule  à feuilles  de  Lia  , Campamila  rotundifolia , L. 
À feuilles  radicales  arrondies  ; celles  de  la  tige  linaires.  * 

78.  La  Campanule  étalée  , Ca.mpa.nula  patula  , L.  A tige  rami- 
fiée , h rameaux  étalés. 

79.  La  Campanule  resserrée  , Campamila  coarctata  , iV.  Elle  a le 
port  de  la  précédente.  "Plusieurs  tiges  , rudes,  anguleuses,  simples. 
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hantes  <1  une  eoutlee  ; les  feuilles  radicales  en  spatule  ; celles  de  Ta 
ti£e  plus  longues  que  dans  la  precedente  , comme  en  langue  , d’un 
vert- fonce  , lisses,  ondulets  sur  les  bords.  Plusieurs  rameaux  fleuris 
aux  aisselles  , à pédoncules  rapprochés  de  l’axe  des  rameaux  ; fleurs 
petites  , nombreuses.  Est-ce  une  variété  de  la  Campanule-Raiponce  , 

Campanula  Aapunculus  ? L.  Dans  les  bois  près  de  Grodno.  Fleurit 
en  Juin. 


80  Lu  Campanule  à feuilles  de  Pécher  , Campanula  persicifolia  , 
Ij.  A feuilles  lancéolées  , à dents  de  scie.  * 

81.  La  Campanule  spécieuse  , Campanula  speciosa  , N.  Elle  a 
I ensemble  de  la  précédente  , mais  ses  corolles  sont  plus  grandes  , les 
peuuncules  portant  chacun  trois  fleurs  , se  développant  graduellement  * 
formant  en  montant  un  superbe  bouquet  en  panicule  : les  calices  sont 
hérissés  de  poils  trcs-blancs  , rudes  , composés  -,  les  feuilles  sont  plus 
sèches  , plus  rudes.  Peut-on  la  ramener  au  Campanula  persicifolia  ? 
/y.  Je  le  croirois  d autant  plus  volontiers  , que  je  vois  dans  celle-ci  des 
calices  hérissés. 


82.  La  Campanule  odorante,  Campanula  suaveolens , _ZY.  Tige  sim- 
ple, haute  de  cinq  pieds  •,  les  feuilles  inférieures  pétioléos , ovales;  les 
inférieures  de  la  tige  h courts  pétioles  , lancéolées  , dentées  ; à dents 
de  scie;  les  supérieures  plus  étroites,  h dents  aiguës;  les  florales  très- 
entieres  ; les  intermédiaires  larges  d’un  pouce  , longues  de  quatre  , 
toutes  lisses  ; les  fleurs  forment  un  panicule  long  d’un  pied  ; les  ra- 
meaux fleuris  présentent  quatre  , six  , huit  fleurs  , petites  , penchées; 
les  corolles  en  cloches  alongées  , blanches  , répandant  une  odeur  suave  ; 
la  racine  , douce  , laiteuse.  On  peut  la  rapporter  , comme  variété  pro- 
noncée , au  Campanula  lilifolia  , L.  Dans  les  bois  près  de  Groduo» 
Fleurit  en  Août. 


A feuilles  rudes  , hérissées . A fleurs  axillaires  pédunculées, 

83.  La  Campanule  roide , Campanula  rigida  , N.  La  tige  élevée 
de  huit  à dix  pouces  ; les  feuilles  radicales  pétiolées  , petites  , en 
cœur  , dentées  ; celles  de  la  tige  ovales  , lancéolées  , dentées  à dents 
de  scie  ; les  supérieures  plus  étroites  ; toutes  dures  , assez  sèches  , 
un  peu  hérissées  , ce  qui  les  rend  d’un  gris-cendré  ; les  rameaux  de 
fleurs  naissent  des  aisselles  des  feuilles  inférieures  ; les  pédoncules 
courts  , portant  une  seule  fleur  ; les  fleurs  tournées  d’un  seul  côté  ; 
les  corolles  médiocres  , bleues.  Elle  se  rapproche  beaucoup  du  rhoni- 
boidalis  L.  Dans  les  bois  t près  de  Grodno. 

84.  La  Campanule  à larges  feuilles  , Campanula  latifolia  , L.  La 
tige  simple;  les  feuilles  inférieures  grandes  , ovales  , lancéolées,  & 
courts  pétioles  , hérissées  ; les  supérieures  plus  étroites  ; les  pédon- 
cules axillaires  , courts  , à une  ou  deux  grandes  fleurs  bleues  ; les  cap- 
sules inclinées.  En  Suisse  , en  Dauphiné  , près  de  Grodno  , dans  les 
bois  , fleurit  en  Juin. 

85.  La  Campanule  h feuilles  d’Ortic  , Campanula  Trarhelium  , L. 
A feuilles  en  cœur.  lancéolées;  à feuillets  des  calices  hérissés.  * 

86.  La  Campanule  à feuilles  de  Bétoine , Campanula  belonicœfolia  , 
iV.  La  tige  , haute  d’un  pied  est  cylindrique  , simple  ou  non  rami- 
fiée , hérissée  de  poils  ; les  feuilles  peu  nombreuses  , quatre  très-é'oi- 
gnées,  à long  pétiole  ; les  inférieures  en  langue  échancrée  à la  base  ; 
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les  supérieures  ovales  , lancéolées  ; toutes  crénelées  , hérissées  de  poils 
courts  qui  les  rendent  d’un  gris-cendré  ; deux  fleurs  pédunculées  aux 
aisselles  des  dernières  feuilles  , une  à chacune  ; le  calice  hérissé  ; la 
corolle  bleue  , d’une  grandeur  médiocre.  Trouvée  dans  un  bois  près 
de  Grodno  , le  long  du  fleuve.  Fleurit  en  Août. 

87.  La  Campanule  filiforme,  Campanula  Jïlifornns , TV.  La  tige 
simple  , très-menue  , velue  , foible  *,  les  feuilles  radicales  a pétiole 
très-long  , taillées  eu  rein  , crénelées  , de  la  figure  et  de  la  grandeur 
de  celles  du  Lierre  terrestre  ; ( G-lechoma  , L.  ) celles  de  la  tige  pé- 
tiolées  , ovales  , lancéolées  , à dents  de  scie  ; les  florales  lancéolées  ; 
toutes  un  peu  hérissées  ; les  péduncules  axillaires  , uniflorcs  , très- 
courts  ; les  calices  à peine  héri  sés  -,  les  corolles  petites  , bleues  ; les 
fleurs  droites.  Trouvée  eu  Octobre  , près  de  Grodno. 

Obs.  Une  variété  h tige  uuiflore  ; dans  celle-ci  , les  feuilles  radi- 
cales sont  ovales;  la  corolle  une  fois  plus  grande.  Au  même  endroit, 
près  de  Grodno  , dans  les  bosquets  à la  Sosonaie. 

88.  La  Campanule  en  pyramide  , Campanula  pyramidata  , N. 
Tige  simple  , haute  de  quatre  à cinq  pieds  , hérissée  , cylindrique  ; 
les  feuilles  inférieures  pétiolées  , grandes  , en  cœur  , ovales  , créne- 
lées ; à marge  comme  cartilagineuse  ; les  intermédiaires  portées  par 
un  court  pétiole  feuille,  ovales  , aiguës  ; les  supérieures  assises  , toutes 
un  peu  hérissées  ; les  fleurs  en  grappes  courtes  , formées  par  huit  ou 
six  fleurs  ; elles  sont  alternes  , rapprochées  , droites  , d’où  il  résulte 
mi  panicule  resserré  , long  de  près  de  deux  pieds  ; les  calices  lisses  ; 
les  corolles  de  grandeur  médiocre  , violettes  ou  bleues  , en  cloches 
plus  étroites.  Trouvée  dans  une  foret  , près  de  Grodno.  Fleurit  en 
Août.  Cultivée  dans  le  jardin  , elle  a perdu  en  partie  ses  poils  , et 
scs  fleurs  sont  devenues  plus  grandes.  On  pourra  peut-être  regarder 
cette  espèce  connue  le  type  primitif  du  Campanula  pyramuialis  , L* 
On  n’a  pas  assez  calculé  combien  les  plantes  dégénèrent  par  la  culture. 

Les  Campanules  à feuilles  rudes  ; à fleurs  assises  , glo- 

merulées. 

89.  La  Campanule  glomérulée  , Campanula glomerata , L.  A feuilles 
larges  , embrassantes.  * 

90.  La  Campanule  ù feuilles  de  Vipérine  , Campanula  cervicaria  , 
L.  Campanula  foliis  Echii.  C.  Bauh.  prodr.  36.  Campanula  a/tis- 
sirna  , hirsuta  , asperior  ; foliis  angustis  ; Jloribus  parais  , conglomé- 
rats. Dill.  Giss.  pag.  1 2 1 . 

Campanulée  à fleurs  nombreuses  , très-petites  , soutenues  par 

un  calice  commun. 

91 . La  Jasione  des  montagnes  , Jasione  montana  , L.  A anthères 
rénnies.  * 

Les  Campanulées  à corolles  irrégulières. 

92.  La  Raiponce  en  épi  , Phyteuma  spicata  , L . A fleurs  en  épi, 
d’un  jaune-paille  , ou  blanches.  * 

93.  La  Raiponce  'a  fleurs  eu  tête  , Phyteuma  orbicularis  > L.  A 
fleurs  ramassées  en  tête.  * 
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Campanulée  à corolle  en  soucoupe. 

gj.  Le  Samole  de  Valérand  , Satnolus  V alerandi , JL.  A feuilles 
pétiolées  , ovales  , obtuses.  * 

Aîoriopé  taies  à cinq  anthères  dans  une  fleur.  Le  germe  infé- 
rieur surmonté  par  un  style  divisé  en  trois  , dans  une  autre 
fleur  séparée.  Cucurbitacée. 

• 

95.  La  Bryone  blanche  , Bryonia  alla , L.  A feuilles  lobées,  cal- 
leuses , rudes.  * 

Corolles  à quatre  et  cinq  divisions  ; huit  et  dix  étamines. 

96.  La  Muscateliue  à feuilles  de  Fumeterre  , jldoxa  Moscale - 
Hua  j L-  * 

Dix  étamines  ; cinq  styles. 

97.  La  Surelle  aigrelette  , Oxalis  acetosella  , L.  A feuilles  terne'es  ; 
à péduucules  radicaux  , portant  une  seule  fleur  blanche.  * 

Etamines  nombreuses  , réunies  par  les  filamens  en  une  gaine 
qui  entoure  les  styles.  Les  Malvacées. 

98.  La  Mauve  a feuilles  arrondies  , JSlalva  votundifolia  , L.  A tige 
couchée.  * 

99.  La  Mauve  sauvage  , Maloa  syloestris  , L.  A tige  droite.  * 

100.  La  Mauve  crépée  , Malva  crispa  , L.  A feuilles  crépues. 

101.  La  Mauve  Alcée  , MaLa  sîlcea  } L.  A feuilles  comme  digi- 
tées.  * 

102.  La  Mauve  musquée  , Maloa  moschata  , L.  A feuilles  de  U 
tige  comme  pinutes  ; à fleurs  odorantes.  * 
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SECONDE  COLLECTION. 

A fleurs  simples  ; à corolles  monopétales  figu- 
rées , enveloppées  par  un  calice.  Deux  ou 
quatre'  étamines  inégales  ; un  style. 


P R E M I E R F A S C I C U L E. 

A quatre  germes  nus. 

( Les  Diclynames  gymnospermes  de  Linné.  ) 

( Les  Labiées  de  Tournefort.  ) 

A corolles  peu  difformes  ; à deux  étamines. 

Pied-de-Loup  Européen  , Ly copies  Europceus  , L.  A co* 
relies  blanches  , tachetées  de  pourpre.  * 

A corolles  peu  difformes  ; à quatre  étamines. 

?..  La  Menthe  sauvage  , Mentha  sylvestris  , L.  -A  fleurs  en  épi.  * 
3.  La  Menthe  aquatique  , Mentha  aquatka , L.  A fleurs  en  têtes 
terminales.  * 

4»  La  Menthe  des  champs  , Mendia  aivensis  , L.  A fleurs  en  an- 
neaux. 

A corolle  courte. 

5.  Le  Tnxage  des  champs  , Trixago  arvensis.  iV.  Stachys  aiven- 
sis , L.  A corolles  courtes  , ponctuées. 

Quatre  étamines . La  corolle  à deux  lèvres  ; à casque  échancrd 

ou  fendu  en  deux  pièces. 

6.  L’Origan  vulgaire  , Origanum  vulgare , L.  A fleurs  en  épi 
soutenue  chacune  par  une  bractée  en  écaille  ; à corolles  incarnates.  * 

7.  Le  Thym-Serpolet , Thymus  Serpyllum  , L.  A calices  clos  par 

«es  poils  -,  à feuilles  ciliées  à la  base.  * * 

?*  Thym-Acynos  , lhynuis  Acynos  y L.  A calice  ventru 
strie  ; a feuilles  ovales  , dentées.  * * 

9*  Le  Clinopode  vulgaire  , Clinopodium  vulgare , L.  A fleurs  aux 

anneaux , très-nombreuses  , séparées  par  des  bractées  sétacées  hé- 
rissées. * * 

, Méhte-Mélisse  bâtarde  , Melitis  Mdissophyllum , J r À] 

K uilles  <1®  MlUsse  f ü corolles  trçs-graudes*  * 
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it.  Le  Lierre  rampant,  Gtechoma  hedcracea  , L.  A anthères  en 
croix  ; à tige  rampante  jetant  des  radicules.  * 

1 a.  La  Cataire  duvetée  , JSepeta  Cataria , L.  A feuilles  blanchâtres  -f 
la  barbe  de  la  corolle  crénelée.  * 

Corolles  à tuyau  ventru , renflé. 

13.  La  Dracocéphale  de  Ruiscli , D racocephalum  Iiuischiana , //, 
A feuilles  liuaires  , lancéolées.  Commune  près  de  Grodno,  dans  tous 
les  bois  , fleurit  en  Juin  , et  ne  se  trouve  autour  de  Lyon  que  sur  les 
montagnes  du  Dauphiné. 

14.  Le  Dracocéphale  de  Moldavie  , D racocephalum  31  ol J au  icum  , 
L.  A feuilles  ovales  , lancéolées.  Dans  les  bois  , autour  de  Grodno. 

Les  étamines  renversées  sur  les  côtés. 

ï5.  Le  Stachys  des  forets,  Stachys  sylvatica  , L.  A feuilles  grandes 
en  cœur.  * 

i(i.  Le  Stachys  des  marais  , Stachys  palus  tris  , L.  A feuilles 
étroites  , lancéolées.  * 

17.  Le  Stachys  annuel,  Stachys  annua  , L.  A feuilles  ovales, 
lancéolées  , h trois  nervures.  * 

18.  Le  Stachys  droit  , Stachys  recia  , L.  A feuilles  en  cœur  , 
ovales  ; à fleurs  jaunes.  * 

La  gorge  de  la  corolle  dentée. 

19.  Le  Galéopsc-Ladanier  , Galeopsis  Ladanum  , L.  A corolle 
pourpre  j les  entre-nœuds  de  la  tige  égaux.  * 

20.  Le  Galéopse  tétrahit , Galeopsis  telrahit  , L.  A rameaux  ren- 
flés aux  nœuds  sous  les  anneaux.  * 

ai.  Le  Galéopse  jaune,  Galeopsis  galeohdolon , L . A corolles 
jaunes  sans  dents.  * 

A anthères  ponctuées.  A feuilles  lobées. 

22.  La  Cardiaque  commune,  Lconurus  Cardiaca , L.  A feuilles 
a trois  lobes.  * 

•23.  La  Cardiaque  â cinq  lobes  > Leonums  quinquelobus  , IV.  A 
feuilles  divisées  profondément  en  cinq  lobes. 

24.  La  Cardiaque  lisse  , Leonurus  glaber , IV.  A feuilles  presque 
lisses  , divisées  en  trois  lobes. 

La  gorge  de  la  corolle  offrant  une  dent  aiguë  sur  chacun  de  ses 

bords. 

a5.  La  Lamie  blanche  , Lainium  album  , L.  A corolles  blanches  , 
grandes.  * 

26.  La  Lamie  pourpre  , Lamium  purpureum  , L.  Fétide  *,  a corolles 
rouges.  * 

27.  La  Lamie  embrassante  , Lamium  amplexicaule  , L.  A corolles 
rouges  ; à feuilles  embrassantes.  * 

Le  calice  à dix  stries . 

23.  Le  Marrube  vulgaire  , Marrubium  vulgare , L.  A feuilles  du- 
vetées , blanches  ; à corolle  blanche.  * 

29.  La  Ballote  noire  , Ballota  nigra  , L.  A feuilles  lisses , noi- 
râtres ; à corolle  rouge.  * 

Les 
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Les  fil amens  bifurques  ; une  branche  portant  V anthère. 

30.  La  Brunelle  vulgaire,  Prunella  vulgaris  , L • A fleurs  petites.  * 

31.  La  Brunelle  à grandes  fleurs  , Prunella  grandiflora , L.  * 

Le  calice  du  fruit  fermé  en  casque. 

3-2.  La  Toque  vulgaire  , Scutellaria  galericulata  , L.  A feuilles 
lancéolées.  * 

33.  La  Toque  liastée  , Scutellaria  hastifolia  , L . A feuilles  en  1er 
de  hallebarde.  * 

3/f.  La  Toque  naine  , Scutellaria  minor , L.  A tiges  et  fleurs  plus 
petites.  * 

Les  fleurs  en  épi  très-long  ; la  corolle  à peine  irrégulière. 

35.  La  Verveine  officinale  , V erbena  officinalis  , L.  A feuilles 
laciniées.  * 

Corolle  irrégulière  , à une  seule  lèvre . 

36.  La  Bugle  à drageons  , ytjnga  reptans , L.  * 

37.  La  Bugle  pyramidale  , sljuga  pyramidalis , L.  A tige  droite  , 
sans  drageons. 

38.  La  Bugle  Genevoise  , sljuga  Gcnevensis  , L.  Le  port  de  la 
pyramidale  ; sa  tige  couverte  d’un  duvet  blanc. 

39.  La  Germandrée  alliacée,  Teucrium  scorclium,  L.  A odeur  d’ail.  * 


SECOND  FASCICULE. 


Corolles  rnonop étalés  figurées  ; deux  , trois  , ou 
quatre  étamines  ; à semences  enveloppées . 


Corolle  en  roue  ; un  segment  plus  petit  ; deux  étamines. 
Les  Véroniques  à fleurs  en  épi. 

4o.  Ija  Véronique  maritime  , V eronica  mari  Lima  , L.  A feuilles 
en  anneaux. 

4i.  La  Véronique  en  épi,  Veronica  spicata  , L.  A feuilles  op- 
posées. * 

4*2.  La  Véronique  à longues  feuilles  , Veronica  longifolia  , L.  A 
longues  feuilles  lancéolées. 

43.  La  Véronique  blanche  , Veronica  incana  , L.  A feuilles 
blanchâtres. 

44-  La  Véronique  Galéopside  , Veronica  galeopsifolia , _ZV.  A 
feuilles  ovales  , en  cœur  ; la  tige  droite  , courbée  , cendrée  , me- 
nue , haute  de  trois  pieds  , simple  ; les  feuilles  intérieures  et  les  in- 
termédiaires opposées  , écartées  , pédolées  , à pétioles  creusés  en 
gouttière  , longs  de  six  lignes  ; elles  sont  taillées  à la  base  en  cœur  , 
ovales  , lancéolées  , aiguës  j ù dents  de  scie  inégales:  d’un  vert-gui 
Tome  111.  V 


5o6  COROLLES  MONO  P ÉTALES 

larges  d’un  pouce  , longues  de  deux  et  de  dix  ligues  ; les  supérieures 
lancéolées  , plus  étroites  ; les  bractées  linaires  , courtes  : les  fleurs  en 
épi  comme  en  grappe  , savoir  ; à péduncules  longs  de  deux  lignes  ; 
elles  sont  alternes  , distinctes  , ou  l’épi  est  peu  garni  ; le  terminal 
court , ii  peine  long  de  deux  pouces  -,  le  calice  souvent  de  trois  feuil- 
lets ; les  corolles  te  plus  souvent  'a  trois  segmens  ; à tuyau  de  la 
longueur  des  segmens  ; trois  étamines  très-longues  , savoir  ; deux  fois 
plus  longues  que  la  corolle  ; les  anthères  didymes  , blanches  , rousses 
après  la  jetée  de  la  poussière  séminale  ; le  style  plus  long  que  les 
étamines.  On  ne  trouve  aucun  rameau  feuille  aux  aisselles  des  feuil- 
les; la  capsule  en  cœur,  échancrée.  Dans  les  bois,  près  de  Grodno  , 
Fleurit  en  Août. 

Les  Véroniques  à fleurs  en  grappe . 

45.  La  Véronique-Serpoline , V eronica  serpyllifolia  , L.  A feuilles 
ovales  , petites.  * 

46.  La  Véronique  à grappe  en  épi , F eronica  spicala  racemosa  , 
IV.  A feuilles  ovaies , lancéolées. 

47.  La  Véronique  officinale  , V eronica  ofjicinalis , L A tige 
couchée.  * 

48.  La  Véronique  , faux-Chamædrys  , V eronica  p seudo- Chai  nas- 
drys  , Jactjuin.  A feuilles  très-grandes. 

4q.  La  Véronique  chamédrite  , V eronica  Chamœdrys  , L,  A 
feuilles  arrondies  , h dents  grandes  , obtuses.  * 

Les  Véroniques  à fleurs  en  grappes.  Les  aquatiques. 

50.  La  Véronique  à écussons  , F eronica  sculeliata  , L.  A feuilles 
linaires.  * 

51 . La  Véronique-Mouron  d’eau  , V eronica  slnagalli$ , L.  A tige 
droite  ; h feuilles  ovales  , lancéolées.  * 

5-2.  La  Véronique-Beccabonga  , V eronica  B eccahunga  , L.  A tige 
couchée  ; K feuilles  ovales  , obtuses.  * 

Les  Véroniques  à fleurs  solitaires  , axillaires. 

53.  La  Véron ique-Lierrette  , V eronica  hedercefolia  , L.  A 
feuilles  lobées.  * 

54.  La  Véronique  champêtre  , V eronica  agrestis  , L.  A pédun- 
ctdcs  plus  longs  que  les  feuilles.  * 

55.  La  Véronique  des  champs,  V eronica  aivensis , L.  A péduu- 
c nies  plus  courts  que  les  feuilles.* 

56.  La  Véronique  printanière  , F eronica  verna  , L.  A feuilles  in- 
termédiaires , divisées  en  trois  lobes  , linaîfçs  ; les  péduncules  plus 
courts  que  les  feuilles.  Commune  près  de  Grodno  , dans  les  champs  ; 
fleurit  en  Avril.  Plus  rare  près  de  Lyon.  * 

57.  La  Véronique  digilée  , F eronica  triphyllos  , L.  A feuilles  k 
cinq  lobes  linaires  ; les  péduncules  plus  longs  que  les  feuilles.  * 

Corolle  irrégulière  , à trois  étamines. 

58.  Le  Monti  des  fontaines  , Montia  fotilana  , »L.  Plante  succu- 
lente ; à calice  de  deux  feuillets  ; îi  coroile  a cinq  segmens.  * 

A quatre  étamines. 

5<J,  La  Limoscdle  aquatique  , Limo sella  aquatica  , L.  A feuilles  de 
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Plantain  ; h corolle  à cinq  segmens  , dont  un  plus  petit  ; a feuilles  lan- 
céolées. * 

Corolle  en  entonnoir  , quatre  étamines  , dont  deux  sans  an- 
thères. 

Co.  La  Gratiole  officinale , Gratiola  ojfcinalis  , L.  A feuilles  li- 
naircs , lancéolées. 

Quatre  étamines  , dont  deux  plus  courtes.  Corolles  en  doigt  de 

gant. 

Ci.  La  Digitale  ambiguë  , Digitalis  ambigua  , L.  A corolles  très- 
grandes  , jaunes  , tachetées  en  dedans  de  couleur  de  safran.  * 

A corolles  à deux  lèvres  ; l'inférieure  crénelée. 

62.  L’Euphraise  officinale,  Euphrasia  officinal is , L.  A corolle 
bigarrée.  * 

63.  L’Euphraise  d’automne  , Euphrasia  odontites  , L.  A corolles 
rouges.  * 

Les  corolles  irrégulières  , en  grelot. 

64.  La  Scrophulaire  aquatique,  Scrophularia  aqualica  , L.  A tige 
ailée.  * 

65.  La  Scrophulaire  nouée  , Scrophularia  nodosa , L.  A racine 
tuberculeuse  ; à tige  nue  ou  sans  ailes  ; à angles  obtus.  * 

Corolles  en  masque.  Les  tiges  succulentes  , à écailles  , para- 
sites. 

66.  La  Lathrée  écailleuse , Latrhœa  squamaria , L.  A fleurs 
rouges. 

67.  L’Orobanclie  vulgaire  , Orobanche  major , L.  A fleurs  jau- 
nâtres. 

Les  corolles  en  masque.  Les  fleurs  soutenues  par  des  bractées. 

68.  Le  Mélampyre  à crête  , Melampyrum  cristatum  , L.  A fleurs 
en  épi  carré.  * 

69.  Le  Mélampyre  des  champs , Melampyrum  atvense  y L.  A 
bractées  purpurines.  * 

70.  Le  Mélampyre  des  forêts , Melampyrum  nemorosum  , L.  A 
bractées  bleuâtres. 

71.  Le  Mélampyre  des  prés , Melampyrum  pratense , L.  A bractées 
bastées  ; à corolles  fermées.  * 

7a.  Le  Mélampyre  des  bois , Melampyrum  nemorosum  , L.  Peu 
différent  du  précédent  ; â bractées  lancéolées  , très-entières  ; les  co- 
rolles plus  courtes  , à bouche  béante. 

Corolle  labiée.  Calice  ventru. 

73.  La  Crête-de-Coq  des  prés  , Rhinantus  Cris  ta  galliy  L.  A fleurs 
jaunes  , ramassées  au  sommet , soutenues  par  des  bractées.  * 

A corolles  labiées.  A calices  en  crête. 

74.  La  pédiculaire  h feuilles  de  Cétérach  , Pedicularis  sceplrum 
Carolinum  , L.  A feuilles  pinnatifides  ; à corolles  jaunes.  Commune 
dans  les  marais  5 près  de  Grodno.  Fleurit  en  Juin. 
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5o8  COROLLES  MONOPÉTALES  FIGURÉES. 

y5.  La  Pédiculaire  des  marais  , Pedicularis  palustris , L.  A tige 
très-ramifiée  ; k rameaux  droits  ; k feuilles  pinnées.  * 

76.  La  Pédiculaire  des  bois,  Pedicularis  sylvatica  , L.  A tige  plus 
simple  ; à rameaux  inclinés  ; k feuilles  pinnées.  * 

^4  corolles  en  masque  ; a éperon  plus  ou  moins  marqué. 

77.  La  Muflaude  linaire  , Antirrhinum  linaria  , L . A fleurs  eu 

f ' ■Jl.  ' 

epr.  * 

78.  La  Muflaude-Orontc  , Antirrhinum  Oruntium  , L.  A éperon  de 
la  corolle  très-court  ; k segmens  du  calice  plus  longs  que  la  corolle.  * 

79.  La  Muflaude-' Velvote  , Antirrhinum  Spurium  , L.  A tige  cou- 
chée ; k feuilles  ovales.  * 

80.  La  Muflaude  naine,  Antirrhinum  minus  , Z,.  A tige  petite  , 
très-ramifiée  ; k feuilles  lancéolées  , succulentes.  * 

81.  L’Utriculaire  vulgaire,  Utricularis  vulgaris , L.  Plante  aqua- 
tique. A corolle  k éperon  -,  a deux  étamines  ; k feuilles  composées , 
vésiculaires.  * 


TROISIÈME  COLLECTION* 

Fleurs  composées. 


PREMIER  FASCICULE. 

LES  FLOSCULE USES, 

O U 

Plusieurs  petites  corolles  en  entonnoir  , renfermées 
dans  un  calice  commun. 


A anthères  libres  , au  nombre  de  quatre.  A réceptacle  épineux . 

1.  T ia  Cardère  des  foulons  , Dypsacus  fullonum  , L.  A feuilles  réu- 
nies par  leur  base.  * 

A réceptacle  garni  de  poils.  Les  fleurons  à quatre  segmens. 

2.  La  Scabicuse  des  champs,  Scabiosa  art'ensis  , L*  A feuilles  di- 
verses. * 

3.  La  Scabieuse  succise  , Scabiosa  succisa  , L.  A racine  tronquée  ; 
k feuilles  très-entières.  * 

A corolles  à cinq  segmens.  , 

4-  La  Scabieuse  columbaire  , Scabiosa  colwnbaria  , L.  A feuilles 
diverses  j les  radicales  ovales  } lancéolées  j celles  de  la  tige  pinnées.  * 


COMPOSÉES  FLOSCULEUSES.  3og 

5.  La  Scabicuse  h fleurs  jaunes  , Scabïosa  ochroleuca  , L . A feuilles 
doublement  pinnées. 

A fleurs  composées , monoïques. 

6.  Le  Glouteron  strumeux  , Xantium  strumarium  ,.L.  A fruit  hé- 
rissonne. * 

Cinq  filamens  réunis  par  les  anthères.  Les  herbes  sans 
épines  , à fleurs  en  corymbe  ou  en  ombelle. 

7.  La  Tanaisie  vulgaire  , Tanacelum  vulgare  , L.  A fleurs  comme 
en  ombelle  ; h feuilles  pinnées.  * 

8.  L'Eupatoire  cannabin  , Eupatorium  cannabinum  , L.  A fleurs 
eu  corymbe  j h feuilles  digitées.  * 

A fleurs  petites  , en  épi  , d'un  coté. 

9.  L’Armoise-Aurone  champêtre,  Artemisici  campestris  , L.  A tige 
ligueuse.  * 

10.  L’Armoise  vulgaire  , Artemisici  vulgaris , L.  A tige  très-haute  ; 
à feuilles  pinnatifkles  , soyeuses  , argentées.  * 

11.  L’Artnoise-Absynthe  , Artemisia  Absy nthium  , L.  A tige  plus 
courte  ; très-aromatique.  * 

Les  plantes  sans  épines  , cotonneuses.  Les  fleurs  avant  les 

feuilles. 

il.  Le  Tussilage-Pétasite  , Tussilago  Pctasites , L.  Dans  tous  les 
fleurons , étamines  et  pistil.  * 

i3.  Le  Tussilage  hybride  , T ussdago  hybricla  , L.  Dans  plusieurs 
fleurons  le  style  seulement.  * 

Le  Tussilage  blanc  , Tussilago  alba  , L.  Très-ressemblant  au 
précédent  ; la  tige  plus  courte  ; les  fleurs  en  tliyrse  ; la  plupart  des 
fleurons  hermaphrodites  ; nu  petit  nombre  de  femelles  ; les  fleurons 
plus  grands  , blancs.  Près  de  Grodno  , fleurit  en  Mai.  En  Dau- 
phiné. 

x5.  Le  Tussilage  vulgaire.  Tussilage farf ara  , L.  A fleurs  radiées.* 
Les  cotonneuses  flosculeuses.  A calices  formés  par  des  écailles 

sèches  ou  brillantes.  A calices  colorés  ; à semences  ai - 

grettées. 

16.  Le  Gnaphale  dioïque , Gnaphalium  dioïeum  , L.  A écailles  du 
calice  roses  ou  blanches.  * 

17.  Le  Gnaphale  des  sables,  Gnaphalium  arenarium  , L.  A écailles 
du  calice  jaunes.  * 

18.  Le  Gnaphale  des  marais,  Gnaphalium  uliginositm  , L • A écailles 
du  calice  brunes.  * 

19.  Le  Gnaphale  des  bois , Gnaphalium  sylvaticum  , L.  A écailles 
du  calice  de  couleur  paille-argentine.  * 

A écailles  des  calices  sèches  , garnies  de  coton  , peu  colorées  ; 

les  semences  non  ai  grettées. 

00.  Le  Filage  des  montagnes  3 Filago  uiontana.  L.  A tige  dicho- 
lomc.  * 
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5io  Composées  flosculeuses. 

•2i.  Le  tilage  des  champs  , Filago  aivensis  , L.  À tige  paniculée 
par  les  rameaux  des  fleurs.  * 

Les  composées  flosculeuses  ; à anthères  réunies . Herbes  épi - 
4 neuses . 

32.  La  Barda  ne  vulgaire  , Arctium  lappa  , L.  A calices  à épines 
recourbées  en  hameçon.  * 

a 

Epineuses  à calices  cylindriques  , pyramidaux. 

23.  La  Sarrette  des  teinturiers  , Serratula  tinctoria , L.  A feuilles 
diverses.  * 

2.4.  La  Sarrette  des.  champs  , Serratula  aruensis  , L.  A feuilles 
épineuses.  * 

Les  plantes  épineuses  à calices  ovales . 

25.  Le  Cnique  des  jardins  , Cnicus  oleraceus , L.  A calices  enve- 
loppés par  des  bractées  jaunâtres.  * 

26.  Le  Cnique  gluant  , Cnicus  erysithales  , L.  A calices  gluti — 
lieux.  * 

Les  épineuses  à calices  ovales  ; à réceptacle  poilu . yf  feuilles 
décur rentes.  A écailles  du  calice  piquantes. 

27.  Le  Chardon  des  marais  , Carduus  palus  tris  , L.  A tige  simple, 
très-élevée  , de  six  pieds.  * 

28.  Le  Chardon  penché,  Carduus  nutans , L.  A fleurs  inclinées.  * 

29.  Le  Chardon  lancéolé  , Carduus  lanceolatus  , L.  Les  pinnules 
des  feuilles  divariquées.  * 

A écailles  des  calices  faibles  , peu  piquantes. 

30.  Le  Chardon  acanthin  , Carduus  acanthoïdes , L.  A feuilles 
blanches  , duvetées  , sinuées.  * 

3k  Le  Chardon  crépu  , Carduus  c ris pus  , L.  A feuilles  courant 
sur  la  tige  , crépées  , ciliées.  * 

A feuilles  assises  , non  dêcurrentes. 

32.  Le  Chardon  cotonneux  , Carduus  eryophorus  , L.  A tige  co- 
tonneuse ; à calice  velu.  * 

33.  Le  Chardon  sans  tige  , Carduirs  acaulis  , L.  A tige  très-courte  , 
uni  flore.  * 

Les  épineuses  ; à épines  du  calice  fortes.  A réceptacles  à 

alvéoles. 

34.  Le  Pet-d’Anc  acanthin.,  Onopordon  acanthiwn  , L»  A feuilles 
duvetées  ; blanchâtres  , ovales;,  sinuées.  * 

Les  composées  flosculeuses  ; à fleurons  du  rayon  plus  grands  , 
irréguliers.  Les  écailles  du  calice  à dents  de  scie , ciliées. 

35.  La  Centaurée  Phrygienne  , Centaurea  Phiygia  , L.  A feuilles 
entières.  * 

36.  La  Çentaurée-Bluet , Centaurea  Cyanus,  L.  A feuilles  entières 
et  pinnatifldes.  * 

3n.  La  Centaurée  paniçulée  , Cenlaurça  paniculata  , L.  A fleurs 


COMPOSÉES  FLOSCULEUS’ES.  Su 

terminant  les  rameaux  , formant,  parleur  ensemble,  comme  un  pa- 
nicule.  * 

38.  La  Centaurée-Scabieuse  , Centaurea  Scabiosa  , L.  A feuilles 
pinnatifides.  * 

39.  La  Centaurée-Jacée  , Centaurea  Jacea  , L.  A feuilles  diverses* 
duvetées.  * 

Les  jlosculeuses  à écailles  marginales  du  calice  colorées  , 
imitant  des  demi-fleurons . Plantes  épineuses . 

40.  La  Carline  sans  tige  , Carlina  acaulis , L.  A tige  très-courte.'*' 

41.  La  Carline  vulgaire,  Carlina  vulgaris,  L.  A fleurs  en  co- 
rymbe : les  lames  du  calice  d’un  blanc-jaunâtre.  * 

J Les  flosculeuses  à écailles  marginales  du  calice  codées.  Plantes 

sans  épines. 

4?-.  La  Bident  palmée  , Bidens  tripartita  , L.  A feuilles  à trois 
lobes.  * 

43.  La  Bident  penchée  , Bidens  cernua  , h.  A feuilles  lancéolées  ; 
à fleurs  inclinées.  * 

44-  La  Bident  naine , Bidens  minima , L . A tige  très-courte  ; k 
feuilles  lancéolées  , étroites.  * 

45.  Le  Coréopse-Bident , Coreopsis  Bidens , L.  A écailles  du  calice 
aplaties  comme  des  demi-fleurons,  nombreuses.  * 


SECOND  FASCICULE. 

Des  fleurs  monopêtales , composées . 

LES  RADIÉES. 

Les  fleurons  et  les  demi-fleurons  de  la  même  couleur  , jaunes.  A 
écailles  du  calice  sphacelées.  A feuilles  pinnatifides. 

46. X_je  Séneçon  vulgaire,  Senecio  vulgaris,  L.  A fleurs  floscu- 
leuses. * 

47.  Le  Sénecon-Jacobée  , Senecio  Jacobcea  , L.  A feuilles  pinna- 
tifides , lyrées  , non  visqueuses.  * 

48.  Le  Séneçon  visqueux,  Senecio  viscosus  , L.  A tige  et  h feuilles 
visqueuses.  * 

4g.  Le  Séneçon  des  forêts  , Senecio  sylvaticus  , L.  La  tige  haute 
d’un  pied  ; les  feuilles  pinnatifides  ; a pinnnles  larges  , dentées  ; les 
fleurs  en  corymbe  , les  demi-fleurons  du  rayon  liuaires,  roulées  en 
dessous. 

5o.  Le  Séneçon  odorant , Senecio  suaveolens , IV.  La  tige  haute  de 
quatre  pieds  , rougeâtre  -,  les  feuilles  pinnatifides;  à pinnules  linaires 
très-longues,  éloignées  entre  elles  , très-entières  ou  dentées,  lisses  , 
d’un  vert-gai  ; les  fleurs  en  corymbe  , nombreuses  ; les  demi-fleurons 
plus  longs  que  le  calice  , entiers  ; les  fleurs  aromatiques  répandent 
une  odeur  agréable.  Trouvé  près  de  Grodno  dans  les  bois.  Fleurit  en  Juiu, 
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COMPOSÉES  RADIÉES. 

Obs.  Je  ne  trouve  parmi  les  espèces  de  Séneçon  Linnéenes  , que 
le  Senecio  squalidus  qui  ait  quelque  rapport  à la  nôtre  ; mais  il 
ji’est  certainement  pas  aromatique. 

51.  Le  Séneçon  sinué  , Senecio  sinuatus , iV.  La  tige  de  demi- 
pied,  velue , ramifiée  -,  les  feuilles  lyrées  , sinuées  , ou  k dents  très- 
larges  , écartées  , très-entières  ; les  péduncules  visqueux  ; les  demi- 
fleurons  roulés  en  dessous.  Dans  les  champs  , près  de  Grodno,  fleurit 
en  Juin.  Il  a beaucoup  de  rapport  avec  le  Senecio  nebrodensis  , et 
ressemble  beaucoup  à la  figure  de  Barrelier  , citée  par  Linné  , Jaco- 
bœa  montana  , Senecionis  pallido  , paivo  flore.  Barr.  rar.  1081.  tab. 
4ot. 

52.  Le  Séneçon  blanc  , Senecio  incanus  , 2V.  Tige  velue,  simple, 
haute  de  quatre  pouces  ; les  feuilles  pinnatifides  , blanches  , coton- 
neuses ; a pinnules  tordues  , dentées  ; les  dents  dentelées  k dents  de 
scie  ; les  péduncules  biflores  des  ailes  des  feuilles  supérieures  ; les 
demi-fleurons  redressés  ; les  sommets  des  écailles  des  calices  spliacelés. 
Dans  les  champs  , près  de  Grodno  , fleurit  en  Mai.  Elle  ressemble 
beaucoup  au  Senecio  incanus,  L.  La  figure  de  Barrelier,  rar.  tab. 
262  , la  rend  parfaitement  : il  l’a  nommée  Jacobœa  Alpin  a , incana  , 
minor . 

A feuilles  entières. 

53.  Le  Séneçon  des  marais  , Senecio  paludosus  , L.  A feuilles  en 
lame  d’épée  -,  à dents  de  scie  , soyeuses  , blanches  en  dessous. 

Les  écailles  du  calice  non  sphacelées  , fermées . 

54.  La  Yerge-d’Or  vulgaire  , Solidago  virga  aurea  , L.  A tige 
recoudée  ; k fleurs  petites  , en  panicules  alternes  ; à demi-fleurons  peu 
nombreux.  * 

A feuillets  du  calice  ouverts » 

55.  La  Conise  vulgaire  ; Conisa  squarrosa  , L.  A calice  cylin- 
drique -,  k feuillets  roides  , étalés.  * 

Fleurs  radiées  , jaunes  ; à anthères  terminées  à la  hase  par 

deux  soies . 

56.  L’Inule  aulnée  , Inula  Heienium  , L.  A tige  très-haute  ; à 
feuilles  et  fleurs  très-grandes.  * 

A feuilles  embrassantes . 

5y.  L’Inule  pucière , Inula  Pulicaria , L.  A tige  couchée;  à fleurs 
petites.  * 

58.  L’Inule  lanugineuse  , Inula  lanuginosa , L.  La  tige  haute  d’une 
coudée  , cotonneuse  , ramifiée  vers  le  haut  ; les  feuilles  embrassantes 
très-entières  , oblongues  , hérissées  ; les  fleurs  terminant  les  rameaux  ; 
les  calices  k feuillets  lâches  , velus  ; les  fleurs  réunies  forment  un  co- 
rvnibe  ; elles  sont  jaunes  ; grandes.  Dans  les  bois  , près  de  Grodno. 
Fleurit  en  Août.  La  figure  du  Conisa  tertia , Austriaca  , Clus.  hist.  2. 
pag.  20  , rend  très-bien  notre  plante  : ce  seroit  donc  Y Inula  Oculus 
Christi  , L. 

5ç).  L’Inule  Britannique  , Innula  Britannica , L.  A feuilles  lan- 
céolées , à dents  de  scie.  * 

60.  L’Inule  dyssentéri que  , Inula  dyssenterica  , L,  A feuilles  en 
coeur  alongé  , cotonneuses  en  dessous.  * 
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A feuilles  assises  , non  embrassantes. 

61.  LTuule  hérissée,  Inula  flirta  , L.  A feuilles  nervenses  , hé- 
rissée. * 

62.  L’Inule  saulière  , Inula  salicma  , L.  A feuilles  lisses  , lan- 
céolées. * 

63.  L’ïnule  d’Allemagne  , Inula  Germamca , L.  A fleurs  ramas- 
sées en  faisceaux  au  sommet  de  la  tige  ; les  feuilles  lancéolées  , cour- 
bées en  faucille  , rudes.  * 

64.  LTnule  uniflore  , Inula  uniflora , JY.  Les  feuilles  radicales  , 
lisses  , lancéolées  k dents  de  scie  , larges  d’un  pouce  , longues  de 
cinq  ; la  tige  haute  de  quatre  pouces;  à feuilles  linaircs  , très-courtes  , 
nombreuses  ; une  grande  fleur  jaune  , radiée  , terminant  la  tige. 
IA oyez  la  figure.  Trouvée  près  de  Grodno  , dans  les  bois.  Fleurit  en 
Août. 

Les  étamines  du  rayon  sans  anthères. 

65.  L’Ârnique  des  montagnes,  Arnica  montana , L.  A feuilles  ovales, 
nerveuses.  * 

Calice  simple  , à feuillets  égaux. 

66.  La  Cendrée  des  marais  , Cineraria  palustns  , L. 

Les  semences  membraneuses. 

67.  Le  Souci  des  champs,  Caletidula  arvensis , L.  Les  semences 
k timbales  hérissonuées.  * 

Le  calice  hémisphérique. 

68.  L’Anthémide  des  Teinturiers  , Aniliemis  tinctoria  , L.  A feuilles 
de  Tanaisie.  * 

Les  fleurons  et  les  demi-fleurons  de  différentes  couleurs.  Les 
feuilles  entières.  A demi-fleurons  blancs  ou  rouges. 

69.  La  Pâquerette  vivace  , Bellis  perennis , L-  à tige  sans  feuilles.  * 

A demi-fleurons  bleus. 

70.  L’Astre  Ainelle  , Aster  Amellus  , L.  A feuilles  à trois  nervures, 
sèches.  * 

71.  L’Astre-Tripoli,  Aster  Tripolium  , L.  A feuilles  succulentes. 

A demi-fleurons  incarnats.  £ 

72.  L'Erigeron  âcre  , Erigeron  acre  , L . A fleurs  en  ombelle.  * 

73.  L’Erigeron  de  Canada  , Erigeron  Canadense  , L.  A fleurs  en 
pr.nicule.  * 

A feuilles  le  plus  souvent  pinnées  : les  fleurons  et  les  demi-fleu- 
rons de  différentes  couleurs.  Les  fleurons  jaunes  , les  demi- 

fleurons  blancs. 

74.  Le  Chrysanthème  grande  Margueritte,  Chry  santhemum  Leu- 
canthemum  } L.  A feuilles  embrassantes,  dentées,  pinnatifides  sur  le 
pétiole.  * 

Le  disque  brunâtre  par  la  teinte  des  styles. 

75.  L Achillière  Ptarmique , Achillea  Ptamàca , L.  A feuilles  lan- 
céolées , linaires.  * 


5i4  COMPOSEES  RADIÉES. 

A feuilles  deux  fois  ailées. 

76.  L’ Ac li il  1 ière-Mille-F e aille  , Achillea  Millefotium  , L.  A feuilles 
nn  peu  velues.  * 

77.  L’Achillière  noble  , Achillea  nobilis , L.  A tige  et  feuilles  plus 
velues  ; à calices  duvetés  ; à fleurs  très-aromatiques. 

A feuilles  deux  fois  ailées.  A réceptacle  des  fleurs  nu. 

78.  La  Matricaire-Camomille  , Matricaria  Camomilla  , L.  A pin- 
nules  linaires  , les  demi-fleurons  étalés.  * 

79.  La  Matricaire  suave  , Matricaria  suaveolcns  , L.  A demi-fleu- 
rons rabattus.  * 

80.  La  Matricaire  inodore  , Matricaria  inodora  , L.  A fleurs  sans 
odeur. 

A réceptacle  paillé. 

81.  La  Camomille  des  champs  , Anthémis  arvensis , L..% A fleurs 
sans  odeur.  * 

82.  La  Camomille  fétide  , Anthémis  cotula , L.  A fleurs  puantes.  * 

TROISIÈME  FASCICULE. 

Corolles  monopétales . Fleurs  composées.  Tous  les 
fleurons  en  languettes . 

SÉMI-FLOSCULEU  SES. 

A réceptacle  nu.  A semences  sans  aigrette. 

8.1.  î m Chicorée  sauvage  , Cichorium  intybus  , L.  A fleurs  bleue»  , 
assises  deux  h deux.  * 

A réceptacle  paillé.  A semences  aigrettées.  A tige  nue. 

84*  L’Hypochère  tacheté , Hypochceris  maculata  , L.  A feuilles 
entières  ; à fleurs  rrès*grandes.  * 

85.  L'Hypochère  très-enracinée  , Hypochceris  radicata , L.  A 
feuilles  pinnatifides.  * 

A réceptacle  nu.  A semences  plumeuses.  A calice  simple. 

86.  Le  Tragopogon -Barbe -de -Bouc  , Tragopogon  pratense  , L. 
A feuilles  engainantes , graminées.  * 

A semences  plumeuses.  A calice  caliculé. 

87.  La  Picridc-Epervière  , Picris  hieracioïdes , L.  A feuilles  em- 
brassantes, entières.  * 

A calices  en  écailles  , en  recouvrement  , lâches. 

88.  La  Dcnt-de-Lion  commune  , Leontodon  Taraxacum  , L.  A 
feuilles  h grandes  dents  , roncinées  , larges.  * 

89.  La  Dcnt-de-Lion  hérissée,  Leontodon  hispidum9  L.  A feuilles 
roncinées , étroites , hérissées.  * 
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C)0.  La  Dent-de-Lion  automnale  , Leontodon  autumnale  , L.  A 
feuilles  diverses  , lisses.  * 

A calices  à feuillets  en  recouvrement  ; à marges  sèches . 

9».  La  Scorsonère  petite  , S cor  satura  humilis , L.  A feuilles  toutes 
radicales,  ovales,  lancéolées,  nerveuses.  * 

A semences  garnies  de  poils  au  sommet . A calices  caliculés 

ou  doubles . 

92.  La  Crépide  des  toits , Crépis  tectoram , L.  A feuilles  diverses  , 
roncinées  , pinnées  et  entières.  * 

93.  La  Crépide  biennale  , Crépis  biennis , L.  A feuilles  lyrées,  ou 
ovales  , dentées.  *. 

A calices  caliculés  , renfermant  plusieurs  demi-fleurons . 

94 ♦ La  Chondrille-Joncière  , Chondrilla  Juncea  , L.  Visqueuse  j 
k feuilles  pinnatifïdes  et  linaires.  *.  x 

A calices  caliculés , renfermant  un  petit  nombre  de  demi- 

fleurons. 

95.  LaPrcnanthe  des  murailles,  P rcnanthcs  muralis  , L.  À feuilles 
roncinées  , lisses.  * 

A aigrettes  à poils , portées  sur  un  pied.  A calice  à écailles  en 
recouvrement  , à marges  sèches. 

96.  La  Laitue-Saulière  , Lactuca  S aligna , L.  A feuilles  pinnati- 
fldes  ; à pinnules  très-étroites.  * 

97.  La  Laitne-Scariole , Lactuca  Scariola  , L.  A feuilles  pinnati- 
fides  ; à pinnules  larges  ; à côte  épineuse.  * 

L’aigrette  à poils  sans  pied , assise  ; à calices  ovales  ; à 
écailles  en  recouvrement . Les  Epervières  , Hieracia , L. 
A tige  feuillée. 

98.  L’Epervière  en  ombelle,  H ieracium  umbellatum , L*  A feuilles 
linaires  -,  h fleurs  en  fausse  ombelle.  * 

99.  L’Epervière  de  Savoie,  Hieracium  Sabaudum , L.  A tige  muï- 
tifiore;  h feuilles  larges. 

100.  L’Epervière  des  marais  , Hieracium  paludosum , L.  A feuilles 
embrassantes. 

101.  L’Epervière  des  murailles,  Hieracium  murorum , £,.  A tige 
presque  nue.  * 

Les  epervières  à tige  nue  ou  à hampe.  A hampe  multiflore. 

loi.  L Epervière  mordue,  Hieracium  prœmorsum , L.  A racine 
tronquée  -,  k fleurs  en  épi;  k feuilles  radicales,  ovales,  molles,  duve- 
tées. 

103.  L’Epervière  en  cimier  , Hieracium  cymosum  , L.  A fleurs 
petites  , ramassées  en  cimier  ou  ombelle  serrée  , comme  entassées  ; k 
feuilles  hérissées  , lancéolées.  * 

A drageons  rampans. 

104.  L’Epervière -Oreille -de -Rat , Hieracium  Auricula  , L.  A 
feuilles  étroites» 
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105.  L’Epervièrc  douteuse  , Hieracium  dubium , L.  A feuilles  ovales  j 
Lancéolées  ; h hampe  uniflore.  * 

106.  L’Epervière  - Piloselle  , Hieracium  Pilosella  , L.  A hampe 
nue  , uniflore.  *. 

A calices  ventrus . 

107.  Le  Laitron  des  marais  , Sonchus  palustris , L.  A tige  de  six 
pieds.  * 

108.  Le  Laitron  des  champs,  Sonchus  aivensis  , L.  A calices  hé- 
rissés.  * 

109.  Le  Laitron  des  jardins,  Sonchus  oleraceus , L.  A calices 
lisses.  * 

A semences  sans  aigrettes . A calices  caliculés. 

11  o.  La  Lampsane  vulgaire,  Lapsana  vulgaris , L.  A feuilles 
ovales  j à pétioles  pinnés.  * 


5i7 


SECONDE  SÉRIE. 

Les  Plantes  à fleurs  complètes  , dont  la 
corolle  est  composée  de  plusieurs  pièces  , 
ou  poly  pétales. 


PREMIÈRE  COLLECTION. 

« 

Fleurs  à cinq  pétales  , à cinq  étamines  , à deux 
styles  ; à germes  inférieurs , didymes • 

LES  OMBELLIFÈRE  S. 


PREMIER  FASCICULE. 

Les  Ombellifères  à involucre  ou  collerette  universelle 

et  partielle. 


A fleurs  en  têtes.  A réceptacle  paillé . 

i .  T.  J E Panicaut  plane,  Eryngium  planum , L.  A feuilles  entières, 
aplaties.  Commune  dans  les  champs , près  de  Grodno.  Fleurit  eu 
Juin  et  Juillet. 

2.  Le  Panicaut  amèthystin  , Eryngium  amethystinum , iV.  Le  port  du 
précédent,  mais  plus  ramifié*,  les  feuilles  radicales  plus  en  cœur. 

3.  Le  petit  Panicaut , Eryngium  pusillum , iY.  La  tige  haute  de 
trois  ou  quatre  pouces. 

A fleurs  dont  plusieurs  avortent , en  ombelles  ; celles  des 
ombellules  resserrées  en  têtes.  A semences  hérissonnées . 

4-  La  Sanicle  Européenne,  Sanicula  Europœa  , L.  A feuilles 
simples  , a trois  lobes.  * 

A fleurs  radiées.  Ombelle  à collerette  caduque.  A semences 

membraneuses. 

5.  La  Berce  des  Allemands,  Heracleum  Sphondylium , L,  A feuilles 
Irès-grandes  , très-larges  , pinnalifides,  * 
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6.  La  Berce  a feuilles  étroites  , Heracleum  angustifolium  , L.  A 
feuilles  pinnatifides  ; à pinaules  étroites.  * 

A collerette  formée  par  des  feuilles  simples.  A semences  cou- 
ronnées , assises. 

7.  L’OEnanthe  fistuleuse  , OEnanthe  fistulosa , L.  A feuilles  di- 
verses , fistuleuses.  * 

A collerette  formée  par  des  feuilles  pinnées.  A.  semences 

hérissées. 

8.  La  Carotte  sauvage , Daucus  Carotta , L.  A feuilles  plusieurs 
fois  pinnées , hérissées.  * 

A fleurs  fertiles.  A collerette  formée  par  des  feuilles  simples. 

A semences  hérissonnées. 

9.  Le  Tordilier-Anthristjue , Tordilium  Anthriscus , L.  A fleurs 
rouges.  * 

A fleurs  flosculeuses  avortantes  ; à pétales  en  cœur.  A se- 
mences à quatre  ailes. 

10.  Le  Laser  à larges  feuilles  , Laserpitium  latifolium  , L.  A folioles 
en  cœur  , grandes.  * 

11.  Le  Laser  h trois  lobes  , Laserpitium  trilobum , L.  A folioles 
larges  , divisées  en  trois  lobes. 

1 2.  Le  Laser  Prussien  , Laserpitium  Prutenicum  , L.  A folioles 
étroites  ; à germes  hérissés. 

A collerette  formée  de  feuilles  simples.  A semences  aplaties  , 

striées . 

13.  Le  Peucédan  h trois  lobes,  Pcucedanum  s Hans  , L.  A feuilles 
très-grandes  , trois  fois  pinnées  ; & folioles  à trois  lobes  lancéolés.  * 

i^.  Le  Peucédan  officinal,  Peiicedanitm  officinale,  L.  A folioles 
filiformes. 

A fleurs  fertiles.  A pétales  en  cœur.  A collerettes  partielles  , 
d’un  seul  côté.  A semences  bossuées  , sillonnées  , en  côtes 
arrondies. 

1 5.  La  Conie  tachetée , Conium  maculatwn , L.  A tiges  tachetées 
de  taches  violettes  , noirâtres. 

A fleurons  fertiles.  A semences  convexes  , striées . 

16.  L’Athamente  - Oréoseline  , Athamanta  Oreoselinum  , L.  A 
feuilles  divaricjuées  ; k folioles  étroites.  * 

17.  L’Athamente  - Cervaire , Athamanta  Ceroaria  , L.  A folioles 
plus  larges  , divisées  en  d'eux  ou  trois  lobes.  * 

A semences  comme  ovales  , striées. 

18.  La  Berle  k larges  feuilles  , Sium  latifolium  , L.  A ombelles  ter- 
minales. * 

19.  La  Berle  k feuilles  étroites  >Sium  angustifolium , L,  A ombelle? 
axillaires , pédunculées,  * 
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no.  La  Bcrle  uodi  flore , Sium  nodijlorum  , L.  A ombelles  axillaires  , 
assises.  * 

21.  La  Berle  en  faucille  , Sium  falcaria  , L . A folioles  lancéolées  9 
à dents  de  scie  , courbées  , en  faucille.  * 

A fleurs  flosculeuses  fertiles.  Les  pétales  en  cœur.  Les  semences 

déprimées  , striées , 

ni.  Le  Selin  des  marais  , Selinum  palustre  , L.  A une  seule  racine 
tubéreuse  , donnant  peu  de  lait  lorsqu'on  la  rompt. 

^3.  Le  Selin  sauvage,  Selinum  sylvestre , L.  A racine  succulente  , 
divisée  , donnant  par  sa  fracture  un  suc  laiteux  , abondant.  * 

24.  Le  Selin  k feuilles  de  Garvi , Selinum  cutvifolia  , L,  A tige 
a angles  aigus  -,  k pistils  du  fruit  renversés.  * 

A pétales  aplatis.  A ombelles  partielles  , arrondies . 

25.  La  petite  Angélique , Angelica  sylvestris  , L.  A folioles  sim- 
ples , médiocres.  * 

26.  La  grande  Angélique,  Angelica  archangelica , L.  A folioles 
très-grandes  j l’impaire  à tt’ois  lobes. 


SECOND  FASCICULE, 

Les  Ombellifères  à collerette  générale  nulle . 


A fleurs  du  rayon  fertiles  , irrégulières  ; les  collerettes  à 

moitié  , aux  ombellules . 

27.  L’éthuse-Petite-Cigue  , Æihusa  Cynapium  , L.  A feuilles 
de  Persil , nauséabondes,  * 

Les  fleurs  du  rayon  avortées.  Les  fruits  oblongs. 

28.  Le  Scandice-Antrisque  , Scandix  Anthryscus , L.  A bec  des 
semences  court  ; le  corps  hérissé.  * 

29.  Le  Scandicc-Peigne-de-Vénus,  Scandix  Pecten , L.  A bec  des 

semences  très-long.  * * 

A fruit  alongé . A collerettes  partielles  de  cinq  feuilles . 

30.  Le  Cerfeuil  sauvage  , Chcerophyllum  sylvestre  , L.  A tige  un 
peu  enflée  sous  les  nœuds. 

3t.  Le  Cerfeuil  enivrant  , Chcerophyllum  temulwn  , L.  A t'me 
rude,  tachetée  , très-enflée  sous  les  nœuds.  * 

02.  Le  Cerfeuil  hérissé  , Chcerophyllum  liirsutum  , L.  A semences 
terminées  par  un  bec  en  alêne.  * 

33.  Le  Cerfeuil  bulbeux  , Chcerophyllum  lulbosum , L.  A raciue 
bulbeuse  ; à tige  lisse. 

34.  Le  Cerfeuil  aromatique,  Chcerophyllum  aromaticum  , L.  A 
feuilles  d Angélique, 
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Les  fleurs  flosculeuses  , fertiles.  Les  fruits  couronnés  par  un 

calice. 

35.  Le  Phellandre  aquatique  , P hellandnum  acjuaticum  , L.  A 
feuilles  trois  fois  pi  une  es  j a folioles  formant  un  angle  avec  leur  pé- 
tiole. * 

A ombelle  très-grande  , aplatie. 

36.  L’Impératoire  officinale  , Imperatoria  Ostrutium  , L.  A folioles 
grandes,  simples  et  à trois  lobes  ; k ombelle  roide.  * 

3y.  Le  Seseli  annuel  , Seseli  awiuwn , L.  A tige  purpurine  } k 
pétioles  ventrus,  échancrés.  La  racine  aromatique,  acre.  * 

38.  Le  Séséli  saxifrage  , Seseli  saxifragum  , L.  A tige  menue. 
Commun  dans  les  champs,  près  de  Grodno.  En  Allemagne  et  près 
de  Genève.  Fleurit  en  Août. 

A fleurs  flosculeuses  , fertiles . A pétales  aplatis.  A fruit 

ovale  , strié. 

3g.  La  Ciguë  vénéneuse,  Cicuta  virosa , L.  A racine  cave,  cel- 
luleuse. * 


TROISIEME  FASCICULE. 

Les  Ombellifères  sans  collerette  générale  et  sans 

collerettes  partielles. 


Les  fleurs  flosculeuses  avortent.  Les  semences  bossuées  , 

striées. 

40.  L K Carvi  officinal,  Ccirvum  Carvi , L.  A feuilles  deux  fois 
pinnées  ; à folioles  se  croisant  sur  le  pétiole.  * 

A fleurs  flosculeuses  , fertiles.  A semences  aplaties. 

4i.  Le  Panais  sauvage,  Pastinaca  sativa , L.  A feuilles  une  fois 
pinnées  ; k folioles  assez  grandes  ; à fleurs  jaunes.  * 

A semences  marginées  , striées. 

4^.  Le  Fenouil  commun  , Anethum  Fœniculum  , L.  A folioles 
filiformes.  * 

A pétales  en  cœur.  A semences  striées  , bossuées. 

43.  La  Podagraire-Herbe-k-Gérard , Ægopodium  Podagrana  , L. 
A feuilles  ailées  -,  k folioles  ovales  *,  les  supérieures  ternées.  * Plus 
commune  autour  de  Grodno , que  dans  le  Lyonnais. 

A pétales  repliés.  A semences  menues , striées. 

44-  L’Aclie  des  marais,  Apium  gravçolens  , L,  A folioles  diverses  , 
grandes , k deux  ou  trois  lobes.  * 
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À pétales  en  cœur.  Les  ombelles  inclinées  avant  V épanouisse- 
ment des  fleurs . 

45.  La  Boucage-Saxifrage  , Pimpinella  Scixifraga  , L.  À fouilles 
dl  verses  ; les  inférieures  à folioles  ovales  , lancéolées  \ les  supérieures 
à folioles  étroites.  * 


SECONDE  COLLECTION. 

Les  Crucifères  , ou  à quatre . pétales  en  croix . 
Les  étamines  formant  deux  puissances  , ou, 
quatre  plus  hautes  et  deux  plus  courtes . 

( La  Tétradynamie  de  Linné.  ) 


PREMIER  FASCICULE. 

Les  Crucifères  siliculeuses.  Leurs  fruits  sont  à peu 
près  aussi  Larges  que  Longs. 


Les  silicules  entières  ou  non  échancrées  au  sommet.  A silicates 
4 valves  aplaties  , sans  style. 

I,  T i 4 Drave  des  murailles,  Draba  muralis  , L.  A.  tige  fouillée. 

2.  La  Drave  printanière  , Drabà  verna , L.  A tige  sans  feuille.  * 

A silicules  portées  par  un  pédicule.  A valves  planes ; à style 

saillant. 

3.  La  Lunaire  odorante  , Lunaria  rediviva , L.  À feuilles  alternes  ; 
à corolles  odorantes.  * 

A silicules  à valves  concaves  ; à style  persistant. 

4.  La  Caméline  cultivée  , Myagrum  satioum  , L.  A feuilles  sagit- 
tées  , lisses.  * 

5.  La  Caméline  paniculée,  L.  Myagrum  paniculatum  , L.  A feuilles 
embrassantes  ; à oreilles  hérissées  ; k silicules  ponctuées  , ridées.  * 

A silicules  échancrées  au  sommet.  Les  deux  pétales  extérieurs 

plus  grands. 

6.  L’Ibéride  k tige  nue  , Iberis  nudicaulis  , L.  A feuilles  de  la  tige 
peu  nombreuses.  * 

A silicules  à deux  loges.  Quelques  filamens  marqués  d'une  dent. 

7.  L’Alisson  blanchâtre  ? Atissum  incanum,  L.  A feuilles  lancéo- 
iées  , blanches.  * 

Tome  III. 
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À silicules  comme  en  cœur.  A valves  bossuées  , obtuses. 

8.  Le  Cresson  officinal , Cothlearia  ojjicinalis , L.  A feuilles  di- 
verses 7 succulentes.  * 

A silicules  en  rein . 

9.  Le  Cresson  — Corne  - de  - Cerf , Coclilearia  Coronopus  , L.  A 
feuilles  pinnatifides.  * 

10.  Le  Cresson-Raifort  sauvage,  Cochlearia  Annoracia  , L A 
feuilles  radicales  , crénelées  ; celles  de  la  tige  découpées.  * 

A silicules  en  cœur.  A valves  en  carène  aigue  , tranchante. 

1 1 . La  Passerage  des  ruines , LepiJium  ruderale , L.  Sans  pétales  j 
à deux  étamines.  * 

A silicules  comme  en  cœur.  A valves  carénées  et  marginées . 

12.  Le  Thlaspi  des  champs,  Thlaspi  arvense  , L.  A feuilles  en- 
tières , lisses  , jaunâtres.  * 

13.  Le  Thlaspi  champêtre  , Thlaspi  ca/npestre  , L.  A feuilles  di- 
verses , blanchâtres  , * 

f 4.  Le  Thlaspi-Bourse-à-Pasteur , Thlaspi  Bursa  Pastoris  , L.  A 
silicules  triangulaires.  * 


SECOND  FASCICULE. 

Les  Crucifères  siliqueuses  , ou  dont  le  fruit  est 
plusieurs  fois  plus  long  que  large . 


Les  feuillets  du  calice  clos  , se  couvrent  par  leurs  bords  sur 
leur  longueur . La  silique  à une  loge  est  terminée  par  un  a 
corne. 

ï5.  Xje  Raifort  des  champs,  Raphanus  Raphanistrum , L.  A pé- 
tales blancs  , veinés  de  bleu.  * 

A siliques  à quatre  pans.  A fleurs  jaunes. 

16.  Le  Vélàr-Giroflier , Erysimum  cheiranthoïdcs , L.  A feuilles 
lancéolées , entières.  * 

17.  Le  Vékir  officinal  , Erysimum  officinale , L.  A feuilles  pin- 
«atifîdes  ; â siliques  appliquées  contre  l’axe  de  la  tige.  * 

18.  Le  Vélar  de  Sainte-Barbe  , Erysimum  Barbarea , L.  A feuilles 
lyrées.  * 

A fleurs  blanches. 

19.  Le  Vélar  alliàirc  , Erysimum  atliarui , L.  A feuilles  en  cœur  , 
à odeur  d’ail. 

Le  germe  accompagné  par  deux  glandes  , une  de  chaque 

côté. 

20.  Le  Giroflier-Vélar , Cheiranthus  etysimduks , L.  A feuilles 
Lneésdétt*  , dentées.  *. 
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Quatre  glandes  entre  les  folioles  du  calice . 

2î.  L’Ara  bide  d.e  Thaïe  , trahis  Thaliana  , L.  A feuilles  diverses  9 
ovales  , lancéolées  , hérissées.  * 

Quatre  glandes  : deux  entre  les  étamines  les  plus  courtes  9 
deux  en  dehors  les  étamines  les  plus  longues . 

22.  Le  Chou  champêtre  , Brassica  campestris  , L*  A feuilles  sagit— 
tées  , embrassantes  , lisses  ; à fleurs  jaunes.  * 

23.  Le  Chou  blanc  , Brassica  alba  , ,2V.  Très-ressemblant  au  pré- 
cédent; mais  sa  lige  est  ramifiée;  les  feuilles  en  cœur;  à oreillettes 
embrassant  moins  la  tige  ; les  pétales  blancs , plus  grands  , sont  ba- 
riolés de  lignes  bleues.  * 

A pétales  droits. 

24.  La  Tourrette  lisse,  lundis  glabra  , L.  A feuilles  radicales  j 
hérissées  ; celles  de  la  tige  sagittées , lisses.  * 

25.  La  Tourrette  hérissée  , Tunitis  hirsuta , L.  Toutes  les  feuilles 
hérissées.  * ' 

A siliques  dont  les  valves  se  détachent  par  ressort. 

v 

26.  La  Dentaire  bulbifère  , Dentaria  bulbifera , L.  A feuilles  sim- 
ples et  pinnées.  * 

Les  feuillets  du  calice  héans  ou  écartés  supérieurement.  A 
silique  caduque  , en  langue  , à une  semence. 

27.  Le  Pastel  des  Teinturiers  , Isatis  tincloria  , L.  A feuilles  sagit- 
tées , glauques.  * 

Les  panneaux  de  la  silique  se  roulant  en  spirale  en  se  déta- 

chant.  A feuilles  pinnées. 

28.  La  Cardamine  impatiente,  Cardamine  impatiens  , L.  A folioles 
diverses,  souvent  sans  pétales.  * 

29.  La  Cardamine  hérissée , Cardamine  hirsuta , L.  A feuilles  hé- 
rissées. * 

30.  La  Cardamine  des  prés,  Cardamine  pratensis , L.  A feuilles’ 
diverses  ; les  folioles  des  radicales  , arrondies  , dentées  ; celles  des 
caulinaires,  linaires,  à grandes  fleurs.  * 

31.  La  Cardamine  amère,  Cardamine  amara , L.  A folioles  arron- 
dies , anguleuses.  * 

A siliques  s'ouvrant  à panneaux  droits.  Les  feuillets  du  calice 

très-ouverts. 

32.  La  Moutarde  des  champs  , Sinapis  arvensis , L.  A siliques 
renflées  , anguleuses  , terminées  par  un  bec.  * 

La  silique  s'ouvrant  à panneaux  droits.  Les  feuillets  du  calice 
ouverts.  A siliques  courtes.  A feuilles  pinnées. 

33.  Le  Sisymbre-Cresson  , Sisymbrium  JS arslurtium  , L*  A folioles 
en  cœur.  * 

34.  Le  Sisymbre  sauvage,  Sisymbrium  sylvestre,  L.  A folioles 
Uucéolées  , k dents  de  scie,  * 
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, A feuilles  pinnatifid.es. 

35.  Le  Sisymbre  amphibie,  Sisymbrium  amphibium , L.  var.  pa- 
lustre. A tige  couchée  ; à pinnules  dentées;  celles  des  feuilles  infé- 
rieures , capillaires.  * 

36.  Le  Sisymbre  des  sables,  Sisymbrium  arenosurn  , L.  A feuilles 
livrées  et  lancéolées.  * 

87.  Le  Sisymbte-Roquette  , Sisymbrium  Irio , L.  A tige  lisse;  à 
feuilles  pinnatifides  , hastées  , lisses,  vertes.  * 

38.  Le  Sisymbre  de  Loésel  , Sisymbrium  Loëselii , L . A tige  hé- 
rissee.-* 

3g.  Le  Sysimbre-Sophie  , Sysimbrium  Sophia , L.  A feuilles  très- 
découpées,  en  folioles  linaircs  ; à pétales  plus  courts  que  le  calice.  * 


TROISIÈME  COLLECTION. 

* « 

Les  Papillonacées  et  leurs  analogues,  ou  polypètales 

irrégulières. 

( Les  Diadelphes  de  Linné.  ) 

( Les  Papillonacées  de  Tournefort.  ) 

( Les  Légumineuses  de  Boërhaave.  ) 
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PREMIER  FASCICULE. 

Les  Papillonacées  à feuilles  simples  et  ternées. 


A feuilles  simples.  Le  pistil  repoussant  la  carène.  Le  stigmate 

enveloppé. 

1.  T if.  Genêt  des  Teinturiers  , Genista  tinctoria  , L.  A feuilles 
lisses.  * 

2.  Le  Genêt  d Allemagne  , Genista  Germanica  , L.  A feuilles  hé- 
rissées ; les  vieilles  branches  terminées  par  . une  épine.  * 

A feuilles  simples  et  ternées.  Les  filamens  adhérens  au  germe . 

3.  Le  Spartie-Genêt  à balai , Spartium  Scoparium  , L.  A rameaux 
anguleux.  * 

A légume  rhomboïde.  A étendard  strié. 

[\.  L’ Arrête-Bœuf  des  champs  , Ononis  aruensis , L.  A fleurs  en 
grappes  latérales.  * 

Toutes  les  feuilles  ternées.  Le  légume  à pédicule.  Le  calice 

à deux  lèvres. 

5.  Le  Cytise-Lithuanien  , Cytisus  Liihuanicus , JS.  A folioles  du- 
vetées en  dessous. 
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Les  légumes  à peine  plus  longs  que  les  calices.  Les  fleurs  en 

grappe. 

6.  Le  Trèfle-Mélilot  officinal , Trifolium  Melilolus  ofp.cin.alis  , L. 
À légumes  enfles  , ridés.  * 

7.  Le  Trèfle-Mélîîot  de  Pologne  , Trifolium  Melilotus  Polonica  , 
L.  A légumes  lisses  , lancéolés. 

A fleurs  ramassées  en  têtes.  Les  Trèfles  lotoïdes  , à légumes 

couverts  , polyspermes. 

8.  Le  Trèfle  rampant , Trifolium  repens  , L.  A fleurs  d’un  blanc- 
incarnat  , comme  en  ombelle.  * 

9.  Le  Trèfle  -Hybride  , Trifolium  Hybridum  , L.  A lige  fislu- 
leuse.  * 

Les  Lagopèdes  à calices  velus. 

10.  Le  Trèfle  des  prés  , Trifolium  pratensc  , L.  A stipules  mem- 
braneuses ; à corolles  monopétales.  * 

11.  Le  Trèfle-Alpin  , Trifolium  Alpestre  , L.  A feuilles  lancéo- 
lées , finement  dentelées.  * 

12.  Le  Trèfle  rougeâtre  , Trifolium  riibens  , L.  A têtes  des  flcui« 
très-grosses  , très-longues  ; à corolles  rouges.  * 

13.  Le  Trèfle  des  champs  , Trifolium  arvense  , L • A épis  ovales, 
très-velus.  * 

Les  Vésiculaires  à calices  enflés  , ventrus. 

14.  Le  Trèfle  - Fraisier  , I r ifolium  fragiferurn , L A calices  h ré- 
seaux *,  à lige  rampante.  * 

Les  Lupulins  à étendard  replié . 

15.  Le  Trèfle  des  montagnes,  Trifolium  montanum  , L.  A folioles 
lancéolées  ; à étendard  en  alêne.  * 

t6.  Le  Trèfle  couché  , Trifolium  procumbens  , L.  A tige  couchée  ; 
h fleurs  d’un  jaune  de  safran.  * 

17.  Le  Trèfle  des  champs  , Trifolium  agrarium  , L.  A fleurs  en 
tètes  , ovales  ; les  corolles  se  séchant  autour  des  germes.  * 

18.  Le  Trèfle-Paille  , Trifolium  spadiceum  , L.  A étendard  per- 
sistant , d’un  jaune-paille.  * 

A légume  cylindrique , rempli  de  semences  alongées. 

19.  Le  Lotier  en  corne  , Lotus  corniculatus  , L.  A tète  des  fleurs 
aplatie.  * 

A légumes  recourbés  , aplatis  , membraneux. 

20.  La  Luzerne  !»  faucille  , Medicago  falcata  , L.  A légumes  cour- 
bés en  demi-lune  ; â fleurs  jaunes.  * ' 

21.  La  Luzerne  cultivée  , Medicago  saliva  y L.  A légumes  tordus  ÿ 
â fleurs  bleues.  * 

22.  La  Luzerne-Lupuline  , Medicago  Lupulina  ? L.  A légumes  ea 
rein  ; h petites  fleurs  jaunes.  * 
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SECOND  FASCICULE. 

Les  Papilionacèes  à feuilles  pinnatifides  ou  pinnées. 


A feuilles  simples  et  pinnatifides.  Les  calices  enflés  renferment 

un  légume  court. 

23.  Î_ja  Vulnéraire  des  paysans  , Anthyllis  vulneraria , L.  A fleurs 
en  tète  double. 

La  Vulnéraire  a une  tête  , Anthy  llis  monocephalos  , JS. 

Les  feuilles  pinnées.  Style  aplati  en  dessus  et  velu.  Bifeuilles  , 
ou  les  feuilles  deux  à deux  , conjuguées. 

0.5.  La  Gesse  tubéreuse  , Lathyms  tuberosus  , L.  A racine  produi- 
sant d’assez  gros  tubercules  , adhérera  aux  radicules.  * 

26.  La  Gesse  des  prés  , Lathyms  pratensis  , L.  A feuilles  lancéo- 
lées , les  entre-nœuds  de  la  tige  nus  ; à fleurs  jaunes.  * 

27.  La  Gesse  sauvage  , Lathyms  sylvestris , L.  A feuilles  en  lames 
d’épée  ; h fleurs  roses , purpurines.  * 

28.  La  Gesse  à larges  feuilles,  Lathyms  latifolius , L . A feuilles 
lancéolées  , larges  , à fleurs  grandes  , pourpres.  * 

A feuilles  pinnées. 

29.  La  Gesse  des  marais  , Lathyrus  palustris  , L . 

A style  linaire  asse{  arrondi , velu  en  dessus. 

30.  I/Or6be  printanier  , Orobus  vernus , L.  A tige  simple;  à fo- 
lioles ovales  ; h fleurs  pourprcs-bleues.  * 

31.  L’Orobe  tubéreux  , Orobus  tuberosus  , L.  A feuilles  étroites. 

32.  L’Orobe  noir,  Orobus  niger  , L.  A tige  ramifiée  ; douze  fo- 
lioles aux  feuilles.  * 

Le  style  barbu  sous  le  Stigmate.  A péduncules  alongés  , por- 
tant plusieurs  fleurs. 

33.  La  Vesce-Pesette  , Vicia  Pisiformis  , L.  A folioles  ovales  ; 
les  inférieures  assises.  * 

34.  La  Vescc  des  buissons  , Vicia  dumetomm , L.  A folioles  ovales  , 
pointues  ; à légumes  renversés.  * 

35.  La  Vesce  des  forêts  , Vicia  sylvatica  , L.  A fleurs  blanches- 
bleuàtres.  * 

36.  La  Vesce  de  Cassubie  , Vicia  Cassubica  , L.  A lige  droite. 

37.  La  Vesce  muiti  flore  , Vicia  C race  a , L.  A folioles  lancéolées, 
duvetées.  * 

A fleurs  presque  assises  aux  aisselles  des  feuilles. 

38.  La  Vesce  cultivée,  V icia  satiaa  , L.  A stipules  marqués  par 
Une  tache  noire.  * 
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3g.  La  Vesce-Gesse  , Vicia  lathy  roïdes  , L.  A folioles  inférieures 
comme  en  cœur  , les  supérieures  linaires.  * 

40.  La  Vesce  des  haies  , Vicia  scpium  , L.  A folioles  ovales  , ob- 
tuses ; l’étendard  d’un  bleu-terne.  * 

A calice  à cinq  segmens  presque  égaux  , presque  aussi  longs. 

que  la  corolle . 

41.  La  Lentille  tétrasperme  , Ervum  ietraspennum  , L A pedun- 
cules  portant  une  ou  deux  fleurs  ; à légumes  lisses.  * 

4 "2.  La  Lentille  hérissée  , Ervum  hirsutum , L.  A peduncules  mul-  • 
tiflores  y k légumes  hérissés. 

A légume  arqué  et  articulé . 

43.  Le  Pied-d’Oiseau  nain,  Ornithopus  perpusillus  , L..  A fleurs 
peu  nombreuses  , comme  en  ombelle.  * 

A légumes  droits  , interrompus  par  des  intersections. 

44-  La  Coronille  bigarrée  , Coronilla  varia  , L>  A fleurs  ramassées 
en  tête  aplatie  ; k corolles  blanches  et  roses.  * 

A légumes  à articles  , hérissonnés  , aplatis. 

45.  Le  Sainfoin-Esparcette  , Hedysûrum  Onobrychis  y L.  A fleurs 
#n  épi.  * 

A légumes  à deux  loges. 

46.  L’Astragale-Réglissier,  Astragalus  glyciphyllôs r L.  A légumes 
arqués  ; a fleurs  jaunes.  * 

47.  L’Astragale  velu  , Astragalus  pilosus  , L.  A tige  droite  ; k lé- 
gume en  alêne.  * 

48.  L’Astragale-Esparcette  , Astragalus  Onobrychis  , L.  A étendard 
<|eux  fois  plus  long  que  la  fleur. 

4g.  L’Astragale  des  sables  , Astragalus  arenarius , E.  A tige  cou- 
chée , très-courte.  Commune  dans  les  terres  légères , près  de  Grodno  , 
ne  se  trouve  autour  de  Lyon  qu’en  Dauphiné. 

Obs.  Les  tiges  couchée^  , hérissées  , dures  ; les  feuilles  pinnées , k 
folioles  soyeuses  , blanchâtres  , étroites  ; les  pédoncules  droits , de  la 
longueur  des  feuilles-  ; les  fleurs  droites  , en  grappe  , pourpres. 


T U O I S I È M E FASCICULE. 

Les  corolles  des  Papilionacées  à corolles  polypétales 

irrégulières. 


A huit  étamines  réunies  en  deux  corps. 

5o.  Ï._»e  Poli  gale  amer,  Polygala  amara  , L.  A feuilles  inférieures 
arrondies  •,  celles  de  la  tige  linaires.  Très-commun  près  de  Grodno  y 
dans  lès  bois  ; ne  se  trouve  près  de  Lyon  que  sur  le  mont  Pilât.  * 
Obs.  Nous  avons  trouvé  aussi , près  de  Grodno  , une  variété  très- 
prononcée  , qui  offre  assez  de  différence  pour  nous  déterminer,  à en. 
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donner  une  description  détaillée.  C’est  lin  sous-arbrisseau  haut  do 
quatre  pouces  ; la  rac  ine  ligneuse  , menue  ; elle  produit  quinze  à 
vingt  tiges  droites  ; les  feuilles  de  la  partie  ligneuse  des  liges  sont 
en  spatule  , très-entières  , d’nti  vert -foncé  , lisses  , sèches  comme 
celles  du  Bonis  , assez  épaisses  , fermes  ; les  tiges  vernales  ou  nou- 
velles sont  herbacées  ; leur  feuilles  sont  lancéolées  , alternes  , d’un 
vert-jaunàtre  ; les  lleurs  sur  les  nouveaux  rameaux  seulement  , ramas- 
sées en  épi , comme  en  grappe  ; cinq  feuillets  au  calice  , colorés  d’un 
bleu-foncé  ; deux  plus  grands  latéraux  , le  supérieur  concave  , les 
deux  inférieurs  plus  étroits  , linaires  , parcourus  par  une  ligne  ver- 
dâtre ; la  lèvre  supérieure  de  la  corolle  , formée  par  deux  pétales  , 
couverte  par  le  feuillet  supérieur  du  calice  ; la  lèvre  inférieure  de 
deux  pétales  , divisée  en  trois  lanières  , ce  qui  la  rend  frangée  ; les 
étamines  plus  courtes  que  le  pistil  , h anthères  jaunes  ; les  fleurs 
pendantes  , en  partis  rouges  et  blanches;  une  bractée  ou  écaille  bleue  , 
à l’origine  de  chaque  péduncule  ; c’est  le  Pnlygala  minor , foliis  ad 
radicem  rotundiusculis  Helvingii , Flor.  quasi,  pag.  /jo  ; Haller  l’a  re- 
gardé comme  une  variété  de  Varnara  , mais  variété  remarquable. 

5i.  Le  Poligale  vulgaire  , Pulygala  vulgaris , L.  A feuilles  linaires , 
lancéolées.  * 

Obs.  Les  variétés  , i.°  h fleurs  blanches  ; 2.0  à fleurs  bleues  et  blan- 
ches ; 3."  à lleurs  purpurines  : 4*°  tontes  les  feuilles  linaires  , mais  les 
inférieures  plus  larges , ovales  , lancéolées.  Dans  cette  espèce  l’épi  est 
plus  lâche. 

Diadelphe  à six  étamines. 

5i.  Le  Fumeterre  officinal  , Fumaria  ojjicinalis  , L.  A racine  sim- 
ple ; à folioles  étroites.  * 

Obs.  Nous  avons  trouvé  , près  de  Grodno  , une  variété  à tige  sim- 
ple , très-petite  ; â folioles  très-menues  ; à corolles  blanches.  Cette 
variété  est  encore  plus  commune  près  de  Lyon. 

53.  Le  Fumeterre  bulbeux  , Fumaria  biilbosa  , L.  A racine  bul- 
beuse; à f<  liolts  larges.  Très-commun  auprès  de  Grodno,  très-rare 
auprès  de  L',on.  * 

Obs.  Les  variétés  , i.°  Ji  bulbe  pleine  ; 2.0  â bulbe  cave  ; 3.°  à 
fleurs  blanches  ; /j.°  ü fleurs  roses  ; 5.°  à racine  bulbeuse,  petite;  â 
tige  plus  petite  ; â folioles  plus  étroites  ; â bractées  digitées  ; la  grappe 
de  quatre  fleurs  , ou  bleues  , ou  pourpres  , ou  roses  , ou  blanches. 

IJ.  Obs.  Dans  le  Fumeterre  bulbeux  , la  fleur  est  posée  sur  le  pé- 
duncule comme  une  aiguille  de  boussole  sur  son  pied  ; les  pétales  sont 
si  Lien  aglutinés  , que  la  corolle  peut  être  regardée  comme  monopé- 
tale ; les  deux  plus  grands  forment  deux  lèvres  ouvertes , l’un  est  pos- 
térieurement prolongé  en  corne  ; dans  la  gorge  de  la  corolle  on  voit 
deux  autres  pétales  plus  petits  , plissés  , collés  entre  eux  , et  embras- 
sant les  étamines  ; les  anthères  très-petites  ; le  stigmate  très-grand , ea 
tète  velue. 


gOLYPÉTALES,  PEU  D'ÉTAMINES.  329 


Üi.w>i  iiiiiiiniiiiniiiiiiiimiiiiiiTririnrBirnTTiim  nr  ~ i1  -i  nr  1 1 • nifummii nimi iwirwim mrii i ■nu ■ 1 "" 

QUATRIÈME  COLLECTION. 

Les  corolles  formées  par  plusieurs  lames  renfer- 
mant un  petit  nombre  d'étamines  , moins  de 
douze. 


PREMIER  FASCICULE. 
Autant  d'étamines  que  de  pétales. 


A corolle  irrégulière  , les  anthères  réunies . 

i.  La  Balsamine  jaune,  Impatiens  noli  me  tangerc , L.  A corolle 
jaune  , à miellier  en  capuchon.  * 

A miellier  en  corne.  Sans  tiee. 

O 

n..  L'a  Violette  de  Mars  , V iola  Marlia  , L.  A feuilles  en  coeur  ; 
à fleurs  odorantes.  * 

3.  La  Violette  des  marais,  V iola  palus  tris  , L.  A feuilles  en  rein; 
à fleurs  sans  odeur.  * 

A miellier  en  corne  ; à tige  feuillée. 

4.  La  Violette-Canine  , Viola  canina , L.  A tiges  couchées.  * 

5.  La  Violette  des  montagnes  , Viola  montana  , L.  A tiges  droites.  * 

6.  La  Violette  admirable  , Viola  mirabilis  , L.  A fleurs  sans  pétales 
et  h pétales. 

A tiges  feuillées  ; à stipules  pinnatifides. 

7.  La  Violette  à trois  couleurs  , Viola  tricolor , L.  A grandes 

fleurs.  * & 

8.  La  Violette  à deux  couleurs  , Viola  bicolor , IV. 

A fleurs  de  deux  pétales. 

9.  La  Circée  Parisienne  , Circœa  Lutetiana  , L.  A tige  grande 
di’oite  ; à feuillets  du  calice  verdâtres.  * 

10.  La  Circée  Alpine  , Circœa  Alpina , L.  A tige  petite  , inclinée  ; 
à feuillets  du  calice  rougeâtres.  * 

Fleurs  à quatre  pétales  ; à capsule  épineuse. 

1 1 . La  Macre  flottante  , Trapa  natans  , L.  A feuilles  diverses  , larges 

et  capillaires.  * ° 

Les  arbrisseaux  à quatre  pétales.  Fruit , capsule  tétragone. 

fl?;  Le  Fusain  vulgaire  , Evonimus  vulgaris , JS\  A feuilles  lan- 
céolées , ovales,  * 
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i3.  Le  Fusain  h larges  feuilles,  Evonimus  latifotius  , JS.  A feuilles 
ovales  , plus  grandes. 

>4-  Fe  Fusain  verruqueux  , Evonimus  veirucosus  9 Scop.  A tige 
tuberculeuse. 

Le  fruit  , baie  ronde  , sèche. 

1 5.  Le  Cornouillier  sanguin  , Cornus  sanguinea  , L . A branches 
droites  , rouges.  * 

A fleurs  polypétales , à fruit  mou. 

ï6.  Le  Nerprun-Bourdaine  , Rkumnus  f unguia , L.  A fleurs  penta- 
pétales.  * 

17*  Fe  Nerprun  purgatif,  lihamnus  catharticus , L.  A fleurs  tétra- 
pétales  ; à rameaux  épineux.  * 

18.  Le  Nerprun  Alpin , Rhamnus  Alpinus  , L.  A fleurs  tétrapé- 
tales  ; à rameaux  sans  épines.  * 

Le  fruit  , i//ze  baie  enveloppée  par  le  calice. 

19.  Le  Lierre  rampant  , Hedera  Hélix , L.  A feuilles  lobées.  Très- 
rare  en  Pologne  , très-commun  auprès  de  Lyon.  * 

Le  fruit , baie  au-dessous  du  calice.  A tige  épineuse. 

20  Le  Groseillier  des  haies  , Ribes  Uva  crispa  , L.  A baies  blan- 
ches , lisses.  * 

A tige  sans  épines. 

3î.  Le  Groseillier  noir  , Ribes  nigrum  , L.  A baies  noires. 

22.  Le  Groseillier  rouge  , Ribes  rubrum  , L.  A péduncules  lisses  * 
à baies  rouges.  * 

23.  Le  Groseillier  Alpin  , Ribes  Alpinum , L.  A grappes  droites  , 
k baies  blanches.  * 

vl  sûr  pétales. 

4i\.  L’Epine-Vinette  vulgaire  , Berberis  vulgaris  , L.  A baies  cy- 
lindriques. * 

Les  herbes  à fleurs  polypétales.  Autant  d'étamines  que  de  pé- 
tales. A fruit  sec. 

25.  La  Parnassie  des  marais  , Parnassia  palustris  , L.  A miellier 
k cils  portant  de  petits  grains.  * 

Les  feuilles  à poils  , portant  de  petits  grains. 

26.  Le  Rossolis  k feuilles  rondes  , Drosera  rotundifolia  , L.  * 

27.  Le  Rossolis  à feuilles  longues  , Drosera  longifolïa , L.  * 

A deux  calices. 

28.  La  Statice  en  gazon  , Statice  armeria  , L.  A fleurs  en  tête.  * 
A cinq  étamines.  A cinq  styles.  A capsule  à dix  longes. 

29.  Le  Lin  commun  , Linum  usitatissimum  , L.  A feuilles  alternes , 
glauques.  * 

30.  Le  Lin  purgatif,  Linum  catharticum  , L.  A feuilles  diverses, 
opposées.  * 

3t.  Le  Lin  multi flore  , Linum  radiola , L.  A feuilles  opposées  *,  à 
fleurs  bétr apétales.  * 
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Six  pétales  sur  le  calice.  Dou^e  étamines. 

33.  La  Salicairc  officinale  , Lythrum  Saliearia  , L.  A feuilles  en 
coeur,  lancéolées.  * 

A six  pétales  , à six  étamines. 

33.  La  Salicairc  k feuilles  tTHysope  , Lythrum  hyssopifolia , L. 
À feuilles  linaircs.  * 

34.  La  Péplide-Pourpière  , Peplis  Portula  , L.  A feuilles  succu- 
lentes ; k calice  à douze  segmens.  * 


SECOND  FASCICULE. 

Des  Plantes  à fleurs  polypé taies , renfermant  moins 
de  douze  étamines  ; ou  les  Plantes  à fleurs  à éta- 
mines le  plus  souvent  une  fois  plus  nombreuses  que 
les  pétales. 


A calices  formés  par  des  feuillets  séparés.  Quatre  pétales • 
Quatre  étamines.  Quatre  styles. 

35. 1_j  a Sagiue  couchée  , Sagina  procumbens  y L.  A pétales  plus 
courts  cpie  le  calice.  * 

A quatre  pétales.  A six  étamines.  A quatre  styles. 

36.  LéElatine  en  anneaux  , E latine  alsinastrwn , L.  A feuilles  ver- 
ticillées.  * 

37.  L’Elatine-Poivre-d’eau , Elatine  hydropiper , L.  A feuilles  op- 
posées. * 

A cinq  pétales.  A cinq  étamines.  A trois  styles. 

38.  La  Morgeline  des  oiseaux  , silsine  media  , L.  A pétales  divisés.  * 
3q.  La  "Morgeline  visqueuse  , Alsine  viscosa  , Schreb.  A pétales 

entiers.  * 

A cinq  pétales.  A dix  étamines.  A deux  styles.  A calices 

d'une  seule  pièce. 

4o.  La Gypsophylle  pulpeuse,  Gypsophylla  fastigiata , L.  A feuilles 
glauques  , succulentes.  * 

4t.  La  Gypsophylle  des  murailles,  Gypsophylla  muralis  , L.  A 
pétales  pourpres  , crénelés.  * ' 

A cinq  pétales.  A dix  étamines.  A trois  styles.  A pétales 

divisés. 

4'2.  La  Stellaire  graminée  , Stellaria  grapiineq , L.  A feuilles  li- 
naires;  à grandes  fleurs.  * 

43.  La  Stellaire  hollostée , Stellaria  ho/lostea  , L A feuilles  lancéo- 
lées , ciliées.  * 
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44-  La  Stellaire  à feuilles  de  Gratiolc , Stellavia  brevijlora , iV.  A. 
pétales  courts. 

45.  La  Stellaire  des  bois  , Stellaria  nemoruni , L.  A feuilles  en 
cœur  , grandes.  * 

Af  dix  étamines.  A trois  styles.  A pétales  entiers. 

46.  La  Sabline  à trois  nervures  , A renaria  trinervia , L.  A feuilles 
Qvales  , lancéolées  , nerveuses.  * 

47.  La  Sabline-Scrpolière  , A renaria  serpyllifolia , L.  A feuilles 
petites  , ovales.  * 

48.  La  Sabline  rouge  , Arenaria  rubra  , L.  A feuilles  filiformes  j 
à pétales  pourpres.  * 

^4  dix  étamines.  A cinq  styles.  A pétales  entiers. 

49.  La  Spargoute  noueuse  , Spergula  nodosa  , h.  A feuilles  en 
alêne  , opposées.  * 

50.  La  Spargoute  des  champs  , Spergula  arvensis  , L.  A dix  éta- 
mines ; à feuilles  en  anneaux.  * 

51.  La  Spargoute  pentandre,  Spergida  pentandra  , L.  À feuilles 
en  anneaux  ; à cinq  étamines.  * 

A dix  étamines.  A cinq  styles.  A pétales  divisés. 

5 2.  Le  Céraste  aquatique  , Cerastium  acjualicnm  , L.  A feuilles  en 

cœur  , grandes.  * , 

53.  Le  Céraste  pentandre  , Cerastium  senti  - decandrum  y L.  A 
pétales  plus  courts  que  le  calice.  * 

54-  Le  Céraste  des  champs,  Cerastium  aivense , L-  A pétales  plus 
grands  que  le  calice.  * , 

55.  Le  Céraste  vulgaire  , Cerastium  vulgatum  , L.  A tiges  diffuses  ; 
à rameaux  épars.  * 

56.  Le  Céraste  visqueux  , Cerastium  viscoswu  , L.  Toute  la 
plante  velue  , gluante. 

A calice  d'une  seule  pièce.  A dix  étamines.  A deux  styles . 
Le  calice  tubulé  , écailleux  à sa  base.  A fleurs  en  fais- 
ceaux. 1 

5j.  L’OEillet  des  Chartreux  , Dianthus  Carthusianomm  , L.  A 
pétales  dentés. 

ti8.  L’OEillet  velu  , Dianthus  armeria  , L.  A écailles  du  calice 
velues.  * 

A fleurs  solitaires. 

59.  L’OEillct  deltoïde  , Dianthus  deltoïdes  , L.  A corolles  créne- 
lées. * 

60.  L’OEillet  superbe  , Dianthus  superbus  , L.  A fleurs  en  pani- 
'cule  ; b pétales  très-déchiquctés. 

61.  L’OEillet  des  sables,  Dianthus  arenarius  , L.  A tige  simple  , 
uniflore  : a pétales  déchiquetés. 

A calices  d'une  seule  pièce  , nus  ou  sans  écailles. 

6 “2.  La  Saponaire  officinale,  Saponaria  officinal is  , L.  A feuilles 
nerveuses:  à calices  cylindriques.  * 
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63.  La  Saponaire-Blc-(Je-Vache , Saponana  vac caria  , L.  A ca- 
lices ventrus,  anguleux.  * 

A calices  d'une  seule  pièce . A dix  étamiues.  A trois  styles . 
Les  pétales  divisés  , à gorge  nue. 

64.  Le  Cucubale  h baies  , Cucubalus  bacciferus , L.  A tige  grim- 
pante , très-élevée.  * 

65.  Le  Cucubale-Belien  , Cucubalus  Behcn  , Cucubalus  hehen  , 
Zr.  A calices  enflés  , veinés  en  réseau.  * 

66.  Le  Cucubale  visqueux,  Cucubalus  viscosus  , L.  A liges  vis- 
queuses ; a feuilles  hérissées. 

67.  Le  Cucubale  dioïque,  Cucubalus  otites  , L.  A pétales  linaircs.  * 

A pétales  divisés  en  deux  pièces.  A gorge  couronnée  par  des 

oreillettes. 

68.  Le  Corniliet  penché,  Silene  autans , L.  A tige  visqueuse  vers 
le  haut  •,  à fleurs  d’un  côté  , inclinées.  * 

69.  Le  Corniliet  nocturne , Silene  noctiflora , L.  A tige  diclio- 
tome  ; à calices  anguleux. 

70.  Le  Cornillet-OEillet , Silene  Armeria  , L.  A fleurs  comme  en 
ombelle.  * ■ 

A dix  étamines.  A cinq  styles.  Les  calices  tubulés  , mem- 
braneux. 

71.  La  Lamprette-Fleur-de-Coucou , Lychnis  Flos  Cuculi  , L-  A 
pétales  en  quatre  lanières  inégales.  * 

72.  La  Lamprette  visqueuse  , Lychnis  viscaria  , L.  A pétales  en- 
tiers. 

73.  La  Lamprette  dioïque  , Lychnis  dioica  , L.  A fleurs  mâles  et 
femelles  sur  des  pieds  différens.  * 

Les  calices  tubulés  , coriacés. 

74*  L’Àgrostème-Nielle-des-Blés  , Agrostema  Gilhago  y L.  A calice 
hérissé  , de  la  longueur  de  la  corolle.  * 

A pétales  incarnats.  Les  étamines  réunies  par  les  filamens.  Le 
fruit  ; une  capsule  terminée  par  un  long  bec.  A péduncules 
uni  flores. 

75.  Le  Bec-de-Grue  sanguin  , Geianium  sanguinewn , L.  A grandes 
fleurs  pourpres-violettes. 

A péduncules  biflores. 

76.  Le  Bec-de-Grue  des  prés,  Géranium  pratense , L.  A fleurs 
Lieues  , bariolées  de  veines  rouges  ; à pétales  entiers.  * 

77.  Le  Bec-de-Grue  des  marais  , Géranium  palustre  , L . A fleurs 
très-grandes  , pourpres  ; à pétales  entiers. 

78.  Le  Bec-de-Grue  des  forets  , Géranium  sylwaticum  , L.  A fleurs 
d’un  bleu-pourpre  , veinées.  * 

79.  Le  Bec-de-Grue  disséqué  , Géranium  dissectum  , L.  A lobes 
des  feuilles  très-étroits.  * 

80.  Le  Bec-de-Grue  colombiu,  Géranium  columbinum , L,  A corolles 
roses  , Lieues.  * 


334  polypétales. 

81.  Le  Bec-de-Grue  à feuilles  rondes , Géranium  rotundijbliutH  f 
L.  A tige  visqueuse.  * 

82.  Le  Bec-de-Grue  nain  , Géranium  pusillum  , L.  A pétales  bleus  , 
cchancrés  ; à feuilles  réniiormes  , palmées  ; â lobes  linaires  , aigus.  * 

- A feuilles  ailées . 

83.  Le  Bec-de-Grue-Robertin  , Géranium  Robertianum  L.  A tige 
élevée.  * 

84.  Le  Bec-de-Grue  cicutin  , Géranium  cicutarium  , L . A tige 
couchée.  * 


Les  polypétales  à étamines  une  fois  plus  nombreuses  que  les 
pétales.  Plantes  succulentes  , à deux  styles. 

85.  La  Saxifrage  jaune , Saxifraga  hirculus  , L.  A pétales  jaunes. 

86.  La  Saxifrage  granulée,  Saxifraga  granulata , L.  A corolles 
blanches  ; à racine  tubéreuse.  * 

87.  La  Saxifrage  des  toits  , Saxifraga  tridactyliies  , h.  A feuilles 
terminées  par  des  lobes.  * 

Les  succulentes  à cinq  styles.  • 

88.  La  Joubarbe-Orpin  , Sedum  Telephium , L.  A feuilles  aplaties  , 

dentelées.  * y 

89.  La  Joubarbe  h six  angles , Sedum  sex-angulare  , L.  A feuilles 
cylindriques  , insipides.  * 

90.  La  Joubarbe  âcre  , Sedum  acre  , L.  A feuilles  âcres. 

Les ' succulentes  à plus  de  cinq  styles. 

qt.  La  Toujours-Vive  des  toits,  Sempervivum  tectorum , L.  A 
feuilles  ciliées.  * 

Polypétales  à dou^e  étamines.  Les  germes  inférieurs , cinq 

pétales. 

92.  L’aigremAnc-Eupatoire , Agrimonia  Eupàlorium  , L.  A calice 
double  ; l’extérieur  hérissonne.  * 

Quatre  pétales.  Les  germes  cylindriques. 

g3.  L’Onagre  bisannuel  , OEnothera  biennis , L.  À semences 
nues  ; à fleurs  jaunes.  * 

A semences  aigrettées  ; d étamines  droites.  Corolles  régu- 
lières. 

94-  L’Epilobe  hérissé , Epilobium  hirsutum , L . A feuilles  héris- 
sées , embrassantes  ; à corolles  grandes.  * 

95.  L’Epilobe  rose  , Epilobium  roseum  , Schreb.  A corolles  roses  , 
veinées.  * 

96.  L’Epilobe  des  montagnes,  Epilobium  montanum , L.  A feuilles 
lisses.  * 

97.  L’Epilobe  h quatre  pan 5,  Epilobium  tetragonum , L.  A tige 

obscur  , Epilobium  obscurum  , Schreb.  L.  A fleurs, 
purpurines.  * _ 

99.  L’Epilobe  des  marais,  Epilobium  palustre , L . A feuille*  U" 
üaires , lancéolées  5 à siliquet  duvetées. 


quadrilatérale.  * 
98.  L’Epilobe 
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A corolles  irrégulières.  A étamines  inclinées . 

ioo.  L’Epilobe  a feuilles  étroites,  Epilobium  angustifolium , L. 
À feuilles  à nervures  transversales.  * 

Polypétales.  Les  pétales  en  nombre  divers  dans  la  même 

plante. 

ioî.  Le  Suce-Pin  parasite  , Monotropa  liypopitis , L.  A hampe 
écailleuse  , succulente  -,  à fleur  a quatre  et  cinq  pétales.  * 

Quatre  pétales.  Huit  étamines.  Quatre  styles.  Fruit  , une 

baie. 

ioa.  La  Parisette  uniflore , Paris  quadrifolia  , L.  A tige  portant 
une  seule  fleur.  * 

Cinq  pétales.  Dix  étamines.  Fruit , capsule  à cinq  loges • 
Corolle  difforme.  Les  étamines  cornues . 

103.  La  Pyrole  uniflore,  Pyrola  umflora , L.  A hampe  portant 
une  seule  fleur.  * 

A hampes  portant  plusieurs  fleurs. 

104.  La  Pyrole  à feuilles  rondes  , Pyrola  rotundifolia  , L.  A 
grandes  feuilles  arrondies.  * Très-commune  près  de  Grodno  ; ne  se 
trouve  que  sur  nos  hautes  montagnes. 

105.  La  petite  Pyrole  , Pyrola  minor , L.  A feuilles  arrondies  , 
plus  petites.  * 

106.  La  Pyrole  arbrisseau  , Pyrolla  umbellata  , L.  A tige  ligneuse  , 
fouillée  ; à fleurs  comme  en  ombelle. 

107.  La  Pyrole  ondulée,  Pyrola  seewida  , L.  A fleurs  tournées 
d’un  seul  côté.  * 

Les  arbres.  Les  étamines  plus  nombreuses  que  les  pétales.  A 
corolles  difformes  ; sept  étamimes. 

108.  L’Escule-Marron-d’Inde  , Esculus  Ilippoaastanum  , L.  A 
fleurs  en  grappes  •,  à feuilles  digitées.  * 

A corolles  uniformes  , huit  étamines . 

109.  L’Erable  des  champs,  Acer  campeslris , L.  A feuilles  à trois 
lobes.  * 

109.  L’Erable-Faux-Platane,  Acer  P seudo-P latanus , L.  A feuille* 
à cinq  lobes.  * 

Arbrisseau.  A corolles  uniformes. 

ni.  Le  Lédier  des  marais  , Ledurn  palustre  , L.  A feuilles  d* 
couleur  de  rouille  en  dessous. 
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CINQUIÈME  COLLECTION. 

Polypétales  à étamines  nombreuses. 


PRE  MI  ER  FASCICULE. 

Polypétales  à étamines  nombreuses  , posées  sur  le 

réceptacle. 


Les  pétales  en  bouclier.  Le  germe  à trois  côtes.  Dou^e  éta- 
mines et  plus.  Les  Tithymales  , Euphorbiæ  , L.  A pétales 

entiers. 

• ' . 

i.  JLiE  Tithymale  des  marais  , Euphorbia  palus  tris  , L.  A feuilles 
lancéolées.  * 

1.  Le  Tithymale-Réveille-Malin  , Euphorbia  Helioscopia  , L.  A 
feuilles  cunéiformes  , dentelées  à dents  de  scie.  * 

A pétales  en  demi-lune. 

3.  Le  Tithymale  rond  , Euphorbia  peplus  , L.  A feuilles  comme 
ovales  , sans  dentelures.  * 

4.  Le  Tithymale  h feuilles  de  Pin  , Euphorbia  cyparissias  , L.  A 
feuilles  linaires  , très-étroites.  * 

Polypétales  à pétales  frangées. 

5.  La  Gaule  jaunissante , Réséda  luteola  , L • A feuilles  lancéolées  ; 
ondulées.  * 


x SECOND  FASCICULE. 
A étamines  très -nombreuse s. 


A germes  se  changeant  en  capsule  simple.  Arbre  à fleurs  po - 

lyandres. 

6.  Le  Tilleul  d’Europe  , T ilia  Europœa  , L.  A péduncule  porté 
par  une  stipule  en  languette.  * 

Herbes  à fleurs  polyadelphes. 

rj.  Le  Mille-Pertuis  des  Boutiques,  Hypericum  perforatum  7 L.  A 
feuilles  parsemées  de  points  transparais.  * 
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$.  Le  Mille-Pertuis  quadrangulaire  , Hypericum  c/uadrangulare  , L» 

À uge  quatre  pans.  * 

q.  Le  Mille-Pertuis  couché,  Hypericum  liumifusum , L.  A tige 
petite  , très-ramiüée.  * 

10.  Le  beau  Mille-Pertuis  , Hypericum  pulvhrum  , L.  A feuilles 
embrassantes.  * 

n.  Le  Mille-Pertuis  des  montagnes , Hypericum  mon.to.num  , L 
A calices  globulilèrcs.  * 

12.  Le  Mille-Pertuis  velu,  Hypericum  hirsutum , L.  Trè  .-ressem- 
blant au  montanurn  , L.  ; mais  à tige  et  feuilles  velues.  * 

Polypétales.  Polyandres.  Les  Papavérines  , Rheadeæ.  ^4  quatre: 
pétales.  Le  fruit  , u/ze  silique. 

t3.  La  grande  Chélidoiue  , Chelid&nium  majus  , L.  A fleurs  ont-* 
bellées  , jaunes.  * 

A capsule  à une  loge  , couronnée  comme  un  reverbère. 

i/j.  Le  Pavot  assoupissant  , Papaver  somniferum  , L.  A feuilles' 
glauques  , embrassantes  , lisses.  * 

15.  Le  Pavot  coquelicot , Papayer  lihœas , L.  A capsule  alongée  , 
îis'e.  4 

16.  Le  Pavot  douteux,  Pcipaver  dubiurn , L-  A capsule  ovale  > 
lisse.  * 

17.  Le  Pavot  K Massue,  Papauer  Argemonc , L.  A capsules  oblon- 
gues , ovales  , hérissées.  * 

. ^4  pétales  nombreux. 

18.  Le  Nénuphar  jaune  , JMymphcea  lutea  , L.  A pétales  jaunes  ; ÿ 
calices  de  cinq  feuillets.  * 

19.  Le  Nénuphar  blanc  , JSymphœa  alla.  A calice  de  quatre  feuil- 
lets -,  il  pétales  blancs.  * 

Le  fruit , une  capsule.  Cinq  pétales.  Le  calice  de  cinq  feuil- 
lets , dont  deux  plus  petits. 

20.  Le  Ciste  fleur  du  Soleil  , Cistus  Helianthemum  , L.  A tige  li- 
gneuse *,  il  corolles  jaunes»  * 

Quatre  pétales.  Etamines  nombreuses.  Fruit , une  baie. 

21.  L’Actée  en  grappe,  Actea  spicata  , L.  A feuilles  deux  fois 
piunées  ; à folioles  ovales.  * 

Les  aquatiques.  A trois  pétales.  A étamines  nombreuses.  Mo- 
noïques ou  dioïques.  Monoïques  à fruit  formé  par  plusieurs 
capsules  ramassées  en  tête. 

22.  La  Sagittaire  aquatique  , Sagittaria  sagittifolia  , L.  A feuilles 
en  flèche.  * 

Trois  pétales.  Etamines  nombreuses . Six  styles.  Fruit  , une 

baie. 

23.  Le  Stratiote  aloïde,  Stratioilcs  aloides , L.  A feuilles  triangiv* 
iaires.^,  ciliées  , épineuses,  * 

À vmc  Hf 
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1 ripétales  , dioécies.  Neuf  étamines  , dix-huit  anthères . Le 

fruit  , une  capsule. 

u'\ . La  Morenne-Grenouillelte  , Hydrocharis  Morsus  Rance , L.  A 
feuilles  en  rein.  * 

Trots  pétales.  Six  étamines.  Styles  nombreux. 

25.  Le  Fluteau  plantaginé  , Alisma  Plantage , L.  A feuilles  ovales, 
aigues.  * 

26.  Le  Fluteau  nageant  , Alisma  natans  , L.  A feuilles  diverses  , 
étroites  et  ovales.  * 

*2'\  Le  Fluteau  ranonculé  , Alisma  ranunculoides  , L.  A feuilles 
linaires  , lancéolées  -,  les  pétales  rouges.  4 

Et  amines  nombreuses , insérées  sur.  le  réceptacle.  Plusieurs  ger- 
mes. Les  gymnopoly spermes.  A pétales  à mielliers  en  pores 

ou  à écailles  sur  leur  onglet. 

28.  La  Renoncule  ficaire  , Ranunculus fie  aria  , L.  A pétales  nom- 
breux. 4 

Les  renoncules  à fleurs  axillaires.  A péduncules  uniflores.  Les 
aquatiques  à feuilles  composées  , capillaires. 

29.  La  Renoncule  aquatique  , Ranunculus  aquatilis  , L.  À corolles 
Flanches.  4 

A fleurs  terminant  les  rameaux.  A feuilles  divisées. 

30.  La  Renoncule  âcre  , Ranunculus  acris  , h.  A racine  renflée  aU 
collet  -,  à feuilles  hérissées  , à trois  lobes.  * 

3t.  La  Renoncule  nmltiflore  , Ranunculus  polyanthemos  , L.  A 
tige  portant  beaucoup  de  fleurs.  4 

82.  La  Renoncule  velue  , Ranunculus  lanuginosus  , L.  A feuilles 
très-velues. 

33.  La  Renoncule  rampante  , Ranunculus  repens  , L.  Tige  ram- 
pante , s’enracinant  par  ses  nœuds  inférieurs.  * 

34.  La  Renoncule  bulbeuse  , Ranunculus  lulbosus  , L.  A racine 
succulente  , arrondie  , très-chargée  de  radicules.  4 

35.  La  Renoncule  scélérate  , Ranunculus  sceleratus  , L-  Très-âcre; 
à feuilles  diverses  ; les  inférieures  palmées  ; les  supérieures  digitées.  * 

30.  La  Renoncule  des  champs,  Ranunculus  aivensis  , L.  A fruit 
flérissonné.  4 

3".  La  Renoncule  douce  , Ranunculus  auricomus  , L.  A feuilles 
diverses  ; les  radicales  réniformes  ; les  cauünaires  palmées.  4 

38.  Lu  Renoncule  de  Cussubic  , Ranunculus  Cassubicus  , L.  A 
feuilles  radicales  , réniformes  , entières. 

Les  Renoncules  à feuilles  entières. 

3g.  La  Rcnoncule-grande-Douve  , Ranunculus  lingua  , L.  A feuilles 
en  lame  d’épée  , très-grandes.  4 

4o.  La  Renonculc-petitc-Douve  , Ranunculus  flammula , L.  A feuilles 
ovales  , lancéolées  , petites.  4 

Ai.  La  Renoncule  couchée,  Ranunculus  reptans  , L.  A tige  ram- 
pante , jetant  de  scs  nœuds  inférieurs  des  radicules  ; « feuilles  li- 
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«aires  ; à peduncules  uniflores  ; à fleurs  petites  -,  à corolles  d’un  jaune- 
dore  , brillantes. 

A pétales  en  alêne  ; à étamines  peu  nombreuses  ; une  foule  de 

pistils. 

4^.  La  Ratôncule  mineure  , Myosurus  miniums  , L.  A liamp© 
portant  un  fruit  cylindriquew  * 

Les  ranonculées  à calice  ou  collerette  feuillée  y éloignée  de  la 
corolle.  Exapétales  ou  polypétales. 

43.  la’ Anemone  hépatique  , Anemone  hepalica  , L.  A calice  da 
trois  feuillets  contigus  à la  corolle.  4 

A collerette  éloignée  de  la  corolle.  A semences  lisses. 

44*  L’ Anemone  ranonculée  , Anemone  ranunculoïdes  , L . A pétales 
jaunes.  4 

45.  L’ Anémone  sylvie  , Anemone  nemorosa  , L.  A pétales  blancs.  A 

A semences  ovales  , laineuses. 

46.  L’Anemorve  sauvage  , Anemone  sylvestris  , L.  A grandes  fleurs 
blanches  ; ît  pétales  velus  en  dehors.  4 

47.  L’ Anemone  printanière  , Anemone  vernalis  , L.  A fleur  droite  , 
blanche  , rose.  4 

A semences  terminées  par  une  longue  arête  soyeuse . A fleurs 

violettes. 

48.  La  grande  Anemone  pulsatille  , Anemone  pulsalilla  , patens  % 
L.  A pétales  grands  , ouverts. 

49.  L’Anemone  pulsatille  Coquelourde  , Anemone  pulsatilla  , offici- - 
nalis  , L.  A pétales  médiocres  , droits.  4 

50.  L’anemone  pulsatille  des  prés,  Anemona  pulsatilla , pratensis y 
L.  A pétales  plus  petits  , à sommets  recourbés.  4 

1 A étamines  nombreuses  , posées  sur  le  réceptacle.  A styles 
nombreux.  Sans  calices.  A cinq  pétales.  Le  fruit  , plu- 
sieurs capsules. 

51.  La  Populage  des  marais  , Caltha  palustris  , L.  A feuilles  lisses  y 
réniformes.  * 

Sans  calice  , à pétales  nombreux. 

52.  Le  Trolle  d’Europe  , I rollius  Europœus , L.  A fleur  en  bouler 
ou  à pétales  rabattus.  4 

Cinq  pétales  caduques.  Mielliers  tubulés. 

53.  L’Isopyre-Renoncule  , lsopyrum  chalictroïdes , L.  A stipules 
ovaleg.  4 

Sans  calice.  A quatre  pétales.  A semences  nues  , terminées  par 

une  queue  plumeuse . 

54.  La  Clématite  flamme  , Clematis  flammula  , L.  A tige  grim- 
pante , a feuilles  diverses.  Observée  près  de  Varsovie  et  en  Languedoc, 

Y 2 
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Sans  calice.  A quatre  ou  cinq  pétales.  A semences  sans  queue* 
Â feuilles  pinnées.  A fleurs  en  panicule. 

55.  Le  Pigamon  à folioles  étroites  , l'halictrum  angusli folium  , L . 
A folioles  liuaires  ; k Heurs  blanches. 

£6.  Le  Pigamon  jaune,  lhaliclium  flavum  } L.  A folioles  à trois 
Johes;  h fleurs  jaunes.  * 

5y.  Le  Pigamon  nain  , Thalictrum  minus  , L.  A folioles  arron- 
«aies  , petites  et  lobées  ; à (leurs  pendantes.  * 

58.  Le  Pigamon  à feuilles  u Ancolie  , 1 halictmm  aquilegifolium  , 
L.  A folioles  grandes  , arrondies  , trilobées  ; à étamines  purpurines. 

Cinq  pétales.  Plusieurs  étamines  insérées  sur  le  réceptacle . 
Cinq  pistils.  A nectaires  labiés. 

5q.  La  Nielle  des  champs  , JMgella  aivensis  , L.  A feuilles  com- 
posées , sétacées.  * 

A nectaire  en  capuchon. 

Go.  L’Aucolie  vulgaire  , Aquilegia  vulgaris  , L.  A feuilles  pin- 
nées  ; à folioles  larges  ; à mie  Hiers  recourbés  k la  pointe.  * 

Sans  calice.  A corolles  pentapé taies  , irrégulières.  A nectaire 

prolongé  en  corne. 

6i . Le  Tfauphin-Pied-d’AIouctte  , Delphinium  Consolida  , L.  A 
miellier  assis  , d’une  seule  pièce  ; à feuilles  composées  , linaires.  * 

A corolles  polypétaleï  en  casque.  A nectaire  porté  sur  un  long 

pédicule.  / 

■ 62.  L’Aconit-Napel,  Aconitum  ISapellus  , h.  A feuilles  digitées  ; h 
folioles  di\i$ées  , traversées  par  une  ligne  longitudinale.  * 


TROISIÈME  FASCICULE. 

Polypétales  à étamines  nombreuses  insérées  sur 

le  calice. 


A un  style.  Le  fruit  succulent , enveloppant  un  noyau  entier . 

63.  L,  Prunier-Pmnelier  , Prunus  spinosa  , L.  A rameaux  épi- 
neux. * 

G4.  Le  Prunier-Cerisier  des  oiseaux  , Prunus  avium  , L.  A fruits 
petits  , noirs  ; à fleurs  en  ombelle  assise.  * 

65.  Le  Prunier-Cerisier  à grappes  , Prunus  padus  , L.  A fleurs 
en  grappe.  * 

A deux  styles.  Fruit , baie  inférieure  à deux  semences. 

GG.  L’Aubépine  des  haies  , Cratægus  oxiacantha  , h.  A rameaux 
épineux;  a feuilles  découpées;  k fleurs  odorantes.'* 
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rA  trois  styles . Fruit , baie  inférieure.  A trois  semences. 

67.  Le  Sorbier  des  oiseaux,  Sorbus  aucupana  , L.  A rameaux  sans 
épines  ; à feuilles  pimiées  ; à folioles  lisses. 

Folypétales.  A étamines  nombreuses , insérées  sur  le  calice.  Le 
fruit , plusieurs  capsules  entassées. 

68.  La  Spirée  reine  des  près  , Spirœa  ub/  aria  , L.  À cinq  pétales.  * 

69.  La  Spirée  fllipendule  , 1 Spirœa  filipenduta  , L.  A six  pétales.  * 

Plusieurs  styles.  Le  calice  se  changeant  en  une  baie  renfermant 

plusieurs  semences. 

70.  Le  "Rosier  canin  , Posa  canina  , L.  A tige  rampante  ; à calice 
duveté.  * 

71.  Le  Rosier  très-épineux  , Posa  spinosissima  , L.  A tiges  à ra- 
meaux très-chargés  d’épines. 

72.  Le  Rosier-Eglantier  , Posa  eglantevia  , L.  A folioles  de  couleur 
de  rouille  en  dessous  ; à corolles  petites  , jaunes. 

A styles  nombreux.  A semences  nombreuses.  Le  calice  à cinq 
segmens.  Le  fruit , une  baie  formée  par  plusieurs  grains 
entassés.  Les  arbrisseaux  à feuilles  composées. 

73.  La  Ronce-Framboisier,  Pubus  Idœus , L.  A tige  redressée; 
à fruit  rouge.  *. 

74.  La  Ronce  vulgaire,  pubus  fruticosus  , L.  A tige  serpentante;, 
h fruit  noir.  * 

.C5.  La  Ronce  bleuâtre  , Piubus  cœsius , L.  A tige  couchée  ; à "fruit 
bleuâtre.  * 

Les  Ponces  herbacées.  A feuilles  composées. 

76.  La  Ronce  des  pierres , Pubus  saxalilis  , L.  A tige  serpentante; 
à fruit  rouge.  *. 

A feuilles  simples. 

77.  La  Ronce-faussc— Mûre  , Pubus  Chawarnorus  , L.  A tige  sans- 
épines  , portant  une  seule  fleur. 

78.  La  Ronce  de  Lithuanie  , Pubus  Lithuanicus  , JS.  A feuilles 
ternées. 

A styles  nombreux.  Plusieurs  semences.  A calice  à huit  ser- 

O 

mens  , dont  quatre  plus  courts. 

79.  La  Tormentille  droite  , lorrnentilla  crecla  , L.  A quatre  octa- 
les ; à tiges  droites.  * 

80.  La  Tormentille  couchée,  Tormentilla  repians , L.  A tige 
eouchée. 

A calices  divisés  en  dix  segmens.  A cinq  pétales.  Le  fruit  r 

baie  formée  par  plusieurs  grains.  A feuilles  ternées. 

8r.  Le  Fraisier  vulgaire , Fragaria  vesca  , L.  A drageons  rampai»  y 
h fruit  succulent.  * 

82.  Le  Fraisier  stérile,  Fragaria  sterilis  , L . Sans  drageons;.  3r. 
placenta  sec.  * 
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A plusieurs  semences  nues  , sans  arête.  A feuilles  (entées. 

83.  La  Poten tille  Norwégienne  , Potentilla  Diorvegica,  L.  A feuilles 
hérissées  ; h pétales  jaunes. 

A feuilles  quinées  ou  quinte-feuilles. 

84.  La  Potentille  rampante  , Potentilla  replans  , L.  A lige  ram- 
pante. *. 

85.  La  Potentille  printanière  , Potentilla  verna  , L.  A tiges  cou- 
chées. *. 

86.  La  Potentille  dorée  , Potentilla  aurea  , L.  A feuilles  soyeuses  ; 

à pétales  marqués  d’une  tache.  * * 

87.  La  Potentille  blanche,  Potentilla  alla  , L.  A folioles  soyeuses  ; 
h pétales  blancs. 

88.  La  Potentille  droite,  Potentilla  recta  , L.  A feuilles  de  sept 
•folioles  ; à pétales  d’un  jaune  de  soufre.  * 

89.  La  Potentille  argentée  , Potentilla  argentea  , L.  A tige  droite  ; 
à feuilles  argentées  , blanches.  * 

A feuilles  pinnées. 

90.  La  Potentille-Argentine  , Potentilla  Anserina  , L.  A folioles 
blanches , brillantes.  * 

91.  Le  Comare  des  marais  , Comanum  palustre  , L.  A réceptacle 
6ueculent  ; k pétales  très-petits  , pourpres.  * 

A semences  terminées  par  une  arête  genouillée. 

9-2.  La  Benoîte  commune  , Oeum  urbanum  , L.  A fleurs  droites.,* 

g3.  La  Benoîte  des  ruisseaux,  Gcum  rivale  , L.  A fleurs  inclinées. * 


TROISIÈME  SÉRIE. 

Les  Plantes  à fleurs  incomplètes  , ou  celles 
dont  les  étamines  et  pistils  visibles  offrent 
un  calice  sans  pétale  * ou  une  corolle 
sans  véritable  calice , 
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PREMIÈRE  COLLECTION. 

Les  Plantes  à fleurs  à calices  sans  pétales, 

PREMIER  FASCICULE. 

LES  PLANTES  LIGNEUSES. 

i 

Les  arbres  et  les  arbrisseaux. 

Arbrisseaux.  A calice  double , dioïque  , triandre. 

i.  Ï_i  a.  Camarigne  noire  , Empetrum  nigrum  , L.  À lige  couchée  , h 
calices  à trois  segmens.  * 

Arbrisseau  parasite  , dioïque  , tétrandre. 

i.  Le  Gui  blanc  , Viscum  album  , L.  A rameaux  dichotomes.  * 

Plantes  ligneuses.  Les  arbres  à fruit  aplati  , borde'  d'um 

membrane  en  aile. 

3.  L’Orme  champêtre  , Ulmus  campestris  , L.  A feuilles  ovales  , à 
double  dentelure.  * 

Les  arbres  à fleurs  en  chaton  , ou  amentacées , A noyau  à trois 
faces.  A coque  hérissonnée. 

4-  Le  Hêtre  des  forêts,  Fagus  sylva  (ica  , L.  A feuilles  ovales  v 
aigues  , ondulées  -,  par  dentelures  irrégulières.  * 

A noix  ovales. 

5.  Le  Noisetier-Aveline  , Corylus  Avei+ala  r L.  A calice  de  tiens 
feuillets  7 plus  long  que  le  fruit  qu’il  enveloppe.  * 

y 4 
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A noix  cylindrique  , nidulée  en  partie  dans  un  calice  ôn  cupule» 

0.  Le  Chêne  vulgaire  , Quercus  Rohur  , h.  A feuilles  sèches  , 
ovales  , pinnatifides.  * 

A noix  aplaties. 

7.  Le  Charme  vulgaire,  Carpinus  Betulus , L.  A feuilles  ovales  , 
lancéolées  , nerveuses  , finement  dentelées.  * 

A deux  semences  augmentées  par  des  ailes  grandes. 

8.  Le  Bouleau  blanc  , Betula  alba  , L.  A feuilles  ovales  , aiguës, 
finement  dentées  , à dents  de  scie.  * 

9.  Le  Bouleau  nain  , Betula  natta , L.  A feuilles  orbiculaires. 

t o.  Le  Bouleau-Aulne  , Betula  sllnus  , L.  A feuilles  glulincuses  , 
lisses  , d’un  v<  rt-noirâtre.  * 

11.  Le  Bouleau  duveté  , Alnus  lanuginosa , JY.  A feuilles  blan- 
ches , duvetées.  * 

Le  fruit , petites  capsules  bivalves  , cornues. 

T 2.  Le  Peuplier  noir,  Popu/us  nigra  , L.  A feuilles  lisses,  d’un 
Vert-foncé  , rhomboïdales  , h dentelures  glanduleuses.  * 

13.  Le  peuplier-Tremble  , Populus  Tremula  ,L.  A feu  files  dentées, 
anguleuses , d’abord  duvetées  , ensuite  lisses  ; à pétiole  long  et 
ïnenu.  * 

14.  Le  Peuplier  blanc,  Populus  alba , L.  A feuilles  dentées  , 
anguleuses  , blanches  , soyeuses  en  dessous. 

Le  chaton  formé  par  des  écailles  , couvrant  une  glande  à leur 
base.  Les  étamines , le  plus  souvent  deux . Fruit , capsule  à 

deux  valves  , semences  aigrettées. 

15.  Le  Saule  blanc,  Salir  alba  , L.  Grand  arbre  à feuilles  lan- 
céolées , à dents  de  scie  , les  dentelures  inférieures  glanduleuses.  * 

16.  Le  Saule-Osier,  Salir  V itelina  , L.  A rameaux  d’un  jaune- 
orangé;  h pétioles  calleux,  ponctués.  * 

17.  Le  Saule-Amandier  , Salir  amygdalina , L.  A feuilles  d’A- 
mandier  ; à stipules  trapésiformes.  * 

18.  Le  Saule  triandre  , Salir  îriandrel , L.  A trois  étamines. 

19.  Le  Sanie  pentandre  , Salir  pentandra  , />.  A cinq  étamines. 

•20.  Le  Saule  purpurin  , Salir  purpurea  , L.  A feuilles  inférieures 

opposées.  + 

2 r . Le  Saule  des  sables.  Salir  arenaria , L.  A feuilles  ovales^ 
lancéolées  , soyeuses  , blanches  en  dessous. 

22.  Le  Saule-Romarin  , Salir  rosmarinifolia  , Lt  A feuilles  li- 
n aires,  lancéolées,  resserrées. 

23.  Le  Saule  - Marceau  , Salir  caprea , L.  Arbre  h feuilles  ova- 
les , froncées.  * 

24.  Le  Saule  h oreilles.  Salir  mtr  i la , L.  A feuilles  h Oreillettes. 

25.  Le  saule  fragile  , Salir  fragilis  , L.  Arbre  à rameaux  se  sépa- 
rant facilement  h leur  articulation  ; pétioles  dentés  , glanduleux. 

26.  Le  Saule  cendré , Salir  cïnerea  , L.  A feuilles  ovales  , lancéo- 
lées, duvetées  en  dessous  \ h stipules  en  demi-coeur,  glanduleuses  , à 
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dents  de  scie  ; les  feuilles  gui  accompagnent  les  chatons  sont  les  nues 
très-entières  , les  autres  dentées  à dents  de  scie.  * 

27.  Le  Saule  laineux  , Sah'x  lanala  , L.  A feuilles  arrondies  et 
aiguës  , laineuses  sur  les  deux  faces. 

•28.  Le  Saule-Myrtin  , Salix  myrtildides , L.  A feuilles  ovales  , 
aiguës  , pétiolées  , les  unes  plus  grandes , d’autres  plus  petites  , blan- 
châtres en  dessous  , ve*rtes  en  dessus. 

Les  arbres  conifères  résineux  , à feuilles  très-étroites.  A fleurs 
monoïques.  Polyandrcs  monadelphes.  Le  fruit  en  cône.  A 
écailles  ligneuses , couvrant  les  amandes.  A feuilles  solitaires . 

29.  Le  Pin-Sapin,  Pinus  Atbies , L.  A feuilles  solitaires  , poin- 
tues. * 

30.  Le  Pin-Sapin  blanc,  Pinus  picea , L.  A feuilles  solitaires, 
échancrées  au  sonunet.  * 

A feuilles  deux  à deux. 

3t.  Le  Pin  sauvage  , Pinus  syluestris  , P.  A feuilles  sortant  deux  à 
deux  de  la  même  gaine.  * 

32.  Le  pin-Méicze  , Pinus  Larix  , L.  A feuilles  caduques  , ra- 
massées en  faisceaux.  * 

A fleurs  amentacées.  Dioïques  monadelphes.  Fruit , une  baie. 

33.  Le  Genévrier  commun  , Junipenis  communis L.  A feuilles 
très-étroites,  piquantes,  trois  à trois.  * 

34.  L’If  à baie  , Taxus  baccatus  , L.  A feuilles  en  peigne  dou- 
ble. * 


SECOND  FASCICULE. 
Les  herbes  à calice  sans  pétales . 


Les  apétales  aquatiques.  Hermaphrodite  à une  étamine. 

35.  ï_j \ Pesse  commune,  Hippuris  vulgaris  , L.  A feuilles  linaircs 
en  anneaux.  * 

Monoïque  à une  étamine. 

36.  La  Zanichelle  des  marais,  Zanichelia  palustris  , L.  * 

S^.  La  Charaigne  commune  , Cliara  vulgaris  , L.  A feuilles  ver- 
ticillécs  , fragiles.  * 

Aquatiques  monoïques  à deux  étamines . 

28.  La  petite  Lentille  d’eau  , Lemna  Jtiinor,  L.  A feuilles  trè,s- 
petites  , simples.  * 

3g.  La  Lentille  d’eau  rameuse , Lemna  trisulca  , L.  A feuilles  à 
trois  lobes.  * 

4o.  La  grande  Lentille  d'eau  f Lemna  major  , L.  A feuilles  sim- 
ples , plus  grandes,  * 
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Aquatiques  monoïques.  A étamines  nombreuses.  A feuilles  en 

anneau . 

, 4T  * Le  Cor  ni  fie  t rude,  Ceratophyllum  demersum  , L.  A fruit  à 
trois  épines.  * 

A feuilles  en  anneaux , molles  , pinnées. 

f\'î.  Le  Volant  à épi,  Myriophyllum  spicatufn  , L,  A fleurs  termi- 
nales , en  épi.  * 

Le  \ niant  d’ean  verticillé  , Myriophyllum  verticillatum  f L-  A 
fleurs  assises  en  anneaux  , aux  aisselles  des  feuilles.  * 

Aquatiques  à fleurs  imparfaites  , hermaphrodites.  Deux  pétales 

sans  calice . Une  étamine. 

44-  Le  Callitriche  printanier  , Callitriche  verna  , L.  A fleurs  her- 
maphrodites ; à feuilles  élargies.  * 

45.  Le  Callitriche  automnal  , Callictriche  autuninalïs  , L.  A fleurs 
monoïque  ; à feuilles  plus  étroites.  * 

Aquatiques.  A quatre  feuillets  au  calice.  A quatre  étamines . 

A quatre  pistils. 

46.  Le  Potamogeton  flottant  , Potamogeton  natans  , L . A feuilles 
péliolées  , étendues  sur  la  surface  de  l’eau.  * 

47-  Le  Potamogeton  perfolié,  Potamogeton  perfolialum , L.  A 
feuilles  embrassantes.  * 

48.  Le  Potamogeton  luisant  , Potamogeton  lucens  , L.  A feuilles 
diaphanes.  * 

4q.  Le  Potamogeton  ondulé , Potamogeton  crispum  , L.  A feuilles 
crêpées.  * • 

50.  Le  Potamogeton  comprimé  , Potamoggfon  compressum , L. 
tige  aplatie.  * 

51.  Le  Potamogeton  graminé  , Potamogeton  gramineum  , L.  A 
feuilles  linaires  , alternes.  * 

5q.  Le  Potamogeton  nain  , Potamogeton  pusillum  , L.  A feuilles 
linaires  , alternes  et  opposées.  * 

Sans  pétales.  A calice  monophylle . A trois  segmens. 

53.  Le  Cabaret  d’Europe  , Asarurn  Europœum  , L . A feuilles  en 
rein.  * 

Sans  pétales.  A calice  jaune.  A quatre  segmens. 

54.  La  Donne  à feuilles  alternes  , Chryso splénium  alternifo - 

lium  , L.'*. 

Sans  pétale.  A calice  à cinq  segmens. 

55.  Le  Knavcl  vivace  , Sclerantlius  perennis , L.  A calice  des  fruits 
fermés.  * 

56.  Le  Knavel  annuel , Sclerantlius  annuus  , L.  A calices  des  fruits 
ouverts.  * 

Les  apétales  à calices  renfermant  dix  étamines , dont  cinq  sans 

anthères. 

57.  La  Turquette  lisse  , Herniaria  glabra  , L,  A feuilles  lisses.  * 
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rApêtaIe A calice  monophylle  sur  lequel  les  étamines  reposent. 

58.  La  The  sic  à feuilles  de  Lin,  lhesium  linophyllum  , L.  A 
fleurs  pentandres.  * 

5q.  La  Thésie  Alpine,  Thesium  Alpinum , L.  A fleurs  tétran— 
dres.  * 

Sans  pétales.  Le  calice  à huit  segmens . 

60.  Le  Pied-de-Lion  vulgaire,  A Ichemilla  vulgaris , L.  A feuilles 
palmées.  * V 

Sans  corolles.  A calices  à.huit  segmens , dont  quatre  tres-petits  , 

à quatre  étamines. 

6t.  Le  Perce-Pierre  champêtre,  Aphanes  atvensis , L.  A feuilles 
à trois  lobes  •,  h fleurs  ramassées  aux  aisselles  en  paquets. 

Sans  corolles.  A calices  colorés  , renfermant  une  semence  an- 
guleuse. Stipules  en  gaine.  A six  étamines. 

62.  La  Persicaire  âcre , Polygonum  hydropiper , L.  A stipules 
mousses.  * 

63.  La  Persicaire  douce  , Polygonum  Persicaria , L.  A stipules 
ciliées.  * 

A huit  étamines . 

64.  La  Bistorte  vulgaire  , Polygonum  Bist,orta , Æ.  A racine  tor- 
tueuse j â feuilles  ovales.  * 

A cinq  étamines . 

65.  La  Renouée  amphibie  , Polygonum  amphïbium , L.  A tige 
rampante  ; h épi  ovale.  * 

66.  La  Renouée  des  oiseaux  , Polygonum  aviculare , L.  A fleurs 
axillaires.  * 

67.  Le  Blé-Noir-Liseron  , Polygonum  Ccnvolvulus , L.  A tige 
filiforme  , se  roulant.  * 

68.  Le  Blé-Noir-Sarrasin  , Polygonum  fagopyrum  , L.  A feuilles 

sagiltées.  * 

69.  Le  Blé-Noir  de  Tartarie  , Polygonum  Tartaricum  , L.  A se- 
mences dentées.  * 

Sans  corolles.  A calice  à cinq  segmens.  A cinq  étamines.  A 
deux  styles.  Fruit  ; une  semence  lenticulaire . 

70.  Le  Chénopode-bon-Henri  , Chenoppdiitm  bonus  Henricus  , L. 
A feuilles  sogittées  , triangulaires.  * 

71.  Le  Chénopode  grenu  , Chenopodium  palyspermum  , L . A 
feuilles  ovales , lancéolées.  * 

7 2.  Le  Chénopode  blanc,  Chenopodium  album , L.  A feuilles 
rhomboïdales  , triangulaires.  * 

73.  Le  Chénopode  vert , Chenopodium  viride , L.  A feuilles  rhoni- 
boïdales  , dentées  , sinuées.  * 

74.  Le  Chénopode-Picd-d’Oie  , Chenopodium  hybridum  , L.  A 
feuilles  en  cœur  , anguleuses  , pointues.  * 

7.5.  Le  Chénopode  des  murailles  , Chenopodium  murale  , L>  A 
feuiiles  ovales  , brillantes,  * 
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^G.  Tjü  C.henopode  glaurpjc  , Vlienopodiuin  glauçuifl  , Ij.  A feuiîW 
ovales,  oblongues,  peu  sinuées.  * 

77-  Le  Çhénopode  rouge  , Chenopodium  rubmm  , L.  A feuilles  en 
cœur  , triangulaires  , émoussées.  * 

78.  Le  Chenopode  puant  , Chenopodium  vulvaria , L.  A feuilles 
rnomboïdales  , ovales.  * Je  11e  lai  observé  qu’aux  environs  de  Var- 
sovie. 

Sans  corolles.  Polygames.  Alonoïques. 

L Vrrochc  etalee  , A triplex  patula , L.  A rameaux  étalés  , ou  éloi- 
gnés du  tronc.  * 

79.  L’Arroebc  laciniée  , ^ llriplex  laciniata , h.  A feuilles  del- 
toïdes , d(  niées.  * 

8°.  L’Arroclie  hastéc  , Atriplex  hastalci , L.  A feuilles  en  fer  de 
hallebarde.  * 

Sans  corolles.  A calice  de  cinq  feuillets.  A six  étamines.  A 
une  semence  à trois  angles.  A fleurs  hermaphrodites. 

8t.  La  Patience  aquatique  , Rumex  aquaticus , L.  A feuilles  très- 
grandes  , alongées  , pointues.  * 

82.  La  Patience  frisée , Rumex  crispus  , L.  A feuilles  crêpées.  * 

83.  La  Patience  glomérulée  , Rumex  glorneratus  , JY.  A feuilles 
plissées. 

84.  La  Patience  aiguë  , Rumex  acutus  , L.  A feuilles  lancéolées  r 
à dénis  de  scie.  * 

80.  La  Patience  maritime  , Rumex  tnaritimus , L.  A feuilles  linaires, 
crénelées  , ondées.  * 

A fleurs  dioïques. 

86.  La  grande  Oseille  , Rumex  acelosa  , JL.  A feuilles  en  fer  de 
flèclie.  * 

87.  La  petite  Oseille,  Rumex  acetoselln  , L.  A feuilles  liastées.  * 

Sans  corolle  , dioïques.  A neuf  étamines. 

88.  La  Mercuriale  des  montagnes  , Rlercurialis  perennis  , L.  A 
feuilles  hérissées.  * 

89.  La  Mercuriale  annuelle  , Mercurialis  annua  , L.  A feuille* 
lisses.  * 

Sans  corolle.  A calices  à quatre  segmens.  A quatre  étamines. 
Alonoïques  et  dioïques.  A feuilles  caustiques. 

90.  L’Ortie  monoïque  , Urtica  urens  , L.  Petite  ; à fleurs  males 
et  femelles  sur  le  même  pied.  * 

91.  L’Ortie  dioïque  , Urtica  dioïca , L.  Grande;  a fleurs  mâles 
et  femelles  sur  des  pieds  différons.  * 

Sans  corolles.  Dioïques.  A calices  monophylles.  A cinq  éta- 
mines. 

90.  L"  Chanvre  cultivé.  Cannabis  satiaa  , L,  A tige  droite  ; à 
feuilles  digitées.  * * 
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Sans  corolle  , dioïques.  A fleurs  femelles  , ramassées  en  cône 
formé  par  de  grandes  bractées  en  recouvrement. 

(j3.  Le  Houblon  Vulgaire  , Hurnulus  vulgaris , L.  A tige  se  rou- 
lant ; à feuilles  palmées.  * 

Sans  corolles.  A feurs  gynandres. 

94*  Le  Calle  des  marais  , Calla  palustris  , L.  À feuilles  OYalcs  ; 
h spathe  aplati.  * 


SECONDE  COLLECTION. 

Des  incomplètes  à fleurs  pètaloïdes  , sans 

calice. 


PREMIER  FASCICULE. 

Les  Pètaloïdes  sans  calice  , vagues. 

Nous  nommons  ainsi  les  plantes  dont  les  fleurs  san3 
calice,  présentent  des  corolles  moncpétaies  , petites,  bos- 
suées  ou  éperonnées , régulières  ou  irrégulières  à la  base  ; à 
une , deux  , trois  étamines  , à germe  solitaire  , placé  au- 
dessous  de  la  corolle  , qui  se  change  en  une  semence  nue  , 
couronnée  ou  non  couronnée.  Ce  sont  les  Valérianes  , Vale~ 
rianæ , L.  qui , par  leurs  semences  monospermes  , et  par  leurs 
corolles  en  petits  fleurons  , le  plus  souvent  ramassés  en  pa- 
picule  ou  en  fausse  ombelle  , semblent  constituer  une  petite 
famille  intermédiaire  entre  les  composées  et  les  ornbellifères. 

ï-  ïj  a Valériane  officinale,  V alerîana  officinalis  , L.  A feuilles 
p innées  ; à folioles  ovales  , lancéolées  , dentées.  * 

?..  La  Valériane  dioïcjue  , V alerîana  dioica  , L.  A feuilles  di- 
verses -,  les  radicales  ovales  •,  celles  de  la  tige  pinnées.  * 

3.  La  Vdéyiaue-Màdiç  f V akrîana  Loçmta  , A feuilles  li- 
naires,  * 
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SECOND  FASCICULE. 

Les  Plantes  pètaloides  sans  vrai  calice  3 ou  les 

Lïliacèes . 


Les  Liliacées  à corolles  de  six  pétales  , à six  étamines.  A un 
style.  Le  fruit  , une  baie. 

4-  ÏLi’asperge  officinale,  Asparagus  ojficinalis  , L.  A feuilles 
très-menues  ; à baies  rouges.  * 

A corolles  monopétales.  Fruit  en  baie.  A corolle  en  grelot . 

5.  La  Convallaire  de  Mai  , Convallaria  Maudis , L.  A hampe.  * 

6.  La  Convallaire  bifeuille  , Convatlaria  bifolia  , L.  A corolles 
qui  se  fendent  en  quatre.  * 

A corolles  tubulées. 

7.  ««La  Convallaire  vertieille'ç  , Convallaria  verticillata  , L.  A 
feuilles  en  anneaux.  * 

A feuilles  embrassantes. 

8.  La  Convallaire-Sceau-de-Salomon  , Convallaria  polygonatum  , 
L.  A péduncules  unillores.  * 

9.  La  Convallaire  multiflore,  Convallaria  multiflorü , L . A pédon- 
cules portant  plusieurs  lleurs.  *. 

A corolles  de  six  pétales.  A fleurs  polygames  , monoïques. 

10.  Le  Vèrâtre  blanc  , Veratrum  album  , L.  A fleurs  en  grappes  j 
à feuilles  grandes  , ovales  , lancéolées.  * 

Corolle  de  six  pétales  aplatis  ; pétales  d’un  j aune  - paille  ; 

/ leurs  en  épi  serré. 

îr.  L’Anthéric  caliculé  , Antliericum  calicultitum  , L • A fleurs 
en  épi  ; à corolle  posée  sur  un  calice  formé  par  trois  feuillets.  * 

Corolles  blanches.  Fleurs  en  grappe  lâche. 

10.  L’Anthéric  liliacé  , Antliericum  Liliago  , L.  A hampe  très- 
simple.  * 

10.  L’Anthéric  ramifié,  Antliericum  rümosum  , L.  A hampe 
ramifiée.  * 

Corolle  de  six  pétales  très-grands  ; une  fissure  mielliere  sur 

les  onglets  et  au-dessus. 

14.  Le  Lis-Martagon , L ilium  Mar  Lagon , L.  A feuilles  en  an- 
neaux. *. 
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A six  pétales  jaunes.  Les  filaw.ens  alternes  dilatés  à leur 
* base. 

15.  L’Ornithogale  jaune,  Ornithogalum  luteum  , L.  A péduncules 
simples.  * 

16.  L’Ornithogale  très-petit , O rnithogalum  minimum  , L.  A pédun- 
cules ramifiés.  * 

A spathe  enveloppant  plusieurs  jleurs  ramassées  en  ombelles  ou 
en  tète.  Corolle  de  six  pétales.  Les  bulbifères 

i 7 . L’Ail  verdâtre  , Allium  oleraceum  , L.  A feuilles  rudes  , sillon- 
nées en  dessus  ; â fleurs  verdâtres.  * 

18.  L’Ail  carénée  , AUium  carinatum  , L.  A feuilles  planes  un  peu 
repliées  en  carène.  * 

19.  L’Ail  des  sables  , Allium  arenariurn  , L.  A feuilles  ciliées;  à 
corolles  violettes.  * 

Sans  bulbuies. 

*20.  L’Ail-d’Ours  ou  pétiole  , Allium  ursinum  , L . A feuilles  pé- 
tiolées  , larges  , ovales  , lancéolées.  * 


TROISIÈME  FASCICULE. 

Les  Pétaloïdes  sans  calices , polypétales , irrégu- 
lières , à deux  étamines  posées  sur  le  pistil. 

( Les  Gynandres  diandres  de  Linné.  ) 

LES  ORCHIDÉES. 

A miellier  prolongé  en  corne.  Les  Orchis  , L . -A  bulbes  sans 

divisions. 

m.  Ï_j’orchis - Bifeuille  , Orchis  hijolia , L.  A tablier  linaire  ; à 
corne  du  miellier  très-longue.  * 

22.  L’Orchis  pyramidal , Orchis  pyramidalis , L.  A tablier  divisé  en 
trois  segmens  , la  lèvre  à deux  cornes.  * 

L’Orchis  punais , Orchis  coriophora  , L.  A tablier  à trois  seg- 
mens crénelés.  * 

•i\.  L’Orchis  bouffon  , Orchis  morio  , L.  A tablier  à quatre  seg- 
mens crénelés.  * 

25.  L’Orchis  à capuchon  , Orchis  cuculata  , L.  A casque  d’une 
seule  pièce  , à trois  dents  , à tablier  à trois  segment. 

26.  L’Orchis  mâle , Orchis  mascula  , L.  A tablier  h quatre  segmens  „ 
l’intermédiaire  plus  court.  * 

27.  L’Orcliis  ponctué  , Orchis  ustulata  , L.  A tablier  divisé  eu 
quatre  segmens  raboteux  par  des  points  saillans,  * 


) 
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38.  L’Orchis  militaire  , Orchis  militaris  , L.  A tablier  raboteux  , 
rude  , il  cinq  segniens.  * 

A bulbes  palmées. 

29.  L’Orchis  à larges  feuilles  , Orchis  latifolia  , L.  A tablier  à 
trois  lobes  j lps  latéraux  renversés  en  dehors  dentelés  l’intermédiaire 
obtus.  * 

30.  L’Orehis  tacheté  , Orchis  maculata , L.  A tablier  aplati  , h trois 
seginens  dentelés  ; à feuilles  tachées  de  taches  noirâtres.  * 

31.  L’Orclris  blanc  , Orchis  incarnata , L.  A fleurs  blanches,  3 
tablier  divisé  en  trois  lobes. 

3-a.  L’Orchis  h odeur  de  Sureau,  Orchis  sambucina  , L.  A tablier 
ovale  , p<u  divisé  en  trois  lobes  courts  ; à fleurs  jaunâtres. 

33.  L’Orchis  conopse  , Orchis  conopsea  , L.  A corne  du  miellier 
sctacée  , très-longue  , à tablier  à trois  seginens.  * 

Le  miellier  court , en  bourse. 

34.  Le  Satyrion  verdâtre  , Saiyriuin  viride  , L.  A tablier  lin  a ire  , 
à trois  seginens  -,  à fleurs  jaunes  , verdâtres.  Loés.  Fior.  Pruss. 
tab.  59. 

35.  Le  Satyrion  noir,  Satyrium  nigrum  , L.  A fleurs  renversées  , 
noirâtres  , à tablier  ovale  , lancéolé. 

36.  Le  Satyrion  blanc,  ‘Satyrium  albidum  , L.  A fleurs  blanches j 
à tablier  à trois  seginens  aigus.  * 

3^.  Le  Satyrion  rampant  , Satyrium  repens  , L.  A tablier  en  tim- 
bale. 

Le  miellier  sans  corne  , en  carène. 

38.  L’Ophris -]Nid- d’Oiseau  , Ophrys  Aidus  Avis  , L . Le  tablier 
divisé  en  deux  seginens  courbés.  * 

39.  L’Ophris  3 racine  de  Corail , Ophrys  corallorhiza , L.  A ta- 
blier à trois  segniens.  * 

/jo.  L’Ophris  doubles-feuilles , Ophrys  ouata , L.  A tablier  divisé 
en  deux  seginens  ; deux  grandes  feuilles  ovales  , opposées  sur  la 
tige.  * 

4t.  L’Ophris  en  cœur  , Ophrys  cordata  , L.  A tablier  denté  , di- 
visé en  deux  segmens.  * 

A bulbes  arrondies. 

4 2.  L’Ophris  de  Loësel  , Ophrys  Loëselii , L.  A hampe  h trois 
pans  ; 3 tablier  ovale. 

43.  L’Ophris  à une  feuille  , Ophrys  monophyllos  , L.  A tablier 
entier  \ à tige  à une  seule  feuille  ovale. 

44.  L’Ophris  3 une  bulbe  , Ophrys  monorchis  , L . A tablier  di- 
visé en  trois  segniens  , écartés  en  croix.  * 

45.  L’Opliris-Mouclie  , Ophrys  insecti fera  , varietas  Myodes  , L. 
A tablier  ventru  , 3 cinq  seginens  peu  marqués.  * 

A miellier  ovale  , bossue. 

46.  L’Hclléborine  3 larges  feuilles  , Serapias  latifolia , L.  A tablier 
lancéolé.  * 

47.  L’Hclîéborine  3 longues  feuilles , Serapias  long  folia , L.  A ta- 
blier plissé  , obtus.  * 

' /s  S . 
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48.  L’Helléborine  à grandes  fleurs  , Sercipias  grandiflora , L.  A 
tablier  plus  court  que  les  pétales.  * 

49.  L'Helléborine  toute  blanche  , Serapias  tota  alla , 2Y.  Dout 
toutes  les  parties  sont  blanches. 

A miellier  cave  , ventru  , très-gros. 

50.  Le  Sabot  de  Vénus  , Cypripedium  Calceolus  , L,  A tablier  en. 
sabot.  * 


QUATRIÈME  FASCICULE. 

Les  corolloïdes  sans  calice , monopétales  irrégulières , 
analogues  aux  Liliacées. 


A corolles  divisées  en  six  lames  formant  comme  deux  lèvres  • 

5i.  Le  Glayeul  commun,  Gladiolus  communie  , L.  A fleurs  éloi- 
gnées, tournées  d’un  seul  côté.  * 

Les  corolles  comme  à trois  pétales  droits  , à trois  renversés  ; 
à trois  stigmates  aplatis  , larges  , en  pétales. 

5*2.  L’Iris  de  Germanie  , Iris  Germanica  , L.  A corolles  bleues  , 
barbues  ; à larges  feuilles.  * 

53.  L’Iris  Sibérienne  , Iris  Siberica ; L.  A corolles  bleues  , sans 
barbe  ; à feuilles  étroites. 

54.  L’Iris  des  marais  , Iris  pseudo—sl corus  , L.  A corolles  jaunes^ 
êâus  barbe  j les  pétales  droits  plus  petits  que  les  stigmates.  * 
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TROISIEME  COLLECTION. 


Des  Plantes  à fleurs  imparfaites . 


*-» 


PREMIER  FASCICULE. 

Les  intermédiaires  entre  les  Liliacêes  et  les 

Graminées. 


Les  analogues  des  Liliacêes.  A six  pétales.  A six  étamines.  A 
trois  pistils.  A fruit  en  capsules  linaires. 

.T  i f Troscard  des  marais  , Triglochin  palustre , L.  A feuilles  des 
jiaminées  ; à hampe  terminée  par  un  épi  de  fleurs.  * 

i.  La  Seheuchzère  des  marais , Sc/ieuchzeria  palus  tris  , L.  A cap- 
sides enflées  , arrondies.  * 

Six  pétales.  Neuf  étamines.  Six  pistils. 

3.  Le  Butome-Jouc  fleuri  , Butomus  umbellalus  , L.  A fleurs  eu 
ombelle.  * 

A calice  de  six  feuillets.  A six  étamines.  Un  pistil.  Fruit  9 
capsule  à une  loge.  Les  Joncs  à chaume  nu. 

\.  Le  Jonc  congloméré,  Juncus  conglomeratus  , L.  A fleurs  ea 
tête , latérale.  * 

5.  Le  Jonc  épars  , Juncus  effusus , L.  A fleurs  en  panicule  latéral, 
dilaté.  * 

6.  Le  Jonc  filiforme,  Juncus  fUifomiis , L.  A chaume  très-menu, 

incliné.  * , 

7.  Le  Jonc  roide  , Juncus  squarrosus  , L.  A feuilles  sétacées.  * 

Les  joncs  à chaume  feuillé. 

8.  Le  Jonc  articulé , Juncus  articulatus  , L.  A feuilles  noueuses  , 

articulées.  * . 

9.  Le  Jonc  bulbeux  , Juncus  bulbosus  , L.  A racine  bulbeuse  ; & 

feuilles  linaires  , creusées  en  gouttière.  * 

1 o.  Le  Jonc  des  Crapaux  , Juncus  buffonius  , L.  A chaume  ra- 

mille* 

1 1 . Le  Jonc  velu  , Juncus  pilosus  , L.  A feuilles  à longs  poils.  * 

12.  Le  Jonc  champêtre  , Juneus  campestris , L.  A feuilles  pci# 
>elu*s.  * 
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Les  analogues  aux  graminées.  A six  feuillets  aux  calices.  A 

six  étamines. 

1 3.  L’Acore  aromatique  , Acorus  Calan  tus  , L.  A fleurs  en  chaton 
posé  sur  la  rénure  de  la  feuille.  4 

A fleurs  monoïques.  Triandres.  A chatons  arrondis . 

t 4 * Ee  Rubanier  redresse',  Spargomum  ereclum  , L.  à feuilles 
droites. 

i5.  Le  Rubanier  nageant , Spargonium  natans  , L.  A lige  simple 
à feuilles  renversées.  4 

Monoïques  , à chatons  cylindriques. 

ï6.  La  grande  Massette  , Typha  latifolia , L.  A épi  mâle  rapproché 
du  femelle.  4 

17.  La  petite  Massette,  Typha  minor  , L.  A épis  éloignés  ou  sé-f 
parés  , quoique  posés  l’un  au-dessus  de  l’autre.  4 


SECOND  FASCICULE. 

\ 

LES  GRAMINÉES. 


Les  graminées.  Diandres.  Digynes . 

s8.  Î-M  Flouve  odorante , Anihoxantum  odoratum  , L.  Aromatique^ 
à épi  terminal  , nu.  4 

Les  graminées  triandres  , Mono gy nés. 

19.  Le  Clioin  marisque  , Schœnus  mariscus  , L.  A feuilles  fine-* 
ment  dentelées  ; a épillcts  ramassés  en  tête.  4 

20.  Le  Choin  blanc , Schœnus  albus  , L.  A épillets  comme  ramas- 
sés en  faisceaux.  4 

Les  épillets  ronds. 

21.  Le  Scirpe  des  marais,  Scirpus  palus  tris  9 L.  A fleurs  en  épi 
comme  ovale  , terminal.  4 

22.  Le  Scirpe  à tête  , Scirpus  capitatus  , L.  A épi  en  tête  , ter- 
minal. 4 

23.  Le  Scirpe  en  gazon  , Scirpus  ccespiiosus  , L.  A chaume  strié  j 
à fleurs  en  petit  épi  pauciflore.  4 

24.  Le  Scirpe  en  aiguille  , Scirpus  ancularis , L.  A chaume  très- 
menu  , en  soie.  4 

25.  Le  Scirpe  se'tacé  , Scirpus  selaceus  t L.  A fleurs  ramassées  eut 
Une  ou  deux  têtes  latérales  , Ires-petites.  4 

26.  Le  Scirpe  des  marais  , Sci/pus  lacustris  , L.  A chaume  très- 
élevé  ; à épis  très-nombreux. 

^ 27.  Le  chaume  des  bois  , Scirpus  syluaticus  , L.  A larges  feuilles  ; 
fours  en  paniçule  feuille  f trè«-ramifié»  * 
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-A  semences  enveloppées  par  une  laine  longue . 

tï8.  La  Linaigrette  paniculée  , Eriophorum  polystachion  , L . A 
plusieurs  épis  pédunculés.  * 

29.  La  Linaigrette  engainee  , Eriophorum  vaginatum  , L.  À épi 
terminal.  * 

.4  épi  très-menu  , /orme  de  /ours  sur  un  seul  côté. 

30.  Le  Nard  resserré  , JYardus  stricta  , X.  A chaume  roide.  * 

Les  graminées  triandres.  Digynes . d épi  paniculé. 

31.  Le  Panic  verticillé  , Panicum  verticillatum  , L.  A petite* 
grappes  en  anneaux. 

3-2.  Le  Panic-Pied-de-Coq  , Panicum  crus  Galli  , L . A épis  alter- 
nes , menus  et  conjugés.  * 

A fleurs  en  épi  denses . 

33.  Le  Yulpin  des  prés  , Alopecurus  pratensis , L.  A tige,  feuilles 
et  Mies  velues.  * 

34.  Le  Vuipiu  genouillé  , Alopecurus  geniculatus  , L.  A chaume 
coudé.  * 

A calices  bivalves  , terminés  par  deux  pointes . 

35.  Le  Fléau  des  prés  , Ph/euni  pralense  , X.  A épi  très-long  ; à 
écailles  calicinales  , tronquées  , ciliées.  * 

36.  Le  Fléau  noueux,  Phleum  nodosum  , L . A racine  bulbeuse  ; 
h épi  plus  court. 

37.  Le  Fléau  des  sables  , Phleum  arenarium , L.  A chaume  ramifié  ; 
à épi  ovale.  * 

.d  épi  distique  , ou  /os  épillets  sur  les  deux  cotés . 

38.  Le  Promeut  rampant , Triiicum  repens  , X.  A racine  traçante; 
à épi  étroit.  * 

^ distique  , à doux  pétales  plumeux. 

39.  L’Orge  vulgaire  , Hordeum  vulgare.  L. 

A épi  ovale  , à collerette  ciliée . 

40.  L’Orge  des  murs  , Hordeum  murinwn  , L.  A chaume  re- 
courbé. * 

A épi  distique  interrompu. 

4r.  L’Ivraie  vivace,  Lolium  perenne , X.  A épillets  sans  arêtes.  * 

4'2.  L’Ivraie  annuelle  , Lolium  temulentum , X.  A épillets  h arêtes.  * 

Les  graminées  à fleurs  en  épi  , tournées  d’un  seul  coté.  A 

bractées  pinnatifides. 

43.  Le  Cynosure  à crête,  Cynosurus  crislatus  , X.  A épi  sans 
barbe.  * 

44-  Le  Cynosure  bleu  , Cynosums  cœrulcus  , X-  A bractées  très- 
entières.  * 

A épis  entassés  , lanugineux.  Les  fleurs  polygames  monoïques. 

45.  Le  Barbon  velu  , Andropogon  ischcemum  , X.  A feuilles  mil- 
les , velues.  * 
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A deux  valves  du  calice  égales  , carénées. 

46.  Le  Phalaride-Roseau  , Phullans  arundinacca  , L.  A fleurs  en 
panicule  resserré  , ample  , ventru.  * 

47.  Le  Phalaride-Fléau  , Phallaris  pfdeoides  , L.  A panicule  cy- 
lindrique , resserré  en  épi  , lisse  , souvent  vivipare. 

. A deux  valves  du  calice  presque  égales  , à stigmates  en  pin- 
ceau. 

48.  Le  Millet  épars , Mittium  effusum  , L.  A fleurs  en  panicule 
très-lâche  ou  à épillets  épars.  * 

A fleurs  en  panicule  , les  épillets  à arête.  Les  stigmates  hé- 
rissés. 

49.  L’Agrostis  argenté,  Agrostis  calamagrostis  , L . A bâle  inté- 
rieure très-velue  et  soyeuse. 

50.  L’Agrostis  traçant , Agroslis  stolonifera  , L.  A chaume  ram- 
pant , jetant  des  radicules  ; à épillets  sans  arêtes.  * 

51.  L’Agrostis  genouillé  , Agrostis  canina  , L.  A chaumes  cou- 
chés , ramifiés.  * 

A calices  biflores  , les  fleurettes  sans  germe  intermédiaire. 

52.  Le  Foin  aquatique  , A ira  aquatica  , L.  A panicule  étalé.  * 

53.  Le  Foin  bleuâtre  , Aira  ccerulca  , L.  A panicule  resserré.  * 

54.  Le  Foin  oeilleté , Aiia  caryophy  llea  , L.  A panicule  peu  garni  7 
très-étalé.  * 

55.  Le  Foin  blanchâtre  , Aira  canescens  , L.  A panicule  resserré 
dont  la  base  est  enveloppée  par  une  feuille.  * 

50.  Le  Foin  des  montagnes  , Aira  montana  , L.  A panicule  res- 
serré. * 

57.  Le  Foin  tortueux  , Aira  flexuosa  , L.  A panicule  étalé  , k 
péduncules  tortueux.  * 

58.  Le  Foin  en  gazon*,  Aira  cœpitosa  , L.  A panicule  ouvert;  & 
arêtes  des  pétales  très-courtes.  * 

A fleurs  en  panicule  ; à épillets  présentant  un  germe  entre 

deux  fleurettes. 

59.  La  Méliqùe  penchée,  Melica  tiulans  , L.  A panicule  incliné.  * 

A calices  bivalves , renfermant  plusieurs  fleurettes.  Les  fleurs  en 
panicule  peu  garni  de  fleurs. 

flo.  L’Amourette  moyenne  , Bryza  media  , L.  A épillets  ovales  ^ 
aplatis  ; à huit  â neuf  fleurettes.  * 

A panicule  plus  garni  de  fleurs. 

6t . Le  Pâturin  aquatique  , Poa  aquatica  A chaume  très-élevé 
à épillets  linaires.  * 

62.  Le  Pâturin  comprimé,  Poa  compressa,  L.  A chaume  com- 
primé ; â panicule  resserré  , tourné  d’un  côté.  * 

03.  Le  Pâturin  â feuilles  étroites,  Poa  angustifolia  , L.  A panw 
eule  étalé  ; â épillets  duvetés.  * \ 
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64.  Le  Pâturin  des  prés  , Poa  vratensis  , L.  A particule  étalé  ; h 
épiliets  lisses.  * 

65.  Le  Pâturin  annuel  , Poa  annua , i.  A chaume  oblique  9 
aplati  ; h panicule  triangulaire.  * 

66.  Le  Pâturin  des  marais  , Poa  paluslris  , L-  A épiliets  de  deux 
ou  trois  fleurettes  duvetées. 

67.  Le  Pâturin  des  bois,  Poa  nemoralis  , L.  A chaume  courbe  ; 
à panicule  effilé.  * 

Les  graminées  à fleurs  en  panicule . A calices  bivalves.  Les 
valves  de  la  corolle  oblongues  , aigues. 

68.  La  Fétuque  inclinée  , Festuca  decumbens  , L.  A chaume  re- 
dressé , mais  incliné  ; à panicule  droit  , resserré  en  épi. 

69.  La  Fétuque  durette  , Festuca  duriuscula  , L.  L fleurs  en  pa- 
nicule , tourné  d’un  côté  , resserré  , dur.  * 

70.  La  Fétuque  rouge  , Festuca  rubra  , L,  A fleurs  en  panicule 
tourné  d’un  côté  , rude  ; à chaume  à demi-arrondi  , purpurin  vers  le 
haut.  * 

71.  La  Fétuque  des  Moutons  , Festuca  ovina  , L.  A chaume  à 
quatre  pans  ; à nœuds  noirs  , â racines  noirâtres.  * 

7’2.  La  Fétuque-Queue-de-Iiat  , Festuca  Myuros  , L.  A panicule 
très-resserré , en  épi  ; â épiliets  linaires.  * 

73.  La  Fétuque  élevée  , Festuca  elatior  , L.  A panicules  très- 
grand  , formé  d’un  côté  ; à épiliets  cylindriques.  * 

7q.  La  Fétuque  flottante,  Festuca  fini  tan  s , L-  A panicule  ra- 
mifié , droit  ; à épiliets  presque  sans  pédoncules.  * 

A calices  bivalves.  A épiliets  distiques  ; l'arête  à la  base.  Les 
fleurs  en  panicule  étalé  , ou  resserré  en  épi. 

q5.  Le  Brome  sécalin  , Promus  secalinus  , L.  A panicule  étalé  ; à 
épiliets  longs  de  demi-pouce.  ¥ 

76.  Le  Brome  mollet.  Brairais  mollis , L.  A panicule  assez  droit.  * 

77.  Le  Brome  stérile  , Promus  sterilis ■ , L.  A panicule  étalé  , à 
épiliets  alongés  , â longues  arêtes.  * 

78.  Le  Brome  des  champs  , Promus  arvensis  , L.  Très-grand  ; à 
panicule  incliné  ; à épiliets  ovales  , oblongs.  * 

79.  Le  Brome  gigantesque  , Promus  giganteus  , L.  A panicule  in- 
cliné ; à épiliets  longs  , resserrés. 

A calices  bivalves.  La  plus  grande  carénée. 

80.  Le  Dactyle  pelotonné,  Dactylis  glomemta , L.  A panicule 
court , formé  d’un  seul  côté  par  une  foule  de  fleurs  entassées.  * 

A fleurs  en  panicule  ; à arête  tordue  , posée  sur  le  dos  de  la 

bêle. 

81.  LA’voine  élevée  , Avena  elatior , L-  A calice  bi flore  ; h racines 
tubéreuses.  * 

82.  L’Avoine  follette,  Avena  fatua , L.  A fleurs  en  panicule;  à 
calices  tri  flores.  * 

83.  L’Avoine  jaunâtre,  Avenu  flavescens  , L.  A panicule  lâche;  à 
épiliets  jaunâtres.  * 
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L’Avoine  des  prés,  Avena  pralensis , L.  L panicule  resserré 
en  épi  â calice  de  cinq  fleurs. 

A fleurettes  entassées  , enveloppées  d'un  duvet. 

85.  Le  Roseau  commun  , Arundo  phragmites  , L.  À panicule 
lâche.  * 

86.  Le  Roseau  laineux  , Arundo  calamagroslis  , L.  A chaume  ra- 
mifié ; à panicule  resserré  ; k corolles  laineuses.  * 

87.  Le  petit  Roseau , Arundo  epigéios  , L.  A panicule  resserré  en 

épi.  * 

A fleurs  polygames  en  panicule. 

88.  La  Hougue  aromatique  , Holcus  odoratus  , L.  A épillets  tri- 
flores. 

Les  graminées  à fleurs  monoïques.  Les  Car  exs  de  Linné.  Cy~ 

péroïdes  de  Tournefort.  A épi  simple  , unique  ; les  mâles 

au  sommet , les  femelles  au-dessous. 

89.  Le  Carex-Pucier  , Carex  pulicaris  , L.  A tiges  très-menues  ; k 
semences  noires. 

A plusieurs  épis  androgynes  , ou  portant  des  fleurs  mâles  et 

femelles. 

90.  Le  Carex  brisoïue  , Carex  brizoïdes  , L.  A chaume  triangu- 
laire. 

91.  Le  Carex  alongé  , Carex  elongala  , L.  A épillets  alongés  , 
éloignés.  * 

92.  Le  Carex  blanchâtre  , Carex  canescens  , L-  A épillets  arrondis  , 
éloignés  , d’un  blanc-verdâtre.  * 

98.  Le  Carex  hérissonne  , Carex  muricata  , L.  A épillets  comme 
ovales  ; à capsules  épineuses.  * 

94*  Le  Carex  des  Renards,  Carex  vulpina  , L.  À épillets  ovales, 
entassés.  * 

A épis  composés . 

95.  Le  Carex  des  sables  , Carex  arenaria  , L.  A épillets  éloignés, 
feuillés.  * 

96.  Le  Carex  des  Lièvres,  Carex  leporina  , L.  A épillets  nus, 
rapprochés.  * 

A épis  de  sexes  différens.  Les  épis  femelles  assis. 

97.  Le  Carex  jaune  , Carex  flava  , L.  A épis  femelles  arrondis  , le 
mâle  linaire.  * 

98.  Le  Carex  digité  , Carex  digitata  , L.  A épis  femelles  linaircs, 

99.  Le  Carex  des  montagnes  , Carex  montana , L.  A épi  mâle  y, 
ovale  ; à capsules  duvetées.  * 

A épis  de  sexes  distincts  ; à femelles  pédunculées. 

*00.  Le  Carex  écarté  , Carex  disfans  , L.  A épis  très-éloignés.  * 

101.  Le  Carex  pâle  , Carex  pallescens  , L.  A.  épis  pendans  ; à cap- 
sules obtyses.  * 
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102.  Le  Carex  faux-Souchet , Carex  pscudo-Cyperus  , L,  A épi» 
pendans  ; à capsules  comme  renversées  , terminées  par  deux  arêtes.  * 

103.  Le  Carex  en  gazon,  Carex  cœpitosa  , L.  A épis  terminés, 
cylindriques  , droits.  * 

A épis  de  sexes  distincts . Plusieurs  mâles. 

104.  Le  Carex  hérissé,  Carex  hirla  , L.  A épis  mâles  inégaux 
à capsules  hérissées.  * 

1 o5.  Le  Carex  aigu  , Carex  acuta  , L.  A épis  mâles  , terminés  ; à 
capsides  striées.  * 

1 ot>.  Le  Carex  à vessies , Carex  vesicaria  , L.  A capsules  enflées 
en  ampoules , aiguës,  * 
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QUATRIÈME  SÉRIE. 


Les  Plantes  dont  les  étamines  et  les  pistils 
ne  se  distinguent  pas  à l'œil  nu  ; ou  les 
Cryptogames  de  Linné. 

Cette  Série  renferme  quatre  Collections  : Les  Fougères  , 
Filices , L.  ; les  Mousses,  Alusci , L.  ; les  Algues  , 
Algæ  , L.  ; et  les  Champignons  , Fungi , L.  Comme  nous 
ne  pouvons  mieux  faire  que  de  suivre  l’analyse  que  nous 
avons  donnée  de  ces  plantes  dans  ce  troisième  volume , 
d’après  les  divisions  adoptées  par  Linné  , et  que  nos  Cryp- 
togames Lithuaniennes  sont  à peu  près  les  mêmes  que  les 
Lyonnaises  , nous  nous  contenterons  ici  de  les  dénombrer , 
en  ajoutant  à chacune  le  signalement  le  plus  précis. 
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PREMIÈRE  COLLECTION. 
LES  FOUGÈRES,  FILICES,  L. 

Les  fructifications  en  bouclier. 

F , ■ r 

i.  QUISETUM  sylvaticum  , L.  * A feuilles  composées. 

а.  Equisetum  arvense , L.  * A tige  nue  et  feuilléc. 

3.  Equisetum  palustre , L . * A tige  ramifiée  , multiflore. 

zj.  Equisetum  fluviatile  , L.  * A tige  striée. 

5.  Equisetum  hyemale , L.  * A tige  très-rude. 

A épi  articulé  , en  languette. 

б.  Ophioglossum  vulgatum  , L.  * A nue  feuille  ovale. 

A épi  ramifié. 

7.  Osmunda  lunaria  , L.  * A feuilles  lunulées. 

A fructification  sur  le  dos  de  la  feuille. 

8.  Jlc.i osticum  Septentrionale  , L.  * A feuilles  laciniécs. 

9.  Pleris  aquUina  , L.  * A feuilles  trois  lois  pinuées. 
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10.  Asplénium  trichomanes  , L.  * A feuilles  pinnées,  k folioles 
crénelées. 

11.  Asplénium  Buta  muraria  , * A feuilles  décomposées. 

12.  P oly podium  vu/gare  , L.  * A feuilles  pinnatifides. 

13.  Pnlypodium  filix  nuis  , L.  * A feuilles  pinnées. 

i4-  P oly  podium  filix  foemina  , L.  * A feuilles  deux:  fois  pinnées. 
l5.  Pol\ podium  aculeatum  , L.  * A folioles  ciliées  , épineuses. 
iG.  P >ly podium  fragile  , * A péliole  fragile. 

17.  Poly podium  dryopteris  , L.  * A feuilles  décomposées  et  ternées. 


SECONDE  COLLECTION. 
LES  MOUSSES,  M U S C I. 

A urnes  sans  coiffe . a fleurs  en  épi . 

j . JjYCOPODlUM  clat'atum  , X.  * A épis  pédoncules. 

а.  Lycopèdîurn  complanatum  , Z>.  A tiges  aplaties. 

3.  Lyco podium  Stlago  , F.  * A fleurs  éparses. 

vf  urues  //sses  sur  les  bords. 

4-  Sphagnum  palustre  t L.  * A.  rameaux  recourbés. 

urues  ciliées  sur  les  bords. 

5.  Phascum  amidon  , L*  * A pédicule  très-court. 

б.  Phascum  subulatum  , L.  * A feuilles  sétacees, 

. £/ru<?  à coïffe.  Urne  à apophyse. 

7.  Polytricwn  commune  , L.  * A urne  quadrangulaire. 

^ urnes  suùs  apophyse. 

8.  Mnium  peUucidiim  , P.  * A feuilles  diaphanes. 

9.  Mnium  fontanum  f L\  * A pédoncules  radicaux. 

10.  Mnium  palustre  , />.  * A tige  dichotome. 

11.  Mnium  androgynum  , X.  * A globules  feuilles. 

12.  Mnium  hygrometicum  , />.  A coifFe  recourbée. 

13.  Mnium  purpurewn  , />•  * A pedùncüles purpurins  , axillaires. 

14.  Mnium  sctaceum  , L . * A opercules  filiformes, 

j 5.  Mnium  nuduin  , * A urnes  pendantes. 

16.  Mnium  serpylli folium  , P.  * A feuilles  ovales. 

17.  Mnium  trichomanes  , L.  * A feuilles  distiques,  très-entières. 

18.  Mnium  Jungermannia  , Zi.  “ A feuilles  distiques,  a oreillettes» 

,/f  urues  assises. 

19.  F onünstlis  antipyretica  , L.  * A feuilles  sur  trois  rangées. 

(Tr/zes  coiffe  lisse.  Sans  péduncules . 

20.  Bryuni  apocarpum  , />.  * A coiffe  très-petite. 

21.  Bryuni  stiiaium  9 L,  * A coiffe  striée. 
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A urnes  pédunculées  , droites. 

22.  Bryum  pomiforme  , Z,.  * A urnes- sphériques. 

23.  Bryum  pyriforme , Z.  * A urnes  en  poires. 

24.  Bryum  extiïictoiium  , Z.  * A coiffe  en  étcignoir. 

25.  Bryum  subulatwn  , Z.  * A urnes  en  alêne. 

26.  Bryum  murale  , Z.  * A feuilles  à poils  droits. 

27.  Bryum  rurale  , Z.  * A feuilles  a poils  recourbes.  ^ 

28.  Bryum  scoparium  , Z.  * A feuilles  roides  , tournées  d un  cote, 

29.  Bryum  undulatwn  , Z.  * A feuilles  ondulées. 

30.  Bryum  glaucum  , Z.  * A feuilles  glauques  , 5 coiffe  arquée. 

31.  Bryum  heterornalum  , Z.  * A feuilles  d’un  coté  , sétacees. 

32.  Bryum  trunculatum  , Z«  * A urnes  tronquées. 

33.  Bryum  virididum  , Z.  * A feuilles  imbriquées,  vertes. 

34.  Bryum  hypnoides  , L.  * A tige  ramifiée. 

urnes  pendantes. 

35.  Bryum  argenteum  , Z.  * A feuilles  d’un  blanc-argentin. 

36.  Bryum  pulvinatum  , Z.  * A urnes  nidulées  entre  les  feuilles. 

yi  urnes  pédunculées. 

37.  Bryum  cæspititium  , Z.  * A feuilles  lancéolées  , terminées  par 
une  soie. 

38.  Bryum  capillare  , Z.  * A feuilles  ovales  , terminées  par  une 
soie. 

péduncules  latéraux  d'une  rosette  de  feuilles.  Les  rameaux 
empennés.  La  base  des  rameaux  , pédunculifère . 

3q.  Hypnum  taxifolium  , Z.  * A ailes  par  un  seul  rang  de  feuilles., 
4o.  Hypnum  denlicu/atum  , Z.  * A ailes  par  deux  rangs  de 
feuilles. 

4 t . Hypnum  hyoïdes  y Z.  * A ailes  par.  une  rangée  de  feuilles 
lancéolées. 

Les  péduncules  aux  sommets  des  rameaux. 

42.  Hypnum  adianthoïdes  , Z..  * A feuilles  distiques , lancéolées; 
h pédoncule  dit  milieu  des  rameaux. 

43.  Hypnum  complanatum  , Z-  * A feuilles  comprimées  contre 
les  rameaux. 

* ^4  rameaux  vaques. 

44-  Hypnum  crispum  , Z.  * A feuilles  crêpées  , ondées. 

45.  Hypnum triquetrum  , L.  * A feuilles  imbriquées  sur  trois  faces. 

46.  Hypnum  rutabulwn , Z.  * A feuilles  ovales  , striées. 

yl  rejets  pinnés. 

47.  Hypnum  Jilicinum  , Z.  * A rameaux  écartés. 

48.  Hypnum  par ietinum  , Z.  * A feuilles  collées  contre  les  ra- 
meaux. 

49-  Hypnum  proliferum  , Z.  * A rejets  prolifères. 

50.  Hypnum  prœlongnm  , Z.  * A anthères  inclinées. 

51.  Hypnum  crista-castrensis , Z.  * A rameaux  rapprochés. 

Ô2.  Hypnum  abietinum , Z.  * Jaunâtre  , à rameaux  durs  5 secs« 
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A feuilles  recourbées. 

53.  Hypnum  cupres  si  forme  , L.  * A rameaux  crépus  ; à feuilles  en 
hameçons. 

54.  Hypnum  aduncum  , L.  * A rejets  droits  -,  à feuilles  en  fau- 
cilles. 

55.  Hypnum  viticulosum  , L.  * A rejets  très-grêles. 

06.  Hypnum  squarrosum  , Z».  * A feuilles  repliées  sur  toutes  les 
faces. 

A rejets  ramassés  en  faisceaux. 

.57.  Hypnum  dendroides  , L.  * A urnes  droites. 

5b.  Hypnum  alopecurum  , L.  * A urnes  un  peu  inclinées. 

A rejets  cylindriques. 

59.  Hypnum  purum  , L.  + A feuilles  ovales  , obtuses. 

60.  Hypnum  curtipendulum  , />.  * A urnes  pendantes. 

61.  Hypnum  tipuriiun  , L.  * Aquatique  , ramifiée  , pinnée. 

62.  Hypnum  cuspidatum  , L.  * Les  sommets  des  rejets  pointus. 

^4  re/ets  entassés. 

63.  Hypnum  sericeum  7 L.  * A feuilles  et  rejets  soyeux  ) à urne* 
droites. 

64.  Hypnum  velutinum  , L.  * Soyeuse  ; a urnes  inclinées. 

(35.  Hy  pnum  serpens  > L.  * A rejets  très-menus  , serpentans. 

60.  Hypnum  sciuro’ides  , 73.  * A rejets  recourbés. 

67.  Hypnum  myosurdutes  , L.  * A rejets  cylindriques,  pointus. 


TROISIÈRE  COLLECTION. 
LES  ALGUES,  A L G Æ , L. 

Les  terrestres.  Calices  s’ouvrant  en  quatre  parties.  A rameaux 

pinnés. 

1.  J U N GE  B Aï  A N N 1.4  asplenoides  , L.  * A folioles  dentelées. 

2.  Jungerrnannia  lanceolata , L.  * A folioles  lancéolées  , très-en- 
tières. 

3.  Jungerrnannia  bidentata  , L.  * A folioles  à deux  dents. 

A feuilles  imbriquées. 

4.  Jungerrnannia  complanala  , L.  * A folioles  à oreilles  h leur 
base. 

5.  Jungerrnannia  tamarisci folia  , L.  * A folioles  sur  quatre  rangées. 

6.  Jungerrnannia  varia  , L.  * A folioles  fendues  en  deux. 

5*j/îs  £/ge. 

jj-,  Jungerrnannia  pusilla  , L.  * A feuilles  pinnées. 
b.  Jungeruuennia  epiphylla  , L-  A folioles  adhérentes  par  les  lames» 
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j),  Jungermannia  furcata  , L.  A folioles  dicltotomes. 

Le  calice  commun  au  bouclier  , les  fleurs  en  dessous • 

10.  Marchanda,  polymorpha  , L.  * A calice  à dix  segmens. 

Le  fruit  en  grain  adhérent  à la  feuille. 

11.  Hiccia  glatica  , L,  * A lobes  de  la  feuille  sans  tige  , bifurques, 

12.  Hiccia  cristalina  , L.  * Les  feuilles  sans  tige  mamelonnée. 

13.  Hiccia  Jluitans  , L.  * La  feuille  sans  tige,  linaire. 

Substance  laineuse.  Les  filamenteuses. 

13  y s su  s fins  aquœ  , L.  * A filamens  plumeux. 
i5.  Byssus  phosphorea  , L.  * Lanugineuse  , violette. 
ï6.  Byssus  velutina  , L.  * Veloutée  , verte. 

Les  pulvérulentes. 

17.  Byssus  candetaris  , L.  * Jaune. 

1.3.  Byssus  botryo'ides  , L.  * Verte. 

19.  Byssus  incana  , L.  * Blanrhe. 

20.  Byssus  laclea  , L.  * Très-blanche  , molle, 
ai.  Byssus  antiquitalis  , L.  * Noire. 

irz  fructification  dans  un  réceptacle  lisse.  Les  Lichens.  Les 

lépreux  tuberculeux. 

22.  Lichen  scriptus  , L.  * Imitant  des  lettres. 

,a3.  Lichen  geographicus  , L.  * Imitant  une  carte  géographique. 
24.  Lichen  sanguin  anus  , L.  * Croûte  verdâtre  , à tubercules  noirs. 
a5.  Lichen  ericetorum , L.  * Croûte  blanche  , à tubercules  in- 
carnats. 

Les  lépreux  à écussons. 

26.  Lichen  candelarius  , L.  * Croûte  jaune  , à écussons  jaunes. 

27.  Lichen  subfuscus  , L.  * Croûte  blanchâtre  , à écussons  rous- 
sâtres. 

A écailles  imbriquées. 

28.  Lichen  parietinus  , L.  * Imbriqué  , jaune. 

29.  Lichen  phy sodés  , L.  * A écailles  boursoufflées. 

30.  Lichen  stellaris  , L.  * A écailles  en  étoiles. 

Les  feuïllés. 

31.  Lichen  ciliaris  , />.  * A feuilles  ciliées. 

32.  Lichen  olivaceus  , L.  * Olivâtre  , demi-pinné, 

33.  Lichen  crispus  , L.  * A feuilles  ridées  , crépues. 

34.  Lichen  Islandicus  , L.  A feuilles  divisées  en  deux  dents  au 
sommet. 

35.  Lichen  puhnonanus  , jL.  * A feuilles  en  réseau  , ponctuées. 

36.  Lichen  furfuraceus  , L.  * A feuilles  sillonnées  et  à lacunes. 

37.  Lichen  Jarinaceus  , L.  * A feuilles  aplaties  , linaires  , û lacu- 
nes sur  leurs  bords. 

38.  Lichen  calicaris  , I.  * A feuilles  divisées  , terminées  par  les 
écussons. 

39.  Lichen  Prunastri , L.*  A feuilles  cendrées  .cotonneuses. 

40.  Lichen  caperaius , L.  * A feuilles  ridées,  d’un  vert-jaunâtre. 
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Les  coriaces. 

f\  t . Lichen  aphlosus  , L.  * A feuilles  d’un  vert— gai  , verrues 
éparses.  • 

/js.  Lichen  caninus  , *À  feuilles  plombées  , velues  , et  veinées 
en  dessous. 

43.  Lichen  perlalus  , L.  * À feuilles  vertes  , lisses  j ir  écussous 
pcdunculés. 

En  ciboire. 

44.  Lichen  cocciferus  , L.  * A tubercules  écarlates. 

45.  Lichen  pyxidatus  , L.  * A tubercules  roux. 

46.  Lichen  Jimbriatus  , L.  * A marge  dentelée. 

47.  Lichen  gracilis  , L.  * Ramifié  , terminé  par  des  godets. 

4-8.  Lichen  cornutus  y L.  * A lige  en  alêne. 

£/t  arbrisseau. 

49.  Lichen  rangiferinus  , L.  * A rameaux  inclinés  , forés  aux 
noeuds. 

50.  Lichen  uncialis , L.  * A rameaux  très-courts  , forés. 

51.  Lichen  subulatus  , L.  * A rameaux  en  alêne. 

5u.  Lichen  paschalis  , L.  * Couverts  d’écailles  croûteuses. 

Filamenteux. 

53.  Lichen  chaly  heifoimis  , L.  * A rameaux  secs  , durs. 

54.  Lichen  hirtus  , L.  * A tubercules  farineux. 

55.  Lichen  Jloridus  , L.  * A écussons  rayonnés  ou  ciliés  sur  la 
marge. 

.Les  Algues  aquatiques.  La  fructification  dans  une  membrane 

diavhane. 

56.  U Ica  grcuxulata , L.  * Amas  de  petits  grains  verts  et  blancs. 

57.  U ha  pruniformis  , L.  * Gélatineuse  , eu  globules  comme  des 

Prunes. 

Fructification  perdue  dans  une  substance  gélatineuse . 

58.  Tremella  juniperina  , L.  * Rousse  , en  forme  d’oreille. 

5q.  Tiemella  nostoc  , L.  * Plis  ce  , ondulée. 

60.  1 rernella  verrucosa  y L.  * A tubercules  en  verrues. 

61.  1 rernella  purpurea  , L.  * Arrondie,  lisse  , purpurine. 

Toute  la  plante  composée  de  chevelus.  A filamens  très- 

simples. 

62.  Conferoa  nvularis , L.  * A filamens  très-simples  , verts. 

63.  Conjerva  bidlosa  , L.  * A filamens  ramifiés  , égaux. 

64.  Conferva  amphibia , L.  * A filamens  se  réunissant  en  pointe* 

A filamens  genouillés. 

65.  Confewa  capillaris  , L.  * A articulations  aplaties. 

66.  Conjerva  reticulata  , L.  * A filamens  s’anastomosant, 

67.  Conjeiva Jliiviatilis  , f,  *A  filamens  noueux. 
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QUATRIÈME  COLLECTION. 
LES  CHAMPIGNONS,  FUNGI,  L. 


Le  chapiteau  lamellcux  en  dessous.  Les  Agarics  , Agarici , i.» 


GAR1CUS  flabelliformis  , L.  Assez  sec  , 


à chapiteau  blanc  et 


fauve  , en  éveutaiî. 

2.  Agaricus  dijjluens  , L.  Déliquescent , h chapiteau  blanchâtre  3 
à lames  grises. 

3.  Agaricus  cinereus  , L.  Mou  , à chapiteau  gris-de-fer. 

4.  Agaricus  albus  , L.  A chapiteau  et  lames  blanches. 

5.  Agaricus  Jlabellum  , L.  lén  éventail  , â chapiteau  fauve  , h lames 
jaunâtres. 

6.  Agaricus  violaceus  , L.  Déliquescent  , très-petit  , violet. 

7.  Agaricus  infundibulijormis , L , A chapiteau  en  entonnoir,  roux, 
rougeâtre  , à lames  blanches. 

8.  Agaricus  cinereo-violaceus  , L.  A chapiteau  cendré,  violet  , à 


laines  brunâtres. 


9.  Agaricus  herpeticus  , L.  A chapiteau  rouge  , dartreux  , â lame? 
blanches. 

10.  Agaricus  rufo-carneus  , L.  A chapiteau  rousseàtre  , à lames 
incarnates. 

11.  Agaricus  castaneo-strumineus  , L.  A chapiteau  marron  , à la- 
mes pailles. 

12.  Agaricus  mollis  , albus  , A.  Tendre  , à chapiteau  et  lames 
blanches. 

13.  Agaricus  subsiccus-albescens , L.  Assez  sec  , à chapiteau  jau- 
nâtre , à laines  blanches. 

14.  Agaricus  avellanaceus , L.  Assez  sec  , â chapiteau  lisse,  noi- 
sette , à pétiole  très -long  , â lames  prolongées  sur  le  pétiole  , noi- 
settes. 

15.  Agaricus  cilreus  , L.  A chapiteau  , lames  et  pétiole  citrons. 

iG.  Agaricus  cœrulescens  , L.  A chapiteau  à ombilic  bleuâtre  , à 

marge  noire. 

17.  Agaricus  auranlius  , L.  A chapiteau  , lames  et  pétioles  oranges. 

18.  Agaricus  pusillus  , L.  Très-petit  , à chapiteau  comme  un  Pois  , 
d’un  blanc-cendré. 

19.  Agaricus  striatus  , L.  Agrégé  , tout  noisette  , à chapiteau  strié. 

20.  Agaricus  concavus  , L.  A chapiteau  concave  , blanc. 

21.  A gai  mus  purpureus  , L.  A chapiteau  grand,  pourpre  et  cra- 
moisi. 

22.  Agaricus  albescens  , L.  A chapiteau  très  - grand  , irrégulier  , 
d’un  blanc- fauve. 

23.  Agaricus  plano-albus  , L.  A chapiteau  aplati  , blanc. 

^4-  Agaricus  çmarginatus  , T.  A chapiteau  échancré , d’un  fauve- 
blanc. 
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20.  Agarïcus  aggregatus  , fuhus , />.  Agrégé  , à chapiteau  petit  f 
jaune  , fauve  , assez  sec. 

26.  Agarïcus  aggregatus  , fusco-carneus  , Z/.  Déliquescent  agrégé  , 
;i  chapiteau  fauve  , incarnat. 

27.  Agavicus  f uluo-castaneus  , L.  A chapiteau  élevé  au  centre  , 
roux. 

28.  Agarïcus  fulvo  -albus  , Z».  A chapiteau  roux,  k lames  blan- 
ches. 

29.  Agarïcus  castaneo-albus  , Z/.  A chapiteau  marron  , à lames 
blanches. 

30.  Agarïcus  marmoreus  , L.  A chapiteau  grand , marbré  de 
taches  oranges  et  blanches. 

31.  Agarïcus  cïtreo-albus  , L.  A chapiteau  jaune-citron  , à lames 
blanches. 

32.  Agarïcus  fuluo  - caslaneus  , L . A chapiteau  globuleux  , cilié 
sur  le  bord  , marron. 

33.  Agarïcus  reüculalus , L.  A chapiteau  blanc,  k lames  s’anas- 
tomosant. 

34.  Agarïcus  albus  , convexus  , L.  A chapiteau  convexe,  blanc  , 
k lames  blanches. 

35.  Agarïcus  albo-villosus  , L.  A chapeau  blanc  , velouté  ; k la- 
ines blanches. 

36.  Agarïcus  rubro-albus  , L.  Agrégé,  petit,  k chapiteaux  rouges,  k 
lames  blanches. 

37.  Agarïcus  flauo-viriclescens , L.  Agrégé,  k chapiteau  roux  , k 
lames  verdâtres. 

38.  Agarïcus  fulvo-lutesccns  . L.  A chapiteau  concave  , grand  , 
brun  , k lames  couleur  de  feuilles  mortes. 

3p.  Agarïcus  zona/is  , L.  A chapiteau  contourné  en  oreille  ; k 
zones  et  k tubercules  verdâtres. 

4o.  Agarïcus  cocldca  , L.  A chapiteau  replié  comme  la  coquille 
appelée  Came  , grand  , noisette. 

Zji.  ^Agarïcus  auriculiformis  , L.  A chapiteau  plissé  comme  une 
oreille  , noisette  ; k lames  paille  , décurrentes  sur  un  pétiole  court. 

42.  Agarïcus  concayo  - albus  , L.  A chapiteau  grand,  concave, 
blanc  , tacheté  de  roux. 

43.  Agarïcus  cinnabarinus  , L.  A chapiteau  en  entonnoir  , grand  9 
rouge  de  cinnabre. 

44.  Agarïcus  inversus , L.  A chapiteau  concave,  orange,  grand, 
k lames  blanches  , fétide. 

45.  Agarïcus  difj'ormis  , L.  Agrégé,  k chapiteau  difforme  , plissé, 
roux  , k lames  biches  , tendre. 

46.  Agarïcus  nigro-Juluus  , L.  Agrégé  , petit  , a chapiteau  con- 
vexe ; à centre  noir  ; k marge  striée  , rousse  ; k lames  incarnates. 

47*  Agarïcus  totus  luieus  , L.  Agrégé,  petit,  tout  jaune. 

4<3.  Agaiicus  Julvo~griseus  , L.  A chapiteau  gris-de-fer  , k lames 
lilas. 

49.  Agarïcus  zonalis  , concavus  , Z>.  A chapiteau  concave  , mar- 
bré île  rouge  et  de  jaune. 

50.  Agarïcus  albo-concavus  , L.  A chapiteau  tout  blanc  , concave, 
jnédiocre. 

51.  Agaricus  albo-piisillus  , L . A chapiteau  tout  blanc  , très-petit. 

52. 
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î>>2.  Agaricus  albo  - planas  > L.  A chapiteau  en  éventail,  tout 
blanc. 

53.  égarions  purpureo-verrucosus  , L.  A chapiteau  grand  , pour- 
pre , à verrues  blanches. 

54.  Agaricus  intcger , nondüm  eaolutus , L.  Arrondi  , gros  comme 
une  noix  , tout  rouge. 

55.  Agaricus  purpureus  , pyramidalis  , L.  A chapeau  pyramidal , 
pourpre  , à lames  blanches, 

56.  Agaricus  albus , deliquescens , L.  Déliquescent,  a chapiteau 
convexe  ; à marge  ondée  , blanche  ; à lames  blanches. 

5y.  A gu  fie  us  bieui  stipiiatus  , b.  A pétiole  très— court , a chapiteau 
arrondi  , couleur  de  safran  , à chair  très-blanche. 

58.  Agaricus  rujb-luteus  , L.  A chapiteau  jaune  ; à lames  rousses, 
inégales  , à bord  roulé  en  dessous. 

5q.  Al ga ficus  stramineus , L,  A odeur  forte  , à chapiteau  paille,  à. 
îames  inégales. 

60.  Agaricus  albo-squamosus  , L.  A chapiteau  blanc,  écaille^: 
brunes  , à lames  bkmehes. 

61.  Agaricus  rabro-cinerascens , L.  A chapiteau  rouge  - cendré  , 
convexe  , il  marge  inégale. 

Gi.  Agaricus  rubro -pyramidalis  , L.  A chapiteau  froncé , pyrami- 
dal , blanc. 

63.  Agaricus  albus  , emarginalus  , L.  A chapiteau  aplati , éclian- 
cré  , blanc  , à lames  blanches  , inégales. 

64.  Agaricus  mentula  canina  , L,  A chapiteau  ovale  , blanc  , A 
lames  blanches. 

05.  Agaricus  pusillus  Auluus  , L.  Agrégés  , très-petits  ; ^ chapiteau, 
aplati  , roux  -,  déliquescent.  ' 1 

66.  Agaricus  miniums  , L.  A pétiole  aplati  , à chapiteau  rond  , 
fauve  , à lames  d’un  blanc-verdâtre  , gros  comme  une  noisette. 

Gy.  Agaricus  squamosus  , fuluo-niger  , jb.  A chapiteau  écailleux  ^ 
fa  u ve  et  noir  , grand , à lames  très-blanches. 

68.  Agaricus  monstrosus  , L.  A chapiteau  grand  , blanc  , en  pro- 
duisant un  autre. 

69.  Agaricus  lanuginosus  , L.  A pétiole  laineux , à chapiteau  fauve  , 
à lames  bleuâtres. 

70.  Agaricus  albo  - purpureus  , L.  A chapiteau  concave,  très- 
grand  , pourpre , a lames  blanches. 

yi.  Agaricuç  nïger  , fœtens  , L.  A chapiteau  brun,  a lames  noires, 
déliquescentes. 

y *2.  Agaricus  monstrosus  , squamoso-dentatus  , L.  A chapiteau 
écailleux  , à écailles  noirâtres  ; â lames  dentées  ; deux  chapiteaux  sur 
le  meme  pétiole. 

y 3.  Agaricus  cinnamomeus  , L.  A chapiteau  petit  , orange  , pointu, 
yq.  Agaricus  Jufaus  , Z/.  Déliquescent,  à chapiteau  fauve,  en  en- 
tonnoir. 

y5.  Agaricus  fulvus  , viridèseens  , L.  A chapiteau  fauve  , à lames 
verdâtres  , assez  ferme. 

76.  Agaricus  nia  eus  , L . A chapiteau  aplati  , lisse,  grand;  â iamçs 
inégales  , convexes  , très-blanches . â chair  molle  , très-blanche. 
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A chapiteau  poreux  eu  dessous . 

77;  Boletus  unîtus  , L.  A pétioles  unis  par  anastomoses  ; à troi* 
chapiteaux  fauves  , réunis  par  un  point. 

78-  Boleius  filions  , L.  A chapiteau  marron  , lisse  ; k chair  assez 
ferme  , blanche. 

79-  Bolelus  fuloo-viriilescens  , L.  A chapiteau  fauve,  à tuyaux 
vert  L 1res  , k chair  ferme  , blanche. 

80.  JJoletus  zonalis  , L,  A zones  blanches  , fauves , rougeâtres  , â 
chapiteau  plane. 

3t.  B (Atias  lanuginosus  , L.  A chapiteau  demi-circulaire  , à écorce 
velue  , k zones  noires  et  brunes. 
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82.  Boletus  castaneus  , L.  A chapiteau  mou  , marron  , hémisphé- 
rique. 

83.  Boletus  flabellum  , L.  À chapiteaux  aplatis  en  oreille  , fauves, 
à zones  , posés  les  uns  sur  les  autres. 

84 • Boleius  ovijbfmis  , L.  A pétiole  ovale  -,  à chapiteau  hémisphé- 
rique , roüx  ; k chair  blanche. 

85.  Boletus  suaoeole.ns  , JL.  A chapiteau  lisse  , sec  , odorant. 

86.  Boletus  auricula , L.  Sans  pétiole  , laineux  , tout  Liane,  aplati, 
figuré  en  oreille. 

87.  Boletus  nigrescens  , L.  A chapiteau  lisse  , noirâtre  , assez  sec. 

80.  Boletus  cubo-rufiis  , L,  A chapiteau  sec  ; k zones  blanches  et 

rousses. 

89.  Boletus  fuleo  - rotundus  , L.  A chapiteau  fauve,  hémisphé- 
rique. 

qo.  Boletus  violaceus  , L.  A chapiteau  aplati  , noir,  violet. 

91 . Boletus  concaous , .L.  A chapiteau  concave  , fauve  , jaune  ; â 
pores  comme  tics  plumes  taillées. 

cp.  Boleius  triangularis  , L.  A pétiole  triangulaire  ; k chapiteau 
concave  , aplati  , brun. 

90.  Boletus  retiporus  , L.  Sans  pétiole  ; k chair  très-blanche  , ni 
molle  , ni  dure  , fragile  , très-irrégulier  , replié  en  ondes. 

9p.  Boletus  versicolor , L.  Sans  pétiole  j k zones  blanches  et  brunes, 

A chapiteau  hérisonné  en  dessous. 

95.  Hydnum  fulous  , L.  Agrégé  ; k chapiteau  un  peu  convexe  % 
mou  , brun. 

96.  Hy  dnum  auriculare  , L.  A chapiteau  figuré  en  oreille  , blanc. 

97.  Hydnum  versicolor  , L.  A zones  de  différentes  couleurs. 

98.  Hydnuin  undulatum  , L . A marges  ondulées. 

99.  Hydnum  scjuamoswn  , L.  A chapiteau  fauve  , écailleux  , noi- 
râtre. 

100.  Hydnum  auriculntum  , Undulatum  , L.  A chapiteau  en  forme 
d'oreille  , ondulé  , jaunâtre. 

A chaoiteau  lisse  en  dessous  , creusé  en  réseau  vers  le  haut. 

I 

101.  Phallus  esculentus  , L.  A cellules  ou  chapiteau  on  dés , k cha- 
piteau gros. 
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\o-2-  Phallus  impuâicus, , L.  A chapiteau  plus  menu  , figuré  comme 
la  verge  , très-fétide  , gluant. 

Fongosités  alongées  , lisses. 

103.  tÀavaria  futea  , L.  Ramifié  , à rameaux  jaunes. 

104.  Clavaria  ramosissima  , L.  Très -ramifiée  , a rameaux  jau* 
«ûîres. 

1 oS.  Clavaria  alceoides  , L.  Ramifiée  , ci  rameaux  blancs  , aplatis» 
Fongosités  rondes  , remplies  de  farine . 

îo6.  Lycoperdon  album  , L.  A farine  blanche  ; à ccorce  lisse.  f 
blanche. 

107.  Lycoperdon  echinatnm  , L.  A écorce  hérissonnée. 

108.  Lycoperdon  viridescens  , L.  A farine  verdâtre. 

109.  Lycoperdon  glabrum  , L.  A écorce  lisse,  cendrée  ; à farine 
très-blanche. 

no.  Lycoperdon  -viride , L.  A écorce  chargée  de  papilles  ver- 
dâtres. 

111.  Lycoperdon  subechinatum  , L.  A écorce  d’un  blanc -sale  , 
peu  hérissonnée. 

11 2.  Lycoperdon  miniatum  , L.  Petits  globules  rouges. 

Fongosités  arrondies  , percées  à grilles . 

)ii3.  Clathrus  chermesinus  , L • Très-petits  , pourpres. 

Fongosités  assises  , en  clochette. 

T r 4-  Peziza  coccinea  , £,  A chapiteau  en  gobelet,  pourpre. 

n 5.  Peziza  lentïjera  , L.  A chapiteau  eu  calice  contenant  dc$ 
lentilles. 

Fongosités  formées  par  des  vésicules. 

ri  G.  Mucor  carneus , L.  Masse  grosse  comme  une  noix,  gélati- 
neuse , couleur  de  chair. 

1 1 7.  Mucor  llliaceus  , L.  Adhérente  an  bois  , aplatie  , couleur  lilas  ÿ 
intérieurement  celluleuse  , extérieurement  offrant  des  papilles  blan- 
ches et  lilas.  \ 

Observation  générale.  J’ai  cherché  dans  cette  analyse  des  Cryp- 
togames Lithuaniennes  , a en  présenter  le  signalement  le  plus  suc- 
cinctement qu’il  a été  possible.  On  trouvera  les  caractères  accessoires 
des  Fougères  , des  Mousses  et  des  Algues  dans  notre  troisième  volume. 
Quant  aux  Champignons  que  nous  avons  indiqués  , comme  nous  les 
avons  tous  décrits  dans  nos  Excrcitia  phytologica  , nous  renvoyons 
nos  Lecteurs  qui  désireroient  de  s’en  former  une  image  exacte"  , à 
ces  descriptions  , n’ayant  présenté  dans  cette  analyse  que  les  attributs 
qui  peuveut  les  isoler  entre  eux.  Linné  a réduit  tous  ses  Champi- 
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gnons  a un  très-petit  nombre  -,  Sclioeffer  , Haller  , Scopoli  , Bulliard 
les  ont  fort  multiplies  ; Sclioeffer  sur-tout  , qui  en  a fait  dessiner  et 
colorier  près  de  quatre  cents.  Nous  avons  sous  les  yeux  une  lettre  de 
Linné,  dans  laquelle  il  témoigne  beaucoup  d’humeur  contre  l’Ouvrage 
de  Sclioeffer.  11  est  certain  , et  l’expérience  nous  l’a  appris  , que  si  on 
a la  patience  de  suivre  quelques  Champignons  , du  moment  de  leur 
premier  développement  jusqu’à  ce  qu’ils  se  flétrissent  , on  sera  frappé 
des  changemens  que  chaque  individu  éprouve  pour  la  couleur  , la 
grosseur  , la  longueur  et  même  la  forme  du  pétiole , du  chapeau  et 
«les  larnes  ; les  agrégés  , sur-tout  à substance  molle  , sont  différem- 
ment figurés  relativement  aux  obstacles  qu’ils  rencontrent-,  le  chapeau, 
dans  le  même  individu  , paroît  d’abord  ovale  , s’aplatit  en  se  déve- 
loppant ; ses  marges  deviennent  éclrancrées  , irrégulières  ; les  lames 
d’abord  prolongées  sur  le  pétiole  , remontent  pen  à peu.  Sans  parler 
tics  couleurs  des  lames  et  du  chapeau , qui  varient  suivant  l’àge  , la 
coiffe  n’offre  pas  moins  d’aceidens.  Toutes  ces  observations  , qui  n’ont 
pas  échappé  au  grand  Linné  , l'avaient  déterminé  à présenter  , in 
abstraclo  les  attributs  les  plus  constans  des  Champignons  , sans  avoir 
égard  a celte  foule  de  variétés  provenant  de  l’àge  , de  la  forme  , des 
couleurs  , de  l’odeur  , etc.  Nous  avons  imité  sa  méthode  , en  traitant 
des  Champignons  Lyonnais.  La  Tourrettc  nous  avoit  prouvé  que  nous 
ne  possédions  , comme  espèces  Linnéennes  , que  celles  que  nous  avons 
proposées.  Nous  avions  suivi  une  autre  marche  en  Lithuanie  , ayant 
décrit  successivement  tous  ceux  que  nous  pûmes  découvrir  en  1781 
et  1^82.  Lu  examinant  avec  sévérité  nos  descriptions,  nous  avouons 
qu’en  supprimant  le;  attributs  que  Linné  regardoit  comme  acciden- 
tels , on  pourroit  réduire  nos  Agarics  et  pos  bolets  à un  petit  nombre 
d’espèces. 
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POUR  LA  CONCORDANCE 

M A T T H I O - L I N N É E N N E. 

J e conçois , et  l’expérience  de  quelques  Botanistes  le 
prouve  , qu’on  peut  parvenir,  par  l’emploi  raisonné  des  Mé- 
thodes, à la  connoissance  d’un  très-grand  nombre  de  plantes, 
sur-tout  en  suivant  les  conseils  du  grand  maître  Linné  ; il  est 
certain  que  celui  qui  aura  bien  étudié  et  compris  sa  Philoso- 
phia  Botanica  , qui  aura  uni  avec  soin  les  définitions  qu’il 
donne  des  termes  techniques  avec  les  parties  des  plantes  qu’il 
désignent,  qui-,  pénétré  de  l'étendue  des  axiomes  sur  la  for- 
mation des  Classes  , des  Ordres  , des  Genres  et  des  Espèces, 
se  sera  familiarisé  à faire  jouer  deux  ou  trois  Méthodes  sur 
les  plantes  les  plus  communes  , pourra  contracter  l’habitude 
d’en  déterminer  peu  à peu  un  très-grand  nombre.  Mais  il 
faut  aussi  l’avouer  ; cette  marche  est  lente  , fait  perdre  un 
temps  précieux , et  laisse  plusieurs  incertitudes  , même  à 
ceux  qui  sont  doués  d’une  grande  sagacité  ; Linné  lui-même 
en  étoit  convaincu  : tout  en  assurant  que  les  Méthodes  artifi- 
cielles peuvent  seules  conduire  un  Elève  à la  dénomination 
des  Espèces , il  indique  toujours  les  figures  des  Inventeurs* 

Nous  appelons  ainsi  ceux  qui  les  premiers  ont  fait  dessiner 
et  graver  les  différentes  espèces  , et  qui  ont  au  moins  ajouté  1 
leurs  dessins  , l’indication  des  qualités  et  attributs  que  la  gra- 
vure noire  ne  peut  exprimer.  Linné  regrettoit  que  l’on  eût 
abandonné  la  méthode  des  Botanistes  du  seizième  siècle,  qui, 
dans  l’espace  de  trente  années  portèrent  l’art  d’exprimer  , 
avec  des  figures  en  bois  , les  dessins  des  plantes  , à un  degré 
de  perfection  presque  inconcevable,  si  on  ne  savoit  pas  que 
ce  siècle  a produit  les  plus  grands  Peintres  et  les  plus  célèbres 
Dessinateurs. 

Presque  dans  le  même  temps,  Bmnsfeld,  Tragus,  Fuchs  , 
Matthiole  , publièrent  des  Ouvrages  considérables  , chargés 
de  semblables  figures , qui  excitent  encore  de  nos  jours  l’ad- 
miration des  connoisseurs  , tant  ils  expriment  avec  vérité  les 
plantes  qu’ils  avoient  voulu  signaler.  Quelque  temps  après  , 
Gcsner  , Lobel , Dodoëns , l’Ecluse  , Dalechamp  , Tâter- 
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næmontanus  , Camérarius  , ajoutèrent  à ces  premiers  essais 
une  multitude  de  plantes  nouvelles  : ces  derniers  , en  aban- 
donnant les  grands  modules  de  Brunsfeld  et  de  Fuchs  , se 
restreignirent  à présenter  les  plantes  dont  ils  voulaient  trans- 
mettre l’image  à la  postérité  par  des  modules  de  quatre  à 
cinq  pouces  de  hauteur , sur  deux  ou  trois  de  largeur.  Con- 
vaincus que  la  grandeur  est  relative  ; que*  la  meme  espèce 
est  souvent  naine  , sans  perdre  ses  caractères  , ils  crurent 
avec  raison  , qu’ils  pouvoient  resserrer  dans  un  aussi  petit 
champ  l’image  de  tous  les  végétaux  , sur-tout  en  se  ména- 
geant la  ressource  de  n’en  faire  dessiner  qu’un  rameau  , lors- 
que la  plante  trop  grande  seroit  devenue  confuse  en  la  pré- 
sentant toute  entière.  Leurs  successeurs  immédiats  adoptè- 
rent la  même  méthode  comme  les  deux  frères  Bauhin. 

Ces  figures  en  bois  avoient  un  grand  avantage  qui  tour- 
nent au  profit  des  Elèves  ; c’est  qu’elles  pouvoient  tirer  un 
très-grand  nombre  d’exemplaires  sans  s’affoiblir , et  qu’elles 
se  combinoient  au  tirage,  avec  la  composition  du  texte  de 
l’ouvrage  en  caractères  mobiles. 

Ce  ne  fut  qu’au  commencement  du  dix-septième  siècle 
que  la  gravure  sur  cuivre  , au  burin  et  à l’eau-forte  , fit 
négliger  les  gravures  en  bois  ; les  Botanistes  reconnurent 
qu’elle  rendoit  mieux  les  très-petites  parties  de  la  fructifica- 
tion ; cette  seule  considération  la  fit  préférer , mais  dès  ce 
moment , les  Ouvrages  d’FIistoire  Naturelle  montèrent  à un 
prix  effrayant;  les  riches  seuls  purent  se  les  procurer,  tandis 
qu 'auparavant,  les  moins  aisés  pouvoient  acquérir,  pour  une 
somme  très-médiocre  , les  meilleurs  Ouvrages  publiés.  Ce- 
pendant, ces  figures  en  taille-douce  n’ont  pas  fait  oublier  les 
figures  en  bois  des  Inventeurs  il  faut  encore  de  nos  jours  , 
pour  s’assurer  qu’on  a bien  dénommé  les  espèces  qu’ils  ont 
les  premiers  décrites  et  figurées  , avoir  recours  à ces  Auteurs. 

Ce  seroit  donc  une  chose  utile  en  soi  , que  de  reprendre 
tous  les  Ouvrages  des  inventeurs,  en  ajoutant  à chaque  figure 
le  nom  générique  et  trivial  de  Linné  : le  fameux  Philosophe 
de  Genève  , Rousseau  , avoit  exécuté  ce  travail  sur  plusieurs 
de  ses  Ouvrages.  D’après  son  plan  , nous  l’avons  étendu  sur 
tous  les  Auteurs  que  nous  possédons  , et  nous  les  possédons 
presque  tous  ; mais  bientôt  nous  avons  senti  que  ce  n etoit 
pas  assez  d’ajouter  sous  la  figure  le  nom  de  Linné  , qu'il 
falloit  encore  rédiger  pour  chaque  Ouvrage  , une  table  alpha- 
bétique des  noms  Linnéens  , et  indiquer  après  le  nom  trivia 
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de  cet  Auteur  , la  page  qui  présentent  chaque  figure  : ce 
travail  a été  long  , pénible  ; mais  pénétré  de  son  utilité  , nous 
n’avons  point  laissé  refroidir  notre  zèle. 

Ayant  employé  dans  cet  Ouvrage  les  figures  de  Matthiole, 
réduites  à deux  pouces,  comme  nous  l’avons  expliqué  dans 
notre  Introduction  générale , nous  avons  cru  devoir  sonder  le 
goût  des  Amateurs  , en  leur  détachant  de  ce  grand  travail  la 
Synonymie  qui  présente  la  concordance  des  noms  de  Linné  , 
avec  les  plantes  exprimées  dans  les  Commentaires  de  Mat- 
thiole. 

Cet  Auteur  italien,  né  en  i5oo,  mort  en  iSyy  , publia 
en  i548  la  première  édition  de  ses  Commentaria  in  Diosco- 
ridem . Cet  Ouvrage  écrit  avec  pureté  , et  très-savant,  n’étoit 
d’abord  orné  que  de  six  cents  figures;  mais  ayant  été  si  géné- 
ralement accueilli  qu’il  fut  bientôt  épuisé  , l’Auteur  , à cha- 
que édition  , l’augmenta  de  nouvelles  plantes  et  de  nouvelles 
discussions  ou  observations  ; ces  éditions  furent  si  nombreuses  , 
même  du  vivant  de  l’Auteur,  qu’il  seroit  difficile  d’en  pré- 
senter un  catalogue  exact.  On  traduisit  l’ouvrage  dans  toutes 
les  langues  ; nous  en  avons  possédé  une  traduction  en  polo- 
nais ; -les  éditions  que  nous  avons  sous  les  yeux  sont  : 

t.°  L’édition  de  Valgrise  en  latin,  avec  de  petites  figures 
de  quatre  à cinq  pouces  de  modules  , de  l’année  i556. 

2.0  L’édition  de  Valgrise  , de  Venise  , avec  de  semblables 
figures,  de  l’année  1 558,  augmentée  de  plus  de  ioo  figures. 

5. °  L’édition  de  Valgrise  , en  deux  volumes  in-fol.  , en 
grandes  figures,  du  module  de  sept  à huit  pouces  de  hauteur, 
sur  quatre  à cinq  de  largeur  , de  l’année  i568.  Cette  édition 
offre  plusieurs  nouvelles  figures. 

4.  ° L’édition  de  Valgrise,  en  italien,  in-fol . , 1 vol.  r 
de  1 5^9  , avec  les  petites  figures , du  module  de  quatre 
pouces  , vrai  chef-d’œuvre  de  gravure  en  bois. 

L>.  L édition  ce  Valgrise  , en  italien  , 2 vol.  in-fol.  , avec 
les  grandes  figures  , de  l’année  i56o. 

6. °  L’édition  de  Rouille  , en  latin  , un  vol.  in-fol.  , avec 
des  ygures  du  module  de  quatre  à cinq  pouces  , les  mêmes 
qu’il  avoit  employées  pour  son  Historia  , vers  l’année  “ 
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0 L'édition  de  Lyon , en  français  , de  la  traduction  d 
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Dupinet , 1 vol.  in-fol . , de  l’année  i(f)2 , avec  de  petites* 
figures  réduites  à deux  pouces  de  champ  , d’après  celles  de 

l’édition  de  Valgrise.  La  première  de  cette  traduction  est 
de  1 1>0 1 .. 
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8.°  L’édition  en  français,  moins  gothique,  vol.  in- fol.  , 
de  l’année  1679  , chez  Rigaud  , avec  les  mêmes  figures. 

9.0  Une  édition  latine  , in-fol.  , avec  les  mêmes  figures  , 
de  l’année  i562. 

10. °  Un  Epitome  de  cette  édition  , avec,  les  mêmes  figures, 

savoir,  640,  vol.  in- 16,  à Lyon,  chez  Côtier,  de  l'année 
i56i.  4 

1 1. °  Un  abrégé  de  Matthiole  , disposé  suivant  la  méthode 
de  Gaspard  Bauhin  , développée  dans  le  Pinax , en  deux 
volumes  in- 12  , avec  960  figures  , les  mêmes  que  dans  les 
Ouvrages  ci-dessus  ,7,8,9,  10.  On  le  nomme  communé- 
ment le  petit  Bauhin.  Il  a d’abord  été  imprimé  chez  Rigaud  , 
à Lyon  , en  i65o. 

12.0  Le  même,  chez  Deville  , à Lyon,  en  1680.  Je 
soupçonne  qu’il  y a eu  une  autre  édition  entre  celle-ci  et  la 
suivante. 

n.°  Le  même  , chez  Dupïain  , en  17^7.  Un  Médecin  de 
Lyon  rédigea  ce  petit  Ouvrage  , sous  le  titre  d’Idistoire  des 
Plantes  , etc.  On  peut  cependant  avancer  , malgré  son  éton- 
nant succès , qu’il  fut  très-mal  conçu  , et  encore  plus  mai 
exécuté;  l’Auteur  s’étant  contenté  d’extraire  les  Commen- 
taires de  Matthiole  , traduits  par  Dupinet , n’ayant  pas  eu 
l’idée  de  profiter  des  excellentes  descriptions  de  jean  Bauhin. 

Remarquez  que  ces  petites  figures  de  Matthiole  ont  souf- 
fert , sans  une  altération  sensible  , le  tirage  pour  les  éditions 
7»e  , 8.e  , 9-e  , 10. e , ii.e,  12. e,  et  i5.e.  Souvenez-vous 
que  ces  Ouvrages  étoient  rarement  tirés  au-dessous  de  trois 
mille  exemplaires , et  vous  resterez  convaincus  de  l’avantage 
des  figures  en  bois. 

Enfin,  la  dernière  édition  des  Commentaires  de  Matthiole, 
que  nous  possédons  , est  celle  de  Gaspard  Bauhin  , en  date 
de  1674»  chez  Koniq  , à Bâle,  d’abord  publiée  pour  la  pre- 
mière fois  en  1600  ; outre  qu’elle  est  la  plus  complète  pour 
le  texte  et  les  figures  , qui  sont  au  moins  au  nombre  de  i2.5o 
pour  les  seuls  végétaux  , elle  mérite  encore  la  préférence  sur 
toutes  les  autres  , par  une  synonymie  très-étendue  , qui  se 
trouve  au-dessous  des  noms  de  Gaspard  Bauhin  , et  par  les 
descriptions  de  plusieurs  espèces  nouvelles  , qu’il  a ajoutées 
à celles  de  Matthiole , avec  d’excellentes  figures  , ou  qui  lui 
appartenoient , ou  qu’il  avoit  fait  copier  d’après  les  admira- 
bles dessins  de  Gesner , qui  ont  été  employés  par  Caméra- 
nus  , dans  son  Epitome  Matthioli  : et  ce  qui  prouve  avec 
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quel  soin  Gaspard  Bauhin  dirigea  l’impression  , il  n’y  a 
qu’une  seule  transposition  de  figure. 

Avant  donc  résolu  de  présenter  la  Concordance  des  noms 
Linnéens  avec  ceux  de  Matthiole , nous  avons  préféré  de 
travailler  sur  l’édition  de  Gaspard  Bauhin.  Nous  avons  cote 
toutes  les  figures  depuis  le  n.°  1 , jusqu’à  1211.  Après  le 
nom  de  Matthiole  , qui  est  désigné  par  M , on  trouve  le  nom 
générique  et  trivial  de  Linné,  qui,  désigné  par  L,  se  rap- 
porte à la  figure  indiquée  par  le  numéro  de  la  page,  qui  est 
toujours  annoncée  après  la  dernière  figure  imprimée  dans 
cette  page.  Nous  avons  rédigé  , après  cette  Concordance  , une 
table  alphabétique  des  noms  génériques  et  triviaux  de  Linné, 
dont  Matthiole  ou  Gaspard  Bauhin  ont  publié  les  figures  , 
afin  qu’011  puisse  voir  d’un  coup-d’œil  quelles  sont  celles  dont 
on  peut  trouver  l’image  dans  cet  Ouvrage. 

Nous  n’ajouterons  que  deux  mots  sur  le  caractère  des 
figures  de  Matthiole  , dont  nous  avons  parlé  dans  notre  In- 
troduction générale  ; c’est  la  censure  du  célèbre  Adanson  , 
qui  , comme  l’on  sait , est  plutôt  sévère  qu’indulgente.  Dans 
sa  table  chronologique  ( Familles  des  Plantes  ) après  avoir 
indiqué  les  890  figures  de  Matthiole  , il  les  déclare  bonnes 
ou  médiocres. 

Si  cette  Concordance  paroît  utile  aux  Amateurs,  ou  plutôt 
si  elle  leur  est  absolument  nécessaire  ,,  comme  le  croyoit 
Rousseau  , nous  publierons  successivement  les  Concordances 
des  noms  Linnéens  , avec  ceux  de  tous  les  Auteurs  qui  sont 
regardés  comme  inventeurs  , au  moins  de  ceux  qui  ont  ac- 
compagné leurs  descriptions  d’assez  bonnes  figures  pour 
pouvoir  ramener  à la  nomenclature  des  très-modernes  , les 
plantes  qu’ils  ont  connues  : nous  avions  d’abord  cru  que  nous 
nous  étions  seuls  occupés  de  ce  travail  ; cependant  le  célèbre 
Goiffon,  Médecin  de  Lyon,  l’avoit  exécuté  sur  plusieurs  de 
ces  Auteurs.  Nous  possédons  son  Lobe!  : il  a voit  écrit  sous 
chaque  figure  le  synonyme  de  Tournefort.  Notre  savant  con- 
frère Piast  nous  a anciennement  communiqué  quelques  exem- 
plaires , entre  autres  1 ’Historia  Flantarum  deDaiechamp,  sur 
lequel  Goiffon  avoit  commencé  d’écrire  les  noms  de  Tour- 
nefort. Notre  ami  Yillars  , qui  est  un  des  Botanistes  de 
France  , dont  la  vaste  érudition  se  trouve  réunie  avec  une 
grande  expérience  et  un  tact  exercé  , a poussé  très-loin  ce 
travail  de  Concordance;  il  a prouvé  parles  savantes  discus- 
sions critiques  qu’il  a abondamment  répandues  dans  son 
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Histoire  des  Plantes  du  Dauphiné  , qu’il  pouvait  peut-être 
lui  seul  ramener  les  plantes  obscures  de  Dalechamp  et  de 
Jean  Bauhin  , aux  espèces  connues  des  Botanistes  modernes. 
Nous  desirons  sincèrement  que  ses  occupations  lui  permettent 
de  s essayer  sur  quelques-uns  de  nos  Anciens.  Heureux  si 
nous  pouvions  1 imiter  et  le  seconder  dans  un  travail  qui 
nous  paroi  t nécessaire  pour  faciliter  à nos  Elèves  l’intelli- 
gence des  premiers  ouvrages  de  Botanique.  Nous  voyons  avec 
regret  que  ccs  Inventeurs  sont  trop  peu  consultés  aujourd’hui  ; 
on  croit  assez  généralement  qu’on  peut  devenir  Botaniste 
profond  en  ne  consultant  que  les  Modernes , on  se  trompe  : 
pour  avoir  la  démonstration  qu’une  espèce  a été  bien  déter- 
minée , il  faudra  toujours  remonter  par  l’analyse  à la  des- 
cription de  celui  qui  le  premier  l’a  décrite , et  en  a donné 
une  figure.  C’est  là  le  complément  de  la  science.  Aussi  ^ 
avons-nous  toujours  l’attention  de  faire  connoître  à nos  Elèves 
ces  Auteurs  précieux , qui  rigoureusement  peuvent  leur 
suffire  pour  s’assurer  du  diagnostic  des  plantes  les  plus 
communes  et  les  plus  utiles.  C’est  en  leur  faveur  que  nous 
présentons  ici  les  titres  de  leurs  Ouvrages,  le  nombre  et  le 
mérite  réel  de  leurs  figures.  Les  prix  qui  terminent  chaque 
article  , sont  ceux  des  Libraires  actuels  ; iis  sont  plus  forts , 
et  c’est  assez  le  sort  de  tous  les  livres  chargés  de  figures  , qui 
augmentent  généralement  de  quinze  pour  cent  tous  les  dix 
ans'.  Parmi  ces  Ouvrages  indiqués  dans  la  table  suivante  , il  y 
en  a plusieurs  qui  ne  sê  trouvent  plus  dans  le  commerce,  et 
ce  sont  précisément  les  meilleurs  ; cependant,  le. goût  de 
l’Histoire  Naturelle  et  de  la  Botanique  est  plus  répandu  que 
jamais.  Les  Imprimeurs  forment  chaque  jour  des  entreprises 
hasardeuses  pour  des  ouvrages  médiocres  ou  de  simple  com- 
pilation : s’ils  ernployoient  leurs  fonds  à nous  donner  des 
éditions  correctes  des  principaux  Auteurs  , qui  manquent  ; 
en  rendant  un  service  signalé  aux  Amateurs,  ils  s’assureroient 
une  fortune  certaine.  Si  j’avois  un  conseil  à donner  à une 
maison  de  Librairie  un  peu  forte  , je  lui  dirois  : Emparez- 
vous  de  VEcphrasis  de  Fabius  Columna  , chargez  un  Botaniste 
exercé  d’ajouter  au  texte  de  l’Auteur  la  synonymie  Linnéenne, 
faites  copier  avec  vérité  les  excellentes  figures  de  cet  Ou- 
vrage ; cette  modique  entreprise  finie , employez  les  fonds 
qui  rentreront  pour  exécuter  sur  le  même  plan  le  Musœum 
de  Bocconi  , et  ainsi  de  suite.  Il  est  facile  de  calculer  le  débit 
de  chaque  exemplaire  de  ces  deux  Ouvrages  : leur  prix  actuel 
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est  effrayant  j j’ai  vu  vendre  YEcphrasis  jzjo  livres  , ce  n’est 
cependant  qu’un  petit  in- 4.0  J presque  toutes  les  plantes  qui 
sont  figurées  et  décrites  dans  cet  Ouvrage  , sont  neuves  ou 
appartiennent  à l’Auteur  comme  inventeur.  Tous  les  Bota- 
nistes d’une  certaine  force  ne  sont  contens  , après  avoir  dé- 
terminé une  espèce  , qu’autant  qu’ils  peuvent  vérifier  leur 
opération  , en  confrontant  la  plante  avec  la  figure  et  la  des- 
cription de  celui  qui  l’a  le  premier  signalée.  J’évalue  le  nom- 
bre des  Amateurs  éclairés  à plus  de  deux  mille  ; je  suppose 
que  la  moitié  seulement  se  déterminera  à acheter  l’Ouvrage 
de  cet  Inventeur  5 il  est  donc  prouvé  que  l’édition  sera  promp- 
tement écoulée. 

Je  dis  plus , pour  ne  parler  que  des  Ouvrages  de  Linné  , 
dont  plusieurs  manquent  absolument  dans  le  commerce  , 
croyez-.vous  qu'un  Libraire  qui  nous  donneroit  successivement 
le  Flora  Suecica  , Lapponica , le  Species  Plantarinn  , le  G encra, 
le  Classes  Plantarum  , etc . tels  que  ces  Ouvrages  ont  été 
publiés  par  Linné  , sans  altération  ni  additions , ne  feroit  pas 
une  excellente  affaire  , sur-tout  si  ces  éditions  étoient  dirigées 
par  un  Naturaliste  exact.  11  faudroit , pour  les  rendre  cor- 
rectes , imprimer  d’après  celles  de  Stockholm  , et  vérifier  à 
neuf  toutes  les  citations  ; car  nous  nous  sommes  assurés 
qu’elles  sont  très-souvent  fausses.  Nous  connoissons  deux 
causes  de  cette  inexactitude  , i.°  l’éloignement  de  l’Auteur  ; 
2.0  la  difficulté  que  présentoit  sa  copie.  Si  on  entreprenoit  de 
donner  une  nouvelle  édition  de  YHistoria  Plantarum  Helvetiæ , 
par  Haller , il  faudroit  que  l’Editeur  eût  le  même  soin.  Cet 
excellent  Ouvrage  fourmille  de  fautes  typographiques  ; très- 
souvent  les  synonymes  sont  altérés  : cela  vient  de  la  difficulté 
que  présentoit  l’écriture  presque  indéchirable  de  Haller.  Il 
faudroit  encore  que  cet  Editeur  fondît  , dans  YHistoria  , la 
série  très-précieuse  des  synonymes  , qui  ne  se  trouve  que  dans 
l’ Enumeratio  alors  on  auroit  un  Ouvrage  d’un  prix  inesti- 
mable , dont  aucun  Botaniste  ne  pourroit  se  passer. 


CATALOGUE 

Des  Livres  les  plus  utiles . 

1.  Fuchs  , allemand,  Hisloria  Stiqnum  , i vol.  in- folio.  Baie 

Figures  eu  bois  5t6  , bonnes  , sans  ombre.  Prix,  i5  liv.  ? 

2.  Matthiole  , italien  , Commentaria  in  Dioscoridem.  Edition  de 
Gaspard  Bauhin,  i vol.  in-folio.  Bâle  , 1674.  Fig.  124°»  en 
bois  , bonnes  et  médiocres  , 18  liv. 

o.  Dodoëns  , flamand  , Stirpium  P emptades.  1 vol.  in-fol.  Anvers  , 
1^4.  Fig.  t 3 4 r , en  bois,  bonnes  et  médiocres,  18  liv. 

4-  Lobel  , flamand.  Icônes  Stirpium  , 1 vol.  in- 4<°  , obîong.  An- 
vers , i(>8o.  Fig.  2192  , en  bois  , bonnes,  médiocres  et  mauvaises  , 
3o  liv. 

5.  L Ecluse , flamand.  Bariorum  Plant  arum  Historia  , y vol.  in-fol . 
1611.  Fig.  1 385  , eu  bois  , bonnes  et  médiocres  , 24  liv. 

6.  Camérarius  , allemand.  Epitome  Matthioli.  Hortus  Médiats  y 
2 vol.  in- 4.0  Francfort.  Fig.  f « 1 7 » en  bois , bonnes,  zj  8 iiv. 

7.  Tabernæmontanus  , allemand.  Historia  Planlarum , 2 vol.  in-fol.  , 
ou  les  seules  figures  , 1 vol  in-l\.°  , ofilong.  Francfort.  Figures  en 
bois  , 2256  , bonnes  et  médiocres  , 2.4  liv. 

8.  Jean  Bauhin  , suisse.  Historia  Plan.tp.rwn  , 3 vol.  in  - folio. 

Yverdun , i65o.  Figures  en  bois , 3428  , bonnes,  médiocres  et 
mauvaises  , 36  liv. 

9.  Gaspard  Bauhin.  Pinax , 1 vol.  in-\.°  Prodromus  , 1 vol.  1,7-4. 0 
1 heatrum  Botanicum , 1 vol.  in-folio.  Bàle.  Fig.  /joo  , bonnes  et 
médiocres  , 36  liv. 

10.  Loèsel  , prussien.  Flora  Prussien  , 1 vol.  in-f°  Koenisberg  , 
1703.  Fig.  en  cuivre  , 85  , bonnes  et  médiocres,  24  liv. 

11.  IVIorison  , écossais.  Historia  Planlarum,  2 vol.  in-folio.  Oxfort  } 
i 680.  Fig.  3ooo  , en  cuivre,  bonnes  et  médiocres,  i5oliv. 

22.  M entzel  , prussien.  Pugdlus  rariomm  Plantarum  , 1 vol.  in-fol « 
Berlin  , 1682.  Figures  eu  cuivre  , 55  , bonnes  et  médiocres,  20  liv. 

13.  Rai,  anglais.  Melhndus.  Sinopsis  , 2 vol.  in- 8.°  Historia  Plan- 
tarum  , 3 vol.  in-folio,  Londres.  80  iiv. 

14.  Magnol,  français.  Botanicum.  Hortus  Mot  isp. , 2 vol.  in  - 8.® 
1797.  Figures  en  cuivre  , 4?  ? bonnes  et  médiocres  , 12  liv. 

15.  Plukenet , anglais.  Opéra  omnia.  Londres,  3 vol.  in-f°  Figures 
en  cuivre,  2700,  médiocres  et  mauvaises  , 60  liv. 

16.  Tou  me  fort , français.  Institutiones  Bei  Herbariæ , 3 vol.  m-4.8 
Paris.  Hist.  des  Plant.  1 vol.  in- 12.  700  Figures  caractéristiques 
des  genres  , bonnes  , 4°  liv. 

17.  Sclieucbzer  , suisse.  Mgrostographia , 1 vol.  in- 4.0  Zurich,  1708. 
Figures  en  cuivre,  160  , bonnes,  10  liv. 

18.  Barrelier  , français.  Planter  rariore s,  1 val.  in-folio.  Paris  , 
1714.  Fig.  1392  , en  cuivre  , bonnes  et  médiocres  , 3o  liv. 

19.  Vaillant , français.  Botanicon  Parisiense  , 1 vol.  in-folio.  Ams- 
terdam , 1727.  Mémoires  Acad.  Par,  1719.  Fig.  820  , en  cuivre  T 
bonnes  et  parfaites  5 36  iiv. 
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5tO.  Dillen  , allemand.  Flora  Giessensis , i vol.  in-8.°  1719,  Franc- 
fort. Historia  Masco  mm  , 1 vol.  iri-\.°  U x fort  , 17^1.  Florins 
Heltarnensis  , 1 vol.  in-folio.  1000  figures  en  étain  , bonnes  et 
parfaites  , 1 5o  liv. 

2i.  Lindern  , alsacien.  Tournefortius  Alsalius  , 1 vol.  in- 1 2.  Stras- 
bourg , 1741-  Fig.  18  , en  cuivre  , médiocres  , G liv. 

23.  Duhamel,  français.  Physique  des  Arbres  , 2 vol,  Arbres 

et  Arbustes,  2 vol.  in-l\  ° Paris,  1765.  Fig.  25o , en  cuivre  et 
bois  , médiocres  et  bonnes  , Go  liv. 

2.3.  Michéü  , italien.  Généra  Planta  mm  , t vol.  in-/\.°  172.9,  Flo- 
rence. Fig.  579  , en  cuivre  , bonnes  et  parfaites  , 24  liv. 

24-  Linné  , suédois.  Phil osophia  B o la  nie  a.  Généra  Plantarum, 
Species  Plantarum.  Systema  Vegetabilium.  Amœnitales  Acade- 
micœ  , 1 5 vol.  in- 8.°  , 72  liv. 

25.  Ludwig,  allemand.  Institutiones  Végétal  ilium.  Definiliones  Ge- 
nerum  Plantarum.  2 vol.  in- 8.°  LeipsicL  , 1757  , 10  liv. 

26.  Séguier  , français.  Flora  Vero  tien  sis  , 3 vol.  2/2-8.°  Vérone  , 
1757.  Fig.  5o  , en  cuivre,  bonnes,  r 8 liv. 

27.  Gmelin  , allemand,  Flora  Siberica , f\  vol,  2/2-4.°  Pétcrsbourg  , 
1747.  Fig.  5oo  , en  cuivre  , bonnes,  Go  liv. 

28.  Haller,  suisse.  Opuscida  Botanica  , Horlus  Goetlengcnsis  , 
2 vol.  in- 8.°  Bibliotheca  Botanica  , 2 vol.  in-t\.°  Enumeratio  Stir- 
piurn  Heloeliœ , 1 vol.  in-folio.  Historia  Plantarum  Hcloeùcc  , 

1 vol.  in-folio  de  1740  à 1768.  Fig.  iGG  , en  cuivre  , bonnes  et 
parfaites,  120  liv. 

29.  Allioni  , italien.  Flora  Pedemontana  , 3 vol.  in-folio.  Turin, 
17.  Fig.  25o  , en  cuivre , bonnes,  5o  liv. 

30.  Battava , italien.  Fungi  agri  Ariminensis  , 1 vol.  in-\.°  1^55. 
Fig.  2.5o  , en  cuivre,  bonnes  , i5  liv. 

31.  Gérard  , français.  Floia  G allo-P  rooincialis  , 1 vol.  in-S.°  Paris  , 
1751.  25  figures  en  cuivre  , bonnes  , 6 liv. 

32.  Gouan  , français.  Horlus  , Flora  Monsp.  , 2 vol.  in- 8.°  Illus- 
trationes  Bolanicœ , 1 vol.  in-fol.  4o  figures  en  cuivre  , bonnes  } 
25  liv. 

33.  Scopoli , allemand.  Flora  Carniolica  , 2 vol.  2/2-8.°  Vind.  1772. 
100  figures  en  cuivre,  bonnes  et  médiocres  , 18  liv. 

34-  Lamarck  , français.  Flore  Française , 3 vol.  in- 8.°  Paris 
Diction.  Botan.  Encycl.  Méth.  Tableaux  in- 4.0  Fig.  i5o  liv.  ‘ 

35.  Viilars  , fiançais.  Histoire  des  Plantes  du  Dauphiné  , 3 vol. 
in- 8.°  Grenoble,  1788.  Figures  en  cuivre,  197,  bonnes,  5o  liv. 

36.  Antoine-Louis  Jussieu  , français.  Généra  Plantarum  , 1 V0L 
in- 8.°  Paris  , 1 789  , 6 liv. 

37.  Gaërtncr  , allemand.  De  Fructibus  et  Seminibus  Centurice  i2 
vol.  f/z-4*°  cumjiguris  y Tubinge,  1790.  Environ  1000  figures  des 
fruits , et  semences  d’autant  de  genres  , bonnes  et  excellentes  : Ou- 
vrage aussi  nécessaire  à tous  les  Botanistes  , que  les  Instituts  de 
Tourncfort , 120  liv. 

38.  Jean-Frédéric  Gmelin  , allemand.  Systema  V egetab ilium 

2 vol.  2/2-8.0  Leipsick  , 1792,  18  liv.  * 

Cette  Bibliothèque  Botanique  , quoique  bornée  au  pjus 
necessaire , coûtera  cependant  à l’Amateur  environ  i6oq  iiy„ 
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CONCORDANCE 

Des  Noms  de  Linné  avec  ceux  de 
Ma  TTHIOLE,  appliquée  aux  figures 
de  l'édition  de  G A s p a rd  B au  h in. 


Os  trouve  daus  le  premier 
Livre  de  Dioscoride  , 

T.  Tris  domestica  , M.  Iris 
Germanica  , L. 

2.  Iris  sÿlvestris  , M.  Iris 
Germanica  , L.  var. 

3.  Iris  sÿlvestris  , altéra  , M. 
Iris  grauiiuea  , L. 

C\.  Cbamæ-lris  , M.  Iris  gra- 
nd nea , L.  Pag.  17. 

5.  Acorum,  M.  Acorus  Cala- 
mus  , L. 

G.  Acorum  cum  julo  , M.  Aco- 
yus  Calamus  , L. 

7.  f'seudo  - Acorus  , M.  Iris 
pseudo-Acorus  , L.  pag.  21. 

8.  Meon,  M.  Æthusa  Meum, 

L. 

9.  Meum  adulterinum  , M.  Se- 
seli  montanum  , L.  pag.  24. 

10.  Meum  Alpinum  , umbellâ 
purpureâ  , Ci.  Raidi.  Phellan— 
drium  Mutellina  , L.  pag.  25. 

11.  Cyperus  rotundus,  M.  Cy- 
perus  rotundus  , L. 

12.  Cyperus  rotundus  , Orien- 
talis  , M.  An  Cyperus  rotundus  , 
L.  varr 

13.  Cyperus  longus  , M.  Cy- 
perus longus  , L.  pag.  26. 

14.  Nardus  Indica  , M.  An 
Nardus  Gangitis  , L.  var.  p.  29. 

15.  Nardus  Italica,  M.  Laven- 
dula  spica  , L.  pag.  3t. 

iG.  Lavcndula  , M.  Lavendula 
spica.  L.  var.  pag.  3a. 


17.  Nardus  Cellica  , M.  Vale- 
riana  Cellica  , L.  pag.  33. 

1 8.  Hirculus  , M.  C.  Nardo 
Celticæ  similis  Hirculus  , C.  Baulx. 
pin.  iG5.  sp.  8.  pag.  34- 

19.  Nardus  montana,  M.  Yale— 
riana  tuberosa  , L. 

20.  Nardus  montana  , altéra , 
M.  Valeriana  tuberosa  , L.  var. 
pag.  34. 

21.  Asarum  , M.  Lsarum  Euro- 
pæum  , L.  pag.  36. 

22.  Asariua  , M.  An  Tussiiago 
Alpina  , L.  var.  pag.  37. 

23.  Phu  magnum  , M.  Vale- 
riana  Phu , L. 

24.  Phu  parvum  , M.  Yaleriana 
officinalis  , L.  pag.  58. 

25.  Phu  minimum  , M.  Yalc- 
riana  dioïca  , L.  pag.  3p. 

26.  Valeriana  rubra  dicta  , M. 
Yaleriana  rubra  , L.  var. 

27.  Yaleriana  peregrina  , pur- 
purea  , M.  Yaleriana  Cornucopia  f 

L.  pag.  4o. 

28.  Cneorum  Matthioli  , M. 
Daphné  Cneorum  , L.  pag.  4^. 

29.  Cassia  solutiva  , M.  Cassia 
fistula  , L.  pag.  5o. 

30.  Cassia  Monspcliaca  , M. 
Osyris  alba , L.  pag.  4i. 

31 . Rosa  Hiericuntea  , viridis, 

M.  Auastatica  Hierocuntica , L. 

32.  Rosa  Hicric.  arida  , M. 
Anastatica  Hierocuntica  , L.  p.  52. 

33.  Pseudo- Coslus  , M.  Pasti- 
naca  opoponax  , L.  pag.  54- 

34.  Juncus  odoratus , M.  Andro-i 
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|xogomSi  bœnanthus  , L.  pag.  56. 

35.  Culamus  odoratus  , M.  An- 
di  'pogou  JNardus  , L.  pag.  53. 

36.  Muscus  axboiCLis , M.  |5i- 
clien  plicatus , L. 

3^.  Muscus  tcrrestris  , "M.  Ly- 
copodiutn  c lavai: uni  , L.  pag.  65. 

38.  Crocum  fiovens  et  non  flo- 
re ns , M.  Crocus  sadvus,  L.  p.  71. 

09.  IJeleuium  , M.  Inula  Hclo- 
ninui , L.  pag.  7 2. 

yo.  Gclsimiimm , M.  Jasminum 
officinale  , L.  pag.  86. 

4 1 . Jasminum  Hispanicum  , 
gvandiflorum  , M.  Jasminum 
grandi llorum  , L.  pag.  87. 

y 2.  Styrax,  M.  Styrax  Offici- 
narum  , L.  pag.  89. 

43.  Pinus  sylvestris  , montana  , 
M.  Pinus  sylvestris  , L. 

44-  Pinus  cîomestica , M.  Pinus 
pinea  , Jj.  pag.  97. 

45.  Pinus  sylvestris,  montana  , 
M.  Pinus  sylvestris  , L. 

46.  Pinus  sylvestris  Mugo. 
Pinus  Mugus,  M.  Pinus  sylves- 
tris , L.  var. 

47.  Pinus  sylvestris  cenabro  , 
M.  Pinus  cyiubra  , L.  pag.  98. 

48.  Pinus  maritima  , M.  An 
Pinus  sylvestris , L.  var. 

49.  Pinus  maritima , secunda  , 
M.  Pinus  sylvestris  , L.  var.  pag. 
100. 

50.  Larix  , M.  Pinus  Larix  , 
L.  pag.  I0I« 

51.  Picea  , M.  Pinus  Picea  , L. 

52.  Abics  , J\l.  Pinus  Abies,  L. 
pag.  102. 

53.  Lentiscus.,  M.  Pistacia  Len- 
tiscus , L.  pag.  io5. 

54.  Lentiscus  Peruviana  , M. 
Sel  venus  molle  , L. 

55.  Mollis  arbor  , M.  Schænos 
molle,  L.  pag.  107. 

56.  Terebintnus  , M.  Pistacia 
Terebinthus  , L.  pag.  108. 

67.  Cupressus  , M.  Cupressus  , 
sempervirens  , L.  pag.  116. 

58.  Juniperus  , M.  Juniperus 
eommunis  , L. 

Oij.  Juniperus  major  , M.  Ju- 


niperus eommunis  , L.  var.  p.  18. 

60.  Sabina  baccifera  , M.  Ju- 
niperus Sabina , L,  pag.  120. 

61 . Muscus  terrestres  , clavatus  , 
aller  , M.  An  Lycopotlimn  com- 
pianatum  , L. 

62.  Cedrus , M.  Pinus  Ccdrus  , 
L. 

63.  Cedrus  Phoenicea , M.  Ju- 
niperus Pheenicea  , L.  pag.  1 22. 

64.  Cedrus  Lycia  , M.  Juni— 
perus  Lycia,  L. 

65.  Arbor  Vit» , M.  Tuya  Occci- 

dentalis,  L.  pag.  123. 

66.  Laurus,  Mattb.  Laurus  110- 
bilis  , L. 

67.  Laurus  latifolia  , M.  Lau- 
rus  nobilis , L.  pag.  120. 

68.  Laurus  sylvestris  , seu  Ti~ 
nus  , M.  Viburnuin  Tinus  , L. 

69.  Platanus  , M.  Platanus 
Orientalis  , L.  pag.  127. 

70.  Fraxiuus,  M.  Fraxinus  ex- 
celsior  , L.  pag.  128. 

71.  Populus  alba  , M.  Populus 
alba  , L. 

72.  Populus  nigra  , M.  Populus 
nigra  , L.  pag.  129. 

73.  Populus  Lybica  , M.  Popu- 
lus Trenmla  , L.  pag.  i3o. 

7y.  Alnus  , M.  Betula  Alnus  ? 
var.  glütinosa  , L. 

76.  Betula  , M.  Betula  alba  , L. 
pag.  i32. 

76.  Alnus  liirsuta  , M.  Betula 
Alnus,  L.  var.  incana.  pag.  1 33. 

77.  Ultnus  , M.  Ulnuis  cam- 
pestris  , L. 

- 78.  Carpinus , M.  Carpinns  Be- 
tulus  , L. 

79.  Carpini  et  Ulmi  flores , M. 
pag.  i35. 

80.  Arundo  domcstica  , M» 
Arundo  donax  , L. 

8r . Arundo  palustris,  M.  Arundo 
phragmites  , L.  pag.  187. 

82.  Papyrus  îsilotica  , M.  Cy- 
perus  Papyrus  , L.  pag.  i38. 

83.  Myrica  , M.  Tamarix  Ger- 
manica  , L. 

84.  Tamarix  Narbonensis , M» 
Tamarix  IN ar bp uensi s , L.  p.  140, 
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85.  Erica  prima , M.  Eiica  vul- 
garis , L.  pag.  j/jr. 

8G.  Erica  secunda  , M.  Erica 
multiüora  , L. 

87.  Erica  terlia  , M.  Empetrum 
îiigrum  , L.  pag.  iij 2. 

88.  Rhamnus  primus  , M.  Ly  •< 
citun  Europæum  , L. 

89.  Rhamnus  secundus  , M. 
Hyppophae  Rliamnoïdes  , L. 

90.  Rhamnus  Germanicus  > M. 
Hyppophae  Rliamnoïdes  , L. 
pag.  i4j. 

91 . Rhamnus  tertius , M.  Rham- 
nus  paliurus  , L. 

99.  S pi  na  infectoria,  M.  Rham- 
pus  catharticus , L.  pag.  144. 

g3.  Halimus  vulgaris  , M.  Â tri- 
plex portulacoïdes  , L. 

9'}.  Halimus  latifolius  , erectus  , 
M.  Atriplex  Halimus,  L.  p.  i45. 

g5.  Aquifolium  , M.  Alex  aqui- 
foliuni  , L. 

96.  Aquifolii  varietas.  , p.  1 / j 7 . 

97.  Acuta  spina  , M.  Cratægus 
oxiacantha  , L. 

98.  Oxyacantha  Dioscoridis , M. 
Mespylus  Pyracantha  , L.  p.  149. 

99.  Crispinus , M.  Bcrberis  vul- 
garis , L. 

100.  Uva  crispa  , M.  Ribcs 
Uva  crispa  , L.  pag.  1 5o. 

101.  Ribes  vulgaris,  M.  Ribes 
ruhruui , L.  pag.  i5i. 

102.  Ligustrum  , M.  Ligustrum 
vulgare  , L.  pag.  i53. 

I o3.  Phyllirea  prima , M.  Phyl- 
lirca  latifolia  , L. 

1 04.  Phyllirea  media  , M.  Phyl- 
lirea inedia  , L. 

105.  Phyllirea  angustifolia  , 
M.  Phyllirea  angustifolia  , L. 

106.  Tilia  mas,  L.  An  Ulmus 
campestris  , L.  var.  pag.  1 55. 

107.  Tilia  fœmina  , M.  Tilia 
Europæa  , L. 

108.  Mahaleb  , M.  Prunus 
Malialeb , L.  pag.  i56. 

109.  Cistus  mas  , M.  Cistus 
pilosus  , L. 

I I o.  Cistus  foemiiia , M.  Cistus 
salviæfolius , L. 


m.  Hypocistis  , M.  C^tintu 
Hypo<  istis  , L.  pag.  i58. 

1 1 2.  Lcdum  , M.  Cistus  Mon3- 
peliensis  , L.  pag.  1G0. 

1 13.  Posa,  M.  Rosa  Gallica,  b. 

11 4*  Rosa  sylvestris , M.  Rosa 

canina  , L.  pag.  1G6. 

11 5.  Lycium  , M.  Rhamnus 
saxalilis  , L.  Fig.  fîctitia. 

1 iG.  Lycium  Itaiicum  , M. 
Rhamnus  saxalilis , L.  pag.  168. 

117.  Buxus  , M.  Buxus  N seni- 
pervirens  , L.  pag.  169. 

118.  Evonimus  , M.  Evouimus 
Europæus , L.  pag.  170. 

119.  Acacia  Ægyptiaca  , M. 
Mimosa  Sénégal  , L. 

120.  Acacia,  M.  Ccrcis  Sili— 
quaslrum  , L. 

121.  Arbor  Judæ  , M.  Cercis 
siliquastrum  , L.  pag.  17t. 

122.  Acacia  altéra,  M.  Spar- 
tium  spinosum  , L.  pag.  1 72. 

123.  Vitex,  M.  \itex  Agnus 
Castus  , L. 

124.  Vitex  latifolia  , serrata  , 
M.  Vitex  Agnus  Castus , L.  var. 

1 25.  Oiiva  Bohetnica  , sive 
Æleagnus,  M.  Æleagrius  angus- 
tifolius  , L.  pag.  1 74. 

126.  Salix,M.  Salixalba,  L. 

127.  Salix  latifolia,  rolunda , 
M.  Salix  caprea  , L. 

128.  Salix  humilis  , repens  , 
M.  An  Salix  rosmarinifolia  , Li 
pag.  175. 

129.  Olea  sylvestris  , M.  Olea 
Europæa  , L. 

130.  Olea  doniestica  , M.  Olea 
Europæa  , E.  var.  pag.  177. 

1 3 t . Qucrcus  latifolia  , M. 
Quercus  Robur  , L. 

132.  Quercus  florcns  , M. 
Qucrcus  Robur , L. 

1 33.  Qucrcus,  M.  Quercus  Ro- 
bnr  , L.  var.  pag.  179.  - 

134.  Fagus , M.  Fagus  sylva- 
tica  , L. 

ï 35.  Ilex  , M.  Quercus  Ilcx  , 
L. 

1 36.  Ilex  latifolia , spinosa  , M. 
Qucrcus  i,lex  , L.  var.  pag.  180. 
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t3>j.  Suber  primus  , M.  Quercus 
Suber  , L. 

i38.  Suber  secundus,  M.  Quer- 
cus Suber , L.  var. 

1 3c).  Plieilodrys  , M.  C.  Bauh. 
pin.  \ 23.  sp.  2.  An  Quercus  llex, 

L.  var.  pag.  1 8 r . 

i/jo.  Castanea  , M.  Fagus  Cas- 
tanea  , L. 

1 4 1 • Castanea  ecjuina,  M.  Æs- 
culus  Hi p pocasta n um, L . pag.  i 83. 

14^.  Galla  , M.  Quercus  Tlo- 
tur  , L.  Var.  cum  Gallis,  pag.  1 84- 
i43.  Rhi*s,  M.  Rhus  Coriaria  , 

L* 

1 44-  Viburnum,  M.  Viburnum 
Lantana  , L.  pag.  186. 

145.  Cotinus,  M.  Rhus  Cod- 
nus  , L. 

146.  Cotinus  cum  flore  , M. 
Rhus  Cotinus  , L.  pag.  187. 

147*  Raima  cum  fructu  et  flo- 
ribus  , M.  Rliœnix  dactylifera  , L. 
148.  Dactyli  cum  palmâ  elatâ  , 

M.  Phoenix  dacty  lifera , L.  p.  189. 
1 49-  Musa  sine  fructu,  M.  Musa 

paradesiuca  , L. 

150.  Musa  cum  fructu  , M. 
Musa  paradesiaca  , L. 

1 5 1 . Chamæriphes,  sive  Palma 
humilis  , M.  Chamærops  humilis  , 

L.  pag.  190. 

i5î  , Tamarindi  , M.  Tama- 
rin dus  Indica  , L.  pag.  191. 

153.  Mala  Punica  , M.  Punica 
granatum  , L.  pag.  193. 

154.  Myrtus  Romauus  , M. 
Myrtus  communis  , L.  var. 

x 55.  Myrtus  Tarendna  , M. 
Myrtus  communis  , L.  var,  195. 

156.  Myrtus  exotica  , M.  Myr- 
tus communis  , L.  var. 

157.  Myrtus  maviina,  ladfolia  , 

M.  Myrtus  communis  , L.  var. 

158.  Myrtillus  , L.  Vaccinium 
Myrdllus  , L.  pag.  196. 

1 59.  Cerasia  , M.  Prunus  Cera- 
sus  , L. 

1 Sq  bis.  Cerasa  racemosa  , M. 
Prunus  Padus  , L.  pag.  197. 

160.  Cerasa  austera  t M,  Prunus 
Géra sus,  L.  var. 
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161.  Chamæ-Cerasus  , M.  Pru- 
nus Cerasus  , var.  pumila,  L.  198. 

162.  Siliqua  , M.  Ceratonia  Si- 
liqua  , L.  pag.  T99. 

] 63.  Malus  , M . Pyrus  Malus , L% 

164.  Malus  oblongo  fructu,  M. 
Pyrus  Malus,  L.  var.  pag.  200. 

165.  Cotonea  Malus,  M.  Pyrus 
Cydonia , L. 

166.  Cotonea  Pyrus,  M.  Pyrus 
Cydonia  , L.  var.  pag.  202. 

167.  Persica  Mala  , M.  Amyg- 
dalus  Pcrsica  , L.  pag.  2o3. 

168.  Armeniaca  , Malus  M. 
Prunus  Armeniaca  , M.  Pru- 
nus Armeniaca , L. 

169.  Armeniaca  minor , M.  Pru- 
nus Armeniaca  , L.  var.  pag.  2o4- 

170.  Medica  Malus,  Âl.  Citrus 
medica  , L.  pag.  2o5. 

171.  Limonia  Mala,  M.  Citrus 
medica  , L.  var. 

172.  Aurantia  Mala  , M.  Citrus 
aurantia  , L.  pag.  206. 

178.  Poma  Adumi  , M.  Citrus 
medica  , L.  var.  pag.  207. 

x 74-  Pyra  , M.  Pyrus  commu- 
nis , L.  pag.  208. 

1 75.  Mespilus  prima  , M.  Cra- 
tasgus  Azarolus  , L.  pag.  209. 

176.  Mespilus  altéra  , M.  Mes- 
piîus  Germanica  ,L.  var.  pag.  210. 

177.  Lotus,  M.  Celds  Austra- 
lis , L. 

178.  Pseudo-Lotus  , M.  Dios- 
pyros  Lotus,  L.  pag.  <21 1. 

1 79.  Loti  Africain  species  , M. 
Diospyros  Lotus,  L.  var.  pag.  212. 

180.  Cornus,  M.  Cornus  mas- 
cula  , L.  pag.  21 3. 

18t.  Virga  sanguinea  , M.  Cor- 
nus sanguinea  , L.  p.  214. 

182.  Sorbus  domesdca  , M.  Sor- 
bus  domesdca , L. 

1 83.  Sorbus  sylvestris  , M.  Sor- 
bus aucuparia  , L. 

184.  Sorbus  torminalis  , M. 
Cratægus  torminalis  , L.  pag.  2T  5. 

)85.  Prunus,  M.  Prunus  do- 
mesdca , L. 

1 86.  Prunus  cerea  , M.  Prunus 
donieslica  , L.  var.  pag.  216. 
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187.  Prunus  sylvesüis , M.  Pru- 
nus spinosa  , L. 

188.  Prunus sylvestris,  florens  , 
M.  Prunus  spinosa  , L.  pag.  217. 

1 89.  Prunus  sebestina  , M.  Cor- 
dia  mixa  , L.  pag.  218. 

190.  Ziziphus  , M.  Rhamnus 
Ziziphus,  L.  pag.  219. 

191.  Arbutus  , M.  Arbutus  Une- 
do  , L.  pag.  220. 

192.  Amygdala  , M.  Amÿgda- 
lus  communia  , L.  pag.  221. 

193.  Pistacia  , M.  Pistacia  ve- 
ra  , L. 

194.  Staphyllodendron,  M.  Sta~ 
pliyliea  pinuata , L.  pag.  222. 

195.  Nux  Juglans  , M.  Juglans 
rcgia  , L.  pag.  223. 

196.  Nux  Myrisiicha  , M.  My- 
listica  moscbata  , L.  pag.  224. 

) 97.  Nux  Metel , M.  Dalura  Me- 
tel  , L.  pag.  225. 

198.  Solanuni  fcetidum  spino- 
sum  , M.  Datura  Stramonium  , L. 
pag.  228. 

199.  Nux  Avellana  , M.  Corylus 
Avellana  , L.  pag.  229. 

200.  Morus , M.  Morus  nigra  , L. 

201 . Morusalba  , M.  Morus  alba  , 
pag.  23o. 

202.  Sycomorus  , M.  Ficus  Sy- 
comorus  , L. 

203.  Sycomorus  , seu  Ficus  Cy- 
pria  , M.  Ficus  Sycomorus , L.  var. 

204.  Pseudo-  Sycomorus  , M. 
Mt-lia  azederach , L.  pag.  232. 

205.  Ficus  jJVÏ.  Ficus  Carica  , L. 

206.  Chaman-Ficus,  M.  Ficus  ca- 
rica , L.  var. 

207.  Ficus  ïndica  , M.  Cactus 
opuntia  , L.  pag.  234* 

208.  Persea , M.  Laurus  Per- 
se» , L. 

209.  Iberis,  M.  Lcpidium  Ibc- 
ris , L.  p»8*  3^7- 

Figures  du  second  Livre  des 

Commentaires  de  Alatthiole 

sur  Dioscoride. 

2îo.  Tri  lieu  m , M.  Triticum 
liylnnuum  , L,  pag.  317. 


21  r.  Triticum  hvbernum  , arts- 
tis  carens  , M.  Triticum  hyber- 
num  j L.  var.  par.  317. 

212.  Triticum  multiplici  spicâ  , 
M.  Triticum  hybernum  , L.  var. 
pag.  3i8. 

2x3.  Frumentum  Indicuin  , M. 
Frumenti  Indici  spicâ  , M.  Z est 
Mays  , L.  pag.  319. 

21 4-  Frumentum  Sarraeenicum, 
M.  Polygonum  Fagopyrum  , L. 
pag.  320. 

215.  Hordeum  , M.  Hordeura 
vulgare,  L.  pag.  32 x. 

216.  Zea  , M.  Triticum  spel- 
ta  , L. 

21  7.  Zea  diccocos  , M.  Triticum 
spelta  , L.  var.  pag.  323. 

218.  Seeale  , M.  Secale  ce- 
reale  , L. 

219.  Triticum  amyleum  , M. 
Zea.  C.  Bauli.  pin.  22.  sp.  3.  An 
Triticum  spelta  , L.  var.  pag.  325. 

220.  Avcna  , M.  Avena  sativa,L. 

221.  Oryza  , M.  Oryza  sativa  , 

L.  pag.  320. 

222.  Milium  , M.  Panicum  mi- 
liaceuin  , L. 

223.  Panicum  minore  panicu- 
lâ  , M.  C.  Bauh.  pin.  27.  sp.  1 . An 
Panicum  Italicxxm  , L.  var.  p.  328. 

224.  Panicum  domesticütn  , M. 
Panicum  Italie  uni  , L. 

225.  Panicum  sylvestre  , M.  Pa- 
nicum crus  Galli  , L.  pag.  32p. 

226.  Milium  Indicum  , M.  II0I- 
cus  bicolor  , L. 

227.  Sesamum  , M.  Sesamum 
Orientale  , L.  pag.  389. 

228.  Lolium  , M.  Loliunx  temn- 
lentmn  , L.  pag.  33x. 

229.  Fœnuni  Græcurn,  M.  Tri- 
gonella  Fœnum  Græcurn  , L. 

230.  Linum,  M.  Linum  usita- 
tissimum  , L.  pag.  333. 

201.  Linum  sylvestre,  M.  Li- 
num maritimum  , L. 

282.  Linum  sylvestre,  angustifo- 
lixxm  , M.  Linum  tenuifoliuni  , L. 

233.  Xylon  , sive  Gossipium, 

M.  Gossipium  herbaceum  , L» 
pag.  334. 
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^s34.  Cicer  domesticum  , M.  Ci- 
«cr  arielinum  , L. 

s35.  Cicer  sylvestre  , M.  As- 
tragnlus  Cicer  , L.  pag.  335. 

23(3.  Faba  , M.  Vicia  Faba  , L. 
pag.  53(3. 

2a 7.  Faba  sylvcstris  , M.  Vicia 
ÎVarbonensis  , L.  pag.  33 7. 

208.  Arachus  niger  , M.  Pi- 
sum oclirus  , L. 

23g.  Faba  Ægvptia  , M.  Arum 
Colocasia  , L.  Fig.  fictitia  , pag. 
338. 

240.  Arum  Ægyptium  , M. 
Arum  Colucasia  , L.  pag.  33g. 

24 1 • Lens  , M.  Ervuin  Lens , L. 
pag.  34o. 

242.  Phasioli  , M.  Pbaseolus 
«anus,  L.  pag.  34 1. 

243.  Pisum  majus , M.  Pisum 
sativum  , L. 

244*  Pisum  minus  , M.  Pisum 
arvense  , L.  G.  Bauli.  pin.  342. 
pag.  342. 

245.  Orobus,  M.  Ervum  Erve- 
£ia  , L. 

246.  Orobus  Creticus , M.  C. 
ÜBaubu  pin.  346.  sp.2.  An  Ervum, 
E.  pag.  343. 

247-  Lupinus  , M.  Lupinus  al- 
fcus , L. 

248.  Lupinus  sylvestris , luteus  > 
JVI.  Lupinus  luteus  , L.  pag.  344* 

24g.  Lupinus  cæruleoflore,an- 
gustifblius  , M.  An  Lupinus  au- 
gustifolius  , L.  pag.  345. 

250.  Rapum  rotundum  , M. 
Brassica  Rapa  , L. 

25 1 . Rapum  longuru  , M.  Bras- 
sica  Rapa  , L.  var. 

252.  Rapum  sylvestre  , M.  C. 
Bail  h.  pin.  90.  sp.  3.  An  Brassica 
Bapa , L.  var.  pag.  346. 

253.  Rapunculus  , M.  Campa— 
nul  a Rapunculus  , L.  pag.  347. 

254.  Rapunculus  Alpinus  , spi- 
cato  similis,  M.  Phyteuma  como- 
sa  , L. 

255. Napus , M.  Brassica Napus . 
L.  pag.  348. 

256.  Raphanus  primus , M.  Rlia- 
phanws  suiivus,  L. 


2.57.  Raphanus  secundus  , M* 
Raphanus  sativus  ,,  L.  var.  pag. 
049. 

?.58.  Raphanus  rusticamis  , sive 
vulgaris  , 1V1.  Coclilearia  armora- 
cia  , L.  pag.  35o. 

25g.  Siser  primum  , M.  Sium 
Sisarum , L. 

260.  Siser  secuudum  , M.  Dali» 
eus  Carota  , L.  pag.  35 r. 

261.  Oxilapatlium  , M.  Rumex 
acutus  , L. 

262.  Lapathum  sanguineum  , 
M.  Rumex  sanguineus  , L. 

263.  Oxaîis  , sive  acetosa  , M* 
Rumex  acetosa  , L.  pag.  353. 

264.  O-xaiis  , sive  acetosa  minor> 
M.  Rumex  acetosella  , L. 

265.  Hippolapathum  , M.  Ru- 
mex aquaticus  , L. 

266.  Hippolapathum  sylvestre  y 
M.  Rumex  aquaticus,  L.  pag.  344- 

267.  Acetosa  Cretiea  , M.  Ru— 
mex  aeulcatus  , L.  pag.  355. 

268.  Lapsana  , M.  Sinapis  ar- 
vensis , L. 

269.  Rapistrum  monospermum  ^ 
M.  Myagrum  perenne  , L.  pag. 
356. 


270.  Blitum  majus  , M.  Ama- 
ranthus  caudatus  , L. 

271.  Blitum  rubrum , M.  Ama- 
ranthus  Blitum  L. 

272.  BÜium  album , M.  Ama- 
ranthus  olcraceus  , L.  pag.  35^. 

273.  Blitum  polyspermum  , M. 
Chenopodium  polyspermum  , L. 
pag.  358. 

274.  Malva  , M.  Malva  rotun~ 
difolia  , L. 

275.  Malva  major  , M.  Alcea 
rosea  , L. 

276.  Malva  rosea , pleno  liore  y 
M.  Alcea  rosea  , L.  var.  pag.  35q. 

277.  Malva  major  , altéra  , M. 
Lavatera  arborea  , L. 

278.  Malva  quarta  , M.  Malva 
Mauritiana  , L.  pag.  36o. 

279.  A triplex  domestica , M. 
Atriplex  liortensis , L. 

280.  Spinacia  , M.  Spiaacia 
olcracea , L,  pag.  36t. 

^ Rb  a 
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-281.  Spinacia  semine  spinoso  , 
M.  Spinacia  oleracea,  L.  var. 

28?..  A triplex  sylvestris  , M. 
Atriplex  patula  , L. 

283.  Atriplex  sy lvestris,  seconda, 
M.  Cl  lenopodiuin  album  , L. 

284.  Atriplex  sylvestris  , tertia  , 
M.  Clienopodium  xubruui  , L. 
pag.  362. 

285.  Atriplex  angitsto  Centino- 
cïiæ  folio  , M.  Atriplex  patula. 

286.  Atriplex  marina  , M.  Atri- 
plex  laciniata  , L.  pag.  363. 

287.  Kali , M.  Salicoraia  fruti- 
cosa , L. 

288.  Kali  majus  , .cochleato  se- 
tnine  , M.  Salsola  Soda  , L.  pag. 

364- 

289.  Atriplex  sylvestris , lapidas 
habens  , M.  Biitum  capitatum , L. 
pag.  365. 

290.  Brassica  lævis  , M.  Brassica 
oleracea,  L. 

291.  Brassica  crispa  , M.  Bras- 
sica oleracea  , L.  var.  pag.  366. 

292.  Brassica  capitata  , IM.  Bras- 
sica oleracea  , L.  var. 

298 .  Brassica  congy Iodes  , M. 
Brassica  oleracea  , L.  var. 

294*  Brassica  caulifera  , M. 
Brassica  oleracea  , L.  var.  p.  36y. 

195.  Brassica  marina  , M.  Cou- 
volvulus  Soldanelkr,  L. 

296.  Brassica  maritima  , major. 
C.  Bauli.  pin.  295.  sp.  1.  pag.  368. 

297.  Brassica  spinosa , M.  Bu- 
nias  spinosa  , L. 

298.  Soldanella  Alpina  , M.  Sol- 
danella  Alpina  , L.  pag.  36g. 

299.  Beta  alba  , M.  Beta  cicla  , 
L.  pag.  370.  • 

300.  Beta  nigra  , M.  Beta  nigra, 
C.  Bauh.  pin. 

Soi.  Beta  rubra , M.  Beta  vul- 
garis , L. 

002.  Beta  Cretica  , M.  Rumcx 
spinosus , L.  pag.  371. 

3o3.  Portulaca  doinestica  , M. 
Portulaca  oleracea  , L. 

3o4-  Portulaca  sylvestris  , M. 
Portulaca  oleracea  , L.  var.  pag. 

lin /» 

, Jbt 


305.  Asparagus  , M.  Asparagus 
. offîcinalis  , L.  var. 

306.  Asparagus  s\ lvestris  , M. 
Asparagus  offîcinalis  , L.  pag. 


873. 


307.  Asparagus  sylvestris  , acu- 
leatus  , M.  Asparagus  acutifolius  > 
L.  pag.  374. 

108.  Plantago  major  , M.  Plan- 
tago  major  , L. 

309.  Plantago  rosea  , M.  Plan- 
tago major  , L.  var. 

3 10.  Plantago  media  , M.  Plan- 
tago media,  L.  pag.  875. 

o 1 1 . Plantago  longa  , M.  Plan- 
tago lanceolata  , L. 

3 12.  Plantago  aquatica  , M. 
Alisma  Plantago , L.  pag.  076. 

313.  Sium  verum,  M.  Sium  an- 
gustifolium , L. 

3 1 4 • Sium  vulgare  , M.  Sisym- 
brium  Narsturtiurn  , I;.  pag.  877. 

3 1 5.  Sisymbrium  liortense  M. 
An  Mcntha  viridis  , L. 

3 16.  Sisymbriuni  sylvestre  , M. 
Mentira  aquatica,  L.  pag.  887. 

3 1 7.  Sisy  mbrium  aquaticum , M. 
Sisymbrium  Narsturtiurn  , L. 

3i 8. Sisymbrium  aquaticum,  al- 
terum  , M.  An  Cardamine  pra- 
tensis  , L.  pag.  379. 

319.  Narsturtiurn  aquaticum, mi- 
nimum , M.  Cardamine  hirsuta , L. 

320.  Cochlearia-folio  subrotun- 
do  , M.  Cochlearia  offîcinalis  , L. 

321.  Crithmum  primurn  , M. 
Crithmum  maritimum  , L. 

322.  Crithmum  secundum  , M. 
Echinophora  spinosa  , L.  pag. 

38i. 

323.  Crithmum  tertium  , M. 
Inula  critmifolia  , L. 

824.  Crithmum  quartum  , M. 
Sium  falcaria  , L.  pag.  382. 

325.  Coronopus  , M.  Plantago 
Coronopus , L. 

326.  Coronopus  , sive  Scrpen- 
tina  , M.  Plantago  subulata  , L. 
pag.  383. 

827.  Sonchus  aspera  , M.  Son- 
chus  oleraceus  , L.  var.  asper. 
pag.  384. 
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35.8.  Sonchus  lævis , M.  Son- 
clius  oleraceus,  L.  var.  lævis. 

3*29.8011011115  lævis,  altéra  , M. 
Prenanlhes  nmralis  , L. 

330.  Sonclius  lævis , cæruleus  , 
M.  Sonchus  Alpinus,  L.  pag.  385. 

33 1 . Intubus  major  , M.  Cicho- 
riutu  Endivia  , L. 

33*2.  Intubus  minor,  M.  C.icho- 
riurn  Endivia  , L.  var.  pag.  386. 

333.  Intubus  crispa  , M.  Cicho- 
ïium  Endivia  , L.  var. 

33/j.,  Cichorium  domesticum  , 
M.  Cichorium  Endivia  , L.  pag. 
384. 

335.  Cichorium  sylvestre  , M. 
Cichorium  intybus  , E. 

336.  Dons  Leonis  , M.  Leonto— 
don  Taraxacmn , L. 

33r.  Cichorium  Constantinopo- 
litanüm  , M.  Leontodon  bulbo- 
sum  , L.  pag.  388. 

338.  Zazintha  , sive  Cichorium 
verrucosum  , M.  Lapsana  Zazin- 
tha , L. 

339.  Cyanus  major  , M.  Cen- 
taurca  montana  , L. 

340.  Cyanus  minor  , M.  Cen- 
taurea  Cyanus  , L.  pag.  089. 

341.  Cyanus  minor,  flore  mul- 
tiplioi  , M.  Gentaurea  Cyanus,  L. 
var.  parr.  3ç)o. 

34*2.  Cichorium  spinosum  , M. 
Cichorium  spinosum  , L.  p.  891. 

343.  Chondrilla  prima,  M.Fig- 
mentum  ex  Cichorio. 

344*  Chondrilla  secunda  , M. 
Lactuca  perennis  , L.  pag.  892. 

345.  Cucurbita  oblonga  , M.  Cu- 
curbita  oblonga  , flore  albo  , folio 
molli  , C.  Bauh.  pin.  3 1 3.  sp.  5. 
An  Cucurbita  lagenaria  , L.  Fal- 
cata  figura  sæpè  crescit , quædam 
ccrvicem  taniùm  recurvam  habent -, 
quædam,  rectitudine  servatà  , bi- 
cubitalem  etiam  tricubitalem  Ion- 
gitudinem  acquirunt.  C.  Bauh. 
pin.  Matth.  pag.  392. 

346.  Cucurbita  lagenaria  , M. 
Cucurbita  lagenaria  , L. 

347.  Cucurbita  major  , sessilis  , 
3M,  Cucurbita  lagenaria  , L. 


348.  Cucurbita  Indien  , M.  Cu- 
curbita  Pepo  , L.  pag.  393. 

349.  Cucumercs  , M.  Cuctttnis 
sativus  , L. 

350.  Cucumercs  longi  , M.  Cu- 
cumis  sativus  , L.  var.  pag.  og5. 

35r.  lMelo-Pcpones  , M.  Cucu- 
mis  Mêla  , L.  pag.  3g6. 

35s.  An  gu  ri  a , M.  Cucurbita 
Citrullus  , L.  pag.  397. 

353.  Lactuca  crispa  , M.  Lac- 
tuca sativa  , L.  var. 

354.  Lactuca  crispa,  non  capita- 
ta , M.  Lactuca  sativa  , L.  var. 

355.  Lactuca  florescens  , M. 
Lactuca  sativa  , L. 

356.  Lactuca  foliis  Endiviæ , M. 
Lactuca  sativa  , L.  var.  pag.  899. 

357.  Lactuca  sylvestris  , M. 
Lactuca  Scariola  , L.  pag.  4oo. 

358.  Gingidium , M.  Daucus 
Gengidium  , L. 

35g.  Visnaga  , M.  Daucns  Vis— 
naga  , L.  pag.  4©i  • 

360.  Cerefolium  , M.  Scandis 
Cerefolium  , L.  pag.  ^o'î. 

361 . Pecten  Vendis  , M.  Scan- 
dix  Pecten  , L. 

862.  Scandix  Italica  , M.  Scan- 
dix  Australis  , L.  pag.  4^3. 

363.  Scandix  Cretica  , M.  Scan- 
dix  Australis  , L. 

364-  Caucalis  , M.  C.  Bauh, 
pin.  pag.  t 82.  sp.  2.  An  Cauca— 
lis  latifolia  , L.  var. 

365.  Caucalis  nodoso  , echinato 
semine,  M.  Tordylium  nodosum, 

L.  pag.  4o4- 

366.  Eruca  sativa , M.  Brassic» 
Eruca  , L. 

367.  Eruca  sylvestris,  M.  Bras- 
sica  Erucastrum  , L.  pag.  4«5. 

368.  Eruca  cæruîea  , M.  Sîsym- 
hrium  arenosum  , L.  pag.  4o6* 

369.  Ociraum  majus,  M.  Oci- 
muni  Basilicum  , L. 

870.  Ocinium  medium  , M.  Oci- 
mum  Basilicum  , L.  var. 

371.  Ocimum  goriophyllatum  , 

M.  An  'Ocimum  minimum  , L . 
pag. 407.  _ 

372.  Ocimum  latîfolium  , o?is— 
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pum  , M.  Ocimiuii  Basilicuin , L. 
var.  pag.  4 08. 

3^3.  Orobanche  , M.  Orobanche 
major  , L.  pag.  4°9’ 

3^4 • Tragopogon  , sive  Barba 
Hirci , M . Tragopogon  pratense  ,'L. 

3^5.  Tragopogon  aîterum  , M. 
Tragopogon  porrifolium  , L. 

876.  Scorsonera  Hispanica  , M. 
Scorsonera  Hispanica , L. 

'i'jn.  Scorsonera  Bobemica  , M. 
C.  Bauli.  pin.  sp.  2.  An 

Scorsonera  humilis  , L.  var.  pag. 

4 1 o. 

878.  Tragopogon  laciniatum  , 
M.  Scorsonera  laciniata , L.  p.4 1 1 . 

379.  Ornithogalum  primum  , 
M.  Figura  fictitia . 

3So.  Ornilhogalum  secundnm  , 
M.  Ornithogalum  urnbellatum  , L. 

38 1 . Trasi,  M.  Cyperus  escu— 
lenLus  , L.  pag.  4l2. 

882.  Ornithogalum  majus,  spi- 
catum , M.  Ornithogalum  Narbo- 
nense  , L.  pag.  4i3. 

383.  Tubera  , M.  Lycoperdon 
Tuber  , L.  pag.  4 1 4* 

384-  Smilax  liortcnsis,  M.  Pha- 
seolcus  vuigaris,  L. 

385.  Medica  Dioscoridis  , M. 
Mcdicago  saliva  , L.  pag.  4i5. 

38G.  Aphaca  , M.  Vicia  sé- 
pia m , L. 

J87.  Vicia  , M.  Vicia  sativa  , 

L.  pag.  4 16. 

388.  Porrum  sectile  , M.  Allium 
Schænoprasum  , L. 

389.  Porrum  commune,  M.  Al- 
lium Porrum  , L.  pag.  4*7- 

890.  Ampeloprasum,  M.  Allium 
Ampeloprasum  , L. 

3qi.  Ampeloprasum prolifermn  , 

M.  An  Aliiumarenarhun  , L.  pag. 

4 1 8. 

892.  Cepa  capitata  , M.  Allium 
Cepa  , L. 

893.  Cepa  sectilis  , M.  C.  Bauh. 
pin  , pag.  72.  sp.  5,  An  Allium 
Cepa  , L.  var. 

394*  Cepa  fissilis , M.  C.  Bauh. 
pin.  72.  sp.  6.  An  Allium  Cepa  , 
L.  var. 


895.  Cepa  Ascalonica  , M.  Al- 
lium Ascalonicuni , L.  pag.  420. 

396.  Allium  domesticum  , M. 
Allium  sativum  , L. 

397.  Allium  anguinum  , M.  Al- 
lium victoriale  , L. 

3g8.  Allium  ursinum  , M.  Al- 
lium ursinum  , L.  pag.  (\ 22. 

3pg.  Scorodoprasum  , M.  Al— 
lio-Porrum  , sive  Scorodoprasnrn. 
C.  Bauh.  pin.  74.  sp.  5.  Allium 
Scorodoprasum  , L. 

4oo.  Sinapi  , M.  Sinapis  ni- 
gra  , L. 

4o  1 . Sinapi  secunda  , M.  Si- 
napis alba  , L.  pag.  4^4* 

402.  Narsturtium  , M.  Lepidium 
sativum  y L. 

403.  Narsturtium  crispum,latifo- 
lium  , M.  Lepidium  sativum  , L. 
var.  pag.  425. 

4o4-  Narsturtium  crispum , an- 
gustifolium  , M.  Lepidium  sati- 
vum , I . var. 

405.  Narsturtium  latifolium  , M. 
Lepidium  sativum , L.  var.  pag. 
426. 

406.  Thlaspi  primum  , M, 
Thlaspi  campestrc  , L. 

407.  Thlaspi  vnlgatum  , serrato 
folio  , M.  Thlaspi  campestre y L. 
var. 

408.  Thlaspi  seeundum  , M. 
Thlaspi  arvense  , L. 

409.  Thlaspi  tertium',  M.  Mya- 
grum  saxatile  , L.  pag.  427. 

410.  Thlaspi  saxatile  , minori 
folio  , AI.  An  Myagrum  saxatile , L. 

4 1 1 . Thlaspi  quartum  , M.  Ibe- 
ris  umbeîlata  , L.  pag.  428. 

412.  Bursa  Pastoris , M.  Thlasp 
Bursa  Pastoris  , L.  pag.  429- 

4r  3.  Thlaspi  villosum  , Aï, 
Thlaspi  hirsutum  , L. 

4 1 4*  Arabis  , sive  Draba,  M. 
Cocblearia  Draba  , L. 

4 1 5.  Draba  lutea  , M.  Sisym- 
fcrium  strictissimum  , L.  pag.  43o. 

416.  Trio,  M.  Erysimum  offi- 
cinale , L. 

417.  Irio  altéra  , M.  Sisym- 
brium  polyceratum , L.  pag. 
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4i Ervsimo  similis  hirsula  , 
M.  Tunilïs  hirsula  , L.  pag. 

432. 

4 19.  Piper,  M.  Piper nigrum,  L. 

4^o.  Piper  Indicum  , M.  Capsi- 
eum  annuum  , L. 

4*21  • Piperis  Indioi  varietas  , 
M.  Capsicum  annuum  , L.  var. 
pag. 434. 

422.  Caryophylli  aromatici , M. 
Carynphyilus  aromaticus  , L. 

4‘->3.  Caryophylli  domestiri  , 
M.  Dianthus  Caryophyllus  , L. 

4 *24 . Caryophylli  sylvestres  , 
M.  Dianthus  Carthusianorum  , L. 
pag.  438. 

4 25.  Zingibcr  , M.  Amcnnm 
zingibcr  , L. 

426.  Zedoaria  longa  et  rotunda  , 
M.  Kemfera  , L.  pag.  409. 

327.  Hydropipeigsive  Persicaria, 
M.  Polygonum  hydropiper  , L. 

428.  Persicaria  altéra  , M.  Po- 
lygonum Persicaria , L.  pag.  44°* 

429.  Ptarmica  , M.  Achillea 
Ptarmica , L. 

430.  Ptarmica  altéra  , M.  Xe— 
ranthcmum  annuum  , L.  pag.  44 1 • 

43  1.  Pseudo-Struthium  , M.  Ré- 
séda lutea  , L. 

432.  Saponaria  , M.  Saponaria 
officinalis , L.  pag.  442, 

433.  Cy  cia  mi  nuS  , M.  Cycla- 
men Europæum  , L. 

434.  Cyclamen  radice  ohlcngâ  , 
M.  Cyclamen  Europæum,  L.  var. 
pag.  444. 

435.  Dracunculus  major  , M. 
Figura  fïctitia. 

436.  Dracunculus  minor , M. 
Arum  Dracunculus,  L.pag.  445* 

437.  Dracunculus  aquaticus  , 
M.  Calla  pain  s tris  , L.  pag.  44^* 

438.  Dracunculus  , M.  Artemi- 
sia  Dracunculus  , L. 

439.  Ophioglossum  , M.  Ophio- 
glossum  vulgatum  , L.  pag.  447* 

44°-  Arum  , M.  Arum  macu- 
laturn  , L. 

44t*  Arum  minus,  M.  Arum 
macula tum  , L.  var.  pag.  44$. 

44^-  ho u us  Henricus , M.  Chc- 
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nopodium  bonus  Henricus  , L. 

P;>S-  449-  . . . 

443-  Arisarum  , M.  Arum  An- 
sarum  , L. 

444 • Arisarum  alterum  , M. 
Arum  angusti folium , L.  pag.  45o. 

445.  Hastula  regia,seu  Asphode- 
lus  , M.  Asphodelus  ramosus , L. 
var. 

448.  Asphodelus  luteus  , M. 
Asphodelus  luteus  , L.  pag.  45t. 

447*  Bulbus  Yoinitorius  , M. 
Hyacinthes  muscari  , L.  pag.  452. 

448.  Scilla  , M.  Sciila  mariti- 
nia  , L. 

449*  Scilla  Hispanica  , M.  Scilla 
mari ti ma  , L.  var.  pag.  453. 

45o.  Scilla  major  , radice  rubra  , 
M.  Scilla  mari  ti  uia  , L.  var.  pag. 

454. 

45 r.  Capparis  , M.  Capparis 
spinosa , L. 

452.  Capparis  acuminato  folio  P 
M.  Capparis  spinosa  , L.  var.  pag. 

455. 

q53.  Capparis  leguminosa  , M. 
Zigophyllum  Fabago  , pag.  456. 

454'  Iberis  , sive  Lepidium,  M. 
Lcpidium  Iberis  aut  ruderale  , L. 

455.  Lepidium  Pipiritis  , M, 
Lepidium  latifolium,  L.  pag.  457- 

456.  Ranunculus  primus  , M. 
Ranunculus  scelcratus,  L.  pag.  45. 

457.  Ranunculus  secundus  , M. 
Ranunculus  scelaratus  , L.  var. 

458.  Ranunculus  tertius  , M» 
Ranunculus  sceleratus  , L.  var. 

459.  Ranunculus  quartus  , M.’ 
Ranunculus  platanifolius  , L. 

48o.  Ranunculus  quartus  , flore 
pleno  , M.  Ranunculus  platanifb- 
lius  , L.  var.  pag.  458. 

461.  Ranunculus  quintus  , M. 
Ranunculus  bulbosus  , L. 

462.  Ranunculus  sextus  , M* 
Trollius  Europæus  , L.  pag.  459. 

462  bis.  Ànemone  prima  , M. 
Figura  fïctitia. 

483.  Anémone  secunda  , M.  An 
Trollius  Europæus  , L.  pag.  460. 

484.  Ancmone  tertia  , M.  A JOj 
Anemone  hoitensis,  L. 
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465.  Ancmone  quarta  , M.  Fi- 
gura fictida , L. 

466.  Anemone  quinta , M.  Fi- 
gura ficlilia  , pag.  461. 

467.  Anémones  flores  varii  , M. 
Anemone  hortensis  , L. 

468.  Pulsatilla , M.  Anemone 
Pulsatilla  , L. 

469.  Pulsatilla  lutea  , M.  Ane- 
mone Alpina  , L.  pag.  462. 

470.  Ânagallis  mas,  M.  Ana- 
galiis  arvensis  , L. 

471 . Anagallis  la  mina  , L.  Ana- 
gallis  arvensis  , L.  var. 

472-Succisa  Morsus  Diaboli , M» 
Scabiosa  Succisa  , F.  pag.  464. 

473.  Anagallis  aquadca  , M. 
tVeronica  Beccabunga  , L. 

474-  Anagallis  aquatica  , folio 
rotundo  , M.  Samolus  Valerandi  , 
L.  pag.  465. 

475.  Hcdera  arborca  , M.  Hc- 
dera  Hélix  , L. 

476.  Hcdera  Hélix  , M.  Hedera 
Hélix  , L.  var.  pag.  466. 

477.  Hedera  terrestris  , M.  Gle- 
chôma  hederacea  , L. 

478.  Hedera  terrestris  , montana, 
Al.  Glechoma  hederacea  L.  var. 
pag.  467. 

479.  Clielidonium  majus  , M. 
Cheüdonium  majus,  L. 

480.  Clielidonium  majus  , altc- 
riun  , M.  Clielidonium  majus  , L. 
var.  pag.  468. 

481.  Aquilina,  M.  Aquilegia 
vulgaris  , L. 

482.  Aquilina  flore  pleno  , M. 
Aquilegia  vulgaris , L.  var.p.  467. 

483.  Clielidonium  minus  , M. 
Ranunculus  ficaria  , pag.  468. 

484-  Caryophyllus  Indicus  , M. 
Tagctes  erecta  , L. 

485.  Caryophyllus  Indicus,  mi- 
nor  , M.  Tagctes  patula  , L.  var. 
flore  pleno. 

486.  Caryophyllus  Indicus  , mi- 
nor  , flore  simplici  , M.  Tagctes 
patula  , L.  pag.  469. 

487.  Auricula  Mûris  , M.  An 
Myosotis  scorpioïdes  , L.  Figura 
lictida  , pag.  /jjo. 


488.  Echium  scorpioïdes , palus- 
tre ,M.  Myosotis  scorpioïdes,  var. 
palustris  , L. 

489.  Isatis  domestica  , M.  Isatis 
tinctoria  , L,  var. 

49°-  Isatis  sylvestris  , M.  Isatis 
tinctoria  , L.  pag.  471* 

49i.Fabaria  , M.  Sedum  Tele— 
pliium , L. 

492-  Telephium  purpureum  , 
M.  Sedum  Telephium  , L.  var. 
pag.  472. 

Figures  du  troisième  Livre  des 
Commentaires  de  Matthiole 
sur  Dioscoride. 

493.  Agaricum  , M. 

494.  Rhaponticum  folio  Hele- 
nii  incano,  M.  AnRhæum  Rhapon- 
ticum , L.  pag.  476. 

496.  Rhabarbarum  , M.  Rheum 
Rhabarbarnm  , L.  Figura  fiedtia  , 
pag.  678. 

496.  Gentiana  major  , M.  Geu- 
tiana  lutea  , L. 

497.  Gentiana  major  , purpu- 
rca  , M.  Gentiana  purpurea  , L. 
pag.  480. 

4p8.  Gentiana  minor  , M.  Gen- 
tiana cruciata  , L. 

499.  Gentiana  minima,  M.  Gen- 
tiana pneumonanthe  , L.  pag.  48( . 

500.  Aristolochia  longa  , M. 
Aristolochia  rotnnda  , L. 

5or.  Aristolochia  longa  , vera  , 
M.  Aristolochia  longa  , L.  pag. 

482. 

502.  Aristolochia  longa  , M. 
Aristolochia  Clematitis  , L. 

503.  Aristolochia  Pistolochia  , 
M.  Aristolochia  Pistolochia  , L. 
pag.  483. 

5oj.  Glycyrhiza  , M.  Glycy- 
rld  za  echinata  , L. 

505.  Glycyrhiza  altéra  , M.  Gly- 
cyrhiza glabra  , L.  pag.  4 86. 

506.  Centaurium  magnum  , M. 
Centaurea  Centaurium  , L.  p.  487. 

507.  Centaurium  minus  , M. 
Gentiana  Centaurium  , L. 

508.  Centaurium  minus , spica- 
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èum  M.Gentiana  spicata,  L.  p.  4 80. 

509.  Centaurium  lutcum  , per- 
fol'atum  , M.  Chlora  perfoliata  , L. 

5 10.  Centaurium  lutcum,  non 
perfoliatum  , M.  A11  Chlora  pcr- 
foiiata , L.  var.  pag.  489. 

5 1 1 . Chamæleon  albus  , M.  Car- 
lina  acaulis  , L. 

5i  2.  Chamæleon  niger  , M.  Car- 
lina  acaulis  , var.  caulescens  , L. 
pag.  490. 

5i3.  Chamæleon  niger,  alter  , 
M.  Cartliamus  corymbosus  , L.  pag. 

49t- 

5 i 4.  Dypsacus  Labrurn  X encris , 
M.  Dypsacus  Fullonum,  L.  var. 

5i5.  Labrurn  Veneris  alterum  , 
M.  Dyp  sacus  Fullonum  , L.  var. 

5iG.  Virga  Pasloris  , M.  Dypsa- 
cus pilosus  , L.  pag.  498» 

5i  7.  Spina  alba , M.  Centaurca 
galactites  , L. 

518.  Spina  alba  , altéra, M.  Echi- 
nopssphærocephalus  , L.  pag.  4 94 * 

519.  Spina  Arabica  , M.  Car- 
duus  Eriophorus  , L. 

5^0.  Carduus  aculeatus  , M.  Cy- 
nara  Cartlunculus  , L.  pag.  496. 

521.  Carduus  non  aculeatus,  M. 
Cynara  Scolymus  , L. 

522.  Carduus  vulgaris  , M.  Car- 
lina  vulgaris  , L.  pag.  497. 

523.  Poterium  , M.  Astrogalus 
Tra  gacanlha  , L.  pag.  498. 

524*  Acanthium  , M.  Onopor- 
don  Acanthium  , L. 

525.  Acanthus  , M.  Acanthus 
mollis , L.  pag.  499* 

526.  Acanthus  sylvestris  , spi- 
nosus  , M.  Acanthus  spinosus  , L. 
pag.  5oo. 

527.  Ononis  , M.  Ononis  arven- 
sis , L. 

5*8.  Ononis  non  spinosa  , pur- 
purea.  M.  Ononis  arvensis  , L.  var. 
pag.  5oi. 

529.  Ononis  non  spinosa,  lutea  , 
M.  Ononis  natrix  , L.  pag.  5o2. 

530.  Carduus  lactens  , M.  Car- 
duus. Ma)  ianus.  L. 

531.  Tragacantha  , M.  Astraga- 
lus  Tr  agacantha  , L.  pag.  5o3. 

532.  Carduus  stdlatus  , M.  Cen- 


taurca Calcitrapa  , L.  pag.  5o  j. 

533.  Eryngium  n)ontanum  , M. 
Eryngium  campestrc , L. 

534.  Eryngium  marinum  , M. 
Eryngium  matritimum  , M. 

535.  Eryngium  planum  , M. 
Eryngium  planum  , L.  pag.  5o5. 

536.  A lue  , mueronato  folio , M, 
Agave  Americana  , L. 

537.  Aloë  , M.  Aloë  perfoliata  , 
L.  pag.  507. 

538.  Absynthium  , M.  Artemisia 
Absynihium  , L. 

539.  Absyntliium  Ponticum  , 
montanum.  An  Artemisia  Absyn- 
thium  , L.  var.  pag.  5o8. 

540.  Absvntbium  Ponticum  , M. 
Artemisia  Pontica  , L. 

541.  Absynthium  marinum  , M. 
Artemisia  cærulcsccus  , L.  p.  509. 

542.  Absynthium  maritimum  , 
foliis  laciniads  , M.  Artemisia  cæ- 
rulesccns-,  L.  var. 

543.  Absynthium  Seriphium  , 
sive  Seriphium  Ægyptiacum  , M. 
Artemisia  maritima  , L.  pag.  5io. 

544.  Semen  sanctum  , sive  Se- 
menzina  , M.  An  Artemisia  con- 
tra , L. 

545.  Absynthium  Seriphium 
Gallicum  , INI.  Artemisia  mariti- 
ma , L. 

546.  Absynthium  Seriphium,  la- 
tifolium  , M.  Artemisia  maritima, 
L.  pag.  5 1 1 . 

547.  Abrotanum  mas  , M.  Artc- 
misia  Abrotanum  , L.  pag.  5i2. 

548.  Abrotanum  fæmina  , M. 
Santolina  chamæcyparissias  , L. 

549.  Veronica  mas,  M.  Veronica 
offîcinalis  , L.  pag.  5i3. 

550.  Veronica  mas , la li folia  , M. 
Veronica  offîcinalis  , L. 

55  r.  Veronica  fæmi  na , M.  An- 
tirrbinnm  spurium  , L.  pag.  5 1 4- 

553.  Hyssopum  , M.  Hyssopus 
offîcinalis  , L. 

553.  Hyssopus  cærulea , folio  dis- 
secto  , M.  Hyssopus  offîcinalis  , 
L.  var. 

554.  Hyssopus  albo  , vel  rubro 
flore  , M.  Hyssopus  offîcinalis  , L. 
pag.  5i 5, 
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555.  Gratin?»  , M.  Gratiol»  of- 
ficinales L.  pag.  5t6. 

556.  GratioJa  ininor , M.  Lv— 
th.rum  hyssopifolia  , L.  pag. 
5i  7. 

5:>7.  Sfæchas  , M.  Lavendula 
Stæchas  , L.  pag.  5i8. 

558.  üri  ganmn  Heracleoticum  , 
M.  Origanum  Heracleoticum  , L. 

55r>.  Origan  uni  onitis  , M.  Ori- 
ganum  onitis  , L. 

56f).  Ori gamin»  onitis , folio  sub- 
rotundo  r M*  Origanum  Creti- 
com  , L.  var. 

56 1.  Origanum  vulgare,  M.  Ori- 
gamtm  vnfgare  , L.  pag.  5it). 

_ 562.  Tragorigannm  , M.  Trago- 
ifignnum  serpyllifolium  , C.  Bauh. 
pin.  020.  sp.  1.  pag.  520. 

583.  Pcdegium  , M.  Mentba  P11- 
legitun  r L. 

554 > Ptifegiom  an gnsti folium  , 
37.  Mentha  eervrna  , L.  pag.  52  t. 

565.  Dietammmi  Cretense , M. 
Grr  gannm  Die  tara  uns,  L. 

566.  Pseudo-Dictarrmns  , M. 
Marubiam  pseudo-Dictaninus , L. 
pag.  5s*. 

567.  Dictammim  albnm  , M. 
Di' tainnos  albus  , L.  Fraxinclîa 
att'horum  , pag.  5'a3. 

568.  Salvia  major  , M.  Salvia 
offtcïnalîs  y L. 

5(ky.  Salvia  rninor  , sive  Spha- 
celus,  M.  Salvia  offlciuulis  , L. 
var.  pag.  52^. 

5^0.  Salvia  baccifera  , M.  Sal- 
vi  » pomifera  , L.  pag.  525. 

5y r.  Mentha  prima  , M.  Men- 
tira viridis  , L. 

572.  Mentha  altéra  , M.  Men- 
the» gentilis , L. 

570.  Mentha  crispa,  vert  ici  Ha  ta  , 
M.  Mendia  saliva,  L.  pag.  520. 

07^  • Menthastrum  , M.  Mentha 
sylvestris,  L. 

075.  Mentha  Græca  , M.  Tana- 
cctnm  Balsamita  , L.  pag.  527. 

576.  Calatnentha  , M.  Melissa 
Gala  mentha  , L.  pag.  52.8. 

D77.  Calamentha  magno  flore  , 
M.  Melissa  grandiflora,  L. 


578.  Calamentha  monta na  , M. 
Melissa  Nepeta  , L.  var. 

57p.  Calamentha  aquatica  , M. 
An  Mentha  arvensis  , L.  pag.  52p. 

580.  Herha  cataria  , M.  Nepeta 
cataria  , L.  pag.  480. 

581.  Thymum  , M.  Satureïa  ca- 
pitata , L. 

582.  Thymum  vulgare  , tenuiore 
folio,  M.  Thym  lis  vulffaris  , L* 

50  * 0 7 

31. 

583.  Satureïa  Dioscoridis  , M. 
An  Teticrium  Polium  , L. 

584-  Satureïa  altéra  , M.  Satu- 
reïa hortensis  , L.  pag.  432. 

585.  Serpyllum  , M.  Thymus 
Serpyllum  , L. 

586.  Serpyllum  alterum  , M. 
Thymus  Serpyllum  , L.  var.  pag. 
533. 

587.  Amaracus,  M.  Origanum 
majorana  , L. 

588.  Amaracus  , sive  Majorana 
tcnuifolia  ,M.  Origanum  Majorana  , 
L.  pag.  535. 

589.  Melilotus  , seu  Scrtula  cam- 
pana  , M,  Trigonella  corniculata  , 

L. 

590.  Melilotus  Ttalica  , foliculis 
rotundis  , M.  Trifolium  Melilotus 
îtaliea  , L.  pag.  533. 

591.  Marum  , M.  Tragorinum  , 
C.  Bauh.  pin.  sp.  2.  pag.  223. 

592.  Acinus , M.  An  Thymus 
acinos  , L. 

593.  Acinus  Columnæ  , C.  Bauh. 
pin.  225.  An  Bartzia  Alpina  , L. 
pag.  537. 

595.  Bacharis  , M.  Aîii  Verbas- 
cum  , alii  Conisam  suspicantur  , 
pag.  538. 

596.  Buta  , M.  Ruta  graveo- 
lens  , L. 

597.  Ruta  sylvestris  , M.  Rnta 
graveolens  , L.  var.  pag.  54o. 

598.  Ruta  sylvestris  , tcnuifolia, 
M.  Ruta  graveolens  , var.  tenui fo- 
lia , L.  pag.  54i. 

699.  Ruta  sylvestris,  harmala,  M. 
Peganum  harmala  , L.  pag.  5tj2. 

600.  Moîy  , M.  Aliium  subliir- 
sutum , L. 
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601.  Panaces  Ileracjeum  , M. 
Hcraclcum  Panaces  , L.  pag.  544* 

602.  Panaces  Asclepium,C.  Bauh. 
pin.  i58.  sp.  4*  Libanotis. 

603.  Panaces  Asclepium  alterum, 
M.  Ferula  nodiflora  , L.  pag.  545. 

604.  Flos  Solis,  seu  Panaces  Cni- 
ronium  , M.  Cistus  Helianthe- 
mu m , L. 

60 5.  Panaces  Cbironium  , mi- 
nus , M.  Cistus  pilosus  , L.  pag. 

546. 

606.  Ligusticum  , M.  Laserpi- 
tinm  Siler  , L. 

607.  Ligusticum  alterum  , M. 
An  Laserpitium lati folium , L.  pag. 

547. 

608.  Pastinaca  domcstica  , M. 
Pastinaca  saliva  , L.  var. 

609.  Pastinaca  sylvestris  , M. 
Daucus  Carota  , L.  pag.  648. 

610.  Carota  , M.  Daucus  Carota  , 

L.  var.  pag.  549. 

61 1.  Seseli  Massiliense  , M.  An 
Seseli  tortuosum  , L. 

612.  Seseli  Massiliense  , nonnul- 
lorum  , M.  Seseli  tovtuosum  , L. 

61 3.  Seseli  Æthiopieum  , M.  La- 
serpitium latifolium  , L.  pag.  55o. 

614.  Seseli  Æthiopieum,  altc— 
rum  , M.  Buplevrum  fruticosum  , 

L* 

61 5.  Seseli  Peloponense  . M.  Li- 
gusticum Feloponense  , L.  pag. 
55 1 . 

616.  Seseli  Cretieum  , ma  jus  , 

M.  Tordylium  maximum  , L. 

617.  Seseli  Cretieum,  minus, 

M.  Tordvlium  officinale  , L.  pag. 
55 1.  _ 

61 8.  Sison , M.  Sison  Amoraum, 
L.  pag.  552. 

619.  Anisum,M.  Pimpinella  Ani- 
suni , L. 

620.  Carum  , M.  Carum  Carvi  , 
L.  pag.  553. 

621.  Anethum  , M.  Anethum 
graveolens  , L.  pag.  554- 

622.  Consolida  regalis  , M.  Del- 
phinium Ajacis  , L. 

623.  Cuminum  sativum  , M.  Cu- 
ïniuum  cymirrunij  M.  pag.  555. 
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624.  Cuminum  sylvestre  , pri- 
nuuu  , M.  Lagoeoia  cuminoidcs  , 

L. 

625.  Cuminum  sylvestre  , secun- 
dum  , M.  Hypecoum  pendulum  , 
L.  pag.  55G. 

626.  Consolida  regalis,  peregrina, 
parvo  llore  , M.  Delphinium  pere- 
grinum , L.  pag.  557. 

627.  Am  mi , M.  Sison  Amrni , 

L. 

628.  Atnnti  parvum  , foliis  Fre- 
nieuli  , M.  Sison  Amrni  , pag.  558. 

629.  Coriandrium  , M.  Coriun- 
drium  sativum  , L.  pag.  559. 

630.  Hieracium  majus  , M.  Son- 
chus  arvensis  , L. 

63 1 . Hieracium  minus , M.  Leon- 
todou  autumnale  , L.  pag.  56o. 

632.  Hieracium  siliquâ  falcatâ  , 

M.  Lapsana  stellata  , L.  pag.  56i. 

633.  Apium  hortense , M.  Apium 
Petroselinum  , L. 

634.  Apinm  crispum , M.  Apium 
Petroselinum  , L.  var.  pag.  562. 

635.  Apium  palustre  , M.  Apium 
graveolens  , L.  pag.  563. 

636.  Petroselinum  Maeedoni— 
cum  , M.  Bubon  Macedonicum  , 
L.  pag.  563. 

637.  Levistieum  vulgare  , M. 
Ligusticum  Levistieum  , L.  pag. 
564. 

638.  Apium  hortense  , maxi- 
mum , M.  Ligusticum  peregrinum, 
L.  pag.  565. 

639.  Sntyrnium  , M.  Smyrnium 
olusatrum  , L. 

640.  Smyrnium  Cretieum  , M. 
Smyrnium  perfoliatum  , L.  pag. 

566. 

64  t . Imperatoria  , M.  ïmperato- 
ria  O tr u dirai , L. 

642.  Imperatoria  Alpina  , M.  C. 
Baub.  pin.  146.  sp.  2.  pag.  567. 

643.  Elaphoboscum  , M.  Pasli- 
naca  sativa  , L. 

644.  Fœniculum  , M.  Anethum 
Fœniculum  , L.  pag.  568. 

645.  Daucum  prinram  , M.  Àtha- 
mantha  Cretensis  , L. 

646.  Daucus  secundus  Diosco-* 
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ridis  , M.  Alliamantha  Cretcnsis  , 
L.  pag.  5G9. 

64-.  Daucussecundus , M.  Atha- 
marulia  Cretcnsis  , L.  pag.  5 70. 

648.  Scna  , M.  Cassia  Sena  , L. 

649.  Scna  acutioribus  foliis  se  a 
Àlexandrina  , M.  Cassia  Sena  , L. 
var.  pag.  671. 

650.  Colutea  , M.  Colntea  arbo- 
rescens  , L.  pag.  572. 

65 1 . Colutea  siliqnosa  , M.  Co- 
ronilla  Emerus,  L.  pag.  5^3. 

65a.  Pyrcthrum  verum  , M.  C. 
Bauh.  pin.  148.  sp.  2.  An  Saxi- 
fraga  , L. 


653.  Pyrethrum  alterum 


Anthémis  Pyrethrum 

5 nt 
0 >4- 


L. 


, M. 
Pafer- 


65  j.  Libnnotis  , seu  Rosmari- 
num  , M.  Cachrys  Libanotis  , L. 

655.  Rosmarinum  coronarium  , 
M.  Rosmarinus  officiualis  , L.  pag. 

5^5. 

056.  Rosmarinum  sylvestre  , M. 
Ledum  palustre  , L. 

65 7.  Rosmarinum  sylvestre  , mi- 
nus , M.  Ledum  palustre  , L.  pag. 
5j6. 

658.  Snhondylium  , M.  Iïera- 
clcum  Sphondyliuro , L.  pag.  577. 

659.  Ferula  , M.  Ferula  com- 


mnnis 


pag 


5-:8. 


660.  Peucedauum  , M 


Peuceda- 

579- 


num  officinale  , L.  pag. 

661.  Mclanthium  salivurn  , M. 
Nigella  sativa  , L. 

662.  Mclanthium  sylvestre  , M. 
Nigella  Damasoena , L. 


663.  Melanthium  sylvestre,  se- 
cundtim  , M.  Nigella  arvensis  , L. 
pag.  480. 

664.  Pseudo-Melanthium  , M. 
Agrostema  Githago  , L. 

665.  Nigella  Cretica  , M.  C. 
Bauh.  pin.  146.  sp.  7. 

666.  Laserpitium  Gallicum  , M. 
Laserpitium  Gallicuni  , L.  pag. 

784. 

667.  Euphorbii  tenella  planta  , 
M.  Euphorbia. 

668.  Anteuphorbium  , M.  pag. 

■585.  Euphorbia.  L. 
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669.  Vise mn  , M*  Viscum  al- 
bum , L. 

670.  Yiscurn  polycoccum  , Ca- 
merarii  , C.  Bauh.  pin,  4^3.  sp.  2. 

671.  Âparinc  ,*M.  Gaiiurn  Apa- 
rine  , L.  pag.  5go. 

672.  Alyssum  , M.  Alvssum  ca- 
licinum  , L.  pag.  591. 

673.  Viucctoxicum  , M.  Ascle- 
pias  Yincetoxicum  , L. 

674.  Asclepias  nigro  flore  , M. 
Aselcpias  nigra  , L.  pag.  5q2. 

675.  Atractiiis , M.  Carthamus 
lanatus , L.  pag.  5g3. 

676.  Carduus  benedictus  , M. 
Centaurea  benedicta  , L.  pag.  694. 

677.  Clinopodium  , M.  Clinopo- 
dium  vulgare  , L. 

678.  Pseudo-Clinopodium  , M. 
Thymus  acynos  , L.  pag.  595. 

679.  Leontopctalon  , M.  Leon- 
tice  Leontopetalum  , L. 

680.  Teucrium  , M.  flavum  , L. 


pag.  096. 

68 1 . Teuerium  alterum  , M.  Ve- 
ronica  Teucrium  , L. 

682.  Trissago  , seu  Chamædrys  , 
M.  Teucrium  Chamædrys  , L. 

683.  Chamædrys  altéra  , M.  Teu- 
crium Botrys  , L.  pag.  597. 

684-  Chamædrys  spinosa , M. 
Teucrium  spinosum  , L.  pag.  598. 

685.  Lychnis  , M.  Agrostema 
coronaria  , L.  pag.  5pp. 

686.  Lilium  , M.  Lilium  can- 
didum  , L. 

687.  Martagon  , M.  Lilium  Mar- 
tagon  , L,  pag.  600. 

688.  Ballote  , M.  Ballota  nigra , 

L.  pag.  601 . 

689.  Apiastrnm  , sive  Melissa  , 

M.  Melissa  officinalis  , L. 

690.  Melissa  Constantinopoîitn- 
na  , M.  Molucelia  Revis  , L.  pag. 

602. 

691.  Melissa  Molucana  foetida  , 
M.  Molucelia  spinosa  , L. 

692.  Melissa  Moklaviea , M.  Dra- 
cocephalum  Moldavica  , L.  pag. 

603. 

690. Marrubium  , M.  Marrubium 

vulgare  , L.  pag.  C04. 
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. %5-  Stac  li  y s , M.  Sideritis  Sv- 
l'iaca  , L. 

(y)5.  Pseudo-Stachys  , M.  Sta- 
tdiys  Germanica  , L.  pag.  6o5. 

696.  Phyllilis  , M.  Asplénium 
Scolopendrium  , L.  pag.  606. 

<397.  Plialangium  , M.  vAnthe- 
ricuni  Liliastrum  , L. 

698.  Plialangium  ramosum  , nia- 
jus  , M.  Anlherieum  ramosum  , L. 
pag.  607. 

699.  Trifolium  asplialtite  , M. 
Psoralea  bituminosa  , L. 

700.  Trifolium  acetosum , M. 
Oxalis  acetosella  , L. 

701.  Trifolium  acetosum,  lu- 
teum  , M.  Oxalis  corniculata  , L. 
pag.  608. 

702.  Trifolium  pratensc  , M. 
Trifolium  pratense  , L. 

708.  Trifolium  pratense  , alte- 
xnra  , M.  Trifolium  repens  , L. 
pag.  609.  _ 

704.  Trifolium  pratense , luteum, 
M.  Medi  cago  lupulina  , L. 

705. Trinitas  , M.  Anémone  lie- 
patica  , L.  pag.  61  o. 

706.  Trifolium  peltatum  Creli- 
cum  , M.  Trifolium  Melilotus  Cre- 
tica  , L. 

707.  Trifolium  spinosum  , Cre- 
ticum  , M.  Fagonia  Cretica  , L. 
pag.  6t  1 . 

708.  Polium  , M.  Teucrium  ca- 
pitatum , L. 

709.  Polium  alterum,  M.  Teu- 
crium montanum  , L.  pag.  612. 

710.  Scordium  , M.  Teucrium 
♦Scordium  , L.  pag.  6r3. 

71 1 . Atliaria  , M.  Erysimum  AI- 
liaria  , L.  pag.  Gi  3. 

712.  Tussilago  , M.  Tussilago 
farfara  , L.  pag.  Gi  4 * 

718.  Tussilago  major,  M.  Tus- 
silago Petasites , L. 

714*  Petasites  flore  candido  , M. 
Tussilago  alba  , L.  pag.  6i5. 

715.  Tussilago  , sive  Earfugium , 
M.  Caltba  palustris  , L. 

716.  Caltha  palustris  , flore  ple- 
no  , M.  Caftha  palustris , L.  var. 
pag.  616. 


717.  Àrtemisia  , M.  Artemisia 
vulgaris  , L.  pag.  617. 

718.  Amhrosia  , M.  Cochlcaria 
Coron op u s , L. 

7:9.  Ambrosia  altéra,  M.  Arte- 
misia campestris  , L.  pag.  G19. 

720.  Botrys  , M.  Clicnopodium 
Botrys  , L.  pag.  620. 

721.  Géranium  primum  , M. 
Géranium  tuberosum  , L. 

722.  Géranium  tuberosum,  ma- 
jus  , M.  Géranium  tuberosum  , L. 

723.  Géranium  secundum  , M. 
Gerani  um  rotundi  foli  um , L.  p . 62 1 . 

724.  Géranium  tertium  , M.  Gé- 
ranium Robertianum , L. 

725.  Géranium  Cicutæ  folio  , M. 
Géranium  moschatum  , L. 

726.  Géranium  Cicutæ  folio  , su^ 
piuum  , M.  Géranium  cicutarium  , 
L.  pag.  622. 

727.  Géranium  quartum  , M. 
Géranium  pratense  , L. 

728.  Géranium  quintum  , M.  C. 
13auh.  pin.  819.  sp.  6.  An  Géra- 
nium gruinum  , L.  pag.  6?,3. 

729.  Géranium  sextum  , M.  Gé- 
ranium malacoïdes  , L.  pag.  624. 

730.  Gnaphalium  primum , M. 
Àthanasia  maritima , L. 

73t.  Gnaphalium  vulgare  , 1VL 
Filago  Germanica  , L.  pag.  625. 

782.  Gnaphalium latifblium  , pe- 
regrinum  , M.  Gnaphalium  mar- 
garitaceum  , L. 

733.  Typha  , M.  Typha  latifo- 
lia  , L.  pag.  626. 

734.  Filipendula  , M.  Spiræa 
Filipendula  , L. 

735.  OEnanthe  prima  , M.  Bu- 
nium  bulbo-castanenm  , L. 

786.  OEnanthe  secunda  , M. 
OEnanthe  pimpinelloïdes  , L.  pag. 
627. 

737.  OEnanthe  tertia , M.  OE- 
nanthe crocata  , L. 

788.  OEnanthe  quarta  , M.  OE- 
nanthe fistuiosa  , L.  pag.  628. 

789.  Coniza  major  , M.  Coniza 
squarrosa  , L. 

740.  Coniza  minor  , M,  Innla 
puUcaria  , !..  pag.  G29. 
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•^4 1 - Coniza  media,  M.  Inula 

dyseuterica  , L. 

Hemerocallis , M.  Lilium 
hulbiferum  , L.  pag.  63o. 

743.  Hemerocallis  altéra  , M. 
3L.il  iimi  C ha  1 c e douic  u m , L. 

744*  Lilium  Convallium  , M. 
Couvallaria  maïalis  , L.  pag.  63i. 

745.  Leucoïum  album  et  purpu- 
reum  , INI.  Cheiranthus  incanus,  L. 

746.  Leucoïum  aureum  , M. 
Cheiranthus  cheiri  , M.  pag.  632. 

747.  Phyllum  tesliculatum  , M. 
Mercurialis  tomentosa  , var.  fœ- 
mina.  L. 

748.  Phyllum  , M.  Mercurialis 
tomentosa  , var.  mas  , L.  pag.  634- 

749.  Testicuius  primus  , M.  Or- 
chis  masf.ula  , L. 

750.  Testicuius  secundus  , M. 
Ophrys  iusectifera  , var.  myodes. 

L. 

75t.  Testicuius  tordus  , M. 

752.  Testicuius  quartus  , in  ma- 
joribus  figuris,  M. 

753.  Testicuius  quintus  , in  ma- 
joribus  figuris  , M. 

754.  Testicuius  quartus  , M.  Or- 
chis  mascula  , L.  pag.  636. 

^55.  Testicuius  quintus  , M.  Or- 
chis  militaris  , L.  pag.  636. 

756.  Satyrium  primum  , M. 
g5n.  SatyriumEryLhronium,M. 
pag.  637. 

758.  Palma  Chrisd  , major,  M. 
Orcliis  conopsea  , L.  pag.  637. 

75g.  Satyrium  Basiliense , macu- 
latum  , M.  Orcliis  maculata  , L. 

760.  Palma  Christi , minor  , M. 
Orchis  conopsea , L.  pag.  638. 

761.  Horminum  domesdeum  , 

M.  Salvia  Horminum  , L. 

762.  Horminum  sylvestre  , M. 
Salvia  sylvestris  , L. 

763.  Sclarea  , M.  Salvia  Sclarea , 
L.  pag.  640. 

764.  Horminum  Syriacum  , M. 
Salvia  spinosa  , L. 

n65.  Securidaca , M.  Coronilla 
securidaca  , L. 

766.  Securidaca  minor,  M.  As- 
tragaius  hamosus , L.  pag.  64  t. 
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767.  Onosma  , M.  An  Onosma 
echioïdes  , L.  pag.  642. 

768.  Nymphæa  alba  , M.  Nym- 
pliæa  alba,  L. 

76g.  Nymphæa  lutea  , M.  Nym- 
phæa lutca  , L.  pag.  643. 

770.  Nymphæa  parva  , M.  An 
Hydrocharis  Morsus  Ranæ  , L. 
pag.  644. 

771.  An drosace  altéra  , M.  An- 
drosace  maxima  , L.  pag.  645. 

772.  Asplénium  , M.  Asplénium 
Ceterac  , L. 

773.  Heminiods  , M.  Asplénium 
Heminiotis  , L.  pag.  646. 

774.  Lunaria  minor  , M.  Os- 
munda  Lunaria  , L. 

775.  Lunaria  minor  , ramosa  , 
M.  Osmunda  Lunaria  , L.var.  pag. 

647. 

776.  Sfcrra  cavallo  , M.  Hippo- 
crepis  unisiliquosa  , L.  pag.  648. 

777.  Anthémis  , sive  Chamæ- 
melum  , M.  Matricaria  Camo— 
milia  , L. 

778.  Chamæmelum  nobile , flore 
multiplici , M.  Matricaria  Camo- 
milla  , L.  var.  s 

77g.  Chamæmelum  foetidum  , 
sive  Cotula  , M.  Anthémis  Cotula  , 
L.  pag.  64g. 

780.  Adonis  , M.  Adonis  æsti- 
valis  , L.  pag.  65u. 

781.  Parthenium , seu  Matrica- 
ria , M.  Matricaria  Parthenium  , 

L. 

782.  Tanacetum  , M.  Tanace— 
lum  vulgarc  , Lr  pag.  65i. 

783.  Buphtalmum  , M.  Anthé- 
mis dnctoria  , L. 

784.  Buphtalmum  alterum,  M. 
Adonis  , L.  pag.  642. 

785.  Bellis  major  , M.  Cliry— 
santhemum  Leucanthemum  , L. 

786.  Belüs  Alpina  , M.  An 
Chrysanthemnm  atratum  , L. 

787.  Bellis  media  , M.  Doroni— 
cum  Bellidiastrum  , L.  pag.  653. 

788.  Bellis  minor  , M.  Bellis 
perennis  , L. 

789.  Bellis  minima  , M.  Bellis 
perennis  , L.  var. 
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790.  Bcllis  ininima  , altéra  , M. 
Bdlis  pcrennis  , L.  var.  pag.  65 

791.  Poeonia  mas  , M.  Poeonia 
©fticinalis , L. 

799..  Poeonia  foemina  , M.  Poeo- 
nia  offîcinalis  , L.  var.  pag.  655. 

795.  Pœonia  foemina,  flore  pleno, 
M.  Poeonia  ofücinalis  , L.  var. 
pag.  656. 

794.  Lithospermum majus.Quid? 

795.  Lithospermum  minus  , M. 
Lithospermum  officinale  , L.  pag. 

657. 

796.  Lithospermum  arundina- 
ceum  , M.  Goix  lachryma  J obi  , 

L.  pag.  657. 

797.  Lithospermum  frutesccns , 
angustifolium  , M.  Lithospermum 
frutieosum  , L. 

798.  Lithospermum  arvense  , 
radice  rubrâ  , M.  Lithospermum 
arvense  , L.  pag.  658. 

799.  Phallaris  , M.  Phallaris 
Canariensis  , L. 

800.  Rubia  sativa  , M.  Rubia 
Tinctorum  , L. 

802.  Rubia  sylvestris  , M.  Ga- 
lium  Moilugo  , L.  pag.  659. 

803.  Rubia  maritiraa  . M.  Cru- 
eianella  maritima  , L.  pag.  660. 

804.  Lonchilis  aspera,  major,  M. 
Poly podium  Lonchitis  , L. 

805.  Lonchitis  aspera  , minor  , 

M.  Osmunda  spicans  , L. 

806.  Pseudo- Lonchitis  aspera  , 
M.  Acrosdcum  Marantæ , L.  p.  661 . 

807.  Althæa  , M.  Altliæa  offici- 
nalis , L. 

808.  Althæa  altéra  , M.  Sida 
Abutylon  , L.  pag.  662. 

809.  Alcea , M.  Malva  Alcea  , L. 
pag.  663. 

810.  Cannabis,  M.  Cannabis, 
sativa,  L.  pag.  664. 

811.  Anagyris  , M.  Citisus  La- 
bumum  , L. 

812.  Anagyris  altéra  , M.  City- 
sus  Laburnum  , L.  var.  pag.  664. 

81 3.  Cepæa  , M.  Sedum  Ce— 
pæa  , L. 

8i  4*  Alisma , M.  Arnica  mon- 
tana  , L.  pag.  666, 
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81 5.  Hypericum,  MT  Hyperi— 
cum  perforatnm  , L. 

816.  Ascyrum,  M.  Hypericum 
hirsnttun  , L.  pag.  667. 

817.  Androsaemum  , M.  Hype- 
ricum  niontanum  , L. 

818.  Androsæmum  fcci  idum  , 
"M.  Hypericum  hircinum,  Ju.  png. 
668. 

819.  Coris,  M.  Hypericum  Go- 
ris  , L.  p.  669. 

820.  Chamæpitys,  M.  Teucrîum. 
Chamæpitvs,  L. 

821.  Ajuga  , sive  Chamæpitys 
altéra  , M.  Cressa  Cretica  , L. 

829.  Chamæpitys  Monspejiaca 
foliis  serratis  , M.  Teucrium  lva, 
L.  pag.  670. 
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823.  Betonica  , L.  Beiouica  ©f- 
fîcinalis  , L. 

824.  Betonica  flore  albo  , M. 
Betonica  offîcinalis  « L.  var. 

825.  Serratula  , M.  Serra tuîa 
tinctoria  , L.  pag.  670. 

826.  Bistorta  y M.  Polygonal» 
bistorta  , L. 

827.  Bistorta  minor  , M.  Poly» 
gonum  viviparum  , L. 

828.  Tormentilla  , M.  Tormcn— 
tilla  erecta  , L.  pag.  674. 

829.  Lysimachia  , M.  Lys  i ma- 
chia  vulgaris  , L. 

830.  Lysimachia  altéra  , M.  Lv- 
thrnm  salicaria  , L.  pag.  6n5. 

83 1.  Poly  gonum  mas  , M.  Po- 
lygonum aviculare  , L. 

832.  Polygonum  foemina  , M. 
Hippnris  vulgaris  , L.  pag.  G76. 

834.  Polygonum  minus  , M. 
Herniaria  glabra  , L. 

835.  Polygonum  maritimum  , 
lati folium  , M.  Polygonum  mari- 
timum  , L. 

836.  Polygonum  Polonicum , 
cocciferum,  C.  Banh.  pin.  28t. 
sp.  x.  Au  SelerantjUus,  L,  p,  677,. 
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837.  Polygonation  , M.  Con- 
valiaria  Poiygonatum  , L.  pag. 
678. 

838.  Ckmatis  prima  , M.  Viuca 
minor  , L. 

83g.  Clcmatis  daphnoïdcs , flore 
pleno  , M.  Viuca  minor  , L.  var. 
Pag-  679* 

840.  Clemaiis  altéra  , M.  Cle- 
matis  Viticella  , L. 

84 1-  Clcmatis  tcrda  , M.  Clc- 
matis vitalba , L. 

842.  Flamula  , M.  Clcmatis 
erecta  , L.  pag.  680. 

843.  Sympliytum  petræum  , M. 
An  Coris  , L. 

844.  Coris cærulea, maritime , M. 
Coris  Monspclicnsis  , L.  pag.  68a. 

845.  Symphytum  ma  jus  , sive 
Consolida  major  , M.  Symphytum 
officinale  , L. 

846.  Symphytum  majus  , tube- 
rosà  radice,  M.  Symphytum  tu- 
berosum  , L. 

847.  Consolida  media  , M.  Ajuga 
pyramidalis  , L. 

848.  Consolida  media  , cærulea, 
Alpina  , M.  Ajuga  Alpina  , L. 
pag.  <383. 

849.  Consolida  minor,  M.  Bru- 
nclla  vulgaris  , L. 

850.  Dcntaria  minor  , M.  Den- 
talia penlaphyllos  , L.  pag.  685. 

85 1.  Dcntaria  major,  M.  La- 
tlnæa  squa  maria  , L. 

852r  Sanicula  , sive  Auricula 
Ursi , M.  Primula  Auricula  , L. 
pag.  685. 

• 853.  Hollosteum , M.  Juncus 
buffonius  , L. 

854.  Hollosteum  hirsutum  ,albi- 
cans  , majus  , M.  Plantago  albi- 
cans  , L. 

855.  Pilosella  , M.  Hieracium 
Pilosella  , L. 

856.  Pilosella  major,  repens  , 
minus  hiisuta  , M.  Rieraccum  du- 
bium  , L.  pag.  687. 

857.  Scabiosa  major  , M.  Cen- 
tnurea  Scabiosa  , L. 

858.  Scabiosa  minor  , M-  Sca- 
Jqosa  Coiumbavu  , L.  pag.  688. 


809.  Scabiosa  Officinarum  , M. 
Scabiosa  arvensis  , L. 

860.  Scabiosa  argentea  , angnstl- 
folia  , M.  Scabiosa  gramitiifolia*', 
L.  pag.  689. 

861.  Jacea  incana,laciniata  , M. 
Centaurea  cineraria  , L. 

862.  Clymenum  , M.  Lalhy- 
rus  latifolius  , L.  pag.  690. 

863.  Periclymenum  , M.  Loni» 
cera  caprifolium  , L. 

864.  Periclymenum  Gcrmani- 
cum,  M.  Lonicera  Periclymenum , 

L.  pag.  691. 

865.  Tribulusterrestris  , M.  Tri- 
bulus  terrestris  , L. 

866.  Tribulus  aquaticus  , M. 
Trapa  natans  , L.  pag.  692. 

867.  Saxifragia  veradios  , M. 
Satureïa  Juliana,  L. 

868.  Saxifragia  alterius  speciei  , 

M.  Satureïa  Juliana , L.  var.  pag. 
693. 

869.  Satureïa  montaua  , M.  Sa- 
tureïa montana  , L. 

870.  Saxifragia  tertia  , M. 
Peucedanum  minus  , L. 

871.  Saxifragia  quarta  , M. 
Saxifraga  granulata  , L. 

872.  Saxifraga  magna  , M.  Si- 
lène Saxifraga  , L.  pag.  694- 

873.  Limonium  , M.  Statice 
Limonium  , L. 

874.  Limonium  alterum  , M. 
Figura  lictitia. 

875.  Pyrola  , M.  Pyrola  rotun- 
difolia  , L.  pag.  696. 

876.  Caryophyllata  , M.  Geura 
urban um  , L. 

877.  Caryophyllata  montana  r 
M.  Geum  montanum  , L p.  697. 

878.  Caryophyllata  aquatica  , M. 
Geum  rivale  , L. 

879.  Cortusa  , M.  Cortusa  Mat* 
thioli  , L.  pag.  698. 

880.  Logopus  , sive  Pes  Lepo- 
ris  , M.  Trifolium  arvense  , L. 

881.  Medium  , sive  Viola  Ma-> 
riana  , M.  Campanula  Medium  9 
L.  pag.  699. 

882.  Epmiedium  , M.  Epime- 
ditun  Alpûuuu,  L.  pag.  700. 

883. 
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883.  Gladiolus  , M.  Gladiolus 
'cOmmûnis  , L. 

884.  Amado  Indica,  latifolia  , 
M.  Canna  Indica,  L.  pag.  70t. 

885.  Sparganium  , M.  Sparga- 
nlum  erectuïn  , L. 

886.  Xiris  , M.  Iris  fætidissi- 
ma  , L.  pag.  702. 

887.  Anchusa  prirua,  M.  Onos- 
nia  echioïdes  , L. 

888.  Anchusa  secunda  , M.  An- 
chusa  tinctoria  , L.  pag.  703. 

889.  Anchusa  tertia , M.  Onos- 
tûa  echioïdes  , L.  var.  pag.  704. 

890.  Echium  , M.  Echium  vul- 
gare  , L. 

891.  Echium  flore  albo  , M. 
Echium  Italicum  , L.  pag.  7<j5. 

892.  Ocimastrum , siveocymoï- 
des  , M.  Lyehnis  dioica  , L. 

8q3.  Lyehnis  sylvestris  , alba  , 
ïtiulliflora  , M.  Lyclmis  dioica  , 
E.  pag.  706. 

894.  Erinus  , M.  Hieracium  Sa- 
baudum , L. 

898.  Gvamcn  , M.  Poa  bulbosa , 
E.  pag.  707. 

896.  Gramen  Mannæ  , M.  Pa- 
jiicum  sanguinalc , L. 

897.  Gramen  alterum  , M.  Stel- 
laria  hollostea  , L. 

898.  Caryophyllo  arvensi  gla- 
bro  similis  , sed  minor  , M.  An 
Gypsophylla  , L. 

899.  Gramen  Parnassi  , M.  Fi- 
gura ficlitia  Convallariæbifoliæ,  L. 

900.  Monophyîlou  , M.  Conval- 
laria  bifoiia,  L. 

901 . Gramen  aculeatum  , M. 
Schœnus  aculeatus  , L.  pag.  709. 

902.  Sideritis  prima,  Ileraclea, 
M.  Lycopus  Europæus  , L. 

908  Sideritis  secunda  , M.  An 
Stachys  anniia  , L. 

904.  Sideritis  vnlgaris,  hirsuta  , 
IVI.  Stachys  recta  , L. 

go5.  Sideritis  tertia  , M,  An 
Scropliularia  canina , L. 

906.  Sideritis  quarta , M.  Chry- 
santliemum  corymbosum  , L. 

907.  Tirga  aurea  } M.  Solidago 
[Firga  aurea  , L. 

U'orm  LIL 
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908.  \ irga  aurea  latifolia,  serra- 
ta  , M.  Solidago  Virga  aurea  , L* 
var.  pag.  712. 

909.  Acbillea  , M.  Achillea 
nobilis  , L.  pag.  71 3. 

910.  Rubus,  M.  Rubus  frutico- 
sus  , L.  pag.  714* 

911.  Rubus  idæus  , M.  Rubus 
idæus , L. 

912.  Helxine  cissampelos  , M. 
Convolvulus  minor  , L.  pag.  71 5. 

91 3.  Elatine  , M.  Antirrhinum 
Elatine,  L. 

914.  INummularia  , M.  Lysima- 
chia  IVummularia  , L.  pag.  7 1 G. 

91 5.  Eupator  urn  , M.  Agrimo- 
nia  Eupatorium  , L. 

916.  Eupatorium  vulgare  , M. 
Eupatorium  cannabinum  , L.  pag. 
717. 

917.  Potentilla  , M.  Potentilla' 
anserma  , L.  pag.  718. 

918.  Quinquefolium  , M.  Po— 
tentilla  reptans  , L. 

919.  Pentaphyllum  album,  M. 
Potentilla  alba  , L.  pag.  719. 

920.  Quinquefolium  erectum  , 
incanum,  M.Poteniilla  argentea,L. 

921.  Quinquefolium  palustre, 
rubrum  , M.  Comarum  palus—, 
tre  , L. 

921  bis.  Diapensia  , M.  Sanicula.' 
Europæa  , L.  pag.  720. 

922.  Fragaria  , M.  Fragaria: 
vesea  , L. 

923.  Fragaria  fructu  albo  , M. 
Fragaria  vesea  , L.  var. 

924-  Euphragia  , M.  Euphrasia 
officinalis  , L.  pag.  721. 

925.  Sanicula  montana  , rotun- 
difolia  , minor  , M.  Saxifraga. 
Geum  , L. 

928.  Plxœnix  , M.  Lolium  pe- 
renne , L.  pag.  723. 

927.  Rhodia  radix  > M.  Rho- 
diola  rosea L.  pag.  724. 

928.  Equisetum  prinium  , M. 
Equisetum  fluviatile  ,■  L. 

929.  Equisetum  secundum  , M. 
Equisetum  fluviatile  , L.  var. 

930.  ' Equisetum  tertium  , M,’ 
Equisettuü  hyemale , L. 

Ce 
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ç)3t.  Equisctum  quartum  , M. 
Ephedra  Distachia  , L.  pag. 

ç)3^.  Uva  marina , minor  , M. 
Ephedra  Distacliia,  L.  pag.  726. 

9.33.  Coccuin  infcctorium  , M. 
Quercus  coccifcra , L. 

934.  Ücx.  coccifcra  , M.  Quer- 
cus  coccifcra,  L.  pag.  727. 

935.  Pimpinella  Saxifraga  , M. 
Pimpinella  magna  , L. 

930.  Pimpinella  minor  , M. 
Pimpinella  Saxifraga  , M. 

937.  Pimpinella  , sivc  Sangui- 
sôrba  major  , M.  Sanguisorba  of- 
ficinalis,  L.  pag.  729. 

938.  Pimpinella  , sive  Sangui- 
sorba  minor , M.  Poterium  San- 
guisorba , L.  pag.  730. 

939.  Tragum,M.  Salsola  Tra- 
gus , L. 

940.  Juncus  , M.  Juncus  con- 
glomérants , L. 

941.  Juncus  floridus  , M.  Buto- 
mus  umbcLlatus  , L.  pag.  93 1. 

942.  Lichen  , M.  Marchanda 
poly tnorpha  , L.  pag.  702. 

9(3.  Pulmonaria  , M.  Lichen 
jmlmonaroïdes , L. 

944.  Pulmonaria  altéra  , M. 
Pulmonaria  officinales  , pag.  734. 

t)4 5.  Paronichia  , M.  Asplénium 
Enta  muraria  , L. 

946.  Paronicliia  altéra  , M.  Po- 
îycarpum  tetraphyllum  , L. 

947.  Helichrysum  , M.  Tana- 
ectum  annuum , L. 

948.  HeUchrysum  Ttalicum  , M. 
Acldllea  tomentosa  , L.  pag.  7j5. 

949.  Helichrysum  Creticum , M. 
Tertiian  , C.  Bauh.  pin.  2O4. 
Gnaphalium  , L. 

950.  Stæchas  citrina  , M.  Gna- 
phalium  Stæchas  , L. 

p5 1 . Ilelichryson  Orientale  , M. 
Gnaphalium  Orientale,  L.  p.  73T>. 

952.  Amaranthus , M.  Celosia 
margaritacea  , L. 

9.33.  Amaranthus  pauicula  , 
incurva  , M.  Celosia  coccinea  , L. 


954.  Chrysanthemum , M.  Chry- 
sanîhcmum  coronarium,  L.  p.  738. 
.9&5.  Beilis  lutca  , major  , M. 


Chrysanthemum  segetum  , L. 

906.  Bellis.  lutea  , minor  , M. 
An  Chrysanthemum  segetum  , L. 
var.  pag.  709. 

957.  Agératum  , M.  Achillea 
Agératum  , L. 

9.38.  Agératum  alterum  , M. 
Achillea  Agératum  , L.  var. 
pag.  740. 

959.  Verbenaca  , M.  Verbena 
officiualis  , L. 

960.  "Verbena  nodillora  , M. 
Verbena  nodillora  , L.  pag.  742. 

961.  Astragalus  , M.  An  Lathy- 
rus  luberosus  , L. 

9G2.  Kyacinlhus,  M.  Hyacin- 
th  us  eomosus  , L. 

963.  Hy  acinthus  Orientales  , 
M.  Hyacinthus  Orientalis  , L. 
pag.  743. 

9G4.  Hyacinllius  Orientalis  , 
alter,  M.  Hyacinthus  Orientalis  , 

L.  var. 

965.  Hyacinthus  Tripolitanus  , 

M.  C.  Bauh.  pin.  4 4-  SP- 

Pag-  744- 

966.  Papaver  erraticum  , M. 
Papavcr  Rhæas  , L. 

967.  Papaver  sativum  , M.  Fa- 
paver  sonmiferutn  , L.  pag.  74$. 

968.  Papaver  Polyanthos  , M. 
Papaver  sdmniferum  , L.  var. 
pag.  74c*. 

969.  Papaver  corniculatum  , M. 
CheUtJpninm  glaucium  , L. 

970.  Papaver  spinosum  , M. 
Argemoue  Mexicana  , L.  p.  4;8. 

97  r.  Hvpecoum  , M.  Hibit-cus 
Tri.onum  , L-.  pag.  749. 

972.  Hyosciamus  , M.  HyoS- 
ciamus  albus,  L. 

970.  Hyosciamus  secundus,  M. 
Hy  osciamus  niger , L. 

974.  Hyosciamus  tertius  , M. 
Nicotiana  rusîica,  L.  pag.  700. 

975.  Hyosciamus  Cretiçus  , In- 
trus , M.  Hyosciamus  Crelicus , L. 

976.  ÎVicotiana  major,  latifolia  , 
M.  îvicQtiana  Tabacum  , L. 
pag.  55 1. 

977.  Psyllium  , IM.  Plantag» 
Psyllium  , L. 

978.  Psyllium  alterum  , M. 
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!Pîantago  Cynops , L.  pag.  ^53. 

979.  Solanum  Porteuse  , M. 
Soîauum  nigrum  , L. 

980.  Solanum  Halicacabum,  M. 
Pliy  salis  Alkekingi , L.  p.  754. 

981.  Vesicaria  ropcns  , M. 
Caruiosperiuuni  Halicacabum  , L. 

983.  Solanum  somniferum , M. 
Physalis  somnifera  , L. 

980.  Solanum  somniferum  , M. 
Hyosciamus  Scopolia,  L.  p.  ^55. 

98 /j.  Solanum  nia  jus  , sive 
Hcrba  Belladona  , M.  Atropa  Bel- 
ladona  , L.  pag.  6. 

985.  Solanum  tuberosum  , escu- 
ï onium  , M.  Solanum  tuberosum  , 
jL.  pag.  7 58. 

986.  Mandragora  mas  et  foe™ 
luina  , M.  Atropa  Mandragora  , 
L.  pag.  759. 

987.  Mclongena , M.  Solanum 
Mclongena  , L.  pag.  760. 

988.  Solanum  pomiforum  , 
fructu  rotundo  , molli  , M.  Sola- 
rium lycopersicum  , L.  pag.  761. 

989.  Aconituin  pardalianches  , 
3V1.  Figura  iletitia. 

990.  Aconitum  pardalianches 
ïlinii  , M.  Aruica  Scorpioïdes,  L. 

991.  Aconitum  pardalianches 
Theophr. , M.  Ainica  Scorpioï- 
des , L.  var.  pag.  762. 

992.  Aconitum  pardalianches  , 
quod  falso  Doronicum  vocant,  M. 
JJoronicum  pardalianches  , L. 

9p3.  Aconitum  secundum  , M. 
Aconitum  licoctonum,  L.  p.  763. 

994.  Aconitum  tertium  , M. 
An  Trolüus  Europæus  , L.  var. 

995.  Aconitum  unifolium  , M. 
Aconitum  hyemale  Camerarii. 

996.  Aconitum  quartum  , M, 
Delphinium  elatum  , L.  p.  764. 

997.  Aconitum  quintum  , M. 
Aut  Ranunculus  platanifolius , aut 
aconitifolius  , L. 

998.  Aconitum  sextum  , M. 
An  Aconitum  lycoctonum  , L.  var. 

999.  Aconitum  septimum  , M. 
C.  Bauli,  pin.  i83.  sp.  8.  p.  765. 

1000.  Aconitum  octavum,  M. 
(C.  Bauh.  pin.  i83.  sp.  i5. 


1001.  Aconitum  nonum  , M. 

1002.  Pseudo-Aconitum  parda- 
lianches , IVl.  Ranunculus  Thora  , 

L.  pag.  7G6. 

1 oo3.  Thora  minor  , M'.  Ranun- 
culus  Thora , L.  var. 

1004.  Herba  Paris  , M.  Paris 
quadrifolia , L.  psg»  7G7. 

1005.  Kapellns  , M.  Aconitum 
Napellus  , L.  pag.  768. 

1006.  Anihora  , M.  Aconitum 
Anlhora  , L.  pag.  769. 

1007.  Cicuta  , M.  Conium  ma- 
culatum , L.  pag.  772. 

1008.  Taxus,  M.  Taxus  bac- 
cata  , L. 

1009.  Taxus  glandifera  , M.  Ta- 
xus baccata , L.  pag.  778. 

1010.  Apocinurn  , M.  Cynan- 
chum  erectum  , L. 

1 o 1 1 . Apoeynum  repens  , M« 
Periploca  Græca  , L.  pag.  774* 

1012.  Nerium  , sive  Rhoden- 
drum  , M.  INerium  Oleander  , L. 

1013.  Fungi , M.  Agaricus,  L. 

1014.  Colchinum  , M.  Colclii— 
cum  commune  , L. 

101 5.  Colchicum  ^alterum  y 
Orientale  , M. 

1 o t 6.  Hermodacty  lus  verus , M*; 
iris  tuberosa  , L.  pag.  778. 

1017.  Pseudo-Hermodaetylus  - 

M.  Erythronium  Dens  Canis  , L. 

1018.  Dens  Cànis  primas,  M. 
Erythronium  Dens  Canis  , L. 
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1019.  Epbemerum  , M,  Lysi- 
machia  Epbeinerum  , L.  pag.  780, 

1020.  Helxine  , M.  Parietaria 
officinalis , L.  pag.  781. 

1021.  Aisine , M.  Alsine  me- 
dia , L. 

1 022.  Alsine  aldssima  , M.  Stel— 
laria  nemorum,  L.  pag.  782. 

1023.  Lens  palustris , M.  Lemna 
minor  , L. 

1024.  Lens  palustris , altéra,  M- 
Marsilea  quadrifolia,  L.  pag.  783. 

1025.  Lens  palustris  , tertia  , 
M.  Marsilea  natans  , L.  pag.  784. 

1026.  Scmpervivum  majus  , i\î, 
Sempervivuïu  tectorum  , L, 
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1037.  Sempervivurn  minus  , 
ïaias  , M.  Sedum  album,  L. 

10-28.  Sempervivurn  minus  , 
focmina,  M.  Sedum  album,  -var.  L. 

1029.  Sempervivurn  minimum  , 
M.  Sedum  acre  , L.  pag.  785. 

1 o3o.  Sempervivurn  arbores- 
cens,M.Sempervivum  acboreum,L. 

To3i.  Sempervivurn  arbores- 
cens , alterum  , M.  Sempervivurn 
arboreum  , L.  var.  pag.  786. 

io3'2.  Umbilicus  Veneris,  M. 
Cotylédon  Umbilicus  , L. 

i533.  Umbilicus  Veneris  alter  , 
M.  Saxifraga  Cotylédon  , L. 
pag.  787. 

1034.  Umbilicus  Veneris  ter- 
iius  , M.  Saxitraga  Cotylédon , L. 

1035.  Cymbalaria  , M.  Antir- 
ïbinum  Cymbalaria  , L.  pag.  588. 

1036.  Urtica  prima,  M.  Urtica 
piluiifera  , L. 

1037.  Urtica  secunda  , M.  Ur- 
tica dioïca , L.  pag.  789. 

so38.  Urtica  tertia  , M.  Urtica 
tirens , L. 

1039.  Cardiaca  , M.  Leonurus 
Cardiaca  , L.  pag.  790. 

1040.  (jraleopsis  , M.  Lanium 
lævigatum  , L. 

1041.  Scrophularia,  M.  Scro- 
pbularia  uodosa  , L.  pag.  791. 

io4a.  Scrophularia  palustris  , 
3NI.  Scrophularia  aquadca  , L. 

1043.  Scrophularia  llore  luteo  , 
M.  Scrophularia  vernalis  , p.  792. 

1044.  Galion  , M.  Gaiium  ve- 
rum,  L.  pag.  793. 

to45.  Senecio  , M.  Senecio  vul- 
garis  , L. 

1046.  Senecio  mas,  sive  flos 
S.  Jacobi , M.  Senecio  Jacobæa  , 

L-  pag-  794- 

1047.  Potamogeton , M.  Pota- 
mogeton  natans  , L.  pag.  79G. 

1048.  Sagitta  major,  M.  Sagit- 
taria  sagittifolia  , L. 

1049-  Sagitta  minor,  H.  Sagit- 
taria  sagittifolia  , L.  var. 

io5o.  Millefolium  aquaticum  , 
M.  An  Pliellandrium  aquaticum  , 

£•  pag-  797* 


io5x.  Equisetum  olidum , M. 
Chura  vulgaris.,  L. 

105- 2.  Millefolium  majus  , M. 
Achiilea  Millefolium  , L.  pag. 
798. 

1053.  Millefolium  minus,  M. 
Achiilea  Millefolium  , L.  var. 
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1054.  Vcrbascum  primum  , M. 
Verbascum  Thapsus , L. 

1055.  Verbasemn  secundum  , 
M.  Verbascum  Lycbnltis  , L. 

1 o56.  Verbascum  tertium  , L. 
Vcrbascum  nigrum  , L. 

io5n.  Verbascum  quartum  , M. 
Phlomis  fruticosa  , L.  pag.  800. 

1058.  Verbascum  Lyclmite  , 
M.  Verbascum  Lychnitis,  L.  var. 

1059.  Verbascum  aliud  , M. 
Verbascum  sinuatum , L. 

1060.  Primula  veris , M.  Pri- 
mula  veris,  var.  Officiuarum , L. 

1061.  Verbascum  hortense  , 
multiplex,  M.  Primula  veris,  L 
var.  pag.  801. 

106- 2.  Primula  veris  altéra,  M. 
Primula  veris  , var.  elatior.  L. 

106 3.  Blattaria  , M.  Verbascum 
Biattaria  , L.  pag.  802. 

1064.  Æthiopis  , M.  Salvia 
Æthiopis  , L. 

1065.  Personata  , sive  Eappa 
major  , M.  Arc  du  m Lappa  , L. 
pag.  804. 

1 066.  Personata  , sive  Lappa 
major  , altéra  , M.  Aretiunx 
Lappa  , L. 

1067.  Perfoliata  , M.  Buple- 
vrum  perfoliatum  , L.  pag.  8o5. 

1068.  Epipactis  * M.  Astrantia 
Epipacds  , L. 

1069.  Helleborine  , M.  Serapias 
latifolia  , L.  pag.  80G. 

1070.  Fumaria  , M.  Fumaria 
offieinalis  , L. 

1071.  Fumaria  altéra,  M.  Fu- 
maria bulbnsa , L.  pag.  807. 

1072.  Fumaria  corydalis  , M. 
Fumaria  lutea  , L.  pag.  808. 

ioj3.  Lotus  urbana  , M.  Trifo- 
lium Melitotus  , offieinalis  , L. 
1074.  Lotus  sylvestris , M.  Tri- 
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folium  Melilotus  , var.  Cærulea  , 

L.  pag.  809. 

ioy5.  Cylisus,  M.  Medicago  ar- 
borea  , L.  pag.  810. 

1076.  Myriophyllon  , M.  An 
Phellandrium  aquaticum , L.  var. 

1077.  Myriophyllum  alterum  , 

M.  Hottonia  palustris  , L.  p.  812. 

1078.  Millefolium  aquaticum  , 
pennatum  , spicatum , M.  Myrio- 
phyllum spicatum  , L. 

1079.  Millefolium  aqnaticum  , 
cornutum  , M.  Kanunculus  aqua- 
tilis , L.  var.  pag.  8i3. 

1080.  Myrrliis  , M.  Scandix 
odorata  , L. 

1081.  Angclica  saliva , M.  An- 
gelica  arcliangelica  , L. 

1082..  - Angelica  sylvestris  , M. 
Angelica  sylvestris , L.  pag.  8i 4* 
io83.  Myagrum  salivum  , M. 
Myagrum  salivum  , L. 

108^.  Pseudo  - Myagrujn  , M. 
Myagrum  sativum,  L.  pag.  8i5. 

ie>o5.  Myagrum  monospermum , 
M.  Myagrum  pcrfoliatum  , L. 

108G.  Onagra  , M.  Legatur  Cha- 
mædaphne  , M.  Daphné  Laureola  , 
L.  pag.  816. 

1087.  Cir»ium  , M.  Carduus 
Monspessulanus  , L. 

1088.  Aster  Atticus  , sive  Àmel- 
lus  , M.  Aster  Amelius,  L.  p.  817. 

1089.  Aster  Atticus  , pæruleus  , 
Àlpinus  , M.  Aster  Alpinus  , L. 

1090.  Aster  Atticus  , alter  , M. 
Biiphthaimum  spinosum  , L. 
pag.  818. 

1091.  Aster  lutco  flore  , M.  An 
Inula  hirta  , L. 

1092.  Stellaria  , M.  Alchemilla 
vulgaris  , L.  pag.  819. 

ioq3.  Eptapliyllum  Alpinum  , 
sericeum,  M.  Alchemilla  Alpina  , 
L. 

109/j.  Isopyrum  , M.  An  Ni- 
geria Damascena  , L..  f igura  fic- 
titia  , pag.  820. 

1095.  Viola  purpurca,  M.  Viola 
odorata  , L. 

1096.  Viola  martia  , multiplici 
flore  y M.  Viola  odorata  , L. 
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1097.  Viola  arborescens  , M. 
Viola  montana  , L.  pag.  82t. 

1098.  Jacea  , sive  Flos  Trini— 
tatis  , M.  Viola  tricolor  , L. 

1099.  Jacea  altéra  , M.  Viola 
tricolor  , L.  var.  pag.  822. 

noo.'  Cacalia  , M.  Cacalia  Al- 
p na  , L.  pag.  823. 

1101.  Buglossum  , sive  Borrago  , 

M . Boi-rago  officinalis  , M. 

1102.  Buglossum  vulgare  , M. 
Anchusa  officinalis,  L.  pag.  825. 

no3.  Buglossum  alterum,  flore 
nigro,  M.  Lycopsis  pu  lia  , L/. 

tio4-  Cynogîossum,  M.An  folia 
radicalia  Cynoglossi  officinalis  , 

L.  pag.  82G. 

no5.  Cynogîossum  vulgare  , 
floridum  , M.  Cynogîossum  offi- 
cinale , L . 

1106.  Phyteuma  , M.  Campa- 
nula  persicifolia , M.  pag.  827. 

1107.  Leontopodium  veruni , M. 
Filago  Leontopodium  , L. 

1108.  Pseudo  - Leontopodium  v 

M.  Gnaphalium  sylvalicum  , M. 
pag.  82»8. 

1109.  Hippoglossum  r M.  Rus- 
cus  Hippoglossum  , L. 

1110.  Antirrhinum  pritnum  , M. 
Antirrhinum  oruntium  , L. 

r 1 1 1 . Antirrhinum  secundum  t 
M.  Antirrhinum  majus,  L.p.  829. 

1 1 12.  Antirrhinum  teilium  , M» 
Antirrhinum  minus  , L. 

ii)3.  Antirrhinum  quartum  , 
M.  Antirrhinum  majus , L.  var. 
pag.  83o. 

m/f.  Adianthnm  , M.  Adian- 
thum  Capillus  Veneris  , L. 

iii5.  Adianthum  Svriacum  , 
M.  pag.  832. 

11  1G.  Trichomancs  , M.  Asplé- 
nium trichomanoïdes , pag.  833. 

11T7.  Xantîiium  , M.  Xa:w 
thium  strumarium  , L. 

ï 1 18.  Ægilops  prima  , M.  Bro- 
mus  sterilis  , L. 

1119.  Ægilops  seeunda  , M. 
Ægilops.  ovata  , L.  pag.  834- 

1 120.  Galega  , seu  Buta  cap.ra-^ 
ria  > M.  Galega  officinalis  , L. 
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liai.  Polygala  , M.  Coronilla 
juncea , L- 

1 1 a*?..  Astragalus  Alpinus  , M. 
Astragalus  Monspeliacus  , L. 
pag.  836. 

î i 23.  Osyris  , M.  Antirrhinum 
Linaria  , L.  pag.  837. 

1 1 s>4-  Smilax  aspcra , M.  Smilax 
aspera  , L. 

iiaS.  Zarzapariila  , M.  Smilax 
Zarzaparilla  , L.  p?g.  838. 

1 126.  Smilax  læ\is  , M.  Convol- 
vulus  sepium  , L. 

1127.  Lupulus  , M.  Ilumulus 
Lupulus  , L.  pag.  83q. 

1128.  Ruscus , M.  Rusons  acu- 
ïeatus  , L.  pag.  84o. 

t 129.  Laurns  Alexandrina  , M. 
Uvularia  amplexifolia  , L. 

ïi3o.  La  unis  Alcxandrina  , al- 
téra, M.  Ruscus  hippopliyllum  , 
L.  pag.  84  f . 

1 1 3 1 . Daphnoïdcs  , M.  Daphné 
JVIezereum  , L. 

11  32.  Chamæ-Daphne  , legatnr 
Onagra  , M.  Epilobium  angustifo- 
liuni , L.  pag.  8 |2. 

11 33.  Elleborum  album  , M. 
Ycratruni  album  , L. 

t t34.  Elleborum  nigrum  , M. 
Heileborus  niger  , L.  pag.  843. 

it35.  Elleborum  nigrum  , alte- 
rnai, M.  Heileborus  \iridis  , L. 

844* 

11 36.  Pseudo-ïïelleborum  , M. 
Adonis  vernalis  , L. 

1187.  Ophrys  , M.  Ophrys 
ovat  ! , L.  pag.  846. 

Ii38.  Scsamoïdes  parvum  , M. 
Catanrmche  cændea  , L. 

1189.  Scsamoïdes  parvmn  , flore 
magis  completo  Camerarii  , M. 
Catanauche  cærulea  , L.  p.  848. 

ii4o.  Cucumcr  sylvestris  , M. 
Uomordica  Elatcriurn , L.  p.  8 4n* 
nu.  Staphisagria  , M.  Delphi- 
nium Staphisagria,  L.  pag.  85o. 

ii4"2.  Tbapsia  , M.  Thapsia 
foetida  , L.  pag.  8.21. 

ii43.  Spartium  , M.  Spartium 
juncemn,  L. 

n44.  Spartium  Ilispanicum  , 


M.  Spartium  spliærocarpum  , M» 
pag.  85g. 

ii45.  Gcnista  , M.  An  Spar- 
tium  junceuni  , L. 

ii  j6.  Genista  angulosa  , M. 
Spartium  scoparium  , L.  p.  853. 

1147.  Iilac,  M.  Syringa  vulga- 
ris  , L.  pag.  854- 

1148.  Narcissus  primus  , M. 

Narcissus  pseudo  - Narcissus  , L. 

pag.  458. 

ii49-  Narcissus  secuudus  , M. 
Leucoïum  æstivum  , L. 

ii5o.  Narcissus  Constantinopo- 
litanus  , tertius  , M. 

n5r.  Narcissus  quartus  , M.  G. 
Bauh.  pin.  sp.  2.  An  Narcissus 
Orientalis.,  L. 

11 52.  Narcissus  quintus  , M. 

Tulipa  Gesneriana , L.  pag.  8.59. 

n53.  Narcissus  sextus  , M.  Ga- 
lanlhus  nivalis  , L. 

ii54-  Narcissus  septinius  , M. 
An  Leucoïum  vernum  , L. 

n55.  Narcissus  octavus  , M. 

Narcissus  pseudo  - Narcissus  , L. 

ix56.  Narcissus  nonus  , M.  C. 
Bauh.  pin.  53.  sp.  2.  pag.  860. 

1157.  Ricinus  , M.  Ricinus  com- 
muais , L.  pag.  862. 

n58.  Tithymalus  Characias  , 
M.  Euphorbia  Characias  , L. 

nSq.  Tithymalus  myrsinites  , 
M.  Euphorbia  myrsinites  , L. 

1160.  Tithymalus  Paralias  , M. 
Euphorbia  Paralias,  L. 

1161.  Tithymalus  helioscopim  , 
M.  Euphorbia  helioscopia  , L.  pag. 

864. 

1162.  Tithymalus  Cyparissias, 
M.  Euphorbia  Cyparissias  , L. 

n63.  Tithymalus  dendroides  , 
M.  Euphorbia  dendroides  , L. 

1164.  Tithymalus  leptophyllos  , 
M Euphorbia  exigua.  L.  pag. 

865.  _ 

n65.  Pituisa  , M.  Euphorbia 
Pituisa  , L.  pag.  867. 

1166.  Luhyris  , M.  Euphoibia 
Lathyris  , L,  pag.  868. 

1167.  Peplus  , M.  Euphorbia 
Pcplus  , L. 


L I N N É O - M A T 

1168.  Pcplis  , M.  Euphorbia 
Pcplis,  L.  pag.  868. 

1169.  Cliamæsice  , M.  Euplior- 
bia  Charaæsiee  , L.  pag.  869. 

1170.  Scammonea  , M.  Convoi- 
vulus  Scammonea  , L.  pag.  870. 

1171.  Scammonea  Monspeliaca  , 
M.  Cynanclium  Monspeliaca  m , 
L.  pag.  87 1 . 

I 172.  Cliamætea  , M.  Cneo- 
rura  tricoecum  , L. 

1173.  Thymelea  , M.  Dapline 
Gnidium  , £.  pag.  871. 

II  7.4.  Cneormn  Theophrasti. 
An  Daphné  Cneorum  , poiiùs  Sa- 
ponaria  ocymoïdcs  , L.  pag.  872. 

1175.  Sauibucas  , M.  Sambucus 
nigra  , L. 

1176.  Sambucus  montana  , M. 
Sambucus  raCemôsa , L.  pag.  873. 

1177.  Sambucus  aquatica  , M. 
Yiburnum  Opulus  , L. 

1178.  Sambucus  aquatica  , po- 
Jyanlhos  , M.  Y ibürnum  Opulus  , 
L.  var. 

1179.  Ebulus  , M.  Sambucus 
Elmîus  , L.  pag.  874. 

1160.  Franguia  , M.  Ehamnus 
Frangula  , F.  pag.  87.3. 

1 1 8t.  Âpios  , M.  Euphorbia 
Apios  , J 1. 

1182.  Escudo- Apios , M.  Lathy- 
rns  tuberosus  , L.  pag.  876. 

n83.  Colocyntbis  , M.  Cucümis 
Coloc\nthis,  Ij.  pag.  877. 

11B  4 • ÉpithymuKi , M.  Cuscuta 
Epithymum  , L.  pag.  878. 

n85.  Cuscuta,  M.  Cuscuta  Eu- 
ropæa  ,•  F.  pag.  870. 

1186.  Alypum,  M.  Globularia 
Alypum  , L.  880. 

1187.  Vitis  svlvestris , M.  Sola- 
nmii  dulenmara,  F.  pag.  881. 

u88.  Vitis  alba  , M.  Bryonia 
alba  , L.  pag.  882. 

1189.  Vitis  nigra  , M.  Tamus 
communis  , L.  pag.  883. 

1190.  Balsa  mina  , M.  Momor- 
elica  Balsamina  , L. 

Fin  de  la  Concordance 
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1191.  Balsamina  altéra  , M.  im- 
patiens Balsamina , L.  pag.  88/j. 

1192.  Filix  mas  , M.  Polypo- 
dium  Filix  mas  , L. 

iiq3.  Filix  foeœina  , M.  Pteiis 
aquilina  , L.  pag.  886. 

1194.  Fi  lieu  la  , peu  Poly  po- 
dium , M.  Polypodium  vul- 
gare  , L. 

iu)5.  Polypodium  alterum  , M. 
Polypodium  vulgare  , L.  var. 
pag,  887. 

1196.  Dryopteris  , M.  Filix 
querna  , C.  Bauh.  pag.  3.58. 

1197.  Cnicus  , M.  Carthamus 
tinctorius , L.  pag.  888. 

1198.  Tïelenium  Indicum  , ma- 
ximum, M.  Heliantlius  annuus,  L. 

1199.  Helenium  Indicum  , ra- 
mosum  , M.  HelianlLus  multi- 
florus  , L.  pag.  889. 

1200.  Mcreuriulis  mas  , M. 
Mercurialis  aunua  , L.  var.  fœ— 
mina, 

KOI.  Mercurialis  feemina  , M. 
Mercurialis  annua , L.  var.  mas  , 
L.  pag.  890. 

î2o3 . Cinocrambe  prima  , M. 
Mercurialis  perennis  , F.  var.  fœ- 
mina  , L. 

1204.  Cinocrambe  fœmina  , M. 
Mercurialis  perennis,  L.  var.  mas, 

L.  pag.  891. 

1205.  Cinocrambe  Dioscoridis  , 

M.  Theligonum  Cinocrambe  , 

L.  pag.  892. 

1206.  Heliotropinm  majus  , M. 
ïiciiotropiiim  Europæum  , L. 

1207.  Heliotr opium  alterum  , M. 
Quid  ? 

1208.  Heliotropinm  minus  , M. 
Crolon  linctoriiun  , L. 

1209.  Heliotropinm  tricoecum  , 

M.  Croton  tinctorium  , L.  nacr» 

893.  ’ P S 

1210.  Caltlia  , M.  Calendula. 
ofdcinalis  , L.  pag.  894. 

1211.  Scorpioïdes  , M.  Ornitlio— 
pus  Scorpioïdes  , L.  pag.  894. 

JLinnéo-Matthioiieime. 


tabula 
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TABULA 

LINNEO-MATTHIOLIANA. 


A. 

y 

j^Lcanthus  mollis  , 525. 
spinosus , 526. 

Aehillea  Agératum  , 957  et  558. 
tomentosa  , 948. 

Ptarmica  , 4'29* 

Millefolium  , io52. 
nobilis , 909. 

Aconitum  lycoctonum  , 993  et 
998- 

Napellus  , ioo5. 

Anthora  , 1006. 
hiemale  , 995. 

Acorus  Calamus  , 5 et  6. 
Acrosticum  Marantæ  , 806. 
Adiantlium  , Capillus  Yeneris  , 

1114. 

Adonis  æstivalis  , 780. 

vernalis  , n36. 

Ægylops  ovata  , 1119. 

Æleagnus  angustifolius  , 125. 
Æsculus  Hippo-Castanum  , i4i. 
Ætlxusa  Meuru  , 8. 

Agaricus  , 493  et  ioi3. 

Agave  Americana  , 536. 

Agrimonia  Eupatoxia  , 9x5. 
Agrostema  Githago  , 664. 

Coronaria  , 685. 

Ai  uga  pyramidalis  , 847. 

Àlpina  , 848. 

Àlcea  rosea , 275  et  276. 
Alchemilla  vulgaris  , 1092. 

Alpina  , 1093. 

Aîisma  Plantago  , 3x2. 

Ailiunx  Axnpeloprasum  , 390. 
Porrum , 889. 
vietoi’ialis  , 397. 
snbhirsutunx  y 600. 
sativum  396. 

Scorodoprasum  } 3g8. 


arenarium  , 3gi. 
Ascalonicun:  , 3g5. 
ixrsinum  , 398. 
Schoenoprasum , 388. 
Lappa  , 392  , 3g3  et  3g 4» 
Aloë  perfoliata  , 537. 

Alsine  media  , 1021. 

Aitliæa  officinalis  , 807. 

Alyssum  calicinuin  , 672. 
Anxarantlxus  caudatxxs  , 270. 
Blituxxx  , 271. 
oleraceus  , 272. 

Amomum  zingiber  , 4°^* 
Amygdalus  Persica  , 167. 

coxnxnunis  , 192. 

Axiagallis  arvensis  , 47°  et  4;1* 
Anastadca  Hierocbuntica  , 3i  et 
32. 

Anchusa  officinalis  , 1102» 
tinctoria  , 888. 

Andropognn  Schoenanthus  7 34. 
Nardus  , 35. 

Androsace  maxirna  , 771. 
Anexnone  hepatica  , 7 o5 . 
pulsatilla  , 4^8. 

Alpina  , 4^9- 
hortensis  , 4^7  • 

Anethuin  eraveolens  , 621. 

Foeniculum  , C | 4 • 

Angelica  Arcbangelica  , 1081. 

sylvestris  , 1082. 

Axxtbexnxs  Cotula  , 779. 

Pyretlirum  , 653. 
tinctoria  , 788. 

Antlxcricixm  ramosum  , 698. 

Liliastrum  , 697. 
Anlirrhixxum  niajus , nu  et  m3., 
Orontium  , 1110. 
Cymbalaria  , io35. 

EÏadue  , 918. 


linneo-mat 

( Antirrhinum  ) spurium  , 55i. 
minus  , 1112. 

Linaria  , 1123. 

Apium  Pelroselinuin , 033  et  634* 
graveolens , 635. 

Aquilegia  vidgaxis , 481  et  482. 
Arbntus  Unedo  , iot. 

Arclium  Eappa  , 1066. 

Argemone  Mexicaxxa  , 970. 
Aristolochia  Pistolochia  , 5o3. 
rotutida  , 5oo. 
longa  , 5oi. 

Clematitis , 5o2. 

Arnica  montana  , 8i4- 

Scorpioïdes  , 990  et  991. 
Artcmisia  Abrotanum  , 547» 
campestris  , 719. 
maritima  , 543  , 545  et 

546. 

Pontica  , 54o. 
Absvnthium,  538  et  53g. 
vulgaris , 717. 

Dracunculus  , 438. 
eærxxlescens  , 541  et  542. 
Contra  , 544* 

Arum  Dracunculus  , 436. 

Colocasia  , 289  et  240» 
maculatum  , 44°  et  441, 
Arisarum  , 44^* 
angustifolium  , 444* 
Arundo  Donax  , 80. 

phragmites  , 8r. 

Asarum  Europæum  , 21. 

Asclepias  Vincctoxicum  , 673. 
nigra , 674. 

Asparagus  officinalis , 3o5  et  3o6. 

acutifolius  , 307. 
Asphodelus  lutcus , 44^* 
ramosus  , l\  \ 5 . 

Asplénium  Scolopendrium , 696. 
Ceterach  , 772. 
trichomanoïdes  , 1 i x6. 

Buta  mnraria  , 945. 
Henxionitis  , 778. 

Aster  Aipinus  , 1080. 

Amellus  , f 08S. 

Astragalus  Cicer  , 235. 
harnosus  , 766. 
Tragacantha  , 523  et  53i.' 
Monspessulaxxus  , 1122. 
Astrantia  Epipactis  , 1068. 
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Athainanta  Cr'jtcnsis  , ^ 'l  1 ) G 1^’ 
et  647. 

Alhanasia  maritima  , ^30. 

A triplex  Halimus  , 94. 

portulacoïdes  , 93. 
hortensis , 279. 
patula  , 282  et  285. 
laciniata  , 286. 

Atropa  Mandragora  , 986. 
Belladona  , 984. 

Avena  saliva  , 220. 


B 

Ï3ali.ota  nigra  , 688. 

Bartsia  Alpina  , 5p3. 

Bellis  perennis  , 788 , 789  et  790. 
Beibevis  vulgaris , 99. 

Beta  vulgaris  , 3oi . 

Gicla  , 299  et  3oo. 
Betonica  officinalis,  828  et  824* 
Betula  alba  , r]5. 

Alnus  , v.  74. 
incana  , 76. 

Bliturn  capitatum  , 289. 

Borrago  officinalis  , 1101. 

Brassica  INapus  , 2.55. 

Bapa  , 25o  a ^5-2. 
oleracea  , 290  , 291  bis , 
292  , 290  et  294. 
Erucastrum  , 367. 

Eruca , 366. 

Bronnis  sterilis , xn8. 

Br  y onia  alba  , xx88. 

Bubon  Macedonicum  , 336. 
Bunias  spinosa  , 297. 

Bunium  Bulbocastanum  , 735. 
Buphtbalmxim  spinosum  , X090. 
Buplevrum  fVmicosv; rn  . 614. 

perfoliatum  , 1068. 
Butomus  umbellatus  , 941. 

Buxus  sempervixens  , XX7. 


C 

ac  alta  Alpina  , 1100. 
Cachris  Libaxxotis  , 654» 

Cactus  opuntia  , 207. 

Calendula  officinalis  , 12x0. 
Caila  paiustris  , 43c. 

Callha  paiustris  , 715  bis , 716. 
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Campanula  Rapunculus  , 253. 
persi  ci  folia  , 1106. 
medium,  881. 

Canna  ludiea  , 88/f- 
Cannabis  saliva  , 810. 

Cap  paris  spinosa,  'fii  et  Zj  5*2. 
Capsicum  annuum , et  421. 
Cardamine  UirsutA  , 3ig. 
pratensis  , 3i8. 

Cardiospermnm  Ilaiicacabum  ,g8r. 
Cardons  Mnnspessuîanus  , 1087. 
Mavianus  , 53o. 

Eriophorus  , 5ig. 

Carlina  acaulis  , 5ii  et  5i2. 

vulgaris  , 522. 

Carpinus  Betulus,  78  et  7g. 
Carthamus  tiaetorius  , 1197. 
corymbosus , 5i3. 
lanatus  , G75. 

Carum  Carvi  , 620. 

Caryophyllus  a coma  tiens  , ^2  ci. 
Cassia  Sonna  , d|8  et  G/>g. 
fîstula  , 29» 

Catananche  cærulea , ii38  et  n3g. 
Caiicalis  la ti folia  , 384* 

Celosia  coccinèa  , g53. 

margar  taeea  , g5 2. 

Celtis  Australis  , 177. 

Ccûlaurea  Centaureum  , 5o6. 
montana  , 33g. 
cineraria  , 8G1. 

Cyanus  , 3qo  et  341. 
Seabiosa , 807. 
ïienedicta  , 676. 

Caleilrapa  , 532» 
palaciit.es  , 5ij. 

Ceratonia  siliqua  , 182. 

Cfcrcis  siüquastrnm  , 120  et  121. 
Cbamærops  huuiiiis  , i5i. 

Chara  vulgaris  , io5t. 

Ciieiranthus  Clieiri  , 7 
incarnas  , 7-j5. 

Chcîidonium  majus,  479  et  4^°* 
glaticium  , 969* 

Chcnopodium  Bonus  Ilenricus  , 

44^. 

ru bru ni  , 284. 
album  , 2.83. 

Botrys  , 720. 
pulysperBHixn  , 273. 

Chlora  perfoliata  , 5og  et  5 10. 


U L A 

Ciirysanthcmum  stratum  , 7 8(5. 
Leucanthemmn  , 785. 
corymbosum  , 906. 
segetum  T g55  et  g56. 

cornu  trium  , 

Cicer  arietimïm  , 234- 
Cichoiium  Intybus  , 335. 

Endivia\  33 1 , 332  , 333 

et  334. 

spiaosum  , 342. 

Cistus  Monspidiensis  ^ 71 2. 
sah'ifolius  , no. 
pilosus  , 109  et  6o5. 
Heliantbeinum  , Goq. 
Citrus  medica  , 170,  171  et  1^3*. 

Aurantimn  , 772. 

Clematis  Yitalba  , 841. 

Yiticella  , S'jo. 
eiecta,  842. 

Clinopodium  vuJgare  , G77, 
Cneorum  tricoccon  , 1172. 
Cocblearia  offieinalis,  320. 
Coronopus  ,718. 
Armoracia  , 258. 

])raba , 4<3. 

Coix  lacbryma  , 79G. 

Colcbicum  commune  , toî4» 

Coin  te  a urborescens  , 65o. 
Comarum  palustre,  921. 

Conium  maculatum  , 1007. 
Convallaria  mardis  744. 

Polygonatuni  , 837. 
bifolia  , 899  et  900. 
Convolvulus  minor  , 912. 
sepium  , 112G. 

Scamonea  , 1 1 70. 

Soldanella  , 2g5  et  296» 
Coniza  squarrosa  , 739. 

Cordia  niixa  , 1 89. 

Coria  mliium  sativum  , 629. 

Covis  Monspeliensis  , 844* 
Corotliila  Emerus  , G5i. 
securidaca  , 765. 
juncea  , 112t.  ‘ 

Cornus  mascula  , 180. 

sanguinea  , 7 8t. 

Cortusa  Mattliiob. , 879. 

Coryllus  AvcHana  , 409- 
Cotylédon  umbilicus  , io32. 
Cratægus  torminalis  , i3q. 
Oxiacanllia  , 97. 
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( Crataegus  ) Azarolus  , i 7 . 
Crcssa  Cretica,  821. 

( ifhmum  niaritirnum  , 321. 
Crocus  sativus  , 38. 

Croton  tinctorium  , 1208  et  1209. 
Crucianella  maritima  , 8o3. 
Cucumis  Colocynlhis  , 1 1 83. 

Melo  , 35i . 
sativus  , 3/j9  et.  35o. 
Cucurbita  pepo  , 348. 

Citrullus , 352. 
lagenaria  , 3/j5  , 3/jô  et 

347-  . 

Cuminum  Cyminnm  , 623. 
Cuprcssus  sempervircns , 5^. 
Cuscuta  Europæa  , 1 1 85. 

Epithymum  , 1184. 
Cyclamen  Europæum  , 4 5 3 et  434* 
CynanchumMonspeliacum  ,1171. 

erectmn  , 10 10. 

Cynara  Scolymns  , 52  r. 

Cardunculus  , 520. 
Cynoglossum  officinale  , 1104  et 
i io5. 

Cyperus  Ion  gus , 1 3. 

rotundus , 1 1 et  1 2. 
esculcntus , 38 1. 

Papyrus , 82. 

Cytinus  hypociatis  , iiî. 

Cytisus  Laburnum  , 81 1 et  812. 

D. 

D aphne  Mezereum  , 1 1 3 1 . 
Laureola  , 1086. 

Cneorum  , 28,  1174* 
Gnidium  , 1173. 

Da  tura  Stramonium,  198. 

Metel  , 193. 

Daucus  Carota  , 260 , 609  et  610. 
Visnaga  , 35g. 

Gingydium  , 358. 
Delphinium  Àjacis,  622. 
peregrinum , 626. 
elatum  , 996. 

Stapliisagria  , 85o. 
Dentaria  pentaphyllos  , 85o. 
Dianthus  Cartusianorum  , 49'4* 
Cary ophy lins  , 4^3. 
Dictamnus  albus,  567. 

Dipsacus  Fullonum  , 5 1 4 et  5i5. 
Diospyros  Lotus , 178  et  179. 


pilosus  , 5 16. 

Doronicum  pardalianches  , 992. 

Belüdiastrum  , 787. 
Dracocephalum  Moldavica  , 692. 

E. 

Jn"1  • q 

Ja / CIIINOPHORA  spinosa  , 322. 

Echinops  spliærocephalus  , 5 18. 

Echium  Itaiicum  , 891. 

vulgare , 890  3 

Empetrum  nigrum  , 87. 

Ephedra  Dystachia  , q3i  et  982. 

Epilobium  angustifolium  , 1102. 

Epimedium  Alpinum,  882. 

Ecfuisetum  fluviatile  , 928  et  929* 

hicmale  , 93o. 

Erica  vulgaris  , 85. 

xnullillora  , 86. 

Ervum  Lens  , 24 t et  246. 

Ervilia  , 245. 

Eringium  planum  , 535. 

marilimum  , 534  • 

campestre , 533. 

Erysymum  officinale  , 41^. 

Alliaria  , 71 1. 

Evythronium  Dcns  Canis  , ^017  t 
1018. 

Evonvnms  Europæus  , 1 18. 
Eupatorinm  cannabinum  , 916. 
Euphorhia  Chamæ.syce  , 1169. 
Peplis  , 1167^  n68. 
Exigua  , 1164. 

Lathyris  , ti66. 

Para  lias  , 1160. 

Apios  , 1 181 . 
helioscopia  , 1 i6r . 
Cyparissias  , 1162, 
myrsinites  , 115g. 
dendroïdes  , 1 1 53. 
Characias  , 1 1 58. 

Pitliyusa  , Ii65. 

Euphrasia  officinalis , 924. 

F. 

acqnia  Cretica  , 707. 

Fagus  sylvatica  , 134. 

castanea  , 140. 

Ferula  communis  , 65g. 
podiflora  ? 6o3. 
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Ficus  carica  , 2o5  et  206. 

Sicomorus  , 202  et  2o3. 

Filago  Germanica,  701. 

Leontopçdimn , 1107. 

Fragaria  vesca  , 922  et  923. 

Fraxinus  excelsior , 70. 

Fumaria  bulbosa , 1071. 
officinaîis  , 1070. 
lutca  , 1072. 

G. 

G alanthus  nivalis  , II 53, 

Galega  officinaîis  , 1120. 

Galium  verum  , io44» 

Mollugo  , 802. 

Àparine  , 671, 

Gentiana  lutea , 496. 

purpurea  , 4<)7* 
Pneumonanthe , 499« 
Cenlanrium  , 507. 
spicata  , 5o8. 
erneiata  , 498- 

Géranium  cicutarium  , 726. 
malacoïdes  , 729. 
gruinum  ,,728. 
moschatum  , 725. 
pratense  , 727. 
Robertianum  , 724* 
rotundi  folium  , 723. 
tnberôsum , 721  et  322. 

Geum  nrbanum  , 876. 
rivale  , 878. 
montamiru  , 877. 

Gîadiolus  communis , 883. 

Glechoma  hederacea  , 4?7  et  4/^* 

Globularia  Âlypum  , 1186. 

Glycyrrhiza  ecbinata  , 5o4« 
glabra  , 5o5. 

Gnaplialium  Stœchas,  950. 
inargarilacenm , 782. 
sylvaticum  , 1108. 

Orientale  , 95i. 

Gossipium  lierbaceum  , 233. 

Gratiola  officinaîis  , 555. 

Gypsophylu  , 898. 

H. 

ÏÏedera  Hélix  , 475  et  476. 

Heliantlius  annuus  , 1198. 
mujtîflorus  , 1199. 
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Helleborus  niger , n35. 
viridis , n36. 

Heliotropium  Eun  pæum  , i2ofL 
Heracleum  Sphondy  lium  , 658. 

panaces,  601. 

Herniaria  glabra  , 834- 
Hibiscus  Trionum , 971. 

Hieracium  Pilosella  , 855. 
dubium , 856. 

Sabaudum  , 894. 
Hippocrepis  uuisiiiquosa  , 776. 
Hippuris  vulgaris  , 832. 

Holcus  bicolor  , 226. 

Hordeum  vulgare  , 2i5. 

Hottonia  palustris  , 1077. 

Humulus  Lupulus  , 1127. 
Hyacinthus  Orientalis  , 968  et 

964. 

Muscari  , 447' 
comosus  , 962. 

Hydrocharià  Morsus  Ranæ  , 770» 
Hyoscyamus  niger,  973. 
albus  , 972. 

Scopoiia  , 983. 

Credcus  , 973. 

Hypecoum  pendu  lum  , 62-5. 
Hypcricum  hircinum  , 818. 
perforation  , 8i5. 
monta  num  , 817. 
hirsutum  , 816. 

Coris  , 819. 

Hvppopbae  rhaninoïdes  , 89  et 
90. 

Hvssopus  officinaîis  , 552  , 553 
et  554. 


I. 

Jasminum  officinale  , \o. 

grandifloitum  , 41, 
Iberis  umbellata  , 4IT* 

Ilex  aquifolium  , 95  et  96. 
Impatiens  Balsamina  , 1191. 
Impcratoria  Ostrutbium  , 64t. 
Inula  Helenium  , 39. 

dysenterie;!  , 74t« 
pulicaria , n \o. 

Iiirta  , 1091. 
crithmifoiia  , 323. 

Iris  Germanica  , 1 et  2. 

Pseudo-Acorus  , 7. 
fœtidissima  , 876. 
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{ Ii is  ) graminea  , 3 et  4* 
tuberosa  , 1016. 

Isatis  tinctoria  , 4^9  et  490* 
Juglans  regia  , 195. 

Juncus  conglomcratus  , 94°* 
bufonius  , 853. 

Juniperus  Sabina  , Go. 

communis  , 58  et  69. 
Phoeuieea  , G3. 

Lycia . 64. 

K. 

Klemphera  zedoaria  , 

L. 

Ijactuca  sativa  , 353  k 35G. 
Seariola  , 357. 
perennis , 344* 

Lagoëcia  cuminoïdes , 624. 
.Lauiium  lævigatum  , io4o. 
Lapsana  Zacintka  , 338. 
stellata  , 63 2. 

Laserpitium  ladfoiium , 607  k 6x3. 
Gallicum  , 666. 

Silex’  , 606. 

Latlrræa  squaxùaria  , 85i. 
Lathirus  tnberosus  , 961  k 1182. 

Latifolius  862. 

Lavandula  spica  , i5  et  16. 

Stoechas  , 507. 

Lavatera  arborea , 277. 

Laurus  Pexsea  , 208. 

nobilis  , 66  et  67. 

Ledum  palustre  , 656  et  657. 
Lenina  minor  , 1023. 

Leoudce  Leontopetalum  , 679. 
Leontodon  Taraxaoum  , 336. 
bulbosum  , 337. 
autimxnale  , 63i. 

Leonurus  Cardiaca , 1039. 
Lepiuium  latifoliutn  , 455. 

sativuxn  , 4 02  5 4°^  ? 4°4 
et  4o5. 

ruderale  , 4^4* 

Iberis  , 209. 

Leucoxum  vernum  , n54- 
æsdvum , ix49- 

Lichen  puimonaroïdes  , 943, 
plicatus  , 36. 

Ligusticuui  LeyisUciun  , 637, 


Peloponense  , 6i5. 
peregrinunx , 638. 
Ligustrum  vulgare  , 102. 

Lilium  candidam  , 686. 
bulbiferum  , 742. 
Chalcçdonicum  , 743. 
Martagon  , 687. 

Linuxxx  usitatissimum , 23o. 
tenuifolium  , 282. 
maritimum  , a3i. 
Lithosperinum  officinale  , 795. 
arvcnse , 798. 
fruticosum , 797. 

Loliuni  perenne  , 926. 

tenxuleiitum , 223. 
Lonicera  caprifoliunx  , 863. 

Peryclimenunx  , 864. 
Lupinus  albus  , 347. 
luteus  , 248. 
angustifolius  , 249. 
Lychnis  dioïca  , 892. 

Lycium  Europæum , 88. 
Lvcoperdon  tuber  , 383. 

Ly copodium  clavatum  , 87. 

coxnplanatum  , 61 , 
Lycopsis  pulla  , tio3. 

Lycopus  Éuropams  , 902. 
Lysixnachia  vulgaxis  , 229. 
Ephemerum  , 1019. 
Nurmnularia  , 9 1 4« 
Lythrum  Salicaria  , 83o. 
hyssopifolia  , 556. 

M. 

Maeva  rotundifolia , 274. 

Mauritatiica  f 278. 

Alcea  , 809. 

Marchanda  polyxnorpha  , 942* 
Marrubium  vulgare  , 693. 

Pseudo-Dictamus  , 566. 
Max’silea  natans  , 1 026. 

quadri  folia  , 1024. 
Matricaria  Parllienium , 781. 

Chamomilla  , 777  et  778. 
Mcdicago  arborea  , 1075. 
satiya  , 385. 
lupulina  , 704. 

Melia  Azedarach,  2o5. 

Melissa  officinalis  , 689. 
grandi fiora  , 577. 
Calauiiaiha  , 076, 
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( Calamintha  ) Nepc.ta  , 078. 

Mendia  sylvestris  , i 

viridis,  3 1 5 et  i. 
aquatica  , 3i6. 
saliva , 5y3. 
genlilis  , 5^2. 
arvensis  , 579." 

Pulegium  , 5G3. 
cervina  , 564- 

Mercurialisperennis,  iso3  et  1204. 
aniiua,  1200  et  1201. 
tomentosa  , 747  et  >4^* 

Mespilus  Germanica  , 176. 
Pyracantlia  , 98. 

Mimosa  Sénégal,  119. 

Molucella  iævis  , 690. 
spmosa  , 691. 

Momordica  Balsamina  , 1190. 
Elaterium  1140. 

Morus  mba  , 201. 

nigra , 200. 

Musa  paradisiaca  , i.{9  et  i5o. 

Myagtuni  perenne , 269. 

sativum  , n>83  et  1084. 
saxatiie  , 409  et  410* 
perfoliatum  , io85. 

Myosotis  arvensis,  487  et  488. 

Myriopliyllum  spicatum  , 1078. 

My  ristica  moschata  , 198. 

Myrtus  communis  , i54  , l55  à 
i5j  , var. 

N. 

3^J"arcissus  pseudo-Narcissus  , 
n48  et  n55. 

Orientalis  , ii5i. 

Nardus  Gangitis  , 14. 

Nepeta  Cataria  , 58o. 

Nerium  Oleander  , 1012. 

Isicotiana  Tabacum  , 97G. 
rustica  , 974. 

Pïigella  Damascena , GG2  et  1094. 
sativa  , GGx. 
arvensis , 663. 

JVymphæa  lutca  , 769. 
alba , 768. 

O. 

Ocymum  Basilicum  , 369  , 370 
à 372. 
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minimum  , 3yt. 

GEnanthe  fistulosa  , 738. 

pimpinelloïdes , 736» 
crocata  , rj3nJ. 

Olea  Europæa  , 129  et  ï3o. 

Ononis  arvensis  , 527  et  628. 
Natrix  , 829. 

Onopordon  Acantliium  , 624. 
Onosma  echioïdes , 767  , 887  et 
889. 

Opbioglossum  vulgatum  , 43g. 
Ophris  ovata , 1137. 

inscctifera  , 760. 

Oichis  mascula  , 7^9 , 704  et  759. 
militaris  , 755. 
conopsea  , 788  et  760. 
Origanum  Dictamnus  , 565. 
Ileracleoticum , 558. 
Creticum  , 56o. 
vulgare  , 56i. 

Majorana  , 587  et  588. 
Gnitis  , 55g. 

Ornilhogalum  Narbonerise  , 382. 

Hmbellatum  , 879  et  38o. 
Ornithopus  Scorpioïdes  , 12 n. 
Orobamhe  major,  3^3. 

Oryza  sativa  , 221. 

Osmunda  Lu n aria , 774  et  775. 

Spicant  , 8o5. 

Osyris  alba  , 3o. 

Oxalis  acelo>ella  , 700. 

corniculata  , 701. 

P. 

JT anicum  Italicum , 223  et  224» 
Crus  Galli , 225. 
sanguinale  , 896. 
milliaceum  , 222  et  223, 
Papaver  Pdneas  , 966. 

somniferum  , 967  et  968, 
Parîetaria  offioinalis  , 1020. 

Paris  qua  d ri  folia  , 1004. 

Pastinaca  sativa  , 608  et  643. 

Opoponax  , 33. 

Peganmn  liarmala,  699. 
Pcriploca  Gr*>oa  , ion. 
Peucedanum  officinale  , 660, 
minus  , 870. 

Pbalaris  Canaricusis  , 799. 
Phaseolns  vulgaris  , 38q. 
nantis,  2.4 2. 
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Phellandriurn  acjualicum  , io5o  et 
1076. 

Mulellina  , xo. 

Phillirea  Media  , iu4- 

angustifoüa  , io5. 
la ti folia  , io3. 

Phlomis  fruticosa  , 1047. 

Phoenix  dactylifera,  147  et  148. 
Physalis  somnifera,  982. 

Alkekengi  , 980. 

Phy  tourna  comosa  , 254- 
Pimpinelîa  Saxifraga,  9-36. 
magna  , 935. 

Anisum  , 619. 

Pinus  sylvestris  , l\$  , 45  , 4^  j 
48  et  49- 
Pinea  ,44- 
Cembra  , 47- 
Ccd  rus  , (va. 

Laryx  , 5o. 

Picea  , 5i. 

Abies  , 52.  . 

Piper  nigrnm  , 4*9* 

Pirola  rotundifolia  ,875. 

Pislacia  vera  , 198. 

Terebinthus  , 5G. 

Leutiscus  , 53. 

Pisum  sativum  , 243. 
arvense  , !>44* 

Ochrus  , 288. 

Plantago  major  , 3o8  et  309. 
Media  , 3io. 
laneeolata  , 3n. 
albieans,  854 * 
coronopi  folia  , 325. 
Psyllium  , 977. 
eynops,  978. 
subulata  , 826. 

Platanus  Oricntalis,  69. 

Poa  bulbosa  , 8p5. 

Pæonia  officinalis  , 791  , 792  et 
793. 

Polycarpon  tetraphyllum  , 946. 
Polygonum  Bistorta  , 826. 
viviparum  , 827. 

Hydropi  per  , 427. 
Persicaria  r428. 
anariiimum  , 835. 
aviculare  , 83r.  ' 
Fagopirutn  , 214 • 
Polypodium  vulgare,  1194  et  1195. 
Lonchiüs } 804. 


Filix  mas-,  1192. 

Populus  alba  , 71. 

Trcmula  , 70. 
nigra  , 72. 

Porlulaca  oleracea  , 3o3  et  3o4* 
Potainogeton  natans  , io47» 
Potcntilla  ansciina  , 917. 
argentea  , 920. 
alba  ^ 9^t)* 
reptaus  , 918. 

Poterimn  Sanguisorba  , 938. 
Prenanthes  muralis  , 829. 

Primula  veris  , 10G0  , ioGi  et 
1062. 

auricula  , 852. 

Prnnella  vuîgaris  , 8 ^9. 
Prunus'domestica  , i85  et  18G. 
spinosa  , 187  et  188. 

Padus  , 160. 

Mahaleb  , 108. 

Armeniaca  , 1G8  et  iGq. 
Ccrasus  , 189  à 161. 

Psoralea  bituminosa  , G99. 

Ptcris  aquilina  , 1193. 

Pulmonaria  officinalis  , 944* 
Punica  granatum  , 1 53. 

Pyrus  communis  , 174. 

Malus  , i63  et  1G4. 
Cydonia  i65  et  1G6. 

Q- 

C^uercus  Ilcx  , i35  , i36  et  139. 
Suber , 187  et  i38. 
coccifera  , 923  et  934. 
Robur  , i3i  , i32  et  i33, 
Cum  gallà,  142. 

R. 

ftANUNCULUS  Ficaria  , 483. 
Tbora  , iuu2  et  ioo3. 
sceleratus  , 456  , 457  et 

458. 

platanifolius,  459, 

46o  et  997, 
acomtifolius  , 997. 
bulbosus  , 461. 
aquatilis  , 1079. 

Rapbanus  sativus , 266  et  257. 
Beseda  jutea  , tfîi. 

Rhamnus  catlurlicus  . 92. 
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{ Rhauinus  ) saxutiiis  , u.5  et  116. 
Frangulu,  u3o. 

Paiimus  , 91. 

Zi^yphus,  190. 

Rbeum  Rbaponticum  , 4o4* 
Rbabarbarum  , 4ip. 
Rliodiola  roscu  , 927. 

Rlx  us  Coriata,  148. 

Cotiuus  , i45  et  146. 

Ribes  rubrum  , 101. 

Uva  crispa  , 100. 

Ricinus  commuais  , n5j. 

Rosa  Gallica  , ix3. 
canina , xi4- 

Rosmarinus  officinalis  , lalifolia  , 
augustifolia  , 655. 

Rubia  Tinctorum , 800. 

Rubus  Idæus  , 911. 

fruticosus,  910. 

Rurnex  sanguineus  , 262. 
spinosus  , 3o2. 
acutus  , 261. 
aquaticus  , 265  et  266. 
acetosa  , 268. 
acetosella,  264. 
aculeatus,  267. 

Ruscus  aculeatus  , 1128. 

Hypophyllum  , n3o. 
Hypoglossurn  , 1109. 

Ruta  giaveolens , 596  , 597  et  598. 

! 

S. 

Sagittaria  sagillifolia  , 1048  et 

i°49- 

Salicornia  fruticosa  , 287. 

Salix  rusuiariui folia  , 128. 
caprea  , 127. 
alba  , 126. 

Sabola  Tragus  ,989. 

Soda  , 288. 

Salvia  officinalis  , 568  et  56Q. 
pomifera  ,670. 
spinosa  , 764. 

Horminum  , 761. 
sylvestris  , 762. 

Sclarca  , 768. 

Æthiopis  , 1064. 
Sambucus  Ebulus  , 1178. 
nigra  , uj5. 
racemosa  , 1176. 

Samolus  Yakiaudi , 4;4» 


Sanguisorba  officinalis , g3jé 
Sanicula  Europæa  , 921  bis. 
Santoliua  Chamæ-Cyparissus , 548. 
Sapouaria  officinalis,  482. 

Ocymoïdes,  1x7^-. 

Satureia  Julian  a , 867  et  868. 
montana  , 869. 
bortensis  , 584  * 
capitata  , 58i. 

Saxifraga , 65x. 

Cotylédon  , io33  et  io34. 
Geutu  , 920. 
granulata  ,871. 

Scabiosa  succisa  , 47 2 • 
arveiisis  , 869. 
colunibax’ia  , 858. 
graminea  , 860. 

Scandix  odorata  , 1080. 

Pecten  , 36i. 
cerefolium  , 36o. 

Australis  , 862  et  363. 
Scliinus  molle  , 55. 

Scboenus  aculeatus , 901. 

Scilla  maritima,  44^  ? 449  et  4^°‘ 
Scorsonera  humilis  , 377. 
Hispanica  , 876. 
laciniata  , 678. 
Scropliularia  notlosa  , io4i. 
aquatiea  , 1042. 

\crna , io43. 
canina,  9o5. 

Secale  cercale  , 218. 

Seduui  Telepliium  , 491  et  492, 
Cepæa  , 8i3. 
album  , 1027  et  1028. 
acre , 1029. 

Sempervivum  arboreum  , xo3o  eî 
io3i. 

t-ectorum  , 1026. 

Senecio  \ulgaris  , io45. 

Jacobæa  , xo46. 

Sci-api'as  lati folia  , 1069. 

SerraLula  linctoria  , 82.5. 

Sesamum  Orientale,  227. 

Seseli  niontamun  , 9. 

tortuosum  , 611 , 612, 

Sida  abutilon  , 808. 

Sideritis  S y riaca , 694. 

Silene  Saxifraga  , 872. 

Sinapis  arvexxsis  , 268. 
alba  , 4°i. 
nigra  , 480. 

$lSOr, 
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Sison  Amomum , 610. 

Ammi , 627  et  628. 

Sis  ymbrium  Narsturlium  , 3i3  et 
34. 

polyceratium  , 
arenosum  , 368. 
strictissimum  , 4t5. 

Sium  angustifolimri  , 3i3. 

Sisarum  , 259. 

Falcaria  , 324* 

Smilax  Salsaparilla , ii25. 
aspera  , 1124* 

Smyrninm  perfoliatum  , 640. 

Olusatrum  , 639. 

Solanum  Dulcamara  , 1187. 
tuberosnm  , 985. 
Lycopersieum  , 988, 
mgrum  , 979. 

Melongena  , 987. 
Soldanella  alpina,  298. 

Sotidago  Virga  aurea  , 907  et  908. 
Sonchus  arvensis  , 63o. 

oleraceus , 327  et  228. 
Alpinus , 33o. 

Sorbus  aueuparia  , i83.  . 

domestica  , 182. 
Sparganium  erectum  , 885. 
■Spartium  junceum  , n44  et  Ii45. 
scoparium  , 1146. 
sphærocarpon  , i44* 
spinosum  , 122. 

Spinacia  oleracea  , 280  et  281. 
'Spiræa  Filipcndula  , 734. 

Stachys  Germanica  , 6g5. 
recta , 904. 
anuua  , 903. 

Staphillea  pinnata , 194* 

Statice  Limonium  , 873. 

Stellaria  nemorum  , 1022. 

bollostea  , 897. 

Styrax  officinale  , 
êymphitum  officinale  , 845. 

tuberosum  , 846. 

Syringa  vulgaris , 1147. 

T. 

TP agetes  patula  , 485  et  486. 
erecta  , 4^4* 

Tamarindus  Indica  , i52, 
JTamarix  Gallica  , 84. 
Germanica  . 83. 
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Tamus  communis  , 1189. 

Tanacetum  aunuum , 947. 
vulgare  , 782. 

Balsamita,  575. 

Taxus  baccata  , 1008  et  1009. 
Teucrium  Botrys  , 683. 

Chamæpythis  , 820. 
Scordium  , 710. 

Chamædris  , 682. 
flaviim  , 680. 
rnontanum , 709. 

Polium  , 583. 
capitatum  , 708. 

Iva  , 822. 
spinosum  , 684» 

Thapsia  foetida  , 1142. 

Theligonum  Cynocrambe  , I2o5. 
Thlaspi  arvense,  4°8. 
hirtuni , 4*3* 
campestre  , 4°^  et  4°7* 
Bursa  Pastoris,  412. 

Tliuja  Occidentalis,  65. 

Thymus  Serpyllum  , 636  et  586» 
vulgaris  , 582. 

Acynos  , 592  et  678. 

Tilia  Europæa  , 107. 

Tordylium  officinale,  617, 
maximum  ,616. 
nodosum  , 365. 

Tormentilla  arecta  , 828. 
Tragopogon  pratense , 374» 
porrifolium , 

Trapa  natans , 866. 

. Tribulus  terrestris  , 865. 

Trifolium  Melilotns  cærulea  , 1074. 
Melilotus  officinalis,  1073* 
Melilotus  Italica,  5go, 
Cretica  , 706. 
repens,  703. 
pratense  , 702, 
arvense  , 880. 

Trigonella  corniculata,  589. 

Fœnmn  Græcum , 22g. 
Triticum  hibernum  , 210,  21 1 et 
212. 

Spelta  , 216 , 217  et  219. 
Trollius  Europæus , 462  , 463  e€ 

464. 

Tulipa  Gesneriana  , n5a» 
Turritis  hirsqta , 418. 

Tussilago  alpina  , 22. 
ïarfara  , 712. 
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( Tussilago  ) Petasites  . ni3. 
alba,  715. 

Typha  lati folia  , 733. 

y. 

"\/  AcciNiUM  Myrtillus  , i58. 
yaleriana  rubra  , 26. 

coruucopia  , 27. 
dioïca , i5. 
officinalis  , 24* 

Phu , 23. 

Celtica-,  17. 
tuberosa  , 19  et  20. 
Veratriim  album  , ri33. 
Verbascum  Thapsus,  io54« 

Lychnitis , io55  et  io58. 
nigrum  , io56. 

Blattaria,  io63. 
sinuatum  , 1059. 
iVerbena  uodiflora,  960. 
officinalis  , 959. 

Veronica  officinalis,  549  et  55<>. 
Beccabunga  , 474* 
Teucrium  , 681. 
yiburnum  Tinus , 68. 

Lautana  , i44* 


Opuks  , 1177  et  1178. 
Vicia  saliva  , 887. 

scpium  , b86. 

Narbonensis  , 287. 

'Faba , 236. 

Vinca  minor , 838  et  839. 

Viola  odorata , iog5  et  109G. 
montana  , 1097. 
tricolor  , 1098  et  1099. 
Viscum  album , 669. 

Vitex  Agnus  castus  , 123  et  124. 
Ulmus  campestris  ,8,77e!  10G. 
Urtica  pilulifera  , io36. 
dioïca  , 1087. 
urerrs  , io38. 

Uvularia  amplexicaulis  , 1129. 

X. 

5£anthium  strumarium , my. 
Xerauthemum  annuum  , 43o. 

Z. 

J^b»a  Mays , 2i3. 

Zygophyllum  Fabago,  453# 


AVERTISSEMENT. 


e petit  Dictionnaire  des  termes  techniques  de 
Botanique,  a été  rédigé  par  Bulliard,  pour  sa  Flore 
des  environs  de  Paris  ; nous  l’avons  adopté  comme 
le  plus  précis  et  le  plus  conforme  à notre  plan , sauf 
les  additions  et  corrections  que  nous  avons  jugé  né- 
cessaires. Ceux  qui  désireront  de  plus  grands  détails 
sur  la  nomenclature,  pourront  consulter  , i.°  le  Dic- 
tionnaire de  Botanique  de  J.  J.  Rousseau,  qui  est 
très-exact , quoique  incomplet  ; 2.°  le  grand  Diction- 
naire de  Bulliard , in-folio  , avec  figures  enluminées  ; 
3.°  le  Dictionnaire  de  Villars  , dans  son  premier 
Volume  de  l’Histoire  des  Plantes  du  Dauphiné  5 
4,0  l’Introduction  à la  Botanique  de  nos  Démons- 
trations Elémentaires  , et  sur-tout  les  figures  fonda- 
mentales de  la  première  série  zrc-4.0  5 6.°  pour  les 
termes  latins  , L’excellent  Dictionnaire  de  Léers , que 
nous  avons  adopté  à la  tête  du  quatrième  volume  des 
Démonstrations  Elémentaires  , intitulé  Delineatio 
Mclhodi  Linnæanœ . 
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DICTIONNAIRE 


DES  NOMS  DES  PARTIES  DES  PLANTES 

ET  LEUR  EXPLICATION. 

Le  chiffre  romain  indique  la  Planche , et  le  chiffre  arabe  la  Figure. 

A. 

Aigrette.  C’est  un  amas  de  poils  ou  soies  , qui  couronne  une 
graine  ou  une  écaille.  On  la  nomme  en  pied  , stipes  , quand  elle 
est  portée  sur  un  pied  ; et  sessile  ou  assise  , quand  elle  est  saus 
pied  ou  pédicule,  sfigretie  stypes.  I.  i.  Aigrette  sessile.  I.  2. 

Aigrette.  Tout  ce  qui  est  couronné  de  poils  ou  soies , se  nomme 
aigrette. 

^.ilée  ou  pinnée.  Une  feuille  composée  , dont  les  folioles  sont  oppo- 
sées en  forme  d’ailes  , a , e , b , d.  I.  3. 

Ailes.  C’est  le  nom  que  portent  deux  pétales  latéraux  de  la  fleur 
légumineuse.  I.  4-  5»  Et  la  figure  b.  b.  II.  27. 

Aisselles  des  feuilles.  C’est  la  section  de  la  feuille  avec  la  tige  , soit 
pétioléé  ou  sessile  , a , b , c.  I.  7. 

Alêne.  Les  feuilles  qui  sont  en  forme  d’aléne  en  portent  le  nom. 

Alternativement.  Se  dit  pour  les  Heurs,  les  feuilles,  les  bran- 
ches , etc. 

Alternes.  Les  feuilles  sont  alternes  quand  elles  sont  placées  de  dis- 
tance à autre.  Il  en  est  de  meme  des  fleurs  a , b , c.  I.  6.  Et  la 

figure  a , b , c.  I.  7. 

Amande.  C’est  une  semence  renfermée  dans  un  noyau.  I.  8. 

Annuelle.  Voyez  Plante. 

Anomales.  Fleurs  polypétales  irrégulières  , composées  de  plusieurs 
pièces  , dissemblables  ordinairement , et  accompagnées  d’un  nectar 
ou  miellier. 

Anthère.  C’est  le  sommet  de  l’étamine  qui  porte  la  poussière  pro- 
lifique. I.  11. 

Apétale.  Fleurs  saus  pétales. 

Articulations.  Ce  sont  des  nœuds  qui  se  trouvent  de  distance  à 
autre  dans  les  tiges,  les  branches,  ou  les  racines.  I.  12. 

Axillaires.  Fleurs  qui  naissent  dans  faisselle  des  feuilles  , h.  I,  i3. 
Et  la  figure  a , b , c.  I.  6. 

B. 

Laie.  La  baie  est  un  fruit  succulent  et  charnu  , renfermant  ses  se- 
mences éparses  ch  et  là  dans  le  parenchyme.  Certains  Auteurs  ont 
confondu  ia  pomma  avec  la  baie.  La  pomme.  I.  14. 
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B\le.  C’est  le  calice  des  graminées.  I.  i5. 

B*rbe  ou  arête.  La  partie  supérieure  des  valvules  de  la  baie.  T.  28» 

Bassin.  C’est  l’intérieur  des  calices  évasés  et  d'une  seule  pièce. 

Bisannuelle.  C’est  le  nom  d’une  plante  qui  ne  dure  que  deux  ans. 

Bourgeons  ou  œilletons.  Ce  sont  de  ces  boutons  qui  , en  se  déve- 
loppant a la  sortie  de  l’hiver  , font  paroître  des  parties  destinées  k 
la  reproduction.  Celui  qui  tient  aux  tiges  se  nomme  bouton  , et 
celui  qui  tient  à la  racino  se  nomme  cayeux. 

Bouton.  11  y en  a qui  ne  renferment  que  des  fleurs;  d’autres,  dès 
feuilles.  Ils  sont  composés  de  plusieurs  écailles  assez  dures  , et  en- 
duites d’un  suc  gluant  pour  empêcher  le  contact  de  l’air. 

Bourse.  Euveloppe  de  quelques  espèces  de  Champignons  , une  des 
sept  espèces  de  calices  de  Linné. 

Bulbe.  C’est  une  racine  ronde  , h la  partie  inférieure  de  laquelle  se 
trouve  un  corps  charnu  d’où  partent  les  racines.  I.  16. 

Bu  lbeuse.  On  nomme  une  plante  bulbeuse  quand  elle  a une  bulbe 
ou  oignon  pour  racine. 

C. 

Calice.  Est  un  terme  générique  , applicable  aux  sept  espèces  de  ca- 
lices de  Linné.  La  première  espèce  se  nomme  périanthe  ; c’est  la 
plus  commune  : la  seconde  se  nomme  enveloppe  ou  collerette , dans 
les  Ombellifères  ; la  troisième  , spathe  ou  en  gaine  ? dans  les  Lilia- 
cécs  ; la  quatrième  , baie  , dans  les  Graminées  ; la  cinquième  ^ 
chaton  , dans  les  Noisetiers  , Noyers  , etc.  ; la  sixième , coiffe  , 
dans  les  Mousses  ; la  septième  , bourse  , dans  les  Champignons, 
Linné  regarde  le  calice  comme  le  lit  conjugal  de  la  fleur. 

Campaniforme.  Une  fleur  porte  ce  nom  quand  elle  a la  forme  d’une 
cloche  , a.  I.  18. 

Cannelée.  Une  tige  se  nomme  cannelée  quand  elle  est  à filets.  I.  iq. 

Capsule.  C’est  une  espèce  de  fruit  renfermant  des  graines  dans  une 
ou  plusieurs  loges.  On  la  dit  uniloculaire  , biloculaire  , multilo- 
culaire , quand  une  capsule  a une  , deux  , ou  plusieurs  loges.  Cap- 
sule triloculaire.  I.  20. 

Carène.  C’est  un  des  pétales  de  la  fleur  légumineuse  qui  se  trouve 
dessous,  qui  est  creusée  en  nacelle.  I.  21.  Et  la  figure  e.  IL  27. 

Caryophyllee.  Les  fleurs  caryophyllées  , ou  en  œillet , ont  un  nom- 
bre indéterminé  de  pétales  , dont  le  caractère  est  d’avoir  l’ongleC 
caché  dans  le  calice  monophylle  en  tuyau  b.  I.  22. 

Caulinaires.  On  nomme  feuilles  caulinaires  celles  qui  naissent  au- 
tour de  la  tige.  I.  25. 

Cayeux.  Ce  sont  les  petits  oignons  par  lesquels  les  plantes  bulbeuses 
se  reproduisent , a.  I.  16. 

Cellule.  Ce  sont  les  loges  qui  se  trouvent  dans  les  capsules. 

Chaton  on  Minet.  Nom  donné  à un  assemblage  de  fleurs  qui  ne 
portent  aucun  fruits  , et  qui  sont  rangées  sur  un  axe  commua 
comme  on  le  voit  dans  les  Coudriers  et  les  Noyers.  I.  27. 

Chaume.  C’est  la  tige  des  Graminées  , que  l’on  nomme  vulgairement 
paille. 

Chevelus.  En  parlant  des  racines  très-menues  ? d,  c.  I.  12. 

Cloche.  Fleur  en  cloche  , ou  campaniforme. 
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Cloisons.  Dans  les  capsules  et  les  siliques  , les  séparations  qui  s’y 
trouvent  se  nomment  cloisons  , a , b.  I.  26. 

Coiffe.  C est  le  calice  des  Mousses  , une  des  sept  espèces  de  Linné. 
I. 

Collet.  C’est  l’intervalle  qui  se  trouve  entre  la  tige  et  la  racine. 
I.  2t). 

Complète.  Une  fleur  est  complète  quand  elle  a toutes  ses  parties  , 
étamines  , pistils  , pétales  , calice  , etc. 

Composée.  Une  feuille  est  composée  quand  elle  est  formée  de  plu^ 
sieurs  feuilles  qu’on  nomme  folioles.  II.  \\. 

Coque.  Une  des  huit  espèces  de  péricarpes  ; elle  s’ouvre  en  long. 

Cordiforme  en  cœur.  On  donne  ce  nom  à ce  qui  a la  forme  d’un 
cœur.  Feuille  cordiforme . I.  3o. 

Cordon  ombilical.  C’est  par  lui  que  s’opère  l’explosion  des  semences 
hors  des  fruits.  Dans  les  capillaires  il  ouvre  , par  son  élasticité  , 
la  capsule  ^qui  les  renferme. 

Cornet  ou  Eperon.  Le  cornet  est  une  espèce  de  nectar  qui  se  trouve 
dans  les  linaires. 

Corolle.  La  corolle  fait  la  beauté  de  la  fleur  ; elle  est  compose'e 
de  petites  feuilles  que  l’on  nomme  pétales.  Quand  elle  n’est  que 
d’une  pièce  , on  la  nomme  corolle  monopétale  , et  quand  elle  est 
composée  de  plusieurs  pièces  , on  la  nomme  polypétale.  Corolle 
monopétale.  I.  34*  Corolle  polypétale.  I.  33. 

Corymbe.  C’est  une  disposition  des  fleurs  qui  tient  le  milieu  entre 
l'ombelle  et  la  grappe.  Les  pédicules  montent  graduellement  comme 
h la  grappe  , et  arrivent  tous  à la  même  hauteur  comme  à l’om- 

. belle.  I.  32. 

Cosses.  Panneaux  du  légume  m , m.  II.  26. 

Cotylédons  ou  feuilles  séminales.  Sont  les  lobes  de  la  semence  ou 
graine  qui  accompagnent  la  jeune  plante  en  sortant  de  terre  sous 
la  forme  de  deux  feuilles  différentes  de  celles  que  doit  porter  la 
plante.  Ces  feuilles  sont  comme  deux  mamelles  destinées  à allaiter 
le  jeune  sujet.  Elles  sont  fort  sensibles  dans  les  légumineuses.  Co- 
tylédons , c,  c.  I.  3 1 . 

Cruciforme  ou  Crucifère.  Tournefort  a donné  ce  nom  aux  fleurs 
composées  de  quatre  pétales  disposées  en  croix,  qui  sont  télradynu- 
mes  , et  dont  le  fruit  est  une  silique  ou  une  silicule  , a , b , c , 
d.  I.  33. 

D. 

Demi-Fleuron.  Le  demi-fleuron  est  une  petite  fleur  en  forme  de 
languette.  Sa  partie  inférieure  est  un  petit  tube  , a , b.  II.  1 . Ce  tube 
renferme  cinq  étamines  unies  par  les  anthères  en  forme  de  gaine  , 
qui  enveloppe  le  pistil,  r,  s . II.  17.  Quelquefois  le  demi-fleuron 
est  incomplet , manquant  d’étamines  ; ce  qui  le  rend  femelle.  Tout 
cela  n’est  sensible  qu’a  la  loupe.  Une  fleur  , composée  de  demi- 
fleurons  , se  nomme  sémi-flosculeuse.  Le  demi-fleuron.  IL  1 . 

Digitée  ou  Palmée.  C’est  quand  une  feuille  a la  forme  d’une  main. 
Dans  la  digitée  les  folioles  sont  distinctes.  Feuille  palmée  , a , b 9 
c , d , e , fy  g.  II.  2. 

Diphylle.  On  nomme  diphylle  un  calice  composé  de  deux  pièces 
triphylle  , s’il  est  de  trois. 
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Disque.  C’est  le  centre  de  là  fleur  radiée.  II.  3. 

Drageons.  Ce  sont  des  rejets  de  la  racine  , qui  ont  eux-inemes  des 
racines  , et  on  les  nomme  bourgeons  radicaux. 

/ E. 

Écailles.  Ce  sont  de  petites  feuilles  coriaces  qui  forment  quelque 
espèce  d’enveloppes  ou  de  calices  ; tels  sont  les  calices  des  Jacces» 

, n.  5. 

Écailleux,  Ce  qui  est  composé  d’ écailles. 

Échancree.  Feuille  échancrée  , b , b , b.  II.  a8.  # . 

Embryon.  C^’st  ce  que  Linné  nomme  germe.  C est  la  partie  infe- 
rieure du  pistil  qui  fait  les  fonctions  de  matrice  ; il  contient  les 
ovaires  des  semences  et  les  organes  propres  k la  nutrition  , a.  II.  6. 

Entonnoir.  C’est  une  fleur  monopétale  , dont  le  tube  est  un  tuyau  f 
et  le  lymbe  affecte  différentes  formes.  II.  7. 

Enveloppe.  C’est  un  calice  improprement  dit , qui  est  divise  en  com- 
mun et  en  partiel. 

Enveloppe  commune.  Elle  se  trouve  à la  base  de  tous  les  rayons  de 
l’ombelle  , c.  II.  8. 

Enveloppe  partielle.  Elle  se  trouve  h l’attache  des  fleurs  de  cha- 
que rayon  , o , o , o , o , o.  IL  8. 

Enveloppe  ou  Péricarpe.  C’est  la  capsule  , le  légume  , la  silique  y 
la  baie  , etc.  Il  y en  a de  huit  espèces. 

Eperon.  C’est  une  prolongation  d’un  pétale  dans  quelque  espèce  de 
fleurs  , comme  la  linaire  , a.  II.  9.  Quelques  Auteurs  l’ont  nommé 
nectar  , d’autres  n’en  ont  fait  qu’une  espèce. 

Epi.  Il  est  composé  de  fleurs  ou  fruits  , placés  alternativement  sur 
un  axe  commun.  I.  *28. 

Etamines.  Ce  sont  les  agens  masculins  de  la  fécondation  dans  le  sys- 
tème sexuel  de  Linné.  Leur  forme  est  ordinairement  celle  d’uri 
filet  surmonté  d’une  tète  que  l’on  nomme  anthère.  Cette  tête  , soin* 
met  ou  anthère  , fait  les  fonctions  de  testicules  , où  réside  la  pous- 
sière prolifique  qui  , venant  à s’échapper  , s’introduit  dans  le  stig- 
mate , pour  être  portée  jusqu’aux  ovaires  qu’elle  féconde  , br  n , pf 
ni  , m.  II.  10. 

Etendard.  C’est  le  pétale  supérieur  des  fleurs  papilionacées  , ou  fleurs 
légumineuses.  II.  11.  et  a.  IL  27. 

Exotique.  On  nomme  plante  exotique  celle  qui  ne  croît  pas  natu- 
rellement dans  nos  pays. 

F. 

Faisceau^.  C’est  un  assemblage.  On  ne  se  sert  guère  de  ce  terme 
quVn  parlant  des  étamines  des  fleurs  légumineuses  , h.  II.  1 2. 

Femelles.  La  fleur  femelle  n’a  que  des  pistils. 

Feuilles.  Les  feuilles  sont  les  organes  qui  pompent  l’humidité  de 
l’air,  et  facilitent  la  transpiration  nécessaire  à la  santé  de  la  plante. 
Elles  sont  ou  simples  ou  composées  , régulières  ou  irrégulières  , pé— 
tiolées  ou  sessiles.  On  les  nomme  caulinaires  , florales  , radicales* 
etc. 

Fibres.  Ce  sont  les  dernières  ramifications  des  racines  que  l’on  nomme 
racines  fibreuses  , d , c.  I,  1 3, 
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Filet  on  filament.  C’est , dans  l’etatoine  , ce  qui  soutient  Panthère , 

/.  I.  ii. 

Flèche.  Feuille  en  fer  de  flèche. 

Fleur.  Linné  regarde  la  fleur  ou  la  corolle  , ce  que  l’on  confond 
vulgairement  , comme  le  palais  où  se  célèbrent  les  noces. 

Fleuron.  C’est  une  petite  fleur  monopétale  , découpée  vers  le  haut 
en  cinq  parties  , renfermant  toujours  cinq  ctamiues  unies  par  les 
anthères  , et  enfilées  d’un  pistil,  r,  r,  f,  f II.  h 

Florale  ou  Bractée.  On  nomme  feuille  florale  celle  qui  est  près 
de  la  fleur,  et  qui  ne  pousse  jamais  saris  elle. 

Flosculeuse.  Une  fleur  n’est  ainsi  nommée  quand  elle  n’est  com- 
posée que  de  fleurons  ou  fleurettes. 

Folioles.  Petites  feuilles  , ou  division  des  feuilles  composées  , o , o , 

o , m , n.  II.  i/j. 

Fruits.  On  entend  en  général  par  fruit  une  production  qui  succède 

à la  fleur  , destinée  K propager  la  plante  , et  due  à l’union  des 

sexes,  c’est-à-dire,  étamines  et  pistils.  On  confond  assez  souvent 
sous  cette  dénomination  la  baie  ou  la  capsule  qui  le  renferme. 

Fusiforme  (racine).  Tout  ce  qui  a la  forme  d’un  fuseau  , u. 


Gaine  ou  Spathe.  C’est  une  espèce  de  calice  , dont  la  hase  forme 
un  tuyau  qui  entoure  la  tige  comme  dans  plusieurs  Liliacées.  II. 
19  et  i5. 

Géminée.  Pour  les  feuilles  et  les  fleurs  deux  à deux. 

Génération  des  Plantes.  C’est  le  résultat  naturel  de  l’opération 
dont  les  étamines  , les  pistils  , la  poussière  séminale  et  les  ovaires 
sont  les  agens. 

Germe.  Voyez  Embryon. 

Glabre.  Nom  que  l'on  donne  à une  feuille  lisse  , unie  et  luisante. 

Glauque.  Nom  latin  francisé  pour  exprimer  une  couleur  qui  tient 
lin  milieu  entre  le  vert  et  le  blanc. 

Godet.  C’est  une  fleur  monopétale  un  peu  évasée  , quoique  creuse. 
II.  20. 

Gousse.  Le  fruit  des  légumineuses  , qu’on  nomme  légume.  II.  26. 
Ce  que  le  vulgaire  nomme  gousse  d’ Ail, n’est  qu’un  amas  de  cayeux 
de  l’Ail  qui  est  une  plante  bulbeuse. 

Gr  ain  ne  doit  point  se  confondre  avec  graine.  On  nomme  grain  , 
des  baies  ramassées  en  grappes.  Ces  espèces  de  grains  renferment 
la  graine. 

Graine.  C'est  proprement  le  fruit , et  si  on  lui  donne  le  nom  de 
semence  , ce  n’est  qu’improprement.  Ce  nom  ne  doit  se  donner 
qu’à  la  poussière  prolifique. 

Graminées.  C’est  un  nom  générique  donné  à toutes  les  plantes  dont 
les  tiges  finissent  par  un  amas  de  fleurs  à bâle  , et  dont  les  feuilles 
approchent  de  celles  des  Chiendents. 

Gr'appe.  C'est  un  assemblage  de  fleurs  ou  de  fruits  , dont  les  pédun- 
cules  sont  inégaux  ; ce  qui  ne  forme  rien  de  régulier,  II.  21. 

Grelot.  C’est  une  fleur  monopétale  , dont  l’entrée  est  Beaucoup  plus 
étroite  que  le  fond.  II.  22. 

Gueule.  Fleurs  en  gueule.  Voyez  Labiées. 
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H. 

Hampe.  C’est  une  espèce  de  péduncule  qui  tient  lieu  de  tige  , comme 

f dans  le  Colchique.  II.  23. 

Hermaphrodites.,  nom  dominé  aux  fleurs  qui  ont  des  étamines  et 
des  pistils. 

I • 

Imbriquée  en  recouvrement.  Ce  terme  ne  s’emploie  qu’en  parlant  de 
certains  calices  , où  les  écailles  sont  rangées  en  forme  de  tuiles. 

II.  4. 

Incomplète.  Une  fleur  , h laquelle  il  manque  quelque  partie  , est 
incomplète. 

Indigènes.  On  nomme  plantes  indigènes  celles  qui  croissent  naturel- 
lement dans  nos  cantons. 

Irrégulières  se  dit  en  parlant  des  feuilles  dont  les  parties  ne  lais- 
sent rien  entrevoir  de  symétrique  ni  de  régulier.  II.  16.  On  nomme 
aussi  irrégulières  les  fleurs  d’une  seule  pièce  , connues  sous  les  noms 
de  fleurs  en  gueule  , ou  labiées  , fleurs  en  masque  ou  en  mufle  , 
ou  personnées  ; et  les  fleurs  de  plusieurs  pièces  , connues  sous  les 
noms  de  papilionacées  , ou  légumineuses  et  anomale^ 

L. 

Labiées  ou  fleurs  en  gueule.  Les  fleurs  labiées  ou  fleurs  en  gueule 
sont  monopétales  , irrégulières  , terminées  inférieurement  par  un 
tuyau  , et  supérieurement  par  une  gueule  à deux  lèvres  , ou  à une 
seule.  Ces  fleurs  ont  le  plus  souvent  quatre  étamines , deux  grandes 
et  deux  petites  ; et  pour  fruit  , quatre  graines  nmes  au  fond  d’un 
calice  monophylle  ou  d’une  seule  pièce. 

Lame.  C’est  le  nom  que  l’on  a donné  ù la  partie  supérieure  du  pé- 
tale , a.  II.  3^. 

Lancéolées  , en  parlant  des  feuilles  qui  ont  la  forme  d’une  lancette. 
II.  -25. 

Légume.  Le  légume  ou  la  gousse  est  le  fruit  des  fleurs  légumineuses 
ou  papilionacées  , composé  de  deux  panneaux  , à la  suture  supé- 
rieure desquels  les  graines  se  trouvent  attachées.  II.  26. 

Légumineuses  ou  Papilionacées.  La  fleur  légumineuse  est  compo- 
sée de  quatre  pétales  , a , b , b , e.  II.  27.  La  figure  a est  l’éten- 
dard , b , b , sont  les  ailes  ; et  e , est  la  carène  ou  nacelle.  C’est 
dans  le  pétale  inférieur  ou  carène  , que  se  trouve  le  faisceau  d’é- 
tamines cl.  Il  en  prend  meme  la  courbure,  et  le  pistil  devient  une 
gousse  ou  légume.  II.  26. 

Ligneuse.  Les  tiges  et  les  racines  qui  ont  la  consistance  du  bois, 
se  nomment  ligneuses. 

Liliacée.  C’est  en  parlant  des  fleurs  que  Tournefort  nomme  fleurs 
en  Lis.  Le  caractère  de  ces  fleurs  est  d’étre  ou  monopétales  et  dé- 
coupées en  six  parties  , ou  polypétales  , ayant  trois  ou  six  pétales. 
Mais  l’essentiel  est  d’avoir  un  fruit  divisé  ei*  trois  loges  ; ce  qui 
se  nomme  triloculaire. 

Limbe.  C’est  la  partie  supérieure  des  fleurs  d’une  seule  pièce  : le  tube 
est  la  partie  in%ieure.  Limbe , a,  I,  34  , et  g . II.  7. 
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Lin  aires.  On  donne  cc  nom  aux  feuilles  qui  ressemblent  k celles 
du  Lin  , ou  qui  sont  longues  et  étroites. 

Lobes.  On  dit  vulgairement  que  la  graine  est  germée  quand  , en  se 
développant , elle  laisse  entrevoir  un  ou  plusieurs  lobes  que  Ion 
nomme  cotylédons  ; ils  sont  plats  d’un  côté  convexes  de  l’autre. 
Us  se  distinguent  facilement  dans  les  légumineuses,  c.  c.  I.  3j. 
Les  lobes  des  feuilles  sont  des  extensions  de  ces  feuilles  a b c 
ci  y e.  II.  2 , et  b y b y b.  II.  28. 

Loges.  Elles  se  trouvent  k l’intérieur  de  l’enveloppe  qui  contient  le 
fruit  ; cette  enveloppe  se  nomme  capsule,  uniloculaire  , biloculaire  , 
multiloculaire  , quand  la  capsule  est  k une  , deux  , ou  plusieurs 
loges.  Capsule  biloculaire , a , b.  I.  26. 

Lyriforme.  Une  feuille  qui  a la  forme  d’une  lyre.  II.  28. 

M. 

Mains  ou  Vrilles  sont  des  productions  filamenteuses  par  lesquelles 
certaines  plantes  s’attachent  h d’autres  corps  ; elles  affectent  diffé- 
rentes formes  ; elles  sont  ou  simples  ou  divisées  en  plusieurs  ra- 
meaux. IL  29. 

M ales.  On  nomme  fleurs  males  celles  qui  n’ont  que  des  étamines. 
Masque  , ou  personnées  , ou  en  mufle.  Les  fleurs  en  masque , ainsi 
nommées,  parce  que  la  plupart  ressemblent  aux  mufles  de  certains 
animaux  , se  distinguent  des  fleurs  labiées  par  le  fruit  principale- 
ment , qui  est  une  capsule  distincte  du  calice  dans  les  personnées , et 
quatre  semences  nues  au  fond  d’un  calice  monophylle  dans  les  la- 
biées. 

Monopétale.  On  nomme  une  corolle  monopétale  quand  elle  n’est 
composée  que  d’un  pétale.  I.  3/f. 

Monophylle  , calice  d’une  seule  pièce. 

Muflp.  Voyez  Masque. 

Mulet  ou  Hybride.  Nom  donné  k une  plante  qui  tient  de  deux 
espèces  différentes. 

N. 

Napiforme.  Ce  nom  convient  a tout  ce  qui  a la  forme  d’un  Navet  , 
u.  II.  18. 

Nectar  ou  Miellier.  C’est  une  partie  accessoire  , dit  Linné  , qui 
accompagne  quelques  espèces  de  fleurs.  Il  contient  pour  l’ordi- 
naire une  liqueur  miellée  , que  les  abeilles  s’amusent  k butiner.  C’est 
ou  un  cornet , ou  une  fossette  , ou  un  tuyau. 

Nervures.  Cc  sont  de  petits  traits  que  l’on  aperçoit  sur  les  feuilles. 
Ils  doivent  être  regardés  comme  des  tendons  ou  extrémités  de  gros 
muscles,  qui  représentent  les  nervures  principales. 

Noeuds.  Voyez  Articulations. 

Neutre.  Quelquefois  les  fleurs  , quoique  disposées  naturellement  k. 
porter  des  étamines  et  des  pistils  , deviennent  neutres  , soit  qu’elles 
doivent  cette  monstruosité  k la  culture  , ou  k quelque  autre  acci- 
dent. On  nomme  aussi  neutres  des  fleurons  où  l’on  n’apercoit  ni 
étamines , ni  pistils. 

Noyaux.  C’est  un  fruit  osseux  qui  renferme  une  amande , a.  II.  3a. 
Nymphes.  Linné  regarde  les  pétales  comme  les  ny mplies  des  plantes. 
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O. 


OFIL.  Voyez  Ombilic  , a.  I.  i4« 

Oignon.  Voyez  Bulbe.  I.  16. 

Ombelle  ou  Parasol  C’est  un  assemblage  tle  rayons  qui  partent  du. 
même  centre  , et  qui  divergent  comme  ceux  d’un  parasol.  Loin- 
belle  partielle  est  un  rayon  de  l’ombelle  générale.  La  fleur  est  ro- 
sacée ; elle  ne  diffère  des  fleurs  en  rose  proprement  dites  , que 
parce  que  le  calice  devient  un  fruit  compose  de  deux  semences 
attachées  ensemble  pendant  qu’elles  sont  vertes  , et  qui  se  séparent 
en  mûrissant. 

Ombellifères.  C’est  le  nom  que  l’on  donne  aux  plantes  en  ombelle. 
ÏL  8. 

Ombilic  ou  Nombril.  C’est  une  cavité  qui  se  trouve  h certains 
fruits  , h l’extrémité  opposée  au  pédicule , comme  dans  presque 
tous  les  fruits  à pépins.  Voyez  la  figure  a.  I.  i8. 

Onglet.  C’est  la  partie  inférieure  du  pétale  , b.  IL  3 7. 

Opposées.  Les  fleurs  et  les  feuilles  sont  opposées  quand  elles  sont 
placées  en  vis-à-vis  à la  même  hauteur  , et  parallèlement  sur  la 
tige  ou  la  branche.  Folioles  opposées  , o , o , o.  /.  ni.  n.  II.  i4» 

Ovaire.  La  partie  du  pistil  , destinée  à recevoir  la  fécondité  } sC 
nomme  Ovaire. 

Ovoïdes  ou  Ovales.  Tout  cc  qui  est  eu  forme  d’oeuf. 

P. 

Palais  des  noces.  Linné  fait  de  la  corolle  le  palais  des  noces  des 
fleurs. 

Palmée.  Feuille  profondément  divisée  en  plusieurs  lobes.  II.  2. 

Panïcui.e.  C’est  une  espèce  d’epi  branchu  , composée  d’autres  petits 
épis  attachés  le  long  d’un  pédicule  commun.  II.  33. 

Panneaux  , Cosses.  Ce  sont  les  valves  qui  s,e  trouvent  au  légume  et 
à la  silique. 

Papilionacées.  Voyez  Fleurs  légumineuses. 

Parasites.  Ce  nom  se  donVie  aux  plantes  qui  croissent  sur  différens 
arbres  , et  qui  se  nourrissent  à leurs  dépens  , comme  le  Gui. 

Parasol.  Voyez  Ombelle. 

Parenchyme.  Substance  pulpeuse  qui  forme  le  corps  de  la  feuille 
et  du  pétale  , et  qui  est  recouverte  d’une  peau  légère  , nommée 
épiderme.  Les  fruits  charnus  , tels  que  les  pomme«  , les  fruits  à 
noyaux  , et  les  baies  , sont  aussi  composés  d’un  parenchyme. 

Pavillon  ou  Étendard.  C’est  le  pétale  supérieur  des  légruni  lieuses. 
V oyez  la  figure  IL  1 1 . et  a.  II.  27. 

Pédicules  ou  Péduncules.  Ce  sont  les  queues  des  fleurs  et  des 
fruits.  Voyez  les  figures  b.  I.  i3.  f.  18.  et  a.  II.  20. 

Pépin  est  la  graine  des  pommes.  La  pomme  n’en  est  que  l’enve- 
loppe. 

Pereoliée  ou  Perff.uillée,  plante  dont  la  base  de  la  feuille  enve- 
loppe la  tige.  IL  34.  , 

Périanthe.  C’est  le  premier  des  sept  espèces  de  calices  de  Limié, 
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Î1  est  ou  monophylle  , ou  diphvlle  , ou  polyphylle  , etc.  On  lui 
conserve  le  nom  (le  calice.  Voyez  les  figures  1 7.  I.  et  3o.  II. 

Péricarpe.  Voyez.  Enveloppe  , f X.  18. 

Pétales.  Ce  sont  les  lames  qui  composent  la  corolle.  Elles  . sont  pres- 
que toujours  colorées  , et  font  la  beauté  de  la  fleur.  Voyez  les 
figures  36  et  07.  n.  II.  et  4 , 5. 

Pétiole.  C’est  la  queue  de  la  feuille  » k.  II.  i3.  et  a.  II.  ^5.  I.  3o. 

P e t 1 o t É e.  Une  feuille  est  pétiolée  quand  elle  a un  pétiole  ou 
queue. 

Pinnée  empennée,  synonyme  de  feuille  ailée. 

Pistil.  C’est  l’organe  féminin  de  la  fructification.  Il  est  composé  du 
germe  ou  embryon  , a.  II.  6.  du  style,  c.  II.  6.  et  du  stigmate,  b. 
II.  6.  Le  stigmate  reçoit  la  poussière  , rn,  7 71.  II.  10.  Cette  pous- 
sière , étant  transmise  à l’intérieur  du  germe  , féconde  l’ovaire.  II 
ne  faut  pas  confondre  le  germe  ou  embryon  avec  l’ovaire  ; car 
1 ovaire  n’est  que  le  rudiment  des  fruits  dont  le  germe  est  l’enve- 
loppe ou  Yuterus.  La  fécondation  ne  sc  fait  point  s’il  n’y  a con- 
cours des  parties  mâles  et  femelles , et  l’acte  de  la  fructification  11’est 
plus  que  l’effet  de  la  génération.  Linné  regarde  la  fleur  comme  le 
palais  où  se  célèbrent  les  noces  ; le  calice  comme  le  lit  conjugal  ; 
les  pétales  comme  les  nymphes  ; les  filets  des  étamines  comme  les 
■vaisseaux  spermatiques;  les  anthères  comme  les  testicules;  la  pous- 
sière comme  la  liqueur  séminale  ; le  stigmate  comme  la  vulve  ; le 
style  comme  Je  vagin  ; le  germe  comme  la  matrice  ; et  le  péri- 
carpe comme  l’ovaire  fécondé. 

Pivot.  La  racine  est  en  pivot  lorsqu’elk#  descend  perpendiculai- 
rement. 

Placenta  siège  ou  Réceptacle.  C'est  le  centre  de  la  cavité  du  ca- 
lice. Il  est  assez  souvent  convexe.  C’est  sur  lui  que  reposent  les 
fleurs  et  les  fruits  dans  plusieurs  espèces  de  plantes.  Placenta 
convexe  , a.  IL  3. 

Plantes.  Nom  donné  ù toutes  productions  végétales. 

Plantes  annuelles.  Lorsqu’une  plante  croît  et  meurt  dans  an  an  , 
elle  est  annuelle.  On  la  nomme  bisannuelle  , trisannuelle  , si  elle 
dure  deux  ou  trois  ans. 

Plantes  vivaces.  Ces  plantes  vivent  Un  nombre  d’années  indéter- 
miné. 

Plantule.  Dans  le  développement  de  la  semence  , les  cotylédons  ac- 
compagnent la  plantule  qui  se  trouve  dans  le  milicn  , b.  I.  3i. 

Poils  ou  Soies.  Ce  sont  des  filets  plus  ou  moins  solides,  qui  se  trou- 
vent sur  quelques  parties  des  plantes,  it  i.  IL  i3. 

Polypétale.  Une  corolle,  composée  de  plusieurs  pièces,  se  nomme 
poly pétale.  Quand  les  pétales  sont  placés  symétriquement,  la  co- 
rolle est  polypétale  régulière  , I.  g3.  Quand  ils  sont  placés  irrégu- 
lièrement , ils  forment  la  corolle  polypétale  irrégulière,  II.  3i. 

Pomme.  C’est  un  fruit  à pépin  , composé  d’une  pulpe  charnue  , dans 
le  milieu  de  laquelle  on  trouve  ordinairement  des  loges  membra- 
neuses qui  renferment  des  semences.  Ce  que  l’on  nomme  vulgai- 
rement Pomme  de  terre  , n’est  point  une  Pomme  , mais  une  bulbe 
d’une  espèce  de  Solanum. 

Port.  On  entend  par  le  port  d’une  plante , tout  ce  qui  en  constitua, 
l’ensemble. 
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Poussière  séminale.  C'est  proprement  la  matière  prolifique  fies 
végétaux. 

Pulpe.  Substance  charnue  de  certaius  fruits , feuilles  et  racines. 


r4 

Racine.  C’est  la  partie  de  la  plante  qui  lui  fournit  les  sucs  nour- 
riciers. 

Radicales.  On  nomme  feuilles  radicales  celles  qui  sortent  immédia- 
tement de  la  racine  , p , p.  II.  1 5. 

Radicules.  Ce  sont  les  racines  d'une  plante  qui  est  encore  h la  ma- 
melle , c'est-à-dire  , accompagnée  des  cotylédons  , ou  les  petites 
racines  qui  naissent  des  troncs,  a.  I.  3i. 

Radiées.  On  nomme  fleur  radiée  celle  qui  est  composée  de  fleurons 
et  de  demi-fleurons.  Les  fleurons  occupent  le  disque,  et  les  demi- 
fleurons  la  circonférence  ou  rayon  , comme  dans  les  Marguerites  , 
les  Camomilles. 

Rayon.  Le  rayon  est  formé  par  les  demi  - fleurons  en  manière  de 
couronne. 

Rampantes.  On  donne  ce  nom  aux  tiges  et  aux  racines  qui  ne 
s’élèvent  point , et  qui  se  traînent  sur  les  corps  qui  les  environnent. 

Réceptacle  ou  Siège.  Le  Réceptacle  est  l’extrémité  du  péduncule  , 
sur  laquelle  repose  immédiatement  la  fleur  ou  le  fruit.  On  le  nomme 
placenta  lorsqu’il  reçoit  les  vaisseaux  ombilicaux  qui  servent  à trans- 
mettre la  nourriture  aux  semences.  Tournefort  le  distingue  en 
propre  et  en  commun.  Le  Réceptacle  propre  ne  porte  que  les  parues 
d’une  seule  fructification  , c’cst-à  dire  , une  fleur  simple.  Le  Récep- 
tacle commun  porte  des  fleurs  composées  de  l’agrégation  de  plu- 
sieurs petites  fleurs. 

Régulières.  Les  feuilles  et  les  fleurs  sont  régulières  quand  elles 
montrent  quelque  chose  de  symétrique  dans  leur  constitution. 

Réniforme  en  rein.  Tout  ce  qui  a la  forme  d’un  rein  peut  porter 
ce  nom  , II.  38. 

Rosacées.  La  fleur  en  rose  , dit  Tournefort  , est  composée  de  plu- 
sieurs pétales  disposés  en  rond , comme  dans  la  Rose.  Le  caractère 
de  cette  classe  dépend  de  la  disposition  des  pétales  , et  non  de  leur 
nombre.  Dans  la  plupart , les  pétales  sont  au  nombre  de  cinq  ; dans 
plusieurs  , de  quatre  -,  et  dans  quelques-unes  , de  deux  : on  ne  doic 
point  confondre  les  crucifères  avec  les  rosacées;  car  les  crucifères 
ont  toujours  quatre  grandes  étamines  et  deux  petites  ; et  les  rosa- 
cées , quoique  composées  de  quatre  pétales  en  croix  , n’ont  point 
les  étamines  comme  les  crucifères. 

Rosette,  ou  en  mollette  d’éperon.  La  fleur  en  rosette  est  uue  fleur, 
monopétale  à tuyau  très-court , à limbe  aplati. 

S, 


Semences.  Voy  ez  Graines. 

Sémi-Flosculeuses.  C’est  le  nom  que  l’on  donne  aux  fleurs  compo- 
sées de  demi- fleuron  s.  Un  des  demi  -fleurons  qui  composent  las 
sérni-flosculeuses  , II.  i . 

Sessile  > ou  Assise.  On  nomme  Sessiles  les  fleurs  sans  péduncule  , 
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et  les  feuilles  qui  sont  sans  pétiole  , et  vulgairement  $an$  queue  , 
b , c.  I.  7.  On  nomme  aussi  Sessiie  l’aigrette  qui  n’est  point  portée 
sur  un  pédicule  , I.  2. 

SiLicULE.  C’est  un  péricarpe  ou  capsule  des  crucifères  , assez  ordi- 
nairement sous-orbiculaire  , souvent  garni  d’un  style  à peu  près  de 
même  longueur  , 11.  41- 

Sïlique.  C’est  le  fruit  plus  alongé  des  crucifères.  Il  est  composé  de 
deux  valves  ou  cosses  , entre  lesquelles  sO  trouve  une  cloison  que 
l’on  nomme  placenta  , II.  3y. 

Simple.  Une  fleur  est  simple  quand  elle  n’a  pas  plus  de  parties  qu’il 
ne  lui  en  faut.  Quelquefois  une  fleur  qui  naturellement  doit  avoir  dix 
étamines  , n’en  aura  pas  ; et  ses  étamines  seront  devenues  pétales  ; 
cette  monstruosité  est  due  k la  culture.  Dans  ce  cas-ci  , les  fleurs 
se  nomment  doubles  ou  monstrueuses. 

Soies.  Voyez  Poils. 

Solidaire.  On  donne  ce  nom  k une  fleur  ou  à un  fruit  qui  naît  seul  k 
l’extrémité  d’une  branche  ou  d’une  tige. 

Sommet.  Ce  mot  convient  à l’extrémité  supérieure  de  chaque  partie, 
mais  particulièrement  a la  partie  supérieure  de  l’étamine  , que  l’on 
nomme  anthère,  1.  n. 

Spathel.  C’est  une  membrane  adhérente  à la  tige  , ouverte  de  bas  en 
haut , et  d’un  seul  coté  pour  l’ordinaire  : elle  est  une  des  sept  es- 
pèces de  calices  de  Linné.  Cette  espèce  est  commune  dans  les  Li- 
liacées  , II.  35. 

Spirale.  Les  mains  ott  vrilles  se  tournent  souvent  en  spirales,  II.  29. 

Stigmate  , partie  supérieure  du  pistil  , soutenue  par  le  style  , b . 
II.  6. 

Style  , filet  qui  soutient  lé  stigmate  , c.  II.  6. 

Stipes  ou  Aigrette  pédiculée  , nom  que  l’on  donne  aux  aigrettes 
portées  sur  des  pieds.  I.  I. 

Stypule  , nom  donné  à de  petites  productions  ou  fausses  feuilles  qui 
naissent  à l’insertion  des  pétioles  , a , b.  IL  4°. 

T. 


Terminales.  On  ntomme  feuilles  et  Heurs  terminales  celles  qui  uais- 
sent  aux  extrémités. 

Ternee  , feuille  composée  de  trois  folioles  attachées  sur  le  même 
pétiole. 

Testiculaire.  On  donne  ce  nom  k tout  ce  qui  a la  forme  d’un  testi- 
cule , comme  les  bulbes  de  plusieurs  Orchidées. 

Tige.  C’est  la  partie  principale  de  la  plante  qui  soutient  toutes  les 
autres  -,  mais  il  y a des  plantes  sans  tiges. 

Tissu  cellulaire.  Tissu  membraneux  qui  réunit  les  vaisseaux  des 
plantes.  Voyez  Parenchyme. 

Triphylle  , calice  composé  de  trois  feuillets. 

Tronc.  C’est  la  tige  des  arbres. 

Tuilée.  V oyez  Imbriquée  , II.  4* 

fuuE.  C’est  la  partie  inférieure  des  coïolles  monopétales  , b.  I.  34- 
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U. 


Uniloculaire  , capsule  a une  loge. 

Universelle.  L'ombelle  est  universelle  ou  generale , particulière  oti( 
partielle. 

y. 


Valves,  Panneaux,  ou  Cosses,  sont  les  parties  late'raîes  de  la  si- 
litjue  et  du  légume  , m , m.  II.  26. 

Velu.  Les  fruits,  les  fleurs,  feuilles,  tiges,  etc.  couverts  de  duvets 
ou  de  poils , sont  nommés  velus  ou  poilus. 

Verticillees  , ou  en  anneaux.  On  donne  ce  nom  aux  fleurs  et  aux 
feuilles  rangées  par  étages  , et  disposées  annulairement.  feuilles 
verticillees.  I.  9.  l'ieurs  verticillees.  I.  10. 

Vivace.  Une  plante  vivace  perd  sa  tige  pendant  l’hiver  , sub- 
siste plusieurs  années  par  sa  racine. 

Vrilles.  Voyez  Mains.  1.  29. 
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CLASSES 

D E 


DU  SYSTÈME 

LINNÉ, 


Résultantes  des  nombre , proportion  et  situation 

des  étamines. 

J [j  e s plantes  portent  ou  des  fleurs  visibles  , ou  des  fleurs  presque 

invisibles. 

Les  visibles  sont  ou  hermaphrodites  , c’est-k-dire  , composées  d’éta- 
mines et  de  pistils  en  même  temps  ; ou  d’un  seul  sexe  , c’est-  -dire, 
ou  male  , n’ayant  que  des  étamines  ; ou  femelles  , n’ayant  que  des 
pistils  sans  étamines. 

Les  étamines  sont  les  principes  des  classes  de  Linné  : ou  elles  sont 
détachées  les  unes  des  autres  , ou  elles  sont  unies,  soit  entre  elles  par 
quelqu’une  de  leurs  parties  , soit  avec  le  pistil  : ou  les  étamines  , ne 
gardent  entre  elles  aucune  proportion  relativement  à la  longueur;  ou 
il  y eu  a constamment  un  nombre  de  plus  courtes  que  le  reste. 


Plantes  hermaphrodites. 


Noms  des  Classes. 

Monandrie. 

Pesse. 

Diandrie. 

Jasmin. 

Triandrie. 

Graminées» 

Téfrandrie. 


Classes  formées 
du  nombre 
des  étamines» 


Rubiacées. 

Pentandrïe. 


Ombellifères. 

Hcxandrie, 

Liliacées. 

Eptandrie. 

Marron  d’Inde. 
Octandrie. 

Persicaire. 

Enne'andrie. 

Laurier. 

Décandrie. 

Cariophyllées. 
Dodécandric. 
Aigre  moine. 


Ce  qui  constitue  les  Classes « 
J.  Une  étamine. 

2.  Deux  étamines. 

3.  Trois  étamines. 

4.  Quatre  étamines, 

5.  Cinq  étamines. 

6.  Six  étamines. 

7.  Sept  étamines. 

8.  Huit  étamines, 
g.  Neuf  étamines. 

1 o.  Dix  étamines. 

1 1 . Onze  étamines. 


SSl  aSÏES  formées 
du  nombre 
et  de  l’insertion 
des  étamines. 
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Icosandrie. 

Rose. 

Polyaudrie. 

Pavots. 


12.  Etamines  nùhihfetises  at- 
tachées au  calice. 
ï3.  Depuis  vingt  jusqu’à  cent 
étamines  qui  ne  tiennent 
point  au  calice. 


Classes  formées 

du  nombre 
Ct  de  la  proportion 
des  étamines. 


Didy  nantie. 

Labiées. 

Tétrady  nantie. 
Crucifères. 


14.  Quatre  étamines  , deux 
petites  et  deux  grandes. 

15.  Six  étamines,  deux  pe- 
tites et  quatre  grandes. 


! 


Classes  formées 
de  la  réunion  de 
Çyelques  parties  des 
étamines. 


Monadelphie. 

Mauves. 

Diadelpliie. 

Légumineuses. 

Polyadelphie. 

Mille-Pertuis. 

Syngénésie. 

Les  Marguerite*. 


Gynandrie. 
Les  Orchis. 


Monoécie. 

Masse  d’eatl. 


Dioécie. 

Chanvre» 


Classes  forme'es 
éie  la  situation  des 
étamines  séparées  ^ p0}ygamie. 

Pariétaire» 


des  pistils. 


î6.  Plusieurs  étamines  réu- 
nies par  leurs  fiiamens 
un  seul  corps. 

Ï7.  Plusieurs  étamines  réu- 
nies par  leurs  fiiamens  en 
deux  corps, 

18  Plusieurs  étamines  réu- 
nies par  leurs  fiiamens  en 
plusieurs  corps. 

19.  Plusieurs  étamines  réu- 
nies en  forme  de  cylindre 
par  les  anthères. 

20.  Plusieurs  étamines  réu- 
nies et  attachées  au  pistil 
sans  adhérer  au  réceptacle* 

21.  Les  fleurs  mâles  et  fe— 
melles  séparées  sur  un 
meme  individu. 

22.  Fleurs  mâles  et  femelles 
séparées  sur  différens  indi- 
vidus. 

23.  Fleurs  mâles  et  femelles 
sur  un  ou  plusieurs  indivi- 
dus qui  portent  aussi  des; 
fleurs  hermaphrodites. 


Classes  formées 
de  l’occultation , 
©u  pou  d’apparence 
des  étamines. 


r 


\ 


Cryptogamie. 
Mousse*  , 
Fougères. 


*4.  Fleurs  renfermées  dans; 
le  fruit  ? ou  presque  in-s 
visibles. 


Linné  donne  encore  une  vingt-cinquième  Classe  sous  le  nom. 
d’Appendix,  où  il  range  les  Palmiers  et  autres  Plantes  dont  il  n’a 
pas  encore  déterminé  les  caractères  essentiels. 
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LE  S ORDRES  DE  LINNÉ. 

T i es  Ordres  sont  établis  le  plus  souvent  stir  les  pistils  , comme  les 
Classes  le  sont  sur  les  étamines. 

Le  nombre  des  pistils  se  prend  a la  base  du  style , et  lorsqu'il  n’y 
3 point  de  style  , on  compte  les  stigmates. 


Ordre  des  treize  premières  Classes . 


Ordres  tirés 
du  nombre 
des  pistils» 


Noms  des  Ordres, 


Ce  qui  constitue  les  Ordres , 


\ Monogynie. 
] Digynie. 

J Tngyme. 

\ Tétragynie. 
J Pentagynie. 
j Hexag)  nie, 
f Polygynie. 


Un  pistil. 

Deux  pistils. 

Trois  pistils. 

Quatre  pistils. 

Cinq  pistils. 

Six  pistils. 

Nombre  indéterminé  de 
pistils. 


Ordres  de  la  quatorzième  Classe. 


^ Gymnospermie# 
Ordres  tirés  ) 

de  la  disposition  \ ^ngyospermie. 
des  graines.  / 


Quatre  graines  nues  au  fond 
du  calice. 

Graines  renfermées  dans  un 
péricarpe. 


Ordres  de  la  quinzième  Classe . 

1 ® rdres  tirés  C Les  siliculeuses.  Le  fruit  est  une  silicule. 
de  la  f jure 

du  péricarpe*  C Les  siliqueuses.  Le  fruit  est  une  silique. 

Les  Ordres  des  i6.e  , 17.%  18.*  , 20.®  , 21. e , 22.e  et  23.*  Classes 
paraissent  ne  rien  avoir  de  commun  avec  ccux-ci  j c’est  pourquoi  on 
a’en  parle  qu’après. 


L 
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Ordres  de  la  dix-neuvième  Classe. 


Ordres 

tires  du  lieu  ; 

du  sexe  , 
de  l’arrangement 
des  fleurons , 
et 

de  la  reunion 
des  étamines  1 


Syngénésie. 


Polygamie 

égale. 


Polygamie  su- 
perflue. 


Polygamie 

fausse. 


Polygamie  né- 
cessaire. 


Fleur  dont  le  dis- 
que et  la  cou- 
ronne sont  oc- 
cupes par  des. 
fleurons  herma- 
phrodites. 

Fleur  dont  le  dis- 
que est  occupé 
par  des  fleurons 
hermaphrodites, 
et  la  couronne 
par  des  fleurons 
femelles. 

Fleurs  hermaphro- 
dites dans  le  dis- 
que , et  neutres 
à la  circonfé- 
rence. 

Les  fleurons  du 
disque  mâles  , et 
ceux  de  la  cou- 
ronne femelles* 


Monogamie.  Fleurs  qui  , sans  être  composées 
de  fleurons  , ont  leurs  étamines 
réunies  en  cylindre  par  leurs 
k , . anthères. 


Les  Ordres  des  16.®,  17.',  i8.e  , *20.®  , 21.',  22.®  et  23.* 
Classes , sont  établis  sur  les  caractères  classiques  des  Classes  qui 
* les  précèdent. 

Exemple.  Une  fleur  qui  auroit  pour  caractère  classique  dix  éta- 
mines unies  en  un  seul  corps  , sa  Classe  seroit  la  Mouadeîphie , et 
son  Ordre  la  Décandrie. 

Enfin , la  a4-e  Classe  se  divise  en  autant  d’Ordres  qu’il  y a de 
familles  qui  la  composent. 
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'■  .— -n 

LES  GENRES  DE  LINNÉ. 

X i inné  établit  ses  genres  sur  la  considération  des  parties  de  la 
fructification.  Il  tire  ses  caractères  génériques  de  leurs  nombre  * 
figure  , situation  et  proportion. 

Il  considère 

Le  calice. 

r 

La  corolle  , et  sur-tout  le  nectar» 

Les  étamines. 

Les  pistils. 

Le  péricarpe. 

Les  semences. 

Le  réceptacle. 

Et  leurs  différentes  espèces» 


i 


■ 


, ' 

■ ■ W-,.' 


: ' ■ 


i 


I 


•J» 


( 459  ) 


■BMP 


CATALOGUE  ALPHABÉTIQUE 


Des  principaux  Livres  de  Botanique . 


A • • - 


Opus  exinnum , numéro  s ce  novœ  species  dejinitce  et  descnptce . 
Accurata  synonymie/» 

ADANS.  F cun.  Familles  des  Plantes  , par  M.  Aoanson  , Académicien 
de  Paris  , in- 8.  3.  vol.  1763-,  Supplémens  de  l’Encyclopédie;  Mé- 
moires de  l’Acad.  Boabab.  Plantes  Hybrides  ; Voyage  au  Sénégal  7 
in- 4.  1 vol.  avec  ligures.  ( Homme  singulier  , très-savant  , ne  ju- 
geant souvent  les  Auteurs  que  d’apres  ses  préjugés  ; ennemi  de 
Linné  , enthousiaste  outré  de  Tournefort.  ) 

ÀITON.  Horlus  Kewensis,  3.  vol.  in- 8.  Loua.  17  89. 

ALD.  Famés.  Hort.  Tobiæ  Aldini  Hortus  Farnesianus.  Romœjn-fot ». 
i6u5 , ciini  figuris.  Medicus  ; seu  potiùs  Petro  Castello  auctore.  Op- 
tima  descriplio  et  figura  JSlimosœ  Farnesianœ. 

ALDR.  Fend.  Ulvssis  Aldrovandri  Dendrologia  , 1.  vol.  in-fol.  1668» 
Cum  figuris.  Professor  Bononicnsis  i58o.  Figurez  rudes ; descriptio- 
nes  imperfectœ. 

* ALLION.  Flor.  Flora  Pedemontana  , auctore  Carolo  Allionio  j. 
Prof.  Taurin,  Augustœ  ’laurinorum , in-fol.  3 v.  1785  , cum  jiguris £ 
Floræ  Supplementum  , in-/j.  cumjiguris.  Opus  egregium , plurimas, 
ratas  nonnullasque  nouas  species  exhïbens. 

— Auctar.  Car.  Allionii  auctarium  Horli  regii  Taurinensis  , 

Taurini  , 1776.  Spec  e;  novœ  aut  rarissimes  , cumjiguris * 

— IV  icœens.  Car.  Allionii  enumeratio  stirpium  INicæensium.  Parisiis  7 
in- 8.  17.37. 

— Specim.  Car.  Allionii  specimen  stirpium  Pedcmontii.  Augustœ 
'lktunnorwn  , in- 4.  1765  , cum  Jiguris. 

ALP.  Ægypt.  Prosperi  Alpini  de  plantis  Ægypti  , V enetiis  , in- 4* 
i635  ; De  Plantis  exoticis  , libri  duo  , in- 4.  1 vol.  cum  figuris.  Pro- 
fessor Botanices  Patavinus  ; inventor  plurimarum  specierum.  Fi- 
gurée obscuree  , descripliones  imperfectœ. 

AM  BROS,  phytol.  Hyacinthi  Ambrosini  pliytologia  , seu  de  Plantis 
Bononiœ  , in-fol.  1657. 

AMM.  lihut.  Joan.  Ammani  icônes  PlanCarum  rariorum  quæ  in  Im~ 
perio  Rutbeuo  naseuntur.  Petropoli  , in-l\.  1 739  , cum  jiguris. 
Professor  Bot.  Petrop.  Plurimas  novas  Sibiriœ  species  primus  propo- 
sait. Figurœ  nitidee  , descript.iones  accuralœ.  < 

AMOREUX.  Mémoires  sur  l'Olivier,  sur  les  Haies,  sur  les  Lichens  7 
m-8.  Trois  Mémoires  bien  rédigés  , qui  ont  été  couronnés  ; les 
deux  derniers  par  l’Académie  de  Lyon.  Médecin  de  l’Académie  dg 
Montpellier. 
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ANGUILL.  simpl.  Luigi  Anguillara  dti  simplici.  V inegia  , in- 12  , 
i56i.  Profess.  Bot.  Pat. 

ARD-  spec.  Arduxni  animadversionum  botanicarum  specirnen.  Pa- 
taud , in-l\.  i ^5g  , cum  figuris.  Inventor. 

ARLT.  Stok.  Benedicli  Aretii  btokorni  et  Nessi  stirpium  description 
in-fol.  i56i  , apud  Cordum.  Profess.  ling.  Græcæ.  Bern. 

BALB.  Balbi  additamentum  ad  Floram  Pedemontanarn  , t vol.  in-8. 
Turin.  Mémoire  sur  trois  nouvelles  espèces  d’hépatiques.  Turin  , 
in- 4« 

— Crepidis  noua  species  , Taurinorum , in- !\. 

— iMiscellanea  Botanica  , Taurinorum  , i/z-q. 

Observations  sur  les  Œillets  , Mém.  Acad,  de  Turin  , in- \.  Tous 
ces  Mémoires  sont  intéressons , et  annoncent  un  observateur  exact. 

BARB.  DUB  Le  Botaniste  français,  par  M.  Barbeu  du  Bourg.  Paris  , 
1 757  , 2 vol.  in- 12.  Médecin  de  Paris.  Plusieurs  Champignons  ca- 
ractérisés. ( C’est  le  premier  Ouvrage  de  Botanique  moderne  , bien 
rédigé  en  français  , suivant  les  principes  de  Linné  : méthode  na- 
turelle et  artificielle  pour  les  Plantes  des  environs  de  Paris.  ) 

BANISTER  ( Joannes.  ) Plantæ  Yirginicæ  , 1G80.  Peregrinator  Àn- 
glus  , inventor. 

BANKS.  J.  Anglus  peregrinator.  Adversaria  , cum  figuris.  Plurimas 
novas  species  invenit.  Splendidœ figuras  , charta  max'mia. 

BARREL.  icon.  Barrelieri  plantæ  per  Galliam  , Hispaniam  et  Ita- 
Jiam  observatæ.  Paris  , 171/^  , in-fol.  cum fi guris.  Monacus  Gallus. 
JYouœ  plurirnee  , icônes  sapé  eleganles. 

P.4RRELIERI  Icônes  ari  eleganter  incisa  ; auctor  planlanun  achno— 
dùrn  studiosus  , quas  obsemauevat  rariores  incidi  curauit  ; inter  ce— 
lebriores  sœcu/i  sui  Botamiicos  annolandus.  F'ouas  plurimas  pire— 
serlirn  Ilispanicas  et  Italicas  primus  proposuit  ; numéro  s ce  varie  talcs. 
P lerumquè  Jideles  figurée  , mire  descriptiones. 

BARI1ERE  ( Petrus.  ) Plantes  de  Cayenne  , 1741.  Profess.  Perpig. 
JS'unc  Flora  vix  utilis. 

BART.  cist.  med.  Thomæ  Bartholini  cista  medica  Hafnicnsis.  Haf- 
nice  , ûz-8.  Opus  curiosum. 

BATTAR.  Fung.  Battara  Fungorum  agri  Ariminensis  historia.  Fo- 
uentiœ  , iç55  , cum  figuris.  Flouas  plurinice  species. 

BATSCH  ( A.  J.  ) Analysis  Florum.  Ilalœ  Magd.  1790  , 1.  vol.  in- 4. 

BATSCïI.  F le  nchus  Fungorum  , cum  figuris  fucatis  , in-f  Charac- 
teres  juxtà  leges  arlis  defîniti , descriptiones  op Lu nœ  figuras  dégan- 
tés , opus  pretiosum. 

BAUM.  pin.  ou  C.  Bauh.  Caspardi  Bauhini  pinax  theatri  botanici. 
Basileœ  , 1620  et  1671.  Prof.  anat.  Bot.  Basil.  Opus  egregium. 

C.  B.  Phjrlop.  C.  Bauhini  Phytopinax  seu  Enumeratio  Plantarum 
nostro  seculo  descriptarum.  Basileœ  , i5g6  , in-l\.  cum  figuris . 
JSouœ  species  plurinice  , descriptiones  breuiores  , nonnuUa  figurœ. 

C.  B.  prod.  C.  Bauhini  prodromus  theatri  botanici.  Basileœ  , 1671. 
in- 4.  cum  figuris  accuralis  ; noua  mm  plurimœ  descriptiones. 

C.  B.  Basil.  C.  Bauhini  catalogus  plantarum  circh  Basilæam  spontè 
nasccnlium.  Basileœ  , in- 8.  1622.  Diues  catalogus. 

C.  B.  animaduers.  C.  Bauhini  animadversiones  in  historiam  planta— 
rum.  Lugduni , in-f  Franco  fur li  ad  JVIœnwn } 1601..  JDurior  hujus 
libri  censura. 
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G.  B.  Matlh.  Petri-Andrcæ  Matthioli  Commentarii.  i»  C.  Bau- 
hino  edit.  Basileœ  , 1598,  in-fol.  cum  Jig.  JSumerosœ  novœjig. 
Gesneri  plures  pretiosœ. 

G.  B.  theat.  C.  Bauhini  theatrum  botanicum.  Basileœ  , iG58,  in-fol, 
Jiber.  1.  cumjiguris.  Gramina  plurima  prima  vice  delineata  et  des - 
cripla. 

J.  B.  011  BAUH.  Hist.  Joannis  Bauhini  Historia  Plantarum  mnver- 
snlis.  Ehroduni , i65o  , in-Jol.  3.  vol.  cum  fi  g.  Medicus  Holvet. 
Descriptiones  plerumquè  optimœ  , elsi  brèves  ; Jigurce  sœpè  novœ  , 
plurimoe  Camerarii  eut  potiùs  Gesneri. 

J.  B.  font.  Boll.  Joan.  Bauhini  historia  fontis  admirabilis  Bollensis. 
Montebelligardi  , 1598  , in- 4.  cum  Jïguris  insectorum  petrefae — 
torum  et  fructuûm  ; Opus  rarum. 

J.  B.  pr.  à Div.  Joan.  Bauhini  de  Plantis  à Divis  sanctisve  nomen 
habentibus.  Basilcœ  , i5qi  , in- 12. 

J.  B.  Prodr.  Joan.  Bauhini  Prodromus  liistoriæ  gcneralis  plantarum. 
Ebroduni  , 1619 , in- J 

BELL.  Bf.llardi  , appendix  ad  Floram  Pedemontanam  , Mena. 
Acad.  Turin  , vol.  5.  pag.  209.  Stirpes  novœ  vel  minus  notre 
Pedemontii  iconibus  illustralœ.  Mena.  Acad,  de  Turin  , vol.  7.  pag. 
444*  Descriptiones  accuratœ  , fîgurœ  optimœ. 

BELLEVAL  ( Richier  de  ).  Ônomatqlogia  , in-8.  1 vol.  1898  , cum 
figuris.  Remontrances  aux  Etats.  Profess.  Bot.  Monsp. 

BÉLON.  obs.  Les  observations  de  Pierre  Belon  en  Grèce.  Paris 9 
i553  , in— 4.  Médecin  français  , inventeur. 

BER.  lheat.  Theatrum  botanicum  aiictore  Petro  Berard  , Pharma- 
copæoGxatianopolitano,  i633 , 7 vol.  in-fol.  Manuscrit  conservé  dans 
la  bibliothèque  publique  de  Grenoble. 

BERCKEY.  Expositio  Florum  cornpositorum.  Lugd.  Bat.  1760, 1 vol. 
z/Z'4*  cum  figuris.  Utile  opus. 

BERG.  FrancoJ.  C.  August.  à Bergen  Flora  Francofurtana.  Fran- 
cofurti  ad  V iadrum  , 1700  , in- 8.  Prof.  Bot.  Francof. 

BERGERET.  Phytonomatoteclinie , 27  cahiers  ûz-fol.  Paris  , 1787. 
Ouvrage  singulier. 

BERGlüS.  Descriptiones  Plantarum  ex  Capite  Bonæ-Spei.  Stochhol - 
miœ  , in  8.  1767  ; Materia  medic.  in- 8.  Medicus  Suecus. 

BERN1TZ  ( Bernard).  Hortus  Yarsoviensis  , i652.  Medicus  aulicus 
Poîonus.  Merus  catalogus  , vix  tneretur  fidem. 

BESLERUS  ( Basilius  ).  Hortus  Eystettensis  , in-fol.  Pharmacopæus 
Norimberg.  Figurœ  pulchrœ  , textus  vitiosus. 

BLACKW.  Herb.  Elizabeth  Blackwell  New.  Hcrbal.  111-fol.  6 vol. 
1757  , cum  figuris  accuratis.  Uxor  infelicis  Medici. 

BLAIR  Pntricius.  Philosophia , 1718.  Medicus  Anglus. 

BOBARTUS  ( Jacob  ).  Historia  Plantar.  Moris.  vol.  tertium  , 1G69  f 
in-Jol.  cum  Jig.  Præfectus  Horti  Oxoniensis.  Muscos  nurnerosos 
addidit  , descriptiones  et  figuras  numerosas. 

BOCC.  Mus.  Paolo  Boccone  , Museo  di  piante  rare.  Venezia,  1697, 
in- 4.  cum  figuris.  Monacus  Sicuîus. 

BOCC.  Sied.  P.  Boccone  icônes  et  descriptiones  rariorum  plant.  Si— 
ciiiæ  , Melitoe  , Galliæ.  Oxonii , in- 4.  167 \ , cum  figuris. 

BOCC.  Append . Appendix  ad  plant.  Siciliæ  Boccom.  Venetiœ , 
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l7°7  •>  "J"*'’-  Bocconi  plurimas  à Barrelierio  species  obtinuit  7 sert 
ipsemet  plurimas  n o vas  hiv  et  al  ; sat  bonas  Jiguras  proposuit. 

BOCC.  osserv.  Osservazîone  naturali  di  Paolo  Boccone.  Bôlogna 
1684  , in  -12.  cuni  Jïguris,  Barum  opus. 

BOCC.  recherch.  Recherches  nalurelles  de  Paul  Boccone.  Amsterdam, 
1674  ■>  in-x'i,  avec  figures. 

BOERH.  ind.  hort.  IJermani  Boerhaave  index  horti  Lugduni  Batav. 
in~ 4-  *2  vol-  Lugduni  Batavorum  , 1727  , cum  figuris.  Profess.  Botan. 
Lngd.  Bat.  Généra  nonnulla prunus  definivit  ; species  paucas  nouas 
invenit.  In  Medicind  princeps  , sed  in  Botanicd  vît  inter  secundo  s. 
B0EI1Y1.  Lips.  Boehmer  flora  Lipsias  indigena.  Lipsiœ  , in- 8.  1750. 
Medieus  Germanus  , Profess.  Bot.  Wittemb.  Sut  numerosœ  annotât* 


utiles.  Prirnns  species  suas  juxlà  syst.  Ludw.  disposuit. 

BON.  Bonamy  , Plorce  JM annetensis  , prodr.  1 vol.  in-S.  Nantes  , 1782» 
Species  nonnul/œ  rarœ. 

BONNET  ( Charles  ).  Recherches  sur  l’usage  des  feuilles  , 1 vol. 
in-\.  1755  ; Contemplation  de  la  Nature  , 3 vol.  in- 8.  ( Philosophe 
Genevois  ; homme  de  bien  , doué  d’une  imagination  brillante  , 
plein  de  vues  lumineuses.  ) 

BON  TI  CS  ( Jacob  ).  Hist.  Natural.  Orient.  Medieus  Javæ. 

BOOT  ( Boè'lius  ).  Icônes  Plant.  1609.  Medieus  Brugensis. 

BOUCHER.  Flore  d’Abbeville  et  du  Département  de  ia  Somme  , 
1 vol.  in-8.  Paris  , an  XI. 

BRASS4V.  simp.  Anton,  musse  Brassavori  examen  simplieium.  Ve- 
ndus 7 if>38 , in- 8.  Opus  rarum  rnx  utile. 

BREYN.  Prodr.  Jacobi  Breynxi  Prodromus  plantarum  rariorum  , 
in- 4.  I et  II.  1G80  et  1689.  cum  figuris.  Mercator  Gcdanensis.  In- 
venter plurimarum  specierum.  '• 

BREYNIUS  ( Joannes-Philippus  ) \ filius  præced.  Prodromus,  1700, 
Medieus  Gcdanensis. 

BROMEL  Olof.  Flora  Gotthob.  1694.  Medieus  Suecus. 

BROUSSONET  ( Victor  ).  Opuscules  de  Richier-de-Belleval  , 
in-%.  Paris , 1785,  avec  une  préface.  Acadcmicus.  In  Ichtiologia, 
inventor , mine  P mf essor  horti.  Acad . Monspel.  Cujus  cataloguai 
edidit  novarum  Plantarum  A f ricanai",  un  monographi  is  pamt. 

BROWN  Patricius.  Flora  Jamaïca.  Londini , in-fol.  cum  figuris . Medi- 
cus  peregrinator.  Inventor  plurimarum  specierum. 

BRUCE.  Voyages  , 1786  , fig.  Anglais.  ( Un  des  plus  célèbres  voya- 


geurs ). 


BR  UGNIERE.  Adversaria  manuscripta  ; peregrinator  in  Africa.  Paris. 


Profess.  Botan.  1793. 

BPiUNSFEES.  hertf  Ottonis  Brunsfelsii  herbarum  icônes  , in-fol. 
3 vol.  i532  et  i536  > cum  figuris.  Medieus  Germanus.  Ex  primis 
figuras  nitidas  proposuit. 

BRY  ( Theodorijs  ).  Florilegium , 1616.  Germanus. 

BUCTIOZ.  Plantes  de  Lorraine.  J\ancy  , 1762  , 12  vol.  in- 8.  avec 
figures.  ( Rédacteur  infatigable  de  plus  de  60  volumes  : il  a publié 
plusieurs  espèces  nouvelles  avec  de  bonnes  figures.  ) 

BULLIARD.  Flore  de  Paris  , 6 vol.  in- 8.  avec  figures  enluminées  , 
au  moins  600  figures  bonnes  ; Herbier  de  la  France  , 106  cahiers 
i/r-fol.  Paris  , 1780 , avec  figures  enluminées.  ( C’est  une  des  plus 
belles  collections  conuues  et  des  mieux  exécutées.  ) 
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BURM.  Elor.  Ind.  Nicolaï-Laur.  Burmanii  Flora  Indic'a.  Amslelc, - 
dami  , in- 4,  1768.  cum  figuris. 

BURM.  Afr.  Joann.  Burmanii  Pbntæ  Africæ  decad.  x.  Amstelc- 
dami , t ^38  , in-/j.  cum  figuris.  Profess.  Bot.  Amst. 

BURM.  Zeyl.  ejusd.  Thésaurus  Zeylanicus.  Amslelodann  , 1707, 
in-l\  , cum  fig.  Inventer;  nitidce  figuras  ; ac  cura  tac  descriptiones. 

BUXB.  Hall.  Buxbaumii  catalpgus  Plantarum  circà  Hallam  Saxomun 
spontè  nascentium.  H allas  , in-  12.  179.1.  / 

BUXB.  ( Joannes-Chr.  ) Plant.  Orient,  cent.  in-t\ j.  3 vol.  1791.  Ger— 
manus  Profess.  Bot.  petr.  Figuras  sat  nitidce  , descriptiones  pariim 
elaboraice  , ex  prœcipuis  inventer. 

CÆSALP.  Andreæ  Caesalpini  de  Plantis,  lib.  16.  Florentins  , in-\.^ 
i583.  Profess.  Bot.  Pisanus.  Primus  systematicus  ; vir  stupcndi 
ingenii.  Opus  difficile  defectu  synonymmomm. 

CALCEOL.  M.  Bald.  Iter  monlis  Baldi  à Francisco  Calcfolario 
Veronensi  , in~!\.  1571.  yîd  Jinem  epilome  Canierarii.  Pliarma- 
copæus  Yeronensis. 

* CAMER.  epit.  Joachimi  Camerarii  epitome  de  Plantis.  P rctnco- 
furti , i586,  1/1-4.  cum  fig.  Med.  Norimberg.  Figuras  plerœcjue 
Gesnerianæ  et  optimœ . Opus  rarum. 

CAMER.  hort.  Joach.  Camerarii  Hortus  medicus  et  philosopliicus. 
Francofurti  , i58G  , i/z-4  , cum  jïguris  optimis  , a ut  ptopriis  eau 
Qcsneri. 

CAMER.  (Rodolph.)  Sexus  Plant.  1695.  Prof.  Tub.  Ex  prirnis  mys - 
terium  generationis  Plantarum  cvolvit. 

CARTHEUS.  mat.  mecl.  Fundamenta  materiæ  medicæ  Cartheuseriï. 
Paris  , 1755,  in- 8.  2.  vol.  Opus  egregium. 

CAST.  Dur.  Herbario  di  Castor  Durante.  Romce  , i/?— fol.  1785, 
cum  fig.  Opus  rarum. 

CATESBY  (Marcus).  Nat.  Hist.  Carolinæ  1781  , in-fol.  3 vol. 
cum  fig.  Miles  pcregr.  inventor.  Figuras  nitidce. 

CAVAN1LLES.  Dissert.  Botanicæ.  Paris  , 1790,  in- 4.  cum  fguris. 
Hispanus.  Plurimas  nov arum  figuras  nitidas  proposuit  ; inventer. 

CELSIUS  Qiof.  Flora  Upsalendica  , 174°*  Profess.  Tlieolog.  Upsa» 
iiensis. 

CELS1I  Ilierobotanicum  , 2 vol.  in-8.  Ups.  1749. 

CH  À BR.  icon.  Dominici  Chabraei  stirpium  icônes  et  sciagrapbia. 
Genevas  , 1G66,  in-fol.  Medicus  Genevensis.  Editer  et  corruptot 
egregii  operis  Joannis  Bauhini. 

CHARTRÀNS.  ( Girod.  ) Recherches  chimiques  et  microscopiques 
sur  les  Confei’vcs  , Bisses  , Trcmelles  , i vol.  in- 4.  Ouvrage  pré- 
cieux qui  offre  plusieurs  observations  neuves. 

CLARION.  Rous  devons  k ce  Savant  Botaniste  deux  cents  espèces  do 
plantes  rares  , cueillies  sur  les  montagnes  de  Provence. 

CHERLER.US  ( Joannes)  gener  Joann.  Bauhini.  Prodr.  hist.  Plant. 
J.  B.  1619.  JMumerosas  taras  Gcdlice  méridionales  Bauhino  socero 
misit  species. 

CïIOM.  PI.  usucll.  Abrégé  de  l’Histoire  des  Plantes  usuelles  , par 
M.  Chomel.  Paris,  1761,  3 vol.  in- 12.  Médecin  de  Paris.  (Ou- 
vrage bien  fait  , fruit  de  l’observation.  ) 

CHOM.  rép.  Réponse  aux  deux  lettres  de  Philibert  Collet.  Paris  , 
pi- 8.  1697. 
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CL  AV  ENA  (Nicolas).  Achillca  Clavenæ.  1609.  Pharmacopæus. 
CLEYERUS  (Andréas)  Indica  , 1680.  Medicus  Bataviæ. 

CLUS.  Hist.  Carolî  Clusii  rariorum  Plantarum  Historia.  Antuerpiœ  , 
idio  , in-fol.  Profess.  Bot.  Leyd. 

CLUS.  Hispan.  Rariores  Plantæ  per  Hispaniam  observatæ  in-8. 
i756,  curie  figuris. 

CLUS.  Patin.  Caroli  Clusii  rariorum  Plantarum  , per  Pannoniam. 

et  Austriam  obscrvatarum  , in- 8.  Antuerpiœ  , i583. 

CLUS.  app.  Caroli  Clusii  appendix  altéra,  in-fol.  Antuerpiœ  , 1611. 

( sogniliône  stirpium  certè  omnes  super avd  ciui  priüs  scripserant  ; 
b igurœ  pulcherrimœ  , prcesertim  Hispanicœ  , optimœ  descriptiones . 
CLUT1US  (Augerius).  Nux  medica  , 1634.  Pereg.  Belgic. 

COLDEN.  Flora  Coklenglmiensis  , Anglo-Americanus. 

COLLET  (Petrus).  Flore  de  Dijon  , 1697.  Pre'sident  du  Parlement 
de  Dijon. 

COLL.  lett.  Deux  lettres  sur  la  Botanique  par  P.  C.  ( Philibert 
Collet.  ) in- 13.  Paris , 1697. 

GOLUMN.  eephr.  Fabii  Columnae  ecplirasis  I et  II  , minus  cogni- 
tarum  stirpium.  ISeapoli  , 1592  , in-f  cum  f ig.  Italus  nobiiis. 

COL.  phytob.  Fabii  Columnae  phytobasanos , seu  Plantarum  aliquot 
Historia.  Florentiœ  , i744  » z/z- 4-  cum  fig.  Ex  primis  fundamenta 
fructificationes  cognouit , inventor;  descriptiones  b once , nitidœ  icônes. 
COMiVI.  calai.  Jos.  Commelini  Catalogus  Plantarum  Hollandiæ. 
A mstelodami  , i683  , in-10. 

COMM.  cat.  hort.  Catalosus  Plantarum  borti  medici  Amsteloda— 

C* 

mensis.  A mstelodami , in-  8.  Pars  prima,  1689.  Profess.  Botan.  Amst. 
COMMELIN  ( Gaspard.  ) Præludia  Botanica  , zn~4.  Lugd.  Bat. 

i7o3.  Figurœ  81  nitidœ  , descriptiones  accuratœ  exoticarum. 
COMMERS.  ad  31  agn.  Notes  manuscrites  de  Commerson  suf  le  Bo- 
tanicon  de  Magnol  , Me'decin  né  près  de  Lyon.  (Un  des  plus  ar- 
dens  naturalistes  ; il  avoit  découvert , dans  ses  voyages  en  Asie  et 
en  Amérique  , une  multitude  de  Plantes  nouvelles  : plusieurs  de 
ses  genres  ont  été  publiés  par  Jussieu  ; ses  espèces  par  Lamark. 
CORDUS  (Ericius)  pater  sequentis.  Botanologia  , 1 534 • 

CORD.  Hist.  Valerii  Cordi  Historia  stirpium.  Libr.  iv.  in-fol.  Argent 
tinœ  , i5Gi.  Mortuus  Romoe  , ætate  29.  Plurimas  taras  species 
primus  in  Germanid  et  in  Italid  delexit , et  accuratè  descripsit.  ‘ 
CORN.  Canad.  Jacobi  Cornuti  Canadensium  Plantarum  Hi  toria. 
Paris  , in- 4.  i635  , cum  fig.  Medicus  Parisiensis.  O pus  rarum  , 
figurae  botiae  , descriptiones  accuralae. 

CORTUSUS  ( Jacq.  Ant.  ) Hortus  Patavinus  , i58i.  Profess.  Bot. 
Patav.  Eruditissimus. 

COSTA  ( Christophor.  ) Simplicium  Asiæ  Hist.  i5S7.  Cliirurgus 
Hispanicus.  ISonnullœ  annotationes  novœ. 

COSTA  (Joseph.)  Naturalis  Indiæ  Historia,  1691.  Jesuita  Lusita— 
nicus. 

COTHENIUS  ( Casp.  ) Dispositio  vegetabilium  methodica  , in-8. 
Berolini , 1 790. 

CRANTZ.  Inst.  Crantzii  Insdt.  rei  herbariæ.  Vienne,  1762,  in-8. 
3/leihodo  naturali  elaborala. 

CR.  umb.  Ejusdem  classis  umbellifer.  emendata.  Lipsiœ , 1767, 
in-8.  cum  figuris,  Inimicus  Linnœi , censor  durus , nonnullas 
noyas  post  Clusium  nondiim  in  A us  tria  obsetvalas  proposuit. 
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CR.  crucif.  Ejusd.  Nepomen.  classis  cruciformium  emendata.  Lipsice , 
1*69,  in-8.  Profess.  Vindob.  _ 

CR.  /'asc.  Austr.  Ejusd.  stirpium  Austriacarum  fasciculi.  Vienne e, 
1769.  2 vol.  in- 4-  cum  Jiguris. 

CURTIS.  Flora  Londinensis.  Londini , 1790,  infol.  Anglus. 
CUSSON.  Class.  umbellif.  manuscr.  177L  Medicus  Monsp.  Vidi 
apud  A uc  to  rem  O pus  utilissimwn  peractum  arma  177a,  nescio  quo 
falo  nondàrn  editum  ; coeterùm  1S osolugus  sumrnus. 

CYRILLO  ( David.  ) Icônes  Plantarum  rar.  2 fasc.  JSeapol.  in-fol . 
Italus.  Inventer. 

DALE.  Pharm.  Samuëlis  Dalaei  Pharmacologia.  Lugd,.  Batav. 

1 ’T' 5 1 , in-!\.  Medicus  Anglus. 

* DALECH.  Lugd.  Jacobi  Dalech  ampii  Historia  gencralis  Planta- 
rum.  Lugduni , in  fol.  1687  , 2 vol.  cum  Jiguris.  Medicus  Lugdu- 
nensis. 

DALECH.  ed.  fr.  Histoire  generale  des  Plantes  de  Lyon  , traduite  eu 
français,  2 vol.  in  fol.  i653.  Species  novœ  plurimœ  à Dalecham - 
pio  detectœ  in  traclu  Lugdunensi , in  Alpibus  Delphinalibus  ; non- 
nullœ  nondùm  extricatœ. 

DALI  b.  Paris.  Dionysii  Dalibardi  Floræ  Parisiensis  Prodromus. 
Parisiis , in- 12.  1^80.  Scliolæ  Rector.  Ex  primis  vietliodum  et 
leges  Linnoei  secutüs. 

DECANDOLLE.  Ce  jeune  Botaniste  , déjà  avantageusement  connu 
par  un  magnifique  Ouvrage  sur  les  Plantes  grasses  , vient  de  pu- 
blier une  nouvelle  Flore  Française  , qui  porte  le  nombre  de  ses 
espèces  à ^^8.  Nous  regrettons  de  n'avoir  reçu  cet  excellent  Ou- 
vrage qu’apres  l’impression  du  nôtre. 

DEERING  (Carolus.)  Flora  Nottingham.  i<ÿ38.  Medicus  Anglus. 
DEM.  Elern.  de  Bot.  Démonstrations  élémentaires  de  Botanique  à 
l’usage  de  l’Ecole  Vétérinaire.  Lyon,  1773  , 2 vol.  in-8.  (Latourrette 
en  est  le  principal  auteur.  ) 

DESFONT  AUNES.  Adversaria  manuscr.  Peregrin.  1789.  Prof.  Bot. 
Paris.  Nous  ne  possédons  de  ce  savant , que  le  tableau  de  l’Ecole  de 
Botanique  du  Musæum  d’Histoire  Naturelle  , 1 vol.  in-8.  1804,  et 
quelques  extraits  de  ses  intéressantes  Leçons  dans  la  Décade  Philo- 
sophique. 

DEVILLE.  Histoire  des  Plantes  d’Europe,  ï74°î  2 vol.  in- 12,  avec 
fîg.  Libraire  de  Lyon.  (Un  Médecin  de  Lyon  , peu  connu  , avoit 
conçu  et  dirigé  le  plan  de  cet  Ouvrage.  ) 

DICKSON  (Joannes.  ) Fasciculi  Plantarum  cryptogamicarum  Bri« 
tannicarum.  Fasc.  2.  Londini , in- 4-  1790-  Anglus. 

D1LL.  Ellliam.  Joannis-Jacobi  Dillenii  Hortus  Elthamensis.  Lon- 
dmi , 1732,  infol.  maj.  2 vol.  cum  jig.  Germanus  , Profess.  Bot. 
Oxon.  Eigurœ  nitidissimœ  , descriptiones  oplimœ. 

DILL.  Musc.  Ejusd.  Historia  Muscorum.  Londini  , in-fol,  17683 
cum  Jig.  Opus  sine  pari , stupendi  laboris . 

DILL.  Syn.  Voyez  Ray. 

DILL.  Giess.  Ejusd.  catalogus  Plantarum  circà  Giessam  nascentium  , 
in-i'2.  Francnfurti  , 1719.  Catalogus  utiles  , juxtà  tempus  flores- 
centiœ  plané  recensitus. 

DILL.  app,  et  nm>.  gen.  nov.  spec.  Ejusdem  Dillenii  appendix  et 
aova  généra  ejusdem  libri , cum  jig.  Généra  nbunulla  prinui 
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dc/iilita.  ( Inter  receniiores  Jurtè  nullus  tam  acuto  judicio  cbgniiàk 
plantas  enodavit , nouas  Europœas  lot  detexit.  ) 

DIOSC.  Oper.  Pedacii  Dioscoridis  Opéra  omnia.  Pugduni  , in-foh 
i5g8.  Dioscoridis  plantœ  plerœque  adhùc  dùm  incertœ  defeclu 
notai/ mi  caracteristicarum, 

DIOSCOB.  ruell.  Pedacii  Dioscoridis  de  materià  medicâ.  Paris  ^ 
in- 8.  i537- 

DODART  (Denis.)  Observations  Botaniques  Acad,  de  Paris,  1767. 
Médecin  de  Paris.  Homme  de  bien , grand  Médecin. 

DODON.  pempt.  Reniberii  üodonæi  pemptades  stirpium  , Lib.  vi* 
Antuerpiœ  , Fol.  1 583  , cum  Jig.  Medicus  Mechlin.  Utile  opus 
cujus  plerœque  Jigurœ  nilidœ  et  Jideles. 

DOD.  G ail.  Histoire  des  Plantes  de  Dodoens  , traduite  en  français 
par  Ch.  de  l’Ecluse.  Anvers  , in-Jol.  1 55rr , avec  fig.  (Ouvrage  re- 
cherché parla  célébrité  dli  Traducteur.  ) Tantum  enim  à Clusio 
distabat  Dodonœus  in  re  herbariâ , quantum  à puero  magister. 
Tourn.  Isagoge. 

DOD.  frum.  Remb.  Dodoens  frumentorum  historia.  Anluerpiœ , 
z/2- 8.  1 56y.  Cutn  Jig.  Opus  rarum. 

DOD.  pnrg.  Purgantium  et  dclcteriarum  herbarum  historia  Remberto 
Dodon aeo  , Med.  Antuerpiœ  , in- 8.  i5^4  ? cum  fig. 

DOMBEY.  Manuscrit  cédé  à M.  l’Héritier , célèbre  voyageur  ail 
Pérou.  Médecin  français.  Vrai  Botaniste. 

DORBEN.  Icônes  Plantarum , 4 fasc.  Fol.  Harnb. 

DORSTEN1US  ( Theodorus.  ) Herbarium  , cum  Jiguris  , i54o.  Me- 
dicus Germanus.  Inter  primas  , sed  mdis. 

DUCIIOUL  (Jos.  Guillem.  ) Varia  Quercûs  historia.  Lugduni  , ûi-S. 
1 555  , cum  Jig.  Lugdunehsis.  Opus  rarum , parüm  utile. 

DUCHE.  Frais.  Histoire  des  Fraisiers,  par  M.  Duchesne.  Paris  , 
1766,  in- 12.  avec  fig.  (Monographie  bien  faite.) 

DUCII.  Man.  Manuel  de  Botan.  par  le  même.  Paris,  1764,  in- 12. 

DUHAM.  arbr.  Traité  des  arbres  et  arbustes,  par  Jean  - Baptiste 
Duhamel.  Paris , 1 <ÿ55  , 2 vol.  in- 4.  avec  fig.  Académicien. 

DUHAM.  Physique  des  arbres  , 2 vol.  i /2— 4 ♦ avec  figures.  (Tous  les 
Ouvrages  de  Duhamel  seront  recherchés;  mais  ces  deux-ci  plairont 
h tous  ceux  qui  aiment  la  netteté  et  les  vues  utiles  ; plus  Physicien 
que  Botaniste.  ) 

DUHAM.  sem.  Traité  des  semis  et  plantations  , par  M.  Duhamel 
1 760  , in- 4 . 

DUMONT  COURSET.  Le  Botaniste  Cultivateur  , Paris  , 1802  , 
5.  vol.  in- 8.  Un  des  meilleurs  Ouvrages  publiés  en  français. 
Méthode  de  Ju9sieu.  Descriptions  caractéristiques.  Les  propriétés 
hien  évaluées.  Observations  très-nombreuses  et  souvent  neuves  sur 
la  culture. 

DURANTE  ( Castor.  ) Herbarium  , 1 584  > in- fol.  Medicus  Lapæ 
Sexti-Quinti. 

DURANDE.  Flore  de  Bourgogne,  3 vol.  i>z-8.  Dijon  ^ \ 782.  Mé- 
decin , Professeur  de  Botanique  à Dijon.  (Ouvrage  hien  rédigé  , 
très-utile  par  les  annotations-pratiques.  ) 

DUROI.  Arboretum.  Germanicè.  2 vol.  in- 8.  1772.  Germanus. 

DHRET  (Dionysius.)  Icônes  rar.  Plant.  Londini , in-Jol.  1780.  Hor-» 
tulauus  Pictor.  Figurœ  ad  rniraculum  pulchrœ* 
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ELL1S.  De  Dionaeâ  Muscipulà.  Londini , 1769,  in- 4.  cum  Jiguris* 
Monogr.  pulchra  et  curiosa. 

ELWEKT.Fasci.  nl.  Plantarum  è flor.  Marg.  Bareuth.  Erlang , 1786, 
cwn  fig.  Gernianus.  A nnotationes  p/urimœ  utiles. 

FNSLllNl.  De  Boleto  suaveolente.  Manhemii , /V/-4 • 1 785.  Gerinaïuis*; 
Disse 1 laiio  ut  dis . 

ERNDTEL  ( Christianus-Henricus.  ) Viridarium  Yarsoviense,  in~[y<, 
Dresdoe  , 1730.  Clini.us  sed  Floræ  amasius.  lin  ras  prit  nus  indicavit 
species  Plantarum  Polonicarum  , Catalogus  alphabeticus  , annota* 
tiones  utiles. 

ESCHENBACH.  Observationes  Botanicæ  , 2/2-4.  Lipsiœ  , 1784.  Gcr- 
manus.  D/on  paucœ  nonce. 

ETLUNGER.  De  Salvià.  Erlang,  in- 4.  1777.  Monog.  optirna. 

F ABREGON.  Description  des  Plantes  qui  croissent  aux  environs 
de  Paris,  6 vol.  in- 12,  1734  et  1740.  Cet  Ouvrage  a mérité  la 
sévère  censure  de  Haller  , enum.  A'ihil  hoc  Scriptore  aiulacius  , 
quoties  tueliores  increpat  ; nihil  confis  ius  in  Planlarum  synonymis  y 
in  speciebus  definiendis. 

FABRIC.  Helmest.  Phil.  Conrad.  Faericii  enumeralio  plantarum 
horli  Htlmestadii , 1763  , llelinestadii , in-8.  A nnotationes  nonce  % 
sat  frequentes  ; JS'alurœ  verus  alunmus. 

FAGON.  Guido  , 1699.  Profess.  Bot.  Paris.  Medious-Arrhiater  Lu- 
dovici  XIV.  JSullum  scriptum  reliquit , sed  promotor  ingenii  ; non 
existente  Fagonio  , fortè  nec  nolus  Juisset  1 ournejbrtius  nec  V ail- 
lantius, 

FELDîNER.  Prodromus  liistoriæ  Fungorum  agri  Vindoboncnsis  , 
in- 8.  1775. 

FERRAR.  Flor.  Joannis-Baptistæ  Ferrarii  de  culturâ  florum.  Amste - 
lodami  , in- 4.  1646.  Opus  curiosum. 

FEUILLEE  ( Louis.  ) Journal  d Observations  au  Pérou.  Paris , 179.5  ^ 
9 vol.  «2-4»  avec  fig.  Moine  Minime.  ( Il  a découvert  plusieurs 
Plantes  nouvelles  ; ses  figures  sont  très-belles.  ) 

FILASSIER.  Dictionnaire  du  Jardinier  Français.  Paris,  1790, 2 vol. 
in-8.  Compilation. 

FONT  AN  A (Saggio.)  Osservazione  sopra  la  Tremella.  Florentiœ  y 
1776,  in- 4.  Italus  Abbas  , Professv  Hist.  Nat. 

FORSK.  Ægj'pt.  Flora  Ægypliaco-Arabica  , auctore  Petro  Forskal. 
Hajhiœ  , 1 776  , in-t\.°  , cum  fguns  nitidis.  Invcntor, 

FORST.  gcn.  Georgii  Forsteri  characteres  genernm  Plantarum. 
Londini,  in- 4°  magn.  1776.  iV 00 a généra  plurima. 

FRANKENIUS  (Joannes).  Flora  Suecica  , i638.  Prof.  Botani.  Up- 
saliensis. 

FUCHS.  hist.  Leonardi  Fuchsii  bistoria  Plantarum  Germaniæ  , in - 
folio.  Basiieœ  , 1 54 3 , cwn  Jiguris.  Prof.  Med.  Tubing.  Figurce 
fideles  absque  umbrcL. 

FUCHS.  icon.  Leonardi  Fuchsii  icônes  Plantarum.  Basiieœ  f/2-8,' 

1549. 

GARID.  Aix  ou  Prov.  Histoire  des  Plantes  des  environs  d’Aix  , par 
Garidel  , 2/2— foli o . Aix  , iji5,  avec  fig.  Professeur  d’ Anatomie. 
( Bel  ouvrage  mal  fait  ; les  vies  des  Botanistes  bien  rédigées.  ) 

GÀKS.  fig.  F igures  des  Plantes  de  la  matière  médicale  de  Geoffroy , 
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par  Garsault,  5 vol.  in- 8.  Paris , 1764.  Français.  (Figure^ 
nettes  et  fidclles  presque  toutes  d’après  nature.) 

GARTNER.  De  fructibus  et  seminibus  Plant,  cent.  7 , in- 4.  cumjig . 
a ubinges  , 179°*  O pus  eximiurn  prorsùs  in  pluribus  novum. 

GATTENHÜF.  Stirpes  Heidelberg,  1 vol.  in-8.  1788.  Medicus  Ger- 
manus.  i/fz/is  catalogus  uL  polè  ferè  solus  juxià  systema  Ludwi- 
gianum  exaralus. 

GEOFFROI  (Steplmnus).  Materia  medica  , 3 vol.  in- 4.  O pus  egre - 
gz'zzm  , observalionibus  nalum. 

GÈU.  pror.  Ludovici  Ger.ardi  Flora  Gallo-provincialis  , in- 8.  Paris  , 
1761.  Figures  paucœ  sed  opliniœ  , descriptiones  characteristicœ  , 
(Jpus  utile . 

GERHARD  (Joannes).  Herbarium  , 1596,  in-Jo'l.  cumjîgiiris,  Chi- 
rurgus  Londini.  Compilator  , vix  propria  habet. 

GESN.  /asc.  Conradi  Gesneri  fasciculus  historiæ  Plantarum  , zn- fol. 
JSorimbergœ  , 1759,  cum  fîguris. 

GESN.  /«Vf.  p/.  Ejusdem  liistoria  Plantarum , in- 15.  Basileœ , 1741» 

GESN.  e/zisf.  Ejusd.  Epistolæ  , in-4.  2'iguri , 1 557. 

GESN.  fto/f.  Conradi  Gesneri  de  Hortis  Germanise  ( adjinem  ope- 
rum  Cordi ) Argentines,  in-folio,  1761. 

GESN.  co//.  Conradi  Gesneri  de  collectione  stirpium  , in- 12.  .///- 
gentorati , 1753. 

GESN.  lunar.  Ejusd.  de  plautis  noctu  lucentibus  , in- 4«  Tiguri , 
1 555. 

{ Z^e/è  parens  Botanices  , 1 800  saltem  Jiguras  optimas  cum  charac - 
tere  Jlorum  et  fructus  reliquit). 

GESN.  rfcsi.  J.  Gesneri  dissertationes  physicæ  de  vegetalibus , zn-8. 
Eeydœ  , t 7^3  - Utile  Opus. 

GESN.  p/zyf.  Ejusd.  Phytographia  sacra  , 7 part,  in-  4.  Tiguri , 
1 7G6. 

GIL1B.  Sy  stema  Plantarum  Europœ  , 7 vol.  zn-8. 

G1LIB.  rarior.  Joannis-Emanuelis  Giliberti  Plantæ  rariores  Lithua- 
niæ.  Colonies  Allobrogwn  , in-8.  1785. 

G1L1B.  exerc.  Ejusd.  Exercitia  pliytoiogica  , in-8.  czzzn  Jiguris , 
I7912- 

GIL1B.  Démonstrations  élémentaires  de  Botanique  , les  troisième  et 

P quatrième  éditions,  4 vol.  in- 8.  2 vol.  in- 4.  , avec  figures. 

GTLIB.  Histoire  des  Plantes,  2 vol.  zn-8.  avec  figures. 

GIZEK.  terni.  Termini  botanici  Car.  à Linné  , Cur.  Paulus  Diete- 
ricus  Gizeke.  Harnburgi , in- 8.  1781.  Germanus. 

GLEDITSCH  ( Joannes-Gottlieb  ).  Methodus  Fungorum  , 1 volum, 
in-8.  Berolini , 1753.  Medicus  Acad.  Berolin.  A nnolationes  utiles 
numerosœ  , novos  Fungos  primus  descripsit  plurimos. 

GEED.  syst.  Ejusd.  Systema  Botanic.  à situ  staminum  , 1 vol.  in-8. 
JS  or  uni.  silus  numéro  tutior  , plurirni  characteres  emendati. 

GLED.  Ejusd.  plusieurs  Mémoires  ( Acad.  Berl.  ) tous  utiles  et  bien 
rédigés. 

GLON.IN  (Bernard).  Obscrvationes  Botanicæ  , zn-4*  Argentines  , 
1 785. 

GMEL,  Sibir.  Joannis-Ceorgii  Gmelim  Flora  Sibirica  , in  -4*  Pe- 

ti'opoli  9 
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f ropoli  , >747  » 1 769  , 4 V()h  Cum  Jiguris.  Germanus.  Indcjessus 
peregrinator , numerosas  nouas  species  proposuit , cm///  accuratis  des - 
criptionibus  nïtidisque  iconibus. 

GMEL.  ofia.  -#ot.  Philip.  Freder.  Gmelini  otîa  botanica  , in-4* 

1 ubuigœ  , i nGû.  Germanus.  Dilucidatio  syslematis  Boyenii. 
GMEL.  ( Joannes-Franoiscus  ).  Eminieratio  stirpium  Tubing.  i vol. 

in -S.  J ubingœ  , 1773.  Species  raræ  nonnullœ. 

GMEL.  ( J.  F.  ) Systema  Naturæ  , 10  vol.  in- 8.  Lips.  1788  et  179^* 
Opus  mciximi  laboris  ; innumcras  post  Linnœum  species  dej  mitas 
exhibens.  In  regno  vegelabili  plurimœ  novœ  reperiuntur  , nova 
nuwerosa  généra . 

GORT=  Belg . David  de  Go  rte  r Flora  Belgica  , *'«-8.  Trajcctiad 
Jihenuin , 1768.  Batavus. 

GORT.  i7or.  Flora  Ingrica  , in-8.  Petropoli , 1761.  Melhodus  Lin - 
næana  , paucœ  annotationes. 

GOU.  /iorf.  Antonii  Gouan  hortus  regîus  Monspelieusis  , in-8. 
Lugduni,  1762,  cumjîgiins.  Prof.  Bot.  Monsp.  Chaiacleres- gene- 
rum  secundarii  , mimer  sœ  observationes. 

GOU.  Flor.  Ejusd.  Flora  Monspeliaca  , in- 8.  Lugduni  , 1765,  cum 
Jiguris.  Numerosœ  post  Magnolium  species  detectœ. 

GOU.  illustr.  Antonii  Gouan  illustr.  Bot.  in-folio.  1 iguri , 1773  y 
cum  figuiis  bonis , Opus  egregium  , descriptiones  op  timor  , species 
novœ  plurimœ . 

GOU.  Herborisations  des  environs  de  Montpellier,  1 vol.  in-  8. 
Montp.  an  4 \ plusieurs  nouvelles  espèces  , quelques  discussions  lu- 
mineuses, riche  en  Cryptogames  , qui  étoient  peu  nombreuses  dans 
sa  Flore. 

GREW.  Nehem.  Anatomia  Plantarum  , 1 vol.  in- 8.  1672.  An  glus. 

Ex  primis  structurant  vegetabilium  lynceis  oculis  scmtatus  est. 
GR1MM.  Observ.  Botan.  Ecph.'  cur.  nat.  1782.  Germanus  Mcdicus. 
GRISL.  virid.  Georgii  Grislei  Viridarium  Lusitanicum  , z/2— 1 2- 
Ulyssipone  , ï66o.  Chirurgus.  Pix  tôt  novas  in  kac  regione  potuit 
detegere  species. 

GRON.  Orient.  G RO  nov  1 1 Flora  Orientalis  , in-8.  Lugd.  Balav . 

1755.  Batavus.  Methodum  Linnœanam  ex  primis  secutus. 

GRON.  V it'g.  Gronovii  Flora  Virginica  , in- 4.  Lugdun.  Balav • 
1762. 

GUETT.  Stamp.  Observations  sur  les  Plantes  des  environs  d’Estampes  y 
par  M.  Guettard  , 2 vol.  in- 1 2 ; Paris,  1747* 

G UETT.  Mém.  Mémoire  sur  les  glandes  et  les  poils.  Act.  Par.  Acad. 

Numerosœ  observationes  novce  et  utiles. 

GUILLANDINUS  (Melcliior).  Hortus  Patavinus  , i55j.  Prof.  Bat. 
Patav.  Censor  durus. 

GUNN.  Norw.  J.  Ernesti  Günneri  Flora  Norwegica  , in-folio. 
Nidrosiœ  , 1766  , cum  Jiguris.  Danus.  Plurimas  taras  species  pri- 
mus  proposuit. 

HACQUET  (Bernardus).  Plantæ  Alpinæ  , Carniolicæ  , in-\.  1782» 
Germanus.  Nonnullœ  species  rarissimœ  et  novœ. 

HAGEN.  Tentamcn , hist.  Lichenum  , in-8.  Begiomontano.  Germa- 
nus. Novi  Lichenes  nonnulli. 

HALL.  hist.  Alberti  V.  Haller  historia  stirpium  Helvetiæ  , 3 vol. 
/«-folio.  Bemce  , 1768  , cum  Jiguris . Helvetus,  Prof,  Bot.  GoL  I)ês« 
Tome  UL  j-f  '* 
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criptiones  optimœ  charactehslicce  , omnes  ex  lypo  nalurce  exaratce  , 
errores  tjrpogr.  numerosi  , scepè  corruptae  phrases  Liïinceanœ. 

H A.  LL.  enum.  Àlhertx  Halleri  enumeratio  mcthodica  stirpiurr»  indi- 
genarum  Hthretiæ  , 2 vol.  m-folio.  Goltingce  , 17/p  , curn  Jigitris . 
l\unc  adhuc  utilissimum  opus  colleclione  stupendd  synony  morum  curu 
jtuliciis  , vera  lnstoria  detectorwn  , Jigurce  nitidissimce. 

HALL,  opusc.  Albert  Y.  Halleri  opuscula  botanic’a  , in- 8.  Gottingæ  , 
1 749  > cum  J*8uri-s'  l'inera  præsertim  legenda.  Allii  genus. 

HALL.  Gott.  Ail».  Hall,  enumeratio  stirpium  liorti  et  agri  Gottin- 
gensis  , in-  8.  Gottingæ  , 1^53.  JSonnullæ  novœ  Sibiricce  hïc  prunà 
descriptœ  , adnotationcs  non  paucæ. 

HALL,  cmend.  I , II,  lit  , IV,  Y et  VI.  Ejusd.  emendationcs  et 
auctaria  estant  in  act.  Basilcens.  et  Taurineus.  in— 1760  et  1704. 
Hcc  en  rend  ali  o nés  in  historid  repcriiintur. 

HALL,  ad  Scheuchz.  Appendices  1 , H , III  , etc.  ad  Agrostogra- 
phiain  , in-!\.  1 iguri , 1771.  Hïc  dura  censura  generum  Lïnnœi  , 
vita  Scheuchzeri. 

HALL.  ( Stephanns  ).  Statique  des  ve'ge'taux  , 1 7 "27 . Ministre  Angli- 
can. Opus  egregïum  , détecta  namerosa  , stupenda  offerens  ; aer 
soiidus  , transpiratio  vegetabllium. 

HAPPE  ( Thomas  ).  Plantæ  selectæ  , cuni  Jjguris.  in- folio.  Rerolini. 

Germanus. 

HARTM.  priai.  Un.  Franc isci-Xavieri  Hartmann  primæ  lineæ  insti- 
tution. botanicaruin,  in- 8.  Fiennoe  , 1766.  Gcrmauus. 

HASSELQUIST  ( Fredericus  ).  Voyage  en  Palestine,  2 vol.  in- 13. 
lier  palestinùm  , 1 vol.  i/z-8.  1750.  Medieus  Suecus.  JSoua  plu - 
rima  , ut  ilia  non  paucn  exhibons. 

HEBERSTREIT  ( Joannes-Emcst.  ) Dcfinitiones  Plantarum  juxtà  sys- 
tema  Ri  vin.  in-\.  Lipsiœ  , 1731.  Prof.  Med.  Lips.  Germanus.  Opus 
tune  utile  , enuclealio  elegans  syslemaiis  Riuini. 

HEClvEIi  ( Joannes  ).  Spécimen  Floræ  Bcrolin.  3 cent,  i/t-fol.  1765, 
curn  figuris.  Germanus. 

HEISTER  ( Lauvcntius  ).  Hortus  Hebnstamensis  , 1730.  Germanus. 
( Dissertât iones  botanicœ  plurimœ.  Bukardi  Epistola  ad  Leibnit- 
ziurn  de  sexa  Plantarum  in  qud  vert  germina  systemalis  Linnœi  in- 
’veniuntur  ; viribus  imparibus  hune  aggressus.  Ex  magno  anato - 
mico  Rotaniçus  debilis  , methodum  Raianam  proseculus  est  ; rayas 
tatnen  novasque  nonnulkts  spccies  proposait  ). 

HL.LW.  quasitn.  Geoig.  Ândr.  Helwingii  Flora  quasitnodo-genita  , 
in-h.  Gedani , 1712.  Evangcl.  Minister  Boruss.  Aon  paucæ  varie- 
tates  , nonnidlœ  species  rarœ. 

IIELYV.  Flor.  camp.  Ejusd.  Floræ  campana  sen  pulsalilla  , in- 4.  Lip- 
siae  , 1719,  cum  figuris  Jidelibus.  V arrêtâtes  pàuimae. 

HERITIER.  Rarior  plant,  fasc.  cum  figuris  aocuratis  , i/r-fol.  1 789. 
Français.  Hoc  opus  egregium  certare  poterit  cum  praestanliordnis 
recentiorum. 

IILRM.  Lugd.  Pauli  Hermanni  catalogus  Plantar.  hort.  Lugd.  Bat. 
inS , Lugd.  Rat.  1(187.  l'igurœ  mtiuce.  Ronce  pluhnuirum  nova- 
mm  plantarum  dcjcriptiones. 

ÎIERMAISN.  Paradisus  Batavus , Lugd.  Rat.  1698  , in-\.  Opus  pic- 
liusurn  , Jigmue  nUuiissimae  , descnpticnes  élégantes. 
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ttÈRM.  de  Hos.  Jhannis  IIermanni  «.le  Rosâ  disseitatio  , in- 4.  Argen- 
torati , 17G2.  Prof,  liist.  nat.  Argent.  JMatuialista  indejessus  plu - 
rima  utilia  in  scruùis  scvvat. 

HERMOLAUS  (Barbarus).  Notæ  111  Dioscor.  Plin.  1492.  Patricius 
Venetus.  Stuperula  erudilio. 

ÏIERNAND.  flexic.  Francisci  Hernandez  thésaurus  rerum  mcd. 
Mcxicæ  , in-folio  •,  Jiomae  , iG5i  , cum  figuris.  Medicus  Hispanus. 
Figurae  rudes  , descriptiones  sat  .accuratae. 

HEUCHER  (Joanncs)  Hortus  AVittemberg.  1711.  Medicus  Profess. 
Wittemb. 

HILL  ( Jean  ) Somm.  Le  sommeil  des  plantes  , par  M.  Hill  , traitait 
de  l’anglais,  in- 8.  Genève  , 1773.  Aperçus  nouveaux. 

HILL.  lierb.  Hcrbarium  Britannicum  , in-l 3.  cum  figuris.  System# 
propnuni  , descriptiones  brèves  , Jîgurae  plurimae  sat  accuratae. 

HILL.  veget.  syst.  Système  des  végétaux  , en  anglais  , 26  vol,  in- fol* 
avec  figures. 

C’est  la  plus  grande  entreprise  connue  en  Botanique  ; l’Auteur  a 
suivi  sa  méthode  qui  approche  beaucoup  de  celle  de  Rivin  ; ses 
descriptions  sont  courtes  et  caractéristiques  , ses  figures  présentent 
à part  les  parties  de  la  fructification  ; il  en  a publié  au  moins  cinq 
mille  : il  est  mort  avant  d’avoir  terminé ‘cet  Ouvrage  «le  meme  que 
le  précédent.  Les  trois  ou  quatre  dernières  classes  , savoir  une  par- 
tie des  Apétales  , les  Graminées  , les  Cryptogames  et  les  Arbres 
n’ont  pas  été  ébauchés.  Ilill  a publié  plusieurs  autres  grands  Ou- 
vrages sur  les  propriétés  des  plantes  , sur  leur  organisation  , sur 
leur  culture  , etc.  Il  avoit  anciennement  publié  deux  gros  volumes 
in  - folio  , toujours  en  anglais  , sur  toute  l’Histoire  Naturelle  ; la 
partie  des  Plantes  présentoit  déjà  une  foule  de  figures.  Nous  lui 
devons  encore  une  édition  du  Flora  Anglica  de  Rai  , aug- 
mentée. 

HOFF.  délie.  Mauritii  Hoffmanni  deliciæ  hortenses  , in-L \.  Altor- 
Jiæ  , 1660.  Germanus.  Profess.  Bot.  Altorf.  Uivcs  calalogus  ; Fungi 
plurimi. 

HOFF.  Altorf.  Maurit.  Hoffmanni  Flora  Al torfina , in- 16G2. 
Germanus. 

HOFFMANN  (G.  F.).  Profess.  Gotting.  Flora  Germanica , in-r 2. 
Lichenes  , Salices , in-fol.  Cum,  ftg.  De  varia  Lichenurr,  usu. 
Lugd.  1787.  1 vol.  in-8.  Inventor.  Figurce  élégantes  , descriptiones 
oplimce. 

HOPPE.  Ectypa  Plantarum  Ratisb.  G cent,  in-fol.  1 790.  Germanus. 
Icônes  Jideles. 

ïIORTO  (Garcias  ab).  Aromata  , 1862  , in-8.  Medicus  Lusitani- 
cus.  JSovæ  plurirnæ  observationes. 

H.  R.  P.  Hortus  Regius  Parisiensis  , in-folio  , i665.  ISumerus  spe- 
cierum  vix  obtinet  Jidem. 

HOUSTON  (Georgius).  Reliquiæ,  in- 4.  Lonclini  , 1781.  Àn<dns. 

HOUSTON  (Wilhelm.)  Peregrinationcs  , 178t.  Chirurgus  Anglus. 

IIUDS.  Angl.  Guillelmi  Hudsoni  Flora  Anglica.  Londiui , 2 vol, 
in-8.  1778.  Anglus.  Elegans  ex  primants. 

JxACQ.  Austr.  Nicolaï-Joseplii  Jacquin  Flora  Austriaca.  V indobonœ 
in-fol.  5 cent,  fîg,  fuc. 

JACQ.  hort.  Ejusd.  Hortus  Yindob.  i/z — fol.  4 cent,  figurce  fucatce ^ 

Ff  a 


4^2  Catalogue  alphabétique 

JACQ.  observ.  Ejusd.  observationum  botanicarum  , m-folio  , cum  fu- 
guris,  1771. 

JACQ.  Am.  Amène.  Plantæ  , 1 vol.  m-folio  , cum figuris. 

JACQ.  Vindob . Ejusd.  Flora  Vindobonensis  , m-12.  Viennæ  , 1762, 
cum  figuris. 

JACQ.  Mise.  rar.  Miscellanea  , in- 4.  Rafiores  , in-folio.  Mute  gna- 
vissimo  Botanico  i3oo  et  ultra  figuras  rariorutn  Plantarum  alfabtè 
delineatanim  coloribusque  avtijiciosè  fucatainm  dcbenius.  Descrip- 
tion es  omnes  aceuratœ. 

lAKY.  ( Antonius  ).  Plantæ  circà  Lipsiam  nuperrimè  inventæ.  Lip- 
siae  , 1774.  Germanus.  Specics  rame. 

IMPERÀTUS  (Ferrantes).  Naturel,  liistor.  italicè  , 1599.  Pliarma- 
cop.  Napolitanus. 

30HjS'S0lN  (Thomas).  Herbadones  , t634-  Pharmarop.  Angîus. 
30HRENIUS  (Mardnus).  Flora  Francofurtana  , 1617.  Germanus. 
Medic.  Professor. 

JOLYCLER.  Cet  auteur  a publié  deux  Ouvrages  intéressans  pour 
les  Elèves  qui  commencent  à étudier  la  Botanique  : i.°  Une  Tra- 
duction des  Instituts  de  Tournefort , en  6 vol.  in-8. , avec  figures  ; 
n.°  la  Traduction  du  Système  des  Végétaux  de  Linné , d’après  l’é- 
dition de  Person  , 1 vol.  in-8.  Dans  ce  dernier,  les  genres  de  ' 
Linné  sont  rapprochés  de  ceux  de  Tournefort  et  des  familles  na- 
* relies  de  Jussieu. 

JONCQ.  hort.  Dionisii  JoncqueTti  liortus  Parisiensis.  Paris , in- 
îGbq.  Medicus  Gallus. 

JONSTON  ( Joannes).  Dcndrologia , 2 vol.  ûi-foh  cum  figuris  , 7662. 
Notitia  regni  vegetabilis  , 1 vol.  in-12.  Polonus  Medicus.  In  Zoolo- 
gicis  et  Botdnicis  mems  compilator , sed  nitidus. 

ISN.  herb.  L’Herbier  de  Danti  d’IsNARD  , conservé  dans  le  cabinet 
de  M.  de  Jussifu  -,  Observations  dans  les  Mém.  de  l’Acad.  de  Paris  , 
avec  fig.  Médecin  français. 

JUNGHÀNS  ( Petrus  ).  Icônes  Plantarum,  1 cent,  m-fol.  1787.  Ger- 
ma nus.  Tigurœ  elegantes. 

JUNGERMANN  ( Ludovicus).  Flora  Altdorfin.  1715.  Medicus  Ger- 
manus. Botanicus  suo  ternpore  sagax  ; multa  inedita  reliquit. 

JUNG,  phyloscop.  Joachim  Jungii  phytoscopia  Plantarum , in-^. 
1747.  Germanus.  Prunus  ante  Linnœum  leges  artis  proposuit  ; slu- 
pendâ  sagacitatc  eliam  in  minimis  partibus  atlributa  singularia  pers - 
pexit. 

JUSSIEU  ( Antoine  ).  Observations  dans  les  Mémoires  de  1T Académie 
de  Paris  ; Editeur  de'  Barrelier  , Bar.  avec  des  notes;  de  Tournefort, 
Inst,  avec  des  additions  ; du  Dictionnaire  de  Lemery  , avec  des 
additions.  Lyonnais.  Professeur  de  Botanique  à Paris. 

JUSSIEU  ( Bernard  ).  Observations  dans  les  Mémoires  de  l’Académie 
de  Paris  ; Editeur  des  Plantes  autour  de  Paris  de  Tournefort , avec 
additions.  Lyonnais.  Démonstrateur  île  Bot.  h Paris. 

JUSSIEU  ( Joseph  ) frère  des  précédens  , voyageur  au  Pérou  ; il  a 
découvert  plusieurs  espèces  de  Plantes. 

JUSSIEU  ( Antoine-Louis  ).  Généra  Plantarum  , 1 vol.  in~8.  Paris  , 
1789.  Lyonnais  , neveu  des  précédens.  Démonstrateur  de  Botanique 
à Paris. 

( La  Fruuc*  doit  à la  famille  des  Jussieu  , surtout  à Bernard,  I» 
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plupart  des  célèbres  Botanistes  de  nos  jours  ; son  neveu  marche  sur 
ses  traces  avec  le  même  zèle.  On  ne  sait  ce  qu’on  doit  le  plus  ad- 
mirer dans  son  Ouvrage  écrit  avec  une  modestie  rare  , ou  de  l’élé- 
gance du  style*  ou  de  la  quantité  d’observations  intéressantes  , ou 
d’une  multitude  de  genres  nouveaux,  définis  avec  autant  de  clarté 
que  de  précision.  Si  quelque  méthode  mérite  le  titre  de  Naturelle  , 
c'est  certainement  la  sienne.  ) 

KÆMPFER  ( Engelbert  ).  Itinera  Japonica  , eum  figuris.  171-2.  Me- 
dicus  Germanus.  O pus  verè  curiosum  , innumeras  observationes 
exliihens  , plut  imasque  noyas  plantarum  species, 

KALM  ( Petrus  ).  lter  Canadense  1746.  Profess.  Aboaensis.  Succus. 
Flouas  plurimas  Linnœo  misit  species  , utilia  plurima  , circà  pro - 
prietales  vegclabiliwn  , ab  incolis  obtinuit. 

KERNER.  Flora  Stultgardiensis  , in-8.  1785.  Germanus. 

KIGGELAR  ( Franciscus  ).  Hortus  Bellomont.  1690.  Belga. 

KLEIN  ( Joannes-Thcod.  ).  Hortus  proprius , 1730.  Secreturius  Ge- 
danensis.  Cclebrior  in  Zoologicis. 

KNAUT  ( Christophorus  ),.  Flora  Hallensis , 1637.  Germanus  Medi- 
cus.  Systematicè  coordonnait  numerosas  plantas  , inter  quas  rarce 
surit  species. 

KNAUT  ( Christianus  ).  Metliodus  , iqo5.  Bibiiothecarius  Hallensis. 
Aller  methodicus. 

KNIPHOFF.  Botanica  in  originali  , 1-2  cent,  in-fol.  1768.  Germa— 
nus.  Figura  fucatœ  ; inter  eas  rarissima  et  novœ. 

KNOOP.  Pomologia  , in-fol.  2 vol.  ximstelodami  , 1771.  Qpus  utile . 

KOEL.  Ludovici  Koeleri  , Professons  in  Universitate  Mungun- 
tind  , descriptis  graminurn  in  Gallid  et  Gcrmaniâ  tam  spontè  nas- 
centium  quàxn  kumand  industriel  copiosiùs  provenientium  , 1 vol. 
in-8.  Franck,  ad  Moenum  , 1802.  In  luxe  dij'ficillinid  famitid  opus 
utile.  Synonymia  selecta  , descriptiones  accuratœ. 

KOLP1N.  Flora  Gryplxiea  , suppl.  in-8.  1 7U9, 

KON1G  veget.  Emmanuel  Konic  regnum  vegetabile  , in-4-  Basilsœ 
2708.  Prof.  Med.  Basil.  U sus  Plantarum  experimentis  stabilitus. 

KRAMER  ( J.  Gcorg.  ).  Tentamen  Botanicum  , m-fol.  Viennes. , 
1744*  Medicus  Germanus.  Tabulée  methodicœ , quoe  vix  Botanicum 
peritum  arinuntiant. 

KRAMER  ( Georg.  Henr.  ) Elenehus  v.egetabüium.  Viennoe , in-8* 
1756.  Medicus  Germanus. 

KRAPF.  Banunc.  Caroli  Krapfti  expérimenta  de  Ranuncuîorum  vi- 
ribus.  Viennoe  , 1766,  en- 8.  Medicus  Germanus.  Opus  experimen- 
tis natum. 

KRASCHENINICKOW  ( Stephartus).  Flora  Ingrica , in-8.  Petrop t 
1761.  Moscovita.  Fx  prœcipuis  Florœ  Bussicœ  cultoribus, 

KROCKER  ( Àntonii-Joannis  ).  Flora  Silesiaca  , 2 vol.  in-8.  U ra lis 
Laviez,  1790.  curn  fig.  Methodus  jÂnnevana  , synonyma  selecta,  p 
descriptiones  plerœe/ue  ex  vivis  speciminibus  ; nonnullœ  species 
nouez,  rariorum  figurez  ( ad  centuni  J accuraLœ  ; vires  plantaruut, 
observatione  stabllilœ. 
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K.YLING  ( Petrus  ).  Flora  Danica  , 1G48.  Danus  Botanicus  Regius. 
JS  une  prorsùs  inutilis  catalogus. 

LA  B AT  ( Joannes-Baptista  ).  Voyages  en  Amérique  et  en  Afrique. 
Paris  , 17*22,  in-12.  avec  Jigures.  Moine  Dominicain  français. 
( Ouvrage  amusant  , présentant  plusieurs  observations  curieuses  et 
utiles  ). 

LACFIEN.  dissert.  Werneri  de  Lachenaî.  observationum  botanicarnm 
specimen.  Basileœ  , 1769,  in- 4.  Helvetus  Medicus.  Paucœ  sed 
novw. 

LACIJN.  Diosc.  Andreæ  h Laouna  annotationes  in  Dioscoridem. 
Lugduni , 1 554  , in— 16.  Enidilus  et  ulilis  commentator. 

LAM.  Flor.  Fr.  Flore  Française  , par  M.  Lamarck  , in- 8.  3 vol.  Pa- 
ris , 1778. 

LAM.  encyc . nieth.  Encyclopédie  méthodique,  in~4- 

LAM.  tab.  encyc.  Tableaux  encyclopédiques  , in-fol.  avec  figures. 

( M.  Lamarck  est  sans  contredit  un  des  plus  laborieux  et  des  plus 
savans  Botanistes  de  ce  siècle  ; sa  Flore  Française  est  un  des  meil- 
leurs Ouvrages  dans  ce  genre.  Nous  avons  admiré  l’exactitude  de 
scs  citations  que  nous  avons  toutes  vérifiées  ; ses  descriptions  sont 
tracées  de  main  de  maître  ; il  n’aime  pas  à créer  des  espèces. 
Lorsque  l’Encyclopédie  méthodique  et  les  Tableaux  botaniques  qui 
l’accompagnent  seront  finis,  la  France  pourra  se  vanter  de  posséder 
le  plus  grand  Ouvrage  sur  les  Végétaux  , et  certainement  un  des 
mieux  exécutés.  Dans  les  Tableaux  encyclopédiques  , dont  nous 
possédons  déj<i  huit  volumes  , se  trouvent  les  caractères  des  genres 
gravés  , accompagnés  de  deux  ou  trois  espèces  •,  ce  qui  fournira 
au  moins  trois  mille  espèces.  L’auteur  a suivi  dans  le  texte  la  mé- 
thode de  Linné.  ) 

LAMMERSDORF  ( Joannes  ).  De  Filicum  fructificatione , in-8 . 
1781.  O pus  ruriosum. 

LANGIUS  ( Beatus-Franciscus  ).  Flora  Lucernicnsis  , 1724.  Hel- 
vetus. 

LAPEYR.  Lapeyrouse.  Flore  des  Pyrénées  , quatre  décades  , in-fol, 
Pa  ris  , années  111  et  IX.  Mémoire  Académique  de  Toulouse  , vol.  1. 
pag.  209.  Quelques  espèces  neuves  bien  décrites  , figures  élégantes  , 
discussions  savantes.  Nous  désirons  la  continuation  d’un  Ouvrage 
aussi  intéressant. 

LA  TOURRETTE  ( Antonius-Ludovicus  ).  Botanicon  Pilntense  , 
1 vol.  in-8.  177 3;  Chloris  Lugdunensis  , r vol.  in-8.  1780.  Lug- 
dunæus.  Acad.  Scient,  à secretis.  Primus  post  Goijfon  nurnerosas 
rarasque  species  indagavit. 

LEMER.  dict.  Dictionnaire  des  drogues  , par  Nicolas  Lemert.  Pa- 
ris , z/2—4 • 1759.  Français.  ( Figures  mauvaises  , les  descriptions 
assez  bonnes.  ) 

LEERS.  herb.  J.  Daniel  Leers  Flora  Hcrborncmis  , in-8.  Herbnm, 
JSassovioi'um , 1777 , curn  fig.  Pharm.  Germanus.  ( Gramina  Ger- 
nianice  dcscripsit , accuratè  horurn  figuras  ddineavit  cum  minimis 
partibus  fructficationis.  Opus  cerlè  magni  laboris  nec  satis  lau- 
dandum.  ) 

LEONïCENUS  (Nicolas).  Annotationes  in  Historia  Mundi  Plinii  , 
in-fol.  1491.  Medicus  Germanus.  Utiles  et  enulilœ. 

LEST.  Lestibotjdois  , Professeur  de  Botanique , B otano graphie 


DES  PRINCIPAUX  LIVRES  DE  BOTANIQUE.  4 55 

Belgique , 4 vol.  in-S.  avec  fi  g.  troisième  édition  , an  NII.  Ouvrage 
élémentaire  rédigé  avec  soin.  Méthode  analytique  bien  conçue  ; 
courtes  descriptions  caractéristiques  ; propriétés  fondées  sur  1 obser- 
vation. 

LEYSSER.  Flora  Hallensis  , in-8.  t 78S.  Mcdicus  Germanus.  Melho* 
dus  Linnœana  , annotathones  rarœ. 

LTEBLEIN.  Flora  Fuldensis  , in-S.  Francofurii , 1784.  Germanus. 
(Jbservationes  non  negligendœ, 

EIGHTFOOT.  Flora  Scotica  , 2 vol.  in- 8.  Londini.  Anglus. 

LINDERN.  Abat.  J.  Balthazar  à Lindern  Uorlus  Alsalicus,  in- 8. 
Argcntorali , 1747,  cwn  J‘g-  Medicus  Argent.  I-nventor. 

LUN  K.  Floræ  Gottingensis  speeimen  , in— 8.  1 vol.  1 7 ^9*  Germanus. 
JS'onnullœ  rarissimoe. 

Lll\ N.  gen.  Caroii  à Linné  généra  Plantai um  , ed.  Jacobo  Rcicliard, 
in- 8 Franco furti , 1778. 

LIN  N.  syst.  Car.  Linnaei  sy'stema  Plantarum  > cd.  J.  Reicliard.  bran - 
cofurti  ad  Mœnum , in- 8.  4 v°h  1779, 1780. 

LINN.  spec.  Car.  Linnaei  species  Plantarum  , in- 8.  2 vol.  Holmice  > 
1702.  Suecus.  IJrof.  Bot.  Upsal.  Fjusd.  Hortus  TJpsaliensis  , cimifig. 
Fjusd,  Philosopliia  Botan.  Fjusd.  Critica  Botan.  Fjusd.  Biblio- 
tlicca  Botanica. 

UNIX.  spec.  ed.  1.  Ejnsd.  species  Plantarum  , in-8.  1 vol.  1753. 

LINN.  class.  pl.  Ejusd.  classes  Plantarum  , i/z-8.  Lugd.  Bat.  1788. 

UNN.  syst.  12.  Car.  à Linné  syslema  na'turæ  , editio  12  reformata, 
in-8.  4 vol.  Holmice  , 1768. 

LINN.  niant.  Eiusd.  mantissa  Plantarum  , in-S.  Holmiœ , 1771. 

LINN.  syst.  Murr.  Car.  à Linné  systema  vegctabiüum  Cur.  Joan. 
Andr.  Murrayo,  in-S.  ed.  ï3.  1774»  ed-  x4-  1784. 

LINN.  lapp.  Car.  Linnaei  Flora  Lapponica  , in-S.  Aaistelodami  ? 
1787,  cumjïg. 

LINN.  cliff.  Car.  à Linné  hortus  Cüffortianus  , in-fol.  Amstelodami , 
1737  , cunijig. 

LINN.  suec.  Car.  Linné  Flora  Suecica  , in-S.  Stockho/ndœ , 17^5, 
cwn  Jig. 

LINN.  mat.  nied.  Car.  Linné  materia  medica  , in-S.  V enetiis , 17G2. 

LINN.  ainœnit.  Car.  Linné  amoenitates  aeademicæ  , in-S.  9 vol. 

LINN.  am.  select.  Ejusd.  amoenitates  selectæ  , curante  Gilibert  , 
Lugduni,  2 vol.  in-S. 

( ln  omnibus  his  Operibns  immortalis  Aucfor  sigillum  ingenii  appo- 
suit  ; refonnator  scientiœ  quot  nouas  species  proposait , quoi  nova 
généra  definivit.  Vide  dissertât ionern  nostram  de  vitd  et  m&ritis 
FlNNÆI  in  re  herbarid , in  editione  nostrd  Bib/ioth.  Botan.j 

LINN.  fil.  supp.  Car.  h Linné  filii  supplcmentum  Plantarum.  Bero- 
lini  , 1780  , in- 8.  Fjusd.  Décades  2 Plant,  eum  Jig.  in-fol. 

( Rarissitnœ  et  novae  species  juxtà  rigorem  legurn  Patris  descriptoe . 
In  supplemento  emendaliones  plurimœ  numerosœque  , species  novcxs 
aut  dejinitœ  aut  descriptoe  y neenon  plurima  généra  nova.  ) 

LINOC1ER  (Galfrid).  À rom  a la.  Histoire  des  Plantes,  i584  , zVz-i6  „ 
avec  jig.  Français. 

LIPPI  ( Augustus).  Plantæ  Egypti , 1705.  Peregrinator  Gallus, 

LOB.  obs.  Matthiæ  de  Lobee  observationes  stirpium  , in-fol.  Lon -*■- 
dini , i6o5  ; cum  jig.  Botan.  Flaadri#* 

Ff  4 
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LOB.  admets.  Ejusd.  Lobelïi  adversaria  stirpium  , cum  Jig. 

LOB.  icon.  Ejusd.  icônes  Plantarum  , in- 4.  Antuerpiœ  , ï68i. 

LOB.  ado.  Pars  altéra  , in-fol  cum  fig. 

LOB.  illustr.  Lobelïi  illustrationes  stirpium  , in- \.  Londini  , i655  , 
cumjig.  Plerasque  nouas  species  communie  au  il  Pena  , figuroe  pro- 
priœ  parvœ  , rudes  , etsi  Jideles  ; aliœ  plerœque  Dodonœi.  Des - 
cri p limes  breoiores  , stylo  incompto  exaratœ. 

LOEFL.  hisp.  Peter  Lorflings  Reise  Cur.  Alex.  Bcrn.  Kolpin.  in-S. 
Berlin  , 1766  , cum  Jig.  Suectts.  Inventor. 

LOESEL  ( Joannes  ) ^ Flora  Prussica  , t654.  Germanus  Medicus. 
ynonyma  accurata  , icônes  Jideles  et  plerœque  nouamm  specierum  , 
prœsertirn  Cryplogamicarurn  y descriptions  breviores  , usas  œcono •* 
rnici  utiles  sœpiàs. 

LONICERUS  ( Adamus  ).  Botanicon  Herbarium  , i54o  , in- 4»  curn 
figuris.  Germanus.  Ruais. 

LUDERS  ( Franciscus  ).  Nomcnclator  botanicus  stirpium  Marchiæ 
Brandeburgensis.  Berolini  , 1786. 

LUDOLFF  ( Matthæus  ).  Hortus  Berolinensis , 1746.  Pr°B  Bot.  Berol. 

LU  DW.  inst.  Christian.  Gottlieb.  Lugdwigi  institutiones  regni  ve- 
getabili» , in- 8.  Lipsiœ  , 1 7 4 ^ • Medicus  Germanus.  Prof.  Lips.  In 
physiologid  plantarum  assertiones  nouœ. 

LUGDW.  defin.  gen  Ludwig  definitiones  generum  Plantarum  , in-8. 
Inpsiœ  , 1780.  P retiosum  opus  ob  pinax  norninum  gencricorum  k 
variis  stabilitorum.  Hue  veniunt  ejusdem  plurimœ  disput.  Bolan. 

LUDWIG  filius  præcedentis.  Delectus  opusculorum  ad  scientiam  lia— 
turalem  , in-8.  Lipsiœ  , 1790.  Germanus  Medicus  Profess.  Lips. 
fioianicus  sagar  , benignè  me  excepit  , anno  1783. 

LUMNITZER.  Flora  Posoniensis  , z/z-8.  Lipsiœ  , 1791. 

LYONS  Jascicul.  Israël  Lyons  fasciculus  Plantarum  circà  Cuntabri- 
gi  ;m  nascentium.  Londini , 1763  , in- 8.  Anglus. 

MAERTLR.  Fundamenta  botanica  , in- 8.  Francofurti , 1789.  Ger- 


manus. 

MAGN.  bot  Pétri  Magnol  Botanicon  Monspeliense  , in- 8.  MonS- 
pelii  , 1676,  cum  Jig.  Medicus  Monsp.  Haras  plurimas  prirnus  post 
Bichieruni  delexit  spccies. 

MAGN.  hort.  Magnol  hortus  regius  Monspcliî  , in- 8.  Monsp.  1697  , 
curn  figuris  Descriptions  et  Jigurœ  pretiosœ  utpotè  plerœque  à 
l'ournejortio  communicatœ. 

MAGN.  prodr,  Prodromus  Historié  Plantarum  , in-S.  Monspclii , 
1689. 


MAGN.  characl.  Pétri  Magnolii  character  novus  Plantarum  , in- 4. 
JVlonspelii  , 1720.  Opus  rarum  numerosis  obscivationibus  refertum  ; 
Vide  in  Biblinth  Bot.  rnethodum  calycinam. 

MALPIGHI  ( Marcellus  ) Anatomia  Plantarum  , in-fol.  cum  Jiguris  , 
1675.  Italus.  Prof.  Medic.  B noniensis. 

( Férus  parais  aualorniœ  Plantarum  , innumeras  observations  pe- 
regit  , non  tantum  circà  org  na  interna  vegetabilium  , iras  a , epi- 
dermata  , tracheas , etc.  sed  etiam  circà  Jiguram  , sitinn  partiurn 
fructificationis  variomm  generum.  Opus  certè  magni  laboris  quo 
nullus  Physicus  carere  po/est. 

MANET,  viral.  Xavieri  Mineti  viridarium  Fîorenlinum , in-8.  Flo- 
ral tiœ  ^ 170 1.  Italus.  SecreUr.  Soc.  Bot.  Flor. 
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MAPP.  A Isat . Mappi  historia  Plantarum  Alsatiæ , in~4-  Argentorafi , 
174*3.  cum  Jîguvis.  Prof.  Argent.  JSwnerosas  proposait  species  inier 
quas  raive  surit  ; ordo  a/phabeticus . 

MAR  AIN  T.  melhod.  Bartholomæ  Marantae  methodus  cognoscendi 
stirpium  , in- 4.  1 55g.  Medicus  Yenusinus. 

MARCHAND  ( Joannes  ).  Mémoires  Acad.  Par.  176g.  Français. 

MARCGRAVE  ( Georgius  ).  Iter  Brasiliense  , 1648.  Gcrmanus  Pere- 
grinator.  Plura  noua. 

MARSHALL  ( Hcnricus  ).  Arbustum  Arnericanum , in-8.  Philadel - 
phiœ  , 1 785.  Opus  utile  et  curiosum. 

MARS1GLI  ( Ludov.  Franc.  ) De  generatione  Fungorum  , cum  Jig. 
în-fol.  Bomoe  ? 1714*  Patricius  Bononiensis.  Plurimi  novi. 

MARSIGLI  ( Joannes-Petrus  ).  Fungi  Carra  riensis , liist.  in- 4.  Pet- 
tauii  , 1 766. 

MARTINIS  ( Bartholom  ).  Mons  Baldi  , 1707.  Chirurgus  Vero- 
nensis. 

MARTYN.  (Joannes).  Icônes  exoticarum , 1726,  in- fol.  Prof.  Bot. 
Cantabr. 

MATHEE  Dioscorid.  Les  six  livres  de  Dioscoride  , trad.  en  français 
par  Martin  Mathee,  m-f  Lyon,  i55<),  avec  Jig. 

MATTH.  valgr.  Petri-Andreæ  Matthioli  conmicntarii  in  sex  li- 
bros  Dioscoridis  , in-fol,  V enetiis  , i 565  , cum  Jig.  Italus. 

MATT.  edit.  1.  Ejusd.  commentarii  , in-fol.  V enetiis , i56o,  cum 
Jiguris.  Plurimœ  Jigurœ  optirnœ  , nonnullœ  jictitiœ  ; descripliones 
breuiores  , Stylus  elegans. 

MATTH.  epist.  Epistolarum  medicinalium  , in- 8.  Lugduni  , ï564. 

MATTUSSCIIKA  ( Henricus  - Georgius  ).  Flora  Silesiana  , in-8. 
2 vol.  in- 8.  Lipsiœ  , 1776.  Nobilis  contes  Silesianus.  Paras  vix  in 
hâc  regione  sperandas  inuenit  species. 

MAYER  (Petrus).  Pomona  Franconica  , 2 vol.  in- 4.  JSlorimbergœ . 
I?”6' 

MEDICUS  ( Francisons  ).  Philosoph.  Botanica  , i«-8.  Manhemii  , 
1789.  Vir  acris  ingenii , Linnœi  censor  duras. 

MEERBURG  (Nicolas  ).  Plantæ  rariores  , in-fol.  Lugd.  Bat.  1789. 

MEES  ( David  ).  Plantarum  metliodus  , in-l\.  Louanii  , 1763. 

MEiSTERN  (Georgius).  R.ariora  Indica , 1692.  Peregrinator  hortu- 
lanus. 

MENTZ.  pugil.  Christ.  Mentzelii  pugillus  rariorum  plantarum  , 
in-fol.  t632.  Species  nouce  borealis  Gern/aniœ  necnon  Alpinarum 
Italicarurn.  Icônes  fideles. 

MENTZ.  multiling.  Ejusd.  index  , seu  Pinax  Plantarum  multilinguis  , 
in-fol.  1682.  Vix  utilis  labor. 

MERR.  pin.  Christoplii  Merret  Pinax  rerum  Britanicarum  , in-8. 
Londini  , 1667. 

MEYEMBERG  (Henricus).  Flora  Eimbccensis  , 1712.  Medicinæ 
cultor. 

MICH.  gen.  Petri-Antonii  Micheli  nova  généra  Plantarum  , in-fol. 
Florçnliœ  ^ 1729.  Inventor  in  plurimis  , stupendus  vir  in  C/ypto- 
gamicis.  Figurœ  élégantes. 

MîEG  (Antonius),  Spécial,  observât.  in-  4.  B asile  œ , 1776.  Utiles 
plur'unce . 
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MO NCiI  ( David -Chryst.  ) Enumeratio  Plautarum  Hassiæ  , in-5. 

Cassclloe  , 1 776. 

Mj-DL.  dict.  Dictionnaire  des  Jardiniers  , traduit  de  l’Anglais  de 
lliil.  Miller  , in- 4.  Paris  , 1785.  ( Ouvrage  utile  et  le  premier 
pour  les  détails.  ) 

MILLER  ( Joannes).  Illustrationes  systematis  sexualis , 2 vol.  in-fol. 
Londini  , cum  fig.  1777.  Pulcherrimœ. 

MILLER  ( Joannes-Franciscus  ).  Icônes  Plantarum.  Londini  in-fol. 
1782.  Elégantes. 

MOEHRING  ( Paul  us  ).  Hortus  proprius  , 1736.  Medicus  Frisise. 
Plurimœ  nbservationes  n vœ  ; vide  Epist.  Hall. 

MOLDFNHAYER.  De  vasis  Plantaruin  , in— 4.  T rajècti  ad  Via— 
drum  , 1779.  Docta  et  utilis  lucubrntio. 

MüNARDES  (Nicolas).  Siinplicia  Americæ  , 1751.  Medicus  Hispa— 
nus.  ISova  plurima. 

MONN.  catal.  Catalogue  des  plantes  d’Auvergne  , par  M.  le  Mon- 
nier  j in- 4.  Paris  , 1744*  Quelques  espèces  neuves.  ( C’étoit  le 
ïagon  de  nos  jours.  ) 

MGNTALB.  hori.  Ovidi  Montalba.ni  hortus  Botanographicus.  Bo- 
nn niœ  , 1660  , in- 12. 

MONT.  Zanon.  Jac.  Zanoni  Historia  Botanica  latine  reddita  à Ca- 
fetan o Montio.  Bononiœ  , in-fol.  174*3*  Utilis  laboe. 

MONT,  prodr.  Joseplii  Monti  prodromus  stirpium  agii  Bononiensis. 
Bononiœ  , 1719.  Dives  catalogus  , gramina  rara. 

MORFNUS  ( Renatus  ).  Hortus  proprius  , 1621. 

MORIS.  hist.  Roberti  Morison  liistoria  Plantarum  , in-fol.  vol.  2 
et  3.  Oxonii  , 1899  , cum  fig.  Anglus,  Prof.  Botan.  Oxon.  Jac - 
tator  si  unquàm  fuit  inter  Botanicos  , sed  laborïosus  in  hàrtis  ob- 
servator  , propr  ias  plurimas  nouas  dédit , Plantas  non  paucas  pri- 
mas descripsit.  Vid.  Syst.  Bot.  tom.  4. 

MO  Ml  S.  ni  nu.  Roberti  Morison  plantarum  umbellifcrarum  distribu- 
tio.  Oxonii  , in-fol.  1O72  , cum  figuris  accuratis.  Ex  seminibus 
methodus  , alier.ee  hue  reductœ  sicut  U alerianœ. 

MORIS.  prœlud.  Roberti  Morison  præludia  Botanica  , sive  hortus- 
reg.  lilesensis  auetus.  Londini , in- 12.  16G9.  JSovœ  non  paucœ  lue 
prima  rfice  descriplee . 

MORIS,  hallucin.  Ejusd.  hallucinationcs.  C.  Bauhini  sive  præîudio- 
rum  pars  altéra,  Âppcllat  errores  Bauhinorum  quotics  isli  aliter  ge- 
nericè  nominant  spccies. 

MOUTON-FONTENTLLE.  Nous  devons  a cet  auteur  trois  ouvrages 
très-utiles,  i.°  Un  Dictionnaire  des  termes  teeniques  , 1 vol.  in- S. 
u.°  Un  Traité  sur  les  Systèmes  de  Botanique  , 1 vol.  in- 8.  3.°  Une 
Traduction  libre  du  Système  des  Plantes  de  Linné,  5 vol.  in-8.  Ils 
renferment  la  saine  Doctrine  de  Linné  ; aussi  doit- on  les  regarder 
comme  la  meilleure  Introduction  à l’Etude  des  Traités  de  ce  grand 
maître.  M.  Fontenille  a ajouté  au  texte  de  Linné  une  foule  d’ob- 
servations très-intéressantes. 

MUlL.  Jriderisch.  Otto  Fviderici  Muller  Flora  Friderischdalina. 
Argentoratiy  in— 8.  1757.  Ordine  Linnceano  Flora  clives. 

MULLER  (Julianus.)  Hortus  proprius,  1745. 

M HR  AT  US  (Joaunes.  ) Botanologia  , 17TO. 

MU R1U  t lia.  app.  medicam.  J.  Andr.  Murray  apparatus  nieditpi- 
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mini  , 5 vol.  in- 8.  Gottingœ  , 1976-1790.  Med.  Prof.  Bot.  Gott. 
Online  nalurali  , Opus  ex  opürnis. 

MURR,  prod.  J.  Andr.  Murray  prodroraus  stirpium  Gottingentium  , 
in-&.  Gottingœ , 1770.  JS  on  paucœ  annotationes  pretiosœ. 

ÎSECK.  Gallob.  Natalis  de  Neckf.r  deliciæ  Gallo-Belgicæ  , 2 vol. 

*>2-i  2.  1 768.  Plurimœ  ex  typo  naturœ  descriptœ. 

1NECK.  Musc.  Ejusd.  Methodus  Muscorum  , in- 8.  Manhemii  , t 7 7 1 » 
Plurima  contrà  Liniweum. 

NECK . physiol.  Ejusd.  physiologia  Muscorum,  in-  8.  Manhemii , 
177/j.  Ejusd.  Elementa  Botanica  , 3 vol.  2/2-8.  Iufurti , 1791. 
G um  ftguris.  Quœsiuit  généra  naturalia , verhi  gratin , Saponaria  , 
Silene , Cucubalus  , Agrostema  uniim  genus  primarium  constituant. 
MEREMBERG  (Joaflnes.  ) Naturalis  historia  , i635  , Û2-/0/.  Prof. 
Med.  Mantuæ.  Pauca  propria. 

ÏVlSSOLE.  Observations  Botanique*.  Mém.  Acad.  Par.  1711.  Me— 
deciu  de  Montpellier.  Botaniste  très  - exercé , qui  n’a  laissé  que 
quelques  descriptions  de  plantes  rares. 

ODONUS  ( Cæsar.  ) Plantæ  Theophrasti  , i56i.  Prof.  Bot.  Bonon. 
Opus  rarum , vix  utile. 

OED.  Dan.  Christian.  Oederi  Flora  Danica  , in-fol.  Hafniœ  , 1 766  , 
etc.  cum  Jig.  élégant,  saltem  1800  compulaiis  Mulferianis. 

OED.  elem.  Ejusd.  elementa  botanicæ , in-S.  Hafniœ  , 1764,  cum 
fig.  Opus  elaboratum  ; sœpè  sua  cogitata  proponit  Auctor. 

CED.  crypt.  Ejusdem  enumeratio  Plant,  cryptanter.  in-8.  Hafniœ  , 
1770.  JSumerosœ  rarœ  neçnan  novœ  nonnullœ. 

OELAF.  elench.  Nicolai  Oeuafen  elenchus  Plantarum  circà  Gedantim 
spontè  nascendum  , //2-13.  Gedani,  i656.  Medicus.  Simplex  cata- 
logus  taras  exhibens  vix  sperandas. 

ORTEGA.  Contin  de  la  Flora  Espagnola , in- 4.  tom  5 et  6 , 1784. 
Medicus  Ilisp.  Voyez  Quer. 

OSBECK  (Petrus.)  Iter  Chinense  , 1 7 5 7 • Theologus  Suecus.  JSon 
pauca  noua. 

PÀLLAS  (Petrus.)  Flora  Russica  , 2 vol.  in-fol.  Petropol.  1784. 

Germanus.  Opus  splendidum  , omni  puncto  perfectum. 

PALLAS  , dans  son  Voyage  de  Sibérie  , a publié  la  description 
et  les  figures  d’une  foule  de  plantes  qui  avoient  éludé  les  recherches 
de  Gmelin  : nous  lui  devons  encore  une  excellente  monographie  du 
genre  astragal , qu’il  a enrichi  d’un  assez  grand  nombre  d’espèces 
inédites. 

TANCOVIUS  (Thomas.  ) Icônes  Plantarum  , i654- 
PANZER  (Georgius.  ) Obscrvalioncs  Botanicæ,  in-J\.  JSorimb.  178t. 
Plerœque  pretiosœ. 

PARK.  Parad.  Josephi  Parkinsoni  Paradisus  in  sole  , in-fol.  Lon- 
dini  , 1G29.  JSrunc  rarissimum  Opus. 

PARK.  theat.  Josephi  Parkinsoni  theatrum  botanicum  , in-fol. 

1640,  cum  ft g.  Compilatio  cum  nonnullis  Auctori  propriis 
PASSÆUS  ( Crispinus.  ) Icônes  Boot.  1607.  Opus  nunc  rarissimum. 
PAULI  (Simon.  ) Quadripartitum  Botanicon  , 1640.  Prof.  Botan. 
Hafniensis.  JSumerosœ  annotationes  pretiosœ  circà  usum  cujuscjuc 
plantæ  officia alis. 

PA\V ILS  (Petrus.)  Hortus  Leydensis  , 1601.  Prof.  Bot.  Leiden. 

Me  rus  catalogua. 
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PELLE!  ERÏ  US  (Gaspard.)  Flora  Zelandiæ , 1610.  Mcdicus  Mons- 
prcliensis. 

PE  N A ( Petrus.  ) Lobehi  adversaria  , i58o.  Gallo-Provincialis.  Inter 
inventories  Plantarum  Galliœ'  Mericlionalis  prœcipuus. 

PEU  A BOOM.  Systema  plantarum  , in-!\.  Lug.  Bat.  irfr. 

PEFAGNA.  Institutiones  Botanicæ  , 5 vol.  in- 8.  Néapol,  ij85.  Italus. 
Linnœi  assec/a  coüegit  varia  hujus  Auctoris  annotata.  Adde  nu- 
merosas  observationes  ad  illustrationem  plantamm  regni  Napolitanï 
et  Six  il  ire. 

PETIT  (François.)  Observation  botanique,  1710.  Chirurgien  fran- 
çais. ( U a le  premier  établi  quelques  genres.  ) 

PE  FIVER  (Jacobus.  ) Gazophylacium  , avec  figures , 1691  , in-fol. 
Pharmacopæus  Londinensis.  Aune  rarwn  Ojms  , oliin  utile.  JS'ume- 
rosœ  Anglicanœ  hic  prima  vice  apparent  sculptœ. 

PE1ROUSE  (de  u)  Flore  Pyrénéenne,  avec  fig.  manuscrit  fran- 
çais. ( Le  Prospectus  annonce  plusieurs  espèces  nouvelles  et  rares. 

PHILIBERT.  Introduc  tion  à l’Etude  de  la  Botanique  , tome  Jlï,  in- 8. 
Paris  , an  \ IL  Cet  Ouvrage  mérite  à tous  égards  le  titre  d’une 
bonne  Introduction.  Il  offre  l’anatomie  et  la  physiologie  des  plantes  , 

1 explication  des  termes  techniques  , le  développement  des  mé- 
thodes de  Tournefort  , de  Linné,  de  Jussieu  , des  aperçus  sur  les 
usages  des  végétaux. 

PISO  ( Guillelmus.  ) Iter  Brasiliæ  , 1648,  cum  figuris , in-fol.  Med. 
À m st.  Plurima  tune  nova. 

PLANTINUS  ( Christoph.  ) Icônes  aliorum  , i58i.  Bibliopol.  An- 
tuerpiæ. 

PLAZ.  Organorum  in  plantamm  partibus  historia  , in— Lipsiœ  , 
1751. 

PLENK.  Icônes  plantarum  medicinalium  , in-fol.  Viennœ  , 1788. 
Icônes  fidèles.  ( Vir  clarus  in  Chirurgicis  ; verè  methodicus  ; 
novam  collectionem  iconum  plantarum  medicinalium  molilus  est.  ) 

PLI  KEN.  Phytog.  Leonardi  Plukenetii  Pbytographia.  Lor.d. 
179.0.  Figuras  numerosissimae  plerœque  ex  speciminibus  siccis  et 
fragrnentis  delineatoe  ; ininima  quantitas  Kuropœamtn , pauccts 
descriptœ. 

PLU  KEN.  Almag.  Leon.  Plukenetii  Almagestum  botanicum , in- 4. 
Londini , 1696. 

PLUM.  ntanuscr.  Pi.um.  dess.  Les  manuscrits  et  les  dessins  du  Pcre 
Plumier  , conservés  au  cabinet  d’estampes  du  Roi , à Paris. 

PLUMIER.  Gênera  plant.  Americ.  Paris  , 1673,  cum  figuris. 

Fidelis  et  sagnx  imitator  Tournefortii. 

PLUMIER.  Plantæ  Americanæ  , 169.3  , cum  fig. 

PLUMIER.  Filices  Americanæ,  in-fol.  cum  fig.  ( JVullis  neque 
periculis  neque  laboribus  perterritus  , plures  ipse  soins  nondhm 
descriptas  in  Indiis  Occidentalibus  plantas  plus  observavil  quàm 
ornnes  hujus  cevi  Botanici.  ) 

POIRET.  Éncyelopédie  méthodique  , suite  de  la  Botanique  , 5.®  et 
6.®  vol.  Paris  , au  19.  Cet  Ouvrage  précieux  n’a  pas  dégénéré 
entre  les  mains  de  ce  savant  continuateur. 

POLL  Paint.  Historia  Plantarum  in  Palatinatu  nasccntium  , in  -8. 
3 vol.  Manhemii , 1776,  cfim  fig.  Medicus  Germanus.  ( f era 
historia  Plantarum  hujus  regionis  quoe  plerœque  in  aliis  Gallu» 
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aut  Gcnnaaiœ  reperiuntur  ; accurala  synonymia  , descriptiones  plc- 
uioics  ad  viva  spccimina  scriptoe.  Inter  optimos  recentiomm  jure 
annumerandus  ; jigurce  paucœ.  Jüvenis  morluus. 

PON.  fiald.  Gio.  P on  a.  monte  Baldo  descritto.  Venez  ia  , 1617  , 
in-l\ . cum  fi  g.  Plenior  hœc  editio. 

PO  V.  Bald.  lut.  Itcr  montis  Baidi  Pétr  i PonAE.  Basileœ  1 in  - \. 

1608.  N o i>a s nonnullas  delineari  yllpinas  curavit. 

PONTED.  comp.  Juin  Pontederae  compendium  tabularum  botani- 
carum.  Patavii , 1718,  in- 4.  Scriptor  elegans  , taras  nonnullas- 
que  noyas  Italiœ  cives  recognovit. 

POINTED.  anihol.  et  diss.  Ejusdem  anthologia  et  dissertationes  bota- 
nicæ.  Patavii  , 1 730  , in- 4. 

PORT,  phyton.  Joannis  Baptistæ  Portas  phytognomonia  plantarum. 
Francofurli , 1 588  , in- fol.  Opus  singulure  signaturas  plantarum 
exhibens. 

QIJER  (Joannes.  ) Flora  Espanolla.  Madr.  176^,  4 vol.  I/î_4*  cum 
Jig.  Medicus  Iiispanus.  Prof.  Bot.  Madr.  Figurœ  numerosœ  sat 
accuratœ  , rarœ  species  non  paucœ. 

RAI.  Cantabr.  Joannis  Raïi  Catalogus  plantarum  circk  Cantabri- 
giam  nascendum.  Cantabrigiœ  , 1GG0,  in-\  2.  Theologus  Anglus. 
RAI.  slngl.  Joannis  Raii  catalogus  alphabetiçus  plantarum  Angiiae 
et  Insularum  adjacentium.  Londini , 1677  , in- 12.  edit.  2, 

RAI  Synop.  Raii  Synopsis  methodica  stirpium  Britannicarum  , 
edit.  I.  1G90.  edit.  ÏI1.  (à  Dillenio  aucta.  ) Londini , in- 8.  1724  , 
cum  jig.  ( Enumeratio  juxtà  afjinitates  naturales  , characteres 
genemm  faciles  , diagnosis  specierum  tuta  , vires  communicalœ 
experimentis  natœ  , non  paucae , descriptiones  novarum  specierum  , 
praesertim  Muscorum  aut  Fungorum.  Fïgurae  plurimae  , elegantes. 
RAI.  Syllog.  Raii  Sylloge  plantarum  extra  Angliam  nascentiuin  , 
in- 8.  Londini  , 1694.  Catalogus  alphab.  observationes  plurimae. 
RAI.  var.  Meth.  Joannis  Raii  de  variis  Mctliodis , in-S.  Londini  ,, 
( 1696.  Défendit  characteres  genemm  ex  habitu. 

RAI.  Meth.  entend.  Joannis  Raii  Metliodus  emendata  , in-S.  Lon- 
dini , 1 703.  Methodus  perfection  ; graminum  enumeratio  nova. 
RAI.  Histor.  Joseplii  Raii  Historia  plantarum  et  supplementum  y 
3 vol.  in-fol.  Londini , 1686.  ( R.aius  , aemulus  Tournefortii  , 
nec  horti  botanici  pmefecturam  , nec  copiant  librorum  , nec  tain 
magnas  peregrinationes  obtinuit , sed  summo  judicio  praeditus  ? 
nullis  praejndiciis  imbutus  , semita  naturae  prosecutus  , omnium 
praedcccssoriun  descriptiones  trutinavit  , plerasque  ad  specimina 
aut  viva  aut  sicca  emendavit , novas  species  plurimas  addidit  ; 
omîtes  juxtà  methodum  naturalem  disposait . 

RAMOiND.  Description  des  plantes  inédites.  Bulletin  des  Sciences  par 
la  Société  philomatique,  n.°  /j  1 et  suivans.  Voyages  au  mont 
Perdu  et  dans  la  partie  adjacente  des  Hautes-Pyrénées  , 1 vol.  in- 8. 
Paris , an  IX.  Ces  iutéressans  Ouvrages  nous  prouvent  que  les  Py- 
rénées recèlent  encore  une  fouie  d’espèces  neuves. 

RAMSPECH  ( Joannes-Carolus.  ) Observa donum  botanicarum  spéci- 
men I et  II , in- 4.  Basileœ  , 1752.  Medicus  Helvetus. 

RAUWOLF  (Leonard.)  lier  Orientale  , 1682.  Medicus  Germanus. 

Inventor  plurimarum  specierum  c/uas  misit  Dalechumpio  et  aliis. 
REAUMUR  (Réué-Amoine.  ) Mémoires  de  l’Académie  des  Sciences 
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de  Paris,  Fucus,  etc.  1710.  Français.  ( Savant  utile  , dorrt  toutes 
les  recherches  tendoient  au  bonheur  de  la  société'.) 

REGNAULT.  La  Botanique  mise  a la  portée  de  tout  le  monde  , 
in-fol.  Atlas,  avec  ligures  enluminées  des  plantes  officinales,  Paris  , 
1774.  Presque  toutes  les  figures  gravées  d’après  nature  sont  excel- 
lentes. 

RE1CHARD  (Joannes-Jacobus.)  Flora  Mœno-Franeofurtii.  Francfort - 
sur-le-Mcin , 2 part,  in- 8.  1772.  Voyez  Linné.  Paucce  annotatio- 
nes  , species  nonnullce  rarœ. 

RENEALM.  specint.  Pauli  Renealmi  specimen  liistoriæ  plantamun  , 
in- 4.  Paris,  1619.  Nomina  Graeca  , Jigurae  bonae , Gentianae  plu- 
rimae  appropinqualœ. 

RENEAULME  (Michel.)  Observations  de  Botanique,  1609,  Paris. 
Académicien.  Les  sujets  qu’il  a traités  annoncent  des  connoissances 
profondes. 

REUSS  (Carolus-Fredericus.)  Compendium  Botanicum.  Ulm.  178$, 
in- 8.  Utile , sed  nihil  proprii. 

REYG.  Gedan.  Gottfriedi  Reygeri  Flora  Gedanensis  , in- 8.  Ge - 
dani  , 1764.  Rame  nonnullae  , plurimae  descriptiones  ad  natura/n 
peractae . 

RHEEDE  (Henricus.  ) Hortus  Malabaricus,  6 vol.  in-fol.  Præfectus 
Batavicus.  Opus  splendidum  , nunc  rarum.  Figurae  accuratae  , 
descri  tiones  longiores  , plcraeque  plantae  novae.  Inter  praecipuos 
numerandus  inventores, 

RI  VENUS  ( Augustus-Quirinus.  ) Ordines  plantarum  flore  regulari 
monopetalo , flore  regulari  pentapetalo  , etc.  in-fol.  1690  et  1709. 
jyielhodus  facilis  , Jigurae  ad  ramos  hortensium  delineatae  , no- 
mina trivialibus  Linnaei  analoga. 

ROBERT  (Nicolas.)  Figures  sur  vélin  de  la  Bibliothèque  Nationale. 
Peintre  français.  Cette  collection  , qui  a été  continuée  jusqu’à  ce 
jour  , est  un  des  plus  beaux  monumens  de  la  capitale. 

ROBIN  ( Joannes.  ) Hortus  Parisinus  , 1601 , in- 13.  Prof.  Botan.  Paris. 
Merus  calalogus. 

ROBIN  (Yespasien.)  Hortus  Parisinus  , 1623.  Prof.  Botan.  Paris. 
Simplex  catalogus 

RONDELET  ( Guillaume.  ) De  piscibus  Lugd.  i554  , in-fol.  Profes- 
seur de  Montpellier  , né  en  1007  , mort  en  i566.  11  a formé  l’E- 
cluse , Pobel , Péna  , etc. 

ROSEN.  Observationes  Botanicæ , 1749,  in- 4.  Suecus.  Linnaei  ini- 
jnicus.  Vide  Epistolas  Hallero  missas. 

ROSSLIN  (Rhodion)  Eucherus.  Herbarium  Cuba? , i533.  Medicus 

Francofurtensis. 

ROUCEL.  Flore  du  Nord  de  la  France  , 2 vol.  in- 8.  Paris  , an  XI. 
Ouvrage  élémentaire , utile  pour  les  Départemens  de  la  Lys  , de 
l’Escaut , de  la  Dyle  et  des  Deux-Nèthes. 

ROTH  ( Antonius-Georgius.  ) Tentamcn  Floræ  Germanicæ  , 2 vol. 
z/î-8.  Lipsiae  , 1789.  Opus  siunmâ  cura  elaboratum , cujus  ultima 
VQlumina  anxiè  exspeclamus. 

ROTTBOLL  (Georgius-Fredericus.  ) Descriptiones  et  icônes  rario- 
rum  plantarum.  Iiavelbergae  , 1786  , in-fol.  Opus  inter  praes - 
lantiora. 

ROUSSEAU  (Jean  - Jacques.  ) Lettres  sur  la  Botanique;  Diction-! 
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naire  des  termes  botaniques.  Le  plus  vertueux  des  Philosophes. 
Amateur  passionné  de  la  Botanique  , il  avoit  recueilli  de  ses  ob- 
servations plusieurs  résultats  lumineux  qu’il  n’a  pas  publiés. 

ROY  EN  prod.  Adriani  Van.  Roviîn  Flor*  Le\  deusis.  prodromus,  i/i-S. 
Leydae  , 17^0.  Observationes  paucac , pfurirnae  species  prima  vice 
définit  ae  , nova  methodus  dicta  naturalis. 

R O Z.  Dict.  Dictionnaire  ou  Cours  complet  d’ Agriculture  , par 
M.  l’abbé  Rozier  , Paris  , 12  voU  in- 4.  Voyez  l’éloge  de  ce  savant 
dans  le  premier  volume  des  Démonst.  Eiém.  de  Bot.  ( Les  figures 
des  plantes  sont  celles  de  Régnault  extrêmement  réduites  ; les  des- 
criptions assez  exactes.  ) 

RUDBECK  (Olof.)  Hortus  üpsaliensis  , i658.  Prof.  Eotan.  Upsal. 
RUDBECR  (Olof.)  filins  præcedentis.  Iter  Lapponicum  , 1680. 
Prof.  Bot.  Upsal.  Amborum  Cantpi  Elysii  liber  1.  Gramina,  in-fol. 
1702,  lib.  II.  Bulbosæ  , in-fol.  1701.  Harissimum  Opus. 

BUELL.  stirp.  Ruellii  de  naturà  stirpiurn  , in-fol.  Parisiis  , i536. 
Stylo  eleganti  vulgares  plantas  descripsit , sed  dijjicilimè  species 
eruuntur. 

RUMPHIUS  (GeorgiusE.  ) Herbarium  Àmboinense,  7 vol.  in-fol. 
cum  (ig.  Amstelodami , i^o5.  Consul  Batavus  Amboinensis.  Splen- 
didum  opus  , cujus  figurae  optimae , descriptiones  accumlae  ad 
vivas  plantas  redactae , sed  plcraeque  incornplelae. 

RUPP.  lenens.  Henrici-Bernardi  Ruppix  Flora  Icnensis,  in- 8.  edit.  1. 
1718.  Francofurti  et  Lipsiae.  Priants  généra  nonnulla  cum  Dillenio 
definivit  , rarasque  Gcmianiae  species. 

RUPP.  Hall.  Ejusdem  Ruppix  Flora  , edente  Hallero  , in- 8.  lenae  , 
Homo  singularis  , dura  corpore  , praeditus  tcnacissimd  me - 
moriâ  , sed  anirno  immiti  H ivinum  praeceptorem  vituperavit. 
SABBATI  (Libei-atus.  ) Flora  Roman  a , 1 > 4 4 • Chirurgus  Romanus. 
Merus  catalogus. 

SABBATI  ( Ludovicus.  ) Hortus  Romanus  , 7 vol.  in-fol.  cum  figuris 
fucatis.  1772',  liomae.  Medicus  Romanus.  Figurae  sat  bonae  ? 
sed  texlus  hoc  temporc  vix  placebit.  t 

SAINT- AM  AN.  Bouquet  des  Pyrénées  , ou  Catalogue  des  Plantes 
observées  dans  ces  montagnes  , imprimé  dans  soxx  Voyage  aux 
Pyrénées  , 1 vol.  in- 8.  Metz  , 178g. 

ELÜGE  de  Charles  Linné  , 1 vol.  in- 8.  Cet  éloge  a été  dicté  par 
l’amour  de  la  science. 

SAUV.  Meth.  Francisci  Sauvages  Methodus  foliorum  , in-S.  La 
Haye , 17V1.  JSova  certè  sed  malè  delineata , classes  à Joins , or - 
dînes  à floribus  , généra  nonnulla , plurimasque  species  primas 
definivit. 

SAUSSURE  (Henri-Bernard.)  Observation  sur  l’écorce  des  feuilles 
in- 12.  Genève  , 1763.  Foules  utiles  , plusieurs  neuves, 

VOYAGES  dans  les  Alpes  , 4*  vol.  m-4  JSeufchatel,  1779  et  1796. 

Ouvrages  précieux  par  les  faits  nombreux  qu’ils  présentent. 
SCALIGER  (Jules-César.)  Commentarii  in  Theophrastum , i564* 
Medicus  Veronensis.  JSolae  eruditae  quae  sunt  veto  Botanico  sat 
inutiles. 

SCALIGER.  ( Josephus- Justus ) fîlius  præcedentis.  Commentai ii  ia 
Plinium  , 1612.  Profess.  Levd.  IVec  iste  assuctus  cum  vlantis 
SCHÆFFERUS  ( Carolus.  ) Elora  IUlensis , 1662. 
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SCHÆFFER  ( Joannes-Christian.  ) Fungorum  icônes.  Balisbonac  * 
I7<So  ? 4 V°C  "*;4«  fîguris  fucalis.  b igurae  Jideles  , sed  plu - 
limae  met  as  offerunt  varietates.  (J pus  verè  preliosurn. 

SCIIEUCHZ.  gram.  Joannis  Scheuchzeri  Agrostographia  , seu  His- 

tolH  £ramln  unl-  Jiguri , 1 719*  O pus  in  hoc  online  sinè  pari . 
sed  nul/a  descriptio  verè  characteristica. 

SCIIEUCHZ.  itin.  Jacobi  Scheuchzeri  itinera  Alpina.  Lugd.  Batau. 

1 9 vol.  in-(^ . P Lurimi  catalogi  rariorwti  plantarum  cumantio— 
tationibus  et  Ji gu  ris  sat  accuralis. 

SCHMILUEL  ( C.uolus  - Christian.)  Icônes  et  analysis  plantarum. 
JS orimbergae  , 1782  , in-Jbl.  Pulcherrimae  icônes  , descriptiones 
optimae  , ulinam  numerosiores  ! 

SCHOEPF  (J.  David.)  Materia  medica  Americana.  Erlang , 1787, 
*n~ 8*  Egregium  (Jpus  , methodo  Linnaeand  in  materià  medicd  cons- 
cription. 

SCHOL  Bot.  Voyez  Tournefort. 

SCHÜLLER  ( Franciscus-Antonins.  ) Flora  Barbiensis.  Lipsiae , 1775, 
in- 8.  Paucae  annotationes  propriae. 

SCHRADER  (Carolus-Franciscus).  Généra  plantarum  selecta.  Hallæ  , 
1780  , in- 8. 

SCHRANK  ( Fredcricus  ).  Flora  Baïerschensis.  Miinch.  1789, 
in-  8. 

SCHW FNKFEL.  Siles.  Caspardi  Schwenkfeldi  catalogus  sdrpium 
Silesiœ.  Lipsiœ  , 1600,  in- \.  Diues  catalogus.  JSonnullœ  utiles 
vbseruationes  , rarae  plantae  paucae. 

SCO?.  Carn.  Joannis  Scopoli  Flora  Caruiolica  , 2 vol.  m-8.  1772. 
O;  ius  eximium  numéro  specieruni , copia  annotationum  , Jiguris  ac- 
curatis  commendandum , methodus  Linnaeana  ; plurimas  species  ad 
alui  généra  amandauit. 

SCO?,  carn.  ed.  I.  Ejusdem  editio  prima.  Viennae  , 1760,  in  — 8. 
Methodo  nalurati  disposita  , descriptiones  numeroscie. 

SCO?,  ann.  hist.  rwiur.  Josephi  Scopoli  annus  historiæ-naturalis  , 
1,11,  111  , IV  et  V ; in  -8.  1769  et  1770.  Rarissimae  Alpinae 
plantae  enucleantur. 

SCO?,  introd.  Josephi  Scopoli  introd  ictio  ad  historiam  naturalem. 
Pragae  , 1777  , in- 8.  Quaesiuit  ordines  naturales. 

SCOP.  jund.  Bot.  J.  Scopoli  fundamenta  Botanica.  Viennae  , 1782  , 
in- 8.  JSova  cogitata  circà  inflorescentiae  determinationem  , circà 
genuinam  fructuüm  differentiam  , circà  modum  généra  et  species 
in  posterum  statuendi  , etc. 

SCOP.  pl.  subterr.  J.  Scopoli  Dissertationes  ad  scientiam  naturalem 
pertinentes  ; item  de  plantis  subterraneis.  Pragae  , 1 762  , i/z-8. 

SLBA  (Albertus).  Musæum  , 1735  , in -fol.  cum  Jiguris.  Pharma- 
copæus  Amstelodamensis.  Splendidum  (Jpus  , pauca  botanica. 

SEG.  Veron.  Joannis-Francisci  Seguier  plantae  Veroncnses  cum 
supplcmento.  V eronae  , 1 7^5  et  1754  , 3 vol.  in- 8. 

( Methodo  Tourneforlii  emendatd , plurimas  ratas  avl  nouas  species 
offert  cum  Jiguris  nitidis  ; plurimas  alias  ineditas  in  Musaeo  optimi 
senis  vidi , anno  1778). 

SENEBIER  de  Genève.  Physiologie  végétale  , 5 vol.  z/z-8.  Genève  , 
an  8.  Cet  ouvrage  présente  , avec  la  plus  grande  clarté  , toutes  les 

counoissances 
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Connoissances  acquises  sur  les  organes  des  végétaux  , et  sur  le  mé- 
canisme de  leurs  fonctions, 

SHAVV  (Thomas).  Iter  Orientale  , 1738.  Professor  Tlieolog.  Oxo- 
niensis. 

SHERARD  ( Guillelmus  ) uatus  1670  , mortuus  1728.  Pinax  planta- 
ruin  , mamiscr.  Pruiceps  Bulanicorum  sui  temporis. 

SCHRERER  ( j.  C.  D.)  Fascic.  de  graminibus  , germanicè.  Lipsiae  % 
1 769  , vol.  in-folio , cum  figuris.  Opus  eximium  , figurae  nitidae. 

SCHK.  Schkuhr.  Histoire  des  Carex  ou  Leichcs  , augmentée  par  de 
la  Vigne  , 1 vol.  in-l\.  avec  figures.  Leipsi A , 1802.  Monographie 
parfaite  ; synonymie  , descriptions  complètes  et  exactes  5 figures, 
soignées  et  caractéristiques. 

9IRBALDUS  (Robertus).  Scotia  , 1684.  Medicus. 

SIM.  (Paul.)  t juadrip . Simonis  Pauli  quadripartitum  Botanicum. 
Jio  stock  , 1640  , in- 4.  Opus  utile  , numéro  s as  exhibais  herbarum 
tpi  alita  tes  experieniid  conjirmatas. 

SLO  AXE  (Ilans.)  Plantæ  Jamaïcæ  , 1707,  in-folio  , cum  Jiguris . 
Anglicc.  Figurae  accuralae  , species  novae  plurimae. 

SMITH  (J.  E.  ) Plantarum  icônes.  Londini  , 1 789  , 2 vol.  in-folio „ 
( V ir  doctus  , ille  qui  émit  minirno  pretio  iMusaeum  Linnaei.  ) 

SOLANDER.  Peregrinator  celebris  , 1790. 

SONNER  AT.  Voyage  dans  l’Inde  , 1782.  Lyonnais.  (Il  avoit  re- 
cueilli un  herbier  précieux  qu’il  a abandonné  b Lamark.  ) 

SP  AL  LAN  Z ANE  Observations  , 1784.  Italien.  (Homme  de  génie 
qui  a marqué  toutes  les  années  de  sa  vie  par  des  découvertes  éton- 
nantes ). 

SPARMANN.  Voyage  au  Cap  , 1785.  Suédois.  ( Ouvrage  curieux  j 
peu  d’observations  sur  les  végétaux.  ) 

SPIG.  Isag.  Andriani  Spigel  ii  Isagoge  in  rem  lierbariam.  Leydae „ 
i633  , in-ïf  Opusculum  non  contemnendum  circà  praeparationem 
herbarii  et  alia  , annotationes  varias  exhibais. 

STAPEL  (J.  Bodæus.  ) Herbarium  Theoplirusti  , 1 644*  Medicus 
Amstelodamensis. 

STÆHELINUS  ( Benediclus  ).  Observationes  botanicæ  , 174°*  Medi- 
cus Helvctus.  Egregius  Botanicus  , Hulleri  amicus.  ’ 

STELLER  (Georgius).  Peregrinator  in  Sibiria , 174G,  manuscr.  ine- 
dita.  Eide  Gmelini  Flora  Sibirica. 

STERBECR  (Franciscus  ).  Fungi,  1 644*  Piumerosi  cum  figuris  . 

. ^ ; <7  0 7 

plurmns  Cousu* 

SURIANUS  J.  Don.  Peregrin.  Amer.  1698.  Medicus  Massiliensis  , 
cornes  patris  Plumier. 

SWARZ  (Olaüs)  , Suecus  , Indiam  peragravit.  Généra  et  species 
Plantarum.  1788.  Obs.  Botanicæ  quibus  Plantas  lndiæ  Occid. 
illustravit  1791. 'Flor.  Ind.  Occid.  auc ta  , 1797.  Legitimus  Linnœi 
Discipulus.  Plurimarum  Plantarum  i; mentor, 

SVVER.T.  Florileg.  Emanuelis  S w e r t ii  Florilcgium.  Franco  firti 
in-folio.  Icônes  pulcherrimae. 

SWINGER.US  ( Thcodorus).  Theatrum  Botanicum  , , cum  figuris 
1690.  Profess.  Med.  Basil. 

SYREN.  Herb.  Simonis  Syrenii  Herbarium,  polonicè  , 1612  in- 
folio,  cum  figuris.  Polonus.  Dfihil  proprium  , figurae  Mattllioli. 

T AB.  ico«.  Jacobi-  Iheodori  T a^ernaem.oîntaki  icônes  plantarum, 

J orne  Ul.  g " 
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t rancofurti , 1790,  i/z— 4 • fcurtim  alioruni  figuras  imita  tus  , se  J 
plunmas  suas  Louas  offert . 

TERTRE  (J.  B.  pu  ) Voyage  aux  Antilles  , i65/j-  Monachus  Gallus 
Dominica  nus. 

TflAL.  Herc.  Joannis  Thalti  Sylva  Hcrcinica.  Post  Camerarii  hor- 
tum.  JSonnulce  novarum  descripliones  , phirimœ  mcrè  denominatœ  , 
obscur  ce  ; icônes  aut  Camerarii  cnit  Gesneri. 

THEO  1 HR.  List.  pl.  Theophrasti  Eresii  Historia  plantarum  cura 
notis  et  commentariis  Bodæi  h Stapel  , Scaligeri  , Constantini.  Ams- 
lelodarni , 1 644  ■>  infolio. 

■{  Plurirnae  obsetvationes  curiosae  et  utiles  , plurimae  notiones  gene- 
rales prctiosae , sed  difficile  est  in  speciliaribus  cognoscere  qui  b us- 
nam  speciebus  recentiorum  attribula  Auctoris  concedenda  ; obscurci 
pturima  vix  à lynceis  enodanda  ). 

THE  VET  (Andréas).  Iter  Àmericanum  , 1 558.  Franciscanus. 

THOUIN.  Prof  essor  Parisinus  ; Mémoires  manuscrits  1790.  Jlo- 
tanicus  egregius  , qui  quolibet  anno  , nobis  , generoso  animo  , ra- 
rissïmarwn  specierum  nobis  mittit  semina. 

THUIL.  1 huillier.  La  Eloi-e  des  environs  de  Paris  , première  édition, 
j vol.  in- 12.  Paris  , 1790;  seconde  édition,  1 vol.  in-8.  Paris , 
an  7.  Cet  infatigable  Botaniste,  a découvert  plusieurs  espèces  rares  ? 
qui  avoient  échappé  aux  recherches  de  Vaillant. 

THU1NBERG.  Flora  Japonica.  Lipsiae  , in-8.  1784.  Ejusd.  Disserta- 
tiones  Academicæ  plurimæ , in-\.  Suecus.  Descripliones  optimae  , 
figurae  elegantes. 

THURiNEISIER  ( Leonh.  ) Herbarium,  1578.  Medic.  Helvetic. 

TILL.  Pisan.  Michaëlis- Angeli  Tilli  catalogus  plantarum  horù 
Pisani.  Florentine , 1728,  in-folio  , curn  fîguris. 

TOLE.  Fungi  Mecklemb.  selecti  , 1 fasc.  in- 4.  Lunaeburgi , 1790. 

. Gerraanus  Me  die  us. 

trou  R N EF.  inst.  Josephi  Pitton  de  Tournefort  Institutiones  rci 
herbariæ.  Lugduni  , 1 7 t 9 , 3 volum.  in-  f cum  corollario  ad 
Jinem. 

/ Le  Discours  préliminaire  , sous  le  nom  d’ Jsagoge  , présente  l’his- 
toire abrégée  de  la  Botanique  , dont  les  deux  tiers  au  moins  sont 
copiés  mot  à mot  des  différeus  Auteurs  cités  en  marge.  Les  genres 
de  Tournefort  ne  sont  pas  assez  bien  définis  , mais  les  figures  qui 
accompagnent  les  descriptions  sont  admirables.  Observez  avec  quel 
art  les  variétés  sont  disposées  sous  l'espèce  principale  ). 

TOURNEF.  Elèm.  Elémens  de  Botanique  , par  M.  de  Tournefort. 
Paris  , 1 597  , 3 vol.  in-8. 

( Cette  édition  , très-recherchée  de  nos  jours  , n’est  préférable  que 
par  quelques  nuances  dans  la  beauté  des  épreuves  ; le  texte  fran- 
çais est  bien  au-dessous  du  latin  ; il  est  vrai  que  dans  celui-ci  il 
a supprimé  une  centaine  d’observations  critiques  des  genres  de  Rai  , 
que  l’on  trouve  dans  l’édition  française  ). 

TOURÎNEF.  Paris.  Histoire  des  plantes  qui  naissent  aux  environs  de 
Paris  , seconde  édition  , 2 vol.  in- 12.  Paris  , 1 725. 

(Quoique  cette  édition  de  Bernard  de  Jussieu  soit  plus  utile  parles 
additions,  ou  recherche  la  première,  1 vol.  in- 13  , qui  est  plus 
belle.  C’est  peut-être  de  tous  les  Ouvrages  de  Tournefort  celui  où 
il  s’est  montré  le  plus  Botaniste  ; la  partie  de  discussion  annonce 
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tm  homme  consomme  : d’ailleurs  , il  renferme  des  descriptiô'ns  de 
plantes  qui  ne  se  trouvent  pas  dans  les  Instituts  ). 

TOURiSEF.  Paris.  Histoire  des  plantes  qui  naissent  aux  environs 
de  Paris,  première  édition,  i vol.  in-S.  1698. 

TOIJRNEF.  opt.  melh.  J os.  Pitt.  de  Tournefort  de  optimâ  me- 
tiiodo.  Paris , 1 5gj  , 1/2—8- 

TOERXEF.  6chol.  B o Lan.  Schola  Rota  11  ica.  ylmstelodami  , in- 12  v 
1689. 

( Catalogue  écrit  sous  la  dictée  de  Tournefort.  On  y trouve  les  germes 
de  sa  méthode). 

TOURNEF.  voy.  Voyage  au  Levant  fait  par  ordre  du  roi.  Lyon  , 
3 vol.  in- 8.  1717. 

(Pour  juger  Tournefort,  il  faut  lire  ses  voyages;  c’est  là  que  l’on 
peut  s’assurer  de  l’étonnante  variété  de  scs  connoissauces.  Ils  pré- 
sentent la  description  de  soixante  des  plus  rares  plantes  du  Levant 
avec  d’excellentes  figures  ). 

TOLRN.  ch/or.  Chloris  Lugdunensis  , par  M.  de  i,a  Tourrette. 
Coloniae  yîllobrogum  , 1985,  in- 12.  Voyez  l’Eloge  de  ce  savant 
au  commencement  du  premier  volume  des  Démonstrations  Elé- 
mentaires de  Botanique. 

TOURR.  Pilât.  Voyage  au  mont  Pilât,  yî  oignon  , 1770,  in-S.  Ejusd. 
Botanicon  Pilatense  cum  præcedenti  ; Catalogus  , methodo  Linnaea- 
nâ  ; species  568  , inter  quas  i3o  subalpinæ  , quarum  nonuuilæ  ra- 
rissimæ. 

TOZZET.  horl.  Flor.  Catalogus  plantarum  horti  Cæsarei-Florcntini 
autore  Petr.  Micheli  , edidit  Targioni  Tozzeti.  Florentine , 1748, 
in-J'olio. 

TRADESCANTIUS  (Joannes).  Hortus  proprius  , 1646.  Medicus 
Anglus. 

TRAG.  List.  Hieronimi  T R agj.  liistoria  plantarum.  y] r gentiane  , 
1 55-2  , 2/2—4.  Figurae  non  paucœ  propriété  , reliquae  Fuchsii , an- 
notationes  utiles  , descriptiones  brèves  , sed  propriété  et  Jidcles. 

,TREW  (Ch.  1.)  Observations  variæ  , 1717.  Medicus  JNorimbcr— 
gensis.  JSovas  ciut  ratas  plurimas  species  proposuit  cum  nitidis, 
iconibus. 

TR1UMFETTI  (J.  B.)  Observationes  Botanicæ  , i685.  Professor 
Botan.  Romæ. 

TURJNERl  S ( Guillelmus  ) . Herbarium  , i55i.  Medicus  Anglus. 

TURRA.  Floræ  Italicæ  prodromus.  V incentiae , 1782.  Italicus  Me- 
dicus. 

VAIL.  Paris.  Sebasliani  Vaillantii  Botanicop  Parisiense.  Lugd. 
Batav,  1727  , in-folio  , cum  figuris. 

tVAILL.  Botan.  Botanicum  Parisiense  , Operis  majoris  prodromus. 
Paris  , 1743  , 2/z— 4- 

iVAILL.  struct.  Scrmo  de  structura  florum.  Leydac  , 1728,  2/2-4. 
(Les  recherches  de  Vaillant  sur  les  Composées  et  sur  les  Cryp- 
togames  lui  assurent  un  rang  distingué  parmi  les  Botanistes  ; Linné 
le  loue  souvent  avec  enthousiasme  ; il  seroit  plus  louable  encore 
s’il  n’avoit  pas  censuré  Tournefort  son  maître  avec  tant  d’aigreur )- 

VAILL.  Mém.  Mémoires  de  l’Académie  royale  des  Sciences  , années 
1718  , 1719  , 1720,  1721  et  1722  , contenant  les  Cynarocéphales  , 
les  Corymbifères  , CUicoracées  , Dipsacées , etc.  par  M.  Vaillant. 
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TALENT  EN!  (Ch.  B.)  HerWmni  , 1710.  Prof.  Med.  Giess. 

VALENTIN I (Miclie  B.)  Viridarium  Hessense  , 1707 . Prof.  Med. 
Giess, 

VALENTYN  ( Franciscus  ).  India  vêtus,  17*24.  Theologus  Am- 
boinæ. 

VALLÎSNÏERI  ( Antonius  ).  Ohservationes  variæ  , italicè.  1710  , 
i/z-fol.  Prof.  Medic.  Patav.  Pauciora  circà  vegetabilia  , slupenda 
cire  à anima  lia. 

VAN DELLI,(  David  ).  Faseic.  plantarum  , in-f^ . Ollysip.  1771. 

VATER  ( Abraham  ).  Hortus  Wittemberg.  1722.  Profcss.  Bot.  Wit— 
temberg. 

VENTENAT.  Tableau  du  Piègne  végétal  , 4 vol.  in- 8.  avec  figures. 
Paris  , an  7.  Cet  Ouvrage  doit  être  regardé  comme  une  excellente 
introduction  , à la  méthode  naturelle  de  M.  de  Jussieu  ; mais  ce 
qui  placera  l’Auteur  au  nombre  de  Ceux  qui  ont  enrichi  la  science  , 
ce  sont  ses  Monographies  des  plantes  rares  des  jardins  de  l’Impé- 
ratrice. 

VAUCHEB.  Histoire  des  conferves  dAau  douce  , 1 vol.  in- 4.  Ge- 
nève , an  11,  avec  figures.  Cette  Monographie  est  une  des  mieux 
rédigées  pour  les  plantes  cryptogamiques. 

,VESL.  in  Alp.  Joannis  Veslingii  notæ  in  Prosp.  Alpini  Opcribus. 
Palavii , iG38,  in- 4. 

VI CAT.  Histoire  des  plantes  vénéneuses.  Yverdun  , 177b.  Médecin 
Suisse.  ( Ouvrage  bien  rédigé  •,  l’Auteur  n’a  cependant  pas  été  assez 
sceptique  ). 

YILLAUS.  Flora  Delphinalis  , 1 vol.  in- 8.  cum  Syst.  plant.  Eur. 
curante  Gilibf.rt  , 1785.  Gallus.  Prof.  Bot.  Gratianopol. 

YTLLAKS.  Histoire  des  plantes  du  Dauphiné  , 3 vol.  in- 8.  avec 
ligures.  Grenoble  , 178b  et  1788.  (C’est  le  fruit  d’un  travail  opi- 
niâtre , dirigé  par  un  esprit  éclairé.  Descriptions  caractéristiques  , 
discussion  savante  des  synonymes  , méthode  simple  et  ingénieuse  ; 
voilà  ce  qui  caractérise  cet  Ouvrage  ) 

VITET.  Pharm.  Pharmacopée  de  Lyon,  par  M.  Vitet,  in- 4.  Lyon , 
1778.  Sagement  sceptique. 

V1TMANN.  Suinma  plantarum.  Mediolani , 1789,  6 vol.  in-8. 

SYSTEMA  Vegetabilium  Linnaei.  JSumerosa  nova  généra  , species 
plerœcjue  novœ  a variis  post  niortem  Linnaei  definiloe  , an  ti- 
qua mm  et  noyarum  descriptiones  caracteristicce.  Ejusdem  supple- 
mentum  Mediolani  , 1802.  Species  novœ  ab  anno  1789,  propo- 
sitœ  a Moriandrid  ad  P enlundriani  Digyuiam. 

VOGEL  (B.  C.  ) Plantarum  rariorum  supplementum  , 4 volumes 
in-folio  , 1 790  , cum  Jiguris. 

yOLKAM.  JSunmb.  J.  Georgii  Volkameri  Flora  Norimbcrgica, in-\. 
///-fol.  1718.  Opus  mile  ; optimae  gencrum  dejinitiones  , rarae  non- 
nullae  species  cum  Jiguris  nitidis. 

YOLKAMER  (J.  Christ.)  Hesperidcs  108.  Med.  Norimb. 

VORST.  calai.  Catalogus  plantarum  horli  Lugd.  Bat.  D.  Adolphi 
Yorsti.  Lugd.  ISatav.  ifi58  , i//-i6. 

WACHEND.  ultraject.  Everardi  Jac.  Wachendorffi  index  horti  ul- 
trajectini  , 1747  , i«- 8.  31ethodus  nova. 

WALDSTEIN  ( Francisci  ) et  KITA1BEL  , M.  D.  Descriptiones 
et  icônes  PlatUarum  ratio  fum  Hangar iœ  , 1 vol.  in-fol.  Jiguras 
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fnratce  108.  Viennes  802.  Sptendidum  Opus.  Descriptiones  dif- 
J'usoe , Jigurœ  dégantés  , plerœquè  caracteristicœ . 

VA  HL  ( Martinus  ) , Prof.  Hafniensis.  Iîer  per  Africain  suscepit. 
Continuator  Floræ  Daniæ. Symbolœ  P la  ni  arum  juntes  iii  , 1790, 
cnm  Jiguris . Inventor.  In  herbariis  Botamcorum  Parîsïensiwn  mime _ 
rosas  species  nondiim  definitas  collegerat. 

WALTHER  ( Aug.  Fred.  ) Hortus  proprius  , 1735.  Professor  Lïp- 
siensis. 

WEIB.  Golt.  D.  Georgii-  Henri  ci  Wexberi  spicilegium  Floræ  Got- 
tingensis.  Golt.  1778  , in- 8.  Plurimae  observationes  novae. 

WEIG.  obs.  Christiani-Erhenfr.  AV  ex  gel  observationes  Botanicæ. 
Grijiae , 1772,  in-S. 

WEIG.  Flor.  Cliristiani  Weigel  Flora  Pomerano-Rugica  , in-S.  Be- 
rolini  , 1769. 

WEINMANN  ( J.  Jac.  ) Phytanthoza  iconograpliia  , 1737  , 4 vol. 
in— folio  , cum  figuris  coloratis.  Pharmacopæus  Ratisbonensis.  Fi— 
gurae  médiocres  et  malae  ; errores  circà  nomma  frequentes. 

WEISS,  crypl.  Frcder.  Willheltni  Weiss.  Plantæ  cryptogamiæ  Floræ 
Gottingensis.  Gottingae  , 1770,  in- 8.  JSumerosae  annotationes  7 
species  novae. 

WEPF.  Cicut.  J.  Jacobi  Wepferi  de  Ci  en  ta  aquaticâ.  Basileae  f 
1679  , in- 4.  Hoc  Opus  plurima  nova  occultât. 

W IG  AND  (Joannes).  Flora  Borussica  , iSqo.  Germanus. 

iWILLDENOW  ( Caroli-Ludovici  ).  Species  plantarum  1 3 volumes 
in-S.  Berolini  , 1797  et  i8o3.  ISova  editio  Systemalis  plantarum 
Linnaei  , à Monandriâ  ad  Gynandriam  , adjeclis  vegetabilibus  hùc 
usque  cognilis.  Opus.  stupendi  laboris  , no  vis  generibus  , novisqua 
speciebus  numerosissimis  dives.  Il ae  omnes  definitae  et  pleraeque 
descriptae  , additis  synonymis. 

WILK.  Gryph.  Sainuclis-Gustavi  Wilke  Flora  Gryphica  , in-S * 
Griphiae  , 1765.  Paucae  observationes. 

WILLEMET.  Phytographie  économique  de  la  Lorraine  ,.in-8.  Nanci 9 
1780.  Mémoires  sur  les  Lichens  , sur  les  médicamens  indigènes  , 
couronnés  par  l’Académie  de  Lyon.  (Le  fds  digne  d’un  si  savant 
père  mort  dans  l’Inde  ). 

WILLICH.  obs.  Christiani-Ludovici  Willich  observationes  Botanicaei 
Gottingae  , 1762  , in-S . Opusculum  utile. 

WILLICH.  illustr.  Christiani-Ludovici  Willich  illustrationes  Bota- 
nicæ.  Gottingae  , 1766  , in- 8.  ISova  non  pauca. 

WOLFF.  Généra  plantarum  vocibus  charactcristicis  definita  , in-S. 
Begiomon.  1789.  (Méthode  singulière  de  caractériser  les  plantes 
en  désignant  chaque  attribut  par  une  lettre  ). 

WORSTIUS  ( Æ1'-  j.  Hortus  Leydcnsis  , x636.  Professor  Botanie» 
Leydensis. 

WULFF.  Fiora  Prussica  , 1 vol.  in-S.  Begiomonti , 17G5.  Opus  er— 
varibus  non  paucis  faedatum  j paucae  annotationes  proprius. 

G g 3 
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ZALUZANIUS  (Adamus).  Herbarium  , 1592.  Pragensis. 

ZANICHELLI  (J.  Hîeron.  ) Historia  plantarum,  1711.  Pharmaco- 
pæus  Venetus.  Species  novae  nonnullae. 

ZANNÏCHELLI  (J.  Jacob.  ) filius  præcedentis.  Plantæ  Venetæ  , 1735. 
Pharmacopæus  Yenetus. 

ZANON.  histor.  Jacobi  Zanonni  historia  Botanica.  Bononiae , 1675  , 
in-folio.  JSonnullae  species  Italicae  novae  aut  rarissimae  , jigurae 
médiocres. 

ZÎNN.  Gott.  Catalogus  plantarum  horti  regii  Gottingensis.  Gottin- 
gae , 1757.  Botanicus  exercilatus  , Anatomicus  cgregius  , juvenis 
mortuus  rnœrore  propter  pravam  fortunam  oppressus  ; lege  epistolas 

' Hallero  missas. 

ZORN.  ( J.  ) Icônes  plantarum  mcdicinalium  6 centuriæ  , iVi-8.  No- 
rimbergae , 1779. 

(Ces  figures  sont  un  peu  dures  , mais  elles  nous  ont  paru  fidelles  ; 
elles  présentent  le  plus  souvent  les  parties  de  la  fructification  iso- 
lées bien  exprimées  ; on  y trouve  quelques  espèces  auparavant  peu 
connues  ' 

ADDENDA. 

Floraf.  Peruvianæ  et  Chilensis  Prodromus.  Ed.  per  Hippolitum  Rut 
et  Josephum  Pavon.  In  hoc  egregio  Opéré  describuntur  i5o  nova 
généra  , iconibus  elegantibus  illustrata.  In  hoc  sœpè  nomen  amici 
nos  tri  Dombeii  honorifïcè  revocatur. 

ROEMERI  ( Joan.  Jac.  ) Flora  Europæa  inchoata  , fase.  10,  Mono- 
graphiœ  circiter  80;  plurirnœ  rarce  species.  Synonymia  accu rat  a ; 
station  es  in  variis  regionibus  indicatœ  ; descriptiones  ex  vivis 
sj  ecindnibus,  Figurce  fucatœ  , élégantes. 

EOEHMERI  (B.  R.)  Lexicon  rei  herbariæ  tripartitum.  Ejusd.  de 
Plantis  in  memoriam  Cultorum  nominatis. 

1 ,°  Nominum  elymologia.  2.0  Terminologia  in  descriptione  Plan- 
tarum recepta.  3.°  Terminologia  in  culturâ  Plantarum  usitata. 
Doctissbni  senis  Opéra  utilia. 

3NEP.  (Joan.)  Laicharding  Profess.  Epitomen  Veget.  Europæorum  r 
1791  , 2 vol.  iVz-8.  Ejusd.  Manuale  Botanicum  sistens  Plantarum 
Europæarum  characteres  generum , specicrum  differentias  , nec- 
non  eorum  Ioca  natalia.  Lipsiœ , 1790.  Utile  Opus  , herbatio- 
nibus  acconnnodalum. 

Flore  d’Europe  , contenant  les  détails  de  la  floraison  et  de  la  fruc- 
tification des  genres  Européens  , et  une  ou  deux  espèces  de  chacun 
de  ces  genres  , dessinées  et  gravées  d’après  nature  , par  C.  Y.  de 
Boissieu.  Le  promoteur  de  cette  intéressante  collection  , et  les  eoo— 
pérateurs  mériteront  la  rcconnoissance  des  Amateurs.  Dix  Livrai- 
sons , chacune  de  vingt  Planches. 
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S Y S T E M A 

A COROLLÆ  FIGURA, 
Cujus  Auctor  TOURNEFORTIUS  est.  ( 1694). 


METHODUS 

A COROLLÆ  FIGURA, 

Josephi  PITTON-TOURNEFORTII,  Galli , Professons 

Botanices  Parisini  , 


ÿ . u l l u s in  systcmaticâ  Botanices  seienlia  plnra  præsddt  , 
quàm  J.  P.  Tournefortius:  ille  enim  primus  puram  et  elaboratain 
absolvit  methodimi  ; ille  systema  rei  lierbariæ  in  certas  et  disdnctas 
Classes  , Ordines  , Généra  , et  Species  subdivisit. 

3.  Classes  à corollœ  jfigurd  condidit , ne  ob  solum  numerum  généra 
frangerentur  naturalia  : ladiis  enim  figura  quàm  numerus  sumi 
potest  ; sed  hanc  ipsam  ob  causam  ditficilior  evasit  Methodus  ; 
Classes  , quantum  adsumtum  admisit  principium  , naturales  quæ- 
sivit  , alterum  systematis  argumentum  ! 

3.  Ordines  h situ  receptaeuli , flores  suprh  aut  infrh  germen  primario 
dcduxit  : titulo  pistilli  aut  calycis  in  fructum  abeunds  ; observaverat 
enim  olim  Cæsalpinus  florem  vel  ia  apice  frac  tus  , vei  sede  fructùs , 
situm  esse. 

4.  Généra  certa  et  naturalia  primus  instruxit  , ea  verè  præser- 
dm  fructu  definivit  et  adcuratè  delineavit  ; eum  proin  secuti 
fuérc  in  liis  Botanici  facile  omncs  *,  ante  eum  certè  vacillabant 
généra  omnia. 

5.  Species  ad  data  généra  tanto  numéro  reduxit,  ut  majorem 
copiam  à condità  scientiâ  obtinuerit  numquam  ullus. 

6.  Varietatf,  s utinam  vir  summus  speciebus  non  imiscuisset 
et  pro  speciebus  assumpsisset  ! Atlamen  cum  video  quà  solerdà 
maxime  affines  proximè  ad  se  invicem  collocaverit  , vix  nisi 
numerum  adpositum  quæro  ; hanc  itaque  affinitatem  observent 
omncs  qui  Xournefortium  cum  fructu  lcgei’e  volunt. 


I 


T O U R N F.  F O R T I I.  l\fi 

PlantÆ  ad  gênera  DCLXXIIl  in  institutionibusTourncfortii. 

XXV  in  corollarioTourncfortii. 

XVI  in  actis  Par.  1 705  1 ^oôhTourn. 
CVI  in  generibus  Araericanis  Plu- 
niieri. 

à Tourne  fortio  data  , in  speciebus  Ame- 
ricanis  à Plumicro  enuraeratæ  fuére  secundum  calculum  super- 
ficialem.  - 

8.  Plumier  ( Tournefortius  ille  Américanus  ) solâ  divisione  planta- 
rum  in  herbas  et  arbores  à Tourncfortio  reccssit  , qui  in  calidis 
plures  legerat  fruticosas  plantas. 
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TOURNEFORTII  SYSTEMA. 

I.  CAMP  AHIïORMES. 

Flos  Monopetalus  campaniformis 
est  vel  propriè  dictus  ; 

1.  Tubulatus;  1.  patens  , vel  globosus. 


5.  Pist.  in  fr.  ex  folliculis  eons- 
tantem. 


Cotylédon  , 
Apocynum  , 

Periploea  , 
Asclepias. 


Cotylédon. 

Apocynum. 

Asclepias. 

Periploea. 

Asclepias. 


I. 


Pistillum  abit  in  fructum  molle  tri 
crassiusculum. 


G.  Pist.  in  fr.  multicapsularem , sed 
tubus  è fundo  floris  exsurgens 
pistillum  excipit. 


Mandragora  , 1 Atropa, 

Belladona,  S Atropa. 

2.  Pistillum  in  fructum  mollern 
exiguum. 

Lilium  convall.  1 Convallaria. 
Polygonatum  , I Convallaria. 
Ruscus  , I Ruscus. 


Mal  va  , 
Althæa  , 
Alcea  , 
Malacoïdes  , 
Abutiîon  , 
Ketmia  , 
Xylon  , 


Malva  , etc.1 

Althæa. 

Alcea  , etc: 

Malope. 

Sida. 

Hibiscus. 

Gossypium. 


3.  Pist.  in  fr.  siccum  unicapsularem 
vel  multicapsularem. 


Cerinthe  , 
Gentiana  , 
Ilydrophyllon , 
Soldanella . 
Convolvulus  j 
Tithymalus , 
Glaux  j 
Oxys  , 

Cuscuta  , 

4.  Pist.  in 
Rhabarbarum , 


Cerinthe. 

Gentiana. 

Hydrophyllum. 

Soldanella. 

Convolvulus: 

Euphorbia. 

Glaux. 

Oxalis. 

Cuscuta. 

semen  tmicum. 
j Rheum, 


7.  Calyx  abit  in 

* 

Bryonia  , 

Luffa , 

Tamnus  , 
Sicyoïdes  , 
Momordica  j 
Cucumis  , 

Melo  , 

Pepo  , 

Melopepo  , 
Anguria  , 
Cucurbita  , 
Colocynthis , 
Melocactus  , 
Hypocistis  , 
Ananas , 


fr.  carnosum,; 

Bryonia: 

Momordica. 

Tamus. 

Sycios. 

Momordica. 

Cucumis. 

Cucumis. 

Cucurbita. 

Cucurbita. 

Cucurbita. 

Cucurbita. 

Cucumis, 

Cactus. 

Cytinus. 

Bromelia: 


4?4 
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8.  Calyx  in 

Campanula , 
Rapunculus, 
Rubia  , 

Aparine  , 
Gallium  , 
Cruciata  , 
Valantia  , 


fr.  siccum. 

Campanula. 

Phyteuma. 

Rubia. 

Galium. 

Galium. 

Galium. 

Valaatia. 


9.  Calyx  et  pistillum  unk  in 
fructum. 


Ficoïdes  , J Mesembryanth. 


4.  Infundibnlif.  vel  rotatus  flos  , 
cujus  pistillum  quatuor  Embryo- 
nibus  in  semina  totidem  abit  , in 
caiyce  matureseentia. 


Borrago  , 
Asperugo. 
Echiurn  , 
Pulmonaria , 
Lythospermum , 
Simpbytum  , 
Heliotropium  , 
Cynoglossum  , 
Omphàlodes  , 
Echioides , 


Borrago. 

Asperugo  , 

Echiurn. 

Pulmonaria. 

Lythospermum» 

Symphytum. 

Heliotropium. 

Cynoglossum. 

Cynoglossum. 

Lycopsis. 


II.  infundibuliformes. 

Flos  monopetalus  forma  infundibuli 
est , vel  propriè  dictus. 


5.  Infundibuliformis  flos , semert 
singulare» 

1 

Plumbago,  j Plumbago. 


1.  Hypocrateriformis , fiel  rotatus. 

Infundibuliformis  flos,  cujus  pistil- 
lum in  fructum. 


Quamoclit , 
Menyanthes  , 
Ricotiana  , 

H}  osciamus  , 
Stramonium  , 
Pe  rvinca  , 
Auricula  Ursi , 
Centaur.  minus, 


Tpomæa. 

Menyanthes. 

Nicotiana. 

H)  osciamus. 

Datura. 

Vinca. 

Primula. 

Gentiana. 


6.  Rotatus  flos,  cujus  pistillum  abit 
m fructum  siccum. 


Lï  sim  a chia  , 
Anagaliis  , 
Samolus  , 
Veronica  , 
Chrvsosplenium  , 
Polemonium  , 
Verbascum , 
Blattaria  , 
Polygonoides  , 


Ly  sim  a chia. 

Anagaliis. 

Samolus. 

Veronica. 

Chrysospleniyra. 

Polemonium. 

Verbascum. 

Verbascum. 

CalKgonum. 


2.  Hypocrateriformis  flos  , cujus 
pistillum  abit  in  fructum. 
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Rotatus  flos,  cujus  pistillum  in 
fructum  moiiem. 


Androsace , 
Primula  veris , 
Plantago  , 
Coronopus  , 
Psyllium  , 


Androsace. 

Primula. 

Plantago. 

Plantago, 

Plantago. 


3.  Infundibuliformis  flos  , cujus 
calyx  abit  in  fructum. 


Solanum  , 
Lycopersicon  , 
Alkckengi , 
Melongena  , 
Capsicum  , 
Nymphoïdes  , 
Cyclamen  , 
Moschatellina , 


Solanum. 

Solanum. 

Physalis. 

Solanum. 

Capsicum. 

Menyanthes, 

Cyclamen. 

Adoxa. 


Jalapa  , 
Rubeola  , 
Trachelium  , 
Valeriana  > 
Valorianella  , 


Mirabilis. 

Crucianella. 

Trachelium. 

Valeriana. 

Valeriana. 


8.  Rotatus  flos  , cujus  calyx  in 
fructum. 

Pimpinella , I Sanguisorba. 
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III.  Monopetau  ANOMAL I. 

Monopetali  multiformes  , qui  sin- 
gulari  nomine  comprehendi  ne- 
queunt. 

I.  Auritus  vel  cucullatus  flos. 


Arum  , 
Dracunculus  , 
Arisarum  , 


Arum  , etc. 

Arum. 

Arum. 


2.  Tubulatus  flos  desinens  in  lin- 


guam. 


Aristolochia  , 
, Rapuntium  , 


Aristolochia. 

Lobelia. 


3.  Utrinquè  patens  flos. 


Bignonia  , 
Digitalis  , 
Scrophularia, 
Pinguicula  , 
Agératum  , 
Coris  j 


Bignonia. 

Digitalis. 

Scrophularia. 

Pinguicula. 

Erinus. 

Coris. 


4-  Personatus  flos. 


Anthirrinum , 
Linaria , 
Asarina  , 
Pedicularis  , 
Melampyrum  , 
Euphrasia , 
Polvgala  , 
Adhatoda  , 
Orobanche  , 
Clandestiaa  , 
Phelvpæa  , 
Chelone  , 
Dodartia  , 
Morina  , 
Amblatum  , 
Elephas  , 


5.  Annulo  dcsinens  flos. 
Acanthus , | Acanthus. 

G.  Calceolum  rcferens  flos. 
Tilhymaloidcs,  { Euphoibia. 


IV.  L A B I A T I. 


Flos  infernc  fîsttilosus  , superiiis 
ampliatus'  in  labium  unum  vel 
duo  ; calyx  monophyllus  tubu— 
latus  ; pistillnm  abit  in  quatuor 
se  mina  nuda  , in  calyce  matu- 
rescentia. 

1.  Labium  superius  galeatum  vel 
falcatum. 


Phlomis  , 
Horminum  , 
Sclarea , 

Salvia  , 

Dracocephalon , 
Cassida  , 
Brunella  , 


Phlomis. 

Salvia. 

Salvia. 

Salvia. 

Dracooephalurru 

Scutellaria. 

Prunella. 


2.  Labium  superius  excavatum 
cochlearis  instar. 


Anthirrinum. 

Anthirrinum. 

Anthirrinum. 

Pedicularis. 

Melampyrum. 

Euphrasia. 

Polvgala. 

Justicia. 

Orobanche. 

Lathræa. 

Pbelypæa. 

Chelone. 

Dodartia. 

Morina. 

Lathræa. 

Rhinanthus. 


Lamium  , 

Moldavica  , 

Ballote  , 

Galeopsis  , 

Stachis  , 

Cardiaca  , 

Leonurus , 

Molucca , 

Ps.  Dictamnus  , 

Mentha  , 

Marrubiastrum, 

Lycopus , 

3.  Labium  superius  ercctum. 

Sideritis , 

Marrubium  . 

Melissa  , 

Calamintha 

1 .llrwAnnrlin  in 


Lamium. 

Dracocephalum* 

Ballota. 

Galeopsis. 

Stachis. 

Leonurus. 

Leonurus. 

Molucella. 

Marrubium. 

Mentha. 

Cunila. 

Lycopus. 


Calamintha  , 
Clinopodium  , 
Rosmarinus  , 
Thymus  , 
Serpyllum  , 
Satureïa  , 
Thymbra  , 
I.avendula  , 
Origanum, 
Majorana  , 
Verbena  ? 


Sideritis. 

Marrubium. 

Melissa. 

Melissa. 

Clinopodium. 

Rosmarinus. 

Thymus. 

Thymus. 

Satureja. 

Satureja. 

Lavendula; 

Origanum. 

Origanum. 

Verbena. 
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Hyssopus , 
Stœchas  , 
Cataria , 
Betonica  , 
Ocimum  , 


Hyssopus. 

Lavendula. 

Nepeta. 

Betonica. 

Ocimum. 


4.  Unilabiatus  flos. 


Chamædris  , 
Poli  u m , 
Teucrium  , 
Chamæpitis , 
Bugula  j 


Teucrium. 

Teucrium. 

Teucrium. 

Teucrium. 

Ajuga. 


V.  CRUCIFORMES. 

Flos  quatuor  petalis  crucem  repræ 
sentons  ; Calyx  quatuor  foliis 
constat  , uti  petala  positis  ; pis- 
tillum  semper  abit  in  fructum. 

I.  Fructus  unicapsularis  , non  sili— 
quosus. 


4.  Siliqua  bicapsularis. 


Brassica  , 
Leucoïum  , 
Hesperis  , 
Turritis  , 
Cardamine  , 
Dentaria  , 
Sysimbrium  , 
Eruca , 

Sinapi  , 
Erysimum  , 
Rapa  , 

Napus  , 
Raphanus  , 


Brassica. 

Cheiranthuy. 

Hesperis. 

Turritis. 

Cardamine. 

Dentaria. 

Sisymbrium; 

Brassica. 

Sinapis. 

Erysimum. 

Brassica. 

Brassica. 

Raphanus; 


5.  Siliqua  arliculata. 


Raphanistrum , 
Hypecoon  , 
Cakile  , 


Raphanus. 

Hypecoum. 

Bunias. 


6.  Siliqua  unicapsularis. 


Jonthlaspi  , 
Rapistrum  , 
M}  agrum  , 
Isatis  , 
Crambe  , 


Crambe. 

Myagrum. 

Myagrum, 

Isatis. 

Crambe. 


Chelidonium  , 
Sinapi strum  , 
Epimedium  , 


Chelidonium. 
Cleo  me. 
Epimedium. 


3.  Fructus  brevis  bifari'am  septo 
intermedio  divisus  , respcctu  val-j 
vularum  ad  perpendiculum  obli- 
qué posito. 


Thlaspi  , 
Narsturtium  , 
Thlaspidium  , 
Cochlearia , 
Lepidium  , 
Bursa  Pàstoris  3 


Thlaspi. 

Lepidium. 

Biscutella. 

Cochlearia. 

Lepidium. 

Thlaspi. 


7.  Fructus  tri  vel  quadricapsularis. 

Erucago , | Bunias. 

8.  Scmina  plurima  in  capitulum 
collecta. 

Potamogeton  , J Potamogeton: 
g.  Fructus  mollis. 

Herba  Paris , | Paris. 


Y I.  ROSACE  I. 


3.  Fructus  brevis  bi  far  il»  ni  septo  Floris  petala  plura,  æqualia , in 


intermedio , divisus  valvis  pa- 
ralleio. 


Alysson  , 
Alyssoides , 
Lu  naria  5 
Yesicaria  3 


Alyssum. 

Alyssum. 

Lunaria. 

Alyssum, 


orbein  posita. 

ï.  Pistillum  in  fr.  unieapsularem 
bifarihm  transverso  debiscentem. 


Amaranthus  3 
Portulaca  , 


Amaranthus. 

Portulaca. 
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3.  PLtillum  s.  calyx  in  fr.  uni- 
capsularem. 


6.  Pist.  in  fr.  ex  capsulis  plurimis 
compositum. 


Papaver  , 
Argemone , 
Anapodophyll. 
Opuntia  , 
Granadilla  , 
Murucuja  , 
Mitella  , 
Alsine  , 
Alsinastrum , 
Myosotis  , 
Rossolis  , 
Parnassia  , 
Juncus  j 
Kali  , 

Telephium  , 
Helianthemum 
Androsæmum  , 
Fagonia  , 
Leontopetalon 


Papaver. 

Argemone. 

Podophyllum. 

Cactus. 

Passiflora. 

Passiflora. 

Mitella. 

Alsine. 

Elatine. 

Cerastium. 

Drosera. 

Parnassia. 

Juncus. 

Salsola. 

Telephium. 

Cistus. 

Hypericum. 

Fagonia. 

Leontice. 


3.  Pistillum  in  fr.  bicapsularem. 


Geum  , 
Saxifraga , 
Salicaria  , 
Glaucium  , 


Saxifraga. 

Saxifraga. 

Lythrum. 

Cheiidonium. 


4-  Pistillum  in  fr.  muîticapsularem 


Hypericum , 
Ascyrum  , 
Pyrola  , 

Orobanehoïdes  . 
Damasonium, 
Ruta  , 

Harmala  3 
Nigella  , 
Fabago , 
Corchorus , 
Cistus  , 
Nymphæa  , 
Garidella  , 
Sarracena  , 
Telephioïdes  , 


Hypericum. 

Hypericum. 

Pyrola. 

Monotropa. 

Alisma. 

Ruta. 

Peganum. 

Nigella. 

Zigophyllum. 

Corchorus. 

Cistus. 

Nymphæa. 

Garidella. 

Sarracena. 

Andrachne. 


5.  Pistillum  in  fruclum,  in  quo 
nidulanlur  sernina. 


Nelumbo  } 
Capparis  , 


Nymphæa. 

Capparis, 


Sedum.. 
Anacampseros , 
Ulmaria  , 
Barba  Capræ} 
Tribulus  , 
Juncago  , 
Géranium , 
Tbalictrum , 
Butomus  , 
Helleborus  , 
Veratrum  , 
Populago  j 
Pæonia  , 


Seduin. 

Sedum. 

Spiræa. 

Spiræa. 

Tribulus. 

Triglochin. 

Géranium. 

Tbalictrum. 

Butomus. 

Helleborus, 

Veratrum, 

Caltha. 

Pæonia. 


7.  Pist.  in  fr.  ex  seminibus  pluri- 
mis  in  capitulum  collcctis. 


Anemone  , 
Pulsatilla  , 
Ranunculus  , 
Filipendula  , 
Clematitis, 
Caryophy  Il  ata  3 
Fragaria  , 
Quinquefolium, 
Tormentilla , 
Pentaph)  lloides, 


PulsatiUa. 

Pulsatilla. 

Ranunculus, 

Spiræa. 

Clematis. 

Geum, 

Fragaria. 

Potentilla. 

Tormentilla* 

Potentilla. 


8.  Pist.  in  fr.  s.  calyx  in  fructum 
molle  rn. 


Christophoriana 
Phytolaca  3 
Aralia  , 
Asparagus , 
Smilax. 

Menispermum , 


Acfæa. 

Phytolaca. 

Aralia. 

Asparagus. 

Smilax. 

Menispermum, 


9.  Calyx  in  fr.  siccum. 


Cuminoïdes  3 
Circæa  , 
Agrimonia  , 
Agrimonoides, 
Onagra  , 
Chamænerion , 
Morsus  Ranæ  , 


Lagœcia. 
Circæa. 
Agrimouia. 
Agrimonia. 
(Enothera. 
Epilobium.' 
Hydrocharis. 

10.  Calyx  et  pistillum  in  fr. 

Tribuloïdes  , j Trapa. 
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VII.  UMBEI.  LATI. 

plos  bis  polypetalos  , rosaceus  , 
lïuctus  scminibus  cluobus  com- 
positus  unitis  dùin  viridia , at 
dislinctis  cùui  malara. 

ï . Flores  circinato  dispositi } semina 
exigua  , striata. 


|5.  Flores  circinato  dispositi , seiiuria 
airipla  , plana  , ovata. 


Ammi  , 

Apium , 

Cicuta  , 

Carvi , 

Phellandrium  , 
Bulbocastauum, 
Daucus  , 

Sium  * 

Sisarum  , 
Tragoselinum  , 
Buplevrum  , 


Ammi  , 

Apium. 

Coiiium. 

Carum. 

Phellandrium. 

Bunium. 

Daucus. 

Sium. 

Sium. 

Pimpinella. 

Buplovruin. 


Oreoselinum  , 
Thysselinum  , 
Sphondylium  , 
Pastinaca , 
Tordylium  } 
Ferula  , 
Thapsia , 


Selinum. 

Selinum. 

Heracleum. 

Pastinaca. 

Tordylium. 

Ferula. 

Thapsia. 


6. Flores  circinato  dispositi;  semiua 
ampla  , sulcata. 


Cicutaria } 
Caucalis , 
Ligusticum > 
Laserpitium  , 


Lygusticum. 

Caucalis. 

Lygusticum. 

Laserpitium. 


7 . Flores  circinato  dispositi  ; semina 
cortice  fungoso. 

Cachrys , 1 Cacrhys. 


3.  Flores  circinato  dispositi  ; semina  ^ Flores  circinato  dispositi  ; semina 


crassa  , angusta  , longa 


Focniculum  , 
Meuin  , 
CEuanthe 
Angelica. 
Astrantia  > 
Chærophyllum 
Myrrhis , 


Anethum. 

Æthusa. 

(Enanthe. 

Ægopodium. 

Astrantia. 

Chærophyllum. 

Chærophyllum. 


longa , caudata. 

Scandix  , 1 Scandix. 

g Flores  in  capitulum  conglobati. 


3.  Flores  circinato  dispositi  ; semin: 
crassiuscula  , subrotunda. 

Smyrnium , t Smyrnium. 
Coriandrum  5 | Coriandrum. 

4.  Flores  circinato  dispositi  ; semina  j 
ampla  , plana  , ovata. 


Sanicula  , 
Eringium  , 
Hydrocotyle  , 


Sanicula. 

Ervngium. 

Hydrocotyle. 


VIII.  CARY  OPHYLLAEI. 

Flores  petalis  plurimis,  in  otbera 
posids  , ex  calyce  tanquam  e 
tubo  emergentibus. 

1.  Pistillum  abit  in  fructum. 


Echinophora , 
Imperatoria , 

Crithmum  , 
Anethum  , 
Peucedanum  j 


Echinophora. 

Imperatoria. 

Angelica. 

Crithmum. 

Anethum. 

Peucedanum. 


Caryopliyllus  , 
Lychnis , 

Cucubalus  , 
Linum  3 


Diantlrus. 

Lychnis. 

Silene. 

Cucubalus, 

Linum, 
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tournefortii. 


Pistillum  abit  in  semen  calyce 
involutum. 

Statice  , I Statice. 

Limonium  , l Statice. 


IX.  LILIACEI. 

Flos  hisce  sexfidus  , vel  hexape- 
talus  , vel  tri p<  talus  ; fructus  est 
capsula  in  terna  locumenta  divisa. 

i.  Monopetalos  flos. 

Pistillum  abit  in  fructum. 


Asphodelus  , 
Lilio- Asphodel. 
Rvacinthus , 

M uscari , 
Colchicum  , 
Bulbocodium  , 


Asphodelus. 

Hemerocalis. 

Hvacinthus. 

Hyacinthus. 

Colchicum. 

Crocus. 


2.  Monopetalos  flos. 


Calyx  abit 

Crocus  , 
Narcissus  , 

Iris 

Xyphion  , 
Sisyrinchium , 
Gladiolus  , 

Aloë  , 

Cannacorus  , 
Hermodactylusj 


Crocus. 

Narcissus. 

Iris. 

Iris. 

Iris. 

Gladiolus 

Aloë. 

Canna. 

Iris. 


3.  Tripe talos  flos. 

Ephemerum  , | Tradesc; 

4.  Hcxapetalos  flos. 

Pistiîlum  abit  in  fructu 

Phalangium  , Antherh 
Lilio-Asphod.  Hemero 
Lilium , Lilium. 

Lilio- Hyacinth.  Scilla. 
Corona  imper.  Fritillar 
Rlethouica  , Gloriosî 


Tulipa  , 
Fritillaria  } 
Dens  Canis  , 
Ornithogalum  , 
Allium  , 

Allium  , 

Allium  , 
Aphyllanthes  , 


Tulipa. 

Fritillaria. 

Erythrouium. 

Ornithogalum. 

Porrurn. 

Cepa. 

Allium. 

Aphyllanthes. 


5.  Hexapetalos  flos. 
Calyx  abit  in  fructum. 


Lilio-Narcissus, 

Narcisso-leucoj. 

Bermudiana  , 
Hætaanthus  ? 


Amaryllis. 

Leucojum. 

Galanthus. 

Sysirinchium; 

Hæmanthus. 


X.  PAPILIONACEI. 

Flos  polypetalos  , papilionaceus  , 
constans  quatuor  pctalis,  vexillo, 
alis  , carinâ.  Pistillum  excipitur 
à vaginâ  staminum  , et  abit  ii\ 
legumen. 


1 . Siliqua  uni 

Glycyrrhiza  , 
Cicer , 

Lens  , 

Onobrichis  , 
Vulneraria  , 
Dorycuium  , 

2.  Siliqua  uni 

Faba  , 

Lupinus , 
Orobus , 

Pisum  , 
Lathyrus  , 
Clymenum , 
Ochrus  , 

Vicia , 

Ervum  , 

Galega  , 
Astragaloïdes , 
Aphaca , 
Nissolia  , 

| Ternatea  , 


ipsularis  brevis, 

Glycyrrhiza,  * 
Cicer. 

Cicer. 

Hedysarum. 

Anthyllis. 

Lotus. 

psularis , longa, 

Vicia. 

Lupinus. 

Orobus. 

Pisum. 

Lathyrus. 

Lathyrus, 

PÎ3um. 

Vicia. 

Ervum. 

Galega, 

Phaca. 

Lathyrus, 

Lathyrus. 

Clitoria. 
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3.  Siliqüa  articulosa. 


3.  Calyx  in  fructum. 


Securidaca , 
Ornithopodium , 
Ferrum  equinum 
Hedysarum  , 
Scorpioïdes  , 


Coronjlla. 

Ornithopus. 

Hippocrepis. 

Hedysarum. 

Scorpiums. 


4-  Folia  plantæ  terua. 


Lotus , 
Trifolium  , 
Melilotus  , 
Auonis  , 

Fœuum-Græcum 
Medica  , 
Medicago  , 
Phaseolus  , 


Lotus. 

Trifolium. 

Trifolium. 

Ononis. 

Trigonella: 

Medicago. 

Medicago. 

Phaseolus. 


5.  Siliqua  bicapsularis. 


Astragalus  , 
Tragacantha  j 
Peleciaus  , 


Astragalus. 

Astragalus. 

Biserrula. 


XI.  POLY  PETALï  A NOM  ALI. 

Flos  liis  polypetalos  inultiformis  , 
ex  petalis  dissimilibus  , qui  sin- 
guîari  uomine  comprehendi  ue 
queuut. 

5.  Pistillum  in  fructum  unicapsu-j 
larem. 


Orchis  , 
Helleborine  , 
Calceolus  , 
Ophrys  , 
Nidus  Avis, 


Orchis. 

Serapias. 

Cypripedium, 

Ophrys. 

Ophrys. 


Balsamina  , 
Viola , 
Fumaria, 
Capnoïdes , 
Réséda , 
Luteola  , 


Impatiens; 

Viola. 

Fumaria. 

Fumaria. 

Réséda. 

Réséda. 


2.  Pistillum  in  fr.  multicapsularcm, 


Sesamoïdes  , 
Aconitum  , 
Delphinium  , 
Aquilegia, 
Fraxinella , 

Car  amindum, 
Melianthus  , 
Corindum  , 
Chamæbuxus  , 


Réséda, 
Aconitum. 
Delphinium. 
Aquilegia. 
Dictamuus. 
Tropæolum. 
Melianthus. 
Cardiosperinum 
Polygala. 


XII,  ÏIOSCULOSI, 

"los  compositus  componitur  ex 
pluribus  flosculis  , eodem  calvce 
compreliensis.  Floscuius  gaudet 
petalo  fisiuloso  , supernè  diviso, 
embryoni  insidente  , capilla— 
mento  vero  in  vaginam  pro- 
tenso  , quinque  fulcris  innixam. 
Embryones  tbalamum  occupant. 

i.  Flos  flosculosus  sterilis. 


Xanthium , 
Ambrosia  , 
Gnaphalodes  , 


Xanthium. 

Ambrosia. 

Micropus.- 


2.  Semen  pappis  instructum, 

Carduus  , 

Cinara  , 

Jacea  , 

Cyanus  , 

Cirsium , 

Centaur.  majus, 

Lappa  , 

Cuicus , 

Petasites  , 

Cacalia  , 

Elychrisum , 

Filago  , 

Conyza  , 

Eupatorium  , 

Senecio  , 

3.  Semen  pappis  destitutum, 

Carthamus , 

Absynthium  , 


Carduus-, 

Cynara. 

Centaurea. 

Centaurea, 

Carduus. 

Centaurea. 

Arctium. 

Cnicus. 

Tussilage. 

Cacalia. 

Gnaphalium, 

Gnaphalium. 

Conyza. 

Eupatorium. 

Senecio. 


j ... , 

Abrotanum  , 
Artemisia  , 
Santolina  , 
Gnaphalium 
Tanaeetum  , 
Bidens  , 
g Guudelia , 


Carthamus; 
Artemisia. 
Artemisia. 
Artemisia. 
Santolina. 
Gnaphalium, 
Tanaeetum. 
Bidens. 
Gundelia. 


4. 
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a,  Flosculosi  laciniis  æcptalibus 
calyci  proprio  insidentes. 


Àmarantheïdes, 

Echiuopus, 


Gomphrena. 

Echinops. 


5.  Flosculi  laciniis  inæqualibus 
calyce  proprio  iusidenfes. 


Scabiosa  , 
Dipsacus  , 
Globularia , 


Scabiosa. 

Dipsacus. 

Globularia. 


XI  Y.  RADIAT  I. 

Radiatus  flos  constat  disco  et 
coronâ . 


Discus  constat  ex  flosculis  , corons 
vero  ex  semillosculis. 


I.  Semen  pappis  instructum. 


XIII.  SEMIFLOSCÜLOSI, 

Componitur  ex  plurimis  semiflos- 
culosis  in  orbem  intrà  eumdem 
calycem  communem  , qui  matu- 
rus  invertitur. 

Semiflosculus  est  petalum  inferiùs 
fistulosum  , supernè  planum  , em-j 
bryoni  insidens  , capillamento  bi- 
Corni  ultra  vaginam  quinque  ful- 
cris  innixam , embryones  thalamum 
calycis  communis  occupant. 

I.  Sernen  pappis  iustructum. 


Aster  , 

Virga  aurea , 
Jacobæa  , 
Tussilago  , 
Doronicuin  , 


Aster. 

Solidago. 

Senecio. 

Tussilago. 

Doronicum. 


2.  Semen  capitulo  foliato. 


Tagetes  , 
Corona  Solis  , 


Tag'etes. 

Helianlhus: 


3.  Seine u coronâ  destitution. 


Dens  Leonis  , 
Hieracium  , 
Lactuca  , 
Sonchus , 
Chondrilla  , 
Zacintha  , 
Scorzonera  , 
Xragopogon  j 


Leontodon , etc,§ 
Hieracium,  etc. 
Lactuca. 

Sonchus , etc. 

Chondrilla. 

Lampsana. 

Scorzonera. 

Tragopogon. 


2.  Semen  pappis  destitutum. 


Bellis  , 

Chrysanfhemum, 
Leucanthemum  , 
Matriearia , 
Chamæmelum  , 
Cotula  , 
Buphtalmurn, 
Millefolium  , 
Ptarmica  , 
Astericus  , 
Astéroïdes  , 
Chrysantho'ides  , 


Bellis. 

Chrysantbemum. 

Chrysanthemum. 

Matriearia. 

Anthémis. 

Anacyclus. 

Buphtalmurn. 

Acbillea. 

Achillea. 

Buphtalmurn. 

Buphtalmurn. 

Osteospermurm 


Catananche  > 
Hedypnoïs  , 
Cichorium  , 
Lampsana  , 
Rhagodiolus , 
Scolymus , 


Catananche. 

Lampsana. 

Cichorium. 

Lampsana. 

Lampsana. 

Scolymus. 


4-  Semen  in  capsula. 

Caltha  , f Calendula. 

5.  Discus  ex  petalis  planis. 

Xeranthemum  , I Xeranthemum, 
Carlina , Carlina. 


Uk 


[Tome  111 . 
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XV.  A P E T A L X. 

Vlos  petalïs  caret , constatnue  totus 
ex  ca  pi!  la  menti  s cum  calice,  qui 
setninis  fît  involucrnm  , liinc 
pistillum  in  fructum  abit. 

,3.  Calycis  posterior  pars  abit  in 
fructum. 


5,Flos  à fructu  sejnnctus  in  eâdeiô 
planta 


Asarum , 
Beta  , 


Asarum. 

Beta. 


o.  Pistiilum  in  semen  cnlyce 
obvolutum. 


Acetosa , 
Lapathum  , 
Atriplex  , 
Chenopodium  , 
Blitum  , 
Herniaria  , 
Paronychia  , 
Alchimilla  , 
Camphorata  , 
Parietaria  , 
Pérsicaria , 
Folvgouum , 
Fagopvrum  ? 
Bistorta , 
Saiicornia  > 


Kumex. 

Rumex, 

Atriplex. 

Chenopodium. 

Amaranthus. 

Hennaria  , 

Illecebrum. 

Alchemilla.  » 

Camphorosma. 

Parietaria. 

Polvgoruim. 

Polvgonum. 

Polvgonum. 

Polvgonum. 

Salicornia. 


3.  Céréales  et  affines. 


Triticum  , 

Triticum. 

Secale  , 

Secale. 

Hordeum  , 

Hordeum. 

Oryza  , 

Orysa. 

Avena  , 

Avena. 

Milium , 

Panicum. 

Panicum  , 

Panicum. 

Gramen  , 

Arundo  , 

Arundo. 

Linagrostis  , 

Eriophorum. 

4.  Flores  in  capitnlum  squamosuxn 
collecti. 


Cyperus , 
Scirpus  , 


I Cyperus. 
Scirpus. 


Cyperoïdes 
Typha  , 
Sparganium  } 
Mays  , 
Ricinus  , 
Cyuocrambe  } 
Ceratoïdes , 


1 Carex. 
Typha. 
Sparganium. 
Zea. 

Ricinus. 
Theligonum. 
Axyris. 


6.  FIos  à fructu  sejunetus  in  dis- 
tinctà  plantâ. 


Equisetum  , 
Spinacia  , 
Mercurialis  , 
Urtica  , 
Cannabis  , 
Lupulus  , 
Canna  bina  , 


Equisetum. 

Spinacia. 

Mercurialis. 

Urtica. 

Cannabis. 

Humulus. 

Datisca. 


XVI.  PLANTAE  F L O R Ej 
( Non  semine  ) carentes, 

1 . Fructus  foliis  innatus. 


Filix  , 

Lonchitis , 
Trichomanes  , 
Polypodium  , 
Ruta  muraria  , 
Filicula , 
Adianthum  , 
Asplénium  , 
Lingua  cervina, 
Hemionitis  , 


Pteris  , etc. 

Polypodium. 

Asplénium. 

Polypodium. 

Asplénium. 

Polypodium, 

Adianthum. 

Asplénium. 

Asplénium. 

Asplénium. 


2.  Semina  foliis  non  innata. 


Osmunda  , 
Ophioglossum , 
Lichan  , 


Osmunda. 

Ophioglossum. 

Lichen. 
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XVII.  FLORE 
Fructuque  carentes. 
Fructiiicatio  vulgô  desideratur. 

i .  Herbæ  terrestres. 


Muscus  , 
Fungus  , 
Fongoïdes  , 
Boletus  , 
Agaricus  , 
Lyeoperdon  , 
Coralloïdes  , 
Tubera  , 


Phallus. 

Agaricus. 

Lyeoperdon. 

Clavaria. 

Lyeoperdon, 


2.  Herba  marina. 
Fucus,  | Fucus. 


XVIII.  ARBORES  APETALI. 
i.  Flos  cum  fructu  juuctus. 


Fraxinus  , 
Siliqua  , 


Fraxinus. 

Ceratonia. 


XIX.  ARBORES  AMEN  T ACE  AE. 

Flos*julus  componitur  vel  stami-. 
nibus  vel  squamis  axi  aflixis. 

Julus  semper  à fructu  separatur  , vel 
in  eâdem  vel  diversâ  arbore. 

i . Flos  in  eâdem  arbore  cum  fructu 
i osseo. 


Nux  , 
Conlus  , 
Carpinus  , 


Juglans. 

Corylus. 

Carpinus. 


2.  Flos  in  eâdem  arbore , cum  fructu 
coriaceo. 


Quercus  , 
ïlex  , 

S u ber  , 
Fagus  , 
Castanea, 


Quercus: 
Quercus. 
Quercus. . 
Fagus. 


Fagus. 


3.  Flos  in  eâdem  arbore  cum  fruettt 
squainoso. 


Abies , 
Pinus , 
Larix , 


2.  Flos  in  eâdem  arbore  à fructu  Cupressus 


separatus. 


Buxus  , 
Empetrum , 
Ephedra  , 


Buxus. 

Empetrum, 

Ephedra. 


Alnus , 
Betula 


Pinus. 

Pinus. 

Pinus. 

Tuja, 

Cupressus. 

Alnus. 

Betula. 


4.  Flos  in  eâdem  arbore  cum  fructu 
molli  (reetius  in  diversâ)  arbore. 


3.  Flos  in  unâ  arbore  , fructu»!  Cedrus  , 


in  alterâ. 


Gale , 

Terebinthus  , 
Lentiscus  , 
Ficus  , 

Rhamnoïdes  , 
Casia , 


Myrica. 

Pistacia. 

Pistacia. 

Ficus. 

Hippophae, 

Qsvris, 


Juniperus  , 
Taxus  , 
Morus  y 


Juniperus. 

Juniperus. 

Taxus. 

Morus. 


p.  Flos  in  eâdem  arbore,  runq 
fructu  sicco. 


Flatanus , 


Platanus, 

Il  b 3 
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6.  Flos  in  aliâ  arbore , fructus  vero 

in  aliâ. 

Salix  , 

Salix. 

Populus  , 

[ Populus. 

XX.  ARBORES 

MONOPET  ALI. 

1.  Pistiîlum  in  fructum  mollem  , 

seminibus  cullosis. 

Rhamnus  , 

Rhamnus. 

Thymelea  , 

Daphné. 

Alaternus  , 

Rhamnus. 

Philiirea  , 

Philiirea. 

Ligustrum, 

Ligustrum. 

Persea , 

Laurus. 

Laurus  , 

Laurus. 

Jasminum  > 

Jasminum. 

Arbutus , 

Arbutus. 

Chamælea  , 

Cneorum. 

Pittonia  , 

Tournefortia. 

3.  Pistiîlum  in  fructum  seminibus 

osseis. 

Styrax  , 

Styrax. 

Ole  a , 

Olea. 

Uva  Ursi. 

Arbutus. 

Aquifolium  , 

llex. 

Quajacana , 

Diospyros. 

3.  Pistiîlum  in  fructum  mcmbra-g 

naceum . 

Ulmus  , 

Ulmus. 

A.  Pistiîlum  in 

fr.  multicapsu- 

larem. 

Lilac  > 

Syringa. 

Erica  , 

Erica. 

Vitex  , 

vitex. 

Chamærododen. 

Azalea. 

6.  Pistiîlum  in 

fr.  silicjxiosum.  S 

Plume  ri  a , 

Plumeria. 

ÎV'erion  , 

Neriurn. 

Cameraria  > 

Cameraria, 

A caeia  ^ 

Mimosa.  i 

6.  Calyx  in  fructum , baecom. 


Sarnbucus  , 
Opulus  , 
Viburnum , 

Tin us  , 

Vitis  Idæa , 
Oxiccecus , 
Caprifeiimxi , 
Periclimeuum , 
Chamæcerasus , 
Xilosteum  , 
Diervilia. 
Eleagnus  , 


Sarnbucus. 

Viburnum. 

Viburnum. 

Viburnum. 

Vaccinium. 

Vac:  ùnium. 

Lonicera. 

Lonicera. 

Lonicera. 

Lonicera. 

Lonicera. 

Elæagnus. 


7.  Flos  à fructu  separatus. 


Viscum  , 
Manihot, 
Papaya  , 


Viscum. 

Jatropa. 

Carica. 


XXI.  AREOR] 

. Pislillum  in  f 

Cotinus  , 
Toxicodendron  , 
Rhus  , 

Tilia  , 

Hippocastanum, 
Caryoph.  arom. 

2.  Pistiîlum  i 

Celtis  , 

Frangula , 
Hedera  , 

Vitis , 

Berberis  , 

Rubus  , 

Molle  , 
Solanoïdes  , 

. Pistiîlum  in  fr. 

Acer , 

Staphvlodendr. 
Pâli  u rus  , 
Azedarach , 
Evonymusj 
Syringa  , 
Hermannia  , 
Sapindus  , 
Tamariscus , 


S ROSACEAE. 

. unicapsuîarem 

Rhus. 

Rhus. 

Rhus. 

Tilia. 

Æsculus. 

Caryophyllus: 

i fr.  baccam. 

Celtis. 

Rhamnus. 

Hedera. 

Vitis. 

Berberis. 

Rubus. 

Schinus. 

Rivina. 

multicapsularem 

Acer. 

Staphylea. 

Rhamnus. 

Melia. 

Evonymus. 

Phvladelphus» 

Hermannia. 

Sapindus. 

Tamarix. 
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. Pistillum  in  fr.  composit. 
Siliculis  plumais. 

Spiræa  , | Spinea. 

5.  Pistillum  in  fi\  siliquam. 


Senna  , 
Poinciana  , 
Cassia  , 
Tamarindus  , 


Cassia. 
Poinciana. 
Cassia. 
Tamarindus. 


g.  Calyx  in  fr.  ossicuîo  foetum. 


Cornus  , 
Mespilus  , 


Cornus. 

Mespillus. 


io.  Flos  à fructu  scparatus. 


Ricinoides  , 
Bégonia  , 


Croton. 

Bégonia, 


6.' Pistillum  in  fr.  carnosum  semi- 
nibus  callosis. 


Aurantium  , 
Citreum  , 
Limon  , 


Citrus. 

Citrus. 

Citrus. 


, vu  1UO. 

y.  Pistillum  in  fr.  ossicuîo  foetum 

Î7  ... . v-,  . ^ i n il  o 


XXII.  ARBORES  PAPILIONACEAÏ, 
i.  Folia  singularia. 


Prunus  , 
Armeniaca  , 
Persica  , 

Cerasus  , 
Amygdalus  , 
Ziziphus  , 
Lauro-Cerasus  , 

8.  Calyx  in  fr.  se 

Pyrus  , 

Cydonia  , 
Cratægus  , 
Sorbus , 

Malus  , 

Punica  , 

Rosa  , 

Grossularia  , 
Myrtus , 
Quajava  , 


Prunus. 
Prunus  , 
Amygdalus. 
Cerasus. 
Amygdalus. 
Rhamnus. 
Prunus. 


Genista  , 
Crolalaria, 
Spartium  , 
Genista-Spart.  , 
Erinacea  , 
Genistella  , 
Siliquastrum  } 
Alhagi  , 


Genista. 

Crotalaria. 

Spartium. 

Genista. 

Anthyllis. 

Genista. 

Cercis. 

Kedysarum, 


2.  Folia  conjugata. 
Courbaril  , { Hymenea, 

3.  Folia  ternata. 


Pyrus. 

Pvrus. 

Cratægus. 

Sorbus. 

Anagyris  , 

Anagyris. 

Cytisus  , 

Cytisus. 

Cytiso-Genista  , 

Spartium. 

Corallodendron, 

Erythrina, 

Pyrus. 

Punica» 

4.  Folia 

pinnata. 

Rosa. 

Pseudo-Acacia  , 

Robinia. 

Ribes. 

Colutea , 

Colutea. 

Myrtus. 

Emerus  , 

Coronilla. 

Psidium. 

1 Coronilla  , 

Coronilla. 

N.  B.  Cotte  Concordance  des  Noms  de  Tournefort  et  de'  Linné, 
réunie  avec  le  développement  du  système  de  ce  dernier  , est  extraite 
du  Classes  Plantarum  de  Linné,  publié  en  1^38  ; comme  cet  Au- 
tour a fait  plusieurs  changcmens  dans  la  disposition  de  ses  Genres  . 
depuis  cette  époque  , nous  avons  rappelé  les  principaux  , sur-tout 
relativement  aux  Plantes  Européennes  et  aux  Exotiques  , assez  géné- 
ralement cultivées  dans  les  jardins.  Nous  avons  supprimé  les  Genres, 
constitués  par  Plumier  , ne  croyant  pas  que  les  Elèves  cherchent  h 
les  connoître  , étant  tous  Américains, 
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DE  LINNÉ. 


Ï-IINNÉ  avoit  publié  un  simple  catalogue  des  genres  disposés 
suivant  le  plan  u’une  Méthode  naturelle  , telle  qu’il  l’avoit  conçue.  Ce 
catalogue  . consigné  premièrement  dans  son  Philosophia  Uotanica  , 
et , en  dernier  ln  u , à la  fin  de  son  Gênera  Plantarum , se  trouve 
développé  dans  l’Ouvrage  intitulé  : P raelectiones  in  Qrdines  natu- 
ra/es  Plantarum.  Dans  le  Généra  , Linné  s’étoit  contenté  de  faire 
connoître  par  une  courte  Préface  les  avantages  et  les  difficultés  de  la- 
Méthode  naturelle  ; mais  il  n’a  voit  développé  ni  les  principes  qui 
doivent  diriger  le  Botaniste  dans  la  coordination  de  cette  Méthode  , 
ni  les  définitions  , ni  les  caractères  de  chaque  ordre  naturel.  Nous 
de  vans  à un  de  ses  disciples  nommé  Gisèke  , le  développement  de 
scs  dogmes  relativement  h la  Méthode  naturelle , qu’il  avoit  exposés 
dans  des  leçons  particulières , données  ex  professo  à quelques-uns  de 
ses  Elèves.  Dans  cet  Ouvrage  et  dans  ses  prélecons  sur  les  Ordres  na- 
turels , il  a établi  un  dogme  peu  senti  par  ceux  qui  ont  travaillé  à 
la  recherche  de  la  Méthode  naturelle  , savoir  , qu’il  est  impossible  de 
trouver  une  clef  pour  coordonner  cette  Méthode  d’après  aucune  des 
parties  de  la  fructification.  En  effet,  il  y a des  Malvacées  , à corolles 
monopélalcs  et  poly [létales  ; dos  Ombellifères  dont  les  fleurs  ne  sont 
point  disposées  en  ombelle  •,  des  Crucifères  sans  corolle  , d’autres 
<jui  ne  sont  point  tétradynames  ; des  Labiées  à corolles  presque  ré- 
gulières ; plusieurs  qui  ne  sont  pas  didynames  ; des  Graminées  mo- 
noïques , polygames  , b deux,  à trois  , a six  étamines.  Dans  la  famille 
des  Alsïnes  , des  genres  à trois  , à quatre  , à cinq  , & sept,  à huit, 
à dix  étamines  ; des  corolles  h quatre  et  cinq  pétales;  et  , ce  qui  offre 
encore  une  plus  grande  aberration,  des  fleurs  apétales  comme  les  Sclé- 
ranthes.  Linné  étoit  donc  persuadé  , comme  Haller  , que  l’Auteur 
de  la  Nature , en  projetant  cette  multitude  innombrable  de  végétaux 
qui  ornent  la  terre  , n’avoit  suivi  aucun  plan  qui  put  présenter  une 
chaîne;  mais  que  le  règne  végétal , disposé  par  les  degrés  de  plus 
grande  ressemblance  , offre  plutôt  un  réseau  qu’une  chaîne  ; que  ce 
réseau  concu  présente  souvent  des  mailles  d’une  grandeur  extraordi- 
naire h côté  d’autres  mailles  très-petites.  Les  Ordres  naturels  , qui  ont 
fourni  jusqu’il  ce  jour  un  très-grand  nombre  d’espèces  et  de  genres  , 
comme  les  Papilionacées  , les  Ombellifères  , les  Labiées  , les  Gra- 
minées , les  Liliacce s , e«c.  nous  présentent  l’image  des  grandes 
mailles  de  notre  réseau.  Des  genres  isolés  qui  constituent  seuls  un 
ordre  , et  qui  ne  tiennent  que  par  un  très-petit  nombre  d’attributs , 
aux  familles  naturelles  généralement  reconnues  comme  les  Plantains  , 
donnent  l’idée  des  petites  mailles  de  notre  réseau.  Des  genres  très- 
nombreux  en  espèces  , comme  lejjg  Jjecs-de-Grue , les  Euphorbes  , les 
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J 9rotecs  , les  Bruyères  , constituent  les  petites  Familles  ou  les  ressem- 
blances par  un  grand  nombre  d'attributs  sont  si  frappante  s , qu’on  a pu 
les  sous-diviscr  en  genres  solidement  établis.  Plus  on  étudie  le  règne 
végétal  , plus  on  est  convaincu  que  l'Auteur  de  la  Nature  , clans  la 
formation  des  individus  qui  le  con  tituent , semble  avoir  voulu  se 
jouer  de  toutes  les  méthodes  connues.  Car,  indépendamment  de  l’im- 
possibilité reconnue  de  rédiger  aucune  méthode  artificielle  d après 
une  seule  partie  de  1»  fructification  employée  pour  constituer  les 
classes  sans  r mpre  à chaque  pas  les  affinités  naturelles  reconnues  , 
il  est  aisé  de  se  convaincre  qu’en  grouppant  les  végétaux  d’après  l en- 
semble de  toutes  les  parties  qui  les  constituent  , il  restera  toujours 
un  certain  nombre  de  Genres  que  l’on  est  obligé  de  laisser  flotter 
hors  des  cadres  formés  pour  présenter  des  Familles  ou  des  Ordres 
naturels.  C’est  ce  que  Linné  a reconnu  en  terminant  se-  Ordres  na- 
turels par  uu  assez  grand  nombre  de  Genres  qu’il  a dénommés  dubii 
Ordinis.  - , 

Observations  sur  les  Ordres  naturels.. 

T.  Au  commencement  des  choses,  le  Créateur  de  l’Univers  a 
formé  le  Végétal  de  deux  substances,  l’une  médullaire,  l’autre  cor- 
ticale. En  modifiant  ces  deux  principes  , il  en  est  résulté  autant  de 
modules  priai  tifs  , que  nous  trouvons  d’Ordres  naturels. 

а.  Le  Tout-Puissant  mélangeant  entre  eux  ces  modules  primitifs  , 
il  en  est  résulté  autant  de  Genres  dans  les  Ordres  , que  nous  voyons 
de  structures  particulières  dans  les  organes  de  la  fructification. 

3.  La  Nature  influant  sur  ces  Genres  , il  en  est  résulté  autant 
d’Espèces  qu’il  en  existe  aujourd’hui. 

4-  Les  accidens  influant  sur  ces  espèces  , il  en  résulte  autant  de 
variétés  qu’on  en  peut  observer  aujourd’hui. 

5.  Ces  quatre  assertions  sont  établies  par  la  loi  générale  du  Créa- 
teur, qui  procède  toujours  du  simple  au  composé. 

Pur  la  loi  de  la  Nature  , dans  la  génération  des  hybrides» 

Par  les  observations  de  l’homme  qiii  a vérifié  les  phénomènes. 

б.  Le  Botaniste  observera  , autant  qu’il  lui  sera  possible  , les  lois 
suivantes  :* 

Que  l’Elève  ramène  les  Variétés  aux  Espèces  , puisque  la  connois- 
sance  des  E pèees  est  le  fondement  de  toute  counoissance  réelle. 

Que  le  Botaniste  ramène  les  E pèees  aux  Genres,  afin  de  pouvoir, 
saisir  leurs  rapports  mutuels. 

Que  le  Botaniste  exercé  tente  de  ramener  les  Genres  aux  Ordres 
naturels  qui  constituent  le  complément  de  la  Scitnce  des  Végétaux. 

Mais  il  est  difficile  d’établir  ces  Ordres  , vu  que  plusieurs  Genres 
sont  encore  inconnus. 

Par  exemple,  qui  est-ce  qui  peut  lier  le  Tanins  et  le  Cactus  , si  ce 
îi’est  la  Reauu.uria  ? 

Qui  est-ce  qui  peut  rapprocher  Y Actaea  et  la  Poe-onia , si  ce  n’est 
le  Cimijuga  ? 

9.  Le  grand  nombre  des  Genres  est  un  fardeau  pour  la  mémoire 
qu’il  faut  alléger  parle  secours  d’une  Métlr  de  li  n coordonnée. 

Par  la  force  de  cette  méthode  , on  peut  parvenir  h connoître  * sans- 
Pfbfesscur  > une  plante  qu’on  veut  déterminer. 
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Les  Ordres  naturels  ne  sauraient  constituer  un  système  , sans  le 
secours  d’une  clef. 

La  Méthode  artificielle  est  seule  bonne  pour  la  diagnostique  des 
plantes  , puisque  la  clef  de  la  Méthode  naturelle  est  en  quelque  sorte 
impossible. 

10.  Les  Ordres  naturels  sont  très -utiles  pour  connoître  les  pro- 
priétés des  Plantes. 

Mais  les  Méthodes  artificielles  sont  plus  avantageuses  pour  déter- 
miner les  Plantes. 

U.  Que  celui  qui  trace  le  plan  des  Genres  naturels  , saisisse  , au- 
tant qu’il  pourra,  ceux  qui  , étant  liés  entre  eux,  peuvent  constituer 
des  Ordres  naturels. 

Les  Botanistes  qui  croient  avoir  trouvé  la  Méthode  naturelle,  n’en 
connoissant  encore  que  quelques  fragmens  , et  qui  rejettent  l’artifi- 
cielle , peuvent  être  comparés  à ces  architectes  qui  , ayant  rasé  une 
maison  commode  et  surmontée  de  son  toit  , la  remplacent  par  un® 
autre  plus  magnifique  , mais  qu’ils  ne  peuvent  jamais  couvrir. 


Enumération  des  Ordres  Naturels. 


'I . Palmiers  , Palmae. 

2.  Poivrées  , Piperitae. 

3.  Chaumes  , Calamariae. 

/j.  Graminées  , Grandira. 

5.  Tripétaloïdes,  Tripetaloicleae. 

6.  GJadiées  , Ensatae. 

ij.  Orchidées  , Orchideae. 

$.  S Ranimées  , Scilamineae. 
g.  Snathacées , Spathaceae. 

10.  Coronaires,  Coronariae. 

1 1 . Sarmentacées  , Sarmenlosae. 

32.  Ol  éracées  , O/eraceae. 

1 3 . Succulentes,  Succulenlae . 

Becs-de-Grne  , G minâtes. 
i5.  Inondées,  Inundatae. 

16  Calyciflores , Calyciflorae. 

\r.  Calycanthèmes  , Calycanthe- 
inae. 

3 S.  Bicornes  , Bicornes. 

3C).  Hespérides  , ffcsp  ■rideae. 

20.  Rotacécs  , Rotaceae , 

21.  Prime- Veres,  Preciae. 

2-2.  Cary ophy liées  , Caryophyl- 
leae. 

^3.  Trihilées  , Trihilalae. 

2/j . Corydales  , Con  dates. 

25.  Putaminées  , Pntamincac. 

26.  !"oultisiliqueuses  , Muliisi- 
Itqnae. 

27.  Papa  vélines  , Rhaedeae. 

28.  Suspectes  , Luridae . 


29.  Cnmpanulées  , Campanaceae. 

30.  Tordues  , Contorlae. 

31.  Buissonnières,  Eep recul ae. 

32.  Papiliohacées  , Papiliona- 
ceae. 

33.  Lomentacées,  Lomcnlaceae. 

34.  Cucurbitacées,  Cucurbilaceae, 

35.  Rosacées  , Senticosae. 

36.  Pomacées  , Pomaceae. 

87.  Columnifères  , Colunmiferae. . 

38.  Tricoques  , Tricoccae. 

39.  Siliqueuses  , SUiquosae. 

40.  Personnées,  Personatae. 

4x.  Aspérifeuilles,  Asperifoliae. 

42.  Verticillécs  , V erticillatae. 

43.  Broussailles  , Dwnosac. 

44.  Haies  , Sepiariae. 

45:  Omhellifères , U/nbellatae. 

46.  TIédéracécs  , Hedcraceae. 

47.  Etoilées  , Stellatae. 

48.  Agrégées  , A ggregatae. 

4q.  Composées  , Cowjwsitae. 

50.  Amentacées , Amentaceae. 

51.  Conifères,  Cordferae. 

52.  Réunies  , Coadunatae. 

53.  Rudes  au  toucher , Scabridae, 

54.  Mélangées,  Miscellaneae. 

65.  Fougères  , Filices. 

56.  Mousses  , Musci. 

87.  Algues  , Algae. 

58.  Champignons , Fungi. 


DE  LINNE. 


489 


»■■■  .TC 


SOUS  - DIVISIONS 

DES 

ORDRES  NATURELS  DE  LINNÉ. 


Chamærops. 


Zostera. 

Arum. 


Sparganium. 

Typha. 

Eriophorum. 


ORDRE  I. 
PALMIERS,  PALM  Æ. 

! Pliœnix.  j 

ORDRE  II. 
POIVRÉES,  P I P E R I T Æ. 


Calia. 


Acorus. 


O R D R E II  I. 
CHAUMES,  CALA  MARIÆ. 


Scirpus. 

Carex. 


ORDRE  I Y. 


Cyperus. 

Schœmis. 


GRAMINÉES 


Lygeum. 

Coix. 

Z.ea. 

Tripsacum, 

Ægylops. 

Ischæmum. 

Tridcum. 

Sccale. 

JTordeum. 

Elyaius. 

Eolimn. 

.IN  ardus. 
Aatlioxanthum. 


Dactyiis. 
Cenciirus. 
Cy  nos  unis. 
Cina. 

Andropogon 

Saccharum. 

Arundo. 

Lagurus. 

Stipa. 

Avcna. 

Bromus. 

Fostuca. 

Poa. 


, G R A Al  I N E Æ. 


Holcus. 

Mclica. 

Aira. 

Oryza. 

Plialaris. 

Panicnm. 

Milium. 

Agrostis. 

Phleum. 

Alopecurus. 

Cornucopiæ. 


V. 


ordre 

TRIi  ÉTALES,  TRIPETALOIDE  Æ. 

Calamus. 

Apliyllanthcs. 


Jiuicus. 


Triglochin. 

Scheuchzcria, 


Çutomus. 

Sagittaria. 


% 
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Ordres  Naturels 
ORDRE  VI. 
GLADIÉES,  E N S A T Æ. 


Ferraria. 

Sisyrlnnchium. 

Crocus. 


Ixia. 

Gladiolus. 

Moræa. 


Iris. 

Commelina. 

Tradescantia. 


Orchis. 

Satyrium. 


Musa. 

Amomum. 


ORDRE  VII. 

ORCHIDÉES,  0 R C H I D E Æ. 


Serapias. 

Ophrys. 


Cypripedium. 

Epidendrum. 


ORDRE  VIII. 

SCITAM1NÉES,  SCITAMINEÆ. 

Curcuma.  i Canna. 


ORDRE  IX. 


SPATHACÉES,  (à  calice  en  spathe  ),  S P AT  H A C E Æi 


Allium. 
Amaryllis 
Pancralium. 


Nareissus. 

Galanthus. 

Leucoïum. 

ORDRE  X. 


Cri  nu  m. 

Bulbocodium. 

Colchicum. 


CORONAIRES, 

Polyanthes. 

Asphodelus. 

O rnithogalum. 

Scilla. 

Hyacinlhus. 


( plantes  à couronnes  ) , 
Alitris. 


Aloë. 

Yucca. 

Agave. 

Bromelia. 


O R D R 
S A R M E î/TACÉES, 

Erythronium.  Asparagus 

Alstroëmeria.  Paris. 

TJvullaria.  Sinilax. 

Convallaria.  Ta  mus. 

Ruscus. 


COR  ON ARIÆ* 
Hemerocailis. 
Anthericum. 
Veratrum. 
Fritillaria. 

Lilium. 

E XI. 

SARMENT  AC  EÆ. 

Menispernium. 
Aristolochia. 
Asarum. 

Cytinus. 


OLÉRACÉES 

a.  Blitum. 

Spinacia. 

Atriplex. 
Chenopodium. 

Beta. 

Salsota. 

Salicornia. 

Ba  sella. 

Rivina. 

Peùveria. 


ORDRE  XI 

m POTAGÈRES 

Ceratocarpus. 
Corispermum. 
Callitriche. 
d.  Hcrniaria. 
Achyrantbes* 

Il  le  ce  bru  m. 

Celosia. 

Amaranthus. 
Gomphrena. 
Phytolacca. 


OLE  RA  C E Æ, 

Polycnetnum. 

Camphorosma. 

B uni  ex. 

Rlicum. 

Atraphaxis. 

Telephium. 

Corrigioia. 

Polygonutn. 

Anacardium. 

. Laurus. 
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ORDRE  XIII. 

SUCCULENTES,  (plantes  grasses  ) , SUC  CVLENTÆ. 


a.  Cactus. 

Mcsembryanthc- 

mum. 

ÎSymphæa. 

Sarracenia. 

Aizoon. 

Tetragonia. 


Tamarix. 
b.  Sempervivum. 
Sedum. 
Rhodiola. 
Tillæa. 
Crassula. 
Cotylcdon. 

J 


Porlulaca. 
d.  Adoxa. 

Ch  rv  sospknium. 

Saxifraga. 

Heuchera. 

Mitella. 

Ilydrangæa. 


ORDRE  XIV. 


BECS-DE  - CRUE,  GRUINALES. 


Linum. 

Aldrovanda. 

Drosera. 

Roridula. 


Dionæa. 

Oxalis. 

Géranium. 

Guaïacum. 


Quassia. 

Zigophyllum. 

Tribtdus. 

Fagonia. 


ORDRE  XV. 

INONDÉES  ou  AQUATIQUES,  INUNDATÆ. 


a.  Zannichellia. 
Ruppia. 
Potamogeton. 


Myriopliyllum.  Hippuris. 

Ceratophj  Hum.  b.  Chara. 
Elatine. 

ORDRE  XVI. 


CALYC1FL0RES  , (à  calice  formant  la  fleur)  , CALYCIELORÆ. 
Osyris.  j Hippophaë.  | Elæagnus. 

ORDRE  XVII. 

CALYCANT  HÈ  MES,  (à  ovaire  au-dessous  du  calice)  } 

C ÂLYC  AN  T HE  MÆ. 


Enilohinm. 

OEnothera. 

Gaura. 


Isnardia. 

, Grislea. 
Glaux. 

ORDRE 


Peplis. 

Frankcnia. 

Lytlirum. 


XVIII. 


anthères  à deux  cornes  ),  BICORNES. 


BICORNES, 

a.  Kalmia. 

Ledum. 

Azalca. 

Rhododcndrum . 
Andromeda. 

HESPÉRIDES 


(à 

Pyrola. 

Evica. 

Cielhra. 

Arbutus. 

Vaccinium. 

ORDRE  XI 

, (arbres  d’agrément) 


Diospyros. 

Myrsinc. 

Styrax. 

Ci  ti  ns. 

X. 

hesterideæ . 


Psidium.  j Caryopliyllus.  I b.  Philaclclplius  ? 

i\Jyrtus.  i 
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Trier»  taïis. 

Centunculus. 

Anagaiiis. 

Lysiiuaclda. 

Phiox. 


ORDRE  XX. 

HOTACÉES,  (à  corolles  en  roue  ) , RO  T A C E Æ, 

Sarothra. 


Clilora. 

Gendana. 

Swerlia. 

Clnronia. 


b.  Ascyrum. 
Hypericum. 
Cistas. 


XXI. 


a.  Primola. 
Androsace. 
Diapensia. 
Areda. 


ORDRE 

PRIME-VERES,  P R E C I Æ. 

b.  Limosella. 


Dodccatheon. 

Cortusa. 

Suldaneüa. 

Cyclamen. 


c.  Menyanthes  ? 
Hottonia. 
Saruolus. 


ORDRE  XXII. 


CARYQPHYLLÉES  , (plantes  analogues  aux  Œillets)  , CAR  Y O- 

PH  Y LL  EL 


a.  Diantlxus. 
Saponaria. 
Gypsophila. 
"Vt'lezia. 
Drypis. 
Silène. 
Cucnbalus. 
Lychnis. 
Agrosteina. 


b.  Spcrgnla. 
Cerasdum. 
Arenaria. 
Stellaria. 
Alsiue. 
Holosteum. 
Cherleria. 
Sagina. 
Moehringia. 

ORDRE 


Buffonia. 

c.  Sclerandius. 

d.  Pharnaceum. 
Mollugo. 
Polycarpon.’ 
Mînuarda. 
Queria. 
Ortcga. 
Loefdugia. 


XXIII. 


Fruits  a trois  taches  ou  a trois  ailes  , T RI  H IL  AT  Æ* 


a.  Melia. 

b.  Malpighia. 
Acer. 


Æsculus. 
c.  Stapliylca. 


Cardiospermum. 

Tropæolum. 


ORDRE  XXIV. 

CORYDALES,  (à  corolles  irrégulières  (,  COR  YDALES* 


Melianthus. 

Epimedium. 

Hypecoum. 


Fumaria. 

Leondce. 

Iinpadens. 


XJtricularia. 

Pinguicula. 


ORDRE  XXV. 

PUTAMINÉES  , ( à fruit  à écorce  ) , P U TA  MINE  Æ*. 
1 Capparis. 


Cleome. 


1 
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ORDRE  XXVI. 

MULTISILIQUEUSES  , (fruits  à plusieurs  siliques)  , MUl.TlSlLlQ.bAb. 


a.  Pœonia. 
Aquil  gia. 
Aconitum. 
Delphinium. 

b.  Dictamuus. 
Ruta. 
Peganum. 

c.  Anemone. 


Atragene. 
Cl»  matis. 
Thalietru  ni. 
Actæa. 

Ci  m i fuga. 

d.  INigelia. 
Garidella. 


Isopyrum, 

T roljins. 

Hell»  borus. 

Caltlia. 

Ranunculus. 

Myosurus. 

Adonis. 


ORDRE  XXVI  I. 

PAPA  VÉRIN  ES  ou  PAVOTS,  RHOEADEÆ. 


Booconia. 

Arganone. 


CUelidonium. 


Papayer. 


ORDRE  X X Y I I I. 
SUSPECTES,  L U R I D Æ. 


Browallia. 

Celsia. 

Verbascura. 

Digitalis. 

Scsamuxu. 


Nicotiana. 

A trop  a. 
Hyoscyamus. 
Datura. 
Phyoalis. 


Capsicum. 
Soianum. 
Ey  cium. 
Cestrum. 


ORDRE  XXIX. 

CAMPANULÉES  ou  CAMPANULES,  C AMP  AN  AC  E Æ» 


Convolvulus. 

Ipomæa. 

Polæmonium. 

Campanula. 


Canarina. 

Pli  y teuina. 

Trachelium. 

Jasione. 


Lobelia. 

Viola. 

Parnassia. 


ORDRE  XXX. 

COROLLES  TORDUES,  C O N T O R T Æ; 


Nerium. 

Vinra. 

Apocynum. 

Asclepias. 


Cynanchum, 

Pcriploca. 

Stapelia. 


Cinobona. 

Lycium. 

Cestrum, 


Daphné, 

Gnidia, 


ORDRE  XXXI. 
BUISSONIÈRES,  VEPRECVLÆ, 

Thesiunjt 


Passerina. 

Stellera. 


/,94  O R D R E S NA  T U R E L S 


P A 

Medicago. 

Trigonella. 

Trifolium. 

Lotus. 

Anthyllis. 

Ononis. 

Dolichos. 

Pliaseolus. 

Glycine. 

Abrus. 

Pisum. 

Latliyrus. 

Orobus. 

Vicia. 


ORDRE  XXXII. 
PILIONACÉES,  PAPILIO  N ACE  Æ. 


Ervum. 

Cicer. 

Coron  ilia. 
Ornithopus. 
Hippocrepis. 
Scorpiurus. 
Bisserula. 
Astragalus. 
Phaca. 
Glycyrrbiza, 
Hedysarum. 
ïndigofera. 
Galega. 


O 


Æscliynomene. 

R D R E XXXIII. 


Araclua. 

Lupiaus. 

Ebenus. 

Psoralea. 

Colutea. 

Cytisus. 

Tjlex. 

Spartium. 

Genista. 

Robinia. 

Sophora. 

Auagyris. 

Erythrina. 

Àmorpha. 


LOMENT  ACÉES  ou  FAUSSES  LÉGUMINEUSES,  * 

LO  MENT  ACE  Æ. 


Polygala, 

Mimosa. 

« Tamarindus. 

Cercis. 

Gleditschia. 

| Cassia. 

Ceratonia. 

0 

R D R E 

1 

XXXIV. 

CUCURBITACÉES,  CUCURBITACEÆ , 


Ànguria. 

Elaterium. 

Sicyos. 


Melothria. 

Eryonia. 

Cueurbita. 


Cucumis. 

Momordica» 

Passiflora. 


ORDRE  XXXV. 
ROSACÉES,  SENTICOSÆ. 


e 


Àlcliemilla. 
Àplianes. 
Agrimonia. 
Dry  as. 


Geum. 

Sibbaldia. 

Tormtntilla. 

Potentilla. 


Comarum. 

Fragaria. 

Rubus. 

Rosa. 


ORDRE  XXXVI. 


FOMACÉES,  ( fruits  à pomme  ) , P 0 M A C E Æ. 


a.  Spiraea. 
Ribes. 
Sorbus. 
Giaiægus., 


Mespilus. 
Pyrus. 
b . Punica. 


c.  Chrysobolanus* 
-Prunus. 
Amygdalus^ 
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ORDRE  XXXVII. 

COLUMNIFÈRES  ou  M A L V ACÉES,  COLU  31 NIFERÆ* 

Mclochia.  Hermannia. 

Sida.  Avt-nia. 

Gossypium.  Theobroma. 

Hil  liscus. 

Corcliorus. 

DRE  XXXVIII. 


Malva. 

Alcæa. 

Aitbæa. 

Lavatera. 

Malope. 


Thea. 

Tillia. 


O R 


TRICOQUES  , ( fruits  à trois  coques  ) , T R 1 C O C C Æ. 


Euphorbia. 

Andrachne* 

OolOU. 


Ricinus. 

Carica. 

Mercurialis. 


( neorum. 
Buxus. 


O R D R E XXXIX. 

SILIQÜEÜSES  ou  CRUCIFÈRES,  S ILIQUOSÆ. 

Draba.  Lunaria. 

Subularia.  Ricotia. 

L'piiiimn.  Anastatica. 

Peltaria.  Vella. 

Ciypeola.  Myagrum, 

Alyssum.  Ëunias. 

Ibtris.  Raplianus. 

Coclilearia,  Sinapis. 

Thlaspi.  Brasica. 

Biscutella.  Turritis. 


Arabis. 

Chcirauthus, 

Ilisperis. 

Erysimum. 

Sisymbrium* 

Dentaria. 

Cardamine. 

Crambe. 

Isatis. 


ORDRE  XL. 

PERSO  N NÉES,  PERSONATÆ. 


Chelone. 

Antirrbinum. 

Dodartia. 

Bartsia. 

Rhiuantbus, 

Pedicul.tris. 

Euphrasia. 

Melampyrum. 

Latin  æa. 


Orobanche, 

Martynia. 

Scrophularia. 

Justicia. 

Diantliera. 

Bignonia. 

Vitex. 

Graliola. 

Scoparia. 


Veronica. 

Pederuta. 

Verbena. 

Tozzia. 

Bu  cb  nera. 
El"  nus. 
Lantana. 
Acantlius, 
Lindornia. 


ORDRE  X L I. 


AS  PÉRI  FEU  I LLE  S ou  BORRAGINÉES,  AS  P ER  IFO  L I Æ„ 


a.  Sympliytuui. 
Ouosina. 
Cerintbe. 
Borrago. 
Echium. 
Lycopsis, 


Asperugo. 

Pulmonaria. 

Lit  li  ospernium, 

Cynogiossum, 

Ancliusa. 


Myosotis. 

Heliotropium. 

b.  Tournefortia. 
Messerschttiidia. 

c.  INolana, 


4f)6  ORDRES  N A T U R E L S 


ORDRE  X L I I. 

VERTICILLÉES  ou  LABIÉES,  VER  T l C 1 L L A T Æ, 


Zizipliora. 

TJ; y mus. 

Satureja. 

Thymbra. 

Métissa. 

Clinopodium. 

Origan  uni. 

Hyssopus. 

Lavandula. 

Sa  1 via. 
Rosmarinus. 
Ocymum. 
Mendia. 


Nepeta. 

Dracocephalum. 

Glechoma. 

Sideritis. 

Cunilla. 

Ly  copus. 
Amethystea. 

Te  u cri  u m. 

Ajuga. 

Horminum. 

Melilis. 

Monarda. 


Lamium. 

Galeopsis. 

Betonica. 

Stachys. 

Ballota. 

Marrubium. 

Leon  ur  us. 

Tlilomis. 

Molucella. 

Prunelia. 

Scutellaria. 

Prasium. 


ORDRE  X L I I I. 

DES  BROUSSAILLES,  D V M O S Æ. 


Rbamuus. 

Ilex. 

Ceîastrus. 


Cassine. 

A iburnum. 
a.  Sambucus. 


b.  Rhus. 
Schinus. 


DES 


ORDRE  XLIV. 
HAIES,  S E P I A R I Æ. 


Kvctantli.es. 

Jasniinuiu. 

Ligustrum. 


Pbillyrea. 

Olea. 


Fraxinus, 

Syringa. 


ORDRE  X L Y. 


O M B E L 

Eryngium. 

Hy  drocotyle. 
Sauicula. 

Astran  tia. 

Echinopliora. 

Tordyliuin. 

Daucus. 

Artedia. 

Caucalis. 

Asselquistia. 

Cachrys. 

Laserpitium. 

Eerula. 

Ligusticum, 

Aug'vlicû. 


I F E R E S , U MB 

Imperatorîa. 

Heracleum. 

Pastinaca. 

Tliapsia. 

Smyrnium. 

Ægopodium. 

Atnini. 

Bubon. 

Phcllandiium. 

Sison. 

Sium. 

OEnantlie. 

Coriandrum. 

Æthusa. 

Cieuta. 


ELLA  T Æ. 

Se  indix. 
Chæroplxylluni. 
Seseli. 

Anetlium. 

Carum . 

Pimpineila. 

Apium. 

Curninum. 
Crithmum. 

Bunium. 

Conium. 

Selinu  m. 

Athamanta. 
Peucedanum.' 
Buplcvruin. 

ORDRE 
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ORDRE  X L V I. 

HÉDÉRACÉES  ou  GRIMPANTES,  HEDERACE  Æi 
Aralia.  J Hcdera.  | Vilii». 


ORDRE  X L V I I. 
ÉTOILÉES  ou  RUB  1 ACÉES,  STELLATÆ. 


Crucianella. 

Spermacoce. 

Shcrardia. 

Asperula. 


Galium. 

Valantia. 

Rubia. 

Spigelia. 


a , Cofl’æa. 
Cornus. 
Pavetta. 


ORDRE  X L V I I I. 
AGRÉGÉES,  AGGREGATÆ. 


a.  Statice. 
Globularia. 
Dipsacus. 
Scabiosa. 


Knautia. 
b.  AaLeriana. 
Boliërrhaavia. 
Circæa, 


c.  Lonicera. 

I ânnæa. 

Lorauthus. 

Aiscum. 


ORDRE  X L I X. 
COMPOSÉES,  COMPOSITÆ . 
A.  En  têtes,  Capitatæ. 


Echinops. 

Arclium. 

Serratula. 

Garduns. 


Cnicus. 

Onopordum. 

Cynara. 

Cariina. 


Atractylis. 

Carthamus. 

Centaurea. 


R,  Sémi-Flo 

Scolymus. 

CicMorinm. 

Catananche. 

JLapsana. 

Hypochæris. 

Seriola. 

Hy  oseris. 

C.  Discoi 

Gnaphalium. 
Xeranthemum. 
Slælieüua.  ‘ 
Tanacetum. 
Matricaria.  ^ 
Carpesium. 

Chry  san  themum . 
Baccharis. 

Couysa. 

In  u la. 

Jjigeron. 

Tome  III, 


GULEUSE  S j S E M 

Andriala. 

Crépis. 

Hieraciuni. 

Leontodum. 

Prenanthes. 

Cliondriila. 

ES  OU  EN  DISQ.UE  , 

Cineraria. 

Tus  ilago. 
Doronicum. 

Arnica. 

Senecio. 

Solidago. 

Chrysocoma, 

Aster. 

Santolina. 

Aaihtftnis» 


FLOSCULO  S Æ . 

Lactuca. 

Sonchus» 

Pi  cris. 

Scorzonera. 

Tragopogon. 

Geropogon. 

Discoïde  æ, 

Anacyclus. 

CoLuia. 

Athanasia.; 
Aclulica." 

Cacalia. 

Bellis. 

Agératum. 
Eupatorium. 
Calendula. 

Arc  lotis* 

ii 


43s  ordres  naturels 

D.  A FEUILLES  OPPOSÉES,  0 P P 0 S 1 T I F 0 L 1 Æ. 


Spitanthus. 

Bidens. 

Ycrbesina. 

Sigesbeckia. 


Coreopsis. 

Helianthus. 

Rudbeckia. 


Buphtlialmum. 

Tagetes. 

Zinnia. 


Ambrosia. 

Xanihium. 


E.  A FRUITS  A NOIX,  NUCAMENTACEÆ. 

Artenvisia. 

Filago. 

O R DRE  L. 

AMENTACÉES  , ( fleurs  à chatons  ) , A MENT  ACE  Æ, 

Betula. 

Myrica. 

Pistacia. 
Cynomorium. 

ORDRE  L I. 

CONIFÈRES,  ( fruits  en  cônes  ),  CONIFERÆ, 


Salix. 

Populus. 

platanus. 

Fagus. 


j Micropus. 

J Partheniura. 


Juglans. 

Quercus. 

Corylas. 

Carpinus. 


ï'inus. 

Cupressus. 

Thuya. 


Juniperus. 

Taxas. 


Ephedra. 

Etjnisetum. 


ORDRE  LII. 

A CAPSULES  RÉUNIES,  Ç 0 AD  XJ  N A T Æ. 

Annona.  I Magnolia.  t Liriodendrum, 

IJ  varia.  [ 

ORDRE  LUI. 

RUDES  AU  TOUCHER,  S C AB  RI  D Æ. 

Ficus.  Urtica.  Cannabis. 

Dorstenia.  Morus.  Hunndus. 

Parietaria.  TJhnus.  Forskohlea, 

Theiigonum.  Celtis. 

ORDRE  L I Y. 

MÉLANGÉES,  M I S C E L L A N E Æ. 


a.  Rescda. 
Datiscn» 

b,  Poterium. 


Sanguisorba. 

Lemna. 


c.  Coriaria. 
Empetruru. 


u.  Opbioglossum 
Osmunda. 
Adiantbum. 
Aspltuioui. 


ORDRE  L V. 

FOUGÈRES,  F 1 L î C E Si 

Pteris.  Marsilea. 

Loncliilis.  Piluluria. 

Polypodium.  Isoctes. 

Acrosrichum* 
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ORDRE  L Y I. 


MOUSSES,  M U S C L 


Lvcopodium. 

ï'ontinalis. 

jSphagnum, 


Pliascum. 

Milium. 

Splachnum. 


Rryum. 

Hypnuin. 

Buxbaumia. 


ORDRE  L Y I I. 


Marchanda. 

Jungerrnannia. 

Anthoceros. 

Targionia. 


LOUES, 

Lichen. 

Blasia. 

Ricci  a. 
Tremella. 


A L G Æ, 

TJlva. 

Fucus. 

Conferva, 


ORDRE  L VIII. 


CHAMPIGNONS,  F U N G I; 


Agaricus. 
Boletus. 
H}  dnum. 
Phallus. 


Clathrus. 

Helvclla. 

Clavaria, 

Pcziza. 


Lycoperdon. 

Byssus. 

Mucor. 


Fin  du  troisième  et  dernier  Volume. 
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Table  albh a bétique,  Française, 


TABLE 

ALPHABÉTIQUE,  FRANÇAISE, 
DES  GENRES. 

A. 


ClUOü 

genre. 

546 

Anastatique 

genre. 

862 

Acanthe 

85  y 

Ancolie 

y4r 

Ache  . . 

397 

Andrachnéc 

1196 

Achillée  . 

io53 

Andromède 

* 

593 

Achyranthe 

3i  1 

Androsace 

209 

Aconit 

V37 

Andryale  . 

994 

Aoore  . 

4G8 

Anemone 

752 

Acrostich  . 

1290 

Aneth  . 

394 

Adc'e  . 

700 

Angélique 

377 

Adonis 

756 

Angurie 

1129 

Agaric 

i325 

Anihéric  . 

455 

Agave  . . 

465 

Anthocère 

i3i8 

Agripaume 

780 

Apocin 

332 

Agi'ostème 

635 

Aphyllanthe 

44l 

Agrostis 

86 

Arabette 

883 

Aigremoine 

663 

Arachide  . 

937 

Ail  . • 

442 

Aralie  . 

417 

Airelle 

5î3 

Arbousier 

596 

Ai^oon 

'685 

Arctotide  . 

1074 

Ajonc  . . 

932 

Àréthuse  . 

Iü99 

Alcée  . 

9°5 

Arétie  . 

208 

Alchemille 

177 

Argémone 

Argousier 

yo5 

Aldrovaude 

420 

1210 

Ali  bousier 

599 

Aristoloche 

1 1 ir 

Alisier 

678 

Armarinthe 

f 

372 

Aloës  . . 

464 

Armoise 

1025 

Alstroémère 

466 

Arnique 

io38 

Alysson 

869 

Arroche  . 

1260 

Amandier 

Artédie 

363 

Amaranthe 

1 156 

Artichaut 

1007 

Amaranthine 

343 

Asclépiade 

333 

Amaryllis 

439 

Asperge  , 

457 

Ambroisie 

n53 

Aspérule  . 

j 28 

Améthyste 
Am  mi 

37 

Asphodèle 

454 

365 

Aster  . . 

io34 

Amorpha 

933 

Astragale  . 

965 

Anacycle  . 

io5i 

Athamanthe 

369 

Anagyre  . 

552 

Atlianasie  . 

1023 

Ananas 

4^7 

Airactylc  . 

1009 

i 


O E 

S 

G E 

NEES. 

5or 

Atragène  t » . 

genre 

537 

Buglosse 

: ï ? genre 

194 

Atrapkaxe  . . 

• 

484 

Bugrane 

• 

qJ5 

Atrope  , . . 

• • 

266 

Bulbocode 

. 

44© 

Avoine 

• • 

97 

Bunias  . 

887 

Ayénie  . . . 

• • 

1108 

Bnphthjalmc 

1059 

Azalée  .... 

B. 

• • 

226 

Buplèvre 
Buis  . . 

Butome 
Buxbaume  . 

358 

I T /|  S1 

55© 

1307 

Baccharis  . . 

Baguenaudier 
Balisier  . . 

Ballote  .... 
Balsamine 

• « 

1029 

954 

778 

i°q3 

Bysse  . . 

C. 

i324 

Bananier  . 

1248 

C AB ARET 

<1*11 

* 

64® 

Barbon 

12Ô 1 

Cacalie  . 

loi  5 

Bardane  . . . 

1002 

Cacaoyer  . 

972» 

Bartsie  . . . 

797 

/fi3 

Cacte  . . 

698 

Baselle  . . 

• »' 

Caffe'yier  . 

247 

Basilic  . 

79° 

Caille-Lait . 

1 3s 

Bec-de-Grne 

$97 

Calle  . . 

1 021 

Belle-de-Nuit 

209 

Callitriclie  . 

T 8 

Benoîte  . 

692 

Calycanthe 

695 

Berce 

37  5 

Camarine  . 

I20SÎ 

Berle  . . . 

378 

Camélée 

5a 

Bermudiane  . 

1 io3 

Cameline  . 

86© 

Bétoine 

776 

Camomille 

io5ca 

Bette 

• t 

338 

Campanule 

234 

Bident  .... 

1012 

Camphrée  . 

17G 

Biguone 

• » 

817 

Camarine  . 

48a 

Biscutelle  . 

872 

Cannahine 

1 237 

Bissérule  . 

966 

Capillaire  . 

1 T97 

Blasie  .... 

i3i6 

Capraire 

827 

Blite  .... 

4 

Câprier. 

* • • • 

699 

Bobartie 

77 

Capsique  . 

269 

Boccone 

643 

Capucine  . 

5o*3 

Boërrliaave 

9 

Cardamine 

876 

Bolet  .... 

i32ii 

Cardère 

12© 

Boucage  . . 

396 

Cardiosperme  . . . 

54© 

BouJeau 

1147 

Carex  . 

i i37 

Boulette 

1084 

Carica 

1 23a 

Bourrache 

200 

Carline 

. . 

1 008 

Bri  .... 

i. 

i3i  1 

Carmantine 

28 

Brize  . . . 

9° 

Carotte 

364 

Brome  . . 

95 

Caroubier  . 

1282 

Browalle  . . 

834 

Carpèse 

1028 

Bruyère 

524 

Carthame  . 

101© 

Brione 

94 

Carvi  . . 

3qS 

Bubon  . 

3 80 

Casse  . . 

557- 

Buchnère  . 

833 

Cassie 

578 

Buffone  . . 

1 80 

Cassine 

4o* 

Bugle  ; . . 

763 

Cataire 

‘lia’ 

f- 

768*, 

B02  Table 

ALPHAB  ETI 

Omcalier  . . . . 

genre 

362 

Célastre  . . . . 

590 

Céloise  . 

3i  2 

Colsie 

8.5 

Centaurée  . . . . 

1066 

Centeniile  . . 

1 5t 

Ceraiste  . . . . 

6 37 
1 12.5 

Ce'ratocarpe  . 

Cératophylle 

1 162 

Cerfeuil  . . 

388 

Cestre  . . . . 

Chalef.  V oyez  Éle 

AGNE. 

272 

Clianvre 

•/ 

1220 

Charagne 

11 27 

Cliardon  , ... 

1004 

Charme  . 

11  7 1 

Chélidoine  , . 

703 

806 

Chélone  . : . . 

Chêne 

1168 

Chenilette 

909 

Chénopode  . . 

337 

Cherlérie  . 

619 

Chèvre-Feuille  . . 

2&0 

Chicorée  »... 

IOOO 

Clilorc  .... 

5m 

Choin  .... 

7 r 

Chondrille 

089 

Chou  ..... 

884 

Chrysanthème  . . 

1048 

Chrysocome  . 

1019 

Chrysogoue  . . . 

1071 

Ciguë  

384 

Cinéraire  . . •. 

io36 

Circée 

25 

Ci  te  . .... 

728 

Citronnier 

974 

Clandestine 

801 

Clathre  . 

1329 

Clavaire  .... 

i332 

Clématite  .... 

754 

Cléome  .... 

890 

Cléthra  .... 

597 

Clinopode . . . -. 

783 

Clutie 

1247 

Clypéole  .... 

870 

Cnique  .... 

ioo5 

Oochléaria 

867 

Cocotier  .... 

1 338 

Colchique. 

492 

Comaret  .... 

694 

Commeline  . 

68 

Concombre  . . . 

1193 

QUE,  FbANÇA^SE, 
Con  ferve 

l32Î 

Conie  .... 

367 

Consolide  . . . 

ï97 

Conyze 

io3o 

Coqiielucliiole 

78 

Coqueret  . . . 

267 

Corchorc  . 

73  0 

Core'opse  . . . 

1062 

Coriandre . 

386 

Coris  . . * . 

260 

Corisperme 

12 

Coruiilet  . 

6.6 

Cornouiller  . 

1 55 

Coron ille  . 

956 

Corrigiole . 

4°9 

Cortuse 

21 1 

Cotonnier  . 

910 

Cotonnière 

1079 

Cotule  .... 

io5o 

Cotylier 

628 

Courge ..... 

1192 

Crambe 

88  9 

Crapaudine  . 

770 

Crassule  . . 

423 

Crépi de 

993 

Cresse  .... 

34r 

Crin  u m 

438 

Crithme  . 

371 

Croton. 

1181 

Crucianelle  . . 

i33 

Cucubale  . . . 

6.5 

Cumin . . , . 

38i 

Cupidone  . . . 

999 

Cuscute.  . 

1 82 

Cyelame  . 

214 

Cynanchc . 

33i 

Cynoglosse 

195 

Cynomore. 

1 1 26 

Cynosure  . 

93 

Cyprès  .... 

Ix77 

Cy  tise  .... 

95 1 

D. 

Dactyle  . . 

92 

Dattier. 

i339 

Delphiu  . 

786 

Dentaire  . 

875 

Dent-de-Lion  . 

99 1 

Dentelaire. 

227 

Di  anthère  . . . 

29 

Diapense  . 

207 

5o5 


des  Genres 


Dirtamne 
Digitale 
Dionée . 
Dodart , 

Dolic  . 
Doradille 
Dorine . 
Doronic 
Dorstène 
Dracocépliale 
D raconte 
Drave  . 
Drosère- 
Dryade 
Drypis . 


ÉbÉN  1ER 
Egüope 
Elatine . 
Eitfagae 
Elyme  . 
Endormie 
Epcrvière 
Ephèdre 
Epdobe. 
Epimède 
Epinard 
Epine-Vinett 
Erable  . 
Erine  . 
Erythrine 
ErytKrone 
Ethuse  . 
Eupatoire 
Euphorbe 
Euphraise 


F A g o N E 
Ferrare 
Férule  . 
Festuque 
Févier  . 
Ficoïde 
Figuier 
Filaria  . 
Fléau  . 
Flouve . 
Flateau 


564 

Foin 

« 

if 

816 

Fontinale  . 

584 

Forskoehle 

843 

Fragom 

94  b 

Fraisier 

$ 

1295 

Frankène  . 

607 

Frêne.  . 

io3q 

Fritiliaire  . 

166 

Froment  f 

£ 

787 

Fnschie 

1 1 20 

Fumeterre. 

864 

Fusain  . 

4 

421 

693 

G. 

. 

4>  2 

938 
1 266 

544 

168 
1 02 
263 

992 
i 242 
507 
1 54 
1218 
476 
1 266 
832 
926 

447 

385 
101 5 
665 

799 


579 

1 ï 04 

373 

94 

577 

684 

1283 

*9 

83 

46 

4 9.5 


G A ï A G 
Gainier 
Galanga 
Galauthe 
Gale 
Galéga  . 
Galéopside 
Gantelée 
Garance 
Garidèle 
Garou  . 
Gattiiier 
Gaure  . 

G a urée 
Genêt  . 
Genévrier 
Gentiane 
Genlianelle 
Gcrmandrée 
Géropogooe 
Gesse  , . 

Gin  - S en  g. 
Gérollier  . 
Giroflier  . 
Giroselle  . 
Glauce. 
Glayeul 
Gléchome. 
Gléditsche 
Globulaire 
Glorieuse 
Glouteron 
Gouet  „ 
Grassette 
Gratiole 
Gréniil, 

Grcrtadillo 


I i 4 


H 

i3o6 

63c, 

1246 

689 

48V 

ï 273 

444 

1 o5 
5i8 
920 
29Î: 


56ri 

553 

5 

433 

1211; 

963 

77S 

237 

134. 

620 

52.6 

853 

5o6 

5i5 

980 

1 tî4o 

352 

J 17 

764 

983 

94«> 

1 280 
727 
879 
21 3 

3 t 4- 


63 


/ ; 


ï 272 

ll8 

44  G 

1 i5‘js 
1 1 19 
33 
3o- 
i c)3 

1 L I «*> 


®°4  Table  alphabétique,  Française,1 

_ 7 V/ 


Grenadier . 
Groseillier 
Gui  . . 

Guimauve* 
Gypsophile 


Haricot 

Hasselquiste 

Hélianthe, 

Héliotrope 

Hellébore  . 

Helléborine 

Helvelle 

He'mérocalle 

Hémionite 

Hépatique 

Hermanjne 

Herniaire  . 

Hêtre  . 

Hihisque  . 

Hippocrepide 

Holoste 


H. 


673 

3oi 

1209 

904 

612 


94o 

36o 

1060 

J9> 

760 

1097 

i33o 

467 

j293 

IOIO 

893 
336 
1 1 70 

pi  1 
95S 

1 1 o 


Isopyre 
Isoëte  . 

Iva  . 

Ivraie  . 
lxie 


J. 


i3oi 

n55 

101 

62 


Jasione  . . 

* t ^ • 

i°9° 

Jasmin  . 

• • % • 

17 

Jatropha  . 

nb3 

Jonc  . . . 

• • • • 

471 

106 

Joncinelle 

• * • • 

Joubarbe  . . 

• • • « 

667 
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e r o m a angustum. 
Aganthus  spinosissimus. 
Acer  Cariadense. 
liybridum. 
l&ciuiatum. 

Negundo. 

Opalus. 

rtibrûm. 

sacçharinum. 

tataricum. 

tonientosum. 

\irginicnm. 

A c,h  1 1 l e a agératum, 
tomentosa. 

Àciivranthes  argentea. 
aspera. 
fruticosa. 
iappacea. 

A c o n i t u m Anthora. 

Lycoctonum. 

A c o r u s Calamus. 

A n e l i a Âcidoton. 
Æschynomene  grandiflora. 
Sesban. 

Æ s g u l u s Pavia. 
lutca. 

spicata , Ce/s. 

Agave  fœtida. 
tuberosa. 

Ager  a t u m conyzoïdes. 
punctatum , Ortpg. 
ru  ben  s , (hteg.  Stevia  ser- 
rata  > Cav. 


A. 

Âgrostimm  a cœli  rosa. 

A x z o o n Canariense. 
Hispanicum. 

A l b u c a aitissima  , Jacquini , 
major, 

Aletris  Capensis. 

E varia. 

Zeylanica, 

A l l i u m Altaïcum,  P alias* 
ciiiatum , Cyrilli. 

A i.  o e araclinoïdea, 
carinata, 
disticba. 
iatifoiia. 
margaritifera. 
ferox. 
fruticosa. 
perfoliala. 
picta. 

pumila  margariiifera» 

retusa. 

spicalis. 

succutiina. 

variegata. 

verrucosa. 

"viscosa. 

Alstroemeria  peregrina. 

Amaranthus  cruentus,. 
deflcxus. 
spinosus. 

Amaryllis  Àtamasco». 
belladonna. 
formosissima . 
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Amaryllis  reginæ. 
Sarniensis. 
undulata. 
vittata. 

A m b r o s i a maritima. 
trifida. 

Amethystra  cærulea. 

A m o M u M Zerumbet. 

A m o r p h a fruticosa. 
tomentosa  , Ce/s. 

Amygdalus  Orientalis. 

Anacyclus  atircus. 

Andromed  a calyculata. 
paniculata. 
racemosa. 

Anemone  Virginiana. 

Angelica  atro-purpurea. 
verticillata. 

A n n o n a Asiatica. 
triloba. 

A n o d a Dilleniana  , Cavanil . 

Anthémis  altissima. 

Arabica, 
triloba  , Orteg. 

Anthericum  frutescens. 

Antholyza  Æthiopica. 
Cunonia. 
ri  n gens. 

Antirrhinum  cirrhosum, 
parviflorum  , Jacq. 
triphyllmn. 

Apocynum  Sibiricum. 

A r a c h i s liypogæa. 

Arctotis  aspera. 
tristis. 

Argemone  Mexicana. 

Aristolochia  altissima. 
Siplio. 

À R T e d i a squamata. 

Arum  tenuifolium. 

Asclepias  Curassa\iea. 
fri  ticosa. 

Aster  cordifolius. 
ericoïdes. 
grandi  flortis. 
hyssopifolius. 
lævis. 
ïongifolîus. 
imicrophyllus. 

Novæ  Angliæ. 
scandens , Cels. 
teneilus. 
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Aster  trinervis. 

Astragalus  alopecuroïde?. 
galegiformis. 

Halleri. 

Athanasi  a annua. 
maritima. 

Atriplex  crassifolia. 
portulacoïdes. 

A T R o p a pliysaloïdes. 

A u c u b a Japonica. 

A z a l e a viscosa. 

« 

B. 

Baccharis  halîmifolia. 
ivæfolia. 

Baltimora  recta. 

B A s E L L a alba. 

Bégonia  obliqua. 

Berberis  Canadensis, 
Crctica. 

Sinensis. 

B E t u l a iucana. 
lenta. 
bullata. 
frondosa. 

Bignonia  Catalpa.- 
sempervirens. 

Boltonia  glastifoHa. 

B o N t i a daphnoïdes. 

B o s e a Yervamora. 

Bromelia  Ananas. 
Karatas. 

Browallia  demissa. 
elata. 

Brunnichia  cirrhosa. 

Budleja  globosa. 

BurHTALMUM  frùticosum. 
maritimum. 

Buplevrum  frutescens. 

B u x u s Balearica. 

C. 

C A c a l i a Anteuphorbium. 
fîcoïdes. 
sonchifolia. 

C a c t u s cochenillifer* 
grandiflorus. 
moniliformis, 

Pereskia. 

tetragonus. 

Cactus  Tuna. 


rariorum 

Caesalpinia  cristata. 
C.UENDÜL  A pluvialis, 
stellata , Cavanil . 

C A L l a Æthiopica. 
Calycanthus  floridus, 
præcox. 

Canna  glauca. 

Indica. 

Capraria  biflora. 
Capsicum  frutescent, 
olivæforme. 

Carda  mine  trifolia. 
Cardiospermum  lialieacabum. 

C a r d xj  u s Casabonæ. 

C a r i c a Papaya. 

C a s s i a Cliinensis , Jacquini. 
faîcata. 
fistula. 

Marylandica. 

Senna. 

tomentosa. 

C a s s i n e Peragua. 
Casuarina  suberosa. 
Ceanothus  Araericanus. 
Celastru  s scandens. 
Celosia  argentea. 

C E l s i a Arcturus. 

liiiearis.  Emitomus , cro- 
ceus  , Cels. 

C e l t i s Orientalis. 

C e js  r a u r e a Ægyptiaca. 
Africana. 
glastifolia. 
glauca,  Lamarck. 
moschata. 
napi  folia. 

Ragusina. 

Salmantica. 

Cephalanthus  Occidentalis. 
C e r a s u s Americana. 
Lusitanica. 

Cerat  oni  a Siliqua. 

C e s t r u m auriculatum. 
nocturnum. 

Parqui. 

Cheiranthus  mutabilis. 

C H e L o N e barbata  , Cavanil. 
foliosa  , Cavanil. 
Pentastemon. 

Chenopodium  aristatum. 
Chionanthus  Yirgiuicus* 
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Chrysanthemum  carinatum,  flos- 
culis  purpurcis , Juss. 
frutcscens. 

Indicum.  Anthémis  grandi- 
flora. 

Chrysocoma  coma  aurea. 
Cichorium  spinosum. 
Cineraria  Amelloïdes. 
maritima. 

C i s s u s Orientalis. 

Cistus  crispus. 
ladàniferus. 

Monspeliensis. 

sahifolius. 

Claytonia  Portulacaria, 
Clematis  crispa 
erecta. 

Flammula. 
in  tegri  folia. 

Viticella. 

Cleome  spinosa. 
gigantea. 
pentaphylla. 

Clethra  alnifolia. 

Coffea  Arabica. 

Colutea  Orientalis. 

Commellina  Africana. 
com  munis. 

Convallaria  Japonica, 
Convolvulus  hirsutus. 
hermaniaefolius, 

Sibiricus. 

Siculus. 

Corchorus  æstuans. 
olitôrius. 
trilocularis. 

Coreopsis  altenifolia. 
verticillata. 

Corispermum  liyssopifolium. 
Connus  aiternifolia. 

Caroliniana. 

c^rulca. 

Novæ  Belgiæ. 
sericea. 

Cop.onilla  valentina. 

Cotyeedon  farinosa. 
hemisphærica. 

Orbiculata. 
serra ta. 

Crambe  maritima. 

Crassula  articula  ta  , II,  Florent, 
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Crassula  je occinea, 
cymosa. 
imhricata. 
obvallata. 
per  folia  ta  , Scop. 
tetragona. 

Crataegus  arbutifolia. 
Crinum  Africanum, 
Zeylanicum. 

Crotalaria  ineana. 

slyracifolia , Lamarck, 
Cucübalus  catliolicus. 

Si  bi  riens. 

Cucumis  anguinus. 

Chale. 

Colocynthis. 

Proplietarum. 

Cucurbita  Americana. 
verruccsa. 

CurREasus  disticha. 
thuyoïdes. 

Cy  NANCHUiNf  erecturn. 

C y noglossum  Apennin um« 
linifoiium. 

Cynosurus  coracanus. 

eeliinatus. 

Cyperus  Papyrus. 

Cytisus  hirsutus. 
supinus. 

D. 

T)  ale  a alba.  Psoralca  Dalea,  L. 
rubra . 

Daphné  Alpina. 

Datisca  cannabina. 

Datura  arborea. 

ceratocauîa  , CavamL 
fastuosa. 

ferox.  • 

levis. 

Metel. 

Tatula. 

Decumaria  Barbara. 
Delphinium  Stapliysagria. 
Dianthera  Peruvi-tna. 
Dianthus  frnticosus. 
.Digitalis  ferruginea. 

obscura. 

Diosma  ciliata. 

Diospyros  Lotus, 
yirginuna. 


Dolichos  sesquipedalis. 

Sinensis. 

Soja. 

Dors  leni  a contrayerra. 

Dracocephalum  Cunariense* 
peltatum. 

Duranta  inermis. 

E. 

Echium  Maderiense. 

Eclipta  prostrata. 

Elaeagnus  angustifolia. 

Eric  a comosa. 
coccinca. 
multifloraJ 

Erigeron  viscosum. 

Eryngium  maritimum. 

Erythronium  Dens  Omis  , flore 
albo. 

Eucomis  punctata  , L’ lient. 
regia  , Il  lient. 

Euphorbia  arborea. 
cap  ut  Medusæ. 
frutcscens. 
lieteropliylla. 
maculata. 
mammillaris. 
ncreïfolia. 

T. 

Fer r aria  Pavonia. 
un  du  lata. 

Fontanesia  pliyîlircoïdes. 

Forskahlea  angustifolia. 

F R a nxeni  a pulverulen  ta . 

Fraxinus  Americana. 
juglandifolia. 

Ornns. 

pubescens. 

Fuchsia  coccinca. 

Fumaria  întea. 

sempervirens. 

vesicaria. 

/ 

G* 

Galinsoga  parviflora  , Ccivanil. 
triioba  , Cavanil. 


rariortjm 

G aura  mutabilis,  Cavanil. 

Genista  Canariensis. 

Gentiana  lutea. 

Géranium  acetosum. 
alchiniilloïdes. 
anceps  , Jacquini. 
capitatum. 

Carolinianum. 

cordi  folium. 

cucullatum. 

exstipulaUim. 

fulgidum. 

gruinum. 

hybridum. 

inquinans  flore  coccinco. 

loba  tu  m. 

lucidum. 

macrorrhizon. 

variegatum. 

nudtifidum. 

myrrbifolium. 

odoratissimum. 

peltatum. 

quercifolium. 

Reichardi. 

scabrum. 

Sibiricum. 

tabula  re. 

tetragonum. 

tomcntosum, 

trilobum. 

triste. 

viscosum. 

vitisfolium. 

zonaîe  flore  coccinco. 

Geropogon  glabrum. 

Geum  Canadense. 

Ginkgo  biioba. 

Gladiolus  gramineus, 
recurvus. 
securiger. 
i ristis- 

Gleditsia  Chinensis, 
monosperma, 

Oricntalis. 

triacanthos. 

Globularia  cordifolia. 

Glycyrrhiza  ecliinata. 
glabra. 

GNAniALiUM  foetidum. 
margaritaccum. 
obiusifoliam. 
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Gnaphalium  Orientale. 
Gomphr^na  interrupta. 
Gorteria  ringens. 

Gossypium  arborcum. 
Barbadensc. 
rufum. 

Gualtf.ria  procumbcns. 
Guit.andina  dioica. 

Gypsophyla  altissima. 
panieulata. 


Halesia  tetraptera. 

IIedysarum  Abyssinicum. 
Helianthus  «ltissimus. 
hirsutus. 
multiflorus. 
prostratus. 

Heliotropium  Curassavicum. 

Peruvianum. 

Hemerocallis  cordata. 
Hermannia  liyssopifoiia. 
micans. 

Heterosperma  pinnata , Cavan. 
Heuchera  Americana. 

Hibiscus  Abelmoscbus. 

arenarius.  Pavonia  Zeyîa~ 
nica  , Cavanil, 
cannabinus. 
esculentus. 

Manihot. 

populneus. 

prasmorsus.  Pavonia  proe-* 
morsa  , Cavanil. 

Rosa  Sinensis. 
spcciosus. 

spinifex.  Pavonia  spinifex  . 
Cavanil. 

Hortensia  Japonica. 
Hyacinthus  viridis. 
monstrosus. 
non  scriptus. 
scrotinus. 

Hydrangea  glauca. 

Hv  drop  h y li.um  Canadense. 

Virginicum. 

Hymenaea  Courbaril. 
IIyoscyamus  aurcus. 

Hyoseris  Crelica. 

IIypericum  hircinum. 

* Ascyron. 
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Hypericum  Balearicum. 

Canariense. 

Hypoxis  pilosa. 

I. 

Jasminüm  Acoricum. 
grandiflorum. 
humile. 
odoralissimam. 

Jatropha  gossypifolia. 

Ilex  Balearica. 

Gassine. 
opaca. 
prinoïdes. 

Illicvüm  Floridanum. 

Lpomoea  coccinea. 
triioba. 

violacea  flore  albo. 

Iris  Florentina. 

Persica. 

Sisvrinchium. 

Susiana. 
tuberosa. 
versicolor. 

Xiphium. 

Isatis  Lusitanica. 

Juglans  cinerea» 
fraxi ni  folia. 

• nigra. 

Juniperus  Virginiana. 

Justicia  Adatlioda. 

coccinea  , superba  , Cavcm. 
Ixia  bulbifera. 

Bulbocodiura. 

crocata. 

fenestrata  , Jaequini. 
pendula. 

plicata  , Jaequini. 
purpurascens  , Crrilli. 
çnrpurea  , Jaequini. 

K. 

% 

Kalmia  angiiïtifolia. 
glauca. 
latifolia. 
oleæfolia. 

Ivoeleuteria  paniculata. 

L. 

Laïïtaiîa  aculeata. 

Caïuara, 
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Larix  Americana. 

Europæa.  Pinns  Larix,  L. 
Cedrus.  Pinus  Cedrus  , L. 
Laurus  Iiidica. 

Benzoin. 

Lavandula  multifida. 
de  n ta  ta. 
pinnata. 

Lavatera  arborea. 
micans. 

Olbia. 

punctata , AUioni. 
trimestris. 

Leonurus  Marrubiastrum, 
tataricus. 

Lepidium  didymum. 

Virginicum. 

Lilium  Canadense. 
croceum. 

Pomponium. 

Linum  sufruticosum. 
rnaritimum. 
perenne. 

Liriodendron  tulipifera. 
Lithospermum  Ægyptiaculll* 
fruticosum. 

Lobelia  Cardinalis. 
longiflora. 
siphylitica. 

Lonicera  Alpigena. 

Diervilla. 

Simphoricarpos. 
tatarica. 

Lopezia  Mexicana. 

racemosa. 

Lotus  jacobæus. 

oligoceratos  , Scop, 
ovnithopodioides. 
rectos. 

tetragonolobus. 

Lupinus  luteus. 

angustifolius. 
varias. 

Lychnis  grandiflora. 

Lycium  Chineuse. 

Barbara  m. 

Lysimachia  atro-purpurea. 
Lytrum  Cupliea. 
virgatum. 

M. 

Madia  viscosa. 

Magnolia  graudifîora. 
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Maipï&hia  urcns. 

Malva  Americana. 

Capensis. 

Caroüuiana. 

Liimensis. 
uiiniata  , Cavunïl» 
mosclmta. 

Perüviana. 

vitisfolia. 

Malvaviscus  arboreus. 
Marrubium  Africanum. 
candidissimum. 
peregrinum. 
Pseudo-Dictamnus. 
supimun. 

IVIedeola  asparagoïdes. 
Medicago  marina. 

Melaleuca  hypericifolia. 
Melianthus  major, 
minor. 

Melï9Sa  Crclica. 

Menispermum  Canadense. 

Virgin  icum. 

Mesembryanthemum  acirjaci- 
forme, 
barbatum. 
radiatum. 
cordi  folium, 
cry^tallinum. 
deltoïdes, 
dolabriforme. 
eehinatum. 
glaucium. 
linguiforme. 
micans. 
noctiflorum. 
l'ingens. 
uneinatnm. 

Mespilus  coceinea. 

Japcnica. 
latif  lia. 
lin  earis. 
pruni  folia, 
pyrifolia. 
rubra. 

Mimosa  arbores. 

Amoreta.  Hort „ Paris . 
contortuplicata  , Orîeg. 
lencocephala  , Lamark . 
piidiea,  / 

rndelandulosa,  Cels, 
virgata. 


Plahtarum. 

Mirabilis  viscosa. 

Monarda  punctata. 

Moraea  Cliinensis. 
irioïdes. 

Morus  papyrifera. 

Musa  paradisiaca. 

Myrica  cerifera. 
trifoliata. 

N. 

Narcisses  Bulbocodiiun. 

Nepeta  Pannonica. 

Italica. 

Nepctclla. 

nuda. 

reticulata. 

tuberosa. 

Nicoti  an  a cerinthoïdes,  Vitmarii 
frudcosa. 

Nyctanthes  Sambac. 

Nyssa  moutana. 

O. 

Ocymum  gratissimum. 
OEjnothera  grandiflora  , Jacq , 
longiflora. 
mollissima. 
parviflora. 
rosea  , Jaquini. 
tetraptera  , Cdu. 

Ole  a fragrans. 

Onopordum  Arabicum. 

Græcum. 

Origanum  Ægyptiacum. 
zipylium. 

Orniteiog all'm  Arabicum. 
caudatum , Jactjaini * 
pyramidale. 

Osteospermum  cæruleimt. 

monilifcrum. 

Othonna  clieirifolia. 

pectinata. 

Oxalis  incarnata. 

pes  f apræ , cernua  , Thumb , 

punctata. 

purpurea. 

stricla. 

tetraphylla , Jaccjuir.u 

versicolor. 

violacea, 
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P. 

Pancr.ytium  Caribæum. 

ma  rilimuni. 

Parkinsonia  aculeata. 

P a R Tl  t ? n ilm  i 1 1 tegri  folium. 

P asp  arum  racemoium  ? stolonife- 
îuru,  H.  Paris. 

Passiieora  cœrulea. 
iuearnata. 
lut*  a. 
rumina. 
siVberosa. 

Pystinaca  Opoponax. 

Piîctis  irifîda. 

Pegan/jm.  Harmala. 

Pet  i -Ri A alliacea. 

Pentapetes  Pliœnicea.  Cavanilla, 
Gnie'in. 

Perilla  ocymoïdcs. . 

Periploca  Græca. 

Petiveria  alliacca. 

Phaseolus  Chunda. 
coccineus. 
cor)  iiîbosus. 
cvlindricus. 

J 

luuatus. 

nigerrimus» 

roscus. 

\iolaceus. 

Zt-bra. 

Philadelphus  aromaticus.  Lep- 
tospcrinum , tomentosum  ? Cels. 
inodorus. 

Phlomis  fruticosa. 

Leonurus. 

tubcrosa. 

Zcylanica. 

Phlox  Caroliniana* 
divaricata. 
glaberrima. 

PnoEnix  dactylifera. 

Physalxs  cdulis  , Cyrilli . 
flexuosa. 
pruinosa. 

\iscosa. 

Phytoiacca  octandra. 

Punus  Cembra. 

Pinça. 

rubra. 

Strobus. 


Piper  pereskiæfolium , Jacquini» 
medium  , Jacquini. 

Pistaci a Atlandca  , Dtsjont, 
Lentiscus. 

INarbonensis. 

Terebintlius. 

trifolia. 

vera. 

Plantago  Ægyptiaca. 

Yirginica. 

pLECTRANTHUS  frUticOSUS. 
Plumbago  rosea. 

Zcylanica. 

Plumeria  alba. 

Podophyllum  peltatum. 

Poly  carpe  a Teneriffæ , Lam. 
Populus  angulata. 
balsamifcra. 

Græca  , cordata  , H.  Paris. 
Virginiana. 

Portulaca  Auacampseros. 
païens, 
pilosa. 

Prtnos  verticillata. 

Prunus  Caroliniana. 

Sineusis. 

Psorauea  bituminosa. 
glandulosa. 
pinnata. 

Ptelea  trifoliata. 

Pulmonarta  "Virginica. 

Pyrus  salicifolia. 

Q- 

Quercus  castanei folia, 
fastigiata. 
llex. 
virens. 

R. 

Ranuncuuus  Orientais. 
Rhamnus  Alpinus. 

Alaternus. 

infectorius. 

lineatus. 

Pâli  u rus. 
pumilus. 
sempervirens. 

Rheum  compactum, 
palmatum. 


rariorum  P l à n f a r tj  m» 


P HEUM  undulatnm. 

Rhododendron  ferrugineum. 
maximum. 

Ponticum. 

Rîius  Cotinus. 
glabrum. 
radicans. 
Toxicodendron, 
lyphinum. 

Verni  x. 

Ribes  Pensylvanicum. 

Ricinus  coracanus. 
lividus. 

Robinia  Cam-lagu. 

Caragana. 

glntinosa. 

hispida. 

mitis. 

spinosa. 

Ro  s a uuiea. 
klanda. 

F ra  n cofu  rtensis, 

muscosa. 

pendulina. 

rubiginosa. 

scmperflorens. 

scmpervirens. 

villosa. 

Rubus  Canadcusis. 
odoratus. 

Rudbeckia  laciniata. 
odurata. 
purpurea. 

Ruellia  tuberosa. 

Rumex  Lunaria. 
scutatus. 
vesicarius. 

Ruscus  hypoglossum. 
racemosus. 

Ruta  Chalcpensis. 
légitima. 

S. 

Saccharum  Offioinarum, 
Ravemoæ. 

Salicornia  fruticosa. 

Salsola  altissima. 
atriplicifolia. 
frudcosa. 
hyssopifolia. 


Salvia  aurea. 

bicoior  , Défont, 

Canarien'  is.  r 
ceratopby  lloïdcs. 
coccint  a. 

Cretica. 

formosa* 

lndiea. 

Mexicana. 

INilotica. 

præcox  , C ai1  (mil, 

Sibirica. 

Sy  riaca . 

urticaefolia* 

verbenaca. 

verticiliata. 

virgata. 

vise osa. 

Sambuols  Canadensis. 

S an  vital  ia  proc  um  ben  s. 
Saponaria  porrigens. 

Sati  reja  Thymbra. 

Saxifraga  Cotylédon  Pyrænaïca. 
crassi  folia, 
rotundifolia. 
sarmentosa. 
umbrosa. 

Scabiosa  Afrieana. 
atro-purputea. 

Cretica. 
gramini  folia, 
leucantha. 
maritima. 
stellata. 

Syriaca. 

Scilla  amœna. 

campanulata  , Jacqumi, 
maritima. 

Périma  na. 

Sc-rophularia  auriculata. 
bdarylandica. 

Scorodonia. 

vernalis. 

S GU  TELL  ARIA  Alpilia. 

Cretica. 

Sedut»!  Anacampseros. 
popuii  folium. 

Sempervirum  arachuoïdeum. 
arboreum. 
globiferum. 

Senecio  ebry santltenjifoli  us , Cyr. 
elegans. 


i 


5^8  I n 

Seriola  Cretensis.  i 
Sesuvium  revolutifoliam  , Orleg , 

Sida  angustifolia, 

humilis  , L’Heril. 

Indica. 

Napæa , N.  Lævis,  L. 
Peruviana  , L’ H e rit. 
Palinata  , L'Herit. 
rhombifolia. 
spiuosa. 

tri  loba  , Cauanil. 
yerticillata  , Cavanil. 
Sideritis  Canariensis. 
perfoliata. 

Sideroxylum  lycioïdes. 

SlGESJ*  .CRIA  flosculosa. 

Orientalis. 

Silene  araœna. 

bitida , Défont . 
buplevroïdes. 

Cretica. 
frudoosa. 
gigantea. 
nocdflora. 
peiidula. 
quinquevulnera. 
reticuiata  sp.  n. 
rubella. 

sedoides , Poiret. 

Sicula  , Cyrille. 

Sylphium  perfoliatum. 

terebinthinaceum. 
trifoliatum. , 

Sisymbrium  aldssimum. 

strictissimum. 

Sivïilax  aspera. 
caduca. 
tatrmoïdes. 

Solanum  aculeatissimum. 
Ætliiopicum. 

Bonariense. 

Campecbiense. 
Carolinense. 
coccineum. 
corymbosum. 
cymosum  , Orteg. 
fuscatum. 
giganteum. 
macrocarpon. 
marginatum. 


£ X 

Solanum:  Pyracanthà. 
quercifolium. 
sodomaeum. 
tomentosum. 
tuberosum. 

Yerbasci  folium. 
Zeylanicum. 

Solidago  altissima. 
elliptica. 

Mexicana. 

senipervirens. 

Sonchus  Alpinus. 
ta  tarions. 

Sophora  alba. 

Japonica. 

microphylla. 

tetraptera. 

Sorbus  hybrida. 

Spartium  muldflorum. 

Spermacoce  verdcillata. 

Sphaer  anthus  Iudicus. 

Spilanthus  oleracea.. 

Spiraea  crenata. 

Iævigata. 

opuiifolia. 

salicifolia. 

sorbifolfa. 

tomentosa. 

tri  folia  ta. 

Stachys  circinata. 
lanata. 

Stapelia  hirsuta. 
variegata. 

Staphylea  trifoliata. 

Statice  cordata. 

crispa  , Hort.  Paris. 
Lusitanica. 
monopetala. 
tatarica. 

Sterculia  pl  a ta  ni  folia. 

Syringa  Persica. 
laciniata. 

Marylandica. 

T. 

Tabernaemontana  ansonia. 

Tagetes  lucida. 

papposa  , Cels, 

minuta. 

tenuifolia. 

Tamaris 


UÏIORUH 

Tamarix  Gallica. 

Tetragonia  expansa. 
crystallina. 

Teucrium  Asiaticum. 
flavum. 
fruticans» 
lucidum. 

Maruin. 

Orientale, 
rosmarinifolium. 

Thalictrum  fbelidum. 
Sibiricum. 

Thea  viridis. 

Theobroma  angusta , H.  Paris. 

Thvmi’s  Patavinus. 

Tilia  Americana. 
argentea. 

Trachelium  cæruleum. 

Tradescantia  discolor. 
erecta. 

Tragi  a scandens , H.  Paris, 

Tragopogon  picroïdes. 
undulalum. 

Trifolium  luxurians. 

Trigonf.lla  Ægytiaca. 

Tripsacum  daet\ loïdes. 

^Triumfetta  Lappula, 

U. 

Urena  lobata. 

Urtica  Canadensis. 
nivea. 

XJsteria  scandens  , Cavanil . 

Y. 

Valeriana  Cornucopiæ. 

Vella  annua. 

Yeratrum  album» 
nigrum. 

Yrrbasgum  sinuatum. 
spin  os  u m. 
undulatum, 

Yerbena  Aubletia. 


Pi,  ATS’TARXJ  M.  Ssÿ 

Vereena  Bonariensis. 
hastata. 
panieulata. 
procumbens. 
repenà. 
supina. 
tri  pb  y lia. 
urticæfolia. 

Yeroniga  incana. 

Oi  ientalis. 
pinnata. 

Yirginica. 

Viburnum  cassinotdes. 
pr  u ni  folium, 
silicium. 

Vinca  rosea. 

flore  albo. 

Yitex  ÏNegundo. 

Yolkameria  inermis. 

W. 

Wachendorfia  panieulata. 
Waltiieria  Americana, 

X. 

Xanthium  Orientale, 
spinosum. 

Xeranthemiim  iuapertum. 
Ximenesia  encelioïdes. 

Y. 

Yuca  aloïsofia. 

fllamentosR. 
gloriosa. 


Zanthoxylum  Clava  Herculis. 
Zinnia  elegans  , grandiflora  , 
H.  Paris. 

verticillata  , hybrida  } 
H-  Paris. 


Finis  Indicis  rariorum  Flantarum  } anno  iBoi» 
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J^Lbrus  precatorius. 

Achillea  macrophylla. 
fragilis. 

Ægvpdaca. 

pauciflora. 

compacta. 

Albuca  abyssin  ica." 

ÀletRIS  fragrans. 

Allium  Paniculatum. 

Alvssum  TJtriculatum. 

AmaranthuS  tricolor. 

Amelus  pcdunculatws. 

Amomum  Zingibcr. 

Andracne  telephioïdcs. 

Andryala  lanata. 

Anthémis  globosa. 

Anthericum  annuum. 

Anthyllis  Barba  Jovÿi. 

AntirRHinum  crassifolium. 

A<^uilegia  viridiflora» 

Aralia  nudicaulis. 
racemosa. 
spinosa. 

Aristolochia  serpentaria. 
seuipcrvijrcns. 


A. 

Artemisia  2eylanica. 
Arum  Colocasia. 
Asarum  Canadcnsc. 

Asclepias  amæna. 

purpurascens» 

Aster,  glutinosus. 

Astragalus  arpcr. 
clandestiuus. 
Canadcnsis» 
contortuplicatus.. 
Oricntalis. 

àtraphraxis  undulata. 

Atriplex  Siberica. 
Indica. 

Atropa  arboresccns. 
ûutcscens. 

B 

Baccharis  Ægypliaca. 
Balota  lanata. 

Banksia  pinifolia. 
Bégonia  obliqua, 

Berberis  Cretica. 
Sincnsis, 

Bidens  nivoa. 


R A B I O R U M 

Boerrhavia  scandens. 
vise  osa. 

Boraco  Orientalis. 

Bryonia  Africana. 
laciniata. 

Bubon  Macedonicum. 

Budleja  salvifolia. 

Bunias  Balearica. 
kakile. 

Büphtalmüm  arborcscens, 

salie  ifoJiuui. 

Buplevrum  frutescens, 

C. 

Cacalia  atriplicifolia.. 

Cactus  Brasiliensis. 
Cnrassavicus. 
horridus. 
mammillaris. 

Calea  Martinensis. 
Callicarpa  Àtnericaua. 
Canna  lutea. 

Capsicum  baccatum. 

Carduus  argentatus. 

Arabicus. 

le  ucogra  plans. 

Cassia  Corymbosa. 
obtusifolia. 

Occidcntalis. 

Septentrionalis. 

Casuarina  equisetifolia. 
Catananche  lutea. 

Ceanothus  Africanus. 
microphyllus. 

Centaurea  Arabica, 
aspera. 
crupina. 
centauroïdes. 

Colina. 
galericulata. 
jVieiitensis. 
ra  pi  folia. 

Phrygia. 

sempervirens. 


P L A S T A R V M. 

Centaurea  spinosa. 
son  cli  i folia. 

Cercodea  erecta. 

Cestrum  diurnum. 
laurilblium. 
parvillorum. 

Cheiranthus  annuus. 
fenestralis. 
sinnatus. 
irislis. 

Chelone  obliqua. 

Chironia  linoïdes. 

Cineraria  populifolia. 

Cistus  albidus. 

polifolius. 
mutabilis. 
ro.se  us. 

Clf.matis  Orientalis. 

Clerodendron  fragans. 

Cleome  tripbylîa. 
viseosa. 
penlapbylla. 

Cletoria  ternatca. 

Clutia  pulchella. 

Coffea  Arabica. 

Colutea  herbacea. 

Commellina  tuberosa. 

Convolvulus  altbæoïdcs. 
pcnlapetaloïdes. 

Cônysa  giutinosa. 
saxa  tilis. 

Coreopsis  acutanguîus. 

Corispermum  squarrosum. 

Cornus  paniculata. 

Corypha  bi spinosa. 

Crambe  Hispanica. 

Crassula  Cotylédon, 
nudicaulis. 
lactea. 
pellucida. 
perfoliata. 

Crépis  Barba  ta. 

Crinum  Aniericamim. 

Croton  argeuteum. 
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Croton  tinctorium. 

Cucubalus  maritimus. 
ta  ta  vie  us. 

C y N an  c H u m M onspeliac  u m . 

Cytharexylum  cinercum, 

D. 

Daucüs  lucidus. 
visuaga. 

Dianthus  Colinus. 

ÏIioscorea  viliosa. 

JJodartia  Orientalis. 

IDodonaea  viscosa. 

jDolychos  lignosus. 
purpurens. 
unguiculatus. 

Dorstenia  contrayerva. 

Bracocephalum  Sibericum. 

Duranta  elisia. 

E. 

Echium  capitatum, 
frutieosum. 

Erithryna  lierbacea. 

Eucomis  regia. 

Eupatûrium  frutieosum. 
scandens. 

Euphorbia’  bicolor. 
hirta. 
officinalis. 
rosea. 

F. 

Ficus  religiosa. 

Forskahlea  tenacissima. 

Fraxinus  monophylla. 

G. 

Grorgxwa  purpurea. 


D E X 

Géranium  Carnosnm. 
dcntieuîatum. 
grossularoïdes. 
îunceolatum. 
mclacoïdes. 
radula. 

ter  e ben  lliinac  e u m . 

Geum  Yirginianum. 

Gladiolus  uridulatus. 

Gleditsia  cnermis. 

Glycine  apios. 

fruteseens. 

Gnaphalium  margaritaceum. 
Greyvia  Orientalis. 

H. 

Haematoxylum  Campechianttm. 

Raemanthus  coccineus. 
puuiceus. 

Hedysarum  canescens. 

Caput  Galli. 
vesperlilio. 

Helïotropium  Indicum.' 

Iïermannia  alnifolia. 
scabra. 

Hibiscus  Africanus, 
cuneifolius. 
malvaviscus. 
peutacarpos. 

Rboeniceus. 

A irgineus. 

II  y a c in  t h u s Rom  a nus. 
viridis. 

JIydrangea  arborescent» 
Hypericum  birciuum. 

I. 

Ibfrïs  Gilbratarîa. 

Indigofora  tinctorca. 
argentea. 

Ipomoea  bonanox. 
pestigridis. 

(juanioelit. 

solauaeea. 


RARÏORUM 
Inis  fimbriata. 
squaleus. 

In  ISINE  cclosioïdes, 

•Tuglans  alba. 

Justicia  ciliuris. 

lutea. 

litliospermifolia. 
parviflora. 
pectinata.  ** 

purpurea. 

Ixia  Chincnsis. 
tricuspis. 

Ixora  Americana. 

K. 

Koemferia  Galanga. 
Kolreuteria  panicuiata. 
Kiggelaria  Afi'icana. 

L. 

Lactuca  frutcscens. 

L an  tan  a annua. 
recta, 
trifoliata. 

Lathyrus  Tingitanus. 

Laurus  Maderiensis. 

Lavandula  elegang. 

pinnata. 

Lavatera  mari  lima, 
tri  loba. 

Lf.ptosper.mum  pubescens. 

Linum  Ægyptiacum. 
strictum. 

Lithospermum  tenuidorum  » 

JVild. 

LiquiDAMBAR  imberbe. 

Lotus  Arabicus. 
edulis. 

Lycium  Chineuse. 
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M. 

Malva  abutyloïdes. 
aspcrim  u 
carpinifolia. 
fragraiis. 
sîrerardiana. 

Mar.rubium  alyssunl. 

Melaleuca  stricta. 
thea. 

M E S E M B R Y A N T H E M U m’ 

. i 

falcaturn. 
radia  tu  m. 
tenui  folium, 
tnbero  um. 

Messerschmidia  frnticosa. 

Metrosideros  Citrinella. 
lophanta. 
pinifoiia. 

Mimosa  angu:  tisili<jua. 

Kilotica. 

speciosa. 

stricta. 

strumbulifera. 

suaveolens. 

tomentosa. 

Myrsine  Africana: 

N. 

Nepeta  bipinnata. 

Nicotiana  undulata. 

Nolana  prostrata. 

O. 

Ocymum  gratissimum. 
Monachorum. 
inodorum. 

Onopordon  acaule. 

Origanum  i nitis. 

Syriacmn, 

«ipyleum. 
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P. 

Polymnia  uvedalia. 

Q- 

Quercus  integrifolia. 
sempen  irons. 

R. 

Rhus  an gusti folium» 
Canadcnse. 
lucidum. 

Rides  prostration. 

Pensilvanicum. 

Robinia  altagana. 

Holodendron. 

Rosa  bicolor. 

Caroiina. 

Royena  lueida. 

Rüdbekia  citriodora. 
tri  loba. 

Ruellia  patula. 
Ruta  légitima. 

S. 

Sai.sola  radiata. 

Salvia  disermos. 
Doininica. 
lincaris. 
polystachia, 

Sgaeiosa  argentca. 
Schinus  molle. 

Scili, a Italica. 

Scutell  art  a albida. 
lupulina. 


E X 

Senebiera  pinnatifuî»; 

Senecio  Arabicas. 

Sida  cristatn. 

morifolia. 

periplocifolia.- 

pilosa. 

pulcherrima. 

sericea. 

SideroxY’lum  spinosum. 
Sioesbeckia  bituminosa. 

Silene  apetala. 

muscipula. 

picta. 

viscosa. 

Sot andra  grandiflora. 

Solanum  baccatum. 

acantbifolium. 

erassifolium. 

elcagnifolium. 

lanceolatum. 

Jycioïdes. 
nielanocerasum. 
reclinatum. 
stipula  ceum. 

Solïdago  bicolor. 
la  teri  folia. 

Sophora  flavesccns. 
lupinoïdes. 

Spigeeia  Marilandica. 

Stachys  maritima. 

Sibérie?. 

T. 

Tarohonanthus  campboratus* 

Teucrium  lavandulæfolio. 
massiliense. 

Toürnefortia  volubilis. 

U. 

Urtica  cannabina. 

Dodarti» 
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V. 

Vf.bba.scum  phlomoides. 
Verbena  capitata. 

Vjerbesina  nodiflora. 
atriplicifolia. 
alata. 

frutesccns. 
serra ta. 

Viburnum  nudum. 
pyri,  folium, 
roseum. 

Volkameria  aculeata. 


■* 

X. 

Xeranthemum  inapertum. 
Lracteatum. 

Y. 

Yucca  draconis. 

« 

Z. 

Zinnia  revoluta. 


iV.  B.  Hortus  Botanicus  Ltigdunæus  anno  1 797  fundatus  , augnsto 
nomini  Imperatricis  Josephinæ  anno  i8o5  consecratus  , numerosas 
Curiosis  obtulit  plantas  -,  liarurn  non  pancas  in  liis  indicibus  cnu- 
meravimus  : hæ  pleræcpie  adhuc  \ivunt  ; paucæ  aut  injuria  tempo- 
rum  , aut  defectu  caldariorum  perierunt  ; lias  favore  Protectricis  hujus 
horti  citô  obtinere  potcrimus  , nam  jam  rarissimas  concessit. 

Data  occasione  gratias  plurimas  reddere  debemus  nostri  horti  fui— 
toribus  iliustrissimis  Jussieu,  Desfontaines,  Thouin  , Broussonet  , 
Balbi  , qui  numerosas  quolibet  anno  semina  aut  stirpes  vivas  raise- 
runt.  Pnctereà  horti  nostri  nova  incrementa  speramus  vigilantiâ  pri- 
morum  Magislratuûm  nostrornm  , scilicet  Domini  d’IIeibouvil’e  et 
Domini  Pay-Sathonnay  , qui  perili  judices  scientias  utiles  colunt  et 
vigilantes  fovent. 


Finis  Indicis  rariorum  Plantarum , anno  i8o5. 
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EXPLICATIO  FIGURARUM. 


3*  — la  nt  ag  o intermedia  , tom.  i , pag.  128,  est  Figura  Richieri 
de  Bel  le  val. 

2*  Convolvulus  linèatus , fig.  Richieri  , vide  pagina  fa  , introduction 
secund.  volum. 

3.  Canipanula  Cencsiâ  , tom.  1 , pag.  206  , fig.  Richieri , vide 
add;t.  tom.  sec'undi , introd.  pag,  fa. 

4.  Campanula  Cervicaria  , var.  insignis  , tom.  1 , pag.  210,  fig. 
Richieri. 

5.  Campanula.  thyrsoïdea  , var.  Si  ialis  certè  singularis  utpotè  foHis 
ovatis  , Fig.  Richieri. 

6.  Gentiana  acaulis,  varietates  , tom.  1 , pag.  277  , corclla  qnin— 
quefida  , campanulata  , caulem  excedente.  fig.  Richieri  , varietates 
forma  foliorum  et  longitudine  caulis. 

7.  Astrantia  minor  , tom.  1 , pag.  286,  Fig.  Richieri. 

îh  Triglochia  marilimum  , tom.  1 , pag.  fa!\  , fig.  Richieri. 

9.  Epilobium  angustifolium  , var.  Alpina  , tom.  1 , pag.  faQ.  fig. 
Richieri. 

10.  Dictamnus  aïbus  , tom.  1 , pag.  47^  1 fig.  Richieri. 

11.  Monotropa  hypopytis,  tom.  1,  pag.  480,  fig.  Ilicliieri. 

12.  Trollins  Europæus  , tom.  2,  pag*  44  1 fig*  Richieri. 

13.  Euphrasia  lutea  , tom.  2,  pag.  128,  fig.  Richieri. 

14.  13ij.ital.is  ambigu»  , tom.  2,  pag.  ifa  , fig.  Richieri. 

î5.  Orobanche  iævis  , tom.  2,  pag.  r 49*  Parasita  Ccutaureæ  Rapon- 
ticæ  , fig.  Richieri. 

16.  Genista  erinacea , tom.  2 , pag.  209  , fig.  nostra. 

17.  Ilypericum  Nummularium  , tom.  2 , pag.  3i2  , fig.  Richieri. 

18.  Anthémis  Valenlina  , tom.  2.  pag.  4'9>  fig-  Richieri. 

19.  Inula  uniflora,  toni.  2,  pag.  4°7  1 fig*  nostra. 

20.  Ccntaurca  conifcra  , varietates,  tom.  2,  pag.  4^4  1 fig*  Richieri» 

21.  Figune  Orchidum  collectæ,  tom.  3,  pag.  24* 

22.  Fucus  serratus , tom.  3,  pag.  261  , fig.  Richieri,  est  Fucus 
fronde  plana,  dichotomâ  , costatà  , serrato-dentatâ,  fructific-ationibus 
terminalibus  tnberculalis.  S\st.  Plant,  tom.  4 , pag.  566. 

23.  Fucus  divaricatus  , tom.  3 , pag.  252  , fig.  Richieri  , est  Fucus 
fronde  plana  , dichotomâ  , integerrimâ  ; axillis  divaricatis  ; vesi- 
culis  axillaribus  , geminis.  Syst.  Plant,  tom.  \ , pag.  567. 

24*  Fougères  , Mousses  , Algues , Champignons  , figiïræ  collectæ  , 
tom.  3,  pag.  280. 

25.  Pag.  458^  tom.  3,  tab.  prima  , figura  partium  Plantarum  ex 
Bulliardo.  I lor.  Paris. 


26.  Tom.  3 , pag.  438  , tab.  2 , fig.  Plantar.  ex  Bulliardo.  Flor- 


Paris 


ADDITIONS  et  CORRECTIONS. 


To m e J.£r  , Irnrod.  page  xxj  , ligne  39  , Eeaumarclxais  , lise % 
Démarchais.  Page  11  , ligne  2,  cylindriques,  à rameaux,  lisez  à 
rameaux  cylindriques.  page  i(13  , ligne  29  , Euphrosia  , lisez 
Euphrasia.  Page  2/j  , ligne  1 , se  sont  , lisez  sont.  Page  2b , ligne  5 , 
second,  lisez  troisième.  Hist.  pag.  ^6,  Chepodiurn , lisez  Chenopo— 
diwn.  Page  1 44  » %«<*  58,  Domitien  , lisez  Dodoé'ns.  Page  160, 
ligne  1 , 4.  pétales,  lisez  apétales.  Pag.  178,  ligne  10,  Ly  copus , 
lisez  Lycopsis.  Pag.  1 83  , lignent  , Albion,  /Aez  Allion.  Page  191  , 
ligne  pénultième,  Dertariœ  . lisez  Dentciriae.  Pag.  210  ligne  22 
feuilles,  lisez  fleurs.  ’ 


Pag.  33g  , ajoutez  à la  dernière  ligne  : L’arbre  appelé  Vernis  de 
la  Chine  est  aujourd’hui  un  genre  nouveau  , nommé  Aylanthivs 
glandidosa , Juss.  Voyez  les  Introductions  du  second  Volume, 
page  /jS.  Page  36a  , ligne  1 1\ , Tetrandric , lisez  Tétragynje.  Page  éo8  - 
ligne  1 , Aslrbemeria  , lisez  Alstroemeria. 

Pag.  421  , La  figure  est  renversée.  Pag.  44o  , ligne  An  , mus- 
q ueuses  , lisez  muqueuses.  Page  462,  ajoutez  après  la  ligne  16:  La 
Moscatélme  a été  trouvée  très-abondante  dans  un  bois  ‘itué  sur  la 
rive  de  la  rivière  d’Oullins  Tome  II  page  5,  , ligne  30,  Clapier, 
lisez  CLAKKJjN.  Tonie  III,  page  02  , ligne  3o  , Introd.  tutetano 
lisez  tunetano  , placez  le  caractère  essentiel  du  genre  Carpimu  après 
celui  du  Juglaths,  Voyez  Genre  1171.  1 

Lage  48  , ligne  i3,  Lentille  vulgaire,  lisez  Lenticule.  Pag  An 
ligne  4 , Linticula  , lisez  Lenticularia.  4 J 3 


JS.  B.  Ajoutez  aux  Campanules,  tome  I."  , l’espèce  suivante  : 

La  Campanule  de  Bcllard  , Campa, mla  Bellwrli , varie, a,  insiann 
T5ge  de  deux  pouces  velue , divisée  dés  la  Base  ’m  deux  ramefui ^ 
leu,  les  hérissées  ovales  , lancéolées  , dentées  ou  très-en  ière,  ■ L’ 
dentees  it  dents  plus  on  moins  nombreuses  ; ees  feuilles  , au  nombre 
de  quatre  , mussent  du  colle,  de  la  racine  ; un  rameau  ans  fe  Uks 
erniine  par  un  cahce  lréstssé  profondément,  divisé  en  trois  «Z 
hm.lres  , lancéolés,  la  corolle  en  cloche,  a tuyau  alüneé  ■ à iinle. 
drvrse  en  trois  segmens  ; l’autre  rameau  terminé  par  JLré 

en  anneaux  l.narres,  lancéolées  , hérissées  , a.,-Ls, .Lit  calice  di 

vise  en  quatre  segmens  ; sa  corolle  , d'un  bleu-lilas  aussi  divi 
en  quatre  segmens  : cincr  élu  m LoneAnr»  ^ ^ 


™ «eux,  dan 

-o — “ AJiiom  I1  lor.  Pedem.  tab.  85  fin-  Z 

l&TuTtâ  Pl?nte<  ^ Mon,-Cerndr«V  fe  dè 


